OF  THE 
U  N  I  VLRS  ITY 
or  ILLINOIS 

OI4.43G 


PATE  DENTIFRICE 

DU 

Docteur  PIERRE 


DE  LA 

Faculté  dfi.  Médecine 

DE 
PARIS 


GRANDS  PRIX 

PARIS  1900 
HANOÏ  1902-1903   ST-LOUIS  1904 
LIÈGE  1905 


VEILLEUSES  FRANÇAISES 

FABRIQUE  A  LA  GARE 
MAISON  JEUNET,  fondée  en  1838 

JEUNET  FILS 

SUCCESSEUR  DE  SON  PÈRE 

Actuellement  rue  Saînt-Merrî,  il 


Tontes 
nos 
Isoîtes 


JEXJlSrET     I  KT  V  B  KT  T  B  TJ  R. 


MAISON  TOY 

Maisons  TOY  et  LÉVEILLE  réunies 
rue  de  la  Paix,  10 

Anciennement  6,  '>^ue  Halévy 

DÉPÔT   DE  MINTON 
Grès  flammés  de  Delaherche 

Services  de  table,  Porcelaines,  Cfislaux  et  Faïences 
MODÈLES  SPÉCIAUX 


Ecole  ppofessionnelle,  industrielle 
GommeFGiale  et  agricole  de  Versailles 

Directeur  :  M.  GAVIALE,  P  I. 

Professeur  honoraire  de  V  Universit-é 
Préparation  aux  Écoies  du  Gouvernement  pour  l'Industrie,  le 
Commerce  et  l'Agriculture.  L'Ecole  reçoit  des  étrangers.  Nom- 
breuses récompenses  aux  diverses  Expositions  universelles.. 
Le  prospectus  est  envoyé  sur  demande. 


CONSTIPATION 


Le  MEILLEUR  REMÈDE 
Le  PLUS  COMMODE 
Le  MOINS  CHER 


1/2 Boîte:  50  gr....  1.50 
Boîtes  io5  gr....  3fr. 

NOTICE  dans  chaque  (Boîte. 
EN  VENTE  dans  toutes  les  Pharmacies. 
Refusez  les  nombreuses  imitations.  Exigez/e5 


GRAINS  de  SANTÉ  du  FRANCK 


Envoi  gratuit  d'échantillon  sur  demande 
adressée  à  T.  LEROY,  9,  Rue  de  Glèry,  PARIS. 


its,  Fauteuils,  Voitures  et  Appareils  mécaniques 


malades  Si  Blessés 

DUPONT 

Fabricani  brev.i.g.  d.  g. 

Fournisseur  des  Hôpitaux 

à  PARIS 
40,  rue  Hautefeuille 

près  de  l'École  de  médecine 

2  MÉD.  D'OR 

Exposlt.  univ. 
PORTOIR  à  pivots  mobiles,  i»  ai^IS  1©00 

Equilibre  toujours  maintenu. 


VOLTAIRE  ARTICULÉ 

avec  tablette-appui 
p'  malade  oppressé. 


FAUTEUIL  AUTOMOTEUR.  Dossier  articulé.  Bras  mobiles. 
Porte-jambes  divisé,  à  crémaillères. 


CHARIOT  à  grandes  roues 
caoutchoutées.  Béquilles 
de  hauteur  réglable , 
métal  nickelé. 


CANNES  ET  BÉQUILLES 

«ivec   »abols  caoutchoutés. 


LIT  ROULANT  MÉTALLIQUE 
4  roues  caoutchoutées,  dont 
2  pivotantes.  Matelas  crin  pur 

et  laine,  indépendant,  _  _ 

Sur  demande,  envol  franco  du  Grand  Catalogue  iUuStré  avec  prix,  contenant  423  figures 

TÉLÉ!»  HOlSTE  SlS-eV 

'^-RANDS  T^RIX  •  ÏTJ:^oP^t.lon  de  tlUo,  1902  —  Expositicn  de  Reims,  190» 
Exposition  de  Saint-Louis  (Etats-Unis),  1904 


DOSSIER  garni. 
Elévation  graduelle. 


vUIDES  JOANNE 

.906-1907. 


Type  10 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

Pour  favoriser  le  développemcnlduComnîerceel  de  l'Induslrieen  France 

Société  anonyme  fondée  en  1864 

CAPITAL  :  250  MILLIONS 

Siège  social  :  rue  de  Provence,  54  et  56,  à  Paris 


Turbigo,  _.. 

*  D.  Rue  (lu  Bac,  13. 

*  E   Avenue  de  l'Opéra,  3. 

*  F   Rue  (les  Arrhivcs,  19 

*  G.  Uoulevanl  Sl-Michcl,  30 
H   Boulevard  Vollaire,  1>I. 

I-    Boulevard  Saint-Germain,  13 
J    Hue  du  Pont-Neuf,  16. 
K.  Hue  de  Passy,  56. 
L.  Hue  de  Clichy,  72 

*  M    Roui,  de  Strasbourg,  68 

*  N    I-fttiboure  St- Honore  9o. 

*  O  Rue  Saint-Antoine.  I 

P   Place  de  i'Ojiéra,  4  (  Englisli 
nnd  AmericAn  Office  ) 


Champs-; 


*  AJ.   Avenue  ( 

Elysées,  31. 
AK.  Rue  de  Rennes,  150 
AL.  Avenue  des  Gobelin»,  9. 
AM  Boulevard  Haussmano,  113 
AN.  Rue  de  Believille,  12. 
AO.  Rue  Donizetti,  4  (Auteuit) 
AP.  Rue  du  Havre,  1  bia.  m 

*  AR  Boulevard  Montmartre,  il 
AS.  Rue  de  Constantinoulc  I 

*  AT.  Place  Victor-Hupo.  10.1 
AU  Rue  des  Pvrénées,  273.  I 
AV  RueSaint-Honoré,  370.  ] 
AW.  Hue  des  Martyrs,  57 

AX  Rue  de  Chabrol,  51.  ' 

*  AZ  AvcDue  Friedlaod,  1. 


SUCCURSALES  ET  BUREAUX  DANS  PARIS 

*  A  (  Succursale  )    Rue    Réau-  R    Rue  du  Louvre  42 

mur,  134 >pl  delà  Bourse).  S   Faubourg  P(,issonoare,  H. 
B.  Boulevard  Malcshcrbcs,  tl.  T   Avenue  de  Villiers,  72! 

*  U     (  Succursale  ).  '  Rue  de 
Sèvres,  6. 

*  V.  Boulevard  de  Sébastopol.  114. 

*  W    Hue  de  Flandre,  105. 
X    Hue  Parrot  1.  (tare  de  Lyon) 
Y    Huf:  VieilIc-du-Temple,  124. 
Z    Boulevard  Barbes.  26. 
AB   Rue  Ordcoer,  IVe. 

*  AC   Hue  Lccourbe,  66. 

*  AD  Avenue  des  Ternes  40. 
AE    Avenue  d'Orléans,  5. 

*  AF.  HueSainl-Dominiciiic,  106. 
AG.  Avenue  Klebcr,  45. 

*  AH.  Boulevard  Voltaire,  166. 

*  AI.   Hue  Lafayctte,  107. 
Bureau  central  des  changes  étrangers,  nie  Halévy,  3 

AGENCES  ET  BUREAUX 
DANS  LA  BANLIEUE  DE  PARIS  : 

V^Jr".*nf"nl;  Te;  ^n^,"!?""®^  T  AubéV-vill.ers.  -  Boulogne-3.-Seine.  -  Bourg  la  Reine 
-  Charenton  (  Saint-Maun.  e).  -  Cholsy-le-Roi.  -  Clichy.  -  Colombes  -  Issy-les- 
Montr^^nn  To^^^^^^^^^  Perret.-  MontmoîenTy.  -  Montrouge 

Sain^M^^nr      P'.^?î*«»~n'*^^^  Nogent-8.-Marne.  ipantin.  -  Parc, 

saint -Maur.  —  Plaine-St-Denia  (La).  —  Ra  ncy  fLe).  —  ♦  Rueil        Saint-Denis  — 
lnr'io;i'^"-'^v^^^'"y   -  Saint-Mandé    -  Salit- Ouen.  --  Sciaux    -  Sèvres 
Suresnes.  —  Vincennes.  —  Vitry-sur  Seine. 

A  SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  a,  en  outre,  465  agences  en  Province,  2  agences 
aI?  J^^^®.""  "r  Street,  53),  et  Saint-Sébastien  (Espagne). 

France  et  de  l'Etranger  ®^       correspondants  sur  toutes  les  places  de 

OPÉRATIONS  DE  LA  SOCIÉTÉ  : 

a  ?f/S/0  ?M  .  w'î?"  f  .'"r^*?'^  ;:'"2P''  "  échéance  Uxc  (  taux  dts  dépôU  de  3  à  5  ân>. 
?dLl  J^r:^  tJi  y  «.i^e  l'">bre  )  ;  -  Ordres  de  Bourse  (  France  et  Elranpcr)  :  -  Souscrip- 
tions sans  frais;  -  Vente  aux  guichets  de  valeurs  livrées  immédiatement  (obl..^,. 
lions  deche.ninsde  fer,  obligalionn  n  lots  de  la  ville  de  Pans  et  du  Crédit  foncher  bons  Pana- 
£Î?:^'L«  lA7i/^5i°!^*P'®  Encaissement  de  coupons  français  et  étrangers:  - 
!fifLf\^lt?}LiV'^''''^ '•  rT  Avances  sur  titres,  -  Escompte  et  Encaissement 
d  effets  de  commerce  .  -  Garde  de  titres  ;  -  Garantie  contre  le  remboursement 
au  pair  et  les  risques  de  non-vérification  des  tirages  :  —  Lettres  de 
crédit  et  Billets  de  crédit  circulaires  ;  —  Virements  et  chèques 
*  '•'=''-".nger;  -  Change  de  monnaies  étrangères;  - 


sur  la  iMî.nce  et  l  Etra 

Assurance»  (vie,  incendie,  accidents  "etcT 


LOCATION  DE  COFFRES  FORTS 
ET  DE  COMPARTIMENTS  DE  COFFRES-FORTS 

au  Siège  social,  dans  les  succursales,  dans  pluiieurs  bureaux  et  dans  un 
1res  g.-aad  nombre  d'agences  depuis  6  fr.  par  mois,  tarif  decroisianl  eo 
proportion  de  la  durée  et  de  la  dimension. 

(  DcmaodiT  le»  notices  spéciales  a  tous  les  guichets  do  la  Société.  ) 


(•)  Les  guichets  marques  d'ui  astérisque  sont  pourvus  d'un  service  de  location  de  coiïn 


•uclété.)  ^ 


HOTEL  MIRABEAU 


PARIS  —  8,  rue  de  la  Paix,  8  —  PARIS 


VUE  DE  LA  COUR  D'HONNEUR 
CHAMBRES  ET  APPARTEMENTS  DE  TOUTES  GRANDEURS 
SUCCURSALES  EN  ÉTÉ  (fin  mai  -  fin  septembre) 
à  CHATELGUYON  (Puy-de-Dôme),   Splendid  et  Nouvel  Hôtel  ; 
 à  GONTREXÉVtLLE  (Vosges),  Grand-Hôtel 


1.  Faatourg  Salnt-Honorê  (Rue  Royale).  -  TélÉftione  278-74. 


—  5  « 


mil  1  u  in 

Le  Coaltar  Saponiné  Le  Beuf  fabriqué  par 
LE  BEUF,  pharmacien  de  première  classe,  à  Bayonne, 
se  trouve 

Dans  toutes  les  bonnes  Pharmacies  de  Paris 

Une  bonne  Eau  Dentifrice  doit  non  seulement 
bien  nettoyer  les  dents,  mais,  on  outre,  purifier  lu 
bouche  en  tuant  les  microbt^s  qui  s^y  rencontrent  et 
qui  sont  la  cause  delà  carie  et  de  maladies  diverses 
(  pripumonies,  gripppf^^  aughtûs  conenneuses^  elc.  )  ; 
cela  e>t  aujourd'hui  prouvé.  Aussi  le  Coaltar  Sa- 
poniné Le  Beuf,  jouissant,  sans  contestation 
possible,  des  qualités  requises,  puisque  ses  remar- 
quables propriétés  antiseptiques,  microbicides  et 
détersives  l'ont  fait  admettre  dans  les  hôpitaux  de 
Paris»  c'est  à  ce  produit  que  nous  devons  avoir 
recours,  pour  la  toilette  quotidienne  de  la  bouche, 
de  préférence  aux  préparations  des  parfumeurs,  qui 
ne  peuvent  lui  être  comparées. 

Le  flacon  :  2  fr.  —  Les  six  flacons  :  10  fr. 

Dans  les  pharmacies,  se  défler  des  imitations. 


Bien  spécifier  :  COALTAR  SAPONINÉ  LE  BEUF 


EAUX  MINÉRALES  NATURELLES 

ADMISES  DANS  LES  HOPITAUX 


Maux  d'estomac,  appétit,  digestions. 
Srècieuse,  Foie,  calculs,  bile,  diabète,  goutte. 
Dominique,  Asthme,  chlorose,  débilité. 
^èsirèe.  Calculs,  coliques. 

Reins,  gravelle. 


Lnemie. 


^igolette,  Ar 
impératrice.  Maux  d'estomac. 

Très  agréables  à  boire.  Une  bouteille  par  jour. 
Société  cïénéraîe  des  EAUX,  VALS  (Ardèche) 

La  Société  expédie  sur  demande  des  caisses  d'origine,  au 
prix  de  15  fr.  les  24  bouteilles  et  30  fr.  les  50  bouteilles, 
rendues  franco  à  la  gare  de  Vais.  —  Les  Eaux  des  Sources 
Saint-Jean  et  Précieuse  existent  en  1/2  et  en  1/4  de  bout. 
Direction  ;  >î,  rue  Greffulhe,  Paris. 


ENVIRONS  DE  PARIS 


VERSAILLES 

GRAND  HOTEL  DES  RÉSERVOIRS 

RESTAURANT 
Attenant  au  palais  et  au  parc,  rue  des  Réservoirs,  9, 11  et  11  bis 
GRANDS  ET  PETITS  APPARTEMENTS 
Avec  cuisine,  office,  chambres  de  domestiques,   salle  de 
bains,  etc.  —  lAimière  électrique.  —  Ascenseur.  —  Bains.  — 
Billard.  —  Ecuries  et  remises. 

Garage  pour  autos  —  Dépôt  d'essence 

VERSAILLES 

Hôtel  et  Restaurant  de  la  Chasse  et  d'Elbeuf 

G.  FROID 

Rue  de  la  Chancelleriey  6 
Côté  gauche  de  la  place  d'Armes  en  entrant  au  château 
Restaurant  à  la  carte  —  Table  d*hôie  à  prix  fixe 
Appartements  et  chambres  meublés  au  jour  et  au  mois 
Garage  pour  automobiles  —  Téléphone 

COmPIÈGNE 
HOTEli  t>E  lifl  CliOCHE 

Place  de  l'Hôtel-de-Ville 

Prèfi  du  château  —  Près  du  parc  et  de  la  forêt 

Pension  depuis  10  fr.  Arrangements  spéciaux 

PAR  JOUR  POUR  FAMILLES 

GRAND   CONFOPiTABLE      à  la  quinzaine  ou  au  mois 
Directeur  :  J.  MORLIÈRE  Fils 

Téléphone  0,85— Adresse  télégraphique  :  Morlière,  Compiègne 

OMNIBUS  —  GARAGE  A.  C.  F. 

Même  maison  :  Hôtel  Continental,  à  Lille,  parvis  St-Maurice 


FONTAINEBLEAU 

Hôtel  de  France  et  d'Angleterre 

(  E71  face  le  Palais) 
DUMAINE,  Propriétaire 
Maison  de  premier  ordre.  —  Beaux  appartements.  — 
Grand  et  beau  jardin.  —  Vaste  terrasse  avec  Restaurant  à  la 
carte.  —  Bains,  douches.  —    Garage  pour  aulomohiles  — 
Téléphone  24. 

HOTEL  DE  LONDRES,  en  face  le  Palais,  annexe  de 
VHôLel  de  France  et  d'Angleterre.  —  DUMAINE,  Propriétaire. 

—  Grands  et  petits  appartements.  —  Bains,  douches.  — 
Chambres  depuis  5  fr.  —  Garage  pour  automobiles. 

Prix  modérés  —  Téléphone  27 

FONTAINEBLEAU 

En  face  du  Château 

Nouvel  agrandissement.  —  Grand  confortable.  —  Salon  de  lecture. 

—  Appartements  pour  familles.  —  Voitures  pour 
la  forêt.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  — 
Garage  et  fosse  pour 
automobiles. 


^rryT^Vj     y^^^^l^,^.^^^-^  Fondé  en  1720. 

 "  De  1"  ordre.— Ouverttoute 

l'année.  —  Deux  jardins.  —  Pension 
depuis  10  fr.  par  jour.  —  Déjeuner  à  4  f^. 
Dîner  à  5  fr.  —  Restaurant  à  la  carte.  —  Téléphone. 

J.  MOREAU,  Propriétaire  FONTAINEBLEAU 

FONTAINEBLEAU 

HOTEL  DU  CADRAN  BLEU 

A.  DROUET,  Propriétaire 

Téléphone.  —  Au  centre  de  la  ville  et  en  face  du  châ- 
teau. —  Table  d'hôte  :  déjeuner,  3  fr.  ;  dîner,  3  fr.  50.  — 
Vrix  fixe  :  déjeuner,  3  fr.  50;  dîner,  4  fr.  —  Terrasse, 
jardin  à  l'intérieur,  petits  et  grands  salons.  —  Grande 
remise  couverte  pour  garage  d'automobiles. 

Tramways  et  omnibus  de  la  gare  à  l'hôtel 


FONTAINEBLEAU 

Hôtel  Launoy 

Point  terminus  du  tramxoay 
MAISON  DE  FAMILLE  DE  PREMIER  ORDRE 
Très  en  réputation  et  très  recommandée 

Clientèle  d'élite 
Vue  sur  la  façade  principale  du  Château 

APPARTEMENTS  TRÈS  CONFORTABLES 

VASTES  SALONS 

SALLE   DE  BILLARD 

GKkm  JARDIN 

Garage   pour  bicyclettes  et  automobiles 

CHAMBRE  NOIRE  POUR  PHOTOGRAPHIE 

VOITUI\ES    FOXJR.   LA.  FORÊT 

Omnibus  à  la  gare 

PRIX  MODÉRÉS 
LAUNOY,  Propriétaire 


FONTAINEBLEAU 


GRAND  IIOTKL  Mlk  VILLE  DE  LYON 


Rue  Royale,  23  (à  50  mètres  du  palais,  100  mètres  de  la  forêt > 

Maison  la  plus  moderne  et  la  plus  confortable  de  la  ville.  —  Grands 
appartcaieuts  avec  ou  sans  salon,  dernier  genre.  —  Vaste  jardin  et 
iniineiise  terra.sse.  —  Déjeuners  et  dîners  à  prix  fixe  et  à  la  carte 
chiïfrée,  avec  orchestre.  —  Pen^ion  pour  familles,  depuis  10  francs  par 
jour.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  —  Garage  d'automobiles  avec  fosse. 
—  Salle  de  photographie.  — Salles  de  bains.  —  Enylish  spoken,  — 
Téléphone. 


Hôtel  des  Charmettes 


Installation  moderne  et  confortable 

Pension  de  7  à  10  fr.  par  jour 
TABLE  D^HOTE  —  REPAS  A  PRIX  FIXE 
En  saison  :  eoncert  deux  fois  par  jour 


^  EXPOSITION  DE  TABLEAUX  ^ 


ALEXANDRE  HOTEL,  A  MONTE-CARLO 
SCHALLER,  Propriétaire 


BARBIZON 

(FORÊT  DE  FONTAINEBLEAU) 


^  L'HIVER,  SUR  LA  COTE  D'AZUR  :  <^ 


T.  G.  F.  et  A.  C.  F. 


—  11  — 


PÂTÉS  D'ALOUETTES 


CONSERVES  DE  GIBIER 


PROVENCHÈRE 


BREVETÉE  EN  1817 


ANCIENNE  MAISON 


Fondée  en  1500 


A.  GRINGOIRE 


et  rue  Prudhomme,  PITHIVIERS  (Loiret) 

MÉDAILLE  D'OR  ET  PREMIER  PRIX 

NOMBREUSES  MÉDAILLES,  OR,  ARGENT,  BRONZE 
HORS  CONCOURS,  DIPLOME  D'HONNEUR 

Pâtés,  Terrines  et  Boîtes 

d'Alouettes,  Perdreaux,  Cailles,  Canards,  Lièvres 
désossés  et  truffés. 
Les  boîtes  se  recommandent  tout  spécialement  pour  les 
déplacements  de  la  saison  d'été. 
Les  conserves  d'alouettes  se  vendent  toute  l'année. 
Adresse  télégraphique  :  GRINGOIRE,  PITHIVIERS. 
Envoi  sur  demande  du  Catalogue  illustré. 
TÉLÉPHONE   PARIS,  PROVINCE 


Boukvard  du  Chemin-de-fer,  i2 


PARIS 


Guides  »^  »^  ^ 
1^  Joanne 


La  collection  des  Guides 
Jeanne,  d'une  réputation 
universelle,  constitue  une 
bibliothèque  indispensable 
auVoyageur  et  au  Touriste. 

Rédigés  d'après  un  plan 
particulièrement  pratique, 
ils  renferment  les  rensei- 
gnements les  plus  complets 
sur  les  moyens  de  trans- 
port, les  hôtels,  la  manière 
de  visiter  les  villes,  etc. 
Leur  compétence  est  re- 
connue pour  tout  ce  qui 
touche  l'art,  l'archéologie, 
l'histoire  et  la  géographie. 

Les  deux  cartes  ci-contre 
donnent  l'état  actuel  de  la 
collection. 


GUIDES 

Joanne 

Format  in-l6 


vj  NORMANDIE 

_7,50  y^ETARDEN 


nBELGlQUE  AlLEM.S^PT 
*'*'-^THOLLo.eVt  stpéterç, 
"  N  O  RD ^''^^  /mOSCOUvarsov. 
i  "'\^  JETCOPEI^HE 

CHAIVWPAGNÎÈW  lOFri/ 


BRETAGNE 

7,50 

LA  LOIRE 

7,50 


7,50 

IbourgogneT 
Imorvan.ju 


;5laloie 


AUX 


™NAr#<^r' 

JET  CENTRE 


/PTRÉNÊES 
7,60 


ETPORTUGAL 


iWQjyOGRAPHIES 

'Bruxelles    Liège  Format  in- 16 
fréport  . 
«lertCor5piègne,Piei^^J*9"'*'"'«"^9 

aMusées  de  Paris 

^ours  •"■'"">°'^<\  Dij§„  Bussang 

Poitiers 


'{BRETAGNE^ 


Autres  Guides 

de  la  Collection 

Outre  les  Guides  qui  (Igurent 
sur  ces  deux  cartes  ci-contre,  la 
collection  comprend  encore  : 
i«  Rome,  monographie 

illustrée   2  fr. 

2o  De  Paris  à  Constan- 

tinohle.  .   15  fr. 

30  Athènes  et  ses  en- 
virons  6  fr. 

40  Eç^ypte  20  fr. 

Géographies  départemen-' 
taies  de  la  France  et  de 
l'Algérie. 

La  collection  comprend  88  vol. 

in-lO,  cart. 
Chaque  déparlement  est  vendu 

séparément  1  fr.  » 

Le  Départ,  de  ta  Seine.  1  fr.  50 
V  Algérie  1  fr.50 

Nouvelle  carte  de  France 
au  100.000« 

Dressée  par  le  service  vicinal  par 
ordre  du  ministère  de  l'Inté- 
rieur,complète  en  587  feuilles. 

Chaque  feuille  se  vend  isolé- 
ment O  fr.  80 
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AVIS  IMPORTANT 


Pour  faciliter  le  maniement  du  Guide,  chacune  des  Sec- 
tions, brochée  à  part,  pourra  être  détachée  de  l'ensemble 
du  volume  et  utilisée  isolément. 

Dans  les  renvois  au  grand  plan  divisé  en  quatre  coupures 
et  placé  dans  la  poche  à  la  fin  du  volume,  le  chiffre  romain 
(placé  le  premier)  indique  la  coupure  où  se  trouve  le  carré 
à  consulter;  la  lettre  et  le  chiffre  ordinaire,  placés  à  la 
suite  du  premier  chiiïre,  indiquent  ce  carré. 

Le  plan  des  principales  curiosités  de  Paris,  placé  à  la 
page  18,  permettra  aux  touristes  de  se  rendre  compte  d'un 
seul  coup  d'œil  de  la  situation  des  principaux  monuments. 

Le  plan  du  centre  de  Paris,  extrait  de  notre  grand  plan  et 
placé  à  la  page  20,  sera  consulté  pour  tous  les  monuments 
et  rues  situés  dans  son  périmètre,  de  préférence  aux  quatre 
coupures  de  la  fin  du  volume. 

Les  renvois  au  bas  des  pages  indiquent  la  section  du 
Chapitre  IV  (Description  pratique  de  Paris,  par  sections)  et 
la  page  où  le  lecteur  devra  se  reporter  pour  voir  dans  quel 
quartier  se  trouve  tel  ou  tel  monument. 


Avis  aux  Lecteurs 


Ces  feuillets  sont  destinés  à  recevait^  les  obser- 
vations ou  corrections  que  chacun  peut  recueillir  en 
cours  de  route.  Prière  de  les  adresser  à  M,  JOANNE 
(librairie  Hachette^  boulev^  St-Germain^  7^,  Paris); 
celui-ci  les  recevra  avec  reconnaissance. 

Il  en  remercie  d'avance  ses  collaborateurs 
volontaires. 


PRÉFACE 


Cette  nouvelle  édition  du  Guide  de  Paris  a  Mé  faite  à  un 
point  de  vue  uniquement  pratique.  J'appellerai  tout  spé- 
cialement l'attention  du  lecteur  sur  le  Chapitre  IV,  qui 
comprend  la  description  de  Paris  par  sections  correspon- 
dant il  un  groupement  rationnel  des  ([a.ril icrs.  Cli.KjiK^ 
section  est  accompagnée  d'un  plan  pratique  qui  (loiiiic  h's 
grandes  directions  et  les  principales  curiosités  et  qui 
permet  ainsi  de  ne  pas  recourir  au  grand  plan  de  la 
fin  du  volume. 

Pour  rendre  cet  ouvrage  aussi  exact  que  possible,  j'ai 
dû  solliciter  de  nombreux  conseils,  qui  m'ont  été  accordés 
avec  un  empressement  et  une  largesse  dont  je  ne  saurais 
être  trop  reconnaissant.  J'avais,  il  est  vrai,  l'honneur  de 
compter  beaucoup  d'amis  parmi  les  critiques  spéciaux 
auxquels  je  soumettais  mon  travail  à  correction. 

J'adresse  donc  tous  mes  remerciements,  pour  les  ren- 
seignements qu'ils  ont  bien  voulu  me  fournir,  à  MM.  :  Lafe- 
nestre  et  Guiffrey  (Louvre  :  musée  de  peinture),  Migeon  et 
Vitry  (Louvre  :  objets  d'art  du  moyen  âge  et  de  la  Renais- 
sance; sculpture),  Michon  (Louvre  :  antiquités  grecques 
et  romaines),  Georges  Bénédite  (Louvre  :  antiquités  égyp- 
tiennes), rotticr  (Louvre  :  antiquités  orientales  et  céra- 
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mi  que  antique),  Mme  Jane  Dieulafoy  (Louvre  :  salles  de  la 
Susiane),  G.  Lampre  (Louvre  :  nouvelles  salles  de  la 
Susiane),  Léonce  Bénédite  (Musée  du  Luxembourg),  Harau- 
court  (Musées  do  Gluny  et  des  Thermes),  Metman  (Musée 
des  Arts  décoratifs),  de  Milloué  (Musée  Guimet),  Cain  et 
Robiqiiet  (Musée  Carnavalet),  Delard  (Musée  Galliera  , 
Guiffrey  (Manufacture  des  Gobelins),  Ralph  Brown  et  Veyrat 
(Préfecture  de  la  Seine  :  service  des  Beaux-Arts),  Le  Vayer 
(Inscriptions  parisiennes),  Mortreuil,  Marchai,  Barangev, 
De  la  Tour,  Pascal  (Bibliothèque  nationale),  Ruelle  (Biblio- 
th  ^^e  Ste-Geneviève),  Pmgard  (Institut),  Amman  (Musée 
hi-  ..  i'iiir  de  V Armée) y  Deniker  (Muséum),  Arnauné  (Mon- 
.'îaiêj,  Fr'^iss' ■i-'^  (Observatoire),  Éloy  (Conservatoire  des 
Arts  et  Méiie  ,1,  htoii  '[Imprimerie  Nationale),  Paul  Meurice 
(Maison  de  Victor  Hr.^/-  ^h,.  Malherbe  (Musée  de  l'Opéra), 
Alphome  Duvernoy  (Co.  itoire  de  Musique),  Néiiot  (Sor- 
bonne),  Renoir  (les  Sports),  Bechmann  (les  Eaux  et  les 
Égouts). 

Si,  malgré  toutes  les  garanties  dont  je  me  suis  entouré, 
il  se  trouve  des  erreurs  ou  omissions,  j'en  assume  la 
responsabilité  et  je  remercie  d'avance  les  personnes  qui 
oudront  bien  me  les  signaler. 

P.  JOANNE. 


Juillet  1905. 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 


I 

Arrivée  à  Paris.  —  Chemins  de  fer  :  gares,  bureaux  suc- 
cursales, omnibus  de  famille  et  coupés.  —  Commis- 
sionnaires. 

AREIVÉE  A  PARIS 

Aussitôt  descendu  de  wagon,  le  voyageur  sortira  de  la  gare 
3ur  retenir  soit  un  omnibus  de  famille,  soit  une  voiture  de 
ace  dont  il  gardera  avec  soin  le  numéro,  qui  lui  aura  été 
livré  par  le  cocher.  Un  certain 'nombre  de  voitures  à  quatre 
ces  et  à  galeries  stationnent  près  des  gares,  mais  il  faut  se 
ter  pour  en  retenir  une.  Les  cochers  des  voitures  à  deux 
ces  acceptent  généralement  de  placer  une  malle  à  côté 
eux.  Les  Compagnies  de  chemins  de  fer  ont  des  voitures 
péciales  pour  le  transport  à  domicile  (ces  voitures  stationnent 
dans  les  cours  d'arrivée;  pour  les  tarifs,  F.  ci-dessous).  Si  Ton 
est  nombreux  et  si  Ton  a  beaucoup  de  bagages,  il  vaudra  tou- 
jours mieux  retenir  par  télégramme  un  omnibus  de  famille. 

Après  s'être  assuré  de  sa  voiture,  le  voyageur  rentrera  dans 
une  salle  d'attente  spéciale.  Il  devra  rester  là  jusqu'au  moment 
où  un  employé  de  la  gare  viendra  ouvrir  les  portes  et  invitera 
les  voyageurs  à  reconnaître  leurs  bagages,  lesquels  leur  seront 
remis  en  échange  du  bulletin  d'enregistrement  délivré  au 
départ.  Le  voyageur  devra  ensuite  dire  à  l'employé  de  l'octroi 
s'il  n'a  rien  à  déclarer  (les  comestibles  et  les  boissons  payent 
des  droits);  l'employé,  s'il  y  a  lieu,  visitera  les  bagages  et  les 
marquera  à  la  craie  d'un  signe  conventionnel.  Les  bagages 
enregistrés  à  l'étranger  pour  Paris  et  qui  n'auraient  pas  été 
visités  à  la  douane-frontière  doivent  également  être  soumis  au 
visa  des  employés  de  la  douane.  Un  facteur  se  chargera  ensuite 
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de  les  transporter  h  la  voiture  choisie  préalablement  et  dont 
on  lui  donnera  le  numéro,  si  c'est  une  voiture  de  place.  La 
rémunération  à  donner  au  facteur  est  de  50  c.  et  au-dessus, 
suivant  le  nombre  de  colis. 


CHEMINS  DE  FER 

GARES,  BUREAUX  SUCCURSALES,  OMNIBUS  DE  FAMILLE  ET  COUPÉS 

C'®  de  l'Ouest  (gares  Saint-Lazare,  Montparnasse  et  des  Invalides). 

Administration,  rue  de  Rome,  20.  —  Gare  des  chemins  de  fer 
de  ceinture,  de  banlieue  {rive  dr,)  et  de  Normandie,  rue  St-Lazare 
(entrée  près  de  la  rue  de  Rome  pour  la  ceinture  et  la  banlieue, 
et  près  de  la  rue  d'Amsterdam  pour  les  lignes  de  Normandie; 
buffet).  —  Gares  des  chemins  de  fer  de  Versailles  (rive  g.)  et  de 
Bre/a^ne,  bd  Montparnasse, 66  (buffet)  et  Esplanade  des  Invalides. 

Bureaux  de  messageries  pour  la  grande  et  la  petite  vitesse  :  —  r.  de 
l'Échiquier,  '27,  et  impasse  Bonne-Nouvelle;  —  r.  du  Perche,  9;  —  r.  du 
Quatre-Septembre,  10;  —  r.  du  Bouloi,  17;  —  r.  Palestre,  5  et  7;  —  pl.  de 
la  Bastille  (gare  du  chemin  de  fer  de  Yinceunes);  —  r.  Sainte-Anne,  4  à  8, 
et  r.  Molière,  7. 

Bureaux  pour  l'exportation  :  —  r.  de  l'Échiquier,  27;  —  pl.  St-Andrc-des- 
Arts,  9,  et  r.  Hautefeuille,  2. 

Omniijus  de  famille.  —  Pour  retenir  un  omnibus  ou  une  voiture  spéciale, 
à  l'arrivée,  envoyer  un  télégramme  au  chef  de  gare;  au  départ,  s'adresser 
au  moins  12 heures  à  l'avance  à  M.  le  chef  du  dépôt  de  cavalerie  de  la  gare 
Saint-Lazare,  rue  de  Rome,  86. 

Prix  de  la  course,  bagages  (30  kilogr.  par  voyageur)  compris  : 

Omnibus 


De  6  h. 


4à6 

18  à  22 

places 

places 

6  fr.  » 

12  fr.  » 

7  fr.  )) 

15  fr.  » 

1  fr.  » 

2  fr.  50 

2  fr.  50 

5  fr.  » 

axe  pour  arrôr  en  route  }  entraînant  un  détour 

Voitures  de  la  C'  à  4  places  à  la  gare  Saint-Lazare  et  à  la  gare  Mont- 
parnasse (ces  voitures  doivent  être  commandées  à  l'avance).  —  Tarif  dans 
rintérieur  de  Paris,  de  6  h.  mat.  en  été  et  do  7  h.  en  hiver  à  minuit  30  : 
voitures  non  retenues  à  l'avance,  la  course;  2  fr..  Th.,  2  fr.  50;  de 
minuit  30  à  6  h.  da  mat.  en  été  et  à  7  h.  on  hiver,  la  course,  2  fr.  50,  l'Ii., 
3  fr.  ;  —  voitures  retenues  à  l'avance,  le  jour,  3  fr.  50  (4  fr.  50  pour  les 
voitures  à  destination  des  gares  de  Lyon  ou  d'Orléans);  la  nuit,  1  fr.  ")(). 
—  Bagages  :  1  colis,  25  c.  ;  2  colis,  50  c.  ;  3  et  plus,  75  c. 
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Coupés  à  galerie.  —  Ces  coupés,  de  couleur  vert  foncé  et  attelés  d'un 

-  iil  cheval,  stationnent  dans  ces  gares.  —  Tarif  :  la  course  de  jour,  2  fr. 

J  fr.  50,  suivant  la  distance;  la  course  de  nuit,  '2  fr,  50  et  3  fr.  Ces  prix 
ont  élevés  de  50  c.  pour  les  voitures  retenues  à  Tavance;  Th.,  quelle 
■  soit  la  distance,  2  fr.  50  (jour),  4  fr.  50  (nuit).  1  fr.  de  plus  pour  les 
il  [lés  retenus  à  l'avance.  —  Bagages  :  50  c.  pour  un  maximum  de  lOOkilogr. 
l'our  les  omnibus  spéciaux  faisant  le  service  de  différents  points  do 
l'aris  à  la  gare  Saint-Lazare,  Y.  p.  xlvi. 

d'Orléans  (gares  d'Austerlitz  et  du  quai  d'Orsay). 

Administra  lion  centrale^  place  Valhubert,  1  (quai  d'Austerlitz), 
et  rue  de  Londres,  8.  —  Gare,  quai  d'Austerlitz,  51-57  (buffet). 

—  Ga?'e,  quai  d'Orsay  (hôtel-Terminus).  —  Gai'e  spéciale  pour 
le>!  lignes  de  Sceaux,  Orsay  et  Limours,  rue  Gay-Lussac,  2  (bou- 
levard St-Michcl). 

Bureaux  de  ville.  —  A.  —  Bureaux  qui  distribuent  à  l'avance  des  billets 
pour  tous  les  trains  du  jour  et  du  lendemain,  ainsi  que  des  billets  spéciaux 
j  pour  excursions,  bains  de  mer,  stations  thermales,  trains  de  plaisir,  pèle- 
rinages, etc.  :  —  r.  de  Londres,  8;  —  bd  Raspail,  114;  —  r.  Antoine- 
Dubois,  4  et  6  (près  de  lEcole  de  Médecine):  —  r.  du  Bouloi,  21,  et 
f.  Coquillière,  31  ;  —  r.  Saint-Florentin,  8;  —  r.  Gaillon,  3  et  5;—  r.  Raul- 
[  ('long,  7;  —  bd  de  Sébastopol,  32  et  34  et  r.  Quincampoix,  47  et  49;  — 
( our  des  Petites-Écuries,  10  (entrées  :  r.  du  Faubourg-St-Deuf  63; 
1  d'Enghien,  20,  et  r.  des  Petites-Ecuries,  17)  ;  —  r:  de  la  Verrerie^  34;  — 
('  de  Phalsbourg  (149,  bd  Voltaire),  5  et  7. 

IJ.  —  Bureaux  ouverts  seulement  à  la  délivrance  des  billets  spéciaux  pour 

'ursions ,  bains  de  mer,  stations  thermales,  trains  de  plaisir,  pèleri- 

'/l's,  etc.  :  —  r.  St-Martin,  326  (Imp.  de  la  Planchette);  —  r.  Pastou- 

ilo,  8.  et  r.  de  Beauce,  6;  —  quai  de  Valmy,  33;  —  r.  du  Faubourg- 
Antoine,  21,  et  r.  de  la  Roquette,  2  (angle  de  la  pl.  de  la  Bastille). 

i  ous  ces  bureaux  sont  ouverts  au  service  des  colis  postaux  et  à  l'expé- 
'liiiou  des  marchandises  grande  et  petite  vitesse. 

Omnibus  réguliers  dans  Paris  (bureau  r.  de  Londres,  8).  —  Par  voyageur 
pris  ou  amené  à  un  point  quelconque  situé  sur  l'itinéraire  régulier  do 
l'omnibus,  de  6  h.  du  matin  à  minuit,  30  c.  ;  la  nuit,  60  c. 

Par  voyageur  conduit  à  domicile,  en  tant  que  ce  domicile  est  dans  une 
rue  joignant  celle  que  parcourt  l'omnibus  dans  son  itinéraire  régulier,  80  c. 

y.  B.  —  Les  omnibus  réguliers  desservant  les  trains  arrivant  à  Paris 
de  6  h.  du  matin  à  minuit,  ne  transportent  pas  les  voyageurs  à  domicile 

Les  voyageurs  doivent  se  trouver  au  bureau  des  omnibus  55  min. 
avant  le  départ  du  train  par  lequel  ils  partent. 

Pour  30  kilogr.  et  au-dessous,  quel  que  soit  le  nombre  de  colis,  25  c. 
('i  50  c.  ;  —  au-dessus  de  30  kilogr.  jusqu'à  60  kilogr.,  50  c.  et  75  c.  ;  — 

i-dcssus  de  60  kilogr.  jusqu'à  90  kilogr.,  75  c.  et  1  fr.  ;  —  au-dessus  de 

'  kilogr.,  par  fraction  indivisible  de  30  kilogr.,  25  c. 

Omnibus  de  famille  et  voitures  spéciales.  —  Pour  retenir  un  omnibus, 
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s'adresser  (4  h.  au  moins  à  l'avance  pour  le  départ)  au  chef  de  gare,  quai 
d'Austerlitz  ou  quai  d'Orsay,  ou  à  l'un  des  bureaux  désignés  çi-dessus. 

1"  Omnibus  à  7  places  et  à  1  cheval  ou  voitures  spéciales  à  4  places 
(par  course)  :  —  pour  1  ou  2  voyageurs,  le  jour  ou  la  nuit,  3  fr.  (hors  des 
anciennes  limites  de  l'octroi,  4  fr.);  —  pour  3  voyageurs,  3  fr.  75  (ou  4  fr.  75); 

—  pour  4  voyageurs,  4  fr.  50  (ou  5  fr.  50);  au-dessus  de  4  voyageurs,  par 
voyageur  en  plus  (omnibus  seulement),  50  c. 

2"  Omnibus  à  18  places  et  à  2  chev.  (par  course)  :  —  quel  que  soit  le 
nombre  de  places  occupées,  de  6  h.  mat.  à  minuit,  8  fr.  ;  la  nuit,  10  fr.  ; 

—  hors  des  anciennes  limites  de  l'octroi,  10  fr.  et  12  fr. 

Bagages  :  omnibus  à  1  chev.  ou  voiture  spéciale  :  transport  gratuit  de 
100  kilogr.  pour  1  ou  2  voyageurs,  de  150  kilogr.  pour  3  voyageurs  ou  plus  ; 
omnibus  à  2  chev.,  300  kilogr.,  au-dessus  de  ce  poids,  il  sera  perçu  50  c. 
par  fraction  indivisible  de  50  kilogr. 

Tout  voyageur  louant  un  omnibus  ou  une  voiture  spéciale  a  le  droit  de 
prendre  ou  de  laisser  d'autres  personnes,  soit  pour  l'itinéraire  direct  qu'il 
doit  suivre,  soit  sur  des  points  situés  à  300  m.  au  plus  de  cet  itinéraire, 
moyennant  une  surtaxe  de  1  fr.  par  arrêt  intermédiaire. 

C'®  Paris -Lyon-Méditerranée. 

'^■{iminhh'rft!      enirale,  rue  St-Lazare,  88.  —  Gare,  boulevard 
,  .  i). 

Bureau  de  billets  :  —  r.  St-Lazare,  88,  au  fond  de  la  cour  à  g.  ;  ce 
bureau  délivre  des  billets  pour  toutes  les  stations  du  réseau  P,-L.-M.  et 
pour  certaines  gares  des  réseaux  de  l'Est,  de  l'Orléans  et  du  Midi. 

Bureaux  de  messageries  pour  la  grande  et  la  petite  vitesse  :  —  r.  de 
Rambuteau,  6;  —  r.  de  Rennes,  45;  —  r.  St-Lazare,  88;  —  r.  des  Petites- 
Écuries,  11  ;  —  r.  St-Martin,252  ;  —  pl.  de  la  République,  16  ;  — r.  Ste-Anne,  6, 
et  r.  Molière,  7  ;  —  r.  Tiquetonne,  64. 

A  ces  bureaux  d^  •  geignements  sont  donnés  pour  ce  qui  concerne  les 
voyageurs  et       v^i.^  .adises. 

Coupés  omiiibu:^  de  famille.  —  Pour  retenir  un  coupé  ou  omnibus, 
s'adr^  a-.i  *  ioms  12  h.  à  l'avance  au  bureau  central  des  omnibus, 
rue  'Jo  C'^a,^on,  2,  à  la  gare  de  Paris,  bd  Diderot  (bureau  du  contrôle 
'V  s  «:jxiuibus),  ou  aux  bureaux  succursales  (pour  ce  tarif,  Paris  a  été 

visé  en  3  zones  :  la  l'"^  s'étend  du  1"  au  13»^  arrond.  ;  la  2*=  comprend 
les  14%  15%  17%  18%  19«  et  20«  arrond.  ;  la  3%  le  W  arrond. 

Prix  do  la  course,  bagages  compris  :  l"""  zone,  coupé,  3  fr.  ;  omnibus  à 

4  places,  occupé  par  1  ou  2  pers.,  3  fr.,  par  3  ou  4  pers.,  4  fr.  ;  à  6  places, 

5  fr.  ;  à  12  places,  10  fr.  ;  —  2«  zone,  coupé,  4  fr.  ;  omnibus,  4  fr.,  5  fr., 

6  fr.,  12  fr.  ;  —  3«  zone,  coupé,  4  fr.  ;  omnibus,  5  fr.,  6  fr.,  8fr.,  15  fr. 

Il  n'est  pas  perçu  de  surtaxe  pour  prendre  ou  laisser  sur  l'itinéraire 
direct  des  voyageurs  sans  bagages,  si  le  stationnement  ne  dépasse  pas 
5  min.  ;  s'il  dépasse  5  min.  ou  si  ces  voyageurs  ont  des  bagages,  il  sera 
perçu  à  chaque  arrêt  une  surtaxe  de  1  fr.  Si  l'itinéraire  est  allongé,  la 
surtaxe  sera  de  2  fr.  par  arrêt.  Si  le  stationnement  dépasse  15  min.,  il 
sera  perçu  1  fr.  pour  chaque  fraction  de  15  min.  on  plus. 
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du  Nord. 

Administration,  rue  de  Dunkerque,  18.  —  Gare,  place  de  Rou- 
Daix  (buffet). 

Bureaux  de  messageries  pour  la  grande  et  la  petite  vitesse  :  —  r.  du 
Bouloi.  ^21,  et  r.  Coquillière,  31  ;  —  bd  de  Sébastopol,  32  et  34;  —  bd  Ras- 
pail,  144  ;  —  r.  St-Martin,  326  (impasse  de  la  Planchette)  ;  —  r.  des  Archives,  63; 

—  r.  de  Longchamp,  20;  —  r.  Paul-Lelong,  1  ;  —  r.  Gaillon,  5;  —  r.  du 
Faubourg-Saint-Antoine,  21,  et  r.  de  la  Roquette,  2;  —  quai  de  Valmy,  33; 

—  r.  St-Florentin,  8;  —  r.  du  Faubourg-St-Denis,  63  (cour  des  Petites-Ecu- 
ries, 10);  —  r.  de  la  Verrerie,  34;  —  r.  Antoine-Dubois,  4  et  6. 

Omnibus  spéciaux.  —  A  la  descente  de  la  gare. 

Omnibus  (  1  ou  2  personnes,  3  fr.        Omnibus  |  1  à  4  personnes,  4  fr. 
à  6  places  j  3  ou  4        —       4  »       à  12  places  j  5  à  8        —        8  » 
en  location  (  5  ou  6        —       6  »       en  location  (  9  à  12        —       10  » 

Omnibus  de  famille.  —  Pour  retenir  un  omnibus  ou  une  voiture  spéciale, 
s'adresser  au  chef  du  service  de  la  Compagnie  générale  des  voitures  pour 
le  service  des  chemins  de  fer,  à  la  gare  du  Nord. 

Omnibus  commandé  pour  prendre  ou  conduire  des  voyageurs  à  domicile 
(sans  égard  au  nombre)  :  à  6  places,  6  fr.  ;  à  12  places,  10  fr. 

Camion  ou  fourgon  pour  le  transport  de  bagages,  1  fr.  par  100  kilogr.  : 
minimum,  6  fr. 

Voitures  spéciales  à  4  places,  ne  marchant  qu'à  la  course,  à  destination 
d'un  ou  plusieurs  domiciles.  —  Tarif  de  la  gare  à  domicile  :  course 
(bagages  compris)  de  6  h.  en  été  (l^""  avril  au  30  septembre)  et  7  h.  en 
hiver  à  minuit  30,  2  fr.  50;  de  minuit  30  à  6  h.  en  été  et  1  h.  en  hiver, 
3  fr.  —  Tarif  des  voitures  spéciales  lorsqu'elles  sont  commandées  pour 
prendre  à  domicile  ou  à  la  gare  :  course  (bagages  compris),  de  jour,  3  fr.  ; 
de  nuit,  4  fr.  —  Tout  voyageur  prenant  une  voiture  spéciale  à  la  gare  a 
le  droit  de  la  faire  arrêter  pour  laisser  descendre  en  route  d'autres  per- 
sonnes, moyennant  une  surtaxe  de  50  c.  par  arrêt  intermédiaire. 

C'^  de  l'Est. 

Administration  centrale,  rue  d'Alsace,  21  et  23;  —  Gare,  rue 
de  Strasbourg.  —  Gai^e  spéciale  du  chemin  de  fer  de  Vincemie^. 
place  de  la  Bastille. 

Bureaux  de  messageries  pour  la  grande  et  la  petite  vitesse  :  —  r.  du 
TJouloi,  9;  —  r.  Notrc-Dame-des-Victoires,  28;  —  bd  de  Sébastopol,  34, 
'  r.  Quincampoix,  47  et  49;  —  bd  Raspail,  144;  —  r.  de  la  Chaussée- 
Antin,  7;  —  pl.  de  la  Bastille  (gare  du  chemin  de  fer  de  Vincennes)  ; 

—  r.  de  Turbigo,  55  (r.  Vaucanson,  4;  r.  Conté,  3  et  5)  ;  —  r.  Ste-Anne,  6, 
et  r.  Molière,  7. 

Omnibus  de  famille  (pour  conduire  à  domicile).  —  Pour  retenir  s'adresser 
au  moins  6  heures  à  l'avance,  soit  à  la  gare  de  Paris  (bureau  central  des 
omnibus),  soit  aux  bureaux  succtirsales  (Y.  ci-dessus). 
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Paris  (anciennes  limites)  y  compris  Montmartre,  la  Chapelle,  la  Villetto 
et  Belleville. 

De  7  heures  du  matin  à  minuit  :  De  minuit  à  7  heures  du  matin  : 

De  1  à  3  voyageurs  3  fr.     De  1  à  3  voyageurs  4  fr. 

Au-dessus  de  3  voyageurs,  Au-dessus  de  3  voyageurs, 

par  place  1  fr.        par  place  1  fr. 

(Pour  prendre  à  domicile,  par  omnibus  de  1  à  5  voyageurs,  5  fr.). 
BatignoUes,  les  Ternes,  Ménilmontant  et  Charonne. 

De  7  heures  du  matin  à  minuit  :  De  minuit  à  7  heures  du  matin  : 

Do  1  à  3  voyageurs  4  fr.  De  1  à  3  voyageurs  5  fr. 

Au-dessus  de  3  voyageurs,        •  Au-dessus  de  3  voyageurs, 

par  place   .    1  fr.        par  place   1  fr. 

(Pour  prendre  à  domicile,  par  omnibus  de  1  à  5  voyageurs,  6  fr.). 
Passy,  Auteuil,  Grenelle,  Vaugirard,  Montrouge,  Ivry-Paris,  Bercy.. 

De  7  heures  du  matin  à  minuit  :  De  minuit  à  7  heures  du  matin  : 

De  1  à  3  voyageurs  5  fr.  De  1  à  3  voyageurs  6  fr. 

Au-dessus  de  3  voyageurs,  Au-dessus  de  3  voyageurs, 

par  place  1  fr.        par  place  1  fr. 

(Pour  prendre  à  domicile,  par  omnibus  de  1  à  5  voyageurs,  7  fr.). 

Les  voyageurs  transportes  par  ces  voitures  jouiront,  pour  leurs  bagages, 
do  la  franchise  -ante  :  de  1  à  3  places,  60  kilogr.  ;  —  de  4  à  10  places, 
100  kilogr.  —    .  us  de  ces  poids,  il  sera  perçu  1  c.  par  kilogr. 

Voiture":*  >  .  »  o  à  4  places,  ne  marchant  qu'à  la  course.  Les  demandes 
de  voi*  ■  ■  u-  aller  prendre  à  domicile  doivent  être' faites  au  moins 
"  avance  à  la  gare  de  Paris  (bureau  des  omnibus).  — Mêmes 

auditions  qu'à  la  Compagnie  ('m  \or<l  {V.  ci-dessus). 

hemin  de  fer  de  Ceinture. 

Sa  lo-  totale  est  de  35  k.  et  le  nombre  total  des  stations  , 

de  as  compter  la  gare  Paris-Nord),  V.  le  plan.  —  Le 

ar  peut  partir  de  l'une  des  29  stations  circulaires  ou  de 
.e  des  gares  suivantes  :  Saint-Lazare,  Montparnasse,  Sceaux, 
Orléans,  Lyon,  Vincennes,  Est  et  Nord.  —  Départs  toutes  les 
15  min.  —  La  durée  du  trajet  complet  autour  de  Paris  (de  la 
gare  Paris-Nord)  est  de  1  h.  20. 

Tarif.  —  l""*^  zone  :  d'une  gare  quelconque  à  la  gare  voisine  ou  à  la  sui- 
vante, 1"  cl.  40  c,  2«'cl.  20 C.  (nllor  ci  rct.,  GO  c.  et  30  c.)  ;  —  2'-  zone  : 
pour  les  parcours  supérieurs,  1""  cl.  rC)  c,  2''  cl.  30  c.  (aller  et  ret.,  \)0  c. 
et  50  c). 

N.  li.  —  La  station  d'riSt-C'einture  est  exclusivement  affectée  au  service 
de  la  correspondance  de  la  ligne  de  Ceinture  avec  lo  chemin  de  fer  de  rp]st. 
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Ligne  spéciale  de  la  gare  Saint-Lazare  à  Auteuil-Boulogne, 
au  Champ-de-Mars  et  à  Paris-Invalides. 

Départs  fréquents;  trajet  en  -27  min. 

Stations  :  Paris-Saint-Lazare  ;  —  Batignolles  ;  —  Courcelles-Levallois  ; 
—  Neuilly-Porte-Maillot;  —  avenue  du  Bois-de-Boulogne;  —  avenue  Henri- 
Martin;  —  Boulainvilliers  ;  —  quai  de  Passy  ;  —  Champ-de-Mars;  — 
avenue  de  La  Bourdonnais;  —  Pont  de  l'Aima;  —  Paris-Invalides. 

Prix  :  l^e  cl.  55  c,  2^  cl.  30  c.  (pas  de  3«  cl.).  Après  7  h.  du  s.  et  dans 

s  deux  sens  les  trains  ne  desservent  pas  le  quai  de  Passy. 

^ota  :  Il  est  recommandé  aux  voyageurs  de  s'assurer,  au  départ  de 
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Saint-Lazare,  des  trains  spéciaux  Saint-Lazare  à  Paris-hivalides  ainsi 
que  ceux  pour  Auteuil-Iioulof/ne  seulement. 

Les  voyageurs  au  départ  de  Paris-Invalides  à  destination  des  gares  de 
1  assy,  d'Auteuil-BouIogne  et  de  la  Ceinture  (rive  gauche)  ou  vice  versa, 
doivent  changer  de  train  à  Vavenue  Henri-Martin. 
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Enlèvement  des  bagages  à  domicile. 

Les  voyageurs  se  rendant  à  une  destination  quelconque  sur 
les  réseaux  de  l'Ouest,  du  P.-L.-M.  ou  du  Nord,  peuvent  faire 
enlever  leurs  bagages  à  domicile  et  les  faire  enregistrer  à  l'avance 
par  les  soins  de  la  «  Société  des  Voyages  Duchemin  >>,  rue  de 
Grammont,  20.  Le  service  comprend  la  descente  et.  le  charge- 
ment des  bagages  au  domicile,  leur  transporta  la  gare,  la  manu- 
tention du  pesage  et  les  formalités  de  l'enregistrement.  A  leur 
arrivée  à  la  gare  pour  prendre  leur  train,  les  voyageurs  pour- 
ront, sur  présentation  du  reçu  de  la  commande,  retirer  leurs 
billets  et  leur  bulletin  de  bagages,  contre  payement  de  leur 
montant  et  du  coût  de  l'enlèvement,  à  raison  de  30  c.  par  frac- 
tion de  10  kilogr.  avec  minimum  de  2  fr.  50. 


COMMISSIONNAIRES 

Des  comynissionnaires,  autorisés  par  l'Administration,  station- 
nent aux  angles  des  principales  voies  publiques,  principalement 
sur  les  boulevards;  ils  transportent  les  colis,  les  paquets  et  les 
lettres  (on  les  paye  suivant  la  longueur  de  la  course  et  suivant' 
la  dimension  des  paquets).  Us  ont  à  la  place  où  ils  stationnent 
une  boîte  contenant  ce  qui  est  nécessaire  au  nettoyage  des 
chaussures  (prix,  20  c). 


II 


Moyens  de  transport  :  voitures  de  place  ou  fiacres,  voi- 
tures de  remise;  omnibus  et  tramways;  chemin  de  fer 
métropolitain;  bateaux-omnibus. 


VOITURES  DE  PLACE  OU  FIACBES.  —   VOITURES  DE  REMISE 

Les  voitures  de  place  ou  fiacres  stationnent  près  des  gares 
et  des  monuments,  sur  les  places  et  les  boulevards,  et,  le  soir, 
à  la  sortie  des  théâtres.  Mais,  sur  les  voies  principales,  on  en 
trouve  presque  toujours  qui  circulent  au  pas  et  s'ofTrentau  client. 

Les  voitures  à  deux  places  (Compagnie  générale,  Compagnie 
de  l'Urbaine,  Compagnie  Camille,  etc.)  sont  propres  et  bien 
attelées,  mais  sous  le  rapport  des  voit,  à  4  places  fermées,  Paris 
laisse  beaucoup  à  désirer.  Pour  avoir  une  voit,  propre  et  large, 
dans  laquelle  une  famille  de  quatre  personnes  puisse  s'asseoir 
à  l'aise  pour  se  rendre  au  théâtre  ou  en  soirée,  il  faut  la  retenir 
d'avance,  ce  qui  coûte  assez  cher. 

On  trouve  autour  de  l'Opéra  :  à  l'angle  de  la  rue  Auber  et  de 
la  rue  Scribe  des  coupés  ou  des  victorias  (suivant  la  saison) 
dits  de  grande  remise;  rue  Halévy,  des  automobiles;  pour  les 
prix,  on  traite  de  gré  à  gré. 

Depuis  1904,  un  grand  nombre  de  voitures  de  place  sont 
munies  d'un  compteur  dit  «  taximètre  ».  Un  petit  drapeau  rouge 
placé  sur  le  taximètre  à  la  droite  du  cocher  indique  que  la 
voiture  est  libre.  Dès  que  le  voyageur  est  monté  dans  la  voi- 
ture le  cocher  abaisse  le  drapeau  et  fait  paraître,  dans  un  gui- 
chet intitulé  Tarif,  un  voyant  rouge  pour  la  course  simple,  et 
un  voyant  bleti  pour  la  course  à  l'heure.  Bagages  :  1  colis,  25  c, 
deux  colis,  50  c,  trois  colis  et  plus,  75  c. 

Tarif  des  fiacres  à  taximètre.  —  Voit,  à  deux  places,  tarif  de  jour  dans 
P;iris  et  hors  de  l'enceinto  fonifuje  :  75  c.  pour  1,200  mètres  ou  pour  9  min, 
!  -  cupation,  10  c.  en  plus  pour  chaque  400  met.  en  plus  ou  3  min.  en  phis. 
.  if  de  nuit  dans  rcncciiilo  fortiiioo  :  (par  heure  ou  course)  50  c.  ;  iihUnn- 
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nité  pour  passage  des  fortifications,  50  c.  ;  indemnité  de  retour  pour  voit,  ■ 
laissées  en  dehors  de  Tenceinte  fortifiée,  1  fr.  ;  les  indemnités  dues  aux 
cochers  pour  service  de  nuit,  passage  des  fortifications,  bagages,  sont  indi- 
qués par  le  compteur  dans  un  guichet  intitulé  «  suppléments  ». 

N.  B.  Les  cochers  dont  les  voitures  sont  munies  de  taximètre  n"ont  pas 
le  droit  de  tra\nillcr  au  tarif  ordinaire.  Si  le  taximètre  se  dérange  en 
cours  de  route,  le  voyageur  doit  être  mené  à.  l'adresse  indiquée  par  lui. 
Il  n'aura  à  payer  que  le  chilfre  marqué  par  le  totalisateur  au  moment 
de  son  arrivée.  Du  reste  MM.  les  voyageurs  sont  prévenus  que,  sauf  le 
pourboire,  qui  est  facultatif,  ils  ne  doivent  rien  payer  au  cocher  en  dehors 
de  ce  qui  est  marqué  par  le  taximètre  dans  les  deux  cases  :  Prix  à  p)(iyer 
et  suppléments. 

Tarif  des  fiacres  électriques.  —  Prix  de  jour  dans  Paris  et  hors  de  l'en- 
ceinte fortifiée,  voit,  à  2  pl.,  le  1"  kilomètre  1  fr.,25,  kilom.  suivants  50  c.  ; 
voit,  à  4  pl.,  1  fr.  50  et  60  c.  ;  landaus  à  4  pl.  et  voit,  à  6  pl.  le  1"  kilom. 
'i  fr.,  les  suivants  80  c.  Plus-value  fixe,  pour  service  de  nuit  dans  Fenceinte 
fortifiée  pour  toutes  voit.,  1  fr.  Indemnité  au  passage  des  fortifications 
(entrée  ou  sortie)  pour  toutes  voitures,  1  fr.  Le  tarif  pour  les  bagages  est 
le  même  que  ci-dessus. 

Tarif  des  automobiles  de  place.  —  La  C'"^  Française  des  automobiles  de 
place  (rue  de  la  Victoire,  60)  vient  de  créer  un  grand  nombre  de  ces  voi- 
tures également  munies  d'un  compteur.  Cette  C'*'  a  trois  tarifs  : 

1°  Voiture  occupée  par  deux  pers.  au  plus  et  dans  l'enceinte  fortifiée, 
75  c.  pour  900  m.  et  10  c.  pour  300  m.  —  2^  Voiture  avec  plus  de  deux  pers. 
et  hors  de  l'enceinte  fortifiée,  75  c.  pour  750  m.  et  10  c.  i)our  250  m.  — 
3°  Après  minuit  et  demi,  75  c.  pour  600  m.  et  10  c.  pour  200  m. 

Pendant  l'attente  le  prix  progresse  à  raison  de  10  c.  par  2  min.  24  sec. 
—  La  course  est  obligatoire  dans  un  rayon  de  60  kilomètres. 

Les  voitures  se  louent  au  mois  à  raison  de  1,000  fr.  pour  1,300  kilom. 
et  35  c.  par  kilomètre  en  sus. 

Elles  stationnent  en  grand  nombre  au  Grand-Hôtel  et  dans  diverses 
stations  de  fiacres. 

Il  n'existe  pas  de  tarif  de  bagages.  Ces  voit-ures  n'ayant  pas  de  galerie 
iracc(^ptont  pas  les  malles  et  gros  colis,  seuls  les  valises  et  paquets 
portos  à  la  main  sont  acceptés  sans  supplément. 

Quand  on  prend  une  voiture  à  l'iieure  il  faut  avoir  soin  : 
r  de  demander  au  cocher  son  numéro  et  de  le  garder  en  cas 
de  difficultés  ultérieures;  T  de  regarder  sa  montre  et  de  con- 
trôler l'heure  avec  la  montre  du  cocher.  Les  cochers  de  Paris 
n'aiment  généralement  pas  marcher  à  l'heure;  mais  quand  ils 
stationnent  ils  sont  obligés  de  le  faire;  s'ils  font  des  difficultés, 
on  n'a  qu'à  s'adresser  au  gardien  de  la  station.  Certains  jours 
de  courses  ou  de  fêtes,  on  trouve  difficilement  une  voiture. 

Un  décret  du  23  mai  1866  fixe  ainsi  qu'il  suit  le  Tarif  maximum 
des  voitures  de  place  et  de  remise,  au(iuel  se  conforment  toutes 
les  entreprises  de  petites  voitures. 
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Tarif  des  voitures  de  place 

DANS  L'INTÉRIEUR  DE  PARIS 

De  6  heures  du  matin,  en  été 
(du  1*""  avril  au  30  septembre), 
et  de  7  heures  du  matin,  en  hiver 
(du  1"  octobre  au  31  mars), 
à  minuit  30  minutes. 

De  minuit  30  minutes 
à  6  heures  du  matin 
en  été 
(du  P""  avril 
au  30  septembre), 
et  à  7  heures  du  matin, 
en  hiver 
(du  P""  octobre 
au  31  mars). 

Voitures  de  place  et  voi- 
tures de  remise  char- 
geant sur  la  voie  publi- 
que ou  dans  les  gares  : 

A  2  places. 

A  4  plac.  et  à  galerie. 

Landaus. 

La 
course. 

fr.  c. 

1  50 

2  » 
2  50 

L'heure. 

2  » 
2  50 
3 

La 
course. 

2  25 

2  50 

3  » 

L'heure, 

2  50 

2  75 

3  50 

AU  DELA  DES  FORTIFICATIONS 

INDEMNITÉ 
POUR  LE  TRANSPORT 

DES  COLIS 
CONFIÉS  AU  COCHER 

De  6  heures  du  matin 
à  minuit,  en  été  ; 

Bois  de  Boulogne, 
Bois  de  Vincennes, 
et  communes  contiguës 
à  Paris. 

de  7  heures  du  matin 
à  10  heures  du  soir 
en  hiver. 

Quand 
les 
voyageurs 
rentreront 

avec 
la  voiture 
à  Paris. 

Quand 
les 
voyageurs 
quitteront 
la  voiture 
hors  des  for- 
tifications. 

• 

1 

colis. 

2 

colis. 

3 

colis 
et 
au- 
dessus. 

Voitures  déplace  et  voi- 
tures de  rimise  char- 
geant sur  la  voie  publi- 
que ou  dans  les  gares  : 

A  2  places. 

A  4  plac.  et  à  galerie. 

Landaus. 

La  course 
et  l'heure. 

fr.  c. 

2  50 

2  75 

3  ') 

Indemnité 
de  retour. 

:  i'» 

2  » 

:  0  25 
1 

0  50 

0  75 
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TABLEAU  DU  PRIX  DES  VOITURES  A  l'hEURE  PAR  CINQ  MINUTES 


VOITURES 

A 

FR. 

2  FR 

25  G. 

2  FR 

50  c. 

—  — 

3  FR. 

L  HEURE. 

l'heure. 

l'heuhe. 

l'  H  E  (J  RE . 

fr. 

C. 

fr. 

c. 

fr. 

c. 

fr 

* 

20 

20 

25 

»  25 

35 

40 

45 

>)  50 

50 

60 

65 

»  75 

70 

80 

85 

1  » 

85 

95 

1 

05 

1  25 

1 

1 

15 

1 

25 

1  50 

l 

20 

1 

30 

1 

50 

1  75 

1 

35 

1 

50 

1 

70 

2  » 

1 

50 

1 

70 

1 

90 

2  25 

1 

70 

1 

85 

2 

10 

2  50 

1 

85 

2 

05 

2 

30 

2  75 

9 

2 

25 

2 

50 

3  » 

N.  B.  —  La  première  heure  se  paye  toujours  entière  ;  mais,  d'après 
l'article  8  du  décret  réglementaire  (F.  ci-dessous),  le  temps  excédant  la 
première  heure  est  payé  proportionnellement  à  sa  durée. 

Le  tarif  du  prix  de  la  course  et  de  l'heure  adopté  par  chaque  loueur  de 
voitures  de  place  ou  de  remise  devra  être  affiché  dans  l'intérieur  de  ses 
voitures  et  délivré  à  chaque  voyageur. 

Ce  tarif  ne  pourra  jamais  dépasser  les  fixations  du  tableau  suivant^  ni 
supprimer  aucune  des  catégories  des  prix  qui  y  sont  indiquées. 

Le  soir,  à  partir  d'une  certaine  heure  et  notamment  à  la  sortie 
des  théâtres,  il  est  préférable  de  prendre  une  voiture  aux  lan- 
ternes de  son  quartier  :  Bleues  :  Popincourt,  BeWeyiWe  ;  Jaunes  : 
Poissonnière,  Montmartre;  Rouges  :  Champs-Élysées,  Passy,  Bati- 
gnolles  ;  Vertes  :  Invalides,  Observatoire. 

L'usage  s'est  établi  de  donner  au  cocher  un  pourboire  de  20 
à  50  c.  suivant  la  longueur  de  la  course,  de  30  à  50  c.  par  heure 
suivant  le  nombre  d'heures  employées.  Pour  les  fiacres  à  taxi- 
mètre le  pourboire  est  moins  élevé. 

La  Compagnie  générale  des  voitures,  dont  le  siège  social  est 
situé  place  du  Théfitre-Français,  n»  1,  et  à  laquelle  apparticn- 
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Qent  les  voitures  de  place  numérotées  de  1  à  5,000,  a  en  outre 
organisé  un  service  spécial  de  grande  remise.  Elle  fournit  des 
voitures  de  toutes  les  espèces  (coupé,  trois-quarts,  Victoria, 
calèche,  landau),  à  l'année,  au  mois,  à  la  quinzaine,  à  la  huitaine, 
:i  la  journée,  à  la  demi-journée,  et  enfin  pour  plusieurs  heures, 
<r)it  pour  les  mariapies  et  les  enterrements,  soit  pour  se  rendre 
aux  champs  de  courses  ou  aux  gares  de  chemins  de  fer.  —  Il 
y  a  un  tarif  spécial  pour  le  service  des  courses,  tarif  qui  n'est 
pas  applicable  le  jour  du  Grand  Prix  de  Paris  pour  les  voitures 
(jui  n'auront  pas  été  commandées  dix  jours  d'avance. 

y,  B.  —  S'adresser  pour  les  commandes,  renseignements, 
plaintes  et  réclamations,  soit  au  siège  social,  place  du  Théâtre- 
Français,  1,  soit  boulevard  des  Capucines,  22. 


DISPOSITIO.N'S  RÉGLEMENTAIRES  INHÉRENTES  AU  TARIE 

i:  1.  Les  cochers  devront  remettre  spontanément  un  bulletin  indicatif  du 
'iiiméro  et  du  tarif  de  leur  voiture  à  la  personne  qui  vient  d'y  monter.  Ils 
\  ront  communiquer  au  voyageur,  sur  sa  demande,  le  livret  de  la  voiture. 
^  -i.  Les  cochers  -sont  tenus  de  se  rendre  au  domicile  du  voyageur  pour 
liarger.  I^orsque  le  temps  employé  pour  leur  déplacement  et  l'attente 
voyageur  excède  15  minutes,  le  tarif  à  l'heure  est  applique  à  partir  du 
loment  où  la  voiture  a  été  louée. 

3.  Lorsqu'un  cocher  qui  s'est  rendu  à  domicile  n'est  pas  employé,  il 
lui  est  payé  la  moitié  du  prix  d'une  course  ordinaire,  si  le  temps  employé 
•  ur  le  déplacement  et  l'attente  ne  dépasse  pas  un  quart  d'heure;  le 
>:  entier  d'une  course,  si  le  temps  oxcodc  un  quart  d'heure. 
5  i.  Lorsqu'un  cocher  est  requis  de  s'arrêter  en  route  ou  de  changer 
1  Itinéraire  le  plus  direct,  l'heure  est  due.  Toutefois,  le  cocher,  quoique  pris 
à  la  course,  est  tenu  de  laisser  monter  ou  descendre  un  voyageur  en 
route. 

i;  5^  Le  voyageur  qui,  en  montant  en  voiture,  n'aura  pas  fait  connaître 
m  cocher  son  intention  d'être  conduit  à  l'heure,  sera  présumé  avoir  pris 
voiture  à  la  course. 

:  G.  Les  cochers  loués  à  l'heure  doivent  suivre  l'itinéraire  indiqué  parle 
'\ageur. 

~  7.  Les  cochers  loués  à  la  course  et  les  cochers  loués  à  l'heure  (sauf  le 
is  où  ces  derniers  sont  requis  par  les  voyai,^(jiirs  d'aller  au  pas)  doivent 
r;ure  marcher  leurs  chevaux  '!(■  umiiiêi-c  ii  [)ar<«jiirir  au  minimums  kilo-* 
iMcires  à  l'heure  pour  les  voitures  <lo  place  et  10  kilomètres  pour  les  voi- 
tiu'cs  de  remise. 

?i  8.  lia  première  heure  est  duo  intégralement,  lors  même  qu'elle  ne 
s<irait  pas  entièrement  écouPie.  Le  temps  excédant  la  première  heure  est 
])ayé  proportionnellement  à  sa  durée. 

'.>.  Los  fofhers  pris  à  la  course  ou  à  l'heure  avant  minuit  30  minutes. 
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qui  arrivent  à  destination  après  cette  heure,  n'ont  droit  qu'au  prix  fixé 
pour  le  jour,  pour  la  course  ou  pour  la  première  heure. 

Les  cochers  pris  à  la  course  ou  à  l'heure,  avant  6  h.  du  mat.  en  été  et 
7  h.  en  hiver,  ont  droit  au  tarif  de  nuit  pour  la  course  et  la  première 
heure,  même  s'ils  arrivaient  à  destination  après  ces  heures. 

§  10.  De  6  h.  mat.  à  10  h.  s.  en  hiver  et  minuit  en  été,  les  cochers  ne 
seront  tenus  de  franchir  les  fortifications,  pour  conduire  des  voyageurs 
dans  les  bois  de  Boulogne  et  de  Vincennes  ou  dans  les  communes  conti- 
guës  à  Paris,  qu'autant  qu'ils  auront  été  pris  à  l'heure. 

Après  10  h.  du  s.  en  hiver  et  minuit  en  été  les  cochers  ne  sont  pas 
tenus  de  franchir  les  fortifications. 

Le  transport  dans  les  communes  contiguës  à  Paris,  de  même  que  le 
transport  dans  les  autres,  après  10  h.  s.  en  hiver  et  minuit  en  été,  est 
réglé  de  gré  à  gré. 

Les  communes  dont  le  territoire  est  contigu  à  Paris  sont  :  Charenton, 
Saint-Maurice,  Saint-Mandé,  Vincennes,"  Montreuil,  les  Lilas,  les  Prés- 
Saint-Gervais,  Bagnolet,  Romainville,  Pantin,  Aubervilliers,  Saint-Denis, 
Saint-Ouen,  Clichy,  Levallois-Perret,  Neuilly,  Boulogne,  Issy,  Vanves, 
Malakoff,  Montrouge,  Bagneux,  Arcueil,  Gentilly,  Yillejuif  et  Ivry. 

Tout  cocher  qui  sera  pris  avant  10  h.  s.  en  hiver  et  minuit  en  été,  pour 
se  rendre  soit  dans  les  bois  de  Vincennes  ou  de  Boulogne,  soit  dans  les 
communes  dont  le  territoire  est  contigu  à  Paris,  ne  pourra  exiger,  lors 
même  qu'il  arriverait  à  destination  après  dix  heures  ou  minuit,  suivant  la 
saison,  un  salaire  plus  élevé  que  celui  qui  résulte  du  tarif  de  jour. 

§  11.  Lorsque  les  chevaux  ont  été  employés  pour  le  même  voyageur,  à 
l'extérieur,  pendant  2  h.  sans  aucun  repos,  le  cocher  peut  les  faire  reposer 
pendant  20  min.  ;  ce  temps  de  repos  est  à  la  charge  du  voyageur. 

§  12.  Lorsqu'un  cocher  est  loué  en  dehors  des  fortifications  à  destina- 
tion de  Paris,  il  n'a  droit  qu'au  prix  du  tarif  de  l'heure  dans  l'intérieur  de 
Paris. 

§  13.  Lorsqu'un  cocher  est  loué  dans  l'intérieur  de  Paris  pour  conduire 
directement  dans  l'une  des  communes  dont  le  territoire  est  contigu  aux 
fortifications,  le  tarif  de  l'extérieur  lui  est  dû  à  partir  de  la  location. 

'  orsqu'un  voyageur,  après  avoir  employé  une  voiture  à  l'heure  ou  à  la 
"se  dans  l'intérieur  de  Paris,  se  fait  conduire  hors  des  fortifications, 
le  temps  employé  dans  Paris  est  compté  suivant  le  tarif  de  l'intérieur;  le 
temps  employé  au  delà  des  fortifications  est  payé  suivant  le  tarif  de 
l'extérieur. 

§  14.  Les  cochers  de  voitures  dépourvues  de  galerie  ne  sont  pas  tenus 
l'accepter  des  bagages Tous  les  colis  que  le  voyageur  fait  placer  sur 
'  '  npériale  des  voitures  on  ]v  sièi;o  dos  coclicrs,  quels  que  soient  leur  nature 
.1  leur  volume,  sci-oiit.  assujcHis  à  la  taxe  lixéo  ci-dessus. 

Les  cocliors  sont  icnus  d'en  ellecUicr  le  ciiargcment  et  le  déchargement. 

Ne  sont  ])as  regardés  comme  colis,  et  doivent  être  dès  lors  transportés 
gratuitement,  les  cartons,  sacs  de  voyage,  valises,  i)arapluies,  cannes, 


1.  Néanmoins,  les  cochers  acceptent  généralement  de  placer  une  malle 
à  côté  d'eux. 
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'es,  et  généralement  tous  les  objets  que  les  voyageurs  peuvent  porter 
la  main  ou  tenir  dans  l'intérieur  de  la  voiture  sans  la  détériorer. 
15.  Les  cochers  peuvent  se  faire  payer  d'avance  lorsqu'ils  conduisent 
les  voyageurs  aux  gares  de  chemins  do  fer.  Théâtres,  concerts  et  autres 
lieux  de  réunion.  Ils  sont  aussi  autorisés  à  demander  des  arrhes  repré- 
itant  le  prix  de  l'heure  ou  de  la  course,  lorsqu'ils  attendent  ou  sont 
onus  par  les  voyageurs,  près  de  l'entrée  d'un  jardin  ou  d'un  établisse- 
nt où  il  est  notoire  qu'il  existe  plusieurs  issues. 

;  16.  Les  cochers  ne  sont  pas  tenus  d'admettre  plus  de  voyageurs  qu'il 
u  y  a  de  places  indiquées  à  l'intérieur  de  letirs  voitures.  Dans  les  voitures 
à  strapontin,  celui-ci  compte  pour  une  ou  deux  places  suivant  ses  dimen- 
sions. Les  cochers  peuvent  s'opposer  à  ce  que  les  animaux  montent  avec 
voyageurs;  mais  s'ils  les  ont  acceptés,  ils  devront  marcher. 

;  17.  Toute  impolitesse,  tout  acte  de  grossièreté  ou  de  brutalité  de  la 
i  art  des  cochers  seront  sévèrement  réprimés. 

S  18.  Dans  aucun  cas,  les  cochers  ne  pourront  exiger  de  pourboire  des 
voyageurs 

OMNIBUS  ET  TRAMWAYS 

Paris  et  sa  banlieue  sont  desservis  par  de  nombreuses  lignes 
de  tramways  et  d'omnibus,  à  itinéraire  invariable.  Des  corres- 
pondances établies  entre  ces  différentes  lignes  permettent  aux 
voyageurs  de  se  rendre  d'un  point  quelconque  de  Paris  à  un 
autre  point,  en  changeant  de  voiture,  si  la  voiture  dans 
laquelle  ils  sont  montés  ne  les  y  conduit  pas  directement.  Les 
étrangers  devront  s'adresser  aux  gardiens  de  la  paix  pour  se 
faire  indiquer  le  bureau  d'omnibus  le  plus  proche,  où  les  con- 
trôleurs leur  donneront  tous  les  renseignements  qui  leur  seront 
nécessaires. 

N.  B.  —  Nous  appelons  spécialement  l'attention  des  voyageurs 
sur  le  plan  de  Paris  (dans  la  poche  à  la  fin  du  volume)  où  sont 
indiquées  toutes  les  lignes  d'omnibus  et  de  tramways.  Au  dos 
de  ce  plan  se  trouve  la  liste  complète  de  toutes  les  lignes 
d'omnibus  et.  de  tramways  avec  les  bureaux  de  correspondance 
et  les  lieux  intéressants  de  l'itinéraire. 

CO.MPAGNIE  GKNÉHALE 

La  Comparfuie  (jénérale  des  oinnihus  exploite  toutes  les  lignes 
d'omnibus  et  une  partie  des  lignes  de  tramways,  désignées  i)ar 
une  ou  plusieurs  lettres  de  l'alphabet. 


1.  Malgré  cet  article  du  règlement,  il  est  d'usage  de  donner  un  pour- 
Itoire  au  cocher  (Y.  p.  xx). 
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Omnibus. 

Les  voitures  d'omnibus  sont  de  deux  sortes  :  les  voitures  à 
30  places,  dont  14  à  l'intérieur,  14  à  l'impériale  et  2  sur  la  plate- 
forme; les  voitures  à  40  places,  dont  16  à  l'intérieur,  20  à 
l'impériale  et  4  sur  la  plate-forme.  Une  place  d'intérieur  ou  de 
plate-forme  coûte  30  c,  quelle  que  soit  la  longueur  du  parcours, 
et  donne  droit  à  un  billet  de  correspondance  qu'il  faut  réclamer 
en  payant  sa  place  et  conserver  pour  le  remettre  avec  le 
numéro  d'ordre,  qu'on  devra  prendre  au  bureau  en  descendant 
de  voiture,  au  conducteur  de  la  voiture  de  correspondance. 
Une  place  d'impériale  coûte  15  c;  avec  correspondance,  30  c. 
Les  sous-officiers,  les  soldats  et  les  gardiens  de  la  paix  payent 
15  c.  à  l'intérieur  avec  ou  sans  correspondance. 

Sur  beaucoup  de  lignes  on  peut  effectuer  la  fin  des  parcours . 
au  terminus,  soit  une  ou  deux  des  dernières  stations  pour  le 
prix  uniforme  de  10  c.  à  l'intérieur  comme  à  Timpériale. 

Les  places  à.Hmpériale  sont  très  agréables  et  les  femmes 
peuvent  y  monter.  Les  places  de  plate-fo?'me  sont  également  très 
recherchées  des  fumeurs. 

Les  voitures  des  différentes  lignes  portent  de  chaque  côté  un 
panneau  fixé  sur  la  balustrade  de  l'impériale  et  indiquant  leurs 
deux  points  terminus.  Elles  se  reconnaissent  aussi,  le  jour,  à 
leur  couleur,  et,  le  soir,  à  leurs  lanternes;  elles  s'arrêtent  sur 
tous  les  points  de  leur  parcours  (pour  y  monter  ou  en  descendre, 
faire  un  signe  très  apparent  au  conducteur  ou  au  cocher).  Une 
plaque  de  verre,  transparente  le  soir,  apposée  au-dessus  de  la 
portière  et  portant  le  mot  :  Complet;  indique  au  public  que 
ites  les  places  d'intérieur  et  de  plate-forme  sont  occupées. 

juand  on  se  présente  à  l'une  des  stations  ou  bureaux  de 
correspondance  des  omnibus  (enseignes  bleues  portant  en 
lettres  blanclics  ces  mots  :  Compagnie  générale  des  omnibus), 
il  faut  dire,  en  entrant,  où  l'on  désire  aller  et  prendre  un 
numéro  d'ordre  délivré  par  le  contrôleur,  car  le  conducteur 
fait  apiH3l  (h"s  nnmcros  à  l'an'ivr»^.  de  la  voiture  (v/  Von  a  un 
hillet  ({('  coj'/'cspD/ul/iiicr^  le  rcn/ci'/n'  r/i  niruila ni  au  'cond KcLeu.r). 
Lorsque  les  bureaux  de  correspoïKlancc  sont  ti'op  encombrés, 
on  fera  bien  de  ne  pas  atlendi'o  cl  d'aller  an-devant  de  l'omnibus 
jusqu'à  une  certaine  distance  du  bureau  (trop  près  du  bureau, 
les  omnibus  ne  s'ari'ètent  plus);  on  aura  assez  souvent  la 
chance  d'y  trouver  de  la  place.  Seulement,  si  l'on  est  muni 
d'une  correspondance,  on  en  perdra  le  bénéfice. 
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Si  l'on  pertl  dans  un  omnibus  quelque  objet,  on  doit  le  réclamer 
au  dernier  bureau  de  la  ligne  d'omnibus  que  l'on  a  prise,  avant 
de  faire  sa  déclaration  à  la  préfecture  de  police. 

Si  l'on  a  une  plainte  à  porter  contre  les  contrôleurs  des  sta- 
tions ou  les  conducteurs  d'omnibus  (ce  qui  est  rare),  on  peut 
demander  à  chaque  bureau  de  la  Compagnie  un  registre 
spécial,  contrôlé  par  la  police. 

Omnibus  automobiles. 

La  Compagnie  générale  des  omnibus  vient  de  créer  plusieurs  lignes 
d'Omnibus  automobiles. 

Nous  donnons  ci-dessous  deux  de  ces  lignes  mises  en  service  depuis  le 
mois  de  mai  1906. 

Ligne  C.  —  Porte  de  Neuilly-Hôtel  de  Ville  (longueur,  5  k.  780;  durée 
du  trajet,  -25  min.). 

Ligne  AM.  —  Montmarire-Saint-Germain-des-Près  (longueur,  5  k.  851; 
durée  du  trajet,  30  min.). 

N-  B.  —  Le  tarif  reste  le  même  (30  c.  et  15  c.)  ainsi  que  le  service  des 
correspondances. 
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Ce  tableau  indique  les  moyens  de  transport  :  omnibus,  tram  ou  mctropolita 
qu'il  faut  prendre  pour  se  rendre  de  l'un  des  dix  points  centraux  mentionn 
en  tête  des  colonnes,  aux  principales  curiosités  énumérées  par  ordre  alph 
bétique  dans  la  1"  colonne.  Il  suffit  de  suivre  une  des  dix  colonnes  (poi 
de  départ)  jusqu'à  la  ligne  en  regard  de  la  principale  curiosité  que  l'on  ve 
aller  voir  (point  d'arrivée).  La  même  opération  peut  se  faire  dans  Tord 


PRINCIPALES 
CURIOSITÉS 

Du 
Palais- 
Royal 

De 

la  Bourse 

De  la 
Madeleine 

De 
la  Gare 
St-Lazare 

1»  Arc  de  Triomphe  de  l'Étoile 

Métropo- 
litain : 
Stat. 
Palais- 
Royal 

Métro  : 
Stat. 
la  Bourse 
ou 

Omn  :  AB 

Tr  :  AE 

Métro  : 
Stat.  Gar 
St-Lazar( 
ou 

Tr  :  N,  AJ 

2°  Banque  de  France 

Omn  :  V, 

N,  N  bis 

Omn  :  F,  I, 
V 

Omn  :  AB 
Omn  :  V 

Métro  : . 
Stat.  Gar 
St-Lazarc 
à  la 
Bourse 
Omn  :  F 

3"  Bibliothèque  Nationale 

Omn  :  A, 
H,  M 

Omn  :  A. 
H,  M 

Omn  :  E 
^ Omn :  H 

Métro  :' 
Stat.  Gar 
St-Lazar» 
àlaBourS) 
Omn  :  M 
Omn:  Air 
Omn  :  A,i 
ou  M 

4»  Bois  de  Boulogne 

Métro  : 
Stat. 
Pal-Royal 

Métro  : 
Stat. 
la  Bourse 
Omn  :  AB 
^  Tr  :  iN 

Tr  :  AE 
Tr  :  N 

Métro  : 
Stat.  Gar 
St-Lazan 
Tr  :  AE(i 

Tr  :  N 

5"  Bois  de  Vincennes 

Métro  : 
Stat. 
Pal -Royal 

Métro  : 
Stat. 
la  Bourse 
Onm  :  F 
^  Tr  :  1 

Omn  :  I^] 
^  Tr  :  1 

Métro  ; 
Stat.  Gar 
St-Lazan 
Omn  :  T 
Tr  :  1 

6"  Bourse 

Oniii  :  A, II 
cl  M 

Omn  :  AB 

Métro  : 
Stat.  Gar 
St-Lazan 
ou  1 
Omn  :  i 
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rse.  Certains  points  d  arrivée  n'étant  pas  desservis,  nous  indiquons  la  ligne 
nibus  ou  de  tram  qui  passe  le  plus  près.  Ce  signe  <^  indique  la  corres- 
ancc  de  la  première  ligue  d'omnibus  ou  de  tram  mentionnée  avec  la 
□de.  Le  numérotage  des  lignes  de  tram  dans  le  tableau  ci-dessous  n'a 
d'officiel  et  correspond  seulement  à  notre  plan  :  Moyens  de  transport 
3  la  poche  à  la  fin  'du  volume). 


De 
î  Place 

de 
'Étoile 

De 
la  Gare 
du  Nord 

De 
la  Place 

de 
la  Répu- 
blique 

De 
la  Place 
de  la 
Bastille 

Du 
Square 
Cluny 

De 
Saint- 
Germain 
des  Prés 

Tr  :  AD  ^ 
Tr.  :  N 
ou  AE 

Métro:  Stat. 
Place  de  la 
République 
ou 
Omn  :  E 
^  Tr  :  AE 

Métro  : 
Stat. 
Place  de  la 
Bastille 

Tr  :  M  ^ 
Tr  :  12 

Tr  :  M  ^ 
Tr  :  12 

vlétro  : 

it.  Ktoile 
■  iirse 

\  ou 

1111  ;  AR 
Omn  :  V 

Omn  :  V 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
République 
à  la  Bourse 
Omn  :  V,  N 
ou 
N  bis 

Omn  :  F 

Tr:  Qr^ 
Omn  :  F 

Omn  :  V 

.Vlélro  : 
at.  Etoile 
a  Bourse 
nn  :  M  ou 
mn  :  AB 
Omn  :  M 

Omn  :  AC 
Oinn  :  A 
ou  H 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
République 

à  la 
Bourse  ou 
Omn :  E  ^ 
Omn  :  A 
ou  H 

Omn : E  ^ 
Omn  :  A 
ou  H 

Tr:LouM 
(5*  Omn  : 
AM 

Omn : AM 
Omn  :  H 

Métro  : 
at.  Etoile 

ou 
Tr  :  N 

Omn  :  AC 
^  Tr  :  AE 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
République 
ou 

Omn : AK 
Tr  :  N 

Métro  : 
Stat. 
Place  de  la 
Bastille 

Tr  :  M  ^ 
Tr  :  J 

Tr  :  M  ^ 
Tr  :  J  ou 
Omn :  A M 
(5*  Tram  :  N 

Métro  : 
.at.  Etoile 

Tr  :  AI  ^ 
Tr  :  C 

Métro  :  Stat. 
Place  (lo  la 
Répnhli(iuo 
ou  Tr  :  Y 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
Bastille  ou 
Tr  :  1 

Tr  :  L  ^ 
Tr  :  1  ou  Y 

Tr:Lc^ 
Tr  :  1  ou  Y 

Métro  : 
tat.  Etoile 

ou 
mn  :  AB 

Omn  :  V 

Métro  :  Stat. 

Place  de  la 
République 
ou  Omn  :  E 

^ Omn  :  I 

Omn  :  F 

Tr  :  L  ou  M 
Omn  :  A 
ou  H 

Tr  :  L  ou  M 
Omn  :  A 
ou  H 
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PRINCIPALES 
CURIOSITÉS 

Du 

Palais- 
Royal 

De 

la  Bourse 

De  la 
Madeleine 

Dé  i 
la  Gai 
St-Laza 

7°  Chambre  des  Députés 

Omn  :  Y 
Tr  :  L 

Omn  :  AB 
r^Om  :  AF, 
AH,AH6/5 
ou  AL 

Omn  :  AF, 

AH, 
AH  bis  ou 

AL 

Omn  :  A 
AH  bis 
AL 

8°  Champ  de  Mars 

Omn  :  Y 

Omn  :  AB 
(^Omn:AH 
ou  AH  his 

Omn  :  AH 
ou  AH  bis 

Omn  :  i 
ou  AH 

9°  Champs-Elysées 

(Grand-Palais  et  Palais  des 
Beaux-Arts  de  la  Ville  de  Paris). 

Métro  : 
Stat. 
Pal-Royal 

Omn  :  AB 
ç^Om  :  AC, 
AF,  AH, 
AH  bis  ou 
AL 

Omn  :  AC, 
AF,  AH, 
AH  bis  ou 
AL 

Métro 
Stat.  Go 
St-Laza 
ou  Omr 
AH  ou  i 
(^Ohin:. 

10^  Châtelet 

(Théâtres  du  Châtelet 
et  de  Sarah-Bernhardt). 

Métro  : 
Stat.  Pal.- 
Royal  ou 
Omn :  AI 

Omn  :  V 
Omn  : 
AI 

Omn  :  D 
Omn  : 
AI 

Métro 
Stat.  Ga 
St-LazaI 
ou  Omn: 

11"  Cimetière  Montmartre 

Métro  : 
Stat.  Pal.- 

Royal 
à  la  Place 

Clichy 
Omn  :  A M 

Omn  :  I  ^ 
Tr  :  D,  P 
ou  Métro  : 

Stat. 
la  Bourse 
à  la  Place 

Chchy 
Omn : AM 

Omn:  AH, 
AH  bis  ou 
AL 
(Jm  :  AM 

Métro 
Gare 
St-Laza 
à  la  Pla 
Clich} 
Omn  :  A 
ou  Omr 
AQ 

12*'  Cimetière  Montparnasse 

Métro  : 
Stat.  Pal.- 

Royal  au . 
Boulevard 

Edgard- 
Quinet  ou 
Omn  :  II 

Omn  :  Q 
ou  Tr  :  39 

Omn  :  H 
^  Tr  :  AH 

Omn  :  A  F 
Omn  :  Q 

Métro 
Stat  .  Ga 
St-Laza 

au 
Bouleva 
Kdgard 
Qui  net  ( 
Omn  :  P 
Omn  : 

13"  Cimetière  du  Père-Lachaise 

Métro  : 
Slat.  Pal.- 
Royal  au 

Père- 
Lachaise 

1 
1 

Métro  : 
S  lai. 
la  lioursc 
au  Pcro- 
Lachaise 

ou 
Omn  :  F 
Omn  :  1' 

Omn  :  K 
Omii  :  P 

Métro 
Stat.  G  a 
St-Lazat 
au  Père 
Lâchais 

ou 
Omn  :  A 
ff  Omn  : 
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De 
la  Place 
-  de 
l'Étoile 

De 
la  Gare 
du  Nord 

De 
la  Place 

de 
la  Répu- 
blique 

De 
la  Place 

de  la 
Bastille 

Du 

Square 
Cluny 

De 
Saint- 
Germain 
des  Prés 

Métro  : 
tat.  Etoile 
la  Pl.  de 
Concorde 
»mn  :  AF, 
H,  AU  bis 

Tr  :  AI 
Tr  :  L 

Omn  :  AD 
Tr  :  L 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
Bastille  à  la 
Pl.  de  la 
Concorde 
Omn  :  AF, 
AH  ouTr  :L 

Tr  :  L 

Tr  :  L 

Tr  :  1-2 

Omn  :  AC 
Tr  :  12 

Omn  :  E 
d'Om:  AH 

Tr  :  13 
Tr  :  12 

Tr  :  AH 
Tr  :  12 

Tr  :  AH 
d»  Tr  :  12 

Métro  : 

at.  Ktoile 

Omn  :  AC 

Métro  :  St'at. 
Place  de  la 
République 
ou 

Omn  :  E  d» 
Omn  :  AC 

Métro  : 
Stat. 
Place  de  la 
Bastille 

Tr  :  M 
d*  Omn  :  AC 

Tr  :  M 
^  Omn : AC 

Métro  : 
At.  Etoile 

Tr  :  AH 

Omn  :  AD 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
Bastille  ou 

Tr  :  C,  K,  X 

Omn  :  Q, 
AR  ou  Tr  : 
G,H,  Q 
AH 

Omn  :  0, 
AD 

Cr  :  D,  P 

ou 
Métro  : 
at.  Etoile 
la  Place 
Clirhy 

Tr  : 

Tr.  D,  P 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
République 
à  la  Place 
Clichy  ou 
Tr  :  I  ^ 
Tr.D,  P 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
Bastille 
à  la 
Place  Clichy 
ou 
Tr  :  I 
Tr.  D,  P 

Tr  :  L,  M  ^ 
Omn : AM 

Omn : AM 

Mélro  : 
at.  Etoile 

au 
oulevard 
Edgard- 
Quinet 

ou 
>  :  1-2 
)mn  :  Q 

Tr  :  AH 
^Omn  :  Q 

Omn  :  AD 
^  Omn  :  Q 

Tr  :  13  ^ 
Omn  :  Q 

Omn  :  Q 

Tr  :  38,  39 
ou  AHd' 
Omn  :  Q 

Métro  : 
at,  lOtoilc 
a  Pore- 
ichaiseou 

f  jT  :  E 

Tr  :  AI 
Omn  :  P 

Métro  :  iStat. 
Place  de  la 
République 

au  Père- 
Lac  h  ai  se  ou 
Tr  :  24 

Omn  :  P 

Tr:Lc^ 
Omn  :  P 

Tr  :  LcT 
Omn  :  P 

XXX 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


"P"RTNrTPA  T.FîïJ 

CURIOSITÉS 

Du 
Palais - 
Royal 

la  Bourse 

De  la 
Madeleine 

De 

la  Ga 

St-Lazi 

14*^  Cluny 

(Square  et  Musée  de) 

Omn.AIrj' 
Tr  :  G, 
H,  Q 

Omn  :  A, 
H,  AM 
Tr  :  L,  M 

Omn  :  AF, 
AL     Tr  : 
L,  M 

Omn  : 
c^TrM 
Q 

15*»  Collège  de  France 

Omn  :  AI 
J'Tr:H 

Omn  :  I 
Tr  :  H 

Omn  :  E 
cT  Tr  :  H 

Omn  : 
Tr  ; 

le*»  Conservatoire  des  Arts 
et  Métiers 

Omn  :  D 

Métro  : 

Stat. 
la  Bourse 
ou 

Tr  :  24,  25 
26'^  ' 

Omn  :  E 
Tr:G,H,Z 

AH  ou 
Omn  :L,T 

Métr< 
Stat.  G 
St-Laz; 
ou 

c^Tr  : 
H,  Z, 
ou 
Ornn  :  ] 

17°  École  des  Beaux-Arts 

Omn  :  AG 

Omn  :  V 

Omn  :  D 
Om  :  AG 

Omn  ; 

AM 
d'Om  : 

IS'*  École  de  Médecine 

Omn:  A. H 
AG  ou  ÀM 
J'Tr:L,M, 
AH 

Omn  :  V 
ç^Tr:L,M 
AH 

Omn  :  AF, 
AL  Tr 
L,  M 

19°  École  des  Mines 

Omn  :  AI 
d'Tr:G,Q 

Omn  :  I 
Tr  :  G,  Q 

Omn  :  D 
Tr  :  G,  Q 

Omn  :/' 
Tr  :  G 

20°  Église  de  la  Madeleine 

Omn  :  1) 

Omn : AB 

)> 

Omn  : 
AL,  1 
ou  Tr 

21°  Église  Notre-Dame 

Métro  : 
Stat.  Pal.- 
Royal  au 
Châtelot 
Tr  :  7,8,9 

Omn  :  V 
Omn  :  G 

Omn  :  D 
Omn  :  G 

Omn  : 
d'Tr:: 

MOYENS  DE  TRAiNSPORT  DANS  PARIS.  XXM 


De 
la  Place 

de 
l'Étoile 

De 
la  Gare 
du  Nord 

De 

la  Place 

de 
la  Répu- 
blique 

De 
la  Place 
de  la 
Bastille 

Du 
Square 
Cluny 

De 

Saint- 
Germain 
des  Prés 

Tr  :  1-2 
Tr  :  M 

Tr  :  AH 

^ Omn : Q 

Tr  :  F 
Tr  :  G,  H 

Tr  :  L 

» 

Tr  :  L,M, 
AH 

Tr  :  12 
Omn  :  Z 

Tr  :  AH 
Tr  :  H 

Tr  :  Fd' 
Tr  :  H 

Omn  :  Z  . 

à  3  min. 

Tr  :  L,  M 
d'Tr  :H 

Métro  : 
Stat.  Etoile 
aux  Arts- 
et-Métiers 

II 

Tr  :  H 
et  AH 

Métro  :  Stat. 

Place  de  la 
République 
aux  Arts-et- 

Métiers  ou 
Tr  :  F 

Métro:  Stat. 
Place  de  la 

Bastille 
aux  Arts-et- 
Métiers  ou 
Omn  :  E 
c5'Tr:F 

Tr  :  G,  H, 
AH 

Tr  :  AH 

llmrorstat. 

Etoile  au 
Pal. -Ro  val 
Omu  :  ÂG 

Omn  :  V 

Omn  :  N 
Omn  :  AG 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
Bastille  au 
Pal. -Royal 
Omn  :  AG  ou 

Tr  :  Ld' 
Omn:V,AG 
ou  AN 

Tr  :  L 
Omn:V.AG 
ou  AN 

Omn  :  V 
AG  ou  AN 

Métro  : 
Stat.  Etoile 
au  Châtelet 

Tr  :  AH 

Tr  :  AH 

Tr  :  F  <^ 
Tr  :  AH 

Métro  :  Stat. 
Pl.  de  laBa.stilIe 
au  Châtelet 
Tr  :  AH  ou 
Tr  :  L 

Tr  :  L,  M 

Tr  :  L,  M, 
AH 

Métro  : 
Stat.  Etoile 
auCliàtelet. 
1  r  .  vx 

Tr  :  AH 
Tr  :  G,Q 

Tr  :  F 
Tr  :  G,  Q 

Métro  :  Stat. 

Place  de  la 
Bastille 

au  Châtelet 
Tr  :  G  ou 
Tr  :  Lcf 
Tr  :  G,  Q 

Tr  :  G,  Q 

Omn  :  A 

Tr  :  AE 

Tr  :  AH 
^  Omn  : E 

Omn  :  E 

Omn  :  E 

Tr  :  L,  M, 

Omn  : 
AF,  AL,  AH 

Tr  :  L,M, 
Omn  : 
AF,  AL,  AH 

Métro  : 
Stat.  Etoile 
auChâtekît. 
Tr  :  7,8,0 

Tr  :  AH 
r^Tr:  7,8,9 

Omn  :  AD 
d»  Omn  :  G 
ou 

Tr  :  7,  8,  9 

j^étro  :  Stat. 
Pl.de  la  Bastille 
au  Châtelet 
Tr  :  7,  8,  9  ou 
Tr  :  X  ^ 
Tr  :  7,8,9 

Tr  :  G,  H, 
AHc^'Tr: 
7,8,9 

Tr  :  AH 
c^Tr:  7,8,9 

XXXII  RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


PRINCIPALES 
CURIOSITÉS 

Du 

Palais- 
Royal 

De 

la  Bourse 

De  la 
Madeleine 

De 
la  Gare 
St-Lazar 

22'^  Église  du  Sacré-Cœur 

Métro  : 
Stat.  Pal.- 

Royal 
à  la  Place 
d'Anvers 
ou 

Omn : AM 
Omn  ; 
AQ 

Métro  : 
Stat. 
la  Bourse 
à  la  Place 
d'Anvers 

ou 
Omn  :  F 
Omn  :  AM 

Omn  :  X, 
AH,  AL 

Omn  : 

AM 

Métro 
Stat.  Ga 
St-Lazai 
à  la  Pla 
d'Anvei 

ou 
Omn  :  A 
Omn 
AQ 

23"  Église  Saint- Augustin 

Omn  :  AI 
^  Omn  :  B 

Omn  :  AB 
Omn  : 
AF,  AL 

Omn  :  AF 

ou 
Tr  :  AE, 
16,17,18,19 

Omn  : 
ouTr  :  A 

2^"  Église  Saint-Etienne  du  Mont 

Omn  :  H 
Omn  :  AF 

Omn  :  AB 
ç5'0m:AF 

Omn  :  AF 

Omn  :  B 
Omn  :  A 

25°  Église  Saint-Eustache 

Omn  :  D 

Omn  :  F 

Omn  :  D 

Omn  :  ': 

26"  Église  Saint-Germain 
des  Prés 

Omn  :  A, 
H,  AM 

Omn  :  V 

Omu  :  A  F, 
AL      Tr  : 
L,M 

Omn  :  A 

27"  Église  Saint-Germain 
l'Auxerrois 

Omn  :  AI 
ou  Métro  : 
Stat!  Pal.- 

Royal  au 
Louvre 

Omn  :  I,  V 
ou  Métro  : 
la  Bourse 
au  Louvre 

Omn  :  D 

Omn  :  A 
ou  Métr^ 
Gare  ' 
St-Lazar 
au  Louv 

28*»  Église  Saint  Nicolas 
du  Chardonnet 

Omn  :  AH, 
AM(f  Tr  : 
L,  M 

Omn  :  V 
Tr  :  L, 
M 

Omn  :  AF, 
AL     Tr  : 
L,  M 

Omn  :  >^ 
AM  Ti 
h,  M 

MOYENS  DE  TRANSPORT  DANS  PARIS.  XXXIII 


De 
la  Place 

de 
l'Étoile 

De 
la  Gare 
du  Nord 

De 
la  Place 

de 
la  Répu- 
blique 

De 
la  Place 
de  la 
Bastille 

Du 
Square 
Cluny 

De 
Saint- 
Germain 
des  Prés 

Tr  :  D,  F 
Omn  :  J 
ou  Métro  : 
Stat.  Etoile 
à  la  Place 

d'Anvers 

Omn  :  AC 
^  Omn  :  J 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
République 

à  la  Place 
d'Anvers  ou 
Tr  :  I 

Tr  :  D,  P 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 

Bastille 
à  la  Place 
d'Anvers  ou 
Tr  :  AI(^ 
Tr  :  I 

Omn : AR 
^  Omn  : J 

Tr  :  L,  M, 
AH  ^ 
Omn  :  J 

Métro  : 
Stat.  Etoile 
à  la  Gare 
^t-Lazare 
Tr  :  AE  ou 

Tr  :  N, 
AE 

Omn  : 
Omn  :  B 
ou  Tr  :  AD 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
République 
à  la  Gare 
St-Lazare 
Tr  :  AE  ou 
Omn : AK 
^Omn  :  B 

Métro  :  Stat. 

Place  de  la 

Bastille 
à  la  Gare 
St-Lazare 
Tr  :  AE  ou 
Omn  :  AK 
^  Omn : B 

Tr  :  L, M 
^  Omn  : 
AF 

Tr  :  L, M, 
^  Omn  :  A F 

Métro  : 
Stat.  Etoile 
\  Concorde 
Omn :  A F 

Tr  :  H 

Tr  :  F  <^ 
Tr  :  H  ou 
Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
République 
àlaConcorde 
Onm  :  AF 

Omn  :  Z 
Omn  :  AF 
ou  Métro  : 
Stat.  Place 
de  la  Bastille 
àlaConcorde 
Omn : AF 

Tr  :  H 

Omn  :  L 
Omn  : 
AF 

Omn  :  AB 
^ Omn  :  F 
3U  Métro  : 
Stat.  Etoile 
au  Louvre 
Omn :  AN 

Omn  :  V 
^  Omn :  J 

Tr  :  F 

Omn  :  F 
ou  Métro  : 
Stat.  Place 
de  la  Bastille 
au  Louvre 
Omn  :  AN 

Tr  :  ou 
Omn : AR 

Omn  :  AN 

Tr  :  1-2  ^ 
Tr  :  M 

Omn  :  V 
ouTr  :  AH 

Omn  :  AI) 

Tr  :  L 
ou  Métro  : 
Stat.  Place 
de  la  Bastille 
au  Louvre 
Omn  :  V 

Tr  :  L,  M, 
AH 

» 

Métro  : 
5tat.  Etoile 
au  Louvre 

Omn  :  V 

Tr  :  F 

Métro  : 
Stat.  Place 
delà  Bastille 
au  Louvre 

Tr  :  G,  H,  Q, 
AH      Tr  : 
G  ou  Omn  : 
AI 

Omn  :  V, 
AN 

Tr  ;  VI 
Tr  :  M 

Tr  :  AI 
Tr  :  L, M 

Omn  :  U 

Tr  :  L 

Tr  :  L, M 

Tr  :  L,  M 

PARIS,  1906.  —  c 


I 


X.VXIV  RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


PRINCIPALES 
CURIOSITÉS 

Du 
Palais- 
Royal 

De 

la  Bourse 

De  la 
Madeleine 

De 
la  Gare 
St-Lazai 

29*^  Église  Saint-Roch 

Omn  :  D 

Omn  :  V 
Omn  :  D 

Omn  :  D, 
X 

Omn  :  l 
ou  Métr< 
Stat.  Ga 
St-Lazai 
aux 

Tuilerie 

30''  Église  Saint- Séverin 

Omn  :  AI 

Omn  :  I 

Omn  :  AB 
Omn  :  1 

Omn  :  A 

31"  Église  Saint-Sulpice 

Omn  :  A, H 

Omn  TV 
d'Oui  :H,L 

Omn  :  AE 

Omn  :  A- 
d  Omn  : 

de  l'Est 

Omn  :  M 

Omn  :  1 
Omn  :  B 

Omn  :  E 
d  Tr  :  G, 
H,  AH 

Omn  :  I 

33''  Gare  des  Invalides 

Omn:  A, H 
Tr  :  L 

Omn  :  V 
Tr  :  L 

Omn  :  AE, 
AH,  AL 

Omn  :  Ai 

34'^  Gare  de  Lyon 

Métro  : 
Stat.  Pal.- 

Royal 
à  la  Gare 
de  Lyon 

Omn  :  V 
Tr  :  M 
ou  Mérro  : 

Stat. 
la  Bourse 
à  la  (iare 
d(^  Lyon 

Omn  :  ¥j  d 
d'Omn:AK 

Omn  :  A 
ou  Métrr 
Stat.  Gai 
St-Lazar 
à  la  (iar* 
do  L^'oi 

35"  Gare  Montparnasse 

Omn:  A,  II 
AM,-^Om: 
0  ou  Tr  : 
AH, 

1 1,  :58,  :;o 

Omn  :  V 
d'Omn  :  0 
ou  Tr:  AM, 

11,  38,  ;iO 
ou  Méî  ro  : 

Stat 
la  Bourse 
à  la  (iaro 
Montpar- 
nasse 

Omn  :  AL 

Omn  :  A 
ou  Métrc 
Stat.  Gai 
St-Lazar, 
à  la  Garj 
Afontpai 
nasso 

MOYENS  DE  TRANSPORT  DANS  PARIS.  XXW 


De 
la  Place 

de 
l'Étoile 

De 
la  Gare 
du  Nord 

De 
la  Place 

de 
la  Répu- 
blique 

De 
la  Place 

de  la 
Bastille 

Du 
Square 
Cluny 

De 
Saint- 
Germain 
des  Prés 

Tr  :  AE 
Omn  :  X 
DU  Métro  : 
'tat.  Etoile 

aux 
Tu  1  11 'ries 

Tr  :  AH 
Omn  :  D 

Tr  :  F  cj' 
Omn  :  D  ou 
Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
République 
aux 

Tuileries 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 

Bastille 
au  Louvre 

Omn  :  D 

Tr  :  L,  M 
Omn  :  X 

Tr  :  L. M 
Omn  :  X 

Métro  : 
tat.  Etoile 
u  Châtelet 

Ti-  :  a, 
H.  <).  AH 

Tr  .  AH 

Tr  :  F  ^ 
Tr  :  Ct,  h, 

Tr  :  L,  M  ou 
Métro  :  Stat. 
PI  de  la  Bastille 
au  Châtelet 
Tr:G,  H,  Q. 
AH 

Tr  :  G,  H, 
AH 

Tr  :  AH, 
L.  M 

Tr  ;  \->  ^. 

Tr  :  AC 

Omn  :  V 
Omn  :  H 

Omn  :  AD 
Omn  :  L 

Omn  :H,  L 

Omn  :  Q 

Omn  :  H,L 

rr  :  AE^ 
'        :  R 
U'O  : 
a  .  i  joile 
la  Ivue  de 
t  Chapelle 
Tr.  H 

Tr  :  H.  Z, 
et  AH 

Tr  :  1,  Al 

Tr  :  Al 

Tr  :  G,  H, 
AH 

Tr  :  L,  M 
Tr  :  G, 
H,  AH 

Tr  :  12^ 
Tr  :  A  F 

Tr  :  AH 
Tr  :  L 

Omn  :  Al) 
Tr  :  L 

Tr  :  L 

Tr  :  L 

Tr  :  L 

M.-tro  : 
.V  f'iroile 

.  .  on 

Tr  :  Al 

Tr  :  AI 
ou  Métro  : 

Stat. 
Place  (h'  Ja 
République 
à  la  Garo 
de  Lyon 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
Bastille 
à  la  Gare 
de  Lyon  ou 
Omn : AK 
et 

Tr  :  AI,  13 

Tr  :  M  ' 

Tr  :  M 

.loile 
'are 
1  lar- 

ou 

l-i 

Tr  :  AH 

Omn :  AD 
(5'Tr;  AH, 
14,  38,  39 
ou  Métro  : 
Place  de  la 
République 
à  la  Gare 
Montpar- 
nasse 

Tr  :  13 

Omn  :  Q  ou 
Tr  :  AH 

Omn  :  0 

ou 
Tr  :  AH, 
■  14,  38,  39 

1 

XXXVI  RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


P  R IIV  C 1  P  A  L  E  S 
CURIOSITÉS 

Du 
Palais- 
Royal 

De 

la  Bourse 

De  la 

Madeleine 

De 

la  Gare 
St-Lazan 

36"  Gare  du  Nord 

Omn  :  M 
Tr  :  AH 

Omn  :  V 

Omn  :  E 
(j*Omn:AK 

Tr  :  AD 

37»  Gare  d'Orléans-Austerlitz 

Omn  :  A, 
H,  AM 
Tr  :  M 

Omn  :  F 
Omn  :  T 

Omn  :  A, 
AF,  AL 
(^Tr  :  M 

Omn  :  A^ 
d'Tr  :  ]V 

38^  Gare  d'Orléans-Quai  d'Orsay 

Omn  :  Y 

Omn  :  V 
Tr  :  M 

Omn  :  AF, 
AH,  AL 
Tr  :  M 

Omn  :  AI 
AL  Tr 

M 

39"  Gare  Saint-Lazare 

Omn  :  AI, 

AM 
ou  Métro  : 
gtat.  Pal.- 
Royal  à  la 

Gare 
S  t- Lazare 

Métro  : 
Stat. 
la  Bourse 
à  la  Gare 
St-Lazare 

ou 
Omn  :  F 

Omn  :  X, 
AH,  AL 

U0°  Gare  du  Luxembourg 

Omn  :  H 
Omn  : 
AF 

Omn  :  F 
Tr  :  Q 

Omn  :  D 
Tr  :  G 

Omn  :  A 
^  Tr  :  G 

41°  Gare  de  Vincennes 

(place  de  la  Bastille) 

Métro  : 
Stat.  Pal.- 
Koval  à  la 
Plàcedela 

P>astille 

Omn  :  F 
on  ]\I('(i-o  : 

Stat. 
la  Bourse 
à  la  Pl.  de 
la  Bastille 

Omn  :  K 

Omn  :  A 
ou  Métr( 
Stat.  Ga; 
St-Lazar 
à  la  Pl.  ( 
la  Bastil 

42"  Gobelins 

Oiun  :  A 
rf  Ti-  : 
7,  H,  <),  IT) 
ou  M('tr()  : 
Stat.  Pal.- 

Royal 
à  la  i*lace 
d'Italie 

Omn  :  I 
Tr  :  Q, 

7,8,9,  15 
ou  Métro  : 
Stat. 

à  la  Plaee 
d'Italie 

Omn  :  AL 
^  Tr  :  i:^ 

Omn  :  A 
Tr  :  g 
7  8,9,  11 
ou  Métn 
Stat.  Ga 
St.-Lazai 
à  la  Pia( 
d'Italie 

w 

MOYENS  DE  TRANSPORT  DANS  PARIS.  XXXVII 


De 
la  Place 

de 
l'ÉtoUe 

De 
la  Gare 
du  Nord 

De 
la  Place 

de 
la  Répu- 
blique 

De 
la  Place 

de  la 
Bastille 

Du 

Square 
Cluny 

De 

Saint- 
Germain 
des  Prés 

Tr  :  D.  P 
cTTr:! 
oû  Métro  : 
>tsit.  Etoile 
au 

Boulevard 

Barbés 
Tr  :  1 

Tr  :  I,  AI 

Tr  :  AI 

Tr  :  AH 

Omn  :  V 
Tr  :  AH 

Tr  :  1-2  ^ 
Tr  :  13 

Tr  :  AI 

Tr  :  AI 

Tr  :  AI,  13 

Tr  :  M 

Tr  :  M 

'      :  1-2 
:  M 

Tr  :  AH 
Tr  :  M 

Omn  :  1) 
^ Omn  :  Y 

Tr  :  L 
^  Tr  :  M 

Tr  :  M 

Tr  :  M 

Métro  : 
$tat.  Etoile 
à  la  Gare 
St-Lazarc 
ou 

Fr  :  N,  AE 

Tr  :  AD 

Métro  :  Suit. 
Place  (le  la 
République 

à  la  ^ar(î 
St-Lazare  ou 

Omn  :  E 
Om  :  X, 

AH,  AL 

Omn : AK 
ou  Métro  : 
Stat.  Pl.  de 
la  Bastille 
à  la  Gare 
St-Lazare 

Tr  :  G,  H, 
Q,  AH 
Omn  :  AI 

Omn : AM 

Métro  : 
Stat.  Etoile 
au  (  liàtolct 
'II-:  G 

Tr  :  AH 
c^Tr  :  G 

Tr  :  F 
Tr  :  G,  Q 

Tr  :  Lr^ 
Tr  :  G, Q 
ou  M  cl  ro  : 
Stat.  Pl.  <lc 
la  liastillc 
au  Cbâtelct 
Tr  :  G 

Tr  :  G,  Q 

Omn  :  H 

Métro  : 
àlaP,astille 

Tr  :  AI 

Tr  :  AI 
ou  ^létro  '. 

Stat. 
Place  de  la 
République 
à  la  Bastilb; 

Tr  :  L 

Tr  :  L 

Tr  :  12  ^ 
Tr  :  13 
ou  Mét  ro  : 
Stai.  Eioile 
à  la  Place 
.i-|ialie 

Tr:  AII,^ 
Tr  :  Q 

7,  8,  0,  15 

Oinii  :  AI) 

Tr  : 
7,  X,'.).  15 
ou  Métro  : 

Stat. 
Place  (b;  la 
République 
à  la  Place 
d'Italie 

Tr  :  13 

Tr  :  L,  M 

^  Tr  : 
7,  8,  9,  15 

Tr  :  38,  39, 
ç^'Tr  :  13 

XXXVIII 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


PRINCIPALES 
CURIOSITÉS 

Du 
Palais- 
Royal 

De 

la  Bourse 

De  la 
Madeleine 

De 
la  Gare 
St-Lazare 

» 

43«  Halles  Centrales  * 

Omn  :  Y 

Omn  :  F 

Omn  :  AB 
^ Omn :  F 

Omn  :  F 

■7 

44«»  Institut 

Omn  :  AG 

Omn  :  V 

Omn  :  D 
^ Omn  :  V 

Omn  :  AI' 
^ Omn :  Y 

45°  Invalides 

Omn  :  Y 

Omn:  AB 
ç^Om:  AH 

Omn  :  AH, 
AH  his 

Omn  :  AH. 
AH  hh  • 

46''  Jardin  d'Acclimatation 

Métro  : 
Stat. 
Pal. -Royal 
à  la'  Porte 

Maillot 

Omn  :  AB 
ou  Métro  : 

Stat. 
la  Bourse 
à  la  Porte 
Maillot 

Tr  :  n 

Métro  : 
Stat.  Gare 
St-Lazarei 
à  la  Porte 
Maillot 
Omn  : 
AH  bis 
Tr  :  17 

47"^  Jardin  du  Luxembourg 

(Palais  et  Musée) 

Omn  :  H 

Omn  :  V 
^ Omn :  H 

Omn  :  A  F 

Omn  :  AI 

A  M 

Omn  :  H 

48"  Jardin  des  Plantes 

(Muséum  trhistoire  naturelle) 

Omn  :  G 

Omn  :  F 
^ Omn : T 

Omn  :  I) 
Omn  :  G 

Omn :  AT 
Omn  :  G 

49'  Monnaie 

Omn  :  H 
^  Omn :  V 

Omn  :  V 

Omn  :  D 
Omn  :  V 

Omn :  AI 
Omn  :  \ 

50"  Montmartre 

Omn  :  A M 
ou  Métro  : 
Stat.  Pal.- 

Royal 
à  la  Place 

Clichy 
Omn:  AM, 
AQ 

Omn  :  F 
c^Om:  AM 
ou  Métro  : 

Stat. 
la  Bourse 
à  la  Place 

Clichy 
Omn  :  AM, 
AQ 

Omn  :  AH, 
AH  6/5, 

AL 
(^Om:AM, 

AQ 

Omn  :  AM 
AQ  ou 
Métro  : 
Stat.  Gare 
St-Lazaro 
à  la  Place 

Clichy 
Omn:  AM 
AQ 

51"  Musée  de  l'Armée 

Omn  :  Y 

Omn  :  AB 
Omn  : 
AH, 
AH  bis 

Omn  :  AH, 
AH  bu 

Omn  :  AH, 
A II  bis 

MOYENS  DE  TRANSPORT  DANS  PARIS. 


De 
la  Place 

de 
rÉtoile 

De 
du  Nord 

De 
la  Place 

de 
la  Répu- 
blique 

De 
la  Place 
de  la 
Bastille 

Du 
SquaTe 
Cluny 

De 
Saint - 
Germain 
des  Prés 

^:  '  l'o  : 
;:toile 
relet 
Q 

Tr  :  AH 
^  Tr  :  F 

Tr  :  F 

Omn  :  F 
ou  Métro  : 
Stat.  Pl.  de 
la  Bastille 
au  Châtelet 
Tr  :  Q 

Tr  :  Q 

Tr  ;  L,  M, 
AH, 
d'Tr  :  Q 

Métro  : 
it.  Etoile 
Louvre 
Imn  :  V 

Omn  :  V 

Tr  :  F 
Omn  :  V 

Tr  :  C,  K 
Omn  :  V 

Tr  :  L,  M, 

AH  ^ 
Omn  :  V 

Omn  :  V 

r  :  12 
:  AF,  10 

Omn  :  AC. 
Omn-.AH, 
AH  bis 

Omn  :  E 
^Omn:AH, 
AH  bis 

Tr  :  L  ,^ 
Omn  :  Y 

Tr  :  L 
Omn  :  Y 

Tr  :  L 
Omn  :  Y 

p  :  10  ou 
(iétro  : 
it.  Place 
i  l'Etoile 
laÎPorte 
Caillot 

Omn  :  AC 
^Tr  :  n 

Omn  :  E 
Tr  :  17 
ou  Métro  : 

Stat. 
Place  (le  la 
République 
à  la  Porte 
Maillot 

Métro  : 
Stat.  Pl.  de 
la  Bastille 
à  la  Porte 

Maillot 

Tr  :  (t.  h, 
AH.  Métro  : 
Stat.Châtelet 

à  la  Porte 
Maillot 

Onin:0,  AD. 

Métro  : 
Stat.Châtelet 
à  la  Porte 
Maillot 

Tr  :  12 
Omn  :  Z 

Tr  :  AH  ^ 
Tr  :  G,  Q 

Tr  :  F 
Tr  :  G 

Omn  :  Z 

Tr  :  G,  Q 

Omn  :  H 

< 

Tr  :  12 
'  Tr  :  13 

Tr  :  AH 
(j*  Omn  :  G 

Omn  :  AD 
Omn  :  G 

Tr  :  13 

Tr  :  M 

Tr  :  M 

Métro  : 
it.  Etoile 
;  Louvre 
ton  :  V 

Omn  :  V 

Tr  :  F 
^ Omn :  V 

Tr  :  L 
Omn  :  V 

Tr  :  L,  M, 

AH 
^ Omn :  V 

Omn  :  V 

r  :  D,  P 
Om:AM 
^  AQ 

ou  Métro  : 
Stat.  Etoilr 
à  la  Place 

Clichy 
3m n  :  AiVl 
AQ 

Tr  :  I 

Tr  :  I 
ou  Métro  : 
Stat.  Place 

de  la 
RépuVjlique 
à  Place 
Clichv 
Omn  :  ÂM, 
AQ 

Tr  :  AI,  ^ 

Tr  :  I 
ou  Métro  : 
Stat.  Pl.  de 
la  Bastille 
à  la  Place 

Clichy 
Omn : AM. 
AQ 

Omn : AR 
Omn  :  J 

Omn : AM 

Tr  :  12 
Tr  :  A  F,  4 

Omn : AC 
0  r^OmnrAIl 
Omn:AH/>/ 

Omn  :  E 
^ Oui  11  :  A  il 
s  Omn  :  Ali  hi 

Tr  :  L 
Ouin  :  \ 

Tr  :  L 
Oinn  :  \ 

Tr  :  L  ^ 

XL 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


PRINCIPALES 
CURIOSITÉS 

Du 
Palais- 
Royal 

De 

la  Bourse 

De  la 
Madeleine 

De 
la  Gare 
St-Lazare 

52°  Musée  Carnavalet 

Omn  :  D 
^ Omn :  F 

Omn  :  F 

Omn  :  D 
Omn  :  F 

Omn  :  F 

53°  Musée  Cernuschi 

Omn  :  D 
^  Tr  :  16, 

17,  18,  19 
ou  Métro  : 
Stat.-Pal. 
Royal 

au  Parc 

Monceau 

Omn : AB 
Tr  :  16, 
17,  18,  19 
ou  Métro  : 

Stat. 
la  Bourse 
au  Parc 
Monceau 

Tr  :  16,  17, 
18,  19 

Omn  :  B  ( 
Tr  :  16,  Vè 
18,  19  ' 
ou  Métro 
Stat.  Gar 
St- Lazare 
au  Parc 
Monceai 

54°  Musée  Galliera 

Omn  :  A, 
H,  AM 
^  Tr  :  J 
ou  Métro  : 
Stat.  Pal.- 
Royal  à  la 
Place  du 
Trocadéro 
Tr  :  J 

Omn  :  AB 
^ Omn : B 
ou  Métro  : 
Stat.  la 
Bourse  à 
la  Place  du 
Trocadéro 
Tr  :  J 

Omn  :  AF, 

AH, 
AH  6/5, AL 
cf  Tr  :  J 

Omn  :  AH 
AH6<5,A1 

Tr  :  J 
ou  Métré 
Stat.  Gar 
St-Lazart 
à  la  Plac 

du 

Trocadér( 
Tr  :  J 

55°  Musée  Guimet 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

56°  Musée  Grévin 

Omn  :  M 

Omn  :  V 

Omn  :  E 

Omn  :  AI 

57°  Musée  du  Louvre 

Omn 
AG,  AI 

Omn  :  V 

Omn  :  D 

Omn :  Al 
ou  Métro 
Stat.  Gare 
St-Lazare 
au  Louvre 

58"  Musée  du  Luxembourg 

Omn  :  H 

Omn  :  V 
^ Omn :  H 

Omn  :  A F 

Omn  :  AI 

AM  ^ 
Omn  :  Il 

59°  Musées  du  Trocadéro 

(Kthiiogra])hi<juc  et  do  sculpture 
comparée). 

Métro  : 
Stat. 
Pal.-Royal 
au 

Trocadéro 

ou 
Omn  :  A 
Tr  :  J 

Omn  :  V 
Tr  :  J 
ou  Métro  : 

Stat. 
la  Bourse 
à  la  Place 
du 

Trocadéro 

Omn  :  AC. 

Ali, 
AH6/.s-,AL 
^  Tr  :  J 

Omn  :  AH 
AH  6/.Ç.AI 
^  Tr  :  J 
ou  Métro 
Stat.  Gar( 
St-Lazare 
àlaPl.di 
Trocadérc 

MOYENS  DE  TRANSPORT  DANS  PARIS.  XLl 


De 
la  Place 
de 

l'Étoile 

De 
la  Gare 
du  Nord 

De 
la  Place 

de 
la  Répu- 
blique 

De 
la  Place 

de  la 
Bastille 

Du 
Square 
Cluny 

De 

Saint- 
Germain 
des  Prés 

Omn : AB 
^Omn  :  F 

Omn  :  V 
^  Omn :  F 

Omn :  AD 
Omn  :  F 

Omn  :  F 

Tr  :  L,  M, 

Q,  AH 
d'Tr:K.X 

Omn  :  V 
d' Omn  :  F 

Tr  :  I),  P 
m  Métro  : 
;tat.  Etoile 
au  Parc 
Monceau 

Tr  :  I 
Tr  :  D,  P 

Omn  :  E 
^  Tr  :  16, 
n,  18,  19  ou 
Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
République 
au  Parc 
Monceau 

Omn  :  E 
Tr  :  16. 
17,  18,  19  ou 
Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
Bastille 
au  Parc 
Monceau 

Tr  :  L.  M 
^  Omn  : 
AF 

Tr  :  L,  M 
d*  Omn  : 
AF 

Tr  :  1-2 
^  Tr  :  J 

Omn : AC 
^  Tr  :  J 

Omn  :  AD 

Tr  :  J 
ou  Métro  : 

Stat. 
Place  de  la 
République 
à  la  Place 
du 

Trocadéro 
Tr  :  J 

Tr  :  C, X 
Tr  :  J 
ou  Métro  : 

Stat. 
Place  de  la 

Bastille 
à  la  Place  du 
Trocadéro 
Tr  :  J 

Tr  :  M 
d*  Tr  :  J 

Tr  :  M 
Tr  :  J 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Omn  :  AB 
^ Omn :  V 

Omn  :  V 

Omn  :  E 

Omn  :  E 

Tr  :  Q 
Om:d'K,AR 

Omn  :  V 

Métro  : 
Stat.  Etoile 
au  Louvre 

Omn  :  V 

Tr  :  F 

Tr  :  C,  K,  ou 
Métro  :  Stat. 

Place  do  la 
Bastille 

au  Louvre 

Tr  :  0,  H, 
Q  d' Omn  : 
AI 

Omn  :  V, 
AN 

Tr  :  12 
(j*  Omn  :  Z 

Omn  :  V 
Omn  :  H 

Omn  :  AI) 
Omn  :  LI 

Omn  :  Z 

Omn  :  Q 

Omn  :  H 

Tr  :  P, 
AE, 
ou  Métro  : 
Stat  .  Etoile 
à  la  Place 
du 

Trocadéro 

Omn : AC 
^  Tr  :  J 

Omn  :  AD 
Tr  :  J 

ou  Métro  : 
Stat. 

Place  do  la 

Ré})ublique 
à  la'Placédu 

Trocadéro 

Tv  :  K, 
X 

Tr  ;  J  ou 
Métro  :  Stat. 
Place  de  la 

Bastille 
à  laPlace  du 
Trocadéro 

^I  r  :  M 
Tr  :  J 

Tr  :  M  d' 
Tr  :  J 

XLII 


RENSE l GN EM EN TS  PRATIQUES. 


CURIOSITÉS 

Du 

Palais- 
Royal 

De 

la  Bourse 

De  la 
Madeleine 

De 
la  Gare 
St-Lazar< 

60°  Opéra 

Omn  :  G. 

\  T      \  AT 

Al,  AlM, 

Omn  :  F, 

OU  Métro  : 

Stat. 
la  Bourse 
à  rOpéra 

Omn  :  E, 
AB,  AC 

Om  :  F,A^ 
AK,  A^^ 
ou  Métro 
Stat.  Gar 
St-Lazari 
à  rOpérî 

61"  Opéra-Coiïiique 

Omn  :  A, II 

Omn  :  I 

Omn  :  E 

Omn  :  A^ 

Omn :  AI 

Omn  :  I,  V 
Om  :  AI 

Omn  :  D 
Om  :  AI 

Omn  :  A 

62°  Palais  de  Justice 

(Sainte-Chapelle) 

DO   X  aiciio-jioyai 

(Théâtre-Français) 

» 

Omn  :  M 

Omn  :  D 

Omn  :  A 

AM  ! 

64°  Panthéon 

Omn  :  H  ^ 
Omn  :  A  F 

Omn  :  AB 
(5"  Omn:  A  F 

Omn  :  AF 

Omn  :  Al' 
AH  bis, 
AL 
J'Omn:A 

65"  Parc  des  Buttes-Chaumont 

umn  .  ivi 

Omn  : 
AF,  AH, 
AH  bis, 
AL 
^  Tr  :  AD 

Tr  :  Al' 

66"  Parc  Monceau 

Omn  :  1) 
^  Tr  :  IG 
ou  Omn  : 

A  F 
on  Métro  : 
Stat.  Pal.- 
Ko3al 
au  Parc 
Monceau 

Omn  :  AB 
c^Tr  :16ou 
Omn  :  AF 
ou  Métro  : 

Stat. 
la  Bourse 
au  l*arc 
Monceau 

Tr  :  16 
ou  Omn  : 
AF 

Omn  :  B 
Tr  :  16 
ou  Omn 
AF  i 
ou  M(Hrc 
S(at.  Gai 
St-Lazar 
lui  Parc 
Monccai 

MOYENS  DE  TRANSPORT  DANS  PARIS. 


XLIII 


De 
a  Place 

de 
rÉtoile 

De 

la  Gare 
du  Nord 

De 
la  Place 

de 
la  Répu- 
blique 

De 
la  Place 
de  la 
Bastille 

Du 

Square 
Cluny 

De 
Saint- 
Germain 
des  Prés 

mn  :  AB 
i  Métro  : 
at.  Place 
5  l'Etoile 
la  Place 
î  rOpéra 

Tr  :  V 

Omn  : 
AK 

Omn  :  E, 
AK 

Tr  :  G,  H, 
Q 

^ Omn  :  AI 

Omn : AM 

mn  :  AB 
Omn  :  E 

Omn  :  AC 

Omn  :  E 

Omn  :  E 

Tr  :  (t.  h. 

AH  ,^  Omn  : 
E^  AK 

Omn:  A, H 

Métro  : 
at.  Etoile 

au 
îhâtelet. 
)mn  :  AI 

Tr  :H,AH 

Tr  :  F 
Tr  :  G,  H, 

AH  ou 
Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
République 
à  la  Place 
de  l'Opéra 

Tr  :  C,  K, 
X 
Tr  :  G, 
H.  AU 
ou  Métro  : 

oiai.  r  idCO 

de  la  Bastille 
à  la  Place 
de  l'Opéra 

Tr  :  G,  H, 
Q 

Omn  :  L 
Tr  :  AH 

^étro  : 
8it.  Etoile 
.  au 

ll.-Royal 

Omn  :  V 
Omn  :  M 

Tr  :  F 
rj*  Omn  : 
G.  AI 

Tr  :  K,  X 
Omn  : 
G,  AI 
ou  ^Iétro  : 
oiai.  Jriacc 
de  la  Bastille 
au  Palais- 
Royal 

Tr  :  L,  M, 
AH  (j' Omn  : 
A,  H,  AM 

Omn  :  A, 
H,  AM 

■ton    •    A  li 

■Ban  .  iVxj 

rom  :  A  F 

1  r  .  A  il 

Tr  :  G 

i  r  .  r  rî 
Tr  :  G 

Omn  ■  Z 
^Omn  :  AF 

Tr  :  (t,  Q 
^^Omn  :  AF 

Omn  :  A,  II , 
L  rf  Omn  : 
AF 

HpTr  :  AD 

Tr  :  AD 

Omn  :  N 

j"  Tr  •  s.^^ 
(y  1  r  .  /V 

Omn : AO 

Tr  •    \  1  ) 

(5"  ir  .  AU 

Tr  :  AH 
Tr  :  AD 

Tr  :  AH 
^  Tr  :  AD 

Tr  :  1),  P 
Ml  Métro  : 
Ttat.  Place 
le  l'Etoile 
au  Parc 
Monceau 

Tr  :  ADr^ 
Tr  :  16 
et  Omn  :  AP' 

Omn  :  E 
^  Tr  :  16 
et  Omn  :  AF 
ou  Métro  : 

Stat. 
Place  (lo  la 

an  Parc 
MfHicoau 

Omn  :  E 
^  Tr  :  16 
et  Omn  :  AF 
ou  Métro  : 

Stat. 
Place  de  la 
P>astille 
au  Parc 
Monceau 

Tr  :  L,  M 
(j'Omn  :  AF 

Tr  :  L,  M 
^  Omn  :  A  F 

XLIV 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


PRINCIPALES 
CURIOSITÉS 

Du 
Palais- 
Royal 

De 

la  Bourse 

De  la 
Madeleine 

De 
la  Gare 
St-Lazar 

e?"  Parc  de  Montsouris 

Omn :  AI 
çj'Om:  AR 

Omn  :  I 
d'Om:  AR 

Omn  :  D 
d'Om:  AR 

Omn  :  A 
d'Om:  A 

68"  Sorbonne 

Omn  :  AI 
d»  Tr  :  H 

Omn  :  F 
Tr  :  Q 

Omn  :  AF 
d*  Omn  :  Z 

Omn  :  A 
d*  Tr  :  ] 

69"  Théâtres  du  Châtelet 
et  Sarah-Bernhardt 

Omn  :  AI, 
G 

ou  Métro  : 
Stat.  Pal.- 
Royal  au 
Chàtelet 

Omn  ;  V 
d*  Om  :  AI 

Omn  :  D 
d*  Omn  : 
G,  AI 

Omn  :  A 
ou  M  être 
Stat.  Ga 
St-Laza 

au 
Châtele 

70"  Théâtre  de  la  Gaité 

Omn :  AI 
Tr  :  G, 
H,  Z,  AH 
ou 

Omn  :  L,  T 

Tr  :  24, 
25,  26 
ou  Métro  : 

Stat. 
la  Bourse 
à  la  Rue 
St-Dcnis 

Omn  :  E 
d' Tr  :  G, 
H,  Z,  AH, 
ou 

Omn  :  L,  T 

Omn  :  A 
d*  Tr  :  C 
H,  Z,  A] 

ou 
Omn  :  L, 
ou  Métn 
Stat.  (Ta 
St-l^azai 
à  la  Ru 
St-I)eni 

71"  Théâtre  du  Gymnase 

Omn  :  A, 
H     Omn  : 
E,  AK 

Omn  :  V 

Omn  :  E 

Omn  :  A 

72»  Théâtre  de  l'Odéon 

Omn  :  H 

Omn  :  V 
Omn  :  H 

Ouiii  :  M 

r^Omn  :  K, 
T.  Y 

Omn  :  A  F 

Omn  :  A] 
AH  bis,A 
d'Om  :  A 

73"  Théâtre 
de  la  Porte  Saint-Martin 

Omn  :  Y 

Omn  :  K 

Oniii  :  A 

MOYENS  DE  TRANSPORT  DANS  PARIS. 


XLV 


De 
la  Place 

de 
l'Étoile 

De 

la  Gare 
du  Nord 

De 

la  Place 
de 

la  Répu- 
blique 

De 
la  Place 

de  la 
Bastille 

Du 

Square 
Cluny 

De 

Saint- 
Germain 
des  Prés 

Métro  : 
>iats  Etoile 
au 

Chàtelet 
Omn : AR 

Tr  :  I 

Omn  :  U 

Omn  :  U 

Omn  :  Z 
^ Omn : U 
ou  Métro  : 
Stat.  Pl.  de 
la  Bastille 
au  Chàtelet 
Omn  :  xVR 

Tr  :  L,  M 
Omn  :  U 

Tr  :  L, M 
Omn  :  U 

>tat.  Etoile 
m  Chàtelet 
Tr  :  H 

Tr  :  H 

Tr  :  F 
Tr  :  H 

Omn  :  Z 

Tr  :  H 

Tr  :  L,  M, 

AH 
^  Tr  :  H 

Métro  : 
^tat.  Etoile 

Cliâtelet 

Tr:  11,  AH 

Tr  :  F  ^ 
Tr  :  (t.  Il 

Métro  :  Stat. 
Place  (le  la 

Bastille 
au  Châtelet 

Tr  :  (V.  H. 
Q.  AH 

Tr  :  AH 
Omn  :  Al),0 

Métro  : 
Stat.  Etoile 

au 
Châtelet 
Tr-.G.H.Z. 
AH 

Tr:H.AH 

Métro  :  Stat. 
Place  de  la 
Républicpie 

aux  Arts- 
et-Méticrs 
ouOm  :  E,  iN. 

N  />/.9  AK 

^  Tr  :  (V, 
H,  Z,  AH  ou 

Omn  :  L.  T 

Métro  : 
Stat.  Pl.  de 
la  Bastille 
au  M  Arts- 
et-Métiers 
ou  Omn  :  E. 
AKr^Tr: 
0,  H,  Z, 
AH  ou 
Omn  :  L.  T 

Tr  :  O.  H. 
AH 

Tr  :  AH 

Omn  :  AP> 
^  Omn  :  E 
ou  Métro  : 
Stat  Etoile 
à  la  Place 
de  l'Opéra 
Omn  :  E 

Omn  :  V 

Omn  :  E, 
AK 

Omn  :  E, 
AK 

Tr  :  Ct,  H, 
AH  ^  Om: 
E,  AK 

Omn  :  V 

Tr  :  l'2 
Omn  :  Z 

Omn  :  V 
^  Omn :  H 

Omn  :  Al) 
^Omn  :  H 

Omn  :  Z 

Omn  :  Z 

Omn  :  H 

Omn : AB 
^ Omn : E 
ou  Métro 
Stat.  Etoil 
à  la  Place 
de  l'Opén 
Omn  :  E 

Tr  :H,AH 

3 

Omn  :  E, 
N,  N  hh 
AK 

Omn  :  E, 
AK 

Tr  :  Ct,  H, 

AH 
^ Omn : L 

Tr  :  AH 
Omn  :  L 

XL  VI 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


PRINCIPALES 
CURIOSITÉS 

Du 
Palais - 
Royal 

De 

la  Bourse 

De  la 
Madeleine 

De 
la  Gare 
St-Lazar 

74*»  Théâtre  des  Variétés 

Omn  :  M 

Omn  :  V 

Omn  :  E 

Omn  :  A 

75''  Théâtre  du  Vaudeville 

Omn  :  G, 
AI 

Omn  :  AB 
F 

ou  Métro  : 

Stat. 
la  Bourse 
à  la  Place 
de  rOpéra 

Omn  :  E, 

AB,  AC 

Omn  : 
F,  AI,  Al- 

AM 
ou  Métrq 
Stat.  Gar, 
St-Lazari 
à  la  Plac 
de  rOpér 

76'^  Val  de  Grâce 

Omn  :  A 

Omn  :  A 

Omn  ;  AF 
Omn  : 
AH 

Omn  :  A 
Omn  ; 
Ali 

Service  accessoire  des  lignes  d'omnibus.  • 

De  la  porte  d'Ivry  à  la  Bastille  :  —  prix  unique,  15  c. 

Omnibus  pour  la  gare  Saint-Lazare.  —  Le  service  des  omnibus 
pour  la  gare  Saint-Lazare  est  assuré  par  la  Compagnie  des  Messa- 
geries nationales.  —  Les  omnibus  sont  à  impériales  couvertes;  à 
l'aller  ils  prennent  les 'voyageurs;  au  retour  ils  laissent  seule- 
ment descendre  les  voyageurs;  —  ces  omnibus  ne  délivrent 
pas  de  correspondances  pour  les  autres  compagnies.  —  Ser- 
vice de  G  h.  du  niatin  à  11  h.  10  du  soir  en  semaine,  à  1  h.  du 
malin  les  dim.  et  fêtes.  —  Nous  donnons  ci-dessous  la  liste  des 
deux  lignes  qui  composent  ce  réseau. 

Service  de  la  Compagnie  des  Messageries  Nationales  : 

]"  Bon  Marché-gare  Saint-Lazare  (houle vard  Saiiit-(}ermain,  place  de  la 
Concorde,  la  Madeleine).  —  Prix,  20  c.  et  [\0  c. 


MOYENS  DE  TRANSPORT  DANS  PARIS. 
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De 
la  Place 

de 
l'Etoile 


De 
la  Gare 
du  Nord 


Omn  :  AB 
^ Omn :  V 
ou  Métro  : 
Stat.  Etoile 
à  la  Place 
de  repéra 
Omn  :  E 


Métro  :• 
<<;tat.  Etoile 
à  la  Place 
de  l'Opéra 
ou 

Omn  :  AB 


Métro  : 
>tat.  Etoile 


Châtclct 
Omn  :  AR 


Omn  :  V 


Omn  :  AC 


Tr  .  H.AII 

Omn  : 
AR 


De 
la  Place 

de 
la  Répu- 
blique 


De 
la  Place 

de  la 
Bastille 


Omn  :  E, 
AK 


Omn  :*E, 
AK 


Omn  :  AI) 
Omn  ; 
AR 


Omn  :  E 
AK 


Omn  :  E, 
AK 


Tr  :  C,  K, 
X 

Omn  :  AR 


Du 
Square 
Cluny 


Te  :  Q 


Tr  :  G,  H,  Q 
^  Omn  :  AI 


Omn : AR 


De 
Saint- 
Germain 
des  Prés 


Omn 


Omn :  A M 


Tr  :  L,  M, 

AH 
r^Omn  :  AR 


■l"  Halles-gare  Saint-Lazare  (Bourse  de  Commerce,  rues  du  4-Septembre. 
'!("  la  Banque  et  rue  Coquillière).  —  Prix,  20  c.  et  25  c. 

Tramways. 

Les  voilures  des  tramways  de  la  Compagnie  générale  con- 
tiennent places  d'impériale  (accessible  aux  femmes),  21  pla- 
C(!s  d'intérieur  cl  6  places  de  plate-forme. 

Tanf  (le  même  pour  toutes  les  lignes  dans  l'intérieur  de 
Paris)  :  —  intérieur  et  plate-forme  :  avec  ou  sans  corresp.,  30  c. 
impériale  :  15  c.  sans  corresp.,  30  c.  avec  corresp.;  les  sous- 
officiers,  les  soldats  et  les  sergents  de  ville  payent  15  c.  à  toutes 
places. 

CHEMIN  DE  FER  MÉTROPOLITAIN 

Le  premier  tronçon  de  ce  chemin  de  fera  été  inauguré  en  1900. 
Nous  donnons  ci-dessous  les  différentes  lignes  actuellement  en 
exploitation  avec  la  longueur  totale  pour  chaque  ligne.  Pour 
les  stations,  V.  le  plan. 


MÉTROPOLITAIN.  —  BATEAUX-OMNIBUS.  XIJX 


Ligne  d.  —  De  la  porte  de  Yincennes  à  la  j)orle  Maillot  (10  k.  800). 

Ligne  2  nord.  —  De  la  porte  Dauphine  à  la  place  de  la  Nation  (12  k.  200). 

Ligne  2  sud.  —  De  la  place  de  V Étoile  à  la  f/are  d'Orléans  (9  k.  800). 

Ligne  Z.  —  De  l'avenue  de  Villiers  à  la  place  Gambetta  (7  k.  200). 

Les  prix  en  l""*"  cl.  sont  de  25  c.  et  en  2"  cl.  de  15  c.  pour  le  parcours  d'un 
point  quelconque  à  un  autre  point.  —  Les  voyageurs  transportés  par  les 
trains  mis  en  marche  jusqu'à  9  h.  mat.  auront  droit,  au  prix  de  20  c.,  à  un 
biller  qui  leur  permettra  de  reprendre  gratuitement,  dans  l'autre  sens,  un 
rains  quelconques  de  la  journée. 

-V.  B.  —  Lorsqu'on  change  de  train  dans  les  gares  souter- 
raines du  chemin  de  fer  niélropolilain  il  faut  faire  bien  attention 
aux  pancartes  indiquant  les  escaliers  de  montée  ou  de  descente 
pour  la  direction  à  suivre. 

BA  TE  A  UX'OMNIBUS 

Une  seule  compagnie  de  bateaux-omnibus  (F.  le  plan),  dite 
Compagnie  générale  des  Bateaux  'parisiens,  dessert  la  Seine  et 
la  Marne. 

Tarif  :  De  Charenton  à  Auteuil,  10  c.  en  semaine,  20  c.  les  dim.  et  fêtes. 
1)11  Pont  d'Austerlitz  à  Auteuil,  10  c.  et  20  c. 
Ix's  Tuileries  à  Suresnes,  20  c.  et  40  c. 

1  '  '  St^Cloud  à  Suresnes  et  réciproquement,  les  dim.  et  fêtes  seulement. 

^  enfants  âgés  de  moins  de  'À  ans  sont  transportés  gratuitement,  à  la 
ition  d'être  portés  sur  les  bras  à  l'embarquement  et  au  (l('l)arqncui(Mit. 
■lit  considérés  comme  jours  de  fête  :1e  1"  janvier,  Jundi  de  Pâques, 

I  A  r  cnsion,  lundi  de  la  Pentecôte,  fête  Nationale,  rAssomption  (15  août), 

Toii>saint  et  Noël. 

f.  heure  des  premiers  départs  varie  suivant  la  saison  enU-c  G  li.  et  7  li.  du 
et  celle  des  derniers  départs  entre  6  h.  et  9  \\.  du  soir.      Les  d*'q)arls 
'  fréquents,  mais  ils  varient  suivant  les  besoins  du  service. 
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Choix  d'un  quartier.  —  Hôtels.  —  Appartements  meublés. 

—  Agences  de  location  d'appartements.  —  Pensions  de 
famille.  —  Restaurants.  —  Tables  d'hôte.  —  Établisse- 
ments de  bouillon.  —  Marchands  de  comestibles.  — 
Pâtissiers-glaciers.  —  Cafés.  —  Thés  et  laiteries.  — 
Brasseries.  —  Marchands  de  vin.  —  Liquoristes  et  bars. 

—  Débits  de  tabac.  —  Bains.  —  Water-closets  et  chalets 
de  nécessité.  —  Maisons  de  santé. 

CHOIX  D'UN  QUARTIER.  —  HOTELS. 

Le  choix  d'un  logement,  à  Paris,  est  généralement  déterminé 
d'abord  par  le  but  du  voyage,  ensuite  par  le  budget  de  chaque 
voyageur.  Le  prix  des  logements  varie  dans  des  proportions 
énormes,  suivant  la  saison,  le  (juartier,  le  rang  de  l'hôtel  et  le 
mode  de  location  (au  jour,  à  la  semaine,  ou  au  mois).  Dans  cer- 
tains quartiers  (rue  et  faubourg  Montmartre,  faubourg  Pois- 
sonnière, rue  St-Honoré,  rue  Richelieu,  environs  du  Palais- 
Royal,  rue  Croix-des-Petits-Champs,  et  sur  la  rive  gauche,  rue 
de  Seine,  rue  Bonaparte,  etc.),  on  obtient  pour  4  à  5  fr.  par 
jour  une  chambre  au  1"  ou  au  2"  étage,  sur  la  rue,  suffisam- 
ment grande  et  confortable,  tandis  que  dans  les  quartiers  de 
la  Chaussée-d'Antin,  du  faubourg  St-Honoré,  des  Ghamps- 
Élysées,  des  Tuileries,  on  est,  pour  les  mômes  prix,  logé  au 
4*  ou  au  5^  étage,  le  plus  souvent  sur  une  cour.  —  Dans  la  plu- 
part des  hôtels  de  second  ordre,  quel  que  soit  le  quartier,  on 
peut  trouver  pour  3  fr.  par  jour,  au  minimum,  une  chambre 
fort  modeste  sans  doute,  mais  propre,  et  une  chambre  fort 
convenable  avec  cabinet  de  toilette,  pour  5  à  6  fr. 

Le  prix  des  chambres  au  mois  suit  une  moyenne  proportion- 
nelle, c'est-à-dire  qu'il  varie  de  70  ou  80  fr.,  à  200  et  250  fr. 

Tous  ces  prix  sont  d'ailleurs  approximatifs,  comme  on  le 
comprend  facilement. 

L'étranger  qui  cherche  avant  tout  les  distractions,  et  qui 
désire  voir  le  Paris  des  plaisirs,  doit  choisir  les  boulevards,  du 
faubourg  Poissonnière  à  la  Madeleine,  ou  les  quartiers  limi- 
trophes, l'avenue  de  l'Opéra,  la  rue  de  Rivoli,  de  la  place  du 
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Palais-Royal  à  celle  de  la  Concorde,  le  faubourg  Sl-Uonoré,  les 
Champs-Elysées,  etc. 

Le  commerçant  devra  se  loger  dans  le  vaste  quartier  à  peu 
près  limité  par  les  rues  Montmartre  et  du  Louvre,  le  quai  de 
la  Mégisserie,  par  la  rue  Vieille-du-Temple  et  par  le  boulevard 
depuis  la  porte  St-Denis  jusque  vers  la  rue  des  Filles-du- 
Calvaire;  nous  y  ajouterons,  au  delà  du  boulevard,  la  section 
circonscrite  par  les  rues  du  Fg-du-Temple,  des  Marais,  de 
Paradis  et  du  Fg-Poîssonnière. 

Les  hommes  d'étude  choisiront  le  quartier  Latin  (aujourd'hui 
quartier  des  Ecoles). 

Nous  donnons  ci-dessous  une  liste  de  plus  de  300  hôtels  divisée  en 
cinq  séries  suivant  leur  importance.  Quant  à  ceux  dont  nous  ne 
parlons  pas,  notre  silence  à  leur  égard  n'implique  ni  un  blâme 
ni  une  exclusion.  Nous  ne  pouvons  ni  les  connaître  ni  les  men- 
tionner tous.  Du  reste,  toutes  les  mentions  et  toutes  les  recom- 
mandations contenues  dans  ce  volume  sont  absolument  gratuites. 

B,  —  Les  Hôtels  de  grand  luxe  sont  les  suivants  :  du  Rhin-, 
Bristol  ;  Patace-Hôtel-des-Champs-Elysées  ;  Ritz  ;  Continental  ; 
Grand-Hôtel;  Mirabeau-,  Mercédès, 

Capucines  [G'd-Bôtel  des],  bd  des  Ca- 
pucines, 37.  —  PL  L 
Central-Hotel,  r.  du  Louvre,  10.  — 
Pl.  V. 

Chatham,  r.  Daunou,  17  et  19.  —  PL  I. 

Deiix-Mondes  [des],  av.  de  LOpcra, 

'22.  —  PL  I. 
J,>na  \d'  I,  av.  d'Iéna,  -26  à  32.  —  PL  II. 
Int/)rri(i  I-  fJo/ cl, r.Christopho-Colomh, 

4.  —  PL  H. 
Jardi)i-des-7'iiih'rirs  \(h.i].  r.  de  Ri- 
voli, 20G.  —  Pl.  1 . 
Lanf/lKU)!,  V.  IJoccador,  21.  —  Pl.  II. 
Mercédès  Hôtel,  r.  de  Presbouri;-,  9. 

—  Pl.  IL 
Meiirice  (en  reconstruction  ;  sera  ou- 
vert pour  avril  1907),  r.  do  Rivoli, 
228.  -  PL  1. 

Montana,  r.  de  l'Echelle,  IL  — Pl.  I. 
Normandy- Hôtel,  r.  de  l'Kcliellc, 

—  PL  i. 

Palais  d'Orsay  (Gd-IIôtel  de  la  (lare 
d'Orléans), quai  d'Orsay ,9.  —  Pl.  VI.', 
Réqina,  pl.  Rivoli,  2,  et  r.  des  Pyra- 
mides, 2.  —  Pl.  I. 
Royal-Holel,  av.  Friedlaiid,  33.  — 
PL  II. 

Russie  [de],  r.  Drouot,  1,  et  bd  des 
Italiens,  2  et  4.  —  PL  III. 


l'e  série  (hôtels  de  tout  premier 
ordre). 

Rristol,  pl.  Vendôme,  3  et  5.  —  Pl.  I. 
Continental,  r.  Castiglione,3.  —  PLI. 
Palace- Ho  te  l-des-  Ch  amps-E  lys  ées ,  a  v . 

des  Champs-Elysées,  103  à  113.  — 

Pl.  II. 

Grf-fl'o^t'/,bddesCapucines,12.-PLI. 
Mirabeau,  r.  de  la  Paix,  8.  —  PL  1 . 
Rhin  [du],  y^.  V endôme,  4  et  6.  —  PL  L 
Ritz,  pl.  Vendôme,  15.  —  Pl.  1. 
Vendôme,  pl.  Vendôme,  1.  —  PL  I. 

V  série  (hôtels  de  premier  ordre). 

Alhc/  lfôlel  d'  ,  av.  do  rAlina,  T.-'i  ('155, 
et  av.  des  ('hamps-L^h'séos,  lOL  — 
PL  III. 

Athénée  [Gd-Hôlel  de        r.  Scribe, 

15.  -    ^'\.  ÏII. 
Bo  '        '  Hôtel  de],  bd  des  Italiens, 
'   -  PL  III. 
lté,  r.  de Presbourg,4.  —  Pl.  IL 
\.cford,  r.  do  l'Arcade,  17  et  19.  — 
PL  III. 

Bellevue,  av.  do  l'Onéra,  39.  —  V\.  I. 
Campbell,  av.  Friodland,  47.—  Pl.  IL 


Guides  Joannfi. 


LES  HO* 

situés.  CTv  dehors  des  siay  plans  d&  c 


1.  Arc-en-Ciel  (del*), 
houl.  de  l'Hôpi- 
tal, 2. 

2.  Baltimore -Hôtel, 
rueLéo-Delibes,S. 

3.  Beauséjour,  rue 
du  Ranelagh,  yO. 

i.  Boule  d'Or  (de  la), 
rue  de  Châlon,  2i. 

5.  Bourgogne,  rue 
de  Bourgogne,i^. 

6.  des  Cannes,  rue 
des  Carmes,  5. 

7.  Columbia,  avenue 
KJéJber,  16. 

8.  Commerce  (du), 
rue  Traversière, 
13,  près  de  la  gare 
de  Lyon. 


9.  Florida,  rue  Léo- 
Delibes,  5.  B.2.3 

10.  Gared'Orléans, rue 
de  Buffon,  5  bis.  E.4 

11.  Gd-Hôtel  de  Mar- 
seille, avenue  de 
Versailles,  193. 

12.  Grands  Hommes 
(des),  place  du 
Panthéon,  9.  D.E.^^ 


43.  Joli-Séjour,  ave- 
nue de  la  Grande- 
Arw^ 

4*  ue  de 

^vinaison). 
.^aes  ÉcolesM-^ 

16.  Maison  Paris,  ave- 
nue Victor- Hugo, 

17.  PaiiMiéon  (du) 
du  Panthéon,  11. 


18.  Pcns.  de  Dames 
seules, r.  dit  Cher- 
che Midi,  92. 

ens.  de  famille 
(Mme  (le  Fôral),ar;e- 
nuc  de  Villiers,V>fi. 
'20.  IMed  de  Mouton 
(dn),//o.7/.</eJ'Hd- 
pital,  il. 

B 


21.Pi«-Maillot(dela), 
boid.Péreire/lSO. 


HÔTELS. 


-James  et  d'Albany,  r.  de  Rivoli. 
•JuJ.  et  r.  Saint-Honoré,  "211.  — 
Pl.  I. 

Scribe,  T.  Scribe.  1.  —  Pl.  I. 
Trcmoille  [de  la],  r.  de  la  Trémoille, 

M.  -  Pl.  II. 
\oiiil1emont,  r.  Boiss^-d'Aiiirlas,  15. 

-  Pl.  I. 

3*^  série. 

Adelphi-ffotel,  r.  Taibout ,  4.  — 
Pl.  III. 

Amirauté  [Hôtel  de  Z'],  r.  Dauuou,  5. 

-  Pl.  L 

Anqlo- Américain,  T.  Saint-Lazare,  113 
il  117. -Pl.  III. 

Balzac,  r.  de  Balzac,  4.  —  Pl.  II. 

Bavière  [Gd-Hôtel  de],  r.  du  Conser- 
vatoire, 17.  —  Pl.  IV. 

Beau-Séjour,  bd  Poissonnière,  30.  — 
Pl.  III. 

Bclmont,  r.  Bassano,  30.  —  Pl.  II. 
Brighton,  r.  de  Rivoli,  218.  —  Pl.  I. 
Calais  [de],  r.  des  Capucines,  5  et  7. 

-  Pl.  I. 

Colunifjia,  av.  Kléber,  16.  —  V.  plan 
•  d'ensemble. 

Dominici,  r.  Castiglionc,  7  et  9.  — 
Plan  I. 

\Foyot,  r.  de  Tournon,  33.  —  Pl.  VI. 
\  France  et  de  Choiseul  [de],  r.  Saint- 
i     Honoré,  239--241.  —  Pl.  1. 
\Grosvenor-fIotel,  r.  Pierre-Charron, 
i    59.  -  Pl.  IL 

Hollande  [de],  r.  de  la  Paix,  18  et  20. 

-  Pl.  I. 

'Iles- Britanniques  [des],  r.  de  la  Paix, 

22.  —  Pl.  L 
Iule  mat  ional,  av.  d"I6na,60.  —  Pl.  IL 
Lill(;  et  Albion,  r.  Saint-IIonorc,  223- 

■i->:>.  -  Pl.  I.  ' 
Lirrr/jool,  r.  Castiglione,  11. —  Pl.  I. 
Lu n (Ires  I  Gd-Hôtel  de],  r.  Castiglione, 

:,.  -  Pl.  I. 
Londres  et  de  New-York  [de],  \À.  du 

Havre,  13  ot  15.  —  Pl.  III. 
L(j ni s-le- Grand,  r.  Louis-le-Grand,  2. 

-  Pl.  L 

Jj, lirais  [Gd-Hôtel],  pl.  Louvois,  3. 

-  Pl.  V. 

Louvre  [du],  pl.  du  Palais-Royal  et 

r.  de  Rivoli,  172.  —  Pl.  1  et  V. 
Madison,  r.  des  Petits-Champs,  48. 

-  Pl.  I. 

Ma(/ellan,  av.  Marceau,  59.  —  Pl.  II. 
Maison  meublée,  r.  Chateaubriand, 
3.  ~  Pl.  IL 


Malesherbes.  bd  Malesherbes,  26.  — 
Pl.  III. 

Métropole,  r.  Castiglione,  6.  —  Pl.  I. 
Métropolitain,  r.  Cambon,  8.  —  Pl.  I. 
JJei/erbeer,  r.  Montaigne,  2. —  Pl.  IL 
Opéra  'de  V],  r.  du  Helder,  16.  — 
Pl.  III. 

Ostende,  r.  de  la  Michodière,  9.  — 
Pl.  I. 

Palais  [du],  Cours-la-Reine,  28.  — 
Pl.  IL 

Palais-Royal  [Gd-Hôtel  du],  r.  de 
Valois,  4,  et  pl.  do  Valois-.  — 
Pl.  V. 

Bastadt^,  r.  Daunou,  4.  —  Pl.  I. 
Bichmond,  r.  du  Helder,  11.  —  Pl.  III. 
Bougemont,  r.  Rougemont,  2,  et  bd 

Poissonnière,  16.  —  Pl.  IV. 
Terminus  l Gd-Hôtel],  r.  Saint-Lazare, 

108.  —  Pl.  m. 
Thayer  [Pension    de   famille],  av. 

Mac-Mahon,  11.  —  Pl.  II. 
^yagram,  r.  de  Rivoli,  208.  —  Pl.  I. 

4'=  série. 

Alexandra  [Gd-Hôtel],  r.  de  la  Bien- 
faisance, 16.  —  Pl.  IIL 

Antin  [rf'J,  r.  d'Antin,  18.  —  Pl.  I. 

Arcade  [de  V],  r.  de  l'Arcade,  7.  — 
Pl.  III. 

Arrivée  [Gd-Hôtel  de  /'],  r.  de  l'Arri- 
vée. ■2-2.  —  Pl.  VI. 

Barcrhnir  'f/r\  T.  LafllttC,  16.  — 
Pl.  IH. 

Beaujoii  !  Hôtel-  Villa],  r.  de  Balzac,  8, 

et  r.  Chateaubriand,  19.  —  Pl.  IL 
Beau-Séjour,  r.  du  Kanelagh,  99.  — 

V.  plan  d'ensemble. 
Belgique  vl  de  Hollande  [de],  r.  de 

Trcviso,  7.  —  Pl.  IV. 
Boston ,  r.   Louis-le-Grand ,  22.  — 

Pl.  I. 

Bourgogne  [de],  r.  de  Bourgogne,  7. 

—  V.  plan  d'ensemble. 
Bourse  et  des  Ambassadeurs  [de  la], 

r.   Notre-l)ame-des-Victoires,  17. 

Pl.  V. 

Bradford,  r.  Saint-Philippe-du-Roule, 

10.  —  Pl.  IL 
Brésil  [du],  r.  Bergère,  23.  —  Pl.  IV. 
Brésil  et  Portugal  [Gd-Hôtel  du],  r. 

Montholon,  30.  —  Pl.  IV. 
Cailleux,  r.  de  Saint-Quentin,  37.  — 

Pl.  IV. 

Castille  [de],  r.  Cambon,  37.  — 
Pl.  I. 


HOTELS.  —  Plan  I  (Tuileries,  place  Vendôme,  Madeleine) 


Alger  [rue  d') 
4.  (le  la  Tamise. 
13.  d'Oxford  et  Cam 
bridiïc. 
Antin  {rue  d' 
18.  d'Antin. 
"20.  Raynaud. 
^yi.  de  Kraiice. 
Boissy-d'  Anglasvuc 
\:\.  Vouillemoiit. 
X\.  Tèt  ,      l  cité  du 
:-î^-         V,  5  \  Hetiro. 
on  (rue) 
.otcl  Cainbon. 
.  i»léti'(ij)()lilaiii. 
37.  de  Castille. 
Capucines  {hou l.  des] 
[-1.  (iiaiid-Ilùtel. 

2. ">  à  "2U.  Maisons  meu- 

blées. 
37.  (irand- Hôtel  des 
Capucines. 

Capucines  {rue  de. 
r>-7.  de  (lalais. 
Castiglione  {rue  < 

3.  Conliiiental. 
"i.  (irami  -  Hôtel 

Londres. 
(■).  Métropole. 
11.  htimini(;i. 
13.  Liverpool. 


Daunou  {rue) 
de  (llmiscul  et  d'E- 
gvpte. 
Rastadt. 
de  l'Amirauté. 
0-8.  d'Orient. 
7.  de  l'Empire. 
17-1'.).  Chatham. 

Duphot  [rue) 
('..  do  la  Mayenne. 
S.  l'iiriiiiudy-llotei . 
"2(1.  de  l'Amirauté. 
Echelle  (/wc  de  /') 
Normandy-Uotel. 
Montana. 
Louis-le  Grand  \riir 
-2.  Louis-le-(ii'an(l. 
-2"2.  Roston. 
Michodière 
"27.  de  Paris. 

Molière  ( 
"21.  Molière. 
Monsigny 

1 


de 


Petits-Champs 

{ rue  des] 
S.  Madison. 
Pyramides  {rue  dt 
\  Héiiina. 
Richepanse  (rue) 
.  (le  la  (Iducorde. 


.  de  la, 


rue) 


de  lalseva. 
Opéra  {avenue  de  l') 
"2"2.  «les  Deux-Mondes. 
3<.>.  Rellevue. 

Paix  {rue  de  la) 
H.  Mirabeau. 
11-13.  ■Westminster. 
18-20.  de  Hollande. 
"2"2.  des  Iles  Bntanni<i 


ep: 


Richelieu  [Vue) 
17.  (id  Ilôt.  d'Orléans. 
'23  his.  (le  Hretati-nc. 

Rivoli  [riir  de) 
17"2.  du  Louvre. 
-20-2.  St-.lames  et  d'Al- 
banv. 

"20(>.  du  Jardin  des  Tui- 
leries. 

"208.  VVagram. 

"2"28.  Meurice  (en  re- 
construction). 
Sainte-Anne  {rue) 

11  /(/.S-.  Paris  -  (](>ntre. 
Saint-Honoré  {rue) 

"211.  St-.lames  et  d'Al- 
bany. 

223.  rte  Lille  et  Albion. 


"230.  de  France  et  Choi- 
seul. 

St-Hyacinthe  {rue) 
:').  du  Prince-Albert. 
S.  (le   Londres  et  do 

Milan. 
10.  (les  l'uileries. 

Saint-Roch  [rue) 
1.  (iihraltar. 
4.  de  Paris  et  Osbornc, 
0-7.  Saint-Romain 

12.  du  Dauphin. 

13.  de  Londres  et  de 
Brî^liton. 

Scribe  {rue) 
1.  Scribe. 

Sèze  (rue  de) 

10.  de  Sè/e. 
Vendôme  {place) 

1.  Vendôme. 

3-  r;.  Rristol. 

4-  0.  du  Hbin. 
iri.  Rit/,. 

29  Juillet  {rue) 
4.  Ti vol  lier. 
Volney  {rue) 

11.  Hcnrv's  Hôtel. 


Z^es  numéros  du  plan  indignent  les  n»»  des  maisons. 


HOTELS.  —  Plan  II  (Champs-Élysées,  Trocadéro) 


D  de, 


Place  ^\--W:^^^%i^^d  B^xLSsm^ 


> 


<^A'i ^  duTrocadéro^ 

^  diena    -di  j 

Av.  /^™yD^.ÏÏ^ 

7/  1 


#1' 


Cours     la  "Reine 


Balzac  {rue  de) 

3.  (ks  Champs-Elysées. 

4.  Balzac. 

8.  Hùtcl-Vilia  Beaujon. 
11.  Villa  Cliateau- 
briand. 
Bassano  <rue) 
30.  Kehiiont. 

Boccador  (rue) 
2i.  Lanj^liaiii.^ 

Carnot  (avenue) 
1  bis.  Splcnriid-Hotol 
Champs-Elysées 
(avenue  des) 
101.  (l'Albo. 
103  à  113.  Palaco-Hutcl 
des  Cliainps-Klysôes. 
Chateaubriand  [rue) 
3.  Maison  nionblce. 
Christophe-Colomb 

(rue) 
-4.  Impcrial-llotcl. 


Clément-Marot  (rue) 
18.  Pension  de 
(Ion  (la  t. 

Colisée  (rue  du) 

Mme  Robin  (Pen- 
sion de  famille). 
Cours-la-Reine 
"28.  (lu  Palais. 
Debilly  iqu 


0.  Pciis 


(l:n 


seules  f.M""^  \' 


Pis- 


Friedland  (avenue) 

"28.  Taylor  et  CJe  (Pen- 
sion* (le  famille). 

33.  Koyal-Hotcl. 

3:j.  Friedland. 

47.  Campbell. 
léna  (avenue  d') 

2()  à  30.  d'I(^na. 

(■(0.  International. 


Lord-Byron  (rue) 

10.  Lord  Byron. 
Mac-Mahon  (avenue) 

11 .  Pension  Thaycr. 
Marceau  (avenue) 

59.  Magellan. 

Montaigne  (rue) 
"2.  Meyerbccr. 
Pierre-Charron(rue) 

09.  Grosvonor-Hotcl. 
PresJbourg  (rue  de) 

K.  Bcau-Si'te. 
î).  Mereédcs-Hotel. 
Saint-Philippe  du 
Roule  (rue) 

10.  Bradford. 
Trémoille  (rue  de  la) 
14.  de  la  Trémoille. 


Les  numéros  du  -plan  indiquent  les  n'>^  des  maisons. 


LVI 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


Champsi-EhjSL'es  [des], t.  de  Bg,lzac,3. 

—  Pl.  IL 

CJwiseuI  et  (V Egypte[de],v.  Daunou,L 

—  PL  I. 

ConpiTatlon  'h's  A  riïK'Ps  de  Terre  et 
de  M''r  \  dc  la\.  r.  Vivionnc,  41.  — 
PL  III. 

Croisés  d'Orient,  r.  Saint-Lazare,  63. 

—  Pl.  m. 

Ciisset,  r.  Richelieu.  95,  97.  —  PL  III. 
Denain,  bd  Denain,  6.  —  Pl.  IV. 
Dauphin  [du],  r.  Saint-Rocli,  L2.  — 
PL  1. 

Dijon  [de],  r.  Caumartin,  29.  — 
PL  III. 

Doré  [Gd-Hâtel],  bd  Montmartre,  3. 

—  PL  IIL 

Dwml,  r.  Montesquieu,  6.  —  Pl.  Y. 
Elysée  [de  V],  r.  des  Saussaies,  12. 

—  Pl.  IIL 

Empire  [de  V],  r.  Daunou,  7.  —  PL  I. 

Europe  et  Notre-Dame-des-Victoires 
[de  V],  r.  Notre-Dame-des-Victoires, 
10.  —  Pl.  V. 

Fland.re  et  Espagne  [de],  r.  Notre- 
Dame-des-Victoires,  4.  —  PL  V. 

Florida  House,  r.  Lëo-Delibes,  5.  — 
V.  plan  d'ensemble, 

France  ïde],  cité  Bergère,  2  bis.  — 
Pl.  III  et  IV. 

France  [de],  r.  de  Provence,  57.  — 
PL  III. 

France  et  Brctaane  [de],  bd  Mont- 
parnasse, 68-70,  et  r.  du  Départ,  1 
et  3.       Pl.  VI. 

Friedhiiid.  av.  Friedland,  35.  —  Pl.  II. 

Gihralliir,  r.  Saint-Rocli,  1.  —  PL  I. 

(}Lobe\f"  '  /7ô/r/^//'/],1xl de  Strasbourg, 
IV. 

Uuiuc  [de  la],  r.  Caumar- 
—  Pl.  III. 
.umnase  [du'^   r.  de  LEchiquier,  31. 

—  PL  IV. 

Hi.rcourt  [Gd-Holel  d'],  bd  Saint-Mi- 
chel, 3.  —  PL  VI. 

Havane  [Gd-Hôtel  de  la],  r.  de  Tré- 
visc,  44.  —  PL  IV. 

Helder  [du],  r.  du  Ilelder,  9.  — 
PL  III. 

Henry' s  Ho  tel,  r.  Volney,  IL  —  Pl.  I. 

Joli-Séjour  [du],  av.  do  la  Grande- 
Armée,  79.  —  V.  plan  d'ensemble. 

Klét)er,  T.  do  Bolloy,  7.  —  V.  i)lan 
d'ensemble. 

Lal fille,  r.  Laffitto,  38.      Pl.  IIL 

Lariisien,  j)assago  de  la  MadfîUîine. 
4.      PL  III.  ! 


Lord-Byron,  r.  Lord-Bvron,  16.  — 
PL  IL 

Lyon  et  New-York  [de],  r.  du  Con- 
servatoire. 7.  —  PL  IV. 

Maison-Paris  (Pension  de  famille), 
av.  Victor-IIijo-o.  81  et  86.  —  V. 
plan  d'ensemble. 

Maisons  meublées,  bd  des  Capucines, 
25  à  29.  —  PL  L 

Maison  meublée,  pl.  de  la  Madeleine, 
33.  —  Pl.  III. 

Manchester,  r.  de  Grammont,  1.  — 
PL  V. 

Marine  et  des  Colonies  [de  la],  bd  du 
Montparnasse,  59.  —  PL  VI. 

Marguery,  bd  Bonne-Nouvelle,  34  à 
3S.  —  Pl.  IV. 

Marseille  [Gd-Hôtel-Rest.  de],  av.  de 
Versailles,  193.  —  V.  plan  d'en- 
semble. 

Moderne,  pl.  de  la  République.  8  bis. 

—  PL  V. 

Montesquieu,  r.  Montesquieu,  5.  — 
PL  V. 

Nil  [du],  r.  du  Helder,  10.  -  PL  III. 
Nouvel-Hôtel,  r.   Lafayette,  49.  — 
Pl.  III. 

Orient  [d'],  r.  Daunou,  6  et  8.  —  PLI. 
Orléans  [Gd-Hôtel  d'],  r.  Richelieu, 

17.  —  PL  I. 
Oxford  et  Cambridge  [d'],  r.  d'Alger, 

Paris-Nice  [Gd-Hôtel  de],  r.  du  Fau- 
bourg-Montmartre, 38.  —  Pl.  III. 
Paris  et  Osborne  [de],  r.  Saint-Roch, 

4  et  6.  —  Pl.  I. 
Paris-Centre,  r.  Sainte-Anne,  Il  bis. 

—  Pl.  T. 

Pas;<i;  'Gd-Hnlel  de],  r.  de  Passy,  10. 

—  r.  Pian  d'ensemble. 
Pavillon  i  du\,  r.  de  l'Echiquier,  36. 

—  Pl.  IV. 

Peiffer,  passage  de  la  Madeleine,  6. 

—  PL  III. 

Pension  de  famille  {Mme  ConduL],  r. 

Clément-Marot,  1^  —  PL  11. 
Prince  de  Galles  [du],  r.  d'Anjou,  24 

et  26.  —  Pl.  III. 
Quai-Voltaire  [du],  quai  Voltaire,  19. 

—  PL  VI. 

Riboutlé,  r.  Riboutté,  5.  —  Pl.  IV. 
Hichepanse,  r.  Riche  pan  se,  14.  — 
Pl.  I. 

Robin  (Ji'""),  Pension  de  famille,  r. 

du  Colisée,  7  et  9.  —  PL  IL 
Home  \Gd-H6tel  de\,  r.  de  Rome,  i:.. 

—  PL  III. 


LiBh'MHV 
OF  THE 


HOTELS.  —  Plan  III  (Gare  s 


Amboise  {rue  d') 
A.  de  rOpéra-Comique. 
Amsterdam  (rue  d'} 
4.  de  Normandie. 

16-  18.  Grand-Hôtel  du 
Havre. 

20.  du  Calvados. 
22.  de  Dieppe. 
24.  Britannia-Hotel. 
26.  Austin's  Railwav 

Hôtel. 
Anjou  (rue  d') 
24.  du  Prince  de  Galles 

Arcade  {rue  de  V) 
7.  de  l'Arcade. 
11.  Marigny. 
11  his.  Newton. 

17-  19.  Bedford. 

62.  Cosmopolite-Hotel. 

Bergère  {cité) 
'ibis,  de  France, 
4.  de  la  Cité  Bergère. 
Bienfaisance  {r.de  la) 
16.  Gd-Hôt.Alexandra. 


Buffault  {rue) 
6.  Gd-Hôtel  Lafayette. 
19.  Gd-Hôtel  Franklin 

et  du  Brésil. 
Capucines  {boul.  des) 
12.  Grand-Hôtel. 

Castellane  {rue) 
5.  du  Poitou. 
9.  Folkestonc. 

Caumartin  {rue) 

14.  delaGdc-Bretagne. 
29.  de  Dijon. 

3î).  de  St-Pétersbourg. 
Châteaudun  {rue  de) 
31.  de  Châteaudun. 
Grammont  {rue  de) 
22.  de  Grammont. 
Havre  {place  du) 

15.  de  Londres  et  de 
New- York. 
Helder  {rue  du) 

8.  du  Nil. 


9.  du  Helder. 

10.  du  Tibre. 

11.  Richmond. 
16.  de  l'Opéra.  ' 
Italiens  {boulev.  j 
2.  de  Russie. 
30-32.Gd-Hôt.deBil 

Lafayette  (rue 
5.  Grand-Hôtel  Su' 
(Sclîweizerliof).  ' 

49.  Nouvel-Hôtel. 
Laffitte  {rue)  ' 

16.  de  Barcelone. 
20.  Bvron.  ' 
38.  Làffitte. 

50.  des  Familles  Et: 
gères. 

Lepeletier  {rui 
13-15.  Nelson. 
27.Gd-Hôt.Lcpelei 

Londres  [rue  d 
36.  Winchester.  I 
Madeleine  {pl.  dé 
33.  Maison  meubh 


Les  numéros  du  plan 


zare,  Opéra,  Faubourg  Montmartre). 


L  Trinité 


Pleine  (passage 

de  la) 
-artisien. 
'feiflor. 

ilesherbes{boul.) 
Malesherbes. 
far iv aux  {rue) 
'avart. 

thurins  (rue  des) 
(les  Mathurins  et 
e  New-York. 
iubeuge  (rue  de) 
lu  Nord  et  d'Anvers 
'bodière  (r.  de  la) 
de  F'aris. 

mtmartre  (boni.) 
irand-llôlel  Doré. 
2.  Ronceray  et  de 
iTerrasse  .louffroy. 
ntmartre  {rue  du 

Faubourg) 
Gd-Hôtcl  de  Paris- 
ice. 

Psisquier  (rue) 
Buckingham. 


46.  Bellevue. 
Pépinière  [rue  de  la) 
4.  de  la  Gare  St-Lazare. 
Poissonnière  (boul.) 
30.  Beauséjour. 

Provence  (rue  de) 
57.  Gd-Hôtel  de  France 
(cité  d'Antin). 
Richelieu  (rue) 
03.  Cusset. 

Richer  (rue) 
()0.  Richer. 

Rome  (rue  de) 
7.  d'Angleterre, 
lo.  Gd-Hôtel  de  Rome. 

Rossini  (rue) 
10.  Rossini. 
Saint-Georges  (rue) 
18.  de  Saint-Georges 

et  Barcelone. 
Saint-Lazare  (rue) 
63.  des  Croisés  d'O- 
rient. 


108.  Gd-Hôtel  Termi- 
nus. 

111.  Hôtel-Restaur.  de 

Rome. 
113.  .Anglo-Américain. 
Saussaies  (rue  des) 
1-2.  de  l'Elysée. 

Scribe  (rue) 
i.  Scribe. 

15.  Gd-Hôtel  de  l'A- 
thénée. 

Sèze  (rue  de) 

16.  de  Sèze. 
Taitbout  (rue) 

4-6.  Adelplii-Hotel. 

12.  Taiti)Out. 

Tronchet  (rue) 

\.  Maison  meublée. 

22.  Tronchet. 
Vivienne  (rue) 

41.  de  la  Société  coo- 
pérative des  armées 
de  terre  et  de  mer. 

40.  Gd-Hôtel  Vivienne. 


it  les  n°»  des  maisons. 


LIBHAKV 

OF  THE 
UKIVERSITY  of  ILLINOIS 


HOTELS.  —  Plan  IV  (Conservatoire,  Gares  du  Nord  et  de  l'Est) 

%\  y    l^kU//  Gare 


Bergère  {rue 
-23.  (lu  Brésil. 

Bergère  [cité) 
'îhis.  (le  France. 
4.  (le  la  VAlé  Bergère, 
1^  .  t  11.  d'Espagne. 
Bne-Nouvelle  iboul.) 
Muiguorv 


Conservatoire (r.(Zu)  PoSonnière  (houl.) 


(If  Lvon  et  de  New 
York. 

17.  f,(l-Hùt. de  Bavière 
Denain  (houievard) 
6.  Dciiaiii. 
1"2.  ï(,'nijiiius  (lu  clie 
iniii  (!(.'  fer  du  Nord 
Echiquier  (rue  de  l' 

du  (ivtmiase. 
3(;.  (lu  ]>:.villon. 
\Magenta  ihoulevard) 
.m.  (id-llùt.  Magenta  ' 
[120  h  in.  Folkestone. 


131.  Chevalier. 
133.   de  Londres 
d'.4nvers. 
Montholon  (rue) 
30.  du  Brésil  et  Por- 
tui-al 


Kougeni(»nt  (et  2, 
ne  Rowiemont) 
•^0.  B('aiis(''joMr. 
Poissonnière  [rue  du 

Fau  hiiu/ivj  ) 
1(5.  Gd-H()tel  Violet. 

Riboutté  (rue) 
k  (id-JIôt.  du  Square 
;.  Riboutté. 

Richer  (rue) 
;0.  Kiclicr. 

Saint-Quentin 
31.  de  la  Gare  du  Nord 
de  Bourgogne. 


bis.  Belge. 

37.  (lailleux. 

40.  New-IIotel. 

Strasbourg  (houl.  de) 

1>.  G(l-ll(^tel  du  Globe. 

~-20.  (;d-H(^t.Sébastopol 

72.  Gd-]I(^tel  de  Paris 

Ui.  Gd-Hùtel  de  l'Eu- 
rope. 

sy.  de  Besançon. 

Strasbourg  [rue  de) 
.  de  France  et  de 
Suisse. 

'>.  de  la  Ville  de  New- 
York. 


Les  numéros  du  plan  indiquent  les  n°^  des  maisons. 


Gd-Hùtel  de  Stras- 
bourg. 
11.  Gd-Hôtel  du  Che- 
min de  fer. 
13.  Français. 

Trévise  {me  de) 
7.  De  Belgique  et  de 

Hollande. 
10  et  12.  do  Cologne 
et  de  Tr(Mse. 

(;(l-ll(*)tel  de  la  Ha- 
vane. 
de  Frihonrg.  


LVIII 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


I{ome[IIôtel-Best.de],Y>^.àu  Havre,  17 

et  r.  Saint-Lazare,  111.  —  Pl.  III. 
Ronceray  et  de  la  Terrasse  Jouffroy, 

bd  Montmartre,  10  et  1^.  —  Pl.  III. 
Rouen  [de\  r.  Notre-Dame-dcs-Vic- 

toires,  13.  —  Pl.  V. 
Saint-Georges  et  de  Barcelone  [Gd- 

Hôtel],   r.   Saint-Georges,  18.  — 

Pl.  III. 

Sainle-Marie,  r.  de  Rivoli,  83.  — 
Pl.  V. 

Saints-Pères  [des],  r.  des  Saints-Pe- 

res,  65.  —  Pl.  VI. 
Saint-Pétershonrq,  r.  Caumartin,  33 

et  35.  —  Pl.  lil. 
Saint-Romain,  r.  Saint-Roch,  5  et  7. 

—  Pl.  I. 

Société  des  A  rmées  de  terre  et  de  iver 
[de  la],  r.  Vivienne,  41,  —  Pl.  III. 

Splendid-Hôtel,  av.  Carnot,  1  bis.  — 
Pl.  II. 

Square  [Gd-hôtel  du],  r.  Riboutté,  4. 

—  Pl.  IV. 

Suisse  [Gd-Hôtel],  Schweizerhol,  r. 

Lafayette,  5.  —  Pl.  III. 
Taitbout,  r.  Taitbout,  12.  —  Pl.  III. 
Tamise  [de  la],  r.  d'Alger,  4.  —  Pl.  I. 
Taylor  et        (Pension  de  famille), 

av.  Friedland,  28.  —  Pl.  II. 
Terminus  du  Chemin  de  fer  du  Nord 

[Gd-Hôtel],  bd  Denain,  12.  —  Pl.  IV. 
Tibre  [du],   r.    du   Helder ,   8.  — 

Pl.  III. 

Tivollier  (Maison  meublée),  4,  r.  du 

29-Juillet.  —  Pl.  I. 
Université  [de  1'],  r.  de  l'Université, 

22.  —  Pl.  VI. 
Villa  Cliateanbriand,  r.  de  Balzac,  11. 

—  Pl.  II. 

Villa  Nicolo  (Pension  de  famille), 
r.  Nicolo.  12.  —  V.  plan  d'ensemble. 

Villas  Sain l-Honoré'd' Eylau,  av.  Vic- 
tor-Hugo, 70.  78,  80  et  88.  —  \'. 
plan  d'ensemble. 

Violet  [Gd-Hôlel],  r.  du  Faubourg- 
Poissonnnière,  36  et  38.  —  Pl.  IV. 

West-End,  r.  Clément-Marot ,  7.  — 
Pl.  H. 

^Veslminster,  r.  de  la  Paix,  11  et  13. 

—  Pl.  I. 

5*"  série. 

Ambassadeurs  [Gd-hôtel  des],  r.  de 

Lille,  45.  —  Pl.  VI. 
Amirauté  [de  V  |,  r.  Dupliot,  20.  —  Pl.I. 
An  (/le  terre  [(/'J,  r.  Jacob,  22  et  24.  — 

Pl.  VI. 


Anqleterre  [d'].  r.  de  Rome,  7.  — 
Pl.  III. 

Arc-en-Ciel  [de  V],  bd  de  l'Hôpital, 
2.  —  y.  plan  d'ensemble. 

.U//r/?c.v[(r],r.Gay-Lussac,6.— Pl.VL 

Anstins  Railway-Hotel,  r.  d'Amster- 
dam, 26.  —  Pl.  III. 

Balcons  [Gd-Hôtel  des],  r.  Casimir- 
Delavigne,  3.  —  Pl.  VI. 

Beaujolais,  r.  Beaujolais,  15.  —  Pl.  V. 

Belqe,  r.  de  Saint-Quentin,  35  bis.  — 
Pl.  IV. 

Bellevue,  r.  Pasquier,  46.  —  Pl.  III. 
Besancon  [de],  bd  de  Strasbourg,  89. 

—  Pl.  IV. 

Bonaparte,  r.  Bonaparte,  61.  —  Pl.  VI. 
Bon  Lafontaine  [du],  r.  des  Saints- 
Pères,  64,  66.  —  Pl.  VI. 
Borijsthène,  r.  de  Vaugirard,  30.  — 

Pi.  VI. 

Boule-d'Or  {de  la),  r.  de  Chalon,  22 

—  V.  plan  d'ensemble. 

Bouloi,  du  Bliône  et  de  Champaym 
réunis  [Hôtels  du],  r.  du  Bouloi,  5. 

—  Pl.  V. 

Bourqoqne  [de],  r.  Saint-Quentin,  34 

—  Pl.  IV. 

Bretaqne  [de],  r.  Richelieu,  23  bis 

—  Pl.  I. 

Britannia,  r.  d'Amsterdam,  24.  — 
Pl.  III. 

Britannique,  av.  Victoria,  20.  —  Pl.  V 
Bruqes  [de],  r.  Radziwill,  19.  —  Pl.  V 
Bnckinqham,  r. Pasquier,  32.  —  Pl. III 
Burqundy-Hotel,  r.  Duphot,  8.  —  Pl.  I 
Calvados  [du],  r.  d'Amsterdam,  20 

—  Pl.  III. 

C an; bon  [Gd-Hôtel],  r.  Cambon,  3.  - 
Pl.  T. 

Canada  [du],  r.  Cambon,  25.  —  Pl.  I 
Caruics  [des],  r.  des  Carmes,  5.  —  V 

plan  d'ensemble. 
CusscUe,  r.  Cassette,  29.  —  Pl.  VI 
Central  et  des  /4 rc/i/res,  r.  des  Francs 

Bourgeois,  46,  —      plan  d'ensem 

ble. 

Chariot  d'Or  [du],  r.  Turbigo,  39.  - 
Pl.  V. 

Châleaudun  [de],  r.  de  Cliâteaudun 
31. -Pl.  III.  i 

Chemin-de-Fer  [Gd-Hôtel  du],  r.  d« 
Strasbourg,  11.  —  Pl.  IV.  ^ 

Chevalier,  hd  Magenta,  131.  —  Pl.  IV 

Cité  Berqère  \  de  la],  cité  Bergère,  4 

—  PI,"  111  et  IV. 

Coloqne  et  de  Trévise  [de],  r.  de  Tréj 
vise,  10  et  12.  —  Pl.  IV. 
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Colonies  [des],  r.  Paul-Lelong,  21.  — 
Pl.  V. 

Concorde  \de  la],  r.  Ricliepanse,  6.  — 
PL  1. 

Corneille,  r.  Corneille,  5.  —  PL  YL 
Cosmopolite-Hotel,  r.  do  LArcado,  Cri. 

—  PL  ni. 

DaupJiin  \du],  r.  Radziwill,  23.  — 
PL  V. 

Deux-Continents  [des],  r.  Jacob,  25. 

—  Pl.  VI. 

Dieppe  [de],  r.  d'Amsterdam,  22.  — 
PL  III. 

Eliisée  [de  V],  r.  de  Beaune,  3.  — 
PL  VI. 

Empereurs  [des],  r.  Jean-Jacques- 
Rousseau,  20.  —  Pl.  V. 

Espaf/ne  [Gd-Hôtel  d'],  cité  Bergère, 
9  et  11.  -  PL  IV. 

Etranqers  [des],  r.  Racine,  2.  — 
Pl.  VI. 

Europe  [Gd-Hôtel  de  V],  bd  de 
Strasbourg,  74.  —  PL  IV. 

Européen,  r.  Turbigo,  67.  —  Pl.  V, 

Faindles  Etrangères  [des],  r.  Laffitte, 
50.  —  PL  III. 

Favart,  r.  Marivaux,  5.  —  PL  III. 

Fénelon,  r.  Pérou,  11.  —  PL  VI. 

Folkestone,  r.  Castellanc,  9.  —  Pl.  III. 

Folkestone,  bd  Magenta,  129  bis.  — 
Pl.  IV. 

France  [de],  r.  du  Caire,  4.  —  PL  V. 
France  [de],  r.  d'Antin,  22.  —  PL  I. 
France  et  de  Suisse,  r.  de  Strasbourg, 

1.  -  Pl.  IV. 
Français,  r.  de  Strasbourg,  13.  — 

Pl.IV. 

Franklin  et  du  Brésil  [Gd-Hôtel],  r. 

BuHault,  19.  —  PL  III. 
Fri(jour(/  [de],  46.  —  r.  de  Trévise, 

PL  IV. 

Gare  d'Orléans  \de  la],  r.  de  Buf- 
Ibn,  5  bis.  —  V.  plan  d'ensemble. 

Gare  du  Nord  [de  la],  r.  de  Saint- 
Quentin,  31.  —  PL  IV. 

Gare  Saint-Lazare  \de  la],  r.  de  la 
Pépinière,  4.  —  PL  III. 

Gav-Lussac,  r.  Gay-Lussac,  29.  — 
PL  VI. 

Gerson,  r.  de  la  Sorbonno,  14.  — 
PL  Vî. 

Granimonl,  r.  do  Grammont,  22.  — 

PL  m. 

Grands-Homwes  [des],  pl.  du  Pan- 
théon, 9.  —  V.  plan  d  onseniblo. 

Grcnéla  [Gd-Hôlel],  r.  (ironéta,  21 
et  26.  -  Pl.  V. 


Havre  [Gd-Hâte.  du],i\  d'Amsterdam, 

16  et  18.  —  PL  III. 
Henri  IV,  r.  Gay-Lussac,   12.  — 

PL  VI. 

Hollande  !  Cd-bù/rf  dp]^  r.  Radziwill, 

31.       PL  V. 
Jacob,  r.  Jacob,  IL  —  Pl.  VI. 
Jules  César,  av.  Ledru-Rollin,  52.  — 

V.  plan  d"onsoni])le. 
Lafaijette  [Gd-Hôtel],  r.  Buffault,  6. 

—  Pl.  III. 

Laïlle  [Maison],  r.  des  Ecoles,  41.  — 

V.  plan  d'ensemble. 
LePdletier  [Gd-Hôtel],  r.Le  Peletier, 

27.  —  Pl.  III. 
Levant  [Gd-Hôtel  du],  r.  Croix-des- 

Petits-Champs,  27. 
Londres  [de],  r.   Bonaparte,  3.  — 

Pl.  VI. 

Londres  et  d'Anvers  [de],  bd  Magenta, 
133.  —  Pl.  IV. 

Londres  et  de  Briqhton  [de],  r.  Saint- 
Roch,  13.  —  Pi.  I. 

Londres  et  de  Milan  [de],  r.  Saint-Hya- 
cinthe, 8.  —  Pl.  I. 

Luxembourg  [du],  r.  de  Vaugirard, 
54.  -  Pl.  VI. 

Maison  meublée,  r.  Troncliet,  1.  — 
PL  III. 

Magenta  [Gd-Hôtel],hdMsigentn.,  129. 
Pl.  IV. 

Mal/e  [Gd-Hôtel  de],  r.  Richelieu,  63. 

—  PL  V. 

Mans  \du],  r.  do  Rennes,  159.  — 
PL  Vl. 

Mariginj,  r.  do  LArcade,  11.  —  Pl.  III. 
Mailiiirins  et  de  New-York  [des],  r. 

dos  Mathurins,  33.  —  Pl.  III. 
Mai/cnne  [de  la],   r.  Duphot,  6.  — 

Pl.  1. 

Mines  [des],  bd  Saint-Michel,  125.  — 
Pl.  M. 

Mo/irrr,  r.  Molière,  21.  —  Pl.  ï. 
Monsiijini,  r.  Monsigny,  1,  3.  5.  — 
PL  I.  ■ 

National,  r.  Notrc-Dame-des-Victoi- 

ros,  11.  ~  PL  V. 
Nelson,  r.  Lopelotier,  13  et  15.  — 

Pl.  III. 

Néva  [Gd-HôLel  de  la],  r.  Monsigny, 

9.  -  PL  I. 
Neio-Holel,  r.  de  Saint-Quentin,  40. 

—  Pl.  IV. 

Newton,  r.  de  l'Arcade,  11  bis.  — 
PL  IIL 

Nord  et  d'Anvers  \  du  |,r.do  Maubeugo, 
12.  -  Pl.  III. 


HOTELS.— 


Plan  VI  (FaubourgSt-Germain,  quartier  des  Écoles) 


Gay-Lussacirue 
(i.  d'Alhonos. 
0.  do  rUnivors. 
1^2.  Honri-lV. 
-29.  (iay-Lussac. 
33.  Pons,  de  Mme 
Blondcau. 


Lille  (rue  de) 
des  Ambassadeurs 

«0-(i-2.  de  ia  Gare  du 
quai  d'Orsav. 

■n.  Stdiérino.  ■ 
Madame 

01.  Perreyve. 

Montparnasse  {bouL, 

o9.  de  la  Marine  et  des 
Colonies, 


N  D  d-Champs  i  rue) 
7T-7U.  Villa  des  Dames 

Odessa  (rue) 
'2.  Saiiit-Mah.. 
Pré-aux-Clercs<r.(lu) 
3.  St-Tliomas-d'Àquiii. 

Racine  (rue) 
■2.  (les  Ktrauiçers. 

Rennes  {r\ie  de) 
lo<,).  du  Mans. 
Saint-Michel  [boul. 
3.  Gd-llôt.  d'Hareourt 


C.o.  des  Sain 
Seine  ir> 
:,'2.  de  Seine. 
Sorbonne  {rue  de  la) 
U.  Gerson. 


Tournon  (rue  de) 
.  Gd-Hôtcl  du  Sénat. 
33.  Foyot. 
Université  (rue  de 
i.  Saint-Georj>cs. 
-2'2.  Université  (de  1'). 

Vaugirard  (rue  de) 
30.  Borystliène. 
)4.  Luxembourg. 
Vie  ux-Colombier 
(rue  du) 
l.  du  Vatiean. 

Voltaire  (quai) 
19.  du  quai  Voltaire. 


Les  numéros  du  plan  indiquent  les  n"*^  des  maisons. 
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Normandie  [Gd-Hôtel  de],  r.  d'Ams- 
terdam, 4. 

Normandie  \de],  r.  Radziwill,  13.  — 
Pl.  V. 

Opéra-Comique,  r.  d'Amboise,  4.  — 
Pl.  III. 

Orléans-Saint-Germain  TtZ'J,  r.  Jacob, 

50.  —  Pl.  VI. 
Palmiers  [des],   r.  Grenéta,  39.  — . 

Pl.  V. 

Panthéon  [du],  pl.  du  Panthéon,  11. 

—  V.  plan  d'ensemble. 

Paris  [Gd-Hôtel  de],  bdde  Strasbourg, 

72.  —  Pl.  IV. 
Paris  [de],  r.  de  la  Michodière,  27. 

—  Pl.  I. 

Pas-de-Calais  [du],  r.  des  Saints- 
Pères,  59.  —  Pl.  VI. 

Pension  de  dames  setdes  [Mme  Vve 
J.  Piscot),  quai  Debilly,6.  —  Pl.  II. 

Pension  de  dames  seules  [Mme  Bri- 
coud),  r.  du  Cherche-Midi,  92.  — 
V.  plan  d'ensemble. 

Pension  de  famille  [Mme  de  Féral), 
av.  de  Villiers,68. —  F.  plan  d'en- 
semble. 

Pension  de  famille  [Mme  Froment),  r. 

de  Provence,  17.  —  Pl.  III. 
Pension  de  famille  [Vve  Félicé),  r. 

Montesquieu,  2.  —  Pl.  V. 
Perey,  cité  du  Retiro,  5,  et  r.  Boissy- 

d'Ànglas,  35.  —  Pl.  I. 
Péricjord  [d^u],  r.  de  Grammont,  2.  — 

Pl.  V. 

Perreyve,  r.  Madame,  61.  —  Pl.  VI. 
Pied-ae-Mouton  [du],  iDd  de  l'Hôpital, 

12.  —  V.  plan  d'ensemble. 
Place  du  Chàteau~d Eau  [de  la],  r. 

Mcslay,  4.  —  Pl.  V. 
Poitou  ]du] ,  r.  Castellanc,  5 .  — 

Pl.  m. 

Prince- Albert  r. Saint-Hyacinthe. 
5.  -  Pl.  I. 

îlaiinAuid,  r.d'Antin,  20.  —  Pl.  I. 

Jthône\Gd-Hôteldu\,v.  Jean- Jacques- 
Rousseau,  5.  —  Pl.  V. 

lîiclwr,  T.  Richer,  60.  —  Pl.  III 
et  IV. 

Ilossini,  r.  Rossiiii,  16.  —  Pl.  TTI. 
Jtoubaix  \  (ld-//(lh'l  (lc\^  r.  Grcnf'ta,  6. 

—  Pl.  V. 

Saint-Gcor(/cs,  r.  (h^  l'Uni vcrsil,*'-,  1. 

Saint-Jean  de  Lalran,  r.  Honaparto, 
72.  —  Pl.  VI. 


Saint-Malo,  r.  d'Odessa,  2  —  Pl.  VI. 
Saint-Michel\Gd-Hôtel],v.  Cujas,  19. 

—  Pl.  VI.  ' 

Saint-Sulpice,  r.  Casimir-Delavigne, 
7.  -  Pl.  VI. 

Saint-Thomas  d'Aquin,T  du  Pré-aux- 
Clercs,  3.  —  Pl.  VI 

Sébastopol  [Gd-Hôtel  de],  bd  de 
Strasbourg,  20.  —  Pl.  IV. 

Seine  [de],  r.  de  Seine,  52.  —  Pl.  VI. 

Sénat  [Gd-Hôtel  du],  r.  de  Tournon. 
7.  —  Pl.  VI. 

Sèze  [de],  r.  de  Sèze,  16.  —  Pl.  III. 

Solférino,'r.  de  Lille,  91.  —  Pl.  VI. 

Strasbourg  [Gd-Hôtel  de],  r.  de  Stras- 
bourg, 7.  —  Pl.  IV. 

Strasbourg  [de],  r.  Richelieu,  50.  — 
Pl.  V. 

Suez  [de]^  bd  de  Strasbourg,  17.  — 
Pl.  IV. 

Suisse  [Gd-Hôtel],  r.  Notre -Dame- 
des-Victoires,  23.  —  Pl.  V. 

Terminus  du  Chemin  de  fer  de  Lyon, 
bd  Diderot,  19.  —  Y.  plan  d'en- 
semble. 

Tête  [Hôtel  et  Pension],  cité  du  Retiro, 
9,  et  r.  Boissy-d'Anglas,  35.  — 
Pl.  I. 

Tour  d'Argent  [de  la],  quai  de  la 
Tournelle,  15.  —    plan  d'ensemble. 

Tour  Eiffel  [de  la],  r.  Chevert,  2.  — 
V.  plan  d'ensemble. 

Tronchet,  r.  Tronc het,  22.  —  Pl.  III. 

Tuileries  [des],  r.  Saint-Hyacinthe,  10. 

—  Pl.  I. 

Turgot  [Gd-Hôtel],  r.  Turbigo,  76. 

—  Pl.  V. 

Univers  \de  V],  r.  Gay-Lussac.  9.  — 
Pl.  VL 

Univers  et  du  Portugal  [de  V],  r. 
Croix-dcs-Pctits-Cliamps,  10.  — 
Pl.  V. 

Vatican  [du\,  r.  du  Vieux-Colombier, 

4.  —  Pl.  VI. 
Vauban  et  du  Square  des  Arts-ct- 

Métiers,  r.  Salomon-de-Caus,  6.  — 

Pl.  V. 

Villa  des  Dames,  r.  Notre-Dame-dos- 

Clianips,  77  et,  71».       IM.  VI. 
Ville   dr    \,'w-\nrh-    \<lr    la.\,    r.  (le 

Slraslx.iir-,  T..        Pl.  IV. 
\inrnin'  '  Cil  Hùlcl\,  V.   \  ivi('ini(%  40 

.1    [-1.        Pl.  111. 
Wiuclu'sln-,   r.  de   Jjondres,  36.  — 

Pl.  III. 


PENSIONS  DE  FAMILLE 


LXlit 


Observation  importante.  —  Les  étrangers  qui  ont  choisi  un 
hôtel  pour  résidence  devront,  s'ils  ont  une  somme  d'une  cer- 
taine importance,  la  remettre,  sur  reçu,  à  la  caisse  de  l'hôtel, 
pour  ne  garder  que  l'argent  nécessaire  aux  dépenses  courantes. 
S'il  s'agit  de  valeurs  considérables,  à  défaut  d'un  banquier  de 
confiance,  c'est  à  la  Banque  de  France  qu'il  faut  en  faire  le  dépôt. 

APPARTEMENTS  MEUBLÉS 

Les  appartements  meublés  se  placent  en  quelque  sorte  comme 
intermédiaires  entre  les  hôtels  et  les  appartements  ordinaires. 
S'ils  n'olîrent  pas,  comme  service  de  table  d'hôte,  salon  de 
lecture,  voitures  à  volonté,  les  avantages  des  hôtels  d'une 
certaine  importance,  ils  sont  moins  coûteux,  plus  tranquilles; 
on  y  est  plus  chez  soi.  En  outre,  la  location  s'y  fait  au  mois, 
à  la  quinzaine  même,  rarement  à  la  semaine,  et  jamais  au  jour; 
aussi  l'appartement  meublé  ne  convient-il  qu'aux  personnes 
qui,  par  goût  et  par  nécessité,  séjournent  pendant  plusieurs 
mois  à  Paris.  On  y  fournit  le  linge  de  lit  et  de  toilette,  on  se 
charge  du  service  de  la  chambre  ou  des  chambres,  et  c'est 
habituellement  tout. 

On  trouve  des  appartements  meublés  dans  tous  les  quartiers; 
ils  s'annoncent  par  des  écriteaux  suspendus  à  la  porte  d'entrée 
de  la  maison  et  qui,  au  lieu  d'être,  comme  tous  Jes  autres 
appartements,  sur  papier  blanc,  sont  uniformément  sur  papier 
jaune  avec  le  mot  «  meublé  ».  Le  prix  d'une  chambre  conve- 
nablement meublée  varie,  selon  la  situation,  entre  50  et  100  fr. 
par  mois.  Le  service,  qui  est  d'un  cinquième  environ  du  prix 
de  la  chambre,  se  paye  en  plus. 

AGENCES  DE  LOCATION  D'APPARTEMENTS 

Agence  Américaine,  rue  Scribe,  1  ;  —  Agence  Arthur,  rue  des 
Capucines,  22;  —  Keim,  rue  Castiglione,  7;  —  Largier,  boulevard 
Malesherbes,  22;  —  Lagrange,  rue  Richelieu,  78;  —  Pcms-New- 
York,  boulevard  Haussmann,  82,  etc. 

PENSIONS  DE  FAMILLE 

Les  pensions  de  famille  {hoarding-liouses ;  prix  variant  de  8  à 
14  fr.)  se  rapprochent  des  hôtels  ordinaires;  elles  ont,  comme 
ceux-ci,  table  d'hôte  et  salon  de  lecture;  seulement,  le  nombre 
des  locataires  y  étant  plus  limité,  la  vie  intérieure  y  est  plus 
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calme,  les  soins  plus  directs,  la  dépense  proportionnellement- 
moins  forte.  Nous  citerons  les  suivantes  :  Taylor  et  av. 
Friedland,28;  — Pe/-^?/,  r.  Roissy-d'Anglas,  35,  et  cité  du  Retiro,  5; 

—  H.ôL  et  pension  Téte,  r.  Boissy-d'Anglas,  35,  et  cité  du  Reliro,  9; 

—  Mlle  J.  Froment,  r.  de  Provence,  17;  —  Mme  Prieur,  av.  des 
Champs-Elysées,  26;  —  Mme  Robin,  r.  du  Colisée,  7  et  9;  — 
Thayer,  av.  Mac-Mahon,  11;  —  hôt,  Joli-Séjour  {F.  Dessolliers), 
av.  de  la  Grande-Armée,  79;  —  Villa  des  Dames  (Paul  Bondoux), 
r.  Notre-Dame-des- Champs,  77  et  79;—  Mme  T.  de  Sérignan,  r.  du- 
Cherche-Midi,   13;  —  Vve  Bouquerel,    bd  Saint-Michel,  107; 

—  Mlle  L,  GuilUer,  r.  Valette,  21  (pl.  du  Panthéon);  —Mme  Laïlle, 
r.  des  Écoles,  41;  —  Mme  Condat,  r.  Clément-xMarot,  18  (Champs- 
Elysées);  —  Mme  Bergmans,  r.  Chateaubriand,  18;  —  Sirugue^ 
av.  Victor-Hugo,  76,  78,  80  et  au  88  ;  —  Pension  Lamartine,  av. 
Victor-Hugo,  175;  —  Villa  François  P"',  pl.  François-P%  9;  —  Villa 
Henri  Martin,  r.  de  la  Pompe,  97  ;  —  Villa  de  la  Plaine-Monceau, 
r.  Joufïroy,  43;  —  Villa  Desbordes-Valmore  {Mme  Meslans;  bonne 
cuisine),  r.  Dcsbordes-Valmore  (Passy),  36;  —  Villa  Nicolo 
(Vve  Bouché),  r.  Nicolo,  42  (près  le  bois  de  Boulogne,  Passy). 

—  Pensions  de  dames  :  Mlle  Bricoud,  r.  du  Cherche-Midi,  92; 

—  Piscot  {Mme  Vve  Jules),  quai  Debilly,  6; —  Litzelmami,  bd  de 
Courcelles,  69  bis;  —  Mlle  Baeurle,  r.  d'Amsterdam,  49. 

RESTAURANTS^ 

Lorsqu'on  est  seul,  si  l'on  ne  veut  pas  trop  dépenser,  on  devra 
prendre  ses  repas  dans  un  restaurant  à  prix  fixe;  si  l'on  mange 
dans  un  restaurant  à  la  carte  (demander  au  garçon  la  carte  du 
jour),  on  devra  compter,  pour  les  deux  repas,  sur  une  dépense 
de  10  à  12  fr.  par  j.  (sans  prendre  aucun  extra).  Deux  personnes 
auront  plus  d'avantage  à  manger  à  la  carte,  car  les  portions 
sont  fortes  et  elles  ne  dépenseront  pas  beaucoup  plus  qu'une 
seule  personne.  Les  hors-cVœuvre,  que  le  garçon  apporte  tou- 
jours, sans  qu'on  les  ait  demandés,  mais  qu'on  a  le  droit  de 
refuser,  augmentent  notablement  le  prix  du  repas.  La  portion 
de  fruit  est  également  d'un  prix  élevé.  On  peut  ne  boire  que  la 
moitié  de  la  bouteille  servie  (dans  ce  cas,  faire  remarquer  au 
garçon  que  l'on  n'a  qu'une  demi-bouteille).  Lorsqu'on  a  fini, 
on  demande  au  garçon  Vaddition  (on  aura  soin   de  vérifier 


1.  Nous  ne  prétendons  ni  établir  une  classilication  absolue  ni  tenir 
exactement  compte  du  rang  hiérarchique  auquel  peuvent  prQtendre  les 
restaurants  dont  nous  donnons  ici  les  noms. 
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«t  de  s  assurer  si  tout  ce  qui  est  inscrit  vous  a  été  servi;  en 
général,  l'écriUire  est  illisible;  il  ne  faut  pas  craindre  de 
demander  des  explications).  L'habitude  est  de  donner  en  pour- 
boire au  garçon  5  c.  par  franc.  —  Dans  presque  tous  les  cafés, 
on  peut  déjeuner  avec  œufs,  bifteck,  côtelette  ou  viande  froide. 
On  peut  aussi  déjeuner  dans  les  brasseries  pour  un  prix  modéré. 

Restaurants  de  tout  premier  ordre  (de  ce  nombre  se  trou- 
vent certains  cafés  qui,  malgré  leur  titre,  sont  aussi  et  surtout 
des  restaurants).  —  Parmi  ceux-ci  nous  citerons  :  —  le  café 
Anglais^  bd  des  Italiens,  13  (cave  très  bien  tenue);  —  le  café- 
resl.  de  la  Chaussée  d'Antin  [Paillard)^  bd  des  Italiens,  38,  et 
r.  de  la  Chaussée-d'Antin,  2  ;  —  le  café-rest.  de  Paris  (Mourier, 
propr.),  av.  de  l'Opéra,  41;—  le  café  Durand  ou  de  la  Madeleine 
{Gros,  suce),  place  de  la  Madeleine,  2,  au  coin  de  la  r.  Royale; 

le  rest.  de  l'Hôtel  Riiz,  place  Vendôme,  15  ;  —  le  rest.  du  Grand- 
Hôtel,  au  Grand-Hôtel  (entrée  rue  Auber,  1)  ;  —  le  café-rest.  Voisin 
(Braquessac),  r.  Cambon,  14,  16,  et  r.  St-Honoré,  261.  —  En  été, 
le  restaurant  du  Pavillon  d'Armcnonville,  au  Bois  de  Boulogne 
{V.  ci-dessous),  est  également  de  T''  ordre. 

Restaurants  à  la  carte.  —  Parmi  les  bons  restaurants  à  la 
carte  nous  nommerons  les  suivants,  classés  par  quartiers  (les 
prix  varient  entre  75  c.  et  2  fr.  le  plat;  mais,  quand  on  dîne 
seul,  on  dépense  généralement  de  5  à  6  fr.,  dans  les  limites 
du  strict  nécessaire). 

Boulevards  (en  allant  de  la  Bastille  à  la  Madeleine)  :  —  le 
rest.  Aux  Quatre-Sergents,  bd  Beaumarchais,  3;  —  le  rest.  Bon- 
valet,  bd  du  Temple,  29  et  31;  —  le  rest.  et  la  tatile  d'hâte  de 
Vhôt.  Moderne,  place  de  la  République,  8  bis-,  —  le  rest.  Gosselin, 
rues  de  Bondy,  50,  et  de  Lancry,  2;  — le  rest.  Maire,  bds  Saint- 
Denis,  14,  et  de  Strasbourg,  1;  —  la  hrasserie-rest .  du  Nègre 
(Ch.  Manteau),  bd  Saint-Denis,  17;  —  le  i^est.  Margucry,  bd  Bonne- 
Nouvelle,  34,  36  et  38  (très  fréquenté);  —  le  rest.  de  France  {Paul 
Avice),  bd  Poissonnière,  9;  —  le  rest.  Rougemont,  bd  Poisson- 
nière, 16;  —  la  Taverne-rest.  Brébanl,  bd  Poissonnière,  32;  — le 
rest.  de  Vichy,  bd  Montmartre,  8;  —  la  hrasserie-rest.  Grande- 
Maxéville,  bd  Montmartre,  j4;  —  le  café-rest.  du  Cardinal,  bd  des 
Italiens,  1  ;  —  Xd^.  Taverne  rest.  Pousset,  bd  des  Italiens,  14;  —  le 
café-rest.  Riche,  bd  des  Italiens,  16;  —  le  resl.  Laffltte,  bd  des 
Italiens,  20;  —  le  café-rest.  Américain,  bd  des  Capucines,  4;  — 
le  café-rest.  de  la  Paix  (avec  grill-room),  bd  des  Capucines,  12,  et 
place  de  l'Opéra,  5;  —  le  rest.  du  Grand-Café,  bd  des  Capu- 
cines, 14,  et  r.  Scribe,  1;  —  la  Taverne  Olympia,  bd  des  Capu- 
cines, 28,  et  r.  Caumartin,6  (établissement  de  nuit  très  fréquenté)  ; 
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—  \ti  Taverne  Touvtel,  bd  des  Capucines,  43  ;  —  le  café-rest.  Laruey 
place  de  la  Madeleine^  3,  et  r.  Royale,  27  ;  —  la  Taverne  Roj/ale, 
r.  Royale,  25;  —  Maximes  Apiéricain  Bar-Restaurant^  r.  Royale,  3. 

Quartiers  à  dr,  et  à  g.  des  boulevards  :  —  la  brasserie- 
rest.  Dreher,  r.  St-Denis,  I,  au  Chàtelet;  —  le  rest.  Baratte,  r. 
Berger,  8  et  10  (à  côté  des  Halles);  —  le  rest.  Champeaux  {Guérin- 
Catelain,  suce),  place  de  la  Bourse,  13  (jardins  d'été  et  d'hiver); 

—  le  rest,  Noël  Peter's,  passage  des  Princes,  24  à  30;  —  le  rest.  Au 
Petit  Rie  lie  [Bénard),  r.  Le  Peletier,  25;  — le  café  Corazza-Douix 
{Délabre^  suce),  au  Palais-Royal,  galerie  Montpensier,  9  à  12;  — 
Véfour  jeune  (Chateauvert,  suce),  au  Palais-Royal,  galerie  de. 
Valois,  106  à  109,  et  r.  de  Valois,  43  ;  —  le  i^est.  du  Bœuf-à-la- 
Mode,  r.  de  Valois,  8;  —  la  Brasserie  Universelle,  av.  de  l'Opéra, 
31;  —  le  rest.  Léon  Caquet,  r.  Daunou,  22;  —  le  rest.  Henry 
(Marins  Durieux),  r.  St-Augustin,  30,  et  r.  Port-Mahon,  1  (très 
fréquenté);  —  le  rest.  de  Vhôtel  Continental,  r.  de  Rivoli,  234,  236; 

—  le  rest.  du  Grand  Vatel,  r.  St-Honoré,  275;  —  le  rest.  Sylvain 
{Radié,  suce),  r-  de  la  Ghaussée-d'Antin,  9,  et  Halévy,  12;  —  le 
café-rest.  de  la  Rotonde,  bd  Haussmann,  36  bis,  et  r.  La  Fayette,  2; 

—  le  rest.  Lapré,  r.  Drouot,  24;  —  la  brasserie-rest,  Mollard, 
r.  St-Lazare,  113,  115,  117,  en  face  de  la  gare  St-Lazare  (très 
fréquentée);  —      rest.  de  la  Gare  de  l'Ouest,  r.  d'Amsterdam, 
H;  —  le  rest.  de  V Abbaye,  pl.  Pigalle,  1;  —  le  rest.  Gauthier- 
Lathuille,  av.  de  Glicliy,  7  ;  —  la  brasserie-rest.  Wepler,  place  ' 
Giichy,  14;  —  le  rest.  Schœffer  (Émile  Barbette,  suCe),  r.  de  ; 
Strasbourg,  13;  —  le  rest.  Lequen  (Bardiot,  suce),  bd  Denain,  9,', 
en  face  de  la  gare  du  Nord. 

Champs-Elysées  et  bois  de  Boulogne  :  —  le  rest.  Ledoyen 
(A.  Millon),  aux  Champs-Elysées,  à  g.  de  la  grande  avenue  (très 
fréquenté  en  été);  —  le  Bouillon  Riche  (Pinard  et  C'^),  \e  Pavillon 
de  l'Elysée  et  le  rest.  Besse,  carré  Marigny,  aux  Champs-Elysées, 
à  dr.  de  la  grande  avenue;  —  le  rest.  de  l'Erynitage,  rond-point 
et  avenue  des  Champs-Elysées,  4  ;  —  le  rest.  Gillet,  à  la  Porte- 
Maillot,  av.  de  Neuilly,  27;  —  le  rest.  Dehouve  jeune,  av.  de 
Neuilly,  91  et  93;  —  le  rest.  du  Pavillon  d"* Armenonville  (très 
fréquenté),  au  l)ois  de  Boulogne;  —  les  rest.  des  chalets  de  la 
Croix-Catelan,  du  Touririf/.  du  Cycle  cl  des  lies  -Fleuries,  au  bois 
de  Boulogne;  ~  1<'  Pdiiiuu'i u.in  du  Jardin  d^ Acclimatation ,  bois 
de  Boulogne;  —  le  rest.  du  Pavillon  Royal,  route  de  Suresnes,  à 
la  pointe  du  Crand  Lac,  au  bois  de  Boulogne;  —  \q  café-rest.  de 
la  Cascade  (très  fré(|uenté  en  été),  carrefour  de  Longchamp,  au 
bois  de  Boulogne;  —  le  rest,  du  Pavillon  Bleu,  à  Saint-Cloud. 

Hzve  gauche  :  —  le  ix'st.  Foyot  (Mourier),  r.  de  Tournon,  33, 


RESTAURANTS. 


LXVII 


et  de  Vaugirard,  22  bis-,  —  Lavenue  [Gruffaz,  suce),  bd  Montpar- 
nasse, 68-70,  et  rue  du  Départ,  1  et  3;  —  des  Sociétés  Savantes^ 
r.  Danton,  8:  —  le  rest.  Lapérouse  (Carisch),  quai  des  Grands- 
Augustins,  51;  —  le  rest.  de  la  Toiir-d^ Argent  (Delair),  quai  de 
la  Tournelle,  15. 

Bois  de  Vincennes  :  —  le  7^est.  de  la  Porte- Jaune,  au  bois 
de  Vincennes,  près  du  lac  des  Minimes. 

Restaurants  à  prix  fixe.  —  Nous  citerons  :  le  restaurant  de 
la  Terrasse  Jouffroy,  bd  Montmartre,  10,  et  passage  Joufîroy,  8  : 
déj.,  3  fr.  ;  dîn.,  5  fr.  ;  —  le  Diner  Français,  bd  des  Italiens,  27  : 
déj.,  3  fr.  50,  vin  et  café  compris  (on  sert  de  10  h.  à  2  h.);  dîn., 
4  fr.,  vin  compris  (on  sert  de  5  h.  à  9  h.);  —  le  rest.  Universel 
(Nanteau),  bd  des  Italiens,  9  :  déj.,  2  fr.;  dîn.,  3  fr.  ;  —  le  7^est. 
Gazai  (Pical,  suce),  bd  Poissonnière,  24  :  déj.  et  dîn.,  2  fr.  vin 
compris;  —  le  rest.  Bonvalet  et  café  Turc,  bd  du  Temple,  29,  31, 
et  rue  Chariot,  85  :  déj.,  2  fr.  50;  dîn.,  3  fr.;  -  au  Palais-Royal  : 
le  rest.  Véfour  jeune,  galerie  de  Valois,  106  à  109,  et  r.  de 
Valois,  43  :  déj.,  3  fr.;  dîn.,  4  fr.  par  petites  tables;  Philippe, 
péristyle  Beaujolais,  105  à  109,  et  r.  de  Valois,  43  :  déj.,  de 
1  fr.  10  à  2  fr.;  dîn.,  de  2  à  3  fr.  :  —  Delpuec/i,  place  du  Théâtre- 
Français,  5  :  déj.  2  fr.,  dîn.  3  fr.  ;  —  le  rest.  Gardes,  rue  de  Riche- 
lieu, 110  :  déj.  et  dîn.  1  fr.  75,  2  fr.  et  3  fr.  ;  —  le  Palais  d'Orsay, 
gare  du  quai  .d'Orsay  :  déj.  (de  11  h.  à  1  h.)  5  fr.,  vin,  café, 
liqueurs  compris;  dîn.  (de  6  h.  30  à  7  h.  30),  6  fr.,  vin  compris;  — 
le  Nouveau  Buffet  de  la  gare  de  Lyon  :  service  de  1^"  ordre, 
repas  à  toute  heure,  déj.,  3  fr.  50;  dîn.,  5  fr.,  vin  compris. 

Nota  :  Dans  la  plupart  des  grands  cafés,  brasseries  et  tavernes 
des  boulevards  et  grandes  voies  du  centre,  on  peut  déj.  et  dîn. 
à  des  prix  fixes  variant  de  3  fr.  à  3  fr.  50  et  4  fr.,  vin  compris, 
et  quelquefois  avec  le  café.  Ces  renseignements  sont  affichés 
d'une  façon  très  apparente  aux  devantures  de  ces  établissements. 

Restaurants  exotiques.  —  Paris  en  possède  quelques-uns 
qui  méritent  d'être  signalés  soit  aux  Français  désireux  de  faire 
des  études  de  gastronomie  comparée,  soit  aux  étrangers  ama- 
teurs de  leurs  mets  nationaux. 

Les  Anglais  sont  sûrs  de  trouver,  à  la  Taverne  Anglaise  de 
Scaliet  (rue  Boissy-d'Anglas ,  28),  ou  à  VEnglish-Tavern  (rue 
d'Amsterdam,  24),  le  Roastheef  et  le  Beefsteak  de  rigueur,  le 
Mutlon  Chop,  VIrish-Stew  et  d'autres  mets  britanniques. 

Les  Autrichiens  et  les  Hongrois  sont  chez  eux  au  i^est.  Vien- 
nois du  bd  Montmartre,  20,  et  au  rest.  Viennois  de  la  rue  Hau- 
teville,  5;  dans  ce  dernier,  M.  Widermann,  digne  représentant 
de  la  bonne  et  honnête  cuisine  viennoise,  vous  sert  son  Backhuhn 
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(poulet  frit  à  la  viennoise),  ses  Wiener schnitzel  (escalopes  à  la 
viennoise),  son  Geflûgel-Risotto  (poulet  au  risotto),  son  Guhjas 
(bœuf  au  paprika  à  la  magyare)  et  ses  excellents  Mehlspeisen  (entre- 
mets et  pâtisseries)  à  la  viennoise.  Prix  modiques.  Bière  de  Pilsen, 
vins  d'Autriche  et  de  Hongrie.  —  Dans  le  môme  ordre,  citons  le^ 
rest.  Wiber^  r.  de  Marivaux,  9  (dépôt  de  la  bière  de  Pilsen),  et  le 
Restaurant  Tchèque  de  Mme  H  usa  k  (rue  de  Port-Mahon,  7). 

Les  Espagnols  vont  rue  du  Helder,  14,  chez  don  José  Robles 
Ruiz,  où  ils  sont  sûrs  de  trouver  toujours  le  Guisillo  Madrileno 
(ragoût  à  la  madrilène),  le  Cocido  à  la  Espafiola  (excellent  pot- 
au-feu),  VArroz  à  la  Valenciana  (riz  à  la  Valencienne),  le  Bacalao 
à  la  Vizcaina  (morue  à  la  Basque),  etc. 

Les  Italiens  trouvent  au  Restaurant  Italien^  0,  bd  des  Italiens 
(1*=''  étage),  et  au  Rest.  Italien  du  passage  des  Panoramas,  les 
anciennes  traditions  qui  ont  rendu  ce  dernier  établissement 
célèbre  déjà  du  temps  de  Rossini,  qui  aimait  à  y  aller  déjeuner. 
Actuellement,  sa  clientèle  est  formée  non  seulement  d'Italiens 
mais  aussi  de  nombreux  Parisiens  attirés  par  la  bonne  cuisine 
et  par  Texcellent  Vin  de  Chianti  ;  citons  également  le  Rest.  Italien 
du  passage  de  l'Opéra,  23-25.  Parmi  les  plats  favoris  de  la  cuisine 
italienne,  il  faut  citer  le  Minestrone  (potage  gras  au  riz  avec  toutes 
sortes  de  légumes),  et  les  Lasagne  pasticciate  (lasagnes  au  jus, 
les  lundis),  VOsso  buco  (morceau  d'os  entouré  de  viande,  fort 
savoureux,  les  mardis),  le  Risotto  à  la  milanaise  (les  mercr.  et 
samedis),  le  Stufato  (bœuf  à  la  casserole)  avec  Polenta  (les  mercr.), 
les  Ravioli  et  la  Timbale  milanaise  (les  jeudis  et  dim.),  la  Morue 
à  la  vénitienne  et  les  Rougets  à  la  livournaise  (les  vendredis),  le 
Manzo  à  vapore  (bœuf  à  la  casserole,  les  samedis)  et  le  Zaba-, 
glione  (espèce  de  punch  au  marsala  et  aux  jaunes  d'œufs  battus). 

Les  Orientaux,  Grecs,  Valaques  et  autres,  vont  au  rest.  Oriental, 
chez  Djovanie  (rue  des  Ecoles,  33),  manger  le  Pilaf  (espèce  de 
risotto),  VAgème  Pilaf  (risotto  avec  mouton),  la  Soutzoukakia 
(viande  hachée  aux  tomates),  la  Youvarelakia  (boulettes  de  viande 
(le  mouton)  ou  le  Keftedes  (autre  variété  de  boulettes  de  viande) 
et  V Agneau  rôti  à  la  palikare,  sentant  le  thym  et  le  romarin. 

Les  Turcs  vont,  rue  Cadet,  11,  chez  M""'  Louna  Sounak,  manger 
du  Pilaf,  du  Couscouss  ou  du  Chich-Kiebabi,  toutes  choses  de  goiit 
oriental,  et  finissent  leur  dîner  par  des  confitures  et  une  tasse 
d^excellent  Café  à  la  turque. 

lndi(|uons.  en  terminant,  quelques  Restaurants  Israélites,  où 
l'on  fait  la  cuisine  «  Koscher  »,  c'est-à-dire  selon  les  prescriptions 
de  la  loi  mosaïque  :  M.  Ochs,  rue  Richer,  51  ;  Theumann  frères 
(charcuterie  «  Koscher  »  à  la  viennoise),  rue  d'Hauleville,  1,  etc. 


ETABLISSEMEiNTS  DE  BOUILLON. 


LXIX 


TABLES  D'HOTE 

XoLis  en  avons  déjà  indiqué  quelques-unes,  ciUrc  autres  celles 
du  Grancl-llôtel,  de  V/iôtel  du  Louvre,  de  Vhôtel  Continental,  de 
Vhôlel  Terminus  et  de  Vhôtel  Moderne;  il  y  en  a  de  moins  chères  : 
la  plupart  des  hôtels  de  quelque  importance  en  ont  une,  servie 
de  6  h.  à  7  h.,  au  prix  moyen  de  4  fr.  et  5  fr.,  où  les  étrangers 
sont  admis  aussi  bien  que  les  locataires.  Dans  quelques  maisons, 
il  est  nécessaire  de  s'inscrire  à  l'avance  ou  d'être  présenté,  mais 
en  général  il  suffit  d'arriver  à  l'heure  du  dîner.  Nous  citerons 
parmi  les  bonnes  pensions  à  prix  modérés  les  suivantes  :  Diner 
Français,  bd  des  Italiens,  27  (déj.,  3  fr.  30  ;  dîn.,  4  fr.)  ;  —  Philippe, 
péristyle  Beaujolais,  lOo,  Palais-Royal  (déj.,  1  fr.  60  ;  dîn.,  2  fr.  10)  ; 
—  Germairr,  bd  Montmartre,  2  (déj.,  1  fr.  50;  dîn.,  2  fr.),  etc. 

ÉTABLISSEMENTS  DE  BOUILLON 

Les  établissements  de  bouillon,  fondés  par  J\f.  Duval,  bou- 
ch,er,  sont  situés  :  bd  Montmartre,  21;  bd  des  Capucines,  30; 
bd  des  Italiens,  20;  bd  de  la  Madeleine,  27,  et  place,  10;  bd 
Poissonnière,  11;  bds  de  Sébastopol,  lil,  et  Saint-Denis,  11;  bd 
St-Michel,  26;  bd  St-Germain,  170;  r.  de  Sèvres,  67  (près  des 
magasins  du  Bon-Marché);  r.  de  Rennes,  160;  r.  de  Rivoli,  47; 
r.  Lafayette,  63  (place  Cadet);  r.  Montesquieu,  6;  r.  du  Quatre- 
Septembre,  1  ;  r.  de  Turbigo,  45,  et  Saint-Martin,  250;  r.  du 
Pont-Neuf,  10,  et  r.  de  Rivoli,  73;  r.  de  Rivoli,  194  (place  de 
Rivoli,  l);av.  de  l'Opéra,  31  ;  r.  de  Clichy,  84  ;  bd  St-Denis,  26  ;  r. 
St-Antoine,  3  (Bastille);  place  de  la  République,  17,  et  r.  Meslay,  4  ; 
r.  du  Faubourg-Montmartre,  48,  et  r.  Lafayette,  52;  bd  Magenta, 
101,  et  r.  Lafayette,  127;  r.  de  Strasbourg,  6,  et  r'.  d'Alsace,  1; 
place  du  Havre,  12,  14,  et  passage  du  Havre,  47;  r.  de  Rome,  13, 
et  r.  de  la  Pépinière,  1.  —  Une  dame  seule  peut  très  bien 
entrer  dans  ces  établissements  dont  la  clientèle  est  fort  con- 
venable. —  On  reçoit  en  entrant  une  carte  sur  laquelle  la 
bonne  qui  sert  inscrit  au  fur  et  à  mesure  ce  que  l'on 
commande. 

I    D'autres  établissements  de  bouillon  à  l'instar  des  bouillons 
Duval  ont  été  fondés  dans  divers  quartiers  de  Paris;  nous  men- 
jlionnerons  :  —  les  bouillons  Boulant  :  bd  St-Michel,  34;  bd  des 
i  Capucines,  3o  ;  bd  Montmartre,  1;  r.  de  Douai,  22;  —  le  bouillon 
ies  18  Marmites,  r.  Montmartre,  49,  etc. 
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MARCHANDS  DE  COMESTIBLES 

Les  marchands  de  comestibles  les  plus  renommés  sont  : 
Potel  et  Chabot  (maisons  Chevet  et  Gage'  réunies),  bd  des  Italiens, 
25,  et  av.  Victor-Hugo,  4;  —  Corcellet^  av.  de  l'Opéra,  18;  — 
Ferrari,  r.  Halévy,  2,  et  rue  de  l'Annonciation,  11  (spécialité  de 
comestibles  italiens);  —  Fontaine  (ancienne  maison  Joret),  r.  du, 
Marché-Saint-Honoré,  14  à  18;  —  Gitot  {Hector  Rousse,  suce),  r. 
des  Petits-Champs,  87,  et  r.  du  Marché-Saint-Honoré,  37;  — 
Chatrîot,  r.  St-Lazare,  97,  et  r.  du  Havre,  10;  —  ajinexe  de  Vhôtel\ 
Terminus^  r.  St-Lazare,  au  coin  de  1^  cour  de  la  gare;  —  Bigard 
(charcuterie  fine),  r.  Lafayette,  12;  —  Bouziat  (anc.  maisonj 
Carnet- Saussier),  r.  Montmartre,  32  ;  —  Aux  bords  du  Rhin  (Meyer)^ 
r.  Richer,  47;  —  Olida,  r.  Drouot,  11,  etc. 

PATISSIERS-GLACIERS 

Nous  mentionnerons,  parmi  les  nombreux  pâtissiers  de  Paris  : 
Jourlet  (Pâtisserie  Favart),  bd  des  Italiens,  9,  et  r.  Favart,  20; 

—  Frascati,  bd  Montmartre,  21-23;  —  Viar^d- Joséphine  (glacier), 
r.  Saint-Lazare,  75  bis^  et  r.  Mogador,  33  ;  —  Rumpelmayer  (con- 
fiseur-glacier), r.  de  Rivoli,  226;  —  Louvet,  r.  St-Honoré,  163;  — 
Gloppe,SiY.  d'Antin,  2,  et  av.  des  Champs-Élysées,  6,  au  Rond- 
Point  des  Champs-Elysées; —  Bourbonneux,  place  du  Havre,  14;i 

—  Quillet  (dîners;  lunchs,  glaces  pour  soirées),  r.  de  Buci,  14;' 

—  Lesage  (spécialité  de  pâtés),  r.  Montorgueil,  71  ;  —  Stohrer 
(spécialité  de  babas  et  savarins),  r.  Montorgueil,  51  ;  —  Clichy 
(cuisine  sur  commande),  r.  Notre-Dame-des-Champs,3  ;  —  Thomas 
Dubois  (cuisine  et  glaces),  r.  de  Médicis,  15;  —  Pâtisserie  de 
Médicis  (glaces),  r.  de  Médicis,  19;  —  ^  la  Dame  Blanche  {Mantel; 
glacier-confiseur),  bd  Saint-Germain,  196-198;  —  et,  dans  un  autre 
ordre,  le  marchand  de  galette  du  bd  St-Denis,  13;  Guillon  et 
Renault^  r.  de  la  Lune,  1,  et  Jéhanne,  r.  de  la  Lune,  3,  tous  deux 
au  coin  du  bd  Bonne-Nouvelle  (renommée  de  brioches). 

.1. 

CAFÉS  ^ 

Les  cafés  sont  excessivement  nombreux  à  Paris.  On  en  ren- 
contre dans  tous  les  quartiers,  mais  surtout  sur  les  boulevards, 
au  Palais-Royal,  aux  Champs-Élysées,  dans  les  principales  rues 
passantes  et  aux  abords  de  toutes  les  gares  de  chemins  de  fer. 
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Plusieurs  de  ces  établissements  ont,  à  de  certaines  heures,  des 
orchestres. 

Les  consommations  y  sont  généralement  bonnes.  Le  prix  d'une 
consommation  ordinaire  (café,  bock  de  bière,  verre  de  liqueur, 
sirop)  varie,  suivant  les  quartiers,  entre  30  et  75  centimes.  Le 
prix  des  glaces  varie,  selon  les  établissements,  entre  50  c.  et 
1  fr.  25.  Il  est  d'usage  de  donner  au  garçon  un  pourboire  de 
10  c.  On  peut  dans  tous  les  cafés  se  faire  servir  le  matin  du  café 
au  lait,  du  chocolat,  du  thé  avec  du  pain  et  du  beurre.  Dans 
presque  tous  les  cafés,  on  peut  se  faire  servir  une  côtelette,  un 
bifteck,  des  viandes  froides  et  des  œufs;  ces  consommations 
sont  ordinairement  bonnes  et  le  prix  en  est  le  même  que  dans 
les  grands  restaurants. 

Il  nous  est  impossible  de  donner  une  nomenclature  même 
abrégée  des  principaux  cafés  de  Paris.  Nous  nous  bornerons  à 
mentionner  ceux  qui  se  distinguent  par  une  notoriété  tout  à  fait 
exceptionnelle  ou  par  quelque  particularité. 

Nous  citerons  :  le  café  Durand^  place  de  la  Madeleine,  2;  — 
le  Grand  Café^  bd  des  Capucines,  14,  au  coin  de  la  r.  Scribe 
(nombreux  billards);  —  le  café  de  la  Paix,  bd  des  Capucines, 
12,  et  place  de  l'Opéra,  î?;  — le  café  de  V Univers,  r.  de  Rohan,  3, 
et  r.  Saint-Honoré,  159;  —  le  café  Américain,  bd  des  Capucines,  4; 

—  le  glacier  'Napolitain,  bd  des  Capucines,  1;  —  bd  des  Italiens  : 
le  café  Riche,  n*"  16;  la  brasserie  Pousset  (belle  salle  ornée  de 
panneaux  décoratifs,  par  Clairin  et  H.  Lucas),  n"  14;  le  café  du 
Cardinal,  n"  1,  au  coin  de  la  r.  Richelieu  ;  —  la  Grande  Taverne, 
r.  du  Faubourg-Montmartre,  16;  —  les  nombreux  cafés  du  bd 
Montmartre  :  Zimmer,  Mazarin,  des  Princes,  Mûller  et  Blaisot 
(ancien  Madrid),  Véron  (Aiir/endre),  des  Variétés,  de  la  Grande 
Maxéville,  de  Suède,  etc.;  —  de  la  Terrasse,  bd  Bonne-Nouvelle, 
30;  —  le  café  Turc,  bd  du  Temple,  29  et  31;  —  le  café  de  la 
Régence,  r.  St-Honoré,  161,  renommé  pour  ses  parties  d'échecs; 

—  la  taverne  Gruber,  av.  Matignon,  5;  —  la  brasserie  de  la 
Rotonde,  r.  d'Auteuil,  79,  et  bd  Exelmans,  14 't;  —  la  taverne 
Pschorr,  bd  de  Strasbourg,  2;  —  la  taverne  de  r  Hippodrome, 
r.  Caulaincourt,  1;  —  le  café  Vignaux,  passage  des  Panoramas, 
galerie  Montmartre,  26,  renomme  pour  ses  p.'irties  de  l)illrtrd. 

Parmi  les  établissements  d'un  geiiie  spécial  mentionnons  la 
Maison  des  Gaufres,  av.  Matignon,  7. 

Sur  la  rive  g.  de  la  Seine,  les  nombreux  cafés  du  bd  St-Michel  : 
cafés  de  Cluny,  Soufflet,  Vachette,  de  la  Source,  d'Harcourt, 
Mathieu,  la  Taverne  du  Panthéon,  etc. 

Pour  les  cafés-concerts,  V\  Ghap.  IX. 
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THÉS  ET  LAITERIES 

L'habitude  de  goûter  ou  de  luncbcr  s'est  beaucoup  développée 
dans  la  société  parisienne. 

Les  établissements  les  plus  fréquentés  pour  les  thés  et  les 
lunchs,  entre  5  h.  et  6  h.  de  l'après-midi,  sont  les  suivants  : 

Hôtel  Ritz^  pl.  Vendôme,  15; —  Palace-Hôtel^  av.  des  Champs- 
Elysées,  103  (jours  les  plus  fréquentés  :  vendredi  et  dimanche); 

—  Mercédès-Hôtel,  r.  de  Presbourg,  9;  —  Rumpelmayei\  r.  de 
Rivoli,  226;  —  Colombin  (Ravaux^  suce),  r.  Gambon,  4;  — Afïer- 
110071  Tea  (M'"®  King-Hall),  place  Vendôme,  20;  — Indian  Empire 
Tea.  bd  Haussmann,  33;  —  Ceylon  Tea  Pavi^ton,  r.  Gaumartin,  4; 

—  Coynpagnie  anglaise  des  Thés,  av.  d'Antin,  6;  —  Medova  tea 
rooms,  r.  de  l'Échelle,  3  (thé  à  30  c.  la  tasse). 

Dans  les  quartiers  les  plus  fréquentés  se  trouvent  des  laite- 
ries, très  propres  et  très  bien  tenues,  où  l'on  trouve  de  l'excel- 
lent lait  (13  ou  20  c.  la  tasse),  du  café,  du  chocolat  et  des  œufs. 

BRASSERIES 

R  y  a  à  Paris  un  très  grand  nombre  de  cafés  qui  portent  le 
titre  de  brasseries]  nous  citerons  les  brasseries  Millier  (bière 
de  Bavière;  bd  Ronne-Nouvelle,  33-37;  bd  Montmartre,  6  et  8; 
r.  du  Fg-Montmartre,  60  ;  av.  de  Glichy,  9);  Gruber  et  C'^  (bière  de 
Strasbourg;  av.  Matignon,  3;  bd  Poissonnière,  13;  bd  St~Denis, 
13  bis-,  bd  Beaumarchais,  1;  bd  Voltaire,  82;  bd  Diderot,  21  bis^ 
en  face  la  gare  de  Lyon);  Dreher  (bière  de  Vienne;  r.  St-De- 
nis,  1,  au  Ghâtelet);  Mollard  (bière  de  Munich  et  de  Pilsen; 
r.  St-Lazare,  113-117);  Pousset  (bières  de  Munich  et  Pilsner;  bd 
des  Italiens,  14) ;  Zi?72??ier  (bière  de  Nuremberg;  bd  Montmartre, 
18;  r.  Blondel,  20-30);  les  Tavernes  de  Paris,  av.  de  Clichy,  3,  et 
pl.  de  la  Répul)lique,  23;  la  (ivande  Taverne,  r.  du  Eg-Mont- 
martre,  16,  etc. 

MARCHANDS  DE  VIN.  —  LIQUORISTES.  —  BARS 

Los  nombreux  établissciiHmts  de  marchands  de  vin  ne  sont 
guère  frcqu(!ntcs  que  par  les  ouvriers.  Cependant  certains  mar- 
chands de  vin  ont,  à  l'entresol  ou  dans  une  arrière-boutique, 
des  salles  où  Ton  peut  faire,  à  des  prix  modérés,  d'excellents 
déjeuners  et  dîners. 

i^armi  les  maisons  oii  l'on  vend  au  détail  des  fruits  à  l'eau-de-' 
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vie,  des  iitiueiirs,  etc.,  nous  citerons,  en  raison  de  son  ancien- 
neté, celle  de  la  Mère  Moreaux,  place  de  l'École,  4. 

Parmi  les  établissements  d'un  genre  spécial  où  l'on  peut  luncher 
et  déguster  des  vins,  mentionnons  :  la  Bodega,  r.  de  Rivoli,  234, 
et  r.  Castiglione,  1  ;  —  la  maison  Crucifix  et  0%  r.  Daunou,  3. 

Signalons  aussi  :  bd  des  Italiens,  27,  Calisaya  (bar  très  fré- 
quenté) et,  au  15,  l'Express-Bar  (service  entièrement  automa- 
tique);—  r.  Auber,  1,  V Américan-Bar  \  —  r.  Halévy,  2,  le  Bar 
Ferrari  (vins  italiens);  —  bd  St-Denis,  26,  V Express-Bar  (suc- 
cursale); —  r.  des  Mathurins,  4,  Indian  Empire  tea  Bar-,  —  quai 
de  la  Cité,  1,  l;i  maison  au  Xoyaii  de  Poissy,  etc. 

Il  s'est  ouvert  dans  ces  derniers  temps  un  très  grand  nombre 
de  bars  dans  les  grandes  voies  publiques  très  fréquentées  :  les 
consommations  y  coûtent  en  général  10  et  15  c,  on  peut  notam- 
ment y  prendre  pour  10  c.  une  tasse  de  café  très  passable. 

DÉBITS  DE  TABAC 

Les  débits  de  tabac,  très  nombreux,  vendent  des  cigares 
depuis  5  c.  jusqu'à  50  c.  On  trouve  de  très  bons  cigares,  depuis 
30  c.  jusqu'à  5  fr.  par  paquets  de  6  et  en  boîtes,  à  la  Manu- 
facture nationale,  r.  Ernest-Renan,  à  Issy  (Seine),  au  bureau  du 
Grand-Hôtel,  bd  des  Capucines,  et  place  de  la  Bourse,  15. 

BAINS 

Bains  chauds.  —  Les  prix  varient  de  50  c.  à  1  fr.,  le  linge 
non  compris. 

Rive  DRorrc  :  —  bains  Vioienne,  r.  Vivienne,15;  —  bains  nui?i, 
r.  St-Marc,  16  (bains  ordinaires,  bains  algériens,  russes,  orien- 
taux et  appareils  d'hydrothérapie);  —  bains  Ste-Anne,  r.  Ste- 
Anne,  63,  et  passage  Choiseul,  58  (bains  de  vapeur,  russes,  etc.)  ; 
—  bains  Chantereine^  r.  de  la  Victoire,  46,  et  r.  de  Château- 
dun,  39;  —  bains  de  Diane,  r.  Yolney,  5;  —  établissements  de 
bains  de  vapeur  de  la  r.  des  Rosiers,  4,  de  la  r.  Pierre-Levée, 
4  bis,  du  bd  du  Temple,  13,  de  la  r.  du  Fg-St-Denis,  50;  —  le 
Hammam,  très  bel  établissement  de  bains  turco-romains  (bain 
turc  complet,  5  fr.  ;  par  abonnement,  3  fr.  50),  r.  des  Mathurins,  18 
etuves  à  air  sec;  salles  de  massage  et  de  lavage;  douches, 
3iscines;  hydrothérapie  complète;  salle  d'inhalation  à  l'eau 
sulfureuse  de  Cauterets;  dépôt  d'eau  minérale;  buITet;  salle 
3e  gymnastique); —  le  Balneum,  grand  établissement  de  bains 
le  vapeur,  r.  Cadet,  16  bis. 
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Établissements  flottants,  sur  la  Seine  :  hains  de  la  Samari- 
taine, qudÀ  du  Louvre;  —  anciens  bains  Vigier,  quai  de  Gesvres, 
au  pont  d'ArcoIe. 

Rive  gauche  :  —  hains  Racine,  r.  Racine,  5:  —  bains  Saint- 
Germain-des-Prés,  bd  St-Germain,  180;  —  bains  Taranne,  r.  du 
Four,  44;  —  Hammam- Monge,  bains  turco-romains,  r.  du  Car- 
dinal-Lemoine,  63,  etc. 

Bains  froids  (excellents  professeurs  de  natation).  —  Nous 
signalerons  (pour  hommes)  :  —  Grande  École  de  natation,  quai 
du  Louvre  (350  cabinets  et  16  salles;  vaste  divan,  salles  de 
café,  etc.);  —  bains  du  Pont-Royal,  quai  Voltaire;  —  bains  du 
Pont-Neuf,  quai  de  la  Mégisserie; —  bains  du  Pont- au- Change, 
quai  de  Gesvres;  —  bains  Carlier,  port  d'Orsay;  —  bains  Guillet, 
port  d'Orsay;  —  bains  Levaillant,  quai  d'Orléans;  —  (pour 
femmes)  :  bains  du  Pont-Solférino,  ^uai  des  Tuileries. 

Il  existe  un  certain  nombre  de  piscines  ou  bassins  de  natation 
hauffés  en  hiver  ;  la  plus  importante  est  celle  de  la  place  Hébert,  6 
xvm^  arrond.),  exploitée  directement  par  la  Ville  de  Paris. 
Mentionnons  encore  :  Grande  Piscine  Rocliechouart,  r.  Roche- 
chouart,  67  ;  —  Thermes  Christmann  et  boulevard  de  la 
,  are,  45  et  47;  —  Gymnase  nautique  (Piiul  Christmann  et  G'^), 
.  de  Chdteau-Landon,  31. 


WATER-CLOSETS  ET  CHALETS  DE  NÉCESSITÉ 

Des  water-closets,  avec  cabinets  de  toilette,  et  des  chalets  de 
nécessité  ont  été  installés  sur  beaucoup  de  points  de  Paris  (5,  10 
et  15  c.).- 

MAISONS  DE  SANTÉ  ET  ÉTABLISSEMENTS 
HYDROTHÉRAPIQUES 

Parmi  les  nombreux  établissements  de  ce  genre,  nous  signa- 
lerons, en  premier  lieu,  la  Maison  municipale  de  santé,  rue 
du  Fg-St-Denis,  200,  fondée  en  1802  par  le  docteur  Dubois. 
Cette  maison  appartient  à  l'administration  de  l'Assistance 
publique.  Elle  est  destinée  aux  personnes  malades  ou  blessées 
qui  ne  peuvent  se  faire  traiter  chez  elles,  aux  étrangers  surpris 
par  la  maladie  pendant  leur  séjour  à  Paris,  ou  à  ceux  qui  veu- 
lent recourir  à  l'expérience  et  aux  talents  des  habiles  chefs  de 
cet  établissement.  —  Médecins  et  chirurgiens  de  la  Faculté  de 
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médecine;  303  lits;  chambres  particulières,  de  8  à  16  fr. ;  un  lit 
dans  une  chambre  à  2  lits,  7  fr.;  dans  une  chambre  à  3  lits, 
6  fr.  en  chirurgie  et  5  fr.  en  médecine.  Dans  ces  prix  de  journée 
sont  compris  les  visites  des  médecins  et  chirurgiens,  tous  les 
frais  de  pansement,  de  nourriture,  de  médicaments,  de  linge, 
de  chauffage,  les  bains  de  toute  nature,  les  opérations,  les  accou- 
chements, ainsi  que  le  traitement  des  maladies  de  la  peau.  La 
quinzaine  se  paie  d'avance  et  le  prix  des  huit  premières  jour- 
nées reste  toujours  acquis  à  l'établissement.  Les  maladies 
mentales,  l'épilepsie  et  la  variole  ne  sont  pas  traitées  dans  l'éta- 
blissement. 

La  Maison  de  santé  des  hospitaliers  de  St-Jean-de-Dieu  (r. 
Oudinot,  19),  remarquablement  installée,  est  fréquentée  surtout 
pour  les  opérations  chirurgicales. 

Nous  nommerons  encore  :  V établissement  hydrothérapique  du 
D' Keller,  dirigé  par  le  D'^Martigny,  r.  du  Fg-Saint-Honoré,  127  ;  — 
le  Pavillon  Charcot^  Institut  hydrothérapique,  bd  Diderot,  138; 

—  la  maison  du  docteur  Semelaif/?ie,  au  château  de  St-James,  av. 
de  Madrid,  16,  à  Neuilly  ;  —  rétablissement  hydrothérapique  d*Au- 
teuil  (ancien  établissement  Béni-Barde),  médecin-directeur  : 
D'  J.  Oberthur,  r.  Boileau,  12,  avec  succursale  r.  Miromesnil,  63; 

—  la  Villa  Molière  (médecine,  chirurgie  et  accouchements), 
bd  Montmorency,  61-65;  —  la  maison  de  santé  du  docteur  Meuriot, 
r.  Berton,  17,  à  Passy  (aliénés);  —  \e  gymnase  médical  franco- 
suédois  de  M.  Guimard,  r.  de  Chazelles,  26;  —  la  maison  de  santé 
du  docteur  Pottier,  r.  de  Picpus,  8  et  10;  —  la  maison  de  santé 
du  docteur  Défaut,  av.  du  Roule,  50,  à  Neuilly;  —  la  maison  de 
santé  du  docteur  Prat-Dumas,  r.  d'Armaillé,  19;  —  la  Clinique 
générale  de  chirurgie,  bd  Arago,  95  ;  —  V établissement  médical 
thermo-résineux  du  D'  Chevandier,  r.  Pigalle,  57;  —  la  maison 
de  santé  Esquirol,  dirigée  par  le  D*"  Moreau,  de  Tours  (divisée  en 
deux  établissements,  l'un  pour  les  maladies  mentales,  l'autre 
pour  les  maladies  nerveuses,  paralysies,  etc.),  23,  r.  de  la  Mairie, 
à  Ivry-Centre;  —  V établissement  de  M.  Falret  (D'  Arnaud,  direc- 
teur), r.  Falret,  2,  à  Vanves  (aliénés). 
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Ambassades,  Légations  et  Consulats.  —  Ministères.  — 
Principales  administrations  et  grands  établissements 
publics.  —  Police.  —  Postes.  —  Télégraphes.  —  Télé- 
phones. —  Changeurs.  —  Cercles  et  Clubs.  —  Agences 
de  voyages. 

AMBASSADES,  LÉGATIONS  ET  CONSULATS 

La  plupart  des  nations  civilisées  sont  représentées  à  Paris  par 
des  ambassadeurs  ou  par  des  consuls,  auxquels  il  faut  s'adresser 
en  cas  de  litige  avec  les  administrations  françaises,  ou  pour  faire 
viser  et  légaliser  les  passeports.  Nous  indiquons,  autant  que 
possible,  les  heures  d'ouverture  des  chancelleries  et  le  montant 
des  frais  de  visa. 

Âllemagne,  r.  do  Lille,  78.  —  Tous  les  j.  non  fériés,  de  10  h.  ii  niiili  et 
de  2  h.  à  Ih.  —  Consulat,  r.  de  Lille,  123.  Tous  les  j.  non  fériés,  do  10  li. 
à  midi  et  de  2  h.  à  4  h.  Légalisation,  5  fr.  65;  ccrtiticats,  7  fr.  00. 

Angleterre,  r.  du  Fg-St-Honorë,  39.  — De  11  h.  à  3  h.  Visa  du  consulat, 
6  fr.  35;  visa  du  passeport,  2  fr.  55.  —  Commissariat  général  du  gouver- 
nement Canadien,  r.  de  Rome,  10.  —  Consulat,  r.  d'Agucsscau,  7  (de  II  h. 
à  3  h.). 

Argentine  (République),  av.  Kléber,  87.  —  De  2  h.  à  4  h.  —  Consulat, 
av.  Kléber,  18. 

Autriche-Hongrie,  r.  de  Varennc,  57.  —  De  1  h.  1/2  à  3  h.  1/2.  Visa,  10  fr. 
et  7  fr.  50;  légalisation,  12  fr.,  6  fr.  et  3  fr.  —  Consulat,  r.  Laflîtte,  21. 

Bavière.  —  Chancellerie,  cité  de  l'Aima,  11.  —  De  10  h.  à  midi. —  Chargé 
d'affaires,  av.  Montaigne,  17. 

Belgique,  r.  de  Berri,  20.  —  Do  1  h.  à  3  h. 

Bolivie  (République  de),  av.  Victor- II ui^o,  33.  —  De  3  h.  à  4  h.  —  Con- 
sulat, r.  du  Fg-St-Honoré,  12-2.  —  De  9  h.  à  midi. 

Brésil,  r.  de  Lisbonne,  47.  —  De  2  h.  à  4  h.  ~  Consulat,  r.  Cambon,  51.  — 
De  midi  à  5  h. 

Bulgarie.  —  Chancellerie,  bd  llaussmann,  103.  —  De  10  li.  à  midi. 
Chili  (République  du),'  r.  do  Prony,  60.  —  De  9  h.  à  midi.  —  Consulat, 
square  La  liruyére,  2.  —  Do  1  h.  à  5  h. 
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Chine,  r.  de  Babjione,  57.  —  De  10  h.  à  4  h. 

Colombie  République  de),  r.  de  Marignan,  16.  —  Consulat,  r.  du  Coliséo,  30. 

Corée,  av.  d'Eylau,  -21.  —  Consulat,  r.  Lafayette,  14. 

Costa-Rica  (République  de),  av.  Montaigne,  53.  —  De  -2  h.  à  4  h.  —  Con- 
sulat, r.  Pa])illon,  4.  —  De  2  h.  1/2  à  5  h.,. excepté  les  mercr.  et  sam. 

Cuba  République  de),  r.  Boissière,  25.  —  De  2  h.  à  6  h. 

Danemark,  av.  d' Antin,  19.  —  De  10  h.  à  midi.  —  Consulat, bd  Haussmann, 
39.  —  Chancellerie,  bd  Haussmann,  39.  —  Visa  de  2  h.  à  4  h. 

Dominicaine  (République).  —  Consulat,  r.  de  Londres,  14.  —  De  10  h.  à 
midi. 

Equateur  (République  de  1').  —  Chancellerie,  av.  de  Wagram,  91.  —  De 
2  h.  à  5  h.  (vendredi  excepté).  —  Consulat,  av.  de  Wagram.  91.  —  De  2  h.  à  5  h. 

Espagne,  bd  de  Courcelles,  34  et  36.  —  De  2  h.  à  5  h.  —  Consulat,  r.  de 
Logelbach,  2  bis.  —  Visa,  de  11  h*  à  4  h. 

États-Unis  d'Amérique,  av.  Klé))er,  18.  —  Passeports,  de  11  h.  à  3  h.  — 
Consulat,  av.  de  l'Opéra,  36.  —  Visa  au  Consulat,  de  10  h.  à  4  h.,  10  fr.  40. 

Grèce,  r.  Anatole-de-la-Forge,  3.  —  Chancellerie,  r.  St-Philippe-du- 
Roule,  7.  —  De  2  h.  à  4  h.  (dim.  excepté). 

Guatemala  (République  de),  r.  Hamelin,  44.  —  Consulat,  r.  Ilamelin,  44.  — 
De  3  h.  à  5  h. 

Haïti  (République  de).  —  Légation,  av.  de  Messine,  10.  —  De  10  h.,  à 
midi.  —  Consulat,  bd  Haussmann,  190. 

Honduras,  r.  de  Clichy,  51.  —  Visa  de  1  h.  1 /2  à  3  h.  1/2. 

Italie  (Royaume  d'),  r.  de  Grenelle,  73.  — De  2  . h.  à  5  h,  — Vice-Consulat, 
r.  de  Grenelle.  73.  —  De  midi  à  4  h.  —  Légalisation,  10  fr. 

Japon,  av.  Marceau,  75. 

Liberia  (République  de).  —  Légation,  r.  Lord-Byron,  10.  —  De  2  h.  à  3  h. 

Luxembourg  ^Grand-Duché  de),  r.  Saint-Lazare,  50.  —  De  2  h.  à  3  h.  — 
Consulat,  r.  Saint-Lazare,  50.  —  De  2  h.  à  3  h.» 

Mexique  (États-Unis  du),  r.  Lamennais,  13.  —  De  3  h.  à  5  h.  —  Consulat, 
r.  Bourdaloue,  5.  —  De  1  h.  à  6  h. 

Monaco  (Principauté  de),  r.  de  la  Faisanderie,  27.  —  De  1  h.  1/2  à  2  h., 
lundi,  mercr.,  vendr.  et  sam. 

Monténégro.  —  Consulat,  place  Malesherbes,  24.  —  Vice-Consulat,  bd 
Voltaire,  3.  —  Jeudi  de  9  h.  à  midi. 

Nicaragua.  —  Consulat,  r.  Boccador,  3.  —  De  10  h.  à  2  h.  -—  Chancel- 
lerie, r.  de  Clichy,  51.  —  De  3  h.  à  5  h. 

Panama  (République  de),  bd  St-Germain,  198.  —  De  2  à  4  h. 

Paraguay  (République  du),  r.  Pierre-Charron,  62.  —  Do  1  h.  à  4  h.  —  Con- 
sulat, r.  de  la  Victoire,  67. 

Pays-Bas  (Royaume  des),  villa  Michon,  6  (r.  Boissière,  29).  —  De  2  h. 
à  4  h.  —  Légalisation,  2  fr.  10  ;  visa,  5  fr.  25. 

Pérou  (République  du).  —  Chancellerie,  r.  Chateaubriand,  14.  —  De  3  h. 
à  5  h.  —  Consulat,  r.  de  la  Pépinière,  7. 

Perse  (Royaume  de),  av.  de  Malakofï',  64.  —  De  2  h.  à  4  h.  —  Consulat, 
av.  Velasquez,  2.  —  De  2  h.  à  4  h.  —  Chancellerie,  r.  de  Londres,  14. 

Portugal  (Royaume  de),  r.  de  Lubeck,  38.  —  De  2  h.  à  4  h.  —  Consulat, 
r.  d'Artois,  36.  —  Chancellerie,  r.  d'Artois,  36  (de  midi  1/2  à  3  h.  1/2, 
dim.  et  fêtes  exceptés). 
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Roumanie,  r.  de  Longchamp,  12.  —  Chancellerie^  de  1  h.  1/2  à  3  h.  1/2.— 
Visa,  5  fr.  (les  visas  des  passeports  français,  suisses,  allemands,  italiens, 
austro-hongrois,  belges,  hollandais  et  bulgares  sont  exempts  de  taxe). 
Légalisation,  5  fr.  —  Consulat,  r.  de  la  Banque,  2.  —  De  10  h.  à  midi. 

Russie  (Empire  de),  r.  de  Gremelle,  79.  —  De  2  h.  à  4  h.  —  Consulat,  r. 
de  Grenelle,  79.  —  Visa  (de  l  h.  à  4  h.),  6  fr. 

Saint-Marin  (République  de),  av.  du  Bois-de-Boulogne,  44.  —  Consulat, 
r.  Paul-Baudry,  12. 

Salvador.  —  Consulat,  r.  Boccador,  3. 

Serbie,  r.  Pierre-Charron,  12. —  De  10  h.  à  midi.  —  Consulat  et  chancel- 
lerie, r,  de  Lisbonne,  8  bis.  —  De  11  h.  à  1  h. 

Siam  (Royaume  de),  av.  d'Eylau,  14.  —  De  11  h.  à  3  h.  —  Consulat,  r. 
Picot,  3.  —  De  10  h.  à  midi. 

Suède  (Royaume  de),  av.  Marceau,  58.  —  De  10  h.  1/2  à  midi  1/2.  — 
Consulat,  r.  de  la  Pépinière,  11.  —  De  10  h.  à  midi  et  de  2  h.  à  4  h.  — 
Le  visa  n'est  pas  nécessaire  pour  aller  en  Suède. 

Suisse  (Confédération),  r.  de  Marignan,  15  bis.  —  De  10  h.  à  3  h. 

Turquie  (Empire  de),  r.  de  Villejust,  33.  —  De  2  h.  à  4  h.  —  Consulat, 
av.  Bosquet,  53.  —  De  1  h.  à  4  h. 

Uruguay  (République  Orientale  de  1').  —  Chancellerie,  r.  d'Offémont, 
1  bis.  —  De  1  h.  à  4  h.  —  Consulat,  r.  Théodore-de-Banville,  8.  —  De 
1  h.  à  3  h. 

Vénézuéla  (États-Unis  de),  av.  Victor-Hugo,  15.  —  De  10  h.  à  1  h. 
MINISTÈRES 

Tous  les  ministres  et  les  secrétaires  généraux  des  ministères 
donnent  des  audiences  aux  personnes  qui  en  font  la  demande 
par  écrit,  en  spécifiant  l'objet  dont  elles  désirent  les  entretenir. 
La  lettre  de  réponse  indique  le  jour  et  l'heure  de  la  réception. 

Ministère  des  Affaires  étrangères,  quai  d'Orsay,  37,  et  r.  de  l'Univer- 
sité, 130. 

Ministère  de  l'Agriculture,  r.  de  Varenne,  78. 

Ministère  des  Colonies,  pavillon  de  Flore,  aux  Tuileries. 

Ministère  du  Commerce,  de  l'Industrie,  et  du  Travail,  r.  de  Grenelle,  101, 
et  r.  de  Varenne,  80.  —  Direction  du  Travail,  r.  de  Varenne,  80. 

Ministère  des  Finances,  r.  de  Rivoli,  palais  du  Louvre. 

Ministère  de  la  Guerre,  r.  St-Dominique,  10,  12  et  14,  et  bd  St-Ger- 
main,  231.  —  Le  public  est  admis  les  mardi  et  vendredi,  do  'i  h.  à  4  h., 
à  la  section  de  l'enregistrement  et  des  renseignements,  r.  St-Domi- 
nique, 14.  —  Gouvernement  militaire  de  Paris,  Hôtel  des  Invalides. 

Ministère  de  l'Instruction  publique,  des  Beaux- Arts  et  des  Cultes,  r.  de 
Grenelle,  110.  —  Direction  des  Beaux-Arts,  r.  de  Valois,  3  (Palais-Royal). 
—  Direction  des  Cultes,  r.  de  Bellechassc,  GG. 

Ministère  de  l'Intérieur,  place  Beauvau,  11  (Fg-St-Honoré).  —  Direction 
de  l'administration  départementale  et  communale,  r.  Cambacérès,  7.  — 
Direction  du  secrétariat  et  do  la  comptabilité,  place  Beauvau  et  r.  Camba- 
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sérès,  13.  —  Direction  de  la  Mutualité,  r.  Cambacérès,  7.  —  Direction  de 
.'assistance  et  de  l'hygiène  publiques,  r.  Cambacérès,  7.  —  Direction  de 
.'administration  pénitentiaire,  r.  Cambacérès,  11.  —  Direction  de  la  Sûreté 
générale,  r.  des  Saussaies,  11. 

Ministère  de  la  Justice,  place  Vendôme,  11  et  13,  et  r.  Cambon,  36. 

Ministère  de  la  Marine,  r.  Royale,  2. 

Ministère  des  Travaux  publics,  des  Postes  et  des  Télégraphes,  bd  St-Ger- 
nain,  244.  246  et  248.  —  Direction  des  bâtiments  civils  et  des  palais  natio- 
laux,  r.  de  Valois,  3  (Palais-Royal).  —  Direction  des  Postes  et  Télé- 
^aphes,  r.  de  Grenelle,  99,  101,  103  et  105  (direction  départementale  de 
a  Seine,  hôt.  des  Postes,  r.  du  Louvre,  48,  50  et  52). 

PRINCIPALES  ADMINISTRATIONS 
ET  GRANDS  ÉTABLISSEMENTS  PUBLICS 

N.  B.  —  Pour  les  palais,  musées,  bibliothèques,  etc.,  F.  jours 
;t  heures  d'ouverture  des  monuments,  musées,  etc.,  p.  xcii;  pour 
es  adresses  particulières,  consulter  soit  le  Bottin  Mondain^  soit 
^Annuaire  Hachette  (se  trouvent  dans  la  plupart  des  hôtels,  des 
•abinets  littéraires  et  des  caf^s).  . 

Académie  de  Médecine,  rue  Bonaparte,  16. 

Administration  de  V Assistance  publique,  place  de  l'Hôtel-de-Ville,  3;  entrée 
es  bureaux,  quai  de  Gesvres,  4,  et  avenue  Victoria,  3. 

Administration  de  V Enregistrement ,  des  Domaines  et  du  Timbre,  au  Louvre, 
lavillon  Colbert  (Ministère  des  Finances). 

Administration  de  VOctroi,  place  de  l'Hôtel-de-Ville,  9. 

Administration  des  Contributions  directes,  au  Louvre  (Ministère  des 
^^inances). 

Administration  des  Contributions  indirectes,  place  du  Carrousel. 
Administration  des  Douanes,  au  Louvre  (Ministère  des  Finances). 
Administration  des  Eaux  et  Forêts,  rue  de  Varenne,  78. 
Administration  des  Monnaies  et  Médailles,  quai  Conti,  11  (Hôtel  des 
Monnaies). 

Administration  des  Pompes  funèbres,  rue  d'Aubervilliers,  104. 
Administration  municipale,  à  l'Hôtel  de  Ville. 
Atelier  général  du  Timbre,  rue  de  la  Banque,  9  et  11. 
Banque  de  France,  rue  de  la  Vrillière,  1  et  3. 
Chambre  de  Commerce,  place  de  la  Bourse,  2. 

Collège  de  France,  rue  des  Écoles,  45-47  (place  du  Collège-de-France). 

Conservatoire  de  Musique  et  de  Déclaynation,  rue  du  Fg-Poissonnière,  15. 

Conservatoire  des  Arts  et  Métiers,  rue  St-Martin,  292. 

Cour  des  Comptes,  au  Palais-Royal. 

Dépôt  central  de  l'artillerie,  place  St-Thomas-d'Aquin. 

Dépôt  des  fortifications,  rue  St-Dominique,  8. 

Direction  du  Travail,  rue  de  Varenne,  80. 

Direction  générale  des  Archives,  rue  des  Francs-Bourgeois,  60. 
Direction  des  Beaux- Arts,  rue  de  Valois,  3  (Palais-Royal). 
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Direction  de  la  Caisse  Nationale  d' fipai''f/ne,  ruo  Saint-Romain.  1-8 
Direction  générale  des  31  anu factures  de  l'Etat,  au  Louvre. 
Direction  générale  des  Musées^  au  Louvre. 
Ecole  centrale  des  Arts  et  Manufactures,  rue  Montgolticr,  L 
Ecole  d'application  des  Manufactures  de  l'Etat,  quai  d'Orsay,  67. 
Ecole  des  Arts  Décoratifs ,  rue  de  l'Ecole  de  Médecine,  5. 
Ecole  des  Beaux-Arts,  rue  Bonaparte,  14,  et  quai  Malaquais,  17. 
f  Ecole  des  Chartes,  rue  de  la  Sorbonne,  19. 
Ecole  de  Droit,  rue  St-Jacques  et  place  du  Panthéon,  10. 
Ecole  de  Médecine,  place  de  FÉcole-de-Médecine. 
Ecole  des  Mines,  bd  St-Michel,  60  et  62. 
Ecole  Normale  supérieure,  rue  d'Ulm,  45. 
Ecole  de  Pharmacie,  avenue  de  l'Observatoire,  4. 
Ecole  Polytechnique,  rue  Descartes,  1,  3,  5  et  21. 
Ecole  des  Ponts  et  Chaussées,  rue  des  Sts-Pères,  28. 
Ecole  spéciale  d' Architecture,  bd  Raspail,  254. 

Ecole  spéciale  de  Médecine  et  de  Pharmacie  militaires,  à  l'hopitai  du 
Val-de-Grâce,  rue  St-Jacques,  277  his. 
Ecole  supérieure  dt  Guerre,  à  l'Ecole  militaire. 

Grande  chancellerie  de  la  Légion  d'honneur,  rue  de  Lille,  64,  et  rue  do 
Solférino,  1. 

Hôtel  des  ventes  mobilières,  rue  Drouot,  9,  et  rue  Rossini,  6  (vente 
publique  des  livres,  salle  Sylvestre,  rue  des  Bons-Enfants,  28). 
Imprimerie  nationale,  rue  Vieille-du-Temple,  87. 
Institut  de  France,  quai  Conti,  23. 
Intendance  militaire,  bd  Latour-Maubourg,  51  bis. 
Mont-de-Piété,  rue  des  Francs-Bourgeois,  55. 
Préfecture  de  la  Seine,  à  THotel  de  Ville. 
Préfecture  de  police,  bd  du  Palais,  7. 
Recrutement  de  la  Seine,  rue  Saint-Dominique,  71. 

POLICE 

La  Préfecture  de  police  est  située  bd  du  Palais,  7,  et  rue  de  la 
Cité.  Le  bureau  des  passeports  et  des  étrangers  est  situé  ((uai 
des  Orfèvres,  36.  Toute  demande  de  passeport  doit  être  faite 
d'abord  au  commissaire  de  police  du  quartier,  en  présence  de 
deux  témoins  patentés,  domiciliés  dans  ce  même  quartier,  et 
attestant  l'identité  du  demandeur.  Le  commissaire  de  police 
délivre  alors  au  demandeur  un  certificat  avec  lequel  il  se  rend 
à  la  Préfecture.  Les  passeports  non  périmés  peuvent  être  renou- 
velés sur  leur  simple  présentation  à  la  Préfecture  de  police.  Un 
droit  fixe  de  60  c.  est  perçu  pour  tous  les  passeports,  tant  pour 
l'intérieur  de  la  France  que  pour  l'étranger.  Le  prix  des  visas, 
qu'il  y  a  lieu  de  se  faire  délivrer  par  les  représentants  à  Paris 
des  puissances  étrangères,  est,  bien  entendu,  en  dehors  de  ce 
prix.  On  peut  s'adresser,  dans  ^intérieur  même  du  bureau  des 
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passeports,  à  la  Préfecture  de  police,  à  un  commissionnaire 
spécialement  affecté  à  ce  service  et  qui,  moyennant  un  franc 
par  visa,  se  charge  de  procurer  les  divers  visas  nécessaires. 

Tout  étranger,  désirant  séjourner  plus  de  trois  mois  à  Paris, 
devra,  dans  le  délai  de  quinze  jours  à  partir  du  jour  de  son  arrivée, 
en  faire  la  déclaration  à  la  Préfecture  de  police  (bureau  des  pas- 
seports et  des  étrangers,  quai  des  Orfèvres,  36);  la  présentation 
d'un  acte  de  nationalité  (passeport  ou  autres  pièces)  ou  de 
mariage,  s'il  y  a  lieu,  est  exigée  par  l'Administration. 

Les  réclamations  qui  ne  portent  pas  sur  des  faits  graves,  et 
les  plaintes  dressées  contre  des  agents  de  la  Préfecture  de 
police,  des  maîtres  ou  propriétaires  d'établissements  publics 
tels  que  bals,  hôtels,  restaurants,  cafés,  des  compagnies  ou 
sociétés  anonymes,  des  administrations  de  chemins  de  fer  ou 
de  voitures  publiques,  des^cochers  de  fiacre  ou  de  remise,  des 
commissionnaires...,  en  un  mot,  contre  toute  personne  et  toute 
institution  spécialement  placée  sous  la  surveillance  de  la  Pré- 
fecture de  police,  doivent  être  adressées  directement  et  par  écrit 
à  M.  le  Préfet  de  police,  qui  apprécie  la  suite  qu'il  convient 
d'y  donner,  et  répond  ou  fait  répondre,  s'il  le  juge  convenable. 

bans  tous  les  cas,  au  contraire,  qui  présentent  un  caractère 
de  gravité  et  d'urgence,  par  exemple  quand  il  s'agit  de  crimes 
ou  de  délits,  c'est  au  commissaire  de  police  qu'il  faut  s'adresser, 
soit  par  écrit,  soit  encore  mieux  verbalement. 

Les  objets  trouvés  sur  la  voie  publique  ou  dans  les  voitures 
sont  déposés  à  la  Préfecture  de  police.  En  conséquence,  pour 
rentrer  en  possession  d'un  objet  perdu,  il  faut  le  réclamer  par 
lettre  au  Préfet  de  police,  en  donnant  tous  les  renseignements 
de  nature  à  faciliter  les  recherches,  tels  que  la  description 
exacte  de  l'objet,  l'heure  et  le  lieu  de  la  perte,  l'indication  du 
numéro  de  la  voiture,  etc. 

Les  plaintes  contre  les  conducteurs  d'omnibus  et  les  surveillants 
des  bureaux  de  correspondances  peuvent  être  inscrites  sur  un 
registre  spécial,  déposé  dans  chaque  bureau  et  visité  parla  police. 

Des  gardiens  de  la  paix  stationnent  ou  circulent  dans  presque 
toutes  les  rues  de  Paris;  c'est  à  eux  qu'il  faut  avoir  recours 
tout  d'abord,  si  l'on  a  quelque  contestation  avec  son  cocher. 
On  fera  bien  aussi  de  s^adresser  à  eux  de  préférence  si  l'on  a 
besoin  de  quelques  renseignements  pour  se  guider  au  milieu  du 
dédale  des  rues  et  des  carrefours.  Aux  points  où  la  circulation 
des  voitures  est  la  plus  active,  des  gardiens  de  la  paix  inter- 
rompent cette  circulation  pour  permettre  aux  piétons  de  passer. 

Les  postes  des  gardiens  de  la  paix  établis  sur  un  grand  nombre 
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de  points  de  la  voie  publique,  ainsi  que  les  ÎDureaux  des  com-' 
missaires  de  police,  se  font  reconnaître  le  soir  par  des  lanternes 
rouges  portant  ces  mots  en  lettres  blanches  :  Poste  de  police  ou 
Commissaire  de  police...  quartier. 

POSTES,  TÉLÉGRAPHES  ET  TÉLÉPHONES 

L'Administration  des  postes  et  des  télégraphes  (Sous-Secré- 
tariat d'État  et  x\dministration  centrale,  rue  de  Grenelle,  99-103; 
Direction  départementale  de  la  Seine,  à  l'hôtel  des  Postes,  rues 
Etiehnc-Marccl  et  du  Louvre)  a  le  monopole  du  transport  des 
lettres  et  papiers. 

Toute  contravention  portant  atteinte  au  monopole  attribué 
par  les  lois  à  la  poste  est  punie  d'une  amende  de  150  à  300  fr., 
avec  affichage  du  jugement  aux  frais  du  contrevenant. 

Prix  du  port  des  lettres. 

Service  de  Paris  pour  Paris,  la  France  [Corse  et  Alf/érie  comprises),  la 
jyriucipaaté  de  Monaco,  les  colonies  françaises  et  pays  de  jjj'otectorat  et 
réciproquement  : 

Lettres  pesant  15  grammes  et  au-dessous  :  airrancliies,  10  c.;  au-dessus 
de  15  grammes,  10  c.  en  plus  par  15  grammes  on  fraction  de  15  grammes 
sans  limite  de  poids. 

Les  lettres  non  alfranchies  ou  airrancliies  insuffisamment  sont  frappées 
d'une  taxe  donhlo  do  celle  due  au  départ  ou  de  l'insufiisanco  d";] Uranchis- 
semcnt.  Pour  rétranger  (P^nion  ])os[alc)  la  taxe  est  de  '■?5  c.  par  15  gr.  ou 
fraciion  de  15  t:v.  sans  liuiiîc  de  poids. 

.Y.  /J.  —  A  défaut  dit  poids,  on  peu.*  se  servir  d.'  jMèces  de  monnaie 
pour  poser  unv^  lettre  :  -2  l'r.  on  ;irii(uii  ucsiMii  In        ;  5  Ir..  15  gr.,  (^tc. 

Cartes-lettres.  —  l)e.>  oartos-Jd i  IVm'hkh's  -t  i'>  r  -nm  nuscs  ou  vente 
dans  tous  les  bureaux  do  p^^isio.   l'oor  l'idran-or  ;i|miiO'i-  1.",  c. 

Cartes  postales.  -—.La,  i;i\o  r>!  ii\('o  a  lu  c  p  /n,'  l'ncis.  la  iM'anoo  et 
tous  les  pays  de  l'Union  [Kjslalo  ;  avoo  roi)oiis(>  pa  voe,  •}{)  c. 

Enveloppes  timbrées.  —  11  est  nus  (  n  \  (  uio  dans  tous  les  bureaux  do 
poste  des  enveloppes  timbrées  à5  c.  1,  J  oi  à  1  1  c.  il  y  a  deux  formais  dille- 
rcnts  d'enveloppes  à  11  c.  ;lour  })rix  est  unil'orm(;nuuit  de  11  c.  (5  pour  55  c). 
Les  enveloppes,  cartes  et  bandes  timbré(;s,  mises,  avant  d'avoir  été  jetées 
à  la  boîte,  hors  d'usage;,  pour  un  motif  (pielcouque,  sont  échangées  contre 
dos  timbi-(;s-poste.  —  Pour  les  envelop]ios-télégrammes.  V.  p.  lxxxix. 

Lettres  recommandées.  —  Ajouter  an  ])rix  de  rairrancliissement  un  droit 
lixe  de  c. 

jtublic  a  le  plus  gi'and  intérêt  à  mentionner  sur  les  objets  de  corres- 
poiH!anc(;,  \r.  du  bur(;an  de  jiostc.'  qui  dessert  le  lieu  de  deslinalion, 
ainsi  (pu*  ]v  nom  du  di'[)art(Mn(mt  franoais  ou  du  pays  éirangcr  dans  le((uel 
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ireau  est  situé.  Il  est  fort  important  aussi,  pour  les  villes,  d'indiquer 
la  rue  et  le  numéro. 

Pour  les  objets  destinés  à  Paris  ces  mentions  doivent  être  complétées 
par  l'indication  du  numéro  de  l'arrondissement. 

L'expéditeur  qui  désire  s'assurer  en  cas  de  non  distribution,  le  renvoi 
d'une  lettre,  doit  mentionner-  ses  nom  et  adresse,  soit  sur  l'enveloppe, 
soit  à  l'intérieur  môme  de  la  lettre. 

Atfranchir  à  l'angle  droit  supérieur. 

Lettres  et  boîtes  chargées  et  objets  de  correspondance  autres  que  les 
lettres,  soumis  à  la  formalité  de  la  recommandation.  —  Ajouter,  pour  les 
lettres  chargées,  au  prix  de  l'atïrancliissement,  un  droit  tixe  do  25  c.  et 
un  droit  de  10  c.  par  500  fr.  ou  fraction  de  500  fr.  —  Pour  les  boîtes  de 
petites  dimensions  contenant  des  objets  précieux,  acquitter  un  droit  fixe 
de  -25  c,  un  droit  proportionnel  de  10  c.  par  500  fr.  déclarés,  et  une  taxe 
de  transport  do  5  c.  par  50  gr.  sans  limite  de  poids.  La  taxe  de  recom- 
mandation pour  les  autres  objets  est  de  10  c.  pour  la  France  et  25  c. 
pour  les  pays  de  l'Union  Postale.  —  On  peut  obtenir  des  avis  de  récep- 
tion des  valeurs  déclarées  et  des  lettres  ou  autres  objets  recommandés, 
en  en  faisant  la  demande  au  moment  du  dépôt  et  en  payant  un  droit 
fixe  de  10  c. 

Journaux  et  imprimés  périodiques  politiques  ou  non  politiques.  —  Taxe  : 
1  c.  jusqu'à  50  gr.  ;  au-dessus  de  ce  poids,  1/2  c.  par  25  gr.  ou  fraction 
de  25  gr.,  pour  le  département  où  ils  sont  imprimés  et  dans  les  départe- 
ments limitrophes;  pour  les  autres  départements,  cette  taxe  est  doublée. 

Circulaires,  prospectus,  avis,  cartes,  prix-courants  et  tous  les  imprimés 
expédiés  sous  bande  :  —  5  gr.  et  au-dessous,  le;  de  5  à  10  gr.,2  c.  ;  do 
10  à  15  gr.,  3  c.  ;  de  15  à  20  gr.,  4  c.;  de  20  à  50  gr.,  5  c.  —  Au-dessus  de 
50  gr.,  5  c.  en  plus  par  50  gr.  où  fraction  de  50  gr. 

Circulaires  électorales,  bulletins  de  vote  expédiés  sous  enveloppes 
ouvertes,  à  découvert  ou  sous  bandes,  0,01  c.  jusqu'à  25  gr.  ;  au  dessus 
0,01  c.  par  25  gr. 

Échantillons,  épreuves  corrigées,  papiers  d'affaires  et  imprimés  de  toute 
nature  expédiés  sous  forme  de  lettres  ou  sous  enveloppes  ouvertes.  —  Par 
50  gr.  ou  fraction  de  50  gr.,  5  c.  —  Les  échantillons  ne  peuvent  dépasser 
le  poids  de  350  gr.  et  les  imprimés  de  toute  nature  cohii  de  3  kilogr., 
pour  la  France  et  ses  colonies,  et  2  kilogf.  ])our  l  él ranimer. 

Colis  postaux  de  Paris.  —  Le  service  ^It^s  <  (;lis  |i()st;iii\  ^ic  P.-jris  (lour 
Paris  fonctionne  sous  le  contrôle  de  radnntiisii'.iîioii  dos  JN>stcs.  L;i  direc- 
tion et  le  bureau  central  sont  rue  du  fjjuvrc,  2!;.  ('iinj  (-(miIs  ))ui-eaux 
d'expédition  sont  répartis  dans  tous  les  «juarlicrs  de,  fans  :  dans  Jes 
bureaux  auxiliaires  des  postes  et  ciioz  dus  dc'dtiiaiiis  d*;  laNac,  des  pa(»e- 
tiers,  etc.  Les  règlements  du  servie»?  sont  ariidK's  dans  i^uis  lus  bureaux 
de  poste. 

'  Le  tarif  est  de  25  c.  par  colis  jus(iu'a  ■>  kilogr.;  10  c.  do  5  à  10  kilogr.  ; 
envoi  contre  remboursement,  .'50  c  d(?  suppliunont ;  valeur  dc'claréo,  sup- 

,  plément,  10  c.  —  Le  maximum  <lo  dinicnsion  des  paquets  est  de  1  ni.  50. 

L'expédition  des  paquets  ou  (;olis  i)oslaux  (3  levées  et  3  distributions 
par  jour;  les  dimanches  et  jours  fériés,  1  levée  et  2  distributions;  no 
iemande  aucune  formalité.  L'expédil'Mir  n'a  aucune  formule  à  remplir  :  il 


LXXXIV 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


lui  est  délivré  gratuitement  un  récépissé  garantissânt  l'envoi  jusqu'à  con 
currence  de  25  fr.  pour  les  colis  de  5  kilogr.  et  de  40  fr.  pour  les  colis  de 
10  kilogr.  La  livraison  s'opère  contre  signature  du  destinataire. 

Les  colis,  postaux  peuvent  être  expédiés  contre  remboursement.  Les 
expéditeurs  doivent  remplir  un  bulletin  d'expédition  timbré  qui  leur  est 
délivré  dans  tous  les  bureaux  au  prix  de  10  c,  valeur  du  timbre,  à  valoir 
sur  la  taxe  supplémentaire  de  30  c. 

En  téléphonant  ou  en  écrivant  au  bureau  central,  l'expéditeur  peut  faire 
enlever  immédiatement,  sans  frais,  à  son  domicile,  les  colis  à  expédier 
en  nombre  important. 

Hôtel  des  Postes. 

Poste  restante.  —  Les  lettres  ordinaires  et  chargées,  adres- 
sées poste  "restante  à  Paris,  peuvent  être  retirées  au  bureau 
central,  ouvert  de  7  h.  m.  en  été  et  de  8  h.  en  hiver  à  9  h.  s.,  ainsi 
qu'aux  bureaux  de  quartier  lorsqu'ils  sont  spécialement  dési- 
gnés. 

Affranchissements  des  lettres.  —  Réception  des  affranchisse- 
ments, chargements,  valeurs  déclarées  et  valeurs  cotées;  vente 
de  timbres-poste  (bureau  ouvert  de  7  h.  m.  en  été  et  de  8  h.  en 
hiver  à  9  h.  s.,  à  midi  les  jours  fériés.  Clôture  des  chargements, 
pour  le  départ  du  soir,  à  5  h.  30  ;  des  lettres  ordinaires  à  6  h.  30). 

Affranchissements  des  imprimés.  —  Réception  des  journaux, 
imprimés  de  toute  nature,  échantillons,  papiers  de  commerce  ou, 
d'affaires  (ouvert  de  3  h.  m.  à  9  h.  s.;  dim.  et  fêtes,  fermé  à 
midi;  départ  du  soir  à  5  h.  30). 

Caisse.  —  Dépôt  et  payement  des  articles  d'argent  (ouvert  de 
7  h.  m.  en  été  et  de  8  h.  en  hiver  à  9  h.  s.;  dim.  et  fêtes,  fermé 
à  midi). 

Rebuts  et  réclamations  de  Paris,  —  Réclamations  des  lettres 
adressées  à  Paris  ou  expédiées  de  Paris  (ouvert  de  7  h.  m.  en 
été  et  de  S  h.  en  hiver  à  9  h.  s.;  dim.  et  fêtes,  fermé  à  midi). 

Bureaux  dans  Paris. 

Ces  bureaux  sont  ouverts  de  7  h.  m.  (8  h.  en  hiver)  à  9  h.  s. 
(à  midi  les  (iim.  cl  IV'Irs)  t.  1.  j.,  dim.  et  fêtes  compris.  Ils 
délivrent  el,  payant  des  niandals  internationaux.  —  Des  bureaux 
auxiliaires  ont  été  établis  chez  quelques  commerçants;  ils  sont 
ouverts  de  8  h.  m.  à  7  h.  s.  (à  midi  les  dim.  et  fêtes).  —  On 
peut  aussi  déposer  l(>s  lettres  dans  les  Ijoi/es  dites  de  quariier, 
placées  :  sur  la  voie  i)ubliquc,  chez  les  débitants  de  tabac,  aux 
monuments  publics,  dans  quelques  établissements  privés  et 
aux  gares  des  chemins  de  fer. 
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La  dernière  levée ^  pour  les  départs  du  s.,  a  lieu  à  5  h.  aux 
boîtes  de  quartier,  à  5  h.  45  dans  les  bureaux,  sauf  dans  les 
bureaux  marqués  d'un  astérisque  (*),  où  les  lettres  sont  reçues 
jusqu'à  6  h.  15,  et  dans  ceux  marqués  d'une  croix(-i-)jusqu'à6h.45. 
En  outre,  dans  certains  bureaux,  après  la  dernière  levée  régle- 
mentaire pour  les  départs  du  soir,  les  lettres  sont  encore 
reçues  moyennant  une  taxe  supplémentaire  de  5  c.  par  lettre; 
voir  Vafficlie  ou  le  cadran  lumineux  qui  indiquent  par  réseau 
l'heure  de  la  dernière  levée. 

La  lettre  T  indique  qu'un  bureau  de  télégraphe  est  joint  au 
bureau  de  poste.  Le  numéro  qui  suit  l'adresse  d'un  bureau  est 
le  numéro  d'ordre  de  ce  bureau.  Les  bureaux  auxiliaires  n'ont 
pas  de  numéro. 


I"  Arrondissement. 

f  Rue  Ste-Anne,  4,  T  (11), 
f  Hôtel  des  Postes,  rue  du  Louvre, 
48,  50  et  52,  T  (Pvec.  princ.)(00). 

*  Rue  de  Castiglione.  3  (Hôtel  Con- 

tinental), T  seulement  (97). 

*  Rue  Cambon,  36,  T  (35). 

f  Rue  des  Capucines,  13,  T  (81). 
Bourse  de   Commerce,  T  seule- 
ment (95). 

*  Rue  des  Halles,  9,  T  (117). 

*  Rue  St-Denis,  90,  T  (50). 
Rue  Thérèse,  1. 

Place  de  l'Opéra,   2  (Comptoir 

d'Escompte). 
Rue  des  Bourdonnais,  38. 
Rue  St-Honoré,  326. 
Palais  de  Justice. 

IP  Arrondissement. 

Bourse,  T  seulement  (98). 
f  Place  de  la    Bourse,  4,  et  rue 

Feydeau,  5,  T  (1). 
f  Rue  'Marsollier,  9,  T  (49). 

Rue  de  Grammont,  16,  T  (8). 
f  Rue  de  Cléry,  25,  T  (24).  ^ 

Rue  de  Louvois,  8. 

Rue  St-Augustin,  16. 

Rue  St-Marc,  19. 

Rue  du  Caire,  33. 

IH''  Arrondissement. 

Bd  St-Martin,  41,  T  (88). 
Rue  des  Filles-du-Calvaire,  3,  T 
(103). 

*  Rue  des  Archives,  47,  T  (7). 

*  Rue  Réaumur,  47,  T  (116). 


Rue  du  Temple,  66  et  187. 
Rue  de  Montmorency,  46. 
Rue  Pastourelle,  8. 
Rue  Yolta,  7. 

lye  Arrondissement. 

*  Bd  du  Palais,  1  (Tribunal  de  Com- 

merce), T  (32). 

*  Hôtel  de  Ville,  T  (113). 

Rue  de  la  Bastille,  2,  T  (21). 
Rue  des  Francs-Bourgeois,  28,  T 
(82). 

,    Rue  St-Louis-eu-l'He,  53. 
Place  des  Vosges,  28. 
Rue  de  Rivoli.  8. 
Rue  du  Cloître-Notre-Dame,  20. 
Rue  du  Pont-Louis-Philippe,  13. 
Rue  de  La  Reynie,  15. 

V«  Arrondissement. 

Bd  de  l'Hôpital,  26,  T  (33). 

Rue  de  Poissy,  9,  T  (28). 

Rue  Claude-Bernard,  77,  T  (38). 

Rue  Monge,  104,  T  (29). 

Bd  St-Michel,  115. 

Rue  Monge,  31. 

Rue  des  Ecoles,  30. 

Bd  St-Germain,  66. 

Rue  Tournefort,  10. 

Rue  Gay-Lussac,  22. 

Rue  St-Jacques,  162. 

VI®  Arrondissement. 

*  Rue  Danton,   10,    et  bd  St-Ger- 

main, 118,  T  (25). 
Quai  Malaquais,  T  seulement  (94). 
Rue  du  Four,  36,  .et  r.  de  Rennes, 

53,  T  (10). 
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Rue  Littré  et  rue  de  Rennes,  150, 
T  (43). 

Rue  de  Tournon,  20,  et  rue  de  Vau- 

girard.  ^?4,-T  (6). 
Ruo  St-lvomain,  G  [Caisse  d'p]par- 

a-nol  NO). 
Rue  Daujuime.  37. 
Bd  St-Michel,  48. 
Rue  Vavin,  2. 
Rue  Bonaparte,  13. 
Rue  de  Seine,  51. 

YIP  Arrondissement. 

Avenue  Duquesne,  40,  T  (41). 
Avenue  Bosquet,  81,  T  (104). 

*  Bd  St-Germain,  195,  T  (120). 
Rue  de   Bourgo^-ne,  2  (Chambre 

des  Députés),  T  (31). 

*  Rue  de  Grenelle,  103  (Ministère), 

T  (44). 

*Rue  des  Sts-Pères,  22,  T  (115). 
Rue  du  Bac,  146,  T  (80). 
Rue  Amélie,  12,  T  (27). 
Rue  de  l'Université,  40. 
Bd  St-Germain,  258. 
Rue  St-Dominique,  133. 

VHP  Arrondissement. 

Avenue  des  Champs-Elysées,  33 
et  rue  de  Mariq-nan,  26,  T  (45). 

Avenue  do  Friedland,  21,  T  (42). 

B<1  îlaussmann,  121,  T  (47). 

15(1  Malosherbcs,  6  (Madeleine),  T 
(3). 

Bd  Malesherbcs.  101,  T  (37). 
Rue  Clément-Marot,  12,  T  (86). 

*  Rue  d'Amsterdam,  ID.  T(118). 

*  Rue  Mont:!ii^no,  26,  T  fO). 
Rue  Boissy-d'Anglas,  3,  T  (0-2). 
Rue  La  Boiitie,  4. 

Rue  de  Rome,  72. 
Rue  du  Roeher,  28. 
Rue  de  Tlsly.  2. 
Bd  de  Courcolles,  75. 


IX''  Arrondissement. 

Rue  Ballu.  31,  et  ï*.  Vintimille,  8, 
T  (84). 

Bd  des  Capucines,  12  (Grand-Hô- 
tel), T  (96). 

*  Rue  Bleue,  14,  T  (83). 

*  Rue  de  Provence,  56,  T  (22). 
Rue  Fontaine,  23.  T  (90). 

*  Rue  Le  Peletier,  37,  T  (51). 

*  Rue  Milton,  1,  T  (2). 

*  Hue  Ste-Cécile,  7;  T  (48). 

Rue  de  la  Ghaussée-d'Antin,  54. 

Rue  de  Clichy,  48. 

Rue  Caumartîn,  11. 

Rue  du  Fg-Poissonnière,  37. 

Rue  Pigaîle,  39. 

Rue  Condorcet,  17  et  69. 

Rue  de  Châteaudun,  16. 

Passage  JoufFroy,  18. 

X«  Arrondissement. 

*  Gare  du  chemin  de  fer  du  Nord 

(r.  de  Dunkerque,  18),  T  (26). 

*  Rue  d'Enghien,  21,  T  (4). 
Rue  de  Strasbourg,  8,  T  (114). 
Rue  des  Ecluses-St-Martin,4,T  (39). 
Rue  de  Château-Landon,  22,  T(93). 
Place  de  la  République,  10,  T  (5). 
Rue  du  Fg-St-Martin,  40. 

Rue  du  Ciiâteau-d'E^u,  47. 
Rue  de  Lancry,  57. 
Rue  St-Maur,  183. 
Rue  Lafayette,  219. 

XI^  Arrondissement. 

Avenue  Parmentier,  131,  T  (46). 

*  Bd  Beaumarchais,  68,  T  (112). 
Bd  Richard-Lenoir,  108,  T  (119). 
Bd  Voltaire,  102,  T  (36). 

Bd  A^oltaire,  237,  T  (87). 

Rue  Oberkampf,  101. 

Rue  du  Fg-St-Antoine.  ^l'A  bis. 

Ruo  de  la  Roquette,  45. 

Bd  Voltaire,  24  et  146. 


l);i!is  l(-s  ;uT()n(liss(Mn(Mils  ci-dessus,  hi  distribution  detoutesles  corres- 
pondances (>st  laite  par  le  l)ureau  (1(^  la,  i-.  du  Louvre  ;  dans  ceux  ci-dessous, 
elle  est  assurée  par  le  bureau  central  de  rarrondisscmcnt.  Ce  bureau  est 
désigné  par  l'abréviation  C'"*'.  Dans  ces  derniers  liuroaux,  la  dernière  levée 
pour  les  départs  du  s.  se  fait  à  5  h.  15  (à  5  h.  aux  boîtes  de  quartier  qui  en 
dépendent). 
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XIP  AiTondissemenf. 

Rue  du  Rendez- Vous.  36,  T  ^73*. 
Bd  de  Reuilly,  40,  T  .'5G;. 
Rue  de  Dijon'  1,  T  (57). 
Avenue  Ledru-Rollin,  80,  T  (105). 
Bd  Diderot,  19,  T  f30i. 
Rue  Erard,  5,  T  fi^?'^j  C--". 
Rue  de  Beicv,  159. 
Rue  Michel-Bizot,  101. 

XIIP  Arrondissement. 

Rue  Jcanne-d'Arc,  41,  T  (63). 

Rue  de  la  Glacière,  75,  T  flOTi. 

Avenue  d'Italie,  27,  T  (13^)"  C=»'. 

Rue  Bobillot,  77. 

Rue  Coypel,  20. 

Rue  Gifrard,  3. 

Bd  de  la  Gare,  152. 

Avenue  de  Choisy,  72. 

Bd  Arago,  7. 

Avenue  d'Italie,  162. 

XIV«  Arrondissement. 

Avenue  d'Orléans,  19,  T  '1 1^)  O'i. 

Rue  de  l'Ouest,  81,  T  (72). 

Bd  Montparnasse,  174,  T  (52^. 

Rue  Didot,  95. 

Avenue  du  Maine,  91  et  224. 

Rue  de  Montparnasse,  51. 

Rue  de  Vanves,  215. 

Rue  de  Pernéty,  9. 

Rue  d'Alésia,  16. 

XV«  Arrondissement. 

Rue  Lourmcl,  35,  T  (64). 

Bd  Pasteur,  54-56,  T  (102). 

Rue  Blomct,  93,  T  (15«)  C-''. 

Rue  de  la  Convention,  60,  T  (60). 

Rue  des  Morillons,  31. 

Rue  Lecourbe,  261. 

Rue  de  Vaugirard,  176. 

Rue  Desaix,  13. 

Rue  de  TAbbc-Groult,  3. 

Rue  Lecourbe,  2. 

Rue  de  l'Amiral-Roussin,  3. 

Rue  Labrouste,  ]. 

Bd  de  Grenelle,  105. 

XVI"  Arrondissement. 

iue  de  Billancourt,  3,  T  (100). 
iue  Poussin,  15,  T  (53). 
.^lacc  Chopin,  T  (16")  C"'. 
Vvenue  du  Trocadéro,  50,  T  (106). 
^lacc  Victor-HuLio.  3.  T  (71). 


Avenue  Marceau,  29,  T  (34). 
Rue  Dufrénoy,  16        T  (78  . 
Rue  de  la  Pompe,  43. 
Rue  de  Passy,  7. 
Rue  du  Ranelai;li,  76. 
Avenue  Kl^'licr,'  9.;. 
Avenue  Vicror-fln-o,  WC 
Rue  Gros,  ]. 
Rue  Newton,  5. 
Rue  Lauriston,  97. 
Rue  Gniclmrd.  7. 
Rue  CorlaiiiluMM ,  16. 

XYII*^^  Arrondissement. 

Rue  des  Batignolles.  28,  T  ^54). 
Rue  Legendre,  183,  T  (61).  ^ 
Rue  Joutfroy,  .55,  T  (17") C*''. 
Avenue  de  la  Grande-Armée,  50  bis. 
T  (62). 

Avenue  Niel  et  rue  Bayen,  16,  T  (74). 

Bd  des  Batignolles,  82. 

Rue  Jouffroy,  23. 

Rue  Brochant,  M. 

Avenue  de  Cl\  cliy.  14. 

Avenue    do  Villiers.  110. 

Rue  de  Courcclles,  192. 

XVIIP  Arrondissement. 

Rue  Dou(loanvill(\  1.  T  ^nsï). 

Rue  de  Clignancourt  .7()-"-.'.T  f  18'  )  < 

Rue  dos  Alili(-ssos.  S.  ;r  ir,7i 

Bd  Koclicrli-marl .  f.s.  T  (CSi. 

Ruo  \'aii\ ciiar^uos,  l,  ci  nio  ?\rar- 

cadot,  T  123). 
Bd  de  la  Chapelle,  14. 
Rue  Cavallotti,  5. 
Rue  de  la  Goutte-d'Or,  28. 
Rue  Marcadct,  105. 
Rue  Poulet,  23. 
Rue  de  Maistro,  72. 
Rue  Hermcl,  47. 
Ruo  Ramcy,  12. 
Ruo  Chami)ionnot,  50. 
Ruo  Loibnilz,  .'Î2. 

XIX«  Arromlissoment. 

Rue  d'Allemagne,  3,  T  ("/'.)). 

Rue  d'Allemagne,  139,  T  a9«)  C-"»'. 

Rucd'Allomagno,211,Tsculcment(99). 

Ruo-Bonjaniin-Constant,  2,  T(107). 

Ruo  (le  Flandr(>,  86,  T  (76). 

Ruo  dos  Fotos,  29. 

Avonu(;  Launiioro.  16. 

liuo  do  lîonovillo.  ;]05. 
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Rue  Etienne-Dolet,  42,  T  (40). 
Rue  d'Avron,  78. 
Avenue  Grambetta,  4. 
Rue  Rampoiineau,  17. 


XX''  Arrondissement. 

Rue  des  Pyrénées,  200,  T  (20«) 
Rue  des  PVrénées,  397,  T  (55). 
Rue  de  Bagnolet,  55,  T  (59^. 

Distribution.  —  8  distributions  par  jour,  2  le  dimanclie.  Kn  cas  d'absonce 
les  lettres  sont  reportées  à  l'hôtel  des  Postes  pour  les  dix  premiers  arron- 
dissements, pour  les  autres  dans  les  bureaux  centraux  de  quartier. 

Les  objets  recommandés  sont  présentés  3  fois  puis  déposés  dans  le 
bureau  le  plus  proche  du  domicile  du  destinataire  (se  munir  de  pièces 
d'identité  pour  réclamer). 

Télégraphes . 

Les  dépêches  télégraphiques  privées  sont  soumises  à  des 
taxes  perçues  au  départ. 

L'administration  peut  toujours  exiger  que  l'expéditeur  d'une 
dépêche  établisse  son  identité. 

L'indication  de  la  date,  de  l'heure  du  dépôt  et  du  lieu  du 
départ  est  transmise  d'office.  Sauf  ces  indications,  tous  les  mots 
transcrits  par  l'expéditeur,  sur  la  minute  de  sa  dépêche,  sont 
comptés  et  taxés. 

Il  n'est  admis  de  dépêches  de  nuit  qu'entre  les  bureaux 
ouverts  d'une  manière  permanente  pendant  la  nuit  :  ces  dépê- 
ches ne  sont  soumises  à  aucune  surtaxe. 

Dans  l'intérieur  de  Paris,  on  fait  surtout  usage  des  cartes- 
télégrammes  {V.  ci-dessous). 


Bureaux  dans  Paris ,  service  de 
nuit  *.  —  I*^'"  Arr.  :  —  Rue  Sto  Anne, 
4.  N/2.—  Rue  des  Halles,  9.  N/2, 

II«Arr.  -  •    —  " 


IIP  Arr. 

N/2. 

IVc  Arr. 
N/2. 

V"  Auii. 

\L'  Auu. 


-  Palais  de  la  Bourse.  iN. 
;  —  Bd  Saint-Martin,  41. 


■  Rue  de  la  Bastille,  2. 


Rue  Mongo,  104.  N/2. 
-  Rue  de  Tournon,  20 
o(,  Ilu(^  do  Vaugirard,  24.  N/2. 

YIl'  Ahu.  :  —  Rue  de  Grenelle, 
103  (central).  N. 
VHP    Arr.    :    —    Avenue  des 


Rue 
Rue 


Champs-Elysées,  33.  N/2 
d'Amsterdam  ,    19.  N/2. 
Boissy-d'Anglas,  3.  N/2. 

IX'î  Arr.  :  —  Bd  des  Capucines 
((Trand-Hôtel),  12.  N/2.  — Rue  Ballu, 
3J.  N/2. 

X'  Akiî.  :  —  Rue  de  Dunkerquo, 
18  ((uiro  du  Nord).  N/2.  —  Place  de 
la  Ké|)nl)li(iuo,  10.  N/2. 

XV'  Ahk.  :  —  Rue  Blomct,  93. 
N/2. 

XVP  Arr.  :  —  Place  Chopin, 
N/2.  —  Avenue  Marceau,  29.  N/2. 


1.  Les  bureaux  suivis  de  N.  sont  ouverts  toute  la  nuit;  les  bureaux 
suivis  do  N72,  jusqu'à  onze  heures,  sauf  ceux  du  Grand-Hôtel,  do  la  rue 
d'AmsUirdam,  19,  de  la  rue  Ste-Anne,  4,  et  de  la  rue  Boissy-d'Anglas,  3, 
qui  sont  ouverts  jusqu'à  minuit. 

A''.  /J.  —  Tous  les  bureaux  do  poste  possèdent  le  télégraphe,  à  l'exception 
des  bureaux  au.xiliairos  qui  n'ont  pas  le  signe  T,  consulter  la  liste  page  lxxxv. 
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Tarif.  —  France.  —  Le  prix  minimum  d'un  télégramme  pour  la  France 
:ontinentale,  la  Corse,  la  principauté  de  Monaco  et  les  vallées  d'Andorre 
3St  de  50  c.  pour  10  mots  avec  augmentation  de  5  c.  par  mot  en  plus. 

Des  dépêches,  dites  cartes-télér/rammes,  circulent  par  tube  pneumatique 
dans  l'intérieur  de  Paris.  Le  prix  d'affranchissement  est  de  30  c.  (avec 
réponse  payée,  60  c).  Les  enveloppes  commerciales  et  autres  peuvent 
servir  comme  pneumatiques  en  affranchissant  au  moyen  de  timbres-poste 
et  en  indiquant  la  mention  Pneumatique. 

Les  enveloppes  et  cartes  télégrammes  doivent  être  déposées  dans  les 
boîtes  spéciales  des  bureaux  do  poste  dans  la  boîte  portant  (cartes-télé- 
grammes). Le  prix  d'aifranchissement  est  de  30  c.  pour  7  gr.,  50  c.  pour 
15  gr.,  1  fr.  de  15  à  30  gr.  (poids  maximum). 

Les  tubes  pneumatiques  servent  aussi  à  l'expédition  des  correspon- 
dances ne  dépassant  pas  30  grammes,  et  renfermées  dans  des  enveloppes 
spéciales,  dites  enveloppes-télégrammes,  et  dont  les  prix  sont  fixés  ainsi 
jusqu'à  7  gr.,  30  c.  ;  de  7  à  15  gr.,  50  c.  ;  de  15  à  30  gr.,  1  fr. 

Algérie  et  Tunisie.  —  Entre  les  bureaux  d'Algérie  et  de  Tunisie,  5  c 
par  mot,  avec  un  minimum  de  10  mots  par  dépêche;  entre  les  bureaux 
d'Algérie  ou  de  Tunisie  et  les  bureaux  de  France,  de  Monaco  ou  d'Andorre, 
5  c.  par  mot,  avec  un  minimum  de  10  mots  par  dépêche.  11  existe  des  télé- 
grammes avec  priorité,  10  c.  par  mot,  avec  un  minimum  de  10  mots. 

Étranger.  Tarif  par  mot.  —  Allemagne,  15  c.  —  Angleterre,  20  c.  — 
Autriche,  20  c.  —  Belgique,  12  c.  1/2.  —  Danemark,  24  c.  1/2.  —  Egypte  : 
Alexandrie,  Le  Caire  et  Suez,  1  fr.  65;  autres  bureaux,  1  fr.  90.  —  Espagne, 
20  c.  —  Grèce  :  Poros,  Eubée  et  Grèce  Continentale,  53  c.  1/2;  îles  de 
l'archipel  grec,  57  c.  —  Hongrie,  20  c.  —  Italie,  20  c.  —  Luxembourg,  10  c. 
—  New- York,  1  fr.  25.  —  Norvège,  36  c.  —  Pays-Bas,  16  c.  —  Portugal, 
20  c.  —  Russie  d'Europe  et  du  Caucase,  40  c.  —  Suède,  28  c.  —  Suisse, 
12  c.  1/2.  —  Turquie  d'Europe  et  d'Asie,  y  compris  les  îles,  53  c. 

Port  à  domicile.  —  Dans  le  lieu  d'arrivée,  gratuit.  —  Hors  du  lieu 
d'arrivée  :  frais  de  poste,  affranchissement  gratuit;  pour  chargement, 
50  c;  —  frais  d'exprès  pour  le  l'^'  kilom.,  50  c,  les  suivants,  30  c. 

Avis.  —  Les  dépêches  doivent  être  écrites  lisiblement,  en  langage  ordi- 
naire et  intelligible,  sans  abréviation  de  mots  ;  la  signature  peut  être 
omise.  La  réponse  peut  être  payée  d'avance;  dans  ce  cas,  la  mention 
réponse  payée  doit  être  écrite  en  tête  de  la  dépêche  et  compte  comme 
deux  mots  ou  R  P  comme  1  mot. 

L'État  n'est  soumis  à  aucune  responsabilité  à  raisoa  du  service  de  la 
correspondance  par  la  voie  télégraphique  (article  6  de  la  loi  du  28  no- 
vembre 1850). 

Téléphones. 

Des  cabines  téléphoniques  publiques  permettant  à  toute  per- 
sonne de  communiquer,  soit  avec  les  abonnés  du  réseau,  soit 
avec  une  personne  placée  dans  une  autre  cabine,  ont  été 
ouvertes  à  Paris  depuis  le  1*"' janvier  1885  dans  les  bureaux  de 
téléphone  et  dans  la  plupart  des  bureaux  de  poste  et  télégraphe. 
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L'appareil  téléphonique  est  renfermé  dans  une  guérite  de 
chêne  entièrement  capitonnée,  ce  qui  assure  aux  communicants 
le  secret  absolu  de  leur  conversation. 

Le  public  peut  correspondre  :  —  r  de  toutes  les  cabines  de 
Paris  chez  tous  les  abonnés  de  Paris  ou  avec  les  départements 
de  Seine  et  Seine-et-Oise,  moyennant  15  cent,  par  3  min.  — 
2"  entre  réseaux  d'un  même  département,  40  cent.  ;  entre  réseaux 
de  départ,  différents,  25  cent,  par  75  kilom.  ou  fraction  de 
75  kilom.  (à  vol  d'oiseau),  de  chef-lieu  de  départ,  à  un  autre 
chef-lieu,  sans  que  cette  taxe  puisse  être  inférieure  à  40  cent, 
ni  supérieure  à  3  fr.  par  unité  de  conversation.  Ces  taxes  sont 
réduites  à  25  cent,  pour  les  conversations  échangées  par  des 
lignes  téléph.  dont  la  long,  totale  ne  dépasse  pas  25  kilom.  et 
pour  les  réseaux  des  localités  faisant  partie  d'unvmême  canton. 

Pour  les  communications  avec  l'étranger,  les  taxes  sont  fixées 
ainsi  :  entre  Paris-Anvers  ou  Paris-Rruxelles,  3  fr.  le  jour  et 
1  fr.  80  la  nuit,  par  3  ou  5  min.  de  conversation,  selon  l'heure; 
—  entre  Paris-Londres,  10  fr.  jour  et  nuit  par  3  minutes. 

La  liste  alphabétique  des  abonnés  du  réseau  téléphonique  est 
à  la  disposition  du  public  dans  tous  les  bureaux  munis  de  cabines. 

Une  instruction  sommaire  sur  la  manière  de  se  servir  des 
téléphones  est  affichée  dans  un  endroit  très  apparent  à  l'entrée 
des  cabines.  Les  personnes  qui  désirent  correspondre  ont  tout 
intérêt  à  prendre,  au  préalable,  connaissance  de  cette  instruc- 
tion, afin  d'éviter  des  fausses  manœuvres  et  par  suite  des  retards. 

CHANGEURS 

Des  bureaux  de  change  se  sont  établis  dans  tous  les  quar- 
tiers de  Paris.  En  outre,  plusieurs  grands  établissements  finan- 
ciers ont  ouvert  de  nombreuses  succursales  qui  rendent  les 
mêmes  services  que  les  bureaux  de  change. 

Presque  tous  les  changeurs  achètent  et  vendent  au  comptant 
les  valeurs  cotées  à  la  Bourse;  ils  prennent  à  l'encaissement  les 
coupons  échus  des  différentes  valeurs  et  en  remettent  immé- 
diatement le  montant,  moyennant  un  léger  droit. 

La  plupart  des  changeurs  ont  à  leur  porte  un  tableau  où  se 
trouve  affiché  le  cours  de  la  Bourse  du  jour. 

CERCLES  ET  CLUBS 

Les  principaux  sont  :  —  le  Jockey-Clu/j,  rue  Scribe,  \  bis;  — 
le  cercle  de  VUnlon  artisl'ujue  (connu  sous  le  nom  de  cercle  <lc 


AGENCES  DE  VOYAGES. 


XCl 


'Epatant),  rue  Boissy-d'Anglas,  5;  —  le  cercle  de  VUnion,  bd 
le  la  .Madeleine,  11;  —  le  cercle  de  la  rue  Royale,  place  de  la 
'oncorde,  4,  et  rue  Royale,  1;  —  le  cercle  Artistique  et  Littéraire 
»u  cercle  Volney,  rue  Volney,  7;  —  le  cercle  Agricole,  bd  St-Ger- 
nain,  284,  au  coin  du  quai  d'Orsay;  —  le  Sporting-Cluà,  rue 
^aumartin,  2:  —  le  Yacht-Club,  bd  Haussraann,  82;  —  le  cercle 
National  des  Armées  de  terre  et  de  mer,  avenue  de  l'Opéra,  49; 

-  VAulomohile-Cluh,  place  de  la  Concorde,  6;  —  le  Cercle  des 
'hemins  de  fer,  rue  de  la  Michodière,  22,  et  bd  des  Italiens,  29,  etc. 

Les  cercles  de  V Union  artistique,  Volney  et  Automobile-Club 
)rganisent  chaque  année,  en  février  et  mars,  des  expositions 
irtistiques  très  fréquentées  (on  n'y  est  admis  qu'avec  des  cartes), 

AGENCES  DE  VOYAGES 

Les  agences  de  voyages  délivrent  des  billets  de  chemins  de 
*er  et  de  bateaux  pour  la  France  et  l'étranger;  elles  donnent 
lès  coupons  d'hôtels  et  organisent  des  voyages  à  forfait. 

Les  principales  maisons  sont  :  —  Lubin,  bd  Haussmann,  36; 

—  Ducliemin,  r.  de  Grammont,  20; —  Voyages  Universels,  Direc- 
ion,  r.  du  Faubourg-Montmartre,  17;  bureaux  de  vente,  r.  du 
Faubourg-Montmartre,  17,  et  r.  Auber,  10;  —  Voyages  Modernes, 
r.  de  l'Échelle,  1;  —  Administration  des  Gi^ands  Voyages  (Le 
Bourgeois  et  G*^),  r.  du  Helder,  1,  et  bd  des  Italiens,  38;  — 
Voyages  Pratiques,  r.  de  Rome,  9;  —  Cook,  place  de  l'Opéra,  1 
et  au  Grand-Hôtel,  bd  des  Capucines;  —  Hamburg  Amerika  Unie, 
r.  Auber,  1. 

La  Compagnie  internationale  des  Wagons-lits  et  des  grands 
Express  Européens  (place  de  l'Opéra,  3)  délivre  aussi  des  billets 
de  chemins  de  fer. 


Emploi  du  temps,  manière  de  visiter  Paris.  —  Joursf 


EMPLOI  DU  TEMPS.  —  1 

Les  Chapitres  III  et  IV  renferment  à  cet  égard  tous  les  renseig 
que  huit  jours  à  consacrera  la  visite  de  Paris  trouvera  à  la  page 
disposer  de  quinze  jours  n'aura  qu'à  se  reporter  au  Chapitre  } 
Ton  peut  voir  en  une  journée,  sans  trop  de  fatigue. 


N.  B.  —  Les  renvois  aux  pages  indiquent  les  pages  où  se  trouve  la  ' 
ces  chiffres  s'appliquent  pour  les  heures  de  fermeture  :  le  1  à  la  sai' 
d'heure,  les  deux  premiers  s'appliquent  à  la  saison  d'hiver,  les  deux  autre 
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(heures) 
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(heures) 

Mercredi 

(lieures) 

Jeud 

(heure 

51 

10-1 

10-4 

10-^ 

Arc  de  Triomphe  de  l'Etoile  

27 

10-4,6 

10-4,6 

10-4,6 

10-4, 

210 

10-5 

10-5 

10-5 

10-^ 

171 

V)-'l 

9-1 

9-4 

9-4 

Bastille  (V.  Colonne  de  Juillet). 

221 

10-1 

10-4 

10-4 

10-4 

—    du  Conservatoire  des  Arts- 

22:} 

io-:i 

10-3 

10-3 

ipes  d'ouverture  des  monuments,  musées,  collections,  etc. 


:re  de  visiter  paris 

nts  nécessaires;  nous  y  renvoyons  le  lecteur.  Celui  qui  n'aura 
modèle  d'itinéraire  dans  Paris.  Celui  qui  pourra  au  contraire 
it  les  quinze  sections  correspondent  assez  exactement  à  ce  que 

tion  des  monuments,  musées,  etc.  —  Lorsqu'il  y  a  deux  chiffres  d'heure, 
reT  (30  sept,  au  1"  avril),  le  2«  à  la  saison  d'été.  Lorsqu'il  y  a  quatre  chiffres 


lison  d'été. 

.dredi 

Samedi 

Dimanche 

OBSERVATIONS 

îures) 

(heures) 

(heures) 

0-4 

-4,6 
0-5 

y-4 

0-4 
0-3 

10-4 
10-4,6 
10-5 

0-4 

]0-l 
10-3 

10-4 
10-4,6 
10-5 

10-3 

S'adresser  au  concierge  (pourboire). 

S'adresser  au  gardien  (pourboire). 

Pour  y  être  admis  et  avoir  communication 
d'une  pièce,  s'adresser  au  bureau  des  rensei- 
gnements, ouvert  les  jours  non  fériés,  de  11  h. 
à  4  h.  —  Pour  le  musée  paléof/raphique,  V.  ci- 
dessous.  Musées. 

Les  dépôts  d'argent  et  de  titres  sont  reçus  de 
0  h.  à  midi;  les  bureaux  des  comptes  cou- 
rants, titres  et  avances  sont  ouverts  de  9  h. 
à  '2  h.  1  /2.  —  Pour  visiter  la  galerie  de  l'ancien 
hôtel  do  Toulouse,  s'adresser  au  secrétariat 
(escalier  H,  dans  la  cour  à  dr.)  du  Conseil 
général  de  la  Banque  (entrée  de  la  galerie 
par  la  porto  do  la  rue  de  la  Vrilliôrc,  n<>  1; 
t.  1.  i.,  exc.  le  dim.,  de  1  h.  à  4  h.;  le  jeudi, 
de  2  h.  à  4  h.). 

Vacances,  du  15  août  au  P*"  sept. 

Le  soir,  de  7  h.  30  à  10  h.,  excepté  les  dim. 
et  lundis  ;  fermée  les  fêtes  légales  ;  vacances 
du  15  au  31  août. 

XCIV 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


Jours  et  heures  d'ouverture  d 

N.  B.  —  Les  renvois  aux  pages  indiquent  les  pages  où  se  trouve  la  c 
ces  chiffres  s'appliquent  pour  les  heures  de  fermeture  :  le  l^""  à,  la  sai 
d'heure,  les  deux  premiers  s'appliquent  à  la  saison  d'hiver,  les  deux  autre 
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(heures) 
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(heures) 

Mercredi 

(heures) 

Bibliothèques  :  du  Conservatoire 

de  Musique  (  V.  Conservatoire 

de  Musique  et  de  Déclamation). 

12-4,5 

—   de  l'Ecole  des  Beaux- Arts. . 

230 

12-4.5 

12-4, 5 

221 

11-5 

11-5 

11-5 

—   du  Muséum  d'Histoire  natu- 

2.18 

10-4 

10-4 

10-4 

212 

10-4 

10-4 

10-4 

—   de  l'Opéra  

221 

11-4 

]l-l 

ll-l 

—  Pédagogique  

\m 

10-5 

10-;. 

10  :. 

—  Sainte-Geneviève  

220 

io-;î 

10 

10  :î 

207 

10-12 

10-12 

10-12 

2  0,8-10 

2-6,8-10 

2-6,8-10 

historique  de  la  Ville  de  Paris. 

222 
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10-4,11-5 

10-4,  11-5 
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»numents,  musées,  collections,  etc. 

tion  des  monuments,  musées,  etc.  —  Lorsqu'il  y  a  deux  chiffres  d'iieure, 
ver  (30  sept,  au  avril),  le  à  la  saison  d  été.  Lorsqu'il  y  a  quatre  chiffres 
aison  d'été. 


Samedi 

(heures) 


1-2-4,5 
11-5 

10-1 

10-1 


11-1 


1 0-5 
I  O-.'j 


10-  1^ 
2-6,8-10 
10-4,  11-5 

11 -  J 


Dimanche 

(heures) 


10-  1-2 
'2-0,8-10 
10-4,  11-5 

11-  1 


8-7 


OBSERVATIONS 


Fermée  du  1"  août  au  15  oct. 
Vacances  du  15  au  30  sept. 

Vacances  de  10  j.  à  Pâques  et  du  l«r  au 
30  sept. 

Aux  personnes  munies  de  cartes.  —  La  salle 
de  travail  du  département  des  imprimés  est 
ouverte,  aux  personnes  munies  de  cartes,  de 
9  h.  à  6  h.  du  1"  avril  au  15  sept.;  de  9  h. 
à  5  h.  du  16  sept,  au  15  oct.  ;  de  9  h.  à  4  h 
du  16  oct.  au  15  février;  de  9  h.  à  5  h.  du 
15  février  au  31  mars.  La  salle  publique  de 
lecture  est  ouverte  t.  1.  j.  de  semaine,  aux 
même^  heures  que  la  salle  de  travail  du 
département  des  imprimés;  elle  est  en  outre 
ouverte  le  dimanche  de  10  h.  à  4  h.  Le  public 
est  admis  à  visiter  sans  cartes,  les  lundis 
et  jeudis,  de  10  h.  à  4  h.,  l'exposition  des 
imprimés  et  des  manuscrits  (galerie  Maza- 
rine),  ainsi  que  le  département  des  estampes 
et  le  département  des  médailles  et  antiques. 

Fermée  la  semaine  de  Pâques  et  du  1"  juillet 
au  1"  sept. 

De  G  h.  à  lOh.  s.,  pour  les  mcssiiMii  s  soiiloiiieiit. 
L(^s  (lames  sont  admises  Jo  soir  avec  aulorisa- 
lioii  (lu  l)ii-ec(XMii'.  Vacances  du  1''  au  15  sept. 

P(jur  les  ('"lèves  des  facultés.  Vacances  du 
5  juillet  au  1  sept. 

Fermée  les  IVdes  h'-aales.  ™  Knti'c  11  h.  et  4  h., 
on  jxjut  visiter  la  salle  en  d(dH>rs  des  séances 
de  b(jnrso;  Tacccs  pendant  les  upéraLiuns  est 
réservé  aux  messieurs  seulement.  8e  ren- 
seigner au  concierge  qui  se  trouve  face  au 
monument  à  dr. 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


Jours  et  heures  d'ouverture  < 


N  B.  -  Les  renvois  aux  pages  indiquent  les  pages  où  se  trouve  la 
ces  chiffres  s'appliquent  pour  les  heures  de  fermeture  :  le  1-  a  la  sa 
d'heure,  les  deux  premiers  s^appliquent  à  la  saison  d  hiver,  les  deux  autr 
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389 

Chambre  des  Députés  ou  Palais 

175 

Chapelle  Notre-Dame  de  Conso- 

27 

2-5 

2-5 

12, 

32 

12-4 

12-4 

12-4 

* 

114 
118 

391 

177 

38 

30 

10-4,5 

10-4,5 

10-4,5 
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Conservatoire  des  Arts  et-Métiers. 

Conservatoire  deMusiqueetdeDé- 
clamation  [muûée  instrumentât). 

226 
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monuments,  musées,  collections,  etc. 

ription  des  monuments,  musées,  etc.  —  Lorsqu'il  y  a  deux  cliilfrcs  d  liour 
"hiver  (30  sept,  au  avril),  le  2"  à  la  saison  d'été.  Lorsqu'il  y  a  quatre  cliiirn 
i  saison  d'été. 


Vendredi 

(heures) 

Samedi 

(heures) 

Dimanche 

(heures) 

OBSERVATIONS 

Entrée  place  Denfert-Rochereau  (dans  la  cour 
du  pavillon  de  dr.  de  l'ancienne  barrière 

.  d'Enfer).  —  Des  visites  ont  lieu  (à  midi  3/4) 
les  l''  et  3^^  samedis  de  chaque  mois.  —  S'adres- 
ser, pour  obtenir  une  carte,  au  Directeur  des 
Travaux  de  Paris,  à  l'Hôtel  de  Ville.  —  Les 
visiteurs  sont  invités  à  se  munir  d'une  bougie. 

Visible  pendant  les  vacances  parlementaires 
(se  présenter  au  concierge  de  la  grille  du  quai 
d'Orsay).  Quand  la  Chambre  est  en  session,  on 
peut  visiter  le  matin  des  jours  où  il  n'y  a  pas 
séance,  muni  d'une  carte  de  député.  L'après- 
midi  il  faut  être  accompagné  par  un  député. 

S^adresser  au  gardien  (pourboire). 

S'adresser  au  concierge  (pourboire),  au  n»  13. 

Visible  les  dim.,  jeudis  et  fêtes,  de  10  h.  à  4  h., 
avec  une  autorisation  délivrée  par  le  Gou- 
verneur Militaire  de  Paris,  bureaux  à  l'hôt. 
des  Invalides,  ou  par  le  colonel  directeur  de 
l'artillerie  de  Vincennes. 

Ouverts  suivant  la  saison  de  6  h.  ou  de  7  h. 
mat.  jusqu'à  la  nuit  (sauf  l'été,  où  ils  ferment 
à  6  h.  du  s.). 

S'adresser  au  concierge  (pourboire). 

Dimanches  et  fêtes,  jusqu'à  6  h.  été  et  5  h. 
hiver;  s'adresser  au  gardien  (pourboire). 

On  ne  monte  plus  à  la  plate-forme. 

Ouvert  le  dim.  do  JO  h.  à 4 h.;  les  mardi,  mercr., 
jeudi  et  sam.  de  midi  à 3  h.  (du  15  oct,  au  15  avr.). 
—  Les  dim.  et  jeudi  de  10  h.  à  4  h.;  les  mardi, 
merc.  et  sam.do  midi  à4 h. (du  16avr.au  14 oct.). 

Bibliothèque  ouverte  les  j.  non  fériés  de  10  h. 
à  4  h.  à  partir  du      lundi  d'oct.  (fermeture  en 
juil. ,  2«  quinz.)  (manuscr.,  de  10  h.  à  3  h.),  dim., 
fêtes  et  vac.  (août  et  sept.  )  exceptés.  —  Bureau 
de  location  pour  les  concerts  ouvert  le  sam.. 
veille  du  concert,  de  1  h.  à  3  h.,  et  le  dim.,j.  du 
concert,  de  1  h.  à  2  h.  ;  prix  des  pl. ,  de  3  à  15  fr. 

1 

!.. 

12-4 

2-5 
12-4 

2-5 
12-4 

10-4,  .5 

10-4.5 
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RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 


Jours  et  heures  d'ouverture  des, 


N.  B.  —  Les  renvois  aux  pages  indiquent  les  pages  où  se  trouve  la  des 
ces  chiffres  s'appliquent  pour  les  heures  de  fermeture  :  le  P'  à  la  saison 
d'heure,  les  deux  premiers  s'appliquent  à  la  saison  d'hiver,  les  deux  autres  à 
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Expositions  temporaires  de  pein- 

ture, sculpture  et  dessins  des 

233 

Gobelins  (Les).  —  V.  Manufacture 

des  Gobelins. 

Hôtel  de  Cluny.  —  V.  Musées  de 

Cluny  et  des  Thevmes . 

Hôtel  des  Invalides  

235 
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12-4 
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233 
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ojiuments,  musées,  collections,  etc. 

)tion  des  monuments,  musées,  etc.  -  Lorsqu'il  y  a  deux  chiffres  d'heure 
iver  (30  sept,  au  1-  avril),  le  2*  à  la  saison  d'été.  Lorsqu'il  y  a  quatre  chiffres 
;aison  d  ete. 


ndredi 

eures) 


Samedi 

(heures) 


0-4 


10-4 
1-4 


Dimanche 

(heures^ 


12-4 


OBSERVATIONS 


Il  faut  être  accompagné  d'un  gardien  (sauf  les 
dim.),  s  adresser  au  concierge. 

Presque  toutes  les  églises  catholiques  sont 
ouvertes   depuis   le   matin  jusqu'au  soir 
quelques-unes  cependant  se  ferment  à  5  h 
du  soir,  môme  en  été.  -  V.  ci-dessous  pour  la 
Madeleine,  Notre-Dame,  la  Ste-Chapelle,  le 
bacre-Cœur,\2i  Sorbonne  et  le  Val-de-Gràce  — 
L  église  Russe  (rue  Daru,  12)  est  visible  tous 
les  jours  de  10  h.  à  5  h.  en  été,  à  4  h.  en  hiver 
excepté  les  jours  de  service  (pourboire).Messe' 
dim.  mercr.  et  jours  de  fêtes  à  11  h.  excepté 
?®  J"'"^^^<^ct.);  vêpres,  samedi  et  veilles  de 
fêtes  a  6  h.  soir. 
Des  visites  ont  lieu  deux  fois  par  mois,  d'avril 
à  sept,  inclus  (on  entre  au  square  des  Arts- 
et-Metiers  pour  sortir  au  quai  du  Louvre 
ou   réciproquement).  -  Pour  obtenir  une 
carte,  voir  1  ingénieur  en  chef,  directeur  du 
service  de  1  assainissement,  place  de  l'Hôtel- 
de-Ville,  9,  ou  faire  une  demande  au  Préfet 
de  la  Seine,  à  l'Hôtel  de  Ville 


Prix  d'entrée  :  1  fr. 


12-4 
2-4 


12-4 
2-4 


Voir  aussi    Tombeau  de   Napoléon.  Musée 

de  1  Armée,  V.  ci-dessous. 
Les  cartes  d'entrée  sont  délivrées  par  le 

secrétariat  général. 

Billets  délivrés,  sur  demande  écrite,  par  le 
directeur.  ^ 

S'adresser  au  secrétariat,  dans  la  2^  cour 
porte  à  g.  ;  monter  au  étage  et  entrer' 
porte  à  dr.  —  Pour  la  bibliothèque  Mazarine, 
y  •  ci~clessus» 


c 


RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES, 


Jours  et  heures  d'ouverture  d 


N.  B.  —  Les  renvois  aux  pages  indiquent  les  pages  où  se  trouve  la 
ces  chiffres  s  appliquent  pour  les  heures  de  fermeture  :  le  1^'  à  la  sai 
d'heure,  les  deux  premiers  s'appliquent  à  la  saison  d'hiver,  les  deux  autre 
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CI 


lonuments,  musées,  collections,  etc. 

:i  des  monuments,  musées,  etc.  —  Lorsqu'il  y  a  deux  chitfres  d'heure, 
hiver  [30  sept,  au  l^""  avril),  le  2^  à  la  saison  d'été.  Lorsqu'il  y  a  quatre  chitfres 
.  saison  d'été. 


fendre  di 

(heures) 


1-5,6 


9-5, 6 


Samedi 

(heures) 


1-5,6 


9-5, 6 


1-5,6 


9-5,6 


OBSERVATIONS 


Pour  les  personnes  munies  d'une  carte 
(s'adresser  à  la  Préfecture  de  la  Seine,  Di- 
rection des  Travaux).  —  Les  serres  sont 
publiques  au  printemps  pendant  la  floraison 
des  azalées,  t.  1.  j.  de  1  h.  à  6  li. 

En  été,  musique  militaire,  les  dim.,  mardi, 
vendr.,  de  fin  avril  au  15  oct.,  sur  la  terrasse 
du  côté  de  la  rue  de  Médicis. 

En  été,  musique  militaire,  dim.,  mercr.  et 
vendr.,  de  fin  avril  au  15  oct. 

Le  jardin  est  public  t.  1.  j.,  de  6  h.  mat.  à  8  h 

—  En  été,  musique  militaire  les  jeudi  et  dim. 
à  4  h.  près  des  galeries  de  zoologie. 
Les  ménageries  sont  publiques  le  jeudi,  de 
1  h.  à  4  h.  ;  les  galeries,  le  jeudi  et  le  dim 
de  11  h.  à  4  h.  ;  la  grande  serre  est  publique 
t.  1.  j.  de  1  h.  à  4  h.,  lundi  et  sam.  exceptés. 

—  Sur  la  présentation  de  billets  qu'il  faut 
demander  à  l'administration  (côté  de  la  rue 
Geoffroy-St-Hilaire)  les  ménageries  sont  visi 
bles  t.  1.  j.  de  1  h.  à  4  h.  ;  les  galeries,  les 
mardi,  vendr.  et  sam.  de  11  à  4  h.;  toutes 
les  serres,  les  mardi,  vendr.  et  sam.  de  1  h. 
à  4  h.  Le  mardi  est  donc  le  jour  le  plus  fa- 
vorable pour  visiter  le  Jardin  des  Plantes 
lorsqu'on  est  muni  de  billets.  Chaque  billet 
comporte  l'autorisation  pour  cinq  personnes. 

En  été,  musique  militaire,  les  dim.,  mardi  et 
jeudi,  de  fin  avril  au  15  oct.,  près  de  la  grille 
du  pont  de  Solférino  (fauteuil,  20  c.  ;  chaise, 
10  c). 

Prix  d'entrée  :  en  sem.,  1  fr.  par  pers.  ;  le 
dim.,  50  c.  ;  t.  1.  j.,  3  fr.  pour  une  voiture  et 
sa  livrée,  non  compris  le  droit  d'entrée  des 
personnes  que  contient  la  voiture;  gratuit 
pour  les  enfants  au-dessous  de  sept  ans.  — 
Concerts  les  jeudi,  dim.  et  jours  de  fêtes  à 
3  h.,  en  été,  dans  le  jardin,  en  hiver,  dans  le 
Palais  d'hiver,  —  Abonnements  à  l'année  : 
25  fr.  par  pers.;  50  fr.  pour  une  voit. 
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N.  B.  —  Les  renvois  aux  pages  indiquent  les  pages  où  se  trouve  la  d 
ces  chiffres  s'appliquent  pour  les  heures  de  fermeture  :  le  1"  à  la  sais 
d'heure,  les  deux  premiers  s'appliquent  à  la  saison  d'hiver,  les  deux  autres 


a> 

"2 
'3 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi, 

Voi 
page  du 

(heures) 

(heures) 

(heures) 

(heuresi 

123 

1 1/2-4 

11/2-4 

1 1/2-4 

1 1/2-4 

249 

1-3 

Ménagerie  du  Jardin  des  Plantes. 

245 

1-4 

254 

1-3 

IW 

68 

9-5 

9-5 

9-5 

Musée  d'Anthropologie  Broca 

232 

1 1/2-4 

1 1/2-4 

236 

12-4  1-5 

12-4  1-! 

257 

12-4  5 

10-4  5 

10-4  5 

10-4,5 

—    des  Beaux-Arts  de  la  Ville 

de  Paris  et  collection  Dutuit. 

259 

10-4  5 

10-4  5 

10-4  5 

—     du  Cambodge  [Troccidéro) 

1  i— 4,  o 

11-4  5 

11-4  E 

—    Carnavalet  (  V.Jilusachisto- 

rif/ue  de  la  Ville  de  Paris) . 

272 

10-4  5 

10-4  5 

—    de  Cluny  et  des  Thermes. 

271 

1 1-4, □ 

11 -4'  5 

11-4  t 

232 

12-4 

12-4 

12-4 

—    Ethnographique  {au  Tro- 

12-4,5 

cadévo) 

280 

12-4, 5 

—     Forestier  (  V.  Musée  de 

VIitdusLrie  du  Bois). 

282 

10-4,5 

10-4,5 

10-4,5 

1-11 

1-11 

1-11 

1-11 

283 

12-4, 5 

12-4,5 

12-4,5 

290 

12-4,5 

12-4,5 

12-4,5 

historique  de  la  Ville  de 

11-4 

Paris  ou  Carnavalet  

2G2 

11-4 

11-4 

de  l'Industrie  du  Bois. . . 

120 

12-4, 5 

12-4,5 
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nonuments,  musées,  collections,  etc. 

ription  des  monuments,  musées,  etc.  —  Lorsqu'il  y  a  deux  chiffres  d'heure, 
hiver  (30  sept,  au  1"  avril),  le  ■2"'  à  la  saison  d'été.  Lorsqu'il  y  a  quatre  chiffres 
,  saison  d'été. 


rendredi 

(heures) 

Samedi 

(heures) 

Dimanche 

(heures) 

OBSERVATIONS 

1  1-2-4 

1  1/2-4 
1-3 

1  1/2-4 

En  dehors  des  offices  (entrer  par  les  portes 
latérales  et  gagner  le  porche  de  la  place  de 
la  Madeleine  en  longeant  la  grille). 

1-3 

9-5 
1  1/2-4 

10-4,5 

10-  4, 5 

11-  4,5 

9-5 

10-4,5 

10-  4,5 

11-  4,5 

9-5 
12-4,1-5 

10-4,5 

10-  4, 5 

11-  4^5 

Permission  spéc,  indispens.,  délivrée,  sur  de- 
mande écrite, par  M. le  Directeur  des  monnaies . 

Adresser  une  demande  de  carte  au  Conserva- 
teur du  ^lusée. 

Les  plans  en  relief  des  places  fortes,  Esc.  K., 
sont  visibles  t.  1.  j.,  le  sam.  exe,  de  midi  à 
4  h.,  mais  seulement  du  P»"  mai  au  30  juin. 
Les  cartes  d'entrée  sont  délivrées  sur  demande 
affranchie  adressée  au  général  directeur  du 
service  géographique,  rue  de  Grenelle,  140. 

Entrée  gratuite  le  dim.,  1  fr.  en  sem.,  50  c.  les 
jours  fériés  autres  que  les  dimanches. 

Fermé  les  fctcs  légales. 

10-  4,5 

11-  4,5 
12-4 

10-  4,5 

11-  4,5 
12-4 

10-4, 5 
11-4 

12-4,5 

Fermé  les  j.  de  fêtes  tombant  un  dim. 

Fermé  les  j.  fériés  qui  ne  tombent  pas  le  dim. 

Pour  les  étudiants  et  médecins.  Le  public  est 
admis  les  mêmes  jours  (adresser  une  demande 
de  carte  au  Conservateur  du  Musée). 

10-4,5 

1-  11 

2-  4,5 
2-4,5 

10-4,5 
1-11 
12-4, 5 
12-4,5 

10-4,5 

1-11 
12-4,5 
12-4,5 

Fermé  les  fêtes  légales. 

Figures  de  cires,  actualités  :  1  fr.;  enfants,  50  c. 
Fermé  les  fêtes  légales  et  du  l*''"  au  31  août. 
Fermé  l'Ascension  et  le  14  Juillet. 
• 

11-4 

11-4 
12-4,5 

11-4 
10-4,5 

Fermé  les  jours  fériés.  —  Le  cabinet  des  es- 
tampes est  visiblet.  1.  j.,  dim.  exe;  poury  tra- 
vailler, demander  l'autorisation  au  conservât. 
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Voir 
page  du  Guide 

Lundi 

(heures) 

Mardi 

(heures) 

Mercredi 

(heures) 

Jeudi 

(heures 

'290 

10-4,  9-5 

10-4,  9-5 

10-4,  9- 

—    du  Luxembourg  

350 

10-1,  9-5 

10-4, 9-5 

10-4, 9 

—    minéralogique  et  géolo- 

232 

1-1 

1-4 

—    des  Monnaies  et  des  Mé- 

dailles {V.  Monnaie). 

360 

12-3 

12-3 

12-3 

—     Oriila  i  il  col  o  de  Mrdecinc). 

23-2 

—     du  Palais  des  Beaux-Arts 

{ V.    Ecole   des  Beaux- 

Arts). 

211 

12-3 

3r.l 

10-5 

de  Sculpture  comparée 

301 

11-1,5 

11-4,5 

11-4,1 

—     Victor  Hugo  

303 

• 

10  1,5 

10-4,5 

10-4,; 

Muséum  d'histoire  naturelle  (  V. 

.lardi.i  des  Plantes). 
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tionuments,  musées,  collections,  etc. 

ription  des  monuments,  musées,  etc.  —  Lorsqu'il  y  a  deux  chitfres  d'heure, 
'hiver  (30  sept,  au  1"  avril),  le  ^•^  à  la  saison  d'été.  Lorsqu'il  y  a  quatre  chiffres 
1  saison  d'été. 


Vendredi 

(heures) 


Samedi 

^heures) 


10-1,9-5  10-4,0-5 


10-1,0- 


l-2-:3 


11-4, 

10-1,: 


Dimanche 

(heures) 


10-4 


10-4,0-5 


1-1 


12-:^ 


11-4,5 
10-4,5 


10-4 


12-3 


11-4,5 
10-4,5 


OBSERVATIONS 


Tous  les  dim.  de  10  h.  à  4  h.  en  toute  saison  ;  les 
autres  jours,  excepté  le  lundi,  de  9  h.  à  5  h.  du 
avril  au  30  sept.,  de  10  h.  à  4  h.  du  l^'"-  oct. 
au  31  mars.  —  La  salle  du  Mastaba  (antiquités 
égyptiennes)  est  ouverte  les  mercredi  et  dim. 
de  1  h.  à  4  h.  ou  5  h.  —  La  salle  des  Moulages 
d'antiques  (mardi  et  samedi  de  1  h.  à  4  ou 
5  h.),  entrée  soit  par  le  quai,  soit  par  le  square 
du  Carrousel.  —  Le  musée  de  l'Extrême-Orient 
est  ouvert  t.  1.  j.  de  1  h.  à  4  h.  (lundi  exe).  — 
Le  musée  de  gravure  ou  de  chalcographie  est 
ouvert  t.  1.  j.  de  11  h.  à  4  h.  (lundi  exe).  — 
Tous  les  lundis,  de  1  h.  à  3  h.,  on  peut  visiter 
(entrée  par  la  porto  de  l'escalier  Henri  II) 
les  restes  souterrains  de  l'ancien  Louvre, 
avec  une  carte  délivrée  par  la  Direction  des 
Musées. 

Fermé  pendant  une  quinzaine  en  février  et  les 
jours  de  fêtes  qui  ne  tombent  pas  le  dimanche. 

De  9  h.  à  midi,  le  l"  dim.  de  chaque  mois, 
du  l"*"  oct.  au  l*""  juillet. 


Fermé  la  semaine  de  Pâques  et  du  1<='-  juillet 
au  1"  sept. 

Adresser  une  demande  de  carte  au  Conserva- 
teur du  Musée. 


Le  jeudi  avec  permi;  sion  du  Directeur.  Fermé 
les  jours  de  fêtes  ne  tombant  pas  le  dimanche. 

La  bibliothèque  est  ouverte  t.  1.  j.,  de  10  h. 
à  4  11.  (dim.  et  fêtes  exceptés). 

La  bibliothèque  est  ouverte  de  H  h.  à  4  h. 
(dim.  excepté). 

Fermé  les  fêtes  légales. 
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d'heure,  les  deux  premiers  s'appliquent  à  la  saison  d'hiver,  les  deux  autres 
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Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

MONUMENTS,  MUSÉES,  ETC. 

(heures) 

(heures 

>  ^ 

(heures) 

(heures) 

Pi 

124 

364 

Palais  de  Justice  {Pour  la  Ste- 

 1 

12-4  , 

192 

12-4 

12-4 

l?-4 

Palaisdu  Luxembourg  ou  du  Sénat. 

204 

9-4,5 

9-4,5 

9-4,5 

9-4,5 

201 

10-4,5 

10-4,5 

10-4,5 

Sacré-Cœur  (Église  votive  du) . . . 

130 

6-9  1/2 

6-9  1/2 

6-9  1/2 

6-9  1/^ 
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p monuments,  musées,  collections,  etc. 

.ription  des  monuments,  musées,  etc.  -  Lorsqu'il  y  a  deux  chiffres  d'heure, 
,  hiver  (30  sept,  au  1er  avril),  le  2e  à  la  saison  d'été.  Lorsqu'il  y  a  quatre  chiffres 
i  3  saison  d  ete. 


Vendre  d 

i  Samedi 

Dimanche 

(heures 

(heures) 

(heures) 

OBSERVATIONS 

S'adresser  à  la  sacristie,  à  dr.  En  temps  ordi- 
naire, le  Trésor  est  visible  t.  1.  j.  (dim.  et 
fêtes  exceptés),  de  10  h.  30  à  5  h.  30,  de  mai 
a  sept.,  et  de  10  h.  30  à  4  h.,  d'oct.  à  avril 
hors  le  temps  des  offices,  et  moyennant  une 
carte  d'entrée  délivrée  par  l'un  des  sacris- 
tains pour  1  fr.  L'entrée  des  tours  est  située 
dans  la  tour  du  N.  (prix,  50  c.pour  visiter  les 
tours  et  les  cloches,  de  9  h.  à  la  nuit,  les 
dim.  et  jours  de  fêtes  exceptés). 

Le  V'  samedi  de  chaque  mois  à  2  h.,  avec  une 
autorisation  du  Directeur. 

12-4 

La  Conciergerie,  le  cachot  de  Marie-Antoi- 
nette, les  cuisines  de  St  Louis  et  la  salle  des 
Gardes  sont  visibles  le  jeudi,  de  9  h.  à  5  h., 
avec  une  autorisation  du  Directeur  des  Pri- 
sons, à  la  Préfecture  de  Police,  rue  de  Lutèce. 

9-  4,  5 

9-4,5 

9-4,5 

Pendant  les  grandes  vacances  parlementaires, 
généralement  de  juillet  à  nov.  :  pendant  les 
vacances  do  Pâques  ou  pendant  les  sessions 
(dans  ce  cas  il  vaut  mieux  ne  pas  se  présenter 
lesj.  de  séance),  on  peut  visiter  le  palais,  mais 
avec  une  permission  du  secrétaire  général 
de  la  questure  (inutile  d'écrire  d'avance,  on 
peut  la  demander  quand  on  se  présente  pour 
visiter).  Il  y  a  un  pourboire  à  donner  à  la  per- 
sonne qui  vous  accompagne. 

10-4,5 

10-4,5 

10-4,5 

La  visite  des  caveaux  se  fait  sous  la  conduite 
d  un  gardien  par  groupes   ne   devant  pas 
dépasser  20  personnes. 

6-01/2 

6-91/2 

6-91/2 

La  crypte  de  7  h.  à  midi  et  de  1  h.  à  la  nuit, 
moyennant  25  c.  Visite  du  Grand-Dôme,  aux 
heures  et  aux  demies  (prix  :  50  c).  Visite  de 
la  Savoyarde  »  de  8  h.  à  midi  et  de  1  h.  1/2 
a  6  h.  (prix  :  50  c.  ;  le  dim.  25  c). 
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Lundi 

(heures) 

Mardi 

(heures) 

Mercredi 

(heures) 

Jeudi 

(heure; 

Ste-Chapelle,  au  Palais  de  Justice. 

131 

207 

211 
182 

10 

52 
208 
161 

11-4,5 

11-4,5 

11-4,  i 

Tombeau  de   Napoléon  P'^  et 

12-4 

12-4 

12-4 

Tour  de  l'hôtel  de  Bourgogne  ou 

Val-de-Grâce  (église  du)  

10-4 
10-4 
12-4 

10-4 
10-4 
12-4 

10-4 
10-4 
12-4 

10-4 
10-4 
12-4 
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monuments,  musées,  collections,  etc. 


cription  des  monuments,  musées,  etc.  —  Lorsqu'il  y  a  deux  chiffres  d'heure, 
d'hiver  i30  sept,  au  1"  avril),  le  2*  à  la  saison  d'été.  Lorsqu'il  y  a  quatre  chiffres 
la  saison  d'été. 


Vendredi 

(heures) 

Samedi 

(heures) 

Dimanche 

(heures) 

OBSERVATIONS 

11-4.5 

11-4,  r, 

Les  éiran^aM-s  peuvent  la  visiter  t.  1.  j.  et  à 
toute  heure,  moyennant  un  pourboire.  Le 
bureau  des  gardiens  est  près  du  porche  à  g. 
On  entre  par  la  cour  de  la  Ste-ChapoUe  et 
l'on  visite  d'abord  la  chapelle  basse. 

Le  grand  amphithéâtre  est  ouvert  au  public 
tous  les  jours,  de  9  h.  à  4   h.  (s'adresser 
au  concierge,  rue  des  Ecoles,  porte  VII).  Los 
amphithéâtres  sont  ouverts  aux  heures  dos 
cours.  L'église  n'est  ouverte  toute  la  journée 
que  les  dim.  et  fêtes;  en  sem.,  elle  est  ouverte 
le  matin  jusqu'à  9  h.,  et  l'après-midi  do  I  h. 
à  3  h.  Pour  voir  de  près  le  tombeau  de  Riche- 
lieu, il  faut  donner  un  pourboire  au  gardien. 

Les  1""  et  3""  sam,  de  chaque  mois,  de  1  h.  à4  h. 

Visible  t.  1.  j.,  avec  une  permission  (s'adresser 
à  l'architecte  de  la  Ville  à  la  mairie  du 
P""  arrondissement,  place  du  Louvre,  4,  les 
mardi  et  vendredi  de  '2  h.  à  4  h.). 

S'adresser  au  gardien  du  square. 

12-4 

12-4 

10-4 
10-4 
12-4 

10-4 
10-4 
12-4 

10  4 

SIGNES  ET  ABRÉVIATIONS 


avenue. 

boulevard. 

buste. 

centimes. 

déjeuner. 

dimanche. 

dîner. 

droite. 

dynastie. 

école. 

embranchement. 
Enfant  Jésus, 
environ. 
Est. 

faubourg. 

fenêtre. 

franc. 

gauche. 

hauteur. 

hectare. 

hectolitre. 

heure. 

hôtel. 

inscription, 
jour. 


kilog   kilogramme. 

larg   largeur. 

long   longueur. 

m   mètres. 

min   minutes. 

N   Nord. 

O   Ouest. 

p   page. 

pers   personne. 

pl   place. 

PI   plan. 

(g)   portrait. 

r   rue. 

sem   semaine. 

S   Sud. 

St   Saint: 

Ste   Sainte. 

s   siècle. 

stat   station. 

[Sj   statue. 

t.  1.  j   tous  les  jours. 

V   Vierge. 

vitr   vitrine. 

V   voir. 

voit   voiture. 


Le  Puiit-Neuf  et  l'île  de  la  Tité. 


PARIS 


CHAPITRE  I 


SITUATION,  POPULATION,  CLIMAT,  ETC. 

Situation.  —  Paris  est  situé  par  48"  50'  49"  de  lat.  N.  et  0° 
de  longit.  (Observatoire),  sur  les  deux  rives  de  la  Seine,  vers 
le  centre  du  vaste  bassin  géologique  auquel  il  donne  son  nom, 
et  à  une  altitude  variant.de  26  m.  (bord  de  la  Seine  à  Grenelle) 
à  60  m.  (Montagne  Ste-Geneviève  ou  place  du  Panthéon)  et 
128  m.  (xMontrnartre).  La  Seine  entre  dans  la  ville  par  l'E.-S.-E., 
y  forme  les  deux  îles  St-Louis  et  de  la  Cité,  y  décrit  une  forte 
courbe  vers  le  N.  et,  après  l'avoir  divisée  en  deux  parties  iné- 
gales, en  sort  par  l'O.-S.-O.  La  petite  rivière  de  Bièvre  traverse 
du  S.  au  N.  la  partie  S.  de  Paris.  Sur  la  rive  dr.,  en  aval  du 
pont  d'Austerlitz,  le  canal  St-Martin  se  jette  dans  la  Seine, 
après  avoir  traversé  la  partie  N.  de  la  ville. 

PARIS.  —  1 


■2  DIVISIONS  ADMINISTRATIVES.         [CIIAP.  i] 

SiH-  les  riveF,  de  la  Seine  s'élèvent  deux  chaînes  de  collines 
comi)rises  dans  la  ville.  —  Celle  de  la  rive  dr.,  la  plus  liaule, 
commence  près  de  Bercy,  à  TE.,  et  se  termine  à  Passy,  à  TO., 
après  avoir  décrit  un  grand  arc  vers  le  N.  Ses  principaux  som- 
mets sont  les  hauteurs  de  Charonne,  de  Mcnilmontant,  de  Bel- 
leville,  des  Buttes-Chaumont  (101  m.)  et  de  Montmartre  (128  m.). 
—  Celle  de  la  rive  g.  comprend  les  collines  de  la  Maison-Blanche 
et  de  la  Butte-aux-Cailles,  près  desquelles  s'étend  le  plateau 
d'Ivry  et  que  la  vallée  de  la  Bièvre  sépare  de  la  Montagne 
Ste-Geneviève  (60  m.)  qui  se  relie  au  plateau  de  Montsouris. 
Cette  série  de  hauteurs  est  dominée  en  dehors  de  la  ville,  âu 
S.  et  à  rO.,  par  les  coteaux  de  Bicétre,  de  Villejuif,  de  Ghâtil- 
lon,  de  Meudon  et  de  St-Cloud  se  terminant  à  l'O.  parla  colline 
isolée  du  Mont-Valérien  (136  m.),  point  culminant  des  environs 
immédiats  de  Paris. 

Limites;  superficie. —  Parisestlimilé  par  ses  fortifications  ;  sa 
superficie  est  de  1,802  hect.  ;  son  périmètre  de  36  k.  ;  sa  longueur 
de  l'E.  à  rO.  de  12  k.  env.  et  sa  largeur  du  N.  au  S.  de  9  k. 
env.  Ses  voies  publiques  se  développent  sur  une  longueur  de 
888,000  m.  et  occupent  une  surface  totale  de  1,532  hect. 

Fortifications.  —  Venceinte  basiionnée  continue  a  été  cons- 
truite, ainsi  que  la  première  ligne  de  forts,  de  1840  à  1844;  elle 
se  développe  sur  un  périmètre  de  34,530  m.,  et  est  percée  de 
70  ouvertures,  dont  57  portes,  9  passages  de  chemins  de  fer, 
2  passages  pour  la  Seine  et  2  passages  pour  le  canal  de  St-  , 
Denis  et  celui  de  l'Ourcq;  des  bureaux  d'octroi  et  des  grilles 
sont  établis  à  chaque  porte.  —  A  1,500  m.  env.  de  l'enceinte  règne  j 
une  première  ligne  de  forts  détachés,  au  nombre  de  18.—  Depuis 
^871,  une  seconde  ligne  de  forts  détachés  a  été  construite,  en 
avant  des  anciens  forts,  sur  les  Jiauleurs  qui  entourent  Paris. 

Population.  —  Paris,  dont  la*  populati^on  totale  en  1800  était 
de  517,756  hab.,  compte,  d'après  le  recensement  de  1901, 
2,660,550  hab.  ;  mais  il  faut  tenir  compte  de  l'annexion  en  1861 
des  communes  suburbaines.  La  population  est  plus  dense  à  Paris 
qu'en  aucune  antre  grande  ville  de  l'Europe.  Le  quartier  le  plus 
dense  est  le  quartier  Bonne-Nouvelle,  qui  a  1,030  hab.  par  hect. , 
le  moins  dense,  celui  de  Bercy  (58  hab.  par  hect.). — On  compte,  en 
moyenne  annuelle,  25,000  mariages,  65,000  naissances,  50,000  décès. 

Divisions  administratives.  —  Paris,  ch.-l.  du  départ,  de  la 
Seine,  se  divise  en  20  arrondissements,  administrés  chacun  par  un 
maire  et  trois  ou  cinq  adjoints  et  portant  les  dénominations  sui- 
vantes. 

l'"'  arr.  Louvre^  —  W  Bourse  \  —  IIP  Temple-,  —  IV  Hdtel-de- 
Ville\  —  V  Panlfiéon;  —  VP  LuxernOoiirr/;  —  VIP  Palais-Bour- 
bon; —  VHP  lUysce;  —  IX''  Opéra-,  —  X*"' Enclos  Si-Laurent;  — 
XP  Po}nncourt-,  —  \\V  Beuilly;  —  XMP  Gobelins;  —  XW  Obser- 
vatoire; —  XV"  VaiKiirard;  — XVP  Passt/-^  XVLP  Ihdlquolles- 
Monceau;  —  XVllI'^  Hutte-Montmartre-^  X]\'  IhUfes-Cbau- 
mont;  -  XX"  Mcnlimunlant. 
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Ces  20  arrondissements  sont  divisés  en  80  quartiers. 

Climat.  —  Le  climat  de  Paris  est  très  variable  :  la  hauteur 
moyenne  du  baromètre  est  de  156  millimètres.  Gela  tient  à  ce 
({ue  Paris  se  trouve  situé  à  la  limite  de  deux  climats,  le  climat 
cunline/ital  avec  pression  élevée  en  hiver  et  basse  en  été,  et  le 
•  limât  marin  où  les  conditions  ^ont  inverses;  le  premier  régime 
prédomine  à  Paris  généralement  en  hiver,  le  second  en  été.  La 
moyenne  des  jours  de  pluie  (1873-1895)  est  de  200  par  an. 

La  température  moyenne  de  Paris  est  de  -j-  lO"*,!;  par  saison 
la  température  movenne  est  la  suivante  :  Hiver  -)-  S'',?.  Prin- 
lemps  -f  10'\5.  Eté*+  18%2.  Automne  -f- 

De  1801  à  1880,  la  plus  haute  température  relevée  à  l'Obser- 
vatoire du  parc  de  Montsouris  a  été  de  +  38», 4,  le  9  juillet  1874, 
la  plus  basse,  de  —  23",9,  le  10  décembre  1879.  Ce  même  jour, 
le  minimum,  à  l'Observatoire  de  St-Maur,  fut  d^ —  25'',6. 

Le  mois  de  janvier  est  le  plus  froid,  le  mois  de  juillet  le  plus 
chaud.  Pour  que  la  Seine  gèle  à  Paris,  il  faut  que  le  thermo- 
mètre se  maintienne  plusieurs  jours  à  9""  au-dessous  de  zéro. 

Quelques  chiffres  de  statistique.  —  Paris  possède  :  2,315  rues, 
boulevards,  1 15  avenues,  166  places,  ronds-points  ou  carrefours, 
li)6  impasses,  408  passages  ou  galeries,  151  cités  ou  hameaux,  49  villas, 
Il  cours  publiques,  42  quais,  31  ponts,  84,000  maisons  env.  Les  voies 
|)lantées  se  déroulent  sur  une  longueur  de  2G0,9'J1  m.;  elles  sont  pour- 
\  nos  de  8,02^1  bancs. 

l'aris  est  éclairé  par  env.  66,000  becs  de  gaz  et  1,300  lampes  électriques. 

La  distribution  d  eau  à  Paris  est  faite  :  —  1"  en  eau  potable  (Dhuis, 
>  anne,  Loing,  Lunain  et  Avre  ;  maximum.  258.000  mètres  cu))os)  pour  le  ser- 
\ice  domestique,  alimenlant  7r),000  prises  <Voii\\  ()rii  d'^ssci-xcnt  les  maisons 
particulières,  6,176  bouches  d'incendie,  '.ino  hurnrs  l'dii laines  {■!  lo;^  l'oiitaines 
V\'allace,  munies  de  gobelets,  où  peuv(Mii  se  desalierer  les  passants;  2"  on 

lu  de  qualité  inférieure  (Ourcq,  Seine,  Mai-ne,  divers;  niaxinium,  1 1(S,000  m. 

il)cs)  pour  le  service  public  et  industriel,  alimeniani  [)lus  île  20,000a[jparcils 
piiblics. 

On  compte  à  Paris  :  —  j  i'ès  de  voitin-es  <le  plaee  et  do  remise, 

transportant  i)rès  de  IJi)  inillions  de  \ . .;,  aL;(Mirs  :  -00  JiLiiies  d'omnibus  ou 
tramways  avec  près  (U,>  300  millions  de  ^■() yai^curs  ;  —  lOO  bateaux  parisiens 
avec  près  de  25  millions  de  voyageurs;  —  nn  (duMniii  d(>  fer  do  ceinture 
avec  plus  de  27  millions  de  voyaj,'-eurs.  plus  env.  21  millions  (Mitre  la  i^ai»c 
St-Lazare  et  Auteuil  ;  —  un  nK'dropolitain  ;  — (>  ^i^unb^s  ijarc^s  (Sl-Lazare, 
-Montparnasse,  Orléans.  Lyon.  Kst  et  Nerd)  anicMiani,  jdiis  de  r)()  millions  do 
\oyageurs  et  en  emmenant  un  noniln'o  a  [xmi  près  é^ai. 

Parisconsomme  par  année,  en  chiHVes  r(jnds  :  .T/')  nj  illions  d(^  kilog.  do  ])ain, 
■    millions  de  kilog.  de  viande  dr,  lionidierie.  'Mj  millions  de  kiloy-.  de  pois- 
.'ns,r)30  millions  d'œufs, 30  millions  d(;  kiloi.;-.de  volailh;  ou  gibier, Omillions 
iiectol.de  vins,  500,000  lieetol.  do  bière  et  131,000  hectoL  d'alcool. 
Paris  peut  être  regar<ié  c(jnim(>  le  j^rand  débouché  de  la  France  fînan- 
lere,  commerciale  et  indnstri(dle.  A  la  têlo  de  tontes  les  autres  branches 
Il  commerce  se  place  c(diii  des  eajutaux,  ])onr  IcMpiel  Paris  n'est  guère 
irpassé  que  par  I^ondres.  L(^  ntjnihre  «les  ('taiilisscments  divers,  relatifs 
u  commerce  de  l'argent,  à  la  ltani|iie.  aux  assurances,  etc.,  s'élève  à  plus 
2,000.  — XiG  commerc(^  des  mar(  liands  de  vins,  liqueurs,  cafés,  restau- 
■uits,  hôtels,  etc.,  compte  iiO.tiOO  ('dablissements,  qui  font  vivre  plus  de 
1'").'  O't  pers.  —  Le  commerec^  d'alimentation  compte  24,^)00  établissements 
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faisant  vivre  90,000  pers.  —  Le  commerce  d'ameublement,  dont  une  grande 
partie  est  centralisée  dans  le  fg  St-Antoine,  mais  surtout  pour  la  fabrica- 
tion, comprend  3,200  établissements,  et  fait  vivre  20,000  pers.  —  Le  com- 
merce d'objets  relatifs  à  l'habillement  et  à  la  toilette  a  une  très  grande 
importance,  non  pas  seulement  par  le  nombre  d'établissements,  mais  par 
l'importance  des  maisons;  aussi  9,500  maisons  font-elles  vivre  72,000  pers. 

L'industrie  parisienne,  dont  les  principales  branches  sont  l'alimentation, 
riiabillemcnt  et  le  bâtiment,  se  distingue  par  son  extrême  variété  et  la 
multiplicité  dos  petites  entreprises.  75,000  établissements  industriels  ou 
patrons  occupent  43,000  emjdoyés,  500,000  ouvriers  et  ouvrières  et  font  vivre 
près  d'un  million  do  })crsonnes. 


CHAPITRE  II 


ORIGINES  ET  DÉVELOPPEMENTS  DE  PARIS 


Période  gallo-romaine.  —  Paris  dut  ètro  primitivonient  une  de  ces  boiir- 
les  que  les  Gaulois  établissaient  dans  les  îles  des  iirandes  rivières,  parée 
mI  était  plus  facile  d'y  construire  des  ponts  et  que  ces  ponts  servaient  de 

j'assage  à  des  routes  importantes. 
La  première  mention  historique  de  la  ville  et  du  peuple  qui  l'habitait 

remonte  à  Tan  53 

av.  J.-C.  César  ap- 

Itcllc  celui-ci  Pari- 

sii,  celle-là  /ai  tel  kl. 

(  "est  à  Lutèce  qu'il 

ii'unit,  en  53,  les 
Iiutés  des  nations 
1  mises.  L'année 
vante,  les  Pari- 
us,  qui  avaient 
ihi  prendre  part 
a  lutte  pour  l'in- 
(■[•endance,  furent 

vaincus     près  de 

Lutèce,  sur  la  g.  de 

la  Seine,   par  La- 

liHMlUS. 

La  ville,  qui  long- 
temps no  s'étendit  '| 
pas  hors  de  l'île  de 
la  Cité  (alors  moins 
grande  qu'aujour- 
d'hui), déborda  sur 
la  rive  g.  vers  le 
temps  de  l'empereur  Coiist;i ik  c 
restes  sont  appelés  auj.  |);i!nis  i'k 

.Julien  habitait  ce  jialais  loi  si 
st  de  là  qu'il  partit  pour  aller  < 

:  r! s,  renfermait  un  palais  dos 

•lupiter  par  les  nautc-s, 

commerce  de  la  Seine 


do  Lu  le 


bâi  ir  un  jialais,  dont  les 


Chloro.  qui 
'S  Thcrnies. 

pio  ses  soldats  le  jjrochinicront  Auguste, 
onibatlre  Conslanco.  L'ilo,  entourée  de  roni- 
lino  à  l'ordre  municipal  et  un  autel  dédici 
c'est-à-dire  les  bateliers  niai'chands  qui  faisai(uit 
et  qui  formèrent  jtlus  tard  la  hanse  parisienne. 
\  ers  250  Lutèce  devint  le  siège  «l'un  évêché  ;  vers  cette  époque  on  com- 
nieiu;a  à  la  désigner  sous  le  nom  du  peui)le  dont  elle  était  la  capitale,  nom 
qui  finit  par  prévaloir. 

Période  mérovingienne.  —  Paris  ouvrit  ses  portes  aux  Francs  en  d97. 
'  iovis  se  lixa  dans  le  palais  d(îs  Therines,  en  508,  et  mourut  à  Paris  le 
novembre  511,  Trois  mois  apr(>s,  y  mourut  aussi  sainte  Geneviève,  la 
iifaitricc  de  la  ville  et  qui  en  devint  [)lus  tard  la  ])atronne. 
Période  carolingienne.  —   Sous  les    rois  de  la   seconde    race,  Paris 
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demeura,  pour  ainrsi  dire,  stalionnaire,  ou  plutôt  il  ne  fit  que  décroître. 
Charlemagne ,  qui  avait  transporté  à  Aix-la-Chapelle  la  capitale  do  son 
empire,  no  résida  que  rarement  à  Paris,  et  le  règne  de  ses  successeurs 
fat  mar([ué  par  une  suite  do  désastres.  Après  les  premières  invasions  des 
Normands,  en  861,  Charles  le  Chauve  ajouta  à  l'enceinte  de  Paris,  qui 
tombait  en  ruine,  des  tours  de  bois  établies  sur  des  massifs  de  maçon- 
nerie :  l'une  à  rcxtrcmité  O.  de  la  Cité,  la  tour  du  Palais;  les  deux  autres 
aux  extrémités  des  deux  ponts. 

Au'N.  et  au  S.  dc'  la  Cité,  des  bourgs  s'étaient  formés  sous  la  protec- 
tion des  abbayes;  si  bien  que  bourgs  et  abbayes  étaient  fréquemment 
ravagés,  soit  par  des  pillards  indigènes,  soit  par  les  Normands.  En 
885-886,  ces  derniers,  au  nombre  de  30,000,  campèrent  devant  l'île  de  la 
Cité,  et  l'assiégèrent  pendant  treize  mois.  Elle  fut  vaillamment  défendue 
l)ar  le  comte  Eudes  et  l'évêque  Gozlin.  «  Par  ce  siè;L;e  héro'ùpu;,  dit 
Henri  ]M^irtin,  Paris  inaugura  ses  grandes  destinées.  11  fut  désormais  la 
tête  et  le  cœur  de  la  France.  » 

Premiers  capétiens.  —  Hugues  Capet,  comme  comte  de  Paris  puis  comme 
roi  (987),  fixa  sa  résidence  dans  le  palais  de  la  Cité.  Ses  successeurs, 
Robert,  Henri  P'",  Philippe  P'',  Louis  VI  et  Louis  VH,  réparèrent  et  agran- 
dirent ce  palais;  de  nouveaux  monastères,  des  hôpitaux,  des  collèges 
furent  fondés  aux  xi«  et  xii«  s. 

Les  deux  tours  de  bois  qui,  de  ]mrt  et  d'autre,  défendaient  les  deux 
ponts,  furent  remplacées,  sous  le  règne  de  Louis  VI,  dit  le  Gros,  par  un 
PetU  et  un  Grand  ChàtdeA  en  pierre  ;  ce  dernier  servit  de  demeure  au  prévôt 
de  Paris.  C'est  probablement  de  cette  époque,  ou  selon  d'autres  du  règne 
de  Robert,  que  date  la  deuxième  enceinte  da  Paris,  dont  la  situation 
n'est  pas  bien  connue. 

Autour  de  cette  enceinte  se  trouvaient  beaucoup  do  terrains  cultivés 
ou  bâtis,  la  plrij)art  entour('S  de  murailles  et  désignés  sous  le  nom  de  c /o.s\ 
Il  en  existait  une  trentaine  sur  la  rive  S.  (clos  de  Ste-Geneviève,  de 
8t-Gcrmain-des-Prés,  de  St-Victor,  de  St-Médard  et  de  St-^klarceL  renfer- 
mant des  al)bayes  et  leurs  dé])en r/ances)  et  une  douzaine  sur  la  rive  N., 
entre  auti'os  ceux  du  Temple,  de  l'abbaye  St-]\Iartin,  de  St-3.1(M'ry  et  de 
St-Magloir(\  Do  plus,  on  trouvait  encore,  sous  le  nom  de  rnnrf il/es,  des 
jardins  onvironn('s  d(>  haies  (^t  qui  servaient  de  ])roiiicnad('s,  et  sous  le 
nom  do  ciil I nrcs^  des  (^x])loitations  agricoles  qui  ditî'éraifMit  d(>s  çl(>s  en  ce 
(ju'cllcs  ir(''1aieii1  ]>oiiit  formées. 

L  adnii iiisi l'ai  ion  [jaj'isioiuio  commence  sous  Louicd(>  (iros  ;i  prvMnlrc^  une 
forme  régulière.  Lu  prévni.  oClicior  du  roi,  sotronv  <-!iarg('>  d(-  gouverner 
la  \'ill(;  et  défaire  la  police.  La  prospérité  ioa tiM'iel le  de  Paris  se  dé\('lopj!e. 
Elle  trouvait  surtout  nn  alinieiil  dans  la  iiaviLia.lion  du  lleiive,  et  les  prin- 
cipaux Parisiens,  réunis  (mi  iiioMM)i-|)ora,tion  c(Uiniie  sous  le  nom  de  Ikdisc, 
réglementent  les  droits  ei  taxes  perçus  sur  les  marcliaii(iis(>s  (juc^  leur 
ai)porte  la  Scdne.  T(dle  paraît  êh-e  l'ori^iio^  du  blason  de  la  ville  de  Pai'is. 
Ces  armoiries  sont  d(;  i^neides.  ;i  un  iia\  ii'e  U'ciè  et  voilé,  d'argent,  llottant 
sur  les  ondes  d(î  mèin(>,  an  cliel'  seine  de  Franc(>.,  av(^c  la  célè))re  devise  : 
Flurliud ,  iicc  iiuu'gilm  (ballotté,  mais  non  englouti). 

De  Philippe  Auguste  à  Charles  'V.  —  Le  règne  de  Philippe  Auguste,  une 
des  époques  his  plus  importantes  de  l'Iiistoiro  des  ii.grandisseuKMits  de 
Paris,  vit  s'éh^ver  ou  s'achever  nombre  de  belles  églises,  entre  autres 
Notre-Danie,  ])lusicurs  couvents,  des  liôpitaux,  des  collèges,  des  halles, 
1(;  Temple,  et  se  construire  des  aqueducs,  des  fontaines,  des  ports,  etc.  ; 
mais  son  œuvre  la  ])lus  imi)ortan1e  l'ut  sans  contredit  la  construction  do 
la  3"  enceinte  de  Paris,  de  1190  à  P210  sur  la  rive  dr.,  do  P211  à  P^iO  sur 
la  rive  g.  L'établissement  de  cette  enceinte  donna  lieu,  pour  la  i»remière 
fois,  à  des  droits  d'entrée  aux  ])ortcs  de  la  capitale.  Vers  11  Sr»  les  rues  ou 
voies  d(!  la  Cité  r(î(;urent  un  commencement  de  pavag(\ 
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Vers  1204,  le  roi  se  ))àtit  le  Louvre,  forteresse  et  palais  qui  ne  fut 
d'abord  qu'une  grosso  tour  au  centre  de  formidables  murailles,  et  que 
Charles  V  compléta  et  rendit  plus  habitable.  Sous  ce  môme  roLMio.  lurent 
également  reconstruits  en  pierre  les  deux  i)onts  de  bois.  Ce  lui  (Miliii  vers 
cette  époque  que  les  écoles  de  Paris,  comptant  plus  de  '20,000  écoliers, 
furent  réunies  et  devinrent  l'Université,  qui  prit  le  titre  de  tille  aînée  des 

  rois  ;  d(^s  statuts  lui 

^■'~——:  ~-r—^-=^.-=^r- — =^-.-^^^—z^  ■  fnroul  douiics  par  le 


Marcel,!  e  'Célèbre  prévôt  <los  marchands,  cssay     d'établir  à  Paris  une 
organisation   communale  autonome;  il  y  fut  un   instant  le  maître,  et 
entreprit   en    1356    la   restauration   des  anciennes  fortiticatious   et  la' 
construction  d'une  nouvelle  encointo  sur  la  rive  dr.  :  mais,  en  1357,  il  fut: 
tué  à  la.  porte  St- Antoine,  au  moment  où  il  allait  l'ouvrir  pour  livrer 
Paris  à  son  allié  Charles  le  Mauvais,  roi  de  Navarre. 
•  Des  cette  époque,  il  y  a  comme  trois  villes  dans  une  seule  :  dans  l'île, 
la  Cité,  le  cœur  d'où  rayonnèrent  primitivement  toutes  les  forces;  au  N., 
la  ville  proprement  dite,  groupée  autour  de  l'Hôtel  de  Ville,  nouveau 
centre  de  vie;  au  S.,  sur  la  rive  g..  l  Université. 

De  Charles  V  à  Louis  XIII.  —  A  peino  cinq  ans  s'étaient  écoulés  depuis 
l'achèvement  de  renceinte  d'Kticnno  Marcel,  quatrième  iinwaiU''  de  Paris, 
que  Charles  V  ex(M'uta  d'autres  Iravaux  ])our  la  fortiher  davaiilagc.  De 
.la  porl('  ."^t-Antoine,  il  lit  un  cliàt(\iu  fort,  à  huit  grandes  tours,  aux- 
quelles cet  te  l"ort(M"(>ssc  dut  le  nom  de  /in.slific,  par  cxcellonce.  Ces  iravaux, 
commeiic('s  on  ne  furent  terminés  ((u'en  \'AX'A.  sous  Charles  \\. 

('ha.rlos  \'  résida  au  Louvre,  emlxdli  jiar  lui,  et  à  riiôt(d  St-Paul. 

Durant  la  [M-riodo  (|ni  s'('I(mi<I  <Iu  rogne  do  Charles  V  à  o(dui  d(>  Ddui^  \  1 1 1. 
on  s  ()(  '  ii|);i  sui'Iout  «Toinlxdlir  ol  d'assainir  Paris.  De  boaux  Is,  paiani 

les(|U(ds  il  l'aul,  oit(M'  couv  d(;  Cluiiy  (!t  d(;  la  Trémouille,  s'élevèi'cnL  sur 
plusieurs  points  do  la  ville. 


\()it,  s  (dovor  :  huit 
nouveaux  eolloi^es, 
pai'iui  lesi|uoIs  celui 
do  IvoheiM  Sorbon  ; 
la  t^.ainte  ('liap(dle, 
uu(>  dos  u'uxros  les 
|dus  parlaitos  de 
1  ai'ehiioet  lire  du 
mo\'(Mi  aire;  plu- 
sieurs au  i  res  églises 
et  noul  couvents- 
P  ans  s  agrandit 
d'une  manière  con- 
tinue et  sa  popula- 
tion s'aueiuenta 
dans  la  môme  pro- 
portion ;  en  1323,  le' 
nombre  des  habi- 
tants s'élevait  déjà 
à  275,000. 


Kestes  de  renceinte  d(;  l'hiii[ip.>  Augu.^ie, 
rue  Clovis. 


Lorsque,  après  la- 
bataille  de  Poitiers, 
le  royaume  fut  pour 
ainsi  dire  à  la  merci 
des  Anglais, Etienne 
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niovcn  âge  presque  entier  fut  pour  Paris  comme  pour  le  reste  de  la 
e  une  époque  de  calamités  et  d'agitations.  En  1407,  Jean  Sans-Peur, 
I'  Bourgogne,  fait  assassiner  le  duc  Louis  d'Orléans,  rue  Barbette. 

UO.  Paris  est  livré  aux -Anglais  et.  en  1430,  Jeanne  d'Arc  tente  inu- 
lît  de  le  leur  enlever.  De  1408  à  14*20.  les  Armagnacs  et  les  Bour- 
rus ensanglantent  les  rues  de  la  ville,  que  les  Anglais  occupent 

.  JO  à  14o6,  et  que  la  peste  vient  frapper  en  1460.  Cependant,  malgré 
imes  et  ces  fléaux,  la  grande  cité  n'en  continua  pas  moins  de  pro- 
•r  d  une  manière  irrésistible. 

Iques  établissements  utiles  signalèrent  les  règnes  de  Louis  XI,  de 
'S  VIII  et  de  Louis  XI 1.  Sous  François  1".  malgré  les  guerres 
M-  et  la  captivité  de  ce  j)rince  en  Espagrne,  de  grands  travaux  furent 
pris  dans  la  capitale  :  la  première  pierre  de  l'Hôtel  do  Ville  fut  posée 
millet  153.3,  et  le  Louvre  démoli  en  partie,  pour  être  rccouslruit  dans 
le  de  la  Kenaissancc. 

■  lant  la  cajHivité  de  François  P»^  à  Madrid,  le  cardinal  du  Bellay, 
10  de  Paris,  lit  ajouter  de  nouvelles  fortilications  à  l  enceinte  de 
«  s  V.  Sous  Henri  II,  le  duc  de  (ruise  ferma  par  des  remparts  les 
iirgs  du  Temple,  de  Montmartre,  de  St-Antoine,  de  St-Jacques  et  de 
trrel. 

n  i  H  ayant  été  blessé  à  mort  dans  un  tournoi  par  Montgomery  à 
itoménie  du  palais  des  Tournelles,  au  Marais,  devenu  sa  principale 
iice,  Catherine  de  Médicis,  sa  vcu\e,  en  ordonna  la  démolition, 
s  Charles  IX  s'élevèr<Mit  les  Tuileries,  plusieurs  beaux  hôtels,  deux 
_''S  et  l'Arsenal,  reconstruit  sur  un  plan  plus  vaste.  Ce  prince  et  ses 
>urccsseurs  résidèrent  au  Louvre. 

1578,  Henri  III  posa  la  première  ])ierre  du  pont  qui  devait  faire 
iiniquer  la  rive  dr.  avec  Ui  faubourg  St-Germain  (Pont-Neuf).  C'est 
;i  cette  éi)oque  que  Catherine  de  Médicis  fit  bâtir  pour  elle  le  palais 
i  iiileries  et  I  hôtel  de  Soissons,  dont  il  reste  une  cdlonne  adossée  à 
irse  du  Commerce, 

is  vit  Sonc  les  derniers  Valois  suivre,  dans  leur  goiit  pour  les  arts, 
raditions  de  François  P'';  malheureusement  ils  les  dépassèrent  à 
rr's  égards  quand  survinrent  les  guerres  do  religion.  Si  la  place  d(î 

il)a<b;  avait  vu  torturer  ou  brûler  les  protestants,  la  ville  entière 
^anglWrjtée  par  les  horreurs,  politiques  autant  que  religi<uises,  de  la 

itliéîemy.  Kn  1588,  la  fureur  de  la  Ligue  se  tourna  contre  Henri  111,  et  le 

I  oula  de  nouveau  dans  lajournéedes  Barricades.  Le  roi,  menacé  dans 
!. ouvre  par  les  bourgeois  révoltés  et  les  partisans  du  duc  de  Guise, 

Migé  de  s'enfuir.  En  1580,  il  revint,  accom|)agné  du  roi  de  Navarre, 

■  le  siège  devant  Paris.  Ce  siège,  interrompu  d'a))ord  par  l'assassinat 
riri  IIL  puis,  en  15%,  par  l'intervention  du  duc  de  Parme,  et  repris 
it  après,  fut  désastreux  pour  la  ville,  où  la  famine  lit  périr,  dit-on, 
le  13,000  |)ersonnes.  Kn  1501,  Brissac  livra  Paris  à  Henri  IV,  (jui 
paya  001.000  livres.  Mais  Paris  ne  tarda  i)as  à  se  relever,  Henri  IV, 
iii  prévôt  des  marchands  Franeois  Miron,  auquel  succéda  Jacques 
iiin,  s'occupa  très  activement  des  intérêts  de  sa  caj)italc.  Il  agrandit 

Louvre  et  les  Tuileries,  construisit  la  galerie  du  nord  de  l'eau 
réunit  les  deux  f)alais,  traça  le  plan  de  la  place  Dau[)hine,  comniciici.  la 
place  Ro}^le,  transforma  la  Cité  et  le  quartier  St-Germain,  ht  aclievcr  le 
Pont-Neuf,  fonda  une  manufacture  royale  de  tapis,  acheva  l'Hôtel  de  Vilh;, 
déjà  commence,  agrandit  un  i)eu  l'enceinte  de  Paris  à  TO.,  élargit  et 
pava  les  rues  et  fit  enfin  établir  dans  la  Seine  la  Samnritohic,  machine 
hydraulique  qui,  jusqu'en  1813,  distribua  les  eaux  sur  l;i  riv(ï  dr.  du 
fleuve.  Il  concevait  les  plus  vastes  projets,  lorsque,  le  M  mi.h  il  (ui 

assassiné  rue  de  la  Ferronnerie. 
De  Louis  XIII  à  la  Révolution  de  1789.  —  Le  règne  do  Louis  Xlil  fut 
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signale  tout  à  la  fois  par  dos  progrès  matériels  et  intellectuels.  En  1622, 
révèclié  de  Paris  fut  érigé  en  archevêché.  L'Imprimerie  royale  fut  créée 
en  1620,  le  Jardin  des  Plantes  en  1626  et  l'Académio  française  en  1635.  En 
1616,  on  planta  le  Cours  la  Reine,  allées  d'arhrcs  réservées  d'abord  aux 
promenades  particulières  de  Mario  de  Médicis.  Ce  sont  ces  allées  qui,  éten- 
dues depuis^  sont  devenues  les  Champs-Elysées.  A  la  même  époque,  le. 
faubourg  St-Honoré,  où  se  créaient  un  grand  nombre  de  maisons  nouvelles, 
rejoignit  les  villages  de  la  Ville-rEvéque  et  du  Roule,  tandis  qu'à  l'extrc- > 
mité  opposée  on  prolongeait  la  grande  rue  St-Antoine.  Enhn,  en  1625,  oni 
construisit  sur  la  rive  N.  une  nouvelle  enceinte  Ijastionnée,  la  cinquième- 
de  la  ville,  avec  fossés  et  boulevards  plantés  d'ai-brcs.  pour  remplacer 
tous  les  anciens  remparts,  et  qui  forma  la  ligne  actuelle  de  la  raO' 
Royale  et  des  boulevards,  depuis  la  Madeleine  "jusqu'à  la  place  de  lai 
Bastille. 

De  toutes  parts  surgirent  de  nouveaux  quartiers  :  celui  du  Pré-aux*| 
Clercs,  aujourd'hui  faubourg  St-CTormain  ;  celui  de  l'ile  St-Louis,  bâti  com-; 
l)lètement  à  neuf,  celui  du  Marais,  jusque-là  })resque  désert,  et  où  bientôt 
abondèrent  les  hôtels  de  la  noblesse  et  du  Parlement.  Marie  de  Médicis] 
avait  bâti  le  Luxembourg,  Anne  d'Autriche  construisit  le  Yal-de-Gràce.» 
Alors  aussi  s'éleva  pour  Richelieu  le  Palais-Cardinal,  aujourd'hui  Palais-, 
Royal;  on  vit  surgir  le  commencement  de  la  rue  de  Richelieu  et  tout 
le  quartier  ([ue  domine  l'église  St-Roch.  I 

Louis  XIV  quitta  Paris  après  les  troubles  de  la  Fronde,  et,  1nen  qu'il 
ait  fait  aclicver  le  Louvre,  on  peut  dire  qu'à  dater  de  cette  époque  jusqu'à 
la  Révolution  la  cour  ne  revint  plus  dans  la  capitale.  Louis  XV  n'habita 
les  Tuileries  (concurremment  avec  le  château  de  Vincennesj  que  pendant 
sa  minorité,  et  Louis  XVI  que  dans  sa  captivité. 

Les  premières  années  du  règne  de  Louis  XIV  ne  furent  signalées  par; 
aucune  amélioration  importante;  il  faut  toutefois  mentionner  l'organisa-) 
tion  du  service  de  la  sûreté  publique,  confiée  au  lieutenant  du  prévôt  de^ 
Paris  pour  la  police.  Les  rues  commencèrenr  à  être  éclairées  pendant  la' 
nuit  au  moyen  de  lanternes  garnies  de  clKindelles,  mais  sculenicnt  quand, 
il  n'y  avait  pas  de  lune.  " 

Au  coinmencement  du  règne  de  Louis  XIV,  on  démolit  les  tours  et  lesj 
murs  de  la  ville  pour  coml)lcr  les  fossés,  construire  des  maisons;  unei 
ligne  de  boulevards  suivit  le  tracé  des  renij)arts  d(^  la  rive  dr.^ur  l'ancierii 
fossé  de  l;i  jxirle  de  Nesle  s'él(_n-a,en  lOfil .  le  rolli'f/r  Ma  ,■/ .u .  au  jourd'hui  i 
'  1  iifiti l.ii t .  Va\  11(72.  le  quartier  d(>  rUniversiW'  fut  adiiiinistrativenuMit  réunij 
à  la  ville,  fhi  1701,  Louis  Xi\'  ordonna  qu(>  (l(>s  boulevards  somlilables  à; 
ceux  qui  ))ordaient  alors  Paris  au  N.,  fussent  plant(''s  autour  de  la  partioi 
.S.  de  Paris;  mais  là  ils  n(^  correspondirent  j)lus  à  l'ancienne  (Mic(Mntc  et' 
furent  reportés  bien  au  delà;  ils  ne  furent  achevés  (|ue  sous  Louis  XV.  . 

Louis  XIV  favorisa  les  ('luih's  jiisiori([ues.  arlisliipu'S  et  scientifiques, 
par  la  création  des  Académies  d(>s  inscri|)tions,  Wes  sciences,  do  peinture, 
de  sculj)ture  (;t  d'architecture,  et  par  l'admission  du  public  dans  la 
bibliotliè(pie,  qui  jusqu'alors  avait  été  exclusivement  la  possession  des 
rois.  La  direction  des  bâtiments  ayant  été  conriée,  en  1661,  à  Colbert,  ce 
ministre  continua  les  embellissements  de  la  capitale  avec  son  activité 
habituelle;  Perrault,  Mansart,  tous  les  grands  artistes  do  l'époque  le 
secondèrent  dignement;  on  traça  le  jardin  des  Tuileries,  on  planta  les 
(;hamps-Elysé(îs,  et  Paris  vit  s'élever,  comme  ])ar  enchantement,  les 
Invalides,  la  Salj)ètrière,  la  colonnade  du  Louvre,  l'Observatoire,  les! 
(iobelins,  l'hospice  des  Enfants-Trouvés,  de  belles  places  entre  autres  les' 
places  Vendôme  et  des  Victoires,  des  boulevards,  des  quais,  un  grand 
nombre  d(5  fontaines,  le  Pont-Royal,  des  arcs  do  triomphe  (St-Antoine, 
place  du  Trône,  vSt-l)enis,  8t-Martin).  Les  rues  des  (piartiers  neufs  furent 
net1oy(''es,  éclairées  et   surveillées,   mais  l'ancicui    Paris  denuMira  uiid 
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-^le  aux  rues  tortueuses  et  sombres.  On  comptait  à  cette  époque -25,000  mai - 
Sons  env.  habitées  par  560,000  âmes. 

-  -  Les  mailieurs  sans  nombre  qui  attristèrent  les  dernières  années  de 
'Louis  XIV  firent  suspendre  tous  les  travaux;  ils  furent  repris  sotis 
Iv'iis  XY,  qui  dota  cependant  Paris  do  quelques  beaux  monuments,  tels 
!  Pk'ole  militaire,  l'Ecole  de  droit,  l'église  STc-Genevièvc  (aujourd'hui 
inthéon),  le  Garde-Meuble,  ia  ^^lonnaie.  la  Ilallo  au  blé:  trois  nouveaux 
'res  furent  construits.  Lapins  grande  partie  de  l'église  Saint-Sulpicc 
de  ce  règne.  Le  nom  des  rues  fut  pour  la  première  fois  inscrit  sur 
;  laques  au  coin  de  chacune  d'elles,  et  les  réverbères  remplacèrent  les 
mes. 

Inondant  la  ville  ne  cessait  de  croître  et  de  dél)order  hors  de  son 
nte.  Vers  17-20.  on  avait  commencé  à  construire  en  pleine  campagne 
uirtier  Gaillon.  Du  coté  de  la  Chaussée-d'Antin  île  nom  de  chavssi'e 
ne  que  cette  rue.  faite  sous  Louis  XIV.  fut  un  reml)lai  jeté  sur  des 
i:iis  bas  et  humides;,  on  construisit  (juelques  maisons  do  cam])agne, 
i('"es  folies.  Il  y  avait,  rue  St-Lazar(\  le  village  des  Porcliorons.  Ce 
IL  que  vers  les  dernières  années  du  règne  de  Louis  X^'l  que  la 
.-^sée  d'Antin  commença  à  prendre  la  physionomie  vl'nne  rue  propre- 
dite.  Paris,  jusqu'à  ia  iin  de  ce  règne,  conserva  l;^s  nn'unes  Innites, 
us  n'avons  à  signaler  que  la  construction  du  théâtre  de  l'Odéon  et 
-  i"»nt  Louis  XVI  (pont  de  la  Concorde),  terminé  en  1791. 
j-^n  1770,  les  Champs-Elysées  avaient  été  eiitièrcmenl  re[)lantés.  L'avenue 
01   le  pont  de  Neuiliy  furent  terminés  on  177-i.  Entin,  sons  Louis  XVI, 
'  ■    I  ans  avant  la  Révolution,  on  commença  une  nouvelle  enceinte,  la 
■ne  muraille  de  Paris,  qui  fut  achevée  en  1707.  Cette  enccunte  n'était 
une  enceinte  militaire;  élevée  par  suite  des  réclamations  des  fermiers 
raux  et  destinée  à  protéger  le  lise  contre  les  fraudeurs,  elle  augmenta 
i>pularité  de  la  Ferme  et  donna  lieu  à  un  jeu  de  mots  : 

Le  mur  murant  Paris  rend  Paris  murmurant. 


De  la  Révolution  de  1789  à  1870.  —  A  partir  de  cette  é[)oque,  l'histoire 
des  monuments  de  Paris  se  confond  avec  l'histoire  des  monuments  contem- 
porains. La  Bastille  est  emportée  violemment  puis  ilémolie;  le  Panthéon, 
commencé  en  1765  est  couronné  de  sa  (•ou})ole,  et  diverses  nujdilications 
s'opèrent  dans  ras])ect  gc'MK'u'al  de  la  ville.  Toutefois  la  Kév<dution  n'eut 
guère  le  temps  de  hâtir:  cllo  se  Ixn-na  à  livrcn-  à  la  si)éculation  de  vastes 
terrains  précédemnujnt  occupés  par  des  monastères  et  sur  lesquels  un 
grand  nombre  de  rues  furent  ouvertes. 

Le  pre;uier  Empire  tit  sul)ir  à  Paris  d'im[)ortant(,^s  modilications.  La 
rue  lie  Rivoli  borna  au  X.  le  jardin  des  Tuileries;  des  quartiers  nouveaux 
s'élevèrent  au  N.  et  à  l'O.  ;  la  m;!gnitiquc  avenue  des  Champs-Elysées  fut 
achevée,  la  Bourse,  l'Arc  do  Ti-ionipln;  furcMit  commencés,  la  coloime  Ven- 
dôme érigée;  de  nouveaux  j)onls  r(dièrent  1(!S  deux  rives  de  la  Seine. 

La  Restauration  acln^va  la  P^ourse,  commença  la  construction  des 
églises  Xotre-Dame  <h3  Lorette  et  St-Vincent  de  Paul,  construisit,  rue 
d  Anjou-St-IIonoré.  un  nnjuument  expiatoire  en  l'honneur  de  Louis  XVI 
et  de  Marie-Antoinette,  et  ouvrit  la  grande  rue  Charles  X,  nommée  depuis 
rue  Lafayette. 

Les  journées  des  -27,  -28  et  -29  juillet  18.30,  qui  coûtèrent  le  trône  à 
Charles  X,  firent  peu  do  mal  aux  monuments.  I^a  lutte  se  prolongea  sur- 
tout dans  le  quartier  des  Halles,  à  l  llôtel  de  Ville  et  au  Louvre! 

Louis-Phijippe  acheva  l'Arc  d(;  Trion)phe  ;  r("p;ira  et  etn1)ellit  les  Champs- 
Elysées  et  les  boulevards;  éleva  au  N.  d(i  l*aris  le  grand  hôpital  de  Lari- 
boisière ;  construisit  dos  prisons,  (h's  pools.  riM-olo  dos  Beaux-Arts,  l'Ecole 
^  i-rnale;   agrandii    ](>  (Vdlroc   dr    i'r.no  c  ;   conin)cn<,;a  la  Bibliothèque 
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Sainte-Gcnevièvo,  l'iiôtcl  des  Affaires  étrangères,  acheva  le  palais  du  qua 
d  Orsay  ;  bâtit  près  du  palais  Éourbon  un  hôtel  pour  la  présidence  de  h 
Chambre  des  Députés;  construisit  une  salle,  en  agrandissant  d'une  manière 
regrettable  le  palais  di^  Luxembourg,  pour  les  séances  de  la  Cour  des 
pairs;  acheva  la  Madeleine,  Notre-Dame  de  Lorette,  St-Vincent  de  Paull 
et  jeta  les  fondements  de  Ste-Clotilde.  Il  agrandit  l'Hôtel  de  Ville, 
ouvrit  la  rue  de  Rambuteau,  assainit  la  Cité,  qu'il  débarrassa  de  ses  plus^' 
vieilles  constructions.  L'hôtel  de  Longueville  et  les  écuries  du  Roi  dis- 
parurent sur  la  place  du  Carrousel  ;  l'espace  s'agrandit  enfin  devant  le 
château  des  Tuileries  ;  l'obélisque  de  Louqsor,  rapporté  d'Egypte,  se  dressa 
au  milieu  de  la  place  de  la  Concorde  aplanie,  pavée  et  décorée  ;  la 
colonne  de  Juillet  remplaça  la  Bastille.  linfin,  ])ar  une  loi  votée  en  1840, 
Paris  fut  transformé  en  ville  de  guerre  et  entourée  d'une  enceinte  fortifiée. 

La  révolution  de  février  1848  mit  fin  au  règne  de  Louis-Philippe;  le 
Palais-Royal  fut  dévasté  ainsi  que  sa  belle  galerie  de  tableaux. 

L'insurrection  de  juin  1848,  une  des  plus  terribles  qui  aient  édaté  à 
Paris,  dura  cinq  jours.  Elle  s'étendit  à  toute  la  partie  E.  de  la  ville.  Un 
certain  nombre  de  maisons  et  quelques  monuments  eurent  à  souiîrir  des 
projectiles. 

Sous  le  second  Empire  (1852-1870),  Paris  s'est  agrandi,  embelli,  trans- 
formé. Des  quartiers  nouveaux  ont  été  créés,  d'autres  modifiés  complè- 
tement ])ar  le  percement  de  grandes  voies.  Les  magnifiques  boulevards 
St-Mi(liol,  de  Sébastopol,  de  Strasbourg,  Haussmann,  Malesherbes, 
]Slagcnta,  et  tant  d'autres  ont  été  ouverts;  une  foule  de  grandes  avenues 
s'y  sont  ajoutées,  ainsi  que  les  rues  Latayctte,  de  Rennes,  des  Ecoles, 
Plonge,  de  Turbigo,  etc.  Les  bois  de  Boulogne  et  de  Vincennes  sont 
devenus  des  parcs  immenses  et  charmants  ;  de  nombreux  squares  ont  été 
disséminés  dans  la  ville.  On  a  vu  s'achever  le  Louvre  et  le  Palais  de  Jus-, 
tice;  l'Opéra  s'est  élevé  ;  l'Hôtel-Dieu,  d'autres  hôpitaux,  des  églises  impor- 
tantes, des  collèges  et  des  écoles,  des  ponts  nouveaux  ont  été  construits 
(pour  le  détail,  V.  les  dilf'érents  chapitres  du  Guide). 

Siège  de  Paris  (1870-1871).  —  A  la  nouvelle  de  la  capitulation  de  Sedan, 
le  gouvernement  imj)érial  fut  renversé,  le  4  septembre.  Dégénérai  Trochu- 
fut  |)lacé  à  la  tète  du  gouvernement  de  la  Défense  nationale.  Le  19  sep- 
tenibre.  rinvestissonicnit  de  Paris  était  complet.  Du  5  au  28  janvier,  les 
quartiers  S.  do  Paris  furent  ))ombardés,  mais  sans  grands  dégâts.  Le 
28  janvier-,  après  un  siège  de  plus  de  quatre  mois,  un  armistice  lut  conclu. 
JjG  l'""  mars,  2O,()0O  Allemands  entrèrent  dans  Paris,  où  ils  occnpèrent  les 
Champs-Elysées  et  le  Louvre;  ils  en  sortirent  le  3  mars. 

La  Commune  (is  inars--i'.)  mai  1871).  —  C'est  une  des  périodes  néfastes 
de  l'histoire  monunKMiialc  do  l*aris.  Le  21  mai,  l'arniéc  de  la  République 
pénétrait  dans  la  j)lacr.  près  de  la  porte  du  Point-dn-Jour,  et,  les  iours 
sni\ants,  s'avançaii  on  r|iass:nit  de  leurs  ])Osili()ns  h^s  insui'g(>s.  Ce  fut 
alors  (pKï  los  (dnd's  do  la.  Coniniune  firent  ronv(M'soi'  la  o(ditiiii(>  \'(Midômo, 
inc(M)dier  les  4'uileries,  la  bibliothèque  du  Jjouvro,  1"!  lMi(d  de  \  illo.  palais 
de  la  Légion  d'honneur,  la  Cour  des  Comptes  ot  lo  ('(»iis(m1  d  I-liai.  lo  Minis- 
tère des  Finances,  le  Palais-Royal,  le  Palais  do  .liisin  cjo  IlioaiiM^  Lyrique, 
les  Gobelins,  beaucoup  d'autres  édifices  publics  et,  surtout  dans  "le  fau- 
bourg St-Germain,  un  grand  nombre  de  maisons  })articulicres.  Le  total  des 
f)ro]»riëtés  jiubliques  ou  privées  détruites  ainsi  est  évalué  à  238.  Les  dcr- 
jiières  pôsitions  défendues  par  les  insurgés  furent  les  Buttes-Chaumont 
et  le  Père-Lachaisc. 

jja  Commune  avait,  pendant  sa  durée  de  73  jours,  coûté  à  l'arméo 
7,000  soldais  et  500  officiers  tu('s  oii  blessés;  elle  avait  causé  à  la  Franco 
une  pru'to  (h)  plus  (h;  800  millions. 

Troisième  République.  —  Le  gouvernement  de  la  troisième  République 
établit  provisoirement  son  siège  à  Versailles  :  il  répara  les  dégâts  causés 
par  la  Commune  ot  reconstruisit  ou  restaura  la  plupart  des  monuments 
incendiés.  En  1870,  il  revint  à  l^aris.  L<'s  grands  travaux  d'ar('liii(M  hii'(»  et 
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de  voirie  commencés  sous  le  second  Empire  furent  contii^és.  de  nouveaux 
furent  entrepris  :  achèvement  du  boulevard  St-Germam  ;  percement  do 
l'avenue  de  l'Opéra,  des  rues  Etienne-Marcel  et  Réaumur;  achèvement 
de  l'Opéra,  construction  du  palais  du  Trocadéro,  du  Musée  Galliera,  do 
l'église  du  Sacré-Cœur,  reconstructions  delà  Sorbonne.  de  rOpéra-Comique. 
construction  de  la  gare  d'Orléans-Orsay,  du  pont  Alexandre  111.  des  deux 
ixî'  iis  des  Champs-Elysées,  agrandissements  du  musée  du  Louvre,  du 
rrvatoire  des  Arts  et  Métiers,  percement  du  chemin  de  fer  métro[)oli- 
etc.  De  nouveaux  quartiers  se  sont  créés  ou  d'anciens  se  sont  trans- 
es :  tels  que  ceux  des  Champs-Elysées,  du  Trocadéro.  de  Passy  et 
K'uil,  tous  situés  à  l'O.  de  Paris.  Entin  les  expositions  universelles 
-"/S,  1889  et  1000  ont  été,  surtout  la  seconde,  commémorai ive  du  C(:Mile- 
jiaire  de  la  Révolution,  de  brillantes  manifestations  de  l'industrie  et  do 
Tart  français. 


CHAPITRE  III 

ASPECT  GÉNÉRAL,  ORIENTATION,  EMPLOI  DU 
TEMPS.  —  HUIT  JOURS  A  PARIS.  —  PRINCIPALE* 
CURIOSITÉS 


ASPECT  GÉNÉRAL.  —  ORIENTATION 

Si  l'on  jeLle  les  yeux  sur  un  plan  de  Paris  (  [ le  plan  sclié 
matique,  p.  17)  on  remarque  tout  d'abord  que  la  ville  est  divisé( 
en  deuK  parties  presque  égales,  par  une  voie  en  ligne  droite 
(suivie  en  souterrain  par  le  chemin  de  fer  métropolitain)  à  pet 
près  parallèle  à  la  Seine.  Cette  voie  porte  les  noms  (en  allani 
de  l'E.  à  rO.)  de  rue  du  Fg-St- Antoine,  rue  St-Anioine ,  rue  d( 
Rivoli  et  Champs-Elysées. 

Au  N.  de  cette  voie  et  formant  un  arc  de  cercle,  de  la  place 
de  la  Bastille  à  la  place  de  la  Madeleine,  s'étend  la  ligne  des' 
grands  boulevards  (parcourue  par  Tomnibus  Iv,  pour  la  descrip- 
lion  des  grands  boulevards,  1'.  Chap.  IV)  que  le  Parisien  désigne 
par  le  boulevard^  surtout  depuis  la  rue  du  Fg- Montmartre 
jusqu'à  la  Madeleine;  c'est  le  rendez-vous  des  fltàneurs  de  toutes 
nationalités;  c'est  là  que  l'on  trouve  les  })lus  beaux  maga^in-s, 
après  ceux  de  la  rue  de  la  Paix,  les  principaux  théâtres,  des 
cercles,  des  cafés  aux  terrasses  encombrées  de  consommateurs 
(on  appelle  terrasse,  la  partie  du  trottoir  occupée  par  des 
tables),  des  restaurants  à  la  mode.  La  partie  circonscrite  par 
cet  arc  de  cercle  est  traversée  perpendiculairement,  presque 
dans  son  milieu,  par  la  grande  arlère  commerçante  dite  hd  de 
Sébaslopol  (parcourue  par  le  tramway  G). 

Entre  le  bd  de  Sébastopol  et  la  Bastille,  le  quartier  du  Marais^ 
spécialement  commerçant  et  industrieux,  renferme  une  popu- 
lation considérable  d'ouvriers  et  de  petits  fabricants  en  chambre. 
Dans  cette  partie,  dont  les  principales  rues  sont  les  rues  de 
Turenne,  du  Temple,  St-Martin,  Réaumur  et  Turbigo,  s'élèvent 
le  Conservatoire  des  Ar(s  et  Métiers,  l'Ecole  centrale  des  Arls 
et  Manufactures,  les  Archives  nationales,  l'Imprimerie  nationale 
et  le  Musée  Carnavalet. 


ASPECT  GÉNÉRAL. 


^  Entre  le  bd  de  Sébastopol  et  la  place  de  la  Concorde  s'agilo 
f^d  monde  des  afTaires.  du  commerce  et  du  plaisir.  C'est  là  que 
trouvent  les  Halles  centrales,  la  Bourse  de  commerce,  la 
^oste,  la  Banque,  le  Palais-Royal,  le  Théâtre-Français,  la  Biblio- 
"  ''[ue  nationale,  la  Bourse  et  les  deux  premiers  hôtels  de  Paris 
lume  importance)  :  Grand-Hôtel  et  hôtel  Continental.  Les 
s  St-Denis,  Turbigo,  Réaumur,  Montmartre,  Etienne-Marcel, 


•longement  de  la  rue  des  Petits-Champs.  Vivienne,  Richelieu, 
<iii  Quatre-Septembre,  l'avenue  de  l'Opéra,  la  rue  de  la  Paix,  la 
rue  de  Castiglione  et  la  rue  St-llonoré  sont  les  voies  les  plus 
fréquentées  de  cette  partie  de  Paris. 

Au  N.  de  la  ligne  des  grands  boulevards  s'étendent  les  anciens 
faubourgs,  dont  le  nom  subsiste  encore,  mais  qui  ne  diffèrent 
.plus  comme  aspect  des  quartiers  du  centre. 

Au  delà  de  la  Bastille,  c'est  le  fg  Sl-AnJouic ,  avec  sa  popu- 
lation d'ébénistes,  de  menuisiers,  de  sciili)Lcurs  j^oiii-  meubles. 
-  ff/s  du  Temple  et  Sl-Mariin  sont  pres(|ue  exclusivement 
vahis  par  la  métallurgie.  Du  fg  SL-Denis  aux  Champs-Elysées 
et  au  ffj  SI -Honoré,  les  faubourgs  ne  sont  qu'une  annejce 
de  la  ville  élégante  :  des  hôtels,  de  riches  appartements,  de 
luxueux  magasins,  des  maisons  de  banque,  des  bureaux  de 
sociétés  financières  ou  industrielles^  une  population  essentielle- 
'ment  bourgeoise.  Les  bds  Voltaire  et  de  Magcnla,  l'avenue 
<it'.  la  Républifpie  ,   la    rue    Lafaycl  tf; ,  les    bds  Malesherbes 
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et  Haussjiiann  gont  les  grandes  percées  nouvelles  de  cette 
région. 

Au  S.  de  la  rue  de  Rivoli  et  de  la  rue  St-Antoine,  et  formant 
un  arc  de  cercle  un  peu  moins  étendu  que  celui  du  Nord,  | 
s'étend,  de  la  place  de  la  Bastille  à  la  place  de  la  Concorde,  j 
une  ligne  de  boulevards  (parcourue  par  le  tramway  L),  portant  ^ 
le  nom  de  bel  Henri-lV  et  de  bel  St-Germain,  qui  traversent  la 
Seine  sur  les  ponts  de  Sully  et  de  la  Concorde.  Les  bcls  de  > 
Sébastopol,  du  Palais  et  St-Michel  traversent  perpendiculaire- 
ment  cet  arc  de  cercle.  Dans  la  partie  E.  s'élèvent  l'Hôtel  de  * 
Ville,  l'Hôtel-Dieu  et  Notre-Dame;  dans  la  partie  0.,  le  Palais  }j 
de  Justice,  la  Monnaie,  l'Institut,  l'Ecole  des  Beaux-Arts,  le  \ 
'Louvre  et  les  Tuileries.  Les  rues  Dauphine,  de  Seine,  Bonaparte, 
des  Sts-Pères  et  du  Bac,  toutes  rues  anciennes,  sont  les  princi- 
pales communications  de  ce  quartier. 

Le  bd  St-Germain,  après  avoir  laissé  à  g.  le  quartier  de  la 
Halle  aux  vins  et  du  Jardin  des  Plantes,  traverse  d'abord  (en  5 
allant  de  l'E.  à  l'O.)  une  partie  du  quartier  Latin,  . on  se  trouvent  î 
la  Sorbonne,  le  Collège  de  France,  l'Ecole  de  Droit,  l'Ecole  de  t 
Médecine,  l'École  de  Pharmacie,  l'Ecole  Coloniale,  l'Ecole  Poly-  t 
technique,  la  bibliothèque  Ste-Geneviève,  les  lycées  Henri  lY,  î 
Louis-le-Grand,  St-Louis,  le  musée  de  Cluny  et  le  palais  des  i 
Thermes,  le  jardin  et  le  musée  du  Luxembourg,  le  Sénat,  le  ' 
Val-de-Grâce,  l'Observatoire,  la  plupart  des  grandes  librairies  l 
littéraires,  scientifiques  et  religieuses.  Plus  loin  le  bd  St-Ger-  i 
main  traverse  le  fg  St-Germain  proprement  dit,  où  s'élèvent  ! 
encore  un  certain  nombre  d'hôtels,  d'aspect  imposant,  apparie-  I 
nant  à  la  vieille  noblesse.  Plusieurs  ministères,  la  Chambre  des  i. 
Députés,  ont  leur  siège  dans  le  fg  St-Germain.  Les  rues  de 
Rennes,  de  Varenne,  de  Grenelle,  St-Dominique  et  de  l'Uni- 1. 
versité  sont  les  principales  de  ce  quartier.  J 

A  TE.  du  quartier  Latin,  entre  la  rue  St-Jacques,  la  Seine  et  J 
l'ancien  mur  d'octroi,  s'étend  le  fy  St-Marceau,  le  faubourg  r 
souffrant,  suivant  une  expression  acceptée  et  trop  bien  justifiée.  | 
Ce  quartier,  traversé  par  la  Bièvre  qui  alimente  des  tanneries  r 
et  quelques  brasseries,  a  été  assaini  par  la  création  de  la  place  I 
d'Italie,  à  laquelle  convergent  de  larges  boulevards  neufs.  On  y  ( 
trouve  la  Manufacture  de  tapisseries  des  Gobelins  et  l'hôpital  ! 
de  la  Salpétrière. 

A  rO.  du  fg  St-Germain  est  le  quartier  du  Gros-Caillou  (avec  ^ 
l'hôtel  des  Invalides,  l'Ecole  Militaire  et  le  Mobilier  national),! 
occupé  par  une  population  fort  mélangée  :  ouvriers  et  petits] 
employés.  Depuis  une  quinzaine  d'années,  de  beaux  hôtels  l 
particuliers  et  de  grands  immeubles  sont  venus  border  lest 
larges  boulevards  de  ce  quartier.  \. 

Au  N.  du  quartier  du  Gros-Caillou,  sur  la  rive  dr.  de  la  Seine, 
on  trouve  les  beaux  (juartiers  François  T",  Marbeuf,  de  Chaillot^ 
et  du  Trocadéro  (musées  (juimet  et  (îalliera),  avec  des  hôtels  par-l5 
ticuliers,  habités  surtout  par  la  colonie  étrangère.  i 
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Les  anciens  faubourgs  de  Paris  sont  circonscrits  par  une  ligne 
de  boulevards,  limite  de  l'octroi  jusqu'en  1860  et  qu'on  appelait 
les  boulevards  extérieurs.  Entre  cette 
ligne  de  boulevards  et  les  fortifications 
s'étendaient  les  communes  suburbai- 
nes de  la  banlieue  annexées  à  la  capi- 
tale en  1860.  C'est,  sur  la  rive  dr., 
Bercy,  la  ville  des  négociants  en 
vins  et  en  spiritueux;  —  plus  haut, 
Charonne  et  Montreuil^  où  les 
jardins  potagers  et  les  vergers 


O  -5 


occupent  plus  de  place  que  les  maisons  et  les  ni.igasins  ;  —  puis 
viennent  Memlmontant,  depuis  longtemps  liabiln  par  l'excédent 
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PRINCIPALES  CURIOSITÉS.  [CHAP.  m] 


de  population  de  l'industrie  parisienne,  et  Belleville,  quartier 
habité  par  un  grand  nombre  de  petits  rentiers  et  d'artistes 
retirés;  —  les  Buttes  Chaumont,  avec  leur  parc  pittoresque;  — 
la  Grande  Villette,  vaste  entrepôt  sur  le  canal,  industries  pour 
la  plupart  insalubres;  abattoirs;  —  la  Chapelle^  population 
ouvrière  occupée  aux  chemins  de  fer  du  Nord  et  de  l'Est;  petits 
ateliers  de  mécaniciens,  marché  aux  grains  et  aux  fourrages;  — 
Montmartre^  avec  ses  rues  en  rampes  ou  en  escaliers;  popula-  ; 
tion  de  petits  employés,  petits  rentiers,  petits  bourgeois,  artistes 
sur  le  versant  qui  regarde  Paris;  d'ouvriers  sur  le  versant  de  la 
plaine  Saint-Denis;  la  partie  appelée  plus  particulièrement  la 
Butte,  qui  comprend  les  boulevards  de  Rochechouart,  de  Clichy 
et  leurs  alentours  est  le  soir  un  des  coins  les  plus  curieux  de 
Paris  avec  ses  cabarets  plus  ou  moins  artistiques,  music-halls, 
cafés-concerts  et  théâtres;  —  les  Batignolles,  ville  bourgeoise, 
sauf  le  quartier  occupé  par  les  ouvriers  des  ateliers  du  chemin 
de  fer  de  l'Ouest;  — Courcelles  et  Monc^az/,  quartiers  neufs  avec 
hôtels  somptueux  et  d'architecture  variée,  habités  par  l'aristo- 
cratie de  l'argent  et  de  l'art;  —  Passy  et  Auteuil,  très  recherchés  , 
à  cause  de  leur  proximité  du  bois  de  Boulogne;  on  y  voit  encore 
des  villas  avec  jardins;  malheureusement,  depuis  plusieurs 
années,  les  grands  immeubles  envahissent  ces  quartiers. 

Sur  la  rive  g.  de  la  Seine,  l'annexion  de  la  banlieue  n'a  englobé 
qu'une  population  travailleuse.  C'est  d'abord  Grenelle,  avec  ses 
usines  de  boyaud^erie  et  de  produits  chimiques,  ses  jardins 
maraîchers,  ses  ateliers  de  chaudronnerie  et  de  métallurgie;  — 
puis  Vauqirard,  la  moins  pauvre  des  communes  suburbaines  de 
la  rive  g.;  — Plaisance  X^Petit-Montrouge,  population  ouvrière 
pourchassée  par  les  embellissements  de  Paris;  —  Montsouris,  la 
Glacière  et  la  roule     Italie,  prolongement  du  fg  St-Marceau; 

—  les  Deux-Moulins,  la  Cité  Doré,  refuge  de  l'extrême  indigence; 

—  la  Gare,  occupée  par  les  entrepôts  et  magasins  de  la  naviga- 
tion et  du  chemin  de  fer. 


EMPLOI  DU  TEMPS.  —  HUIT  JOURS  A  PARIS 
PRINCIPALES  CURIOSITÉS 

Si  l'on  considère  Paris  comme  une  vaste  circonférence,  le 
point  central  devra  êtr(i  placé  au  Palais-Royal.  Le  centre  du 
mouvement,  (|ui  ivvw  nsi  pas  lies  éloigné,  se  trouve  à  la  place 
de  l'Opéra,  cl,  si  l'on  vmt  nn  |m'u  l'agrandir,  sur  la  ligne  des 
boulevards,  (l(  i»iiis  la  |)l;i(  (>  de  la  Madeleine  jusqu'à  la  rue  du 
Fg-Montmai'lrc.  Si  n(jus  choisissons  cependant  la  place  du 
Palais-Royal  comme  j)oint  de  départ  de  nos  promenades  dans 
Paris,  c'est  (jue  l'étranger  pourra,  grâce  aux  nombreuses  lignes 
d'omnibus  qui  s'y  croisent  et  au  moyen  des  correspondances, 
système  très  usité  chez  nous  (V.  omnibus  aux  Renseignements 
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pratiques),  se  transporter  beaucoup  plus  facilement  du  centre 
aux  divers  points  de  la  circonférence. 

Celui  qui  désire  avoir  une  idée  assez  complète  de  Paris,  sans 
toutefois  se  livrer  à  aucune  étude  sérieuse  ou  approfondie, 
devra  consacrer  au  minimum  huit  jours  à  parcourir  la  capitale, 
et  nous  entendons  par  huit  jours  huit  journées  bien  remplies, 
employées  depuis  le  matin  jusqu'au  soir.  Pour  cela  il  faut  être 
doué  d'une  très  bonne  santé,  car  rien  n'est  plus  fatigant  que 
de  se  promener  dans  une  ville,  d'entrer  dans  des  églises,  de 
visiter  des  musées,  en  un  mot  de  regarder  toute  la  journée,  et 
cela  au  milieu  d'un  mouvement  continu  de  population  qui  n'est 
pas  un  des  moins  attrayants  spectacles  d'une  ville  comme  Paris. 

Bien  entendu,  cet  emploi  du  temps  en  huit  jours  n'a  pas  la 
prétention  de  s'imposer.  Quinze  jours  ne  sont  pas  de  trop  pour 
voir  Paris  sans  trop  de  fatigues.  Chacun  pourra  donc  modifier 
ces  promenades  à  sa  guise,  les  répartir  sur  un  plus  grand 
nombre  de  jours,  les  interrompre  lorsque  la  fatigue  se  fera 
sentir,  pour  les  reprendre  à  un  autre  moment.  On  devra  sur- 
tout faire  attention  aux  jours  et  heures  d'ouverture  des  monu- 
ments à  visiter  {V.  les  henseif/nements  pratiques)^  afin  de  s'épar- 
gner des  courses  inutiles.  Les  principales  curiosités  sont  en 
lettres  grasses. 

1"  jour  Louvre,  Palais-RoyaK  Halles).  —  Matinke  :  cour  du  Louvre 
(p.  hS5j;  égl.  St-Germain-I'Auxerrois  (p.  113);  Halles  centrales  (p.  47); 
égl.  St-Eustache  '\).  137)  ;  Hôtel  des  Postes  (p.  43);  Banque  (p.  174);  jardin 
du  Palais-Royal  (p.  -iOO).  —  Dkjkunkr  :  au  Palais-Royal.  —  Après-midi  : 
musée  du  Louvre  (p.  :^yO)  ;  place  du  Carrousel  (p.  22);  jardin  des  Tuile- 
ries Ip.  •>8j;  égl.  8t-Roch  (p.  157);  avenue  de  l'Opéra  (p.  39).  —  Dîner  : 
sur  les  boulevards.  —  Soirkk  :  théâtre  de  rO))éra  (p.  367). 

2"  jour  I  La  Cité,  Palais  de  Justice,  Notre-Dame,  Hôtel  de  Ville,  Arts- 
et-Métieps).  —  Matinkk  :  rue  de  Rivoli  (p.  ."-i);  tour  St-Jacques  (j).  ">;>); 
plat  e  du  (Jhâtelet  (p.  WA)  \  Palais  de  Justice  (j).  r.»2j;  Ste-Chapelle  (p.  131). 
—  DÉJEUNKR  ;  restaurant  La|)érouse  (quai  des  Grands-AuLiust  ins,  ')]).  — 
Après-midi  :  Hôtel-Dieu  fp.  67);  Notre-Dame  (p.  124);  égl.  Si  (mm'n  ;iis-ot- 
St-Protais  (p.  I  l6j  ;  Hôtel  de  Ville  (]).  178);  St-Merri  ([).  LVi);  Ixl  do 
Sébastopol  (p.  40);  Conservatoire  des  Arts  et  Métiers  (p.  222).  —  Dinkr  : 
restaurant  Maire  (hd  St-I)eiiis,  14).  —  Soirkk  ;  théâtres  de  la  Gaîté,  ou 
Renaissance,  ou  Antoine,  ou   de  la  Portc-St-Martin,  ou  de  l'Ambigu. 

3«  jour  (Luxembourg,  Panthéon,  Sorbonne).  —  Matin ke  :  Institjit 
(p.  180);  Monnaie  (j>.  254;;  Ecole  des  Beaux-Arts  (p.  227);  égl.  St-Germain- 
des-Présfp.  140);  égl.  St-Sulpice  (j).  151»).  —  Di'.ikitnkk  :  restaurant  Foyot 
'rue  de  Tournon,  33).  —  Après-.midi  :  musée  p.  .".5(i,  (  i  jardin  du  Luxembourg 
p.  103j  ;  Observatoire  (p.  .364);  égl.  du  \  ;i l-.lc  ( ii inc  p.  ]c,ii;  Panthéon 
(p.  201;;  égl.  St-Etienne-du-Mont  (v.  131;;  la  S(>v\u)nn(^  'p.  -ja^i  -.  Collr-v 
France  (p.  177;;  Kcolo  do  Médecine  fp.  2::!l  i.  —  Xctour  1 ';i l;i is  Kov  |)ar 
l'omnibus  Odéon-liatignolles  fligne  H)  on  l'oniiiihiis  1mmiiII;ih1  iiics-lM.ico 
Clichy  Higne  A).  —  Dinkh  :  au  Palais-Royal.  —  Soihki;  :  'rii('>;itr('-Ki-aiirais 
ou  théâtre  du  Palais-Royal. 

4*'  jour  (Madeleine,  parc  Monceau,  Bois  de  Boulogne,  Champs-ElY 
sées;.  —  Matinée  :  place  Vendôme  fj).  30;  ;  nie  de  la  Paix  (p.  3'.i)  ;  égl.  de  la 
Madeleine  (p.  123);  égl.  St-Augustin~fp.  i:51);parc  Monceau  (p.  107)  et  musée 
Ccrnuschi  (p.  270);  égl.  Russe  (p.  167);  Arc  de  triomphe  fp.  27);  avenue  do 
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PRINCIPALES  CURIOSITÉS.  [CUAV.  m] 


la  Grande-Armée;  porte  Maillot.  —  Déjeuner  :  restaurant  du  Jardin 
d'Acclimatation.  —  Après-midi  :  jardin  d'Acclimatation  (p.  11-2);  bois  de 
Boulogne  (p.  109)  ;  Champs-Elysées  (p.  25);  palais  et  musée  des  Beaux-Arts 
de  la  Ville  de  Paris  (p.  197  et  259);  place  de  la  Concorde  (p.  24);  les  boule- 
vards jusqu'aux  Variétés  (p.  33  et  suivantes).  —  Dîner  :  sur  les  boulevards. 
—  Soirée  :  théâtre  des  Variétés  ou  du  Vaudeville. 

5<=  jour  (Invalides,  Trocadéro).  —  Matinée  :  Chambre  dos  Députée 
(p.  175)  ;  les  Invalides,  musée  d'Artillerie,  musée  de  l'Armée  et  tombeau 
de  Napoléon  V  (p.  242);  Ecole  militaire  (p.  94):  Champ  do  Mars  et  tour 
Eiffel  (p.  94).  —  Déjeuner  :  brasserie  Dreher  à  l'angle  des  avenues  Bosquet 
et  de  la  Bourdonnaye.  —  Après-midi  :  musée  Guimet  (p.  283),  musée  Cai- 
llera (p.  282)  et  musées  ethnographique  et  de  sculpture  comparée  du  Troca- 
déro (p.  280  et  361).  —  Dîner  :  aux  Champs-Elysées.  —  Soirée  :  Café-concert 

6«  ;our  (Cluny?  les  Gobelins,  Jardin  des  Plantes).  —  Matinée  :  e 
omnibus  (ligne  AI)  à  la  place  St-Michel;  égl.  St-Séverin  (p.  158);  Musét  ' 
de  Cluny  (p.  271).  —  Déjeuner  :  dans  un  des  cafés  du  bd.  St-Michel  (Vachette 
Cluny,  Soufflet,  taverne  du  Panthéon).  —  Après-midi  :  égl.  St-Nicolas-du  i 
Chardonnet  (p.  153);  Manufacture  des  Gobelins  (p.  249);  Jardin  des  Plante 
et  Muséum  d'histoire  naturelle  (p.  242);  place  de  la  Bastille  (p.  38);  le. 
boulevards  (p.  38  et  précédentes)  jusqu'au  Gymnase  (omnibus  E).  — ■ 
Dîner  :  restaurant  Marguery  (bd  Bonne-Nouvelle,  34).  —  Soirée  :  théâtre 
du  Gymnase. 

1"  jour  (Bourse,  Chaussée  d'Antin,  Buttes-Chaumont).  —  Matinée  : 
Bibliothèque  Nationale  (p.  212).  —  Déjeuner  :  place  de  la  Bourse. —  Après- 
midi  :  Bourse  (p.  45)  ;  égl.  de  la  Trinité  (p.  163),  égl.  de  Notre-Dame-de- 
Lorette(p.  129),  égl.  du  Sacré-Cœur  (p.  130),  égl.  de  St-Vincent-de-Paul(p.  162' 
en  tram  (St-Augustin-Cours  de  Vincennes)  au  parc  des  Butte s-Chaumoj  , 
(p.  106).  —  Dîner  :  sur  les  boulevards.  —  Soirée  :  théâtre  de  l'Opéra  ' 
Comique,  ou  des  Nouveautés. 

8"  70ur  (Quartier  du  Marais,  Bastille,  Père-Lachaise).  —  Matinée  :< 
quartier  du  Âlarais  (anciens  liôtels  particuliers,  p.  55);  les  Archives  (p.  210);: 
musée  Carnavalet  (p.  262);  place  des  Vosges  (p.  62)  et  musée  Victor  Hugo; 
(p.  363);  égl.  St-Dcnis-du-Saint-Sacrement  (p.  134);  place  de  la  Bastille' 
(p.  38).  —  "déjeuner  :  restaurant  Aux  4  sergents  (bd  Beaumarchais,  3).  — [ 
Après-midi  :  en  omnibus  (ligne  P)  au  cimetière  du  Père-Lachaise  (p.  391); 
en  métro  ou  en  tram  (tram  électjrique  de  Noisy-le-Sec-Roniainvillo-los  Lilas 
à  la  pl.  de  la  I\é])i]blique), par  l'av.  delà  Ré[)ul)lique,  à  la  ])I<'ic('  de  la  Répu- 
blique; marché  et  square  du  Temple  (j).  54);  égl.  St-Nicolas-dos-Champs 
(p.  152)  ot  N()tr(^-l)ani(^-dcs-Victoircs  (p.  129). —  Dinkk  :  restaurant  Cham- 
pcaux  f place  de  la  IJoursi^).  —  Soirée  :  Folies-Bergère. 

Deux  demi-journées  peuvent  être  consacrées  à  la  Manufacture 
de  Sèvres  (p.  249)  et  à  la  Basilique  de  Saint-Denis  (p  168). 


CHAPITRE  lY 
DESCRIPTION  PRATIQUE  DE  PARIS  PAR  SECTIONS 


Voies  publiques.  —  Statues.  —  Monuments.  —  Maisons 
historiques  ou  curieuses.  —  Inscriptions  parisiennes,  etc. 

Avis  très  important. —  Ce  chapitre  comprend  la  description  entière  de  la 
de  Paris  divisée  en  quinze  sections  (de  1  à  9  pour  la  rive  dr.,  la  10'^ 
la  Cité  et  l  lle  St-Louis,  la  11«  pour  la  Seine,  les  quais  et  les  ])onis, 
enfin  de  12  à  15  pour  la  rive  g.).  Les  édifices  dont  l'intérieur  irolTro  ricMi 
•  particulièrement  intéressant  sont  décrits  dans  ce  chapitre  ;  des  dia- 
res  spéciaux  sont  consacrés  à  la  description  des  jardins,  i)r()ni(Mi;h]('s, 
liais,  églises,  musées,  cimetières,  en  un  mot  de  tout  ce  qui  oxiuc  un  <  (m- 
iii  temps  pour  être  vu.  Chaque  section,  correspondant  assez  c.racl ciiifut  n 
ijiiun  étraiifier  peut  voir  en  une  journée  sans  trop  de  fatigue,  rcnfeniu'.  la 
cription  de  plusieurs  quartiers  contupi.s,  f/i^ouprs  ensenible  {en  allaiil  du 
litre  à  la  périphérie)  et  désiqnés  dans  les  litres  des  sections.  En  tête  do 
'  liaque  section  se  trouve  un  plan  sommaire  do  la  direction  à  suivre:  à  la 
suite  de  chaque  titre  se  trouve  le  numéro  de  la  coupure  du  grand  plan  (à  la 
lin  du  volume)  qu'il  faut  consulter  pour  suivre  la  promenade.  L(;s  princi- 
pales curiosités  sont  indiquées  en  tête  de  chaque  section  et,  dans  le  corps  du 
texte,  elles  sont  imprimées  en  lettres  grasses.  Enfin  les  renvois  aux  pages 
sont  mis  à  la  suite  des  monuments  décrits  dans  les  cliapitres  spéciaux. 

Dans  les  rues  parallèles  à  la  Seine,  le  numérotage  <les  maisons  suit  le 
cours  de  la  rivière;  dans  les  rues  peri)endiculaires,  le  numérotage  [)art  do 
la  Seino.  Los  numéros  pairs  sont  à.dr.,  les  impairs  à  g. 


RIVE  DROITE 

1    SECTION,    -  Palais-RoYaL  —  Louvre.  —  Tuileries.  —  Champs-Ely- 
sées.  —  Trocadéro.  —  (  V.  le  plan  L) 

Principales  curiosités  :  —  Palais  Royal  (jai-<lin);  —  Palais  du  Louvre 
(musées  et  cour  du  Louvrej  ;  —  place  du  Carrousel  (arc  de  triomphe  ;  monu- 
ment de  Oambetta);  —  Jardin  des  Tuileries;  —  pla<-(^  de  la  Concorde  (obé- 
i-'juede  Louqsor);  les  Champ.s-Elys('es  ^Cirand-l'alais,  palais  dos  Boaux- 
is  de  la  Ville  de  Paris;  Arc  de  tiMoiii|)lje  de  rKloilcj-,  —  Masée  Galliora  ; 
>rnséo  Guimet;  —  Musée  de  sculpture!  compar(>e  du  })alais  du  Troca- 
monument  de  Victor  Hugo. 


PLACE  DU  CARROUSEL. 


[CHAP.  IV] 


La  place  du  Palais-Royal  est  située  entre  le  Louvre  (pour  le 
palais,  V.  p.  183;  pour  le  musée,  V. 
p.  290)  au  S.,  les  magasins  du  Louvre 
à  l'E.,  le  Palais-Royai  (p.  198)  au  N.  et 
Vltôt.  du  Louvre  à  l'O. 

La  place  est  traversée  par  la 
St-Honoré  et  la  rue  de  Rivoli. 
Cette  rue,  longue  de  2,950  m., 
va  de  la  rue  de  Sévigné  à  la 
place  de  la  Concorde  ;  son  nom 
lui  fut  donné  en  mémoire  de 
la  bataille  de  Rivoli.  A  partir 
de  la  rue  du  Louvre,  les  faça- 
des qui  la  bordent  sont  bâties 
sur  un  même  plan;  au  rez-de- 
chaussée,  des  arcades  forme  ut 
une  galerie  couverte,  très  fré- 
quentée. 

De  la  place  du  Palais-Royal, 
la  partie  de  la  rue  de  Rivoli 
qui  se  dirige  à  l'O. 
passe  à  g.  devant 
les  guichets  qui 
s'ouvi'cnt  sur  la 
place  du  Carrousel. 

La  place  du  Car- 
rousel, limitée 
au  N.  et  au  S. 
par   les  bâti- 
ments du  Lou- 
vre (p.  183)  et 
des  Tuileries 
(p.  191),  à  l'E. 
par   le  square 
du  Carrousel, 
à  ro.  par  le 
j  a  r  d  i  n  des 
Tuileries,  doit 
son  nom  à  un 
carrousel  (|u'y 
donna  Louis 
XIV  en  1662. 

Devant  le 
jardin,  créé 
*en  18S9  sur 
Pc  m  place  m  (m  t 
d<'.s  Tuileries, 
s'élève  l'arc 
d©  triomphe 


;  SECT.j 


JARDIN  DES  TUILERIES. 
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du  Carrousel,  commencé  en  180G  sur  les  dessins  de  Fontaine  et 
Percier. 

l/édilice^  imitation 
l  are  de  .Septimc 

MTe,  à  Rome,  a 
i  1  m.  60  de  haut., 
19  m.  50  de  larg.  et 
8  m.  75  d'épaisseur. 
Il  est  surmonté  de 
statues  (soldats  de 
l  Empire  en  grande 
tenue)  et  d'un  grou- 
pe de  bronze  })ar 
Bosio  (1828);  la  Res- 
tauration conduisant 
un  char  traîné  par 
quatre  chevaux. 

Les  quatre  faces 
sont  ornées  de  six 
bas-relief§  en  mar- 
bre :  du  côté  de  la 
place,  à  l'E.,  à  dr.  du 
grand  arc,  la  Bataille 

d'Austerlitz,  par  Arc  de  triomphe  du  Car 

Espercieux,  en  pendant,  la  f'a/jttula/ ion 
d'Ulm,  par  Cartellier  ;  à  l'O.,  à  dr.,  VEnlre- 
rue  de  T'ilsitt,  par  Ramoy  jxn'o;  on  j^Midant, 
y/'Jntrée  de  l'armée  frd /iraisc  (i  Mmiir/i^  par 
(JkKlion  ;  au  N.,  V Entrée  a  Vienne.  ])ar  De- 
seine;au  S.,\a.Paix  c?e  Pres6o«r^, parLesueur. 

A  l'E.  et  en  face  de  l'arc  de  triom- 
phe s'élève  le  monument  de  Gambetta 
(1888),  parBoileau,  architecte,  et  Aubé, 
statuaire  (sauf  le  groupe,  toutes  les 
figures  sont  en  bronze;  elles  ont  été 
fondues  par  Barbedienne). 

Derrière  ce  monument  s'étend  le 
square  du  Carrousel  (dans  le  second 
massif  de  verdure  statue  de  Lafayette 
par  P.  W.  Barllett,  oiïerte  à  la  France 
par  les  enfants  des  Etats-Unis). 

Reprenant  la  rue  de  Rivoli,  dans  la 
direction  de  l'O.,  on  passe  devant  :  à 
g.,  l'entrée  du  Musée  des  Arts  déco- 
ratifs (p.  257),  à  dr.,  la  place  Rivoli 
{statue  équestre  de  Jeanne  d,'Arc.,  en 
bronze,  par  Frémiet).  On  suit  à  g.  le 
jardin  des  Tuileries  (p.  98). 

Vn  des  pihers  de  la  grille  du  jardin,  près  de  la  rue  de  Castiglione,  porte 


Monument  de  Gambetta. 
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PLACE  DE  LA  GOiN CORDE.  [CHAP.  iv] 


l'inscription  suivante  :  Sur  cet  emplacement,  aidant  l'ouverture  de  la  rue  de 
Rivoli,  s'élevait  /a  salle  du  MANiiGE,  ot)  siéfièrevt  successivement  l'Assemblée 
Constituante  (hi,  9  no<'cinhrc  17S0  au  sejAomhrc.  1791,  l'Assemblée  Léf/is- 
latirc  élu  1"  oc'nlij'c  1791  a.ii  -Ji  scplcinhre  179'?,  la  Cniiveation  Nationale  du 
'■21  st' jil ciuhrc  ViKVl  au  9  naii  179!),  (.'/  ofi  fut  instituée  la  lié fnibJique  le  21  sep- 
trnihrc  \W. 

Traversant  la  rue  de  Casiiglione,  qui  se  détache  à  dr.  (on 
aperçoit  la  colonne  Vendôme,  V.  p.  30),  et  longeant  à  dr. 
Vhôt.  Continental^  on  laisse  à  dr.  la  rue  Camhon  {k  g.,  nouvel 
hôtel  de  la  Cour  des  Comptes),  puis  la  rue  St-Florentin  (au  n*"  2, 
ancien  /lot.  de  la  Vrill'rrr .  cnnsi  ruif  nar  ChalsJ:rin  de  4765  à 


Place  de  la  C  encorde. 


4767;  l'empereur  de  Russie  en  lit  sa  résidence  en  1814  et  M.  de 
Talleyrand  y  est  mort  en  1838),  et  l'on  atteint  la  place  de  la 
Concorde. 

La  place  de  la  Concorde,  la  plus  vaste  et  la  {)his  belle  de 
Paris,  —  appelée  d'abord  place  Louis  XV  (c'est  ce  monarque  qui 
désigna  son  emplacement),  puis  place  de  la  Révolution  (Louis  XVÏ 
y  l'ut  guillotiné  le  21  janvier  1793  ;  pendant  la  Terreur,  qui  y 
établit  l'échafaud  en  permanence,  près  de  3,000  personnes  subi"- 
rent  le  même  sort,  —  est  traversée  par  deux  grandes  voies, 
l'une  allant  du  pont  de  la  Concorde  (p.  75)  à  la  rue  Royale, 
l'autre  du  jardin  des  Tuileries  à  raveniie  des  Champs-Elysées. 
Au  centre  se  dresse  robélisque  de  Louqsor. 


>ECT.  LES  CHAMPS-ÉLYSÉES. 


monolithe  de  syénite  rose,  haut  de  2-2  m.  83,  don  de  Méhémet-Ali, 
rovenant  des  ruines  de  Thèbes,  dans  la  Haute-Egypte,  est  couvert 
roglyplies  gravés  en  creux  jusqu'à  la  base  du  pyramidion  mutile  (|ui 
iniinc  et  présente  dans  sa  inottio  inférieure  une  longue  fissure.  Lo 
;      estai  est  en  granit  de  Lanildut  (Finistère)  et  son  dé  monolitlic  liaui 
lit-  l  m.  et  large  do  1  m.  70,  porte  deux  inscriptions  et  deux  é})ur(>s  liiu 
\  .  ^  en  creux,  indiquant  les  travaux  exécutés  par  Lebas,  ingénieur  de 
arine,  pour  l'abattage  et  l'embarquement  de  l'obélisque,  en  181^1,  à 
vor  (Hte-p]gypte),  et  pour  son  érection  en  183G. 

Deux  élégantes  fontaines,  hautes  de  9  m.,  imitations  de  celles 
de  la  place  St-Pierre  à  Rome,  s'élèvent  l'une  au  N.  (dédiée  à  la 
Navigation  fluviale),  l'autre  au  S.  [Navigation  maritime). 

Autour  de  la  place,  sur  huit  pavillons  en  pierre,  construits 
an  xviii*'  s.  par  Gabriel,  sont  placées  les  statues  de  grandes 
villes  de  France  :  Lgon  et  Marseille^  par  Petitot,  Bordeaux  et 
\":iles,  par  Callouet,  Rouen  et  Brest,  par  Cortot,  lÂUe  et  Stras- 
rg  (de  beaucoup  les  plus  remarquables),  par  Pradier.  La 
('  est  bordée  à  l'E.  par  le  jardin  des  Tuileries,  au  N.  par 
(I  l IX  beaux  hôtels  à  colonnades  corinthiennes  (aux  frontons, 
sculptures  par  Michel-Ange  Slodtz  et  G.  Couslou  le  jeune). 

s  deux  hôtels,  avant  chacun  96  m .  de  long  sur  25  m.  de  haut.,  élevés 
"/GS  à  1772,  sur  fes  dessins  de  Gabriel,  et  destinés  primitivement  au 
ment  des  ambassadeurs  et  des  étrangers  de  distinction,  servirent  do 
''-meuble  jusqu'en  1806.  Celui  do  dr.  est  occupé  par  le  J/////.s7è/v' 
■t   MnririP.  (entrée,  rue  Royale,  2);  celui   de  g.  a  été  moreelé  eu 

1  innels.  dont  deux  sont  occupés  j)ar  le  Cercle  de  la  Rue  Royale  et  i'Au- 

tomobile-Club. 


Le  dôme  qui  se  dresse  à  dr.  du  ministère  de  la  Marine  est 
celui  de  l'ancienne  église  de  l'Assomption. 

A  rO.  de  la  place  de  la  Concorde,  les  Champs-Elysées  s'éten- 
dent jusqu'à  rÀrc  de  triomphe  de  l'Etoile,  sur  une  longueur  de 
1,880  m.  ils  sont  bordés  au  S.  par  le  quai  de  la  Conférence  (p.  75) 
et  le  Cours -la-Reine,  belle  avenue  que  Marie  de  Médicis  lit 
planter  en  1616.  Le  reste  de  la  promenade,  qui  existait  dès  1670, 
fut  achevé  et  replanté  en  1764  par  Marigny,  surintendant  des 
bâtiments  royaux.  La  Convention  nationale  décora  l'entrée  prin- 
cipale, du  côté  de  la  place  de  la  Concorde,  de  deux  beaux 
groupes  en  marbre,  œuvres  de  Guillaume  Coustou,  connus  sous 
la  dénomination  de  chevaux  de  Marly,  parce  qu'ils  avaient  été 
placés,  au  xvn''  s.,  à  l'entrée  de  l'abreuvoir  de  Marly. 
'  Les  Champs-Elysées  commencent  à  s'animer  vers  2  h.  De  4  à 
5  h.,  en  hiver,  et  de  5  à  7  en  été,  l'avenue  est  sillonnée  de  voi- 
tures,  et  les  contre-allées  garnies  de  plusieurs  rangs  de  chaises 
et  de  fauteuils  sont  envahies  par  les  promeneurs.  Les  soirs 
d'été,  les  Champs-Elysées,  avec  leurs  cafés-concerts  brillam- 
ment éclairés,  offrent  un  aspect  véritablement  unique. 

En  dehors  des  contre-allées,  de  charmantes  pelouses  et  de 
frais  massifs  encadrent  des  fontaines;  des  boutiques  foraines 
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offrent  aux  enfants  des  joujoux  et  des  rafraîchissements.  En 
remontant  l'avenue,  on  rencontre  à  g.  le  Jardin  de  Paris  (p.  374), 
le  restaurant  Ledoyen,  le  Petit-Palais  ou  palais  des  Beaux-Arts  de 
la  Ville  de  Paris  (p.  259)  et  le  Grand-Palais  (p.  197),  séparés  par 
la  belle  avenue  Alexandre  III  qui  aboutit  au  pont  Alexandre  III 
(p.  76)  et  qui  ofl're  une  belle  perspective  sur  le  Dôme  des  Inva- 
lides, le  palais  de  Glace  (p.  374).  A  dr.,  de  l'autre  côté  de  la 


rant  Paillard,  les  théâtres  de  Guignol  (p.  372),  le  théâtre  Marigny  • 
(p.  372),  le  restaurant  Laurent. 

Au  N.,  les  Champs-Elysées  sont  bordés  par  Vavenue  Gabriel^ 
qui  part  de  la  place  de  la  Concorde  (à  l'angle  de  la  place.  Cercle 
de  l'Union  Artistique,  ou  l'Epatant,  p.  Lxxxvni),  passe  derrière  les 
jardins  de  l'Ambassade  d'Angleterre  et  du  palais  de  l'Elysée  et 
vient  croiser  l'avenue  de  Marigny.  I 

Vavenue  de  Marirpiy,  longeant  le  jardin  de  l'Elysée  (à  dr.),  ! 
aboutit  à  la  place  Beàiivau,  sur  laquelle  une  belle  grille  donne 
accès  à  la  vaste  cour  du  Minislere  de  Vlntérieiu\  ancien  hôt. 
Beauvau,  construit  au  xvni''  s.  par  Le  Camus  de  Mézières.  A  dr. 
de  la  place  est  le  palais  de  l'Elysée  (p.  177). 

[Dans  la  rue  du  Fff-SL-Honoré  (long.  2,070  m.),  qui  va  do  la  rue  Royale 
à  la  place  des  Ternes,  se  trouvent  :  n"  39,  Vhôt.  Borglièse  (auj.  ambassade  < 
d'Arif/letarre)  ;  n"  41,  Vhôt.  Pontalba,  construit  par  Visconti,  restaure  par  1 
M.  K(\m.  de  Rothschild,  le  propriétaire  actuel;  n°  154,  l'église  St-Phi-  ; 
lil)p(;-du-Roule  (p.  155);  n"  170,  ï/iôt.  de  Salnt-Priest  avec  une  porto 
monumentale  (à  dr.,  très  joli  bas-relief  du  xviu®  s.);  n"  "208,  Vhôpital  Beau-  1 
jun,  iondô  on  1780  par  le 'financier  Bcaujon.J 

En  continuant  l'avenue  des  Champs-Elysées  on  atteint  le  Rond- 
Point,  vaste  place  ornée  de  six  jets  d'eau,  d'où  se  détachent  à  j 


grande 
avenue, 
se  trou- 
vent le 
café-con  - 
cert  des 
Ambas- 
sadeurs 
(p.  375), 


Los  Cliaiiips-Elysécs.  —  Cliché  Lévy  et  fils. 


l'Alcazar 
d'été  (p. 
37  5,  (le  mo- 
nument 
d'Alphon- 
se Dau- 
det, par 
de  Saint- 
Marceaux, 
le  café- 
restau  - 
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(ir.  l'avenue  Matignon  (au  n^  7,  Maison  des  Gaufres,  très  fré- 
quentée), à  g.  l'avenue  Montaigne  et  que  traverse  Vavenue 
d'Antin^  qui,  du  pont  des  Invalides  (p.  76),  va  déboucher  rue  du 
F_^-St- Honoré,  devant  l'église  St-Philippe-du-Roule  (p.  155). 
Vu  Rond-Point  commence  la  seconde  partie  des  Cliamps-Ely- 
-,  bordés  de  somptueux  hôtels  et  de  vastes  immeubles. 

Au  S.  s'étend  le  quartier  Franoui^  ainsi  iioimiié  do  la  maison  dite 
de  François  P"",  que  ce  prince  avait  l'ait  construire  à  Morot,  iirt's  «le  Fon- . 
raiuebleau,  et  qui  a  été  transportée,  en  18-JL  au  co'wx  de  la  l'ue  Bavard 
cl  du  Cours-la-Reine.  Ce  quartier  est  traversé  i)ar  Ydi'cinn'  J/o/ifuii/ne.  qui 
aljoutit  à  la  place  de  l'Aima.  L'avenue  Montaigne  s  ajjpcla  loiii^temps 
Vallée  des  Veuves,  parce  que,  vers  la  fin  du  xviii«  s.,  elle  n'était  fréquentée 
que  par  les  voitures  des  veuves,  à  qui  leur  deuil  interdisait  de  paraître 
en  putdic.  Entre  l'avenue  Montaigne  et  le  Cours-la-Reine  est  la  rue  Jean- 
Goujon,  on  se  trouvent  l'église  arménienne  i  p.  '27)  et  la  chapelle  Notre-Dame 
de  Consolation  (par  A.  Guilbert),  élevée  aux  victimes  de  l'incendie  du  Bazar 
(le  la  Charité  (4  mai  ISOl);  cet  édifice,  du  style  Louis  XVI,  est  surmonté 
d'une  statue  de  la  Vierf/e,  par  H.  Daillon  à  l'abside.  Malrr  dolorosa  colos- 
sale en  cuivre,  par  H.  Daillon;  à  la  voûte,  (ilurification  des  Martyrs,  pein- 
ture d'Albert  Maignan). 


T/avenue  des  Champs-Elysées  laisse  à  u;.  la 


•tel  et  les  jardins 
te  rue  (long. 
I  m,  ;  square  du 
1  .1  ine  nom,  avec 
siatue  du  Vin  par 
Ilohveck  et  Diofjène 
par  Marioton  ;  au 
n"  23,  Ilôt,  de  la 
Charité',  construit 
par  Sanson  aux 
frais  de  Mme  la 
Comtesse  Boni  de 
Castellane  et  des- 
tiné aux  œuvres 
charitables),  abou- 
tit à  \2i  place  d' lé  II  a 
(statue  de  Washing- 
ton, par  D.  Frencii, 
offerte  à  la  France 
par  un  comité  de 
dames  des  Etats- 
Unis).] 

L'avenue  des 
Champs  -  Elysées 
(à  g.,  Elysée-Pa- 
lace-flotel)  abou- 
tit à  la  place  de 


d'un  financier  du  xvi 


■ne  Mn 
et  la  > 


■hpiif,  qni  rap|)elle 
ne  l'ici'i'i'-Charron . 


de  triuniplie  de  l'Etoile. 


l'Etoile  ainsi  nommée  des  nombreuses  avenues  qui  forment  ses 
rayons.  —  Au  centre  s'élève  l'Arc  de  triomphe,  le  plus  grand 
monument  ae  ce  genre,  haut  de  45  m.  33  et  large  de  44  m.  82 
(le  grand  arc  a  29  m.  19  de  hauteur  sous  clef). 
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(io  hauts-roliofs  colossaux;  du  côtô  .les  Gl.amps-Klysoos  (cote  N.,  à  dr  en 
roLrardai.i:  IW^dificuO,  le  Départ  de  1792,  par  \Uu\c  (c  est  lo  plus  remarquable); 
(cM6  S.)  Ir:  Triomph:  do.  1810,  par  Goriot,  ;  du  côiô  do  1  avonuo  do  la  ^^l'ande- 
Arnido,  côtô  S.)  fa  W'-sis/ancr,  [coté  N.)  la  /Mi,r,  i.ar  Ktox.  Dans  los  quatre 


SECT.]      MONUMENT  DE  VICTOR  HUGO.  29 

tympans  du  grand  arc,  Pradier  a  sculpté  des  Renommées.  Les  tympans  du 
petit  arc  sont,  au  S.,  de  Vallois,  au  N.,  de  Bra.  Au-dessus  dos  irroupes,  six 
l)as-reliefs  représentent  :  à  TE.,  les  Funérailles  de  Marceau,  par  Lomairc. 
et  la  Bataille  d'Aboukir,  par  Seurrc  ;  à  l'O.,  le  Passage  du  Pont  d' Aréole,  par 
Feuchères,  et  la  Prise  d  Alexandrie,  par  Chapounicre  ;  au  S.,  la  Bataille 
d'Austerlitz,  par  Gechter  ;  au  N..  la  Bataille  de  Jemmapes,  par  Marochetti. 
La  frise  du  grand  entablement  a  pour  sujets,  du  côté  de  TE.  et  sur  la 
moitié  du  pourtour,  le  Départ  des  armées  françaises  ;  sur  l  antrc  moitié, 

à   10.,   le  Retour  de  ces  

armées.  Cette  immense 
composition,  dont  les  ligu- 
res ont  '2  m.  de  hauteur, 
est  due  à  Brun,  Jacquot. 
Laitié,  Rude.  Caillouette  et 
Seurre  aîné.  —  L'attiqnio 
est  décoré  de  Vjoucliers  sur 
lesquels  sont  gravés  les 
noms  des  principales  ba- 
tailles de  la  République  et 
de  l'Empire;  sous  les  arca- 
des latérales  on  a  inscrit 

^  noms  des  généraux  qui 
assisté  à  ces  actions, 
'il    soulignant    ceux  des 
hommes  morts  sur  le  champ 
de  bataille. 

L'intérieur  (ouvert  t.  1.  j. 
10  h.  à 6  h.  en  été,  à  4  li. 

hiver;    s'adresser  au 
lilien;    rétribution)  est 
iipé  par  de  vastes  salles 
des  escaliers  qui  con- 
'Uiisent  au   haut  de  l'édi- 
fice, d'où  l'on  jouit  d'une 
vue  splendidc. 

Du  pied  de  l'Arc,  on 
découvre  de  belles  per- 
spectives. 

Des  douze  avenues 
qui  partent  de  la  place 
de  l'Etoile,  l'avenue  de 
la  Grande- Armée  (long. 
100  m  ),  longeant  à  dr. 


Monument  <lc  Victor  Hugo. 


le  quartier  des  Ternes,  conduit  à  la  porte  Maillot,  qui  est  une  des 
entrées  lesplus  fréquentées  du  Lois  de  Boidogne  (p.  109).  C'est  par 
là  que  l'on  se  rend  au  Jardin  d'Acclimatation  (p.  112).  Au  N.  de 
la  porte  Maillot  se  trouve  la  chapelle  St-Ferdinand  (p.  114).  — 
Vavenue  floche  (long.  730  m.)  mène  au  Tattersall  (p.  380),  à 
l'église  Russe  fp,  167)  et  au  parc  Monceau  (}).  107).  —  L'avenue  de 
Friedland  (long.  630  m.),  sur  laquelle  est  situé,  n"  35,  VhôL 
Potoc/d,  et  où  s'élève,  au  coin  de  la  rue  Balzac,  la  statue  de 
Balzac,  par  Falguière,  aboutit  à  la  rue  du  Fg-St-Honoré.  — 
\:avenue  Marceau  (long.  910  m.)  descend  au  S.  à  la  place  et  au 
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pont  de  l'Aima  (p.  77).  —  Uavenue  d'Iéna  (long.  1,185  m.) 
aboutit  à  la  place  d'Iéna,  où  s'élève  le  Musée  Guimet  (p.  283); 
un  peu  à  l'E.  se  trouve  le  Musée  Galliera  (p.  282).  —  Ùaveniie 
Kléber  (long.  1,133  m.),  où  se  trouve,  au  n''  39,  Vhôf,  Basilews/d, 
conduit  au  palais  du  Trocadéro  (p.  198;  il  renferme  le  Musée 
de  sculpture  comparée,  p.  361,  et  le  musée  ethnographique, 
p.  280),  en  passant  à  g.  près  de  la  place  des  Etats-Unis  (groupe 
en  bronze,  La  Fayette  et  Washington^  par  Bartholdi,  offert  par 
des  Américains).  —  Vaveniie  Victor-Hugo  (long.  2,473  m.;  sur 
la  place  Victor-Hugo,  au  centre,  monument  de  Victor-Hugo, 
haut  de  11  m.,  par  Barrias,  Allard  et  Pascal  [archit.],  à  g.,  église 
St-Honoré  d'Eylau;  au  n""  124,  maison  où  mourut  Victor  Hugo, 
en  1885)  et  l'avenue  du  Bois-de-Boulogne  (p.  110)  conduisent  à 
Passy  (p.  114)  et  au  bois  de  Boulogne  (p.  1.09). 

Ces  avenues,  percées  à  travers  des  quartiers  construits  ou 
transformés  depuis  1870,  sont  bordées  de  beaux  hôtels  parti- 
culiers ou  de  vastes  maisons  de  rapport. 


2"  SECTION.  ~  Place  Vendôme.  —  Madeleine.  —  Gare  Saint-Lazare.-' 

—  Boulevard  Malesherbes.  —  Parc  Monceau.  —  Les  BatignoUes. 

—  (Y.  le  plan  I.) 

Principales  curiosités  :  —  Eglise  St-Roch  ;  —  Colonne  Vendôme  ;  —  Eglise 
de  la  Madeleine  ;  —  Eglise  Saint-Augustin  ; 
—  parc  Monceau;  —  musée  Cernuschi. 

De  la  place  du  Palais-Royal,  on  suit 
à  rO.  la  rue  Saint-Honoré  (long. 
1,824  m.),  qui  va  des  Halles  à  la  rue 
du  Fg-St-Honoré,  et  qui  lut  ouverte 
successivement  du  xiv*"  s.  à  la  fin  du 
xvif.  On  passe  devant  la  place  du 
Théâtre-Français  (p.  39),  puis  devant 
l'église  Saint-Roch  (p.  157)  à  dr.  Au 
n"  1^02,  une  inscription  indicjne  rem- 
placement du  Théâtre  de  V Académie 
Hoyale  de  musique,  construit  de  1663 
à  1770  et  incendié  en  1781. 

On  atteint  la  rue  de  Castiglione, 
dont  le  nom  rappelle  la  bataille  du 
5  août  1790  ;  elle  est  bordée  d'arcades, 
comme  la  rue  de  Rivoli,  qu'elle  relie  à 
p  la  place  Vendôme. 

Colonne  V  endôme.  -  Cliché        La  place  Vendôme,  de  forme  pcto- 
Lévy  et  lils.  gonale,  entourée  de  maisons  bâties, 

sur  un  plan  uniforme,  parU.  Mansart, 
et  d'un  aspect  grandiose,  occupe  l'emplacement  de  l'ancien  hot. 
de  Vendôme.  Au  centre  se  dresse  la  colonne  Vendôme,  liante 
de  43  m. 


.  >ECT. 


PLACE  DE  LA  MADELEINE. 
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Construite  par  Deiion,  Gondouin  et  Lepère,  et  achevée  en  1810,  elle  est 
revêtue  de  plaques  de  bronze  dont  les  canons  allemands  ont  fourni  la 
matière,  et  qui  forment  une  suite  de  bas-reliefs  en  spirale  (principaux 
faits  d'armes,  campagnes  de  1806-1807).  Depuis  1863,  elle  est  surmontée 
d'une  reproduction,  par  Dumont,  de  la  statue  de  l'empereur  en  César  par 

Chaudet.  Renversée  par^  la 
Commune  en  1871,  la  colonne 
a  été  rétablie  en  1874. 

Les  bâtiments  à  l'O.  de 
la  place  sont  occu- 
Square  dos     pés  (n°^  11  et  13j 
"atignodes     par  le  Ministère  de 


es  Ceinture 


ège  Chapfa 


la  Justice.  Au 
N.  se  détache 
la  rue  de  la 
Paix  (p.  32). 
Continuant 
à  suivre 
la  rue 
St-Ho- 
noré,on 
laisse  à 


çi.  le 
Non  - 
veau  Cir- 
que (p. 
306)  et 
l'ancienne 
lise  d  e 
VAssomp  - 
tion  (1670-1670) 


ce  de 
upope 
Gare 
..S^Lazaro 
Hôtel  Terminus 
Lycée 
Condorcet 


r  Place  et^y 
Eglise  de  la 
Madeleine 


Au  n"  271,  la  grille  d'un 
cabaret  a  gardé  son  ensei- 
gne (un  St-Espril)  du  com- 
menc.  du  xviii'=  s.  (ro  caba- 
ret fut  très  fréquenté  pendant  la  Ter- 
reur; on  louait  les  fenêtres  de  son 
entresol  pour  voir  passer  «  la  char- 
rette »,  Au  n»  398,  Robespierre  demeu- 
rait dans  la  maison  du  menuisier  ])upla3\  Au 
n"   374,    enfin,    a   demeuré,    au    1''"  étage, 
Mme  Geoffrin  (1699-1777),  dont  le  salon  fut  si 
célèbre  à  une  époque  où  l'on  causait. 


Pl. et  Colonne 
Vendôme 


Nouv 
Cirque,  o 


Pl.  du 
Palais  Royar 


On  atteint  enfin  la  rue  Royale,  large 
et  belle  voie  (|iii  relie  la  place  de  la  Concorde  à  la  place  de 
la  Madeleine  et  qui  est  bordée,  jusqu'à  la  rue  St-Honoré,  d'hôtels 
construits  sur  un  plan  uniforme  au  xvni/'  s.  et  de  riches  magasins. 

La  place  de  la  Madeleine  est  ornée,  à  son  angle  S.-E.,  du 
monument  de  Jules  Simon,  par  D.  Puech,  d'où  se  détache  à  l'E. 
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le  boulevard  de  la  Madeleine  qui  commence  la  ligne  des  bou- 
levards (p.  33),  entoure  l'église  delà  Madeleine  (p.  123),  près  de 
laquelle,  à  l'E.,  se  tient,  les  mardis  et  vendredis,  un  marché 
aux  fleurs  très  fréquenté.  Sur  la  place  s'élève  le  monument 
de  Lavoisier,  par  Barrias  et  Gerhardt. 

Derrièi'e  l'église,  la  rue  Troncliet  (au  n""  7,  hôtel  Pour  talés, 
bâti  par  Duban),  prolongée  par  la  rue  du  Havre  (à  dr.,  n''  8,  lycée 
Condorci'.t  ^  auparavant  lycée  Bonaparte,  puis  lycée  Fontanes, 
ancien  couvent  de  Capucins  construit  en  1781  par  Brongniart;  la 
façade  a  été  ajoutée  en  1864-65  par  Duc),  conduit  à  la  gare 
Saint-Lazare  ou  gare  du  chemin  de  fer  de  l'Ouest  (rive  dr.), 
reconstruite  en  1886-1889,  devant  laquelle  s'élève  Vhôt.  Terminus. 
Aux  alentours  de  cette  gare,  toujours  très  animés,  on  trouve  de 
nombreux  caiês,  restaurants  et  brasseries. 

A  rO.  de  la  Madeleine  s'ouvre  le  boulevard  Malesherbes,  long 
,  de  2,650  m.  sur  34  m.  de  largeur,  et  conduisant  à  la  porte  d'Asniè- 
res.  En  le  suivant,  on  croise  la  rue  d'Anjou  :  dans  le  tronçon  dr. 
se  trouve,  entourée  d'un  square,  la  Cliapelle  Expiatoire  cons- 
truite sur  les  ordres  de  Louis  XVlll  par  Percier  et  Fontaine, 
achevée  en  1826,  consacrée  à  la  mémoire  de  Louis  XVI  et  de 
Marie-Antoinette,  qui  avaient  été  ensevelis  en  cet  endroit, 
et  à  celle  des  victimes  de  la  Révolution  (on  ne  la  visite  pas). 
—  Le  bd  Malesherbes  croise  ensuite  le  bd  Haussmann 
(p.  40)  pour  déboucher  sur  la  place  Saint- Augustin.  A  dr.,  sont 
la  caserne  de  la  Pépinière  et  le  square  Delaborde  (un  Sauve- 
teur, statue  par  Mombur).  Devant  l'église  St-Augustin  (p.  131) 
se  dresse  la  statue  de  Jeanne  d'Arc,  par  Paul  Dubois.  —  Près 
de  là,  à  g.,  à  l'intersection  du  boulevard  Haussmann  et  de 
l'avenue  de  Messine,  qui  monte  au  parc  Monceau  (p.  107),  a  été 
érigée,  en  1888,  la  statue  de  Shakespeare  (par  P.  Fournier), 
offerte  à  la  ville  de  Paris  par  M.  William  Knighton. 

Le  bd  Malesherbes  laisse  ensuite  à  dr.  la  rue  de  Madrid  — 
qui  conduit  à  la  place  de  l'Europe,  formée  en  grande  partie  par 
le  tablier  d'un  gigantesque  pont  en  fer  construit  par  l'ingénieur 
JuUien,  sous  lequel  passent  les  voies  ferrées  du  chemin  de  fer 
de  l'Ouest  —  puis  il  passe,  h  g.,  devant  l'entrée  E.  du  parc 
Monceau  (p.  107),  oii  se  trouve,  à  g.,  le  musée  Cernuschi  (p.  270), 
et  croise  le  bd  de  Courcelles.  A  dr.,  sur  le  bd  des  Batignolles, 
no  45,  est  le  coUèr/e  Chaptal  (1866-76). 

Au  delà  du  bd  de  Courcelles,  le  bd  Malesherbes  forme,  par  son 
crois(îment  avec  l'avenue  deVilliers  et  la  rue  Legendre,  la  place 
Malesherbes,  oi'née  d(;  massifs  de  verdure  et  de  statues  {Génie 
de  la  musique,  par  Bailly;  Douleur  (/MJ/'p/iée ,  par  Verlet),  et 
bordée  de  magnifi(^ues  hôtels,  ])armi  lesquels  on  remarque,  n^l, 
l'ancien  hôtel  de  M.  Gaillard,  dont  la  façade  reproduit  l'aile  de 
Louis  XII  (lu  chàtean  de  IMois.  Sur  un  des  plateaux  s'élève  la 
statue  d'Alexandre  Dumas  père,  en  l)ron7.(%  par  Gustave  Doré, 
(jui  a  décoré  le  i)ié(lestal  de  ligures  symboli(|ues.  Sur  cette  place, 
qui  s'appellera  la  place  des  Trois-Dumas,  seront  érigées  la  statue 
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d'Alexandre  Dumas  fils,  par  Saint-Marceaux:,  et  la  statue  du 
général  Dumas,  par  Alp.  Moncel. 

Un  peu  plus  loin  est  situé,,  à  g.,  le  lycée  Carnot\  à  dr.,  la  rue 
Cardi?iet,  qui  croise  la  i-ue  de  Tocqueville  (à  dr.,  Ecole  des  Hautes- 
Études  commerciales  et,  dans  un  square,  statue  d'Alain  Char- 
tier,  par  Moncel),  conduit  à  la  station  et  au  square  des  Bati- 
gnolles,  un  des  plus  grands  de  Paris  (14,300  m.,  deux  pièces 
d'eau;  statues  en  bronze  :  Circé  par  Michel,  le  Belluan-e  par 
Ferrary,  Dauphin  par  Larroux). 

Le  bd  Malesherbes,  avant  d'aboutir  à  la  porte  d'Asnières, 
forme,  avec  le  boulevard  Pereire,  qui  s'étend  de  la  porte  Maillot 
au  square  des  BatignoUes,  et  V avenue  de  Wagram,  qui  vient  de 
la  place  de  l'Etoile,  la  place  Wagram  (statue  d'Alphonse  de 
Neuville,  en  bronze,  par  Saint-Vidal;. 

[Non  loin  de  là,  à  l'O.,  à  l'intersection  du  bd  Pcrcire  et  de  l'a  rue 
Alphonse-de-Neuville,  s'élève  le  monument  de  riugénicur  Euycnc  Flachat 
'  ^"-2-1873),  par  Alfred  Boucher,  sculpteur,  et  Gaston  Trélat,  architecte.] 


3*^  SECTION.  —  Les  boulevards  ;  de  la  Madeleine  à  la  place  de  la  Bas- 
tille. —  {V.  les  plans  I  et  IL) 

Principales  curiosités  :—  Opéra;  —  Portes  Saint-Denis  et  Saini-AUu lin  ; 
—  place  de  la  Bastille  et  colonne  de  Juillet. 

Les  boulevards  sont  l'avenue,  longue  de  4  k.  5,  qui  s'étend 
de  la  Madeleine  à  la  place  de  la  Bastille,  en  formant  une  ligne 
courbe.  Ils  prennent,  suivant  les  quartiers  qu'ils  traversent,  une 
désignation  particulière,  mais  dans  leur  ensemble  on  les  appelle 
simplement  les  boulevards,  tandis  que  les  autres  voies  de  ce 
nom  reçoivent  toujours  unie  dénomination  spéciale.  Ils  suivent 
la  ligne  des  anciennes  murailles  de  Paris,  ce  qui  leur  a  valu  leur 
nom:  mais  bien  qu'ouverts  sur  toute  leur  longueur  dès  le  règne 
de  Louis  XIV,  ils  n'existent  réellement  que  depuis  la  Révolution; 
jusque-là  ce  n'était  guère,  surtout  dans  la  partie  E.,  qu'une 
promenade  tracée  dans  la  campagne  au  milieu  des  jardins  de  la 
noblesse  et  des  couvents. 

Les  diverses  parties  des  boulevards  offrent  des  tableaux  fort 
différents  au  point  de  vue  des  constructions  qui  les  encadrent 
et,  surtout,  de  la  population  qui  les  anime.  Les  boulevards  de 
la  Madeleine,  des  Capucines  et  des  Italiens  sont  le  rendez-vous 
des  flâneurs;  il  est  vrai  de  dire  que  ce  sont  les  plus  beaux  (par 
les  cafés  et  les  magasins  qui  bordent)  et  les  plus  animés. 

On  peut  voir  les  boulevards  en  les  parcourant  sur  l'impériale 
dun  omnibus  (15  c,  ligne  E);  mais,  pour  bien  apprécier  leur 
aspect,  surtout  au  point  de  vue  de  la  population,  il  faut  les 
parcourir  à  pied. 

Toute  la  ligne  des  boulevards  est,  de  chaque  côté,  plantée 
d  arbres  entre  les(]ucls  se  dressent  malheureusement  un  trop 
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grand  nombre  de  kiosr|ues  de  jour- 
naux, d'édicules  de  nécessité  pour 
hommes,  de  colonnes  d'aCnches. 

Des  refuges,  avec  des  candélabres 
dont  pbisieurs  sont  garnis  d'horloges 
pnenmati'-iues,  sont  élablis  de  distance 
en  distance,  au  centre  de  la  chaussée. 
Aux  points  les  plus  encombrés,  des 
gardiens  de  la  paix  interrom- 
pent la  circulation  des  voitures 
pour  permettre  aux  piétons  de    ^^  deBi 
traverser. 

Kniin  de  nombreux  cafés  ou 
brasseries,  avec  leurs  rangées  di 
tables  et  de  chaises  à  l'extérieur  (a: 
qu'on  appelle  la  terrasse),  ran-  ûs^/n 
Kécs  malheureusement  par  trop  lii^^Ùi 
envahissantes,    achèvent     de        Canal  StMai/t 
(h)nn(ïr  aux  boulevards  un  aspect 
d'animation     tout  particulier. 

boulevard  de  la  Madeleine,  long  de  220  m.,  s'étend  de  la  place 
de  la  Madeleine  à  la  rue  Cambon,  à  dr.,  et  à  la  rucCaumartin  à  g. 
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Le  boulevard  des  Capucines,  loDg  de  440  m.,  fait  suite  au  l)d 
de  la  Madeleine.  Il  s'étend  de  la  rue  Gambon,  à  dr.,  et  de  la  rue 
Caumartin,  à  g.,  au  pavillon  de  Hanovre,  à  dr.,  et  à  la  rue  de 
la  Chaussée-d'Antin,  à  g. 

Du  côté  dr.  se  présentent  :  la  rue  des  Capucines  (au  n"  19,  le 
Crédit  Foncier),  le  petit  théâtre  des  Capucines  (p.  306),  la  rue 
Daunou;  la  confiserie  Marquis  et  Siraudin  ;  —  la  place  de  l'Opéra 
(p.  39),  d'où  se  détachent  :1a  rue  de  la  Paix  (p.  39),  à  l'extrémité  de 
laquelle  on  voit  la  colonne  Vendôme  (p.  30j,  l'avenue  de  l'Opéra 
(p.  39;  à  l'entrée  à  dr.,  Cercle  national  des  Années  de  terre  et 
de  mer)]  enfin  la  rue  du  Quatre-Septembre ;  —  la  confiserie  Bois- 
sier  et  le  glacier  Napolitain. 

Du  côté  g.,  on  rencontre  :  l'Olympia  (p.  373);  les  ^iiagasins  de 
la  maison  Goupil;  les  bureaux  de  la  Compagnie  générale  des 
Petites-Voitures;  le  Grand-Café  (au-dessus.  Cercle  du  Jockey- 
Club);  la  rue  Scribe;  le  Grand-Hôtel;  le  bureau  de  vente  des 
cigares  de  la  Havane;  le  restaurant  et  le  café  de  la  Paix;  la  rue 
Auber;  l'Opéra  (p.  361);  le  café-restaurant  Américain;  le  théâtre 
du  Vaudeville  (p.  371),  et  la  rue  de  la  Chaussée-d'Anlin  (p.  40). 

Sur  les  bds  de  la  Madeleine  et  des  Capucines  se  troifvent  les 
plus  beaux  magasins  de  Heurs  naturelles  de  Paris. 

Le  boulevard  des  Italiens,  dont  la  contre-nllée  N.  portait  sous 
la  Restauration  le  nom  de  boulevard  de  Gand,  s'étend  sur  une 
longueur  de  425  m.,  du  pavillon  de  Hanovre,  à  dr.,  ct^de  la 
rue  de  la  Chaussée-d'Antin,  à  g.,  aux  rues  de  Richelieu,  a  dr.,  et 
Drouot,  à  g.  C'est  de  tous  les  boulevards  le  plus  fréquenté. 

Du  côté  dr.,  à  l'angle  de  la  rue  Louis-le-Grand,  le  pavillon  de 
Hanovre,  édifié  en  1760  par  le  maréchal  de  Richelieu,  est  occupé 
par  l'orfèvrerie  Christofle;  on  trouve  ensuile  :  la  rue  de  la  Micho- 
dière;  la  rue  de  Choiseul;  le  bel  hôtel  du  Crédit  lyonnais]  ww 
i3ar-express;  le  café  Anglais,  à  l'angle  de  la  rue  Marivaux;  le 
magasin  de  vente  des  manufactures  de  l'Etat  (porcel.uue  de 
Sèvres;  médailles- de  la  Monnaie;  gravures  de  la  Chalcograpliie 
au  Louvre);  la  rue  Favart,  conduisant  à  la  place  Boïeldieu,  où 
s'élève  rOpéra-Comique  (p.  370);  la  pâtisserie  Favart;  le  passaqe 
des  P  rinces  conduisant  à  la  rue  de  Richelieu;  la  maison  occupée 
par  le  journal  le  Temps  et,  à  l'angle  de  la  rue  de  Richelieu,  le  café 
Cardinal,  dont  la  devanture  est  ornée  d'un  médaillon  de  Richelieu. 

Du  côté  g.  :  le  restaurant  Paillard;  la  rue  du  Helder;  le  théâtre 
des  Nouveautés  (p.  372);  la  rue  Taitbout;  la  rue  Lafiitle,  à  l'extré- 
mité de  laquelle  se  voit  l'égl.  Notre-Dame  de  Lorctte  ({).  129) 
dominée,  à  l'arrière-plan,  par  l'égl.  du  Sacré-Cdjur ,  sur  la 
butte  Montmartre;  le  café  Riche;  la  rue  Le  Peletier;  la  bras- 
serie-restaurant Pousset;  le  passage  de  V Opéra,  composé  des 
deux  galeries  parallèles  de  l'Horloge  et  du  Baromètre,  et  ainsi 
nommé  parce  qu'il  communiquait  avec  le  théâtre  de  l'Opéra, 
incendié  en  1873;  enfin  le  théâtre  de  Robert-Houdin  (p.  372). 

Le  boulevard  Montmartre,  long  de  215  m.,  s'étend  des  rues 
Richelieu,  à  dr.,  et  Drouot,  à  g.,  aux  rues  Montmartre,  à  dr.,  et 
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du  Faubourg-Montmartre,  à  g.  A  partir  de  la  rue  de  Richelieu, 
la  ligne  des  boulevards,  droite  jusque-là,  fait  un  angle  et  se, 
dirige  vers  le  S.-E.  jusqu'à  la  place  de  la  République.  On  entre 
ici  dans  les  quartiers  du  commerce. 

Du  côté  dr.  :  pâtisserie  Frascati  ;  rue  Vivienne,  conduisant  à 
la  place  de  la  Bourse  (p.  45);  passarje  des  Panoramas^  ainsi 
nommé  de  la  salle  où  furent  installés  les  premiers  panoramas 
exposés  à  Paris;  théâtre  des  Variétés  (p.  371). 

Du  côté  g.  :  salle  des  dépêches  du  journal  le  Petit  Parisien-, 
grande  brasserie-concert  du  Petit-Casino;  passage  Jouffroy^  qui 
mène  à  la  rue  Grange-Batelière;  Musée  Grévin  (p.  374). 

Le  boulevard  Poissonnière,  long  de  351  m.,  s'étend  des  rues 
Montmartre,  à  dr.,  et  du  Faubourg-Montmartre,  à  g.,  aux  rues 
Poissonnière,  à  dr.,  et  du  Faubourg-Poissonnière,  à  g.  —  Du  côté, 
dr.  :  café-concert  Parisiana  (p.  375).  —  Du  côté  g.  :  taverne-res- 
taurant Brébant;  magasin  de  bronze  d'art  de  Barbedienne;  rue 
de  Rougemont,  aboutissant  au  Comptoir  d^ escompte  (rue  Ber- 
gère, 14),  construit  par  Corroyer  (1878-82);  immeuble  occupé 
par  le  journal  le  Matin. 

Le  boulevard  de  Bonne-Nouvelle,  long  de  347  m.,  s'étend  des 
rues  Poissonnière,  à  dr.,  et  du  Fg-Poissonnière,  à  g.,  aux  rues 
St-Denis,  à  dr.,  et  du  Fg-Saint-Denis,  à  g.  Il  forme  la  partie  la 
plus  irrégulière  des  boulevards,  sur- 
tout du  côté  dr.,  où  la  chaussée  passe 
en  contre-bas  du  trottoir.  —  Du  côté^ 
dr.  on  passe  devant  la  maison  renom- 
mée du  chocolat  Prévost  (chocolat  à 
la  tasse),  on  longe  le  quartier  Bonne- 
Nouvelle,  aux  rues  étroites;  plus  loin, 
en  contre-haut,  dans  la  rue  de  la 
Lune,  se  trouve  la  boutique  Brioche 
de  la  Lune  (brioches  renommées).  — 
Du  côté  g.,  théâtre  du  Gymnase 
(p.  371),  précédé  d'un  terre-plein' 
planté  d'arbres;  restaurant  Margue- 
ry;  rue  d^Hauteville  conduisant  à 
l'église  St-Vincent-de-Paul  (p.  162); 
magasins  de  la  Ménagère  (meubles  et 
objets  de  ménage  dé  toutes  sortes). 

Entre  le  bd  Bonne-Nouvelle  et  le  bd 
St-Dcnis  s'élève  la  Porte  Saint-Denis. 

Cet  arc  do  triomphe  a  été  érigé  en  1671, 
aux  frais  de  la  ville  de  Paris  et  sur  les 
dessins  de  Blondcl,  en  mémoire  des  conquêtes  de  Louis  XIV  en  Alle- 
magne (sur  la  façade  S.,  côté  du  boulevard,  bas-relief  représentant  le 
Passcq/e  du  llhhi  et  tigures  allégoriques  do  la  Hollande,  à  dr.,  du  lildn; 
à  g.;  sur  la  façade  N.,  la  Prise  de  Mdëstriclil ,  toutes  ces  sculptures  ont 
été  faites  y)ar  les  frèrcîs  Aniruier,  sur  les  dessins  de  (tirardon,  et  restaurées 
dans  ces  dernières  années). 


Porte  Saint-Denis.  • 
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Le  boulevard  Saint-Denis,  long  de  210  ni.,  s'étend  de  la  porte 
St-Denis  à  la  porte  St-Martin.  —  A  dr.  s'ouvrent  la  rue  St-L)enis 
(au  delà,  boutique  où  l'on  vend  de  la  cfalelte  «  A  coupe  tou- 
jours »),  le  bd  de  Sébastopol  et  la 
rue  St-Martin,  voies  très  animées 
et  très  populeuses.  —  A  g,  sont 
la  rue  du  F q -St-Denis  (nombreux 
rôtisseurs),  le  restaurant  Maire. 
bd  de  Strasbourg  (p.  30),  abouti- 
sant  h  la  irare  de  riîlst,  et  la  rue  du 
Fg-St- Martin.  % 

La  Porte  Saint-Martin  forme  li- 
mite entre  les  bds  St-Denis  et  St 
Martin. 

Cet  arc  de  triomphe  a  été  construit  m 
1674,  aux  frais  de  la  ville,  par  Pierre 
Bullet.  La  face  S-  (coté  du  boulevard)  de 
l'attique  porte  cette  inscription  en  latin  : 
«  A  Louis-le-Grand,  pour  avoir  pris  doux 
fois  Besançon  et  la  Franche-Comté,  et 
i^u  les  armées  allemande,  espagn  >! 
iijllandaise  :  le  prévôt  des  marclian  l 
>■  les  échevins-de  Paris,  1674  ».  Sur  chaqut 
face  deux  bas-reliefs  :  au  S.,  par  Dujardin 
et  Marty,  représentant  la  Frise  de  Be-  Porte  Saint-Martin. 

sançon  et  la  Triple  Alliance;  au  N.,  par 

Le  Hongre  et  Lcgros  père,  la  Prise  de  Limbourr/  et  la  Défaite  des  Allemands. 

Le  boulevard  Saint-Martin,  long  de  450  m.,  s'étend  de  la  porte 
St-Martin  à  la  place  de  la  République.  —  A  dr.,  bouti([iie  de 
l'Eclipsé  (A  la  renommée  des  croissants).  —  A  g.  :  théâtres 
de  la  Renaissance  (p.  371),  de  la  Porte-St-Marlin  (p.  371),  de 
l'Ambigu  (p.  372)  ;  terre-plein  planté  d'arbres  séparant  le  bou- 
levard de  la  rue  de  Bondy,  sur  laquelle  est  situé  le  tliéâtre  des 
Folies-Dramatiques  (p.  372).  Tout  près  de  bà,  sur  le  l)d  Magenta, 
la  Bourse  centrale  du  ï'/y/iy/?7  (1 890),  o'uvre  de  Bouvard. 

La  place  delà  République,  autrefois  place  du  Château- d'Eaii^ 
est  formée  par  la  rencontre  des  bds  St-Martin,  du  Temple,  de 
Magenta  (p.  50),  Voltaire  (p.  G3),  de  l'avenue  de  la  République 
et  des  rues  du  Temple,  du  Fg-du-Templc,  de  la  Douane, 
Beaurepaire  et  de  Bondy;  elle  est  vaste  et  beaucoup  plus 
longue  que  large.  Au  centre  s'élève  le  monument  de  la 
République  (1884),  haut  de  21  m.,  par  Morice.  La  place  est 
bordée  au  N.-l!].  par  la  caserne  du  Chdteau<VEau  et  un 
grand  bâtiment  occupé  par  l'hôt.  Moderne.  —  Pour  le  chemin 
de  fer  funiculaire  qui  relié  la  place  aux  hauteurs  de  Belle- 
ville,  V.  p.  ;io. 

A  partir  de  là,  la  ligne  des  boulevards  s'infléchit  vers  le  S. 
Le  boulevard  du  Temple,  long  de  405   m.,    s'étend   de  la 
place  de  la  République  à  la  rue  des  Filles-du-Calvaire.  De 
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même   que   la  rue 


du  Temple,  il  doit  son  nom  à  l'ancien 
château  fort  des  Templiers.  —  Du 
côté  dr.,  rue  du  Temple  et  théâtre 
Déjazet  (p.  372). 

Le  boulevard  des  Filles- du- Cal- 
vaire, long  de  210  m.,  s'étend  de  la 
rue  des  Filles-du-Calvaire  à  la  rue 
du  Pont-aux-Choux;  il  doit  son  nom 
à  un  ancien  couvent,  fondé  en  1633 
et  supprimé  en  1790.  —  A  dr.,  la  rue 
des  Filles-dU'Calvairê  conduit  à  la 
rue  de  Turenne.  —  A  g.,  Cirque 
d'hiver  (p.  373)  et  inie  Oberkampf^\ 
ancienne  rue  de  Ménilmontant. 
Ce  bd  et  le  suivant  sont  beaucoup- 
moins  animés  et  moins  bruyants' 
que  les  autres. 

Le  boulevard  Beaumarchais,  long 
de  750  m.,  s'étend  de  la  rue  du 
Pont-aux-Choux,  à  dr.,  et  de  la 
rue  St-Sébastien,  à  g.,  à  la  place 
de  la  Bastille.  Il  doit  son  nom  à, 
l'hôtel  du,  célèbre  Beaumarchais.' 
—  Du  côté  dr.  :  rue  des  Tournelles 
(p.  62);  rue  du  Pas-de-la-Mule,  con- 
duisant 
à  la 


place  des  Vosges  (p.  62);  petit  hôl. 
(le  Ninon  de  Lenclos  (p.  62).  —  Du 
côté  g.,  au  n"  2,  insci-iption  signa- 
lant l'emplacement  de  Vlwt.  de 
Beaumarclifiis. 

La  place  de  la  Bastille  occupe 
une  partie  de  remplacement  do  la 
forteresse  construite  sous  Charles 
V,  prise  par  Ip  peuple  le  14  juillet 
1789  et  rasée  la  même  année, 
comme  le  rappelle  une  inscription 
placée  au  n°  3  de  la  place.  Sur  le 
côté  0.,  une  ligne  de  pavés  blancs 
trace  le  périmètre  de  la  Bastille. 
Au  centre,  la  colonne  de  Juillet,  en 
bronze,  haute  de  \'l  m.,  a  été  élevée 
1831-1840;  par  Alavoine  et  Duc)  à 
la  m  émoi  ni  des  combattants  de 
juillet  1830  (it  (hî  février  184S. 


("oloiiiio  (lc>  la  lîasliUc. 


Sur  la  l'accu  ().  du  ijicdostal,  un  lion  en  liroiizc,  magnifiquo  bas-roliof  de 
?>ai\yo,  synil)()lis('  lo  mois  do  Juillet;  sur  la  face  opposée  sont  les  armes 
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;e  la  Ville.  La  colonne  porte  en  lettres  d'or  les  noms  des  615  combattants 
t.lo  Juillet  dont  elle  couvre  les  restes;  elle  est  surmontée  du  Génie  de  la 
Liberté,  en  bronze  dore,  d'après  Dumont.  De  la  galerie  du  liant  (rétribu- 
tion), on  a  une  belle  vue. 

Au  S.-E.  de  la  place  est  siUiée  la  gare  du  chemin  de  fer  de 
Vincennes  et  au  S.  s'étend  le  bassin  ou  gare  d'eau  de  l'Arsenal, 
extrémité  du  canal  St-Martin,  qui  passe  en  tunnel  sous  la 
place. 

4^  SECTION.  —  Places  du  Théâtre-Français  et  de  TOpéra.  —  Chaussée- 
d'Antin.  —  Boulevard  Haussmann.  —  Montmartre.  —  (T.  le  plan  1.) 

Principales  curiosités  :  —  Opéra  (musée  de  l  Opéra)  ;  —  rue  de  la  Paix  ; 
—  église  de  la  Trinité;  —  musée  Gustave  Morcau  ;  —  monument  duMaré- 
chal  Moncey  ;  —  cimetière  Montmartre;  —  église  du  Sacré-Cœur. 

De  la  place  du  Palais-Royal,  la  rue  St-Honoré  conduit,  à  l'O.,  à  la 
place  du  Théâtre-Français,  située  à  l'O.  et  au  S.  du  Théâtre  Fran- 
çais (p.  3G9).  A  l'angle  du  théâtre  Français  doit  être  érigée  la 
statue  d'Alfred  de  Musset,  par  An  ton  in  Mercié.  De  la  place  se 
détachent,  au  N.  et  au  N.-O.,  la  rue  de  Richelieu  et  l'avenue  de 
rOpéra.A  l'entrée  de  cette  avenue  sont  deux  gracieuses  fontaiyies, 
(l'uvres  de  Davioud  (à  g.,  nymphe  et  enl'ants  par  Carrier-Belleuse 
et  Eude;  à  dr.,  par  Morcau  et  C.  Gauthier).  , 

L'avenue  de  l'Opéra,  longue  de  698  m.,  large  de  oO  ni.,  s'èLend 
(i'  la  place  du  Théàlre-i^rançais  à  la  pince  (i<^  l  Opéra.  —  l'allé 
t  roise  la  rue  des  Pelits-C/iamps  (à  g.,  nnirflic  Sl-Jlonoré.  sur 
remplacement  de  l'ancien  club  des  Jacobins).  —  A  dr.  on  aper- 
çoit la  succursale  de  la  Banque  de  France,  ancienne  salle 
Ventadour  (théâtre  Italien),  au  N.  de  laquelle  est  le  théâtre  des 
boulTes-Parisicns  (p.  372). 

Plus  loin,  à  dr.  de  l'avenue  de  l'Opéra,  adosscc  h  une  maison 
d'angle,  entre  les  rues  de  Port-Mahon  et  de  la  Michodièrc  (Bona- 
parte a  habité  au  n"  d9  de  cette  rue),  la  jolie  fontaine  Gaillon 
(1823)  est  l'œuvre  de  Visconti  (triton  et  dauphin,  groupe  remar- 
qable  de  Jacquot). 

A  g.,  dans  l'avenue,  à  l'angle  de  la  place  de  l'Opéra,  se  trouve 
le  Cercle  national  des  Armées  de  terre  et  de  mer. 

La  place  de  l'Opéra,  traversée  par  le  bd  des  Capucines  (p.  35), 
reçoit  en  outre,  au  N.,  les  rues  Halévy  et  Auber,  au  S.  la  rue  du 
Quatre-Septembre,  l'avenue  de  l'Opéra  et  la  rue  de  la  Paix,  une 
des  plus  belles  de  Paris,  ouverte  en  1807,  bordée  de  riches 
magasins,  et  qui  aboutit  à  la  place  Vendôme  (p.  30). 

Au  n""  1'  de  la  place  de  l'Opéra  se  trouve  V Agence  des  Voyages 
Cook  et  au  n'^  3  V Agence  des  Wagons-Lits  et  des  Grands-Express 
Européens.  Au  N.  de  la  place  s'éiève  l'Opéra  (p.  367).  On  peut 
y  visiter  le  Musée  de  l'Opéra  (p.  360). 

A  l'O.,  le  Grand-Hôtel  développe  une  de  ses  façades  sur  la 
rue  Auber  (à  dr.,  monument  de  Charles  Garnier,  par  Pascal  et 
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de'  Friedland  (p.  29).  Ce  bd,  sur  lequel  se  trouvent  à  dr.  les 
Magasins  du  Printemps,  à  g.  la  Chapelle  expiatoire  (p.  32), 
croise  le  bd  Malesherbes  en  face  de  l'église  St-Augustin 
(p.  131). 

La  Chaussée-d'Antin,  d'où  se  détache  à  dr.  la  rue  de  La  Fayetle 
(p.  36),  croise  la  rue  de  Provence,  qui  conduirait,  à  dr.,  à  Véglise 
St-Louis- d'An  lin  (rue  Caumartin;  P  .  1,  K,  7),  conslruite  en  1782 
sur  les  dessins  de  Brongniart  pour  des  Capucins,  f'^lle  laisse 
ensuite,  à  dr.,  la  rue  de  la  Vicloire,  avec  un  temple  israélite 
(p.  168),  puis  atteint  la  place  de  la  Trinité,  avec  square  orné  de 
trois  fontaines  (figures  de  la  Foi,  de  V Espérance  et  de  La  Charité, 
en  marbre,  par  Lequesne,  d'après  Duret),  et  dominée  au  N.  par 
l'église  de  la  Trinité  (p.  163). 

De  la  place  de  la  Trinité,  à  l'E.,  la  rue  de  Châteaudun  con- 
duit à  l'église  Notre- Darae-de-Lorette  (p.  129),  au  N.  de  la- 
quelle, sur  la  place  Sl-Georges  (au  centre,  fontaine  surmontée 
du  monument  de  Gavarni,  par  Denys  Puech,  sculpteur,  et  Henri 
Guillaume),  archit.,  n"  27,  est  situé  l'ancien  hot.  Thiers. 

De  la  place  de  la  Trinité,  également  à  l'E.,  la  rue  St-lMzare 
et,  à  g.,  la  rue  de  Laroche foucauld  conduisent,  au  n*"  14  de  cette 
dernière  rue,  au  Musée  Gustave  Moreau  (F.  p.  290). 

Au  N.  de  la  place  de  la  Trinité,  la  rue  Blanctie  (à  g.,  n°  15, 
Nouveau -Théâtre,  p.  372;  n"  19,  hôt.  de  la  Société  des  Ingé- 
nieurs civils)  conduit  à  la  place  du  même  nom,  et  la  rue  de 
Clichy  (à  dr.,  n"  16,  Casino  de  Paris,  p.  373),  à  la  place  de 
Clichy  et  à  la  place  Vintimille  (square  avec  la  statue  de  Ber- 
lioz, par  Lenoir). 

La  place  de  Clichy  occupe  l'emplacement  de  l'ancienne  bar- 
rière de  Clichy,  que  les  invalides  et  la  garde  nationale,  com- 
mandés par  le  maréchal  Moncey,  défendirent  héroïquement,  le 
30  mars  1814,  contre  les  Russes.  Au  centre  de  la  place  s'élève  le 
monument  du  maréchal  Moncey  (1863-1870),  par  Guillaume,  avec 
un  beau  groupe  en  bronze  modelé  par  Doublemard. 

A  l'E.  de  la  place  de  Clichy  se  détache  le  àd  de  Clichy  avec 
la  statue  du  philosophe  Charles  Fourier  (1772-1837),  par  Emile 
Derré,  l'Hippodrome  (p.  374),  le  Music-Hall  du  Moulin-Rouge 
(p.  374)  et  de  nombreux  cabarets  soi-disant  artistiques. 

Au  N.,  la  butte  Montmartre  forme  un  quartier  populeux.  Sur 
le  versant  0.  est  le  cimetière  Montmartre,  ou  cimetière  du  Nord 
(p.  398);  un  peu  plus  haut  se  voit  le  célèbre  moulin  de  la  Galette; 
au  sommet  s'élèvent  :  l'église  du  Sacré-Cœur  (p.  130;  on  y 
monte,  de  lu  place  Sl-Pierre,  soit  par  un  funiculaire,  10  c,  soit 
par  un  escalier  de  235  marches),  la  vieille  église  Saint-Pierre 
(Pl.  1,  M,  4),  construite  au  xn^  s.  et  fermée  au  culte,  plusieurs 
panoramas  et  le  vaste  réservoir  des  eaux  de  la  ville,  à  quatre 
étages  superposés,  construit  en  1887-1888.  Rue  des  Abesses  la 
nouvelle  église  St-Jean  a  été  édifiée  (1904)  en  ciment  armé,  par 
De  Baudot.  Sur  le  versant  N.  on  trouve  Yéglise  Notre-Dame  de 
Clignancourt  {pXdice  Sainte-Euphrasie  ;  Pl.  Il,  N,  3;  bâtie  de  1859 
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à  1863,  par  Lequeux),  sur  le  versant  S.,  le  square  St-Plerre  et 
le  théâtre  de  Montmartre  (p.  372). 


[Au  N.-O.  (lo  la  l)uttc  Montmartre,  lo  f!(/iinrc  des  EpinvAtcs  rcntermo  lo 
rnonnmnnl  (par  Dalou  et  Formigé)  do  Jean  J.eclaire,  qui  appliqua  lo  pro- 
micr,  on  184^2,  lo  système  do  la  participation  aux  bénéfices  à  1  établisso- 
mont  qu'il  avait  fondé  à  Paris,  ot  la  statue  de  Maria  Deraismes  (par  Bar- 
rias),  qui  so  dévoua  à  la  cause  féministe.  | 
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5-^  SECTION.  —  Palais-RoYal.  —  Banque.  —  Place  de»  Victoires.  — 
Bourse.  —  Rue  Lafayette.  —  (V.  les  plans  I  et  II.) 

Principales  curiosités  :  —  Palais  Royal  ;  —  place  des  Victoires  (statue 
de  Louis  XIV)  ;  —  fontaines  Molière  et  Louvois  ;  —  Bibliothèque  nationale  ; 
—  place  de  la  Bourse;  —  Conservatoire  de  musique. 

Le  Palais-Royal  et  son  jardin  (p.  198)  s'étendent  au  N.  de  la 
place  du  Palais-Royal.  A  l'extrémité  N.  de  la  galerie  de  Montpen- 
sier  se  trouve  le  théâtre  du  Palais-Royal  (p.  371).  A  l'angle  de 
la  rue  de  Valois,  une  inscr.  indique  l'emplacement  de  la  salle 
de  spectacle  du  Palais  Cardmal,  inaugurée  en  1G41,  occupée  par 
la  troupe  de  Molière  de  1661  à  1673 
et  par  l'Académie  royale  de  musi- 
que depuis  1673  jusqu'à  l'incendie 
de  1763. 

A  l'E.  du  Palais-Royal,  dans  la  rue 
de  Rivoli,  à  dr.,  s'élève  le  palais  du 
.Louvre  (p.  183).  Entre  la  rue  St- 
Honoré  et  la  rue  de  Rivoli  sont 
situés  les  Magasins  du  Louvre  et  le 
temple  de  l'Oratoire  (p.  165).  Entre 
le  chevet  du  temple  et  les  arcades 
on  voit  l'élégant  monument  (style 
Renaissan(5e  ;  archit.  Scellier)  élevé 
par  souscription  à  l'amiral  de 
Coligny  (figures  de  la  Patrie  et  de 
la  Religion,  par  Crauk). 

La  rue  Croix-des-Pelits-CJiamps  et 
la  7^ue  du  Louvre  sont  les  artères 
principales  des  quartiers  situés  à 
l'E.  du  Palais-Royal  et  où  s'élèvent 
la  'Banque  de  France  (p.  174),  la 
Caisse  d'épargne,  Vhôt.  des  Télépho- 
nes et  l'hôtel  des  Postes  (entrée  de 
la  grande  salle  du  public  rue  du 
Louvre,  76;  entrée  de  la  poste  res- 
tante, rue  Gutenberg,  4),  construit 
par  J.  Guadet  (1884-1888)  et  qui  a 
une  de  ses  façades  sur  la  rue  Jean- 
Jacques -Rousseau  {rue  Plâtrière.  Monument 
quand  Rousseau  l'habita).  Au  n"  20  lamiral  de  Coligny. 

de  cette  rue,  hôtel  du  maréchal  de  Clérambault  (xviii^  s.,  belle 
rampe  d'escalier). 

La  rue  Croix-des-PeLits-Champs  aboutit  à  la  place  des  Vic- 
toires, de  forme  elliptique,  commencée  en  1685  et  bordée  encore 
de  plusieurs  maisons  construites  sur  les  plans  de  H.  Mansart, 
mais  malheureusement  couvertes  d'enseignes  de  commerce. 
—  Au  centre,  statue  de  Louis  XIV  (par  Bosio),  érigée  en  1822 
'   s-reliefs  en  bronze  par  Bosio  neveu;  le  Passage  du  Rhin  et 
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laquelle  le  duc  de  Berry  fut  assassiné  en  février  1820.  Sur  la 
place,  transformée  en  square,  Visconti  a  construit  (18 ii)  la 
fontaine  Louvois,  une  des  plus  belles  de  Paris  (figures  de  la 
*  Seine,  la  Loire,  la  Saône  et  La  Garonne,  par  Klagmann). 

A  l'E.  de  la  Bibliothèque  nationale,  la  rue  Vivienne  (plusieurs 
beaux  hôt.  des  xvu^  et  xviii^  s.,  occupés  par  le  commerce) 
s'étend  de  la  rue  des  l^etits-Champs  au  bd  Montmartre  en 
passant  devant  la  place  de  la  Bourse. 

La  place  de  la  Bourse  est  très  animée  les  jours  de  semaine. 

—  Au  centre  s'é- 
lève la  Bourse, 
édifice  à  colon- 
nes, long  de 
71  m.  et  haut 
de  30. 

'  t   Bourse  (ou- 
'  t.  1.  j.  non 
>   do  midi  à 
les  affaires 
•jurse  se  ter- 
j,,.  icnt    à    3  h.), 
élevée  de   1808  à 
18-27,    i)ar  Bron- 
•gniart  et  son  suc- 
cesseur Labarre,  a 
été  modifiée  dans 
^' plan  primitif 

1  adjonction  de  La  Bourse.  —  Cliché  iNcurdcin. 

^  ailes  (1903). 

—  Viix  angles  du  soubassement,  statues  assises  :  sur  la  place,  la  Justice 
cnisulciiri;,  par  Duret,  et  le  Commerce,  par  Dumont;  sur  la  rue  Notrc-Dame- 
'li  N-Yictoires,  rAf/ricidture,  par  Seurre,  et  V Industrie,  par  Pradicr.  —  Au 
rez-de-chaussée,  grande  salle  longue  de  32  m.  et  largo  do  18  (aux  voussures 
du  plafond,  grisailles,  ])ac  A.  de  Pujol  et  Meynier  :  la  France  recevant  les 
trihiits  des  cinq  parties  du  monde;  les  principales  villes  de  France,  etc.).  Au 
fond,  une  enceinte,  dite  le  parquet,  avec,  au  contre,  une  grille  circulaire 
dite  la  corbeille,  est  réservée  aux  agents  d(^  cliangc  qui  s'y  livrent  à 
leurs   opérations,  avec  une  animation   tumultueuse;    c'est  un  curieux 

'^•tacle  pour  l'observateur  placé  à  la  galerie  sup(Tieure. 

A  l'O.  de  la  place  de  la  Bourse,  la  rue  du  Quatre -Septembre, 
longue  de  520  m.,  conduit  à  la  place  de  l'Opéra  (p.  39)  et,  à  l'E., 
la  rue  Réaumur  (beaux  immeubles  occupés  par  le  commerce), 
longue  de  1,345  m.,  conduit  au  square  du  Temple  (p.  54). 

Du  bd  Montmartre  (p.  35),  en  prolongement  de  la  rue  Riche- 
lieu se  détache  la  rue  Drouot^  dansjaquelle  se  trouvent  :  cà  dr., 
n"  6,  la  mairie  du  /A^  arrondissement  \  à  g.,  n"  9,  VHôtel  des 
Ventes  mobilières,  propriété  de  la  corporation  des  commissaires- 
priseurs  (les  ventes  aux  enchères  d'objets  mobiliers,  de  collec- 
tions particulières,  etc.,  ont  lieu  t.  l.  j.,  à  partir  de  2  h.  ;  il  faut 
très  bien  s'y  connaître  pour  se  risquer  à  acheter);  à  dr.,  n"  26, 
y  Hôtel  du  Fifjaro. 
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Dans  le  quartier  qui  s'élend  entre  la  rue  Drouot  et  le 
Fg  Poissonnière  se  trouvent  le  Comptoir  d'escompte  (p.  36), 
le  Conservatoire  de  Musique  et  de  Déclamation  (p.  226}  et  le 
Music-Hall  des  Folies-Bergère  (p.  373). 

La  rue  Drouot  aboutit  à  la  rue  Lafayette  (une  des  plus  ani- 
mées et  des  plus  longues  rues  de  Paris;  elle  a  2,789  m.  de  lon- 
gueur de  la  rue  de  la  Chaussée-d'Antin  au  bd  de  la  Villette; 
la  partie  de  la  rue  Lafayette  entre  la  rue  Drouot  et  la  Chaussée- 
d'Antin  est  le  grand  centre  des  magasins  d'antiquités  et  de 
bibelots). 

A  dr.,  la  rue  Lafayette  passe,  à  g.,  devant  le  square  Mon tholon, 
orné  d'une  statue  en  bronze  {Monnaie  de  singe),  par  F.  Rolard, 
de  ivo'i^" groupes  d'enfants,  en  marbre,  par  Claude  Vignon,  et 
d'un  groupe  en  bronze  {Aigle  et  vautour  se  disputant  le  cadavre 
dun  ours),  par  Cain. 

De  la  rue  Lafayette  se  détache  à  g.  la  rue  Rocliecliouart 
(n''  65,  piscine  Rochechouart),  conduisant  à  la  place  Turgot^  à  l'E. 
de  laquelle  est  V Administration  du  Gaz,  puis  entre  l'avenue 
Trudaine  et  le  bd  Rochechouart,  le  collège  Rollin  (avenue  Tru- 
daine,  12),  près  duquel  est  situé  le  square  d'Anvers  (au  centre, 
colonne,  d'après  les  dessins  de  P.  Sédillc,  surmontée  de  la  Paix 
armée,  par  Coutan;  aux  extrémités,  statues  de  Diderot  et  de 
Sedaine  par  Lecointe).  A  l'O.  du  collège  Rollin  est  situé  le 
Cirque  Médrano  (p.  373). 

Entre  la  rue  de  Clignancourt,  prolongement  de  la  rue  Roche- 
chouart, et  le  bd  Barbès  sont  situés  les  Grands  Magasins  Dufayel, 
surmontés  d'un  dôme  monumental. 

A  la  façade  :  figures  et  groupes  par  Falguière  et  Dalou,  au  fronton  le 
Progrès  entraînant  le  Commci^ce  et  L'Industrie^  par  Dalou.  —  A  Tint.  :  com- 
positions décoratives  d'après  Clairin  et  Luc-Olivier  Merson;  salon  des 
Saisons,  orne  de  ]>einturcs  par  Lafon;  salle  des  Fêtes  avec,  au  plafond,  un 
vitrail  de  500  m.  de  suj)crf.,  exécuté  par  MM,  Hubert  etMartineau,  d'après 
les  cartons  d'IIip.  Rertaux.  —  Séances  cinématographiques. 


6«  SECTION.  —  Les  Halles.  —  Boulevards  de  Sébastopol,  de  Strasbourg 
et  Magenta.  —  Gares  de  l'Est  et  du  Nord.  —  La  Chapelle.  —  La 
Villette.  —  (  K.  le  plan  II.) 

Principales  curiosités  :  —  palais  du  Louvre  (musées  et  cour  du  Louvre)  ; 
—  les  Halles;  —  fontaine  des  Innocents;  —  église  Saint-Eustaclic  ;  — 
églises  Saint-Merri  et  Saint-Nicolas-dcs-Champs;  —  maison  des  Gotiis  (rue 
St-Martin);  —  tour  do  l'hôtel  do  Bourgogne  (rue  Etienne-Marcel);  —  Con- 
servatoire des  Arts-et-Métiers;  —  église  Saint-Vinccnt-do-Paul. 

De  la  place  du  Palais-Ro-yal  on  suit  à  l'E.  la  rue  de  Rivoli, 
en  longeant  à  dr.  le  palais  du  Louvre  (pour  le  palais,  V, 
p.  183;  pour  le  musée,  V.  p.  290).  A  l'extrémité  des  arcades 
de  la  rue  de  Rivoli,  à  g.,  s'ouvre  la  partie  de  la  rue  du  Louvre 
sur  laquelle  se  voit,  à  dr.,  la  Bourse  de  commerce,  édifice  de 
forme  circulaire,  construit  en  1888  par  Blondel  (à  Tint.,  hall 


LËS  HALLES. 


Colcnijc  (le  1  liulcl 
de  Soissons. 


actif  et  curieux 
marché,  devra 
trouver  entre  6 
8  h,  du  mat. 


de  1,200  m.  de  superficie;  sous  la 
coupole,  peintures  par  Luminais, 
Lucas,  Laugée,  Clairin,  séparées  par 
des  figures  de  MazeroUes).  Près  de  là 
s'élève  une  belle  colonne  cannelée, 
d'ordre  dorique,  haute  de  30  m.  (le 
chapiteau  porte  un  cadran  solaire), 
seul  reste  de  l'hôtel  de  Soissons,  cons- 
truit en  1572  pour  Catherine  de 
Médicis,  par  Philibert  Delorme  (cette 
colonne  servait,  dit-on,  d'observa- 
toire à  l'astrologue  de  Catherine  de 
Médicis). 

A  TE.  de  la  Bourse  de  commerce 
s'élèvent  les  Halles  centrales. 

Commencées  en  1851,  d'après  les  plans  et 
sous  la  direction  de  Baltard,  les  Halles  doi- 
vent se  composer  de  1-2  pavillons,  partagés 
en  deux  groupes.  Le  groupe  de  TE.,  le  seul 
terminé,  d'env.  166  m.  sur  121,  se  compose 
de  6  grands  pavillons  (consacrés  aux  légu- 
mes, aux  fruits,  au  beurre,  au  poisson,  aux 
fromages,  à  la  volaille  et  au  gibier)  sépa- 
rés entre  eux  par  trois  vastes  rues  couver- 
tes. Le  groupe  de  l'O.  comprend  4  pavillons 
consacrés  à  la  viande  de  boucherie,  à  la 
volaille  et  aux  œufs.  —  Le  voyageur  qui 
désire  avoir  le  spectacle  du  mouvement 


A  l'extrémité  E. 
de  la  me  Berr/e?% 
qui  longe  au  S. 
les  Halles,  la  fon- 
taine des  Inno- 
cents (5  figures 
de  Nymphes  par 
Jean  Goujon  et  3 
par  Pajou,  dont 
l'une  sur  le  côté 
0.  et  les  deux  au- 
tres au  S.)  s'élève 
sur  l'emplacement  occupé  jadis  par  le  cimetière  des  Innocents. 


Les  Halles. 
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FONTAINE  DES  INNOCENTS. 


[cHAp.  iv; 


Cette  fontaine,  construite,  en  1550,  à  l'angle  de  la  rue  St-Denis  et  de 
l'ancienne  rue  aux  Fers,  par  Pierre  Lescot  et  Jean  Goujon,  qui  sculpt£ 
les  bas-reliefs,  transportée  en  1788  sur  le  marché  des  Innocents  et  rema- 
niée par  l'adjonction  d'une  quatrième  face,  a  été,  en  1860,  de  nouveau 
déplacée  et  modifiée  par  Davioud. 


Au  N.  des  Halles  est  l'église  St-Eustache  (p.  137),  dont  le 
chevet  domine  un  carrefour  formé  par  la 
rencontre  des  rues  de  Turbigo,  Montmartre  <^ 
et  Montorqueil  avec  la  rue  de  Rambuteau.  ^ 
Dans  la  rue  Montmartre  (iong.  939  m.),  au 
n°  30,  une  plaque  indique  l'empla- 
cement de  l'ancienne  porte  Mont- 
7nartre  (de  l'enceinte  de  Philippe 
Auguste).  Au  n°  {21,  enseigne  en 
fer  (A  la  Grâce 


A7 


LA  VïL; 


arché 
X.  Bestiaux 


Régence.  La  ruf. 
du  Croissant, 
dr.  dans  la  rue 
Montmartre,  es! 
le  centre  de  l'im- 
primerie desjoun 
naux. 


Douanes 

Sf.-de 
^Frederick  Lamartro 

ace  et 

ntde  la  Rcpubîi^  Je 


s  etMéiiQi 


Au  N.  des  Halles 
dans  la  me  Pirouet- 
te, la  maisot 
n°  5,  def 
plus  curieu- 
ses, est  \c 
dernière  def 
maisons 
piliers.] 


De  cha- 
que CÔtfc 
du  bd  de 

Sébastopol  se  trouvent  deux  des 
plus  anciennes,  des  plus  longues 
et  (les  plus  commerçantes  rues  de 
Paris  :  la  riie  St-I)enis  à  l'O.,  la  rue  St-Martin  àM'E. 

La  rue  St-Denis  (long.  1,334  m.)  va  do  la  place  du  Ghàtelet 
à  la  Porte  St-l)enis  (p.  36).  On  y  voit  :  —  n"  33,  enseigne  du 
xviir  s.  '<  Au  Mortier  d'argent  »;* —  92,  église  St-Leu-St-Gilles 
(p.  149);--  n^'  142,  petite  fontaine  de  la  Heine,  de  1130  (ell^ 


>ECT. 


BOULEVARD  DE  SÉBASTOPOL 


existait  déjà  au  xv^  s.);  —  n''  135,  inscription  indiquant 
l'emplacement  de  l'ancienne  porte  Sl-Denis,  dite  porte  aux 
peintres  (de  l'enceinte  de  Philippe  Au^nisle). 

La  rue  St-Martin  (long.  1,420  m.)  \a\lii  pont  Noire-Dame  à  la 
Porte  St-Martin  (p.  32).  On  y  voit  : 

—  n"  73,  égUse  St-Merri  (p.  152):  — 
n"  89,  joli  bas-relief  [V Annonciation) 
du  XYU*"  s.  ;  —  n°  108,  pas^iage  Jabach, 
traversant  la  cour  de  l'ancien  hôt. 
du  financier  de  ce  nom  et  de  la 
meilleure  époque  Louis  XIV  (escalier 
monumental);  —  n''  116,  maison  des 
Goths,  une  des  curiosités  du  vieux 
Paris  (au  2^  étage,  bas-relief,  chef- 
d'œuvre  de  sculpture,  représentant 
trois  scènes  de  l'histoire  des  Goths); 

—  n"  122,  fontaine  Maubuée,  mentioii 
née  dès  1391,  mais  reconstruite  » 
1133;  n"^  160  et  194,  jolies  façade,-, 
du  xvni"  s.  ;  —  n^  254,  église  St-Nico- 
las-des-Champs  (p.  152);  —  n"  292, 
Conservatoire  des  Arts  et  iMétiers 
(]'.  ci-dessous). 

[Dans  la  rue  Qui)tcanipotx,  entre  le 
^  bd  de  Sébastopol  et  la  rue  vSt-Martin. 
auxquels  elle  est  parallèle,  on  doit  mentionner  de  julii^s  l'aci'lf's 
rococo,  do  beaux  vantaux  en  bois,  des  imj)ostes  et  des  iVrnirc^s  aux 
n"»  10,  il,  14,  15,28.  Le  n«  34(très  jolie  porte  du  wii-^  s.)  esi  l  inicicMi  liùud 
de  la  Reynie,  premier  lieutenant  général  de  police.  Au  1.],  nu  sa\  rii<'r 
louait  son  éclioppe  200  livres  par  jour  aux  agioteurs  de  Law.  Au  00, 
grande  façade  du  xviii^  s.] 

Le  boulevard  de  Sébastopol,  voie  très  commcrrante  cl  toujours 
très  animée,  parcourue  par  d(i  nombreux  trams,  s'étend  do  la  place 
du  Chàtelet  (p.  53)  au  bd  St-Denis  sur  une  longueur  de  1,332  m. 
En  le  suivant,  on  laisse  à  g.  l'église  St-Leu-St-(iilles  (j).  149).  Plus 
loin,  à  g.,  se  détache  la  rue  Etienne-Marcel,  dans  laquelle,  à  dr.,  se 
voit  une  grosse  tour  du  xv  s.,  seul  reste  de  l'hôtel  de  Bourgogne 
(entrée  n"  20;  visible  t.  1.  j.  avec  une  permission;  s'adresser 
à  l'architecte  de  la  ville,  à  la  mairie  du  1"'  arrondiss.,  pl.  du 
Louvre,  4,  les  mardi  et  vendr.  de  2  h.  à  4  h.),  bâti  au  xni''  s., 
et  qui  devint,  aux  xvi®  et  xvn®  s.,  une  salle  de  spectacle  (dans 
le  tympan  ogival  d'une  des  baies  extérieures  sont  sculptés 
deux  rabots  et  un  fil  à  plomb,  armes  du  duc  de  Bourgogne 
Jean  Sans-Peur;  à  Tint.,  large  escalier  à  vis  et  haute  salle 
voûtée  en  ogive).  —  Plus  loin  le  bd  croise  la  rue  Turbigo, 
longue  de  1,165  m.  et  conduisant  des  Halles  à  la  place  de  la 
République.  A  dr.,  on  aperçoit  l'égl.  St-Nicoîas-des-Champs 
'  p.  152).  —  On  croise  ensuite  la  rue  Réaumur,  nouvelle  percée. 


PARIS.   —  4 


longue  de  1,345 
de   la  Bourse. 


SQUARE  DES  ARTS  ET  MÉTIERS.      [CIIAP.  iv] 
qui  relie  le  square  du  Temple  à  la  place 


—  A  dr 


Tour  de  riiotol  do  IJourf^oj^no. 


du  bd  s'étend   le  square  des  Arts 
et-Métiers  (superf.  :  4,044  m.  env.  ; 
deux  bassins  en  pierre  ornés  de  figu- 
res en  bronze,  le  Commerce  et  les 
yirts,  par  Ottin;  Vlndustrie  et  V Agri- 
culture^   par    Gumery;    au  centre, 
colonne  portant  une  statue  de  la  Vic- 
loire,  en  bronze,  par  Crauk).  Sur  le 
côté  S.  s'élève  le  théâtre  de  la  Gaîté  | 
(p.  305)  et  sur  le  côté  E.,  en  façade  ) 
sur  la  rue  St-Martin,  le  Conservatoire  ï 
des  Arts  et  Métiers  (p.  222).  Au  côté  J 
N.  du  Conservatoire  est  adossée  la  ! 
fontaine  du  Vert  bois,  construite  en 
1712,  restaurée  en  1886,  en  même 
temps  que  la  tour  voisine  de  Si-  f 
Martin-des-Champs  (inscrip.).  A  l'E.  î 
du  Conservatoire,  rue  Montgolfier,  1, 
VEcole  centrale  des  Arts  et  Manufac- 
tures, fondée  en   1829,  occupe  un 
grand  édifice  construit  de  1878  à  1885 
par  Demimuid  et   Denfer  (dans  la 
cour,    ancienne   fontaine  du  carré 
St-Martin). 

Au  delà  de  la  ligne  des  boulevards 
(p.  37)  s'étendent  les  fgs  St-Denis  et 
St-Martin,  centres  d'industrie  fort 
importants  et  que  sépare  le  boule- 
vard de  Strasbourg,  long  de  775  m., 
prolongeant  le  bd  de  Sébastopol  du 
bd  St-Denis  à  la  gare  de  l'Est. 

Le  bd  de  Strasbourg  passe  devant 
le  café-concert  de  l'Eldorado  (p.  ,373) 
et  le  théâtre  Antoine  (p.  371),  à  dr., 
et  le  café  concert  de  la  Scala  (p.  373), 
à  g.,  puis  croise  le  boulevard  de 
—  A  dr.  s'élève  l'église  St-Laurent 


Magenta  (F.  ci -dessous). 

(F.  p.  149).  Dans  le  square  St-Laurent  se  voit  un  groupe,  Frère 
et  Sœur,  par  A.  Lefeuvre. 

La  gare  du  chemin  de  fer  de  l'Est  (au  pavillon  d'angle,  à  g., 
inscription  rappelant  (jue  l'ancienne  foire  St-Laurent,  fondée 
au  xn'^  s.,  se  tint  sur  cette  place  de  1062  à  la  fin  du  xvni°  s.) 
s'élève  à  l'extrémité  du  bd  de  Strasbourg. 

[A  l'K.  do  hi  ^'drc,  de  PEst,  au  delà  du  canal  St-]\Iartin,  ruo  Bichat,  40 
et  42,  Vhôpitol  Sf-I.ouis,  fondé  on  ir>07  ])ar  Henri  IV,  est  destiné  au  traite- 
ment des  maladies  cutanées  (dans  la  cour,  statua  de  Monthyon).] 

L(î  boulevard  de  Magenta  long.  1,886  m.)  relie  la  place  de  la 


[7^  SECT. 


BOULEVARD  DE  MAGENTA. 
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République  au  S.-E.  aux  bds  de  la  Chapelle  et  de  RochechouarL 
au  N.-O.  La  partie  de  ce  boulevard  à  g.  du  bd  de  Strasbourg,  à 
l'extrémité  de  laquelle  on  aperçoit  le  dôme  des  magasins  DuTayel 
(p.  46),  croise  la  rue  LafayeLte  (à  g.,  place  Lafayette  et  église 
St- Vincent-de-Paul,  p.  162)  et  laisse  à  dr.  le  boulevard  Dena'ui 
aboutissant  à  la  gare  du  chemin  de  fer  du  Nord,  édilicc  monu- 
mental construit  en  186.3.  par  Ililloi'IT.  sur  la  place  de  Roubaix. 
A  rO.,  rue  Ambroise-Paré.  est  Vlnipilal  Lafilxjislrrc,  b;i(i  de  1846 
à  1853  (dans  la  chapelle,  tombeau,  par  INIarocbeUi,  (b^  Mme  de 
Lariboisière,  f  ISul,  bienfaitrice  des  pauvres  de  Paris). 

Le  hd  de  la  Cliapellc  sépare,  de  PO.  à  PE.,  les  igs  St-Uenis  et 
St-Martin  de  l'ancienne  commune  de  la  Chapelle^  maintenant 
un  des  quartiers  les  plus  peuplés  de  Paris  et  cpii  renferme 
r église  Sainl-Bernard  {rue  Afïve:  Pl.  II,  0,  4),  bâtie,  de  1858  à  1861, 
par  Magne,  dans  le  style  ogival  flamboyant  (flèche  de  60  m.), 
beaucoup  d'usines,  les  ateliers  et  les  gares  aux  marchandises 
des  chemins  de  fer  de  l'Est  et  du  Nord. 

A  l'E.  de  la  Chapelle,  le  quartier  de  la  Villetle  [)résente  des 
conditions  analogues.  Il  est  traversé  du  N.-E.  au  8.-0.  par  les 
longues  rues  de  FUuidre  (1,9^0  m.)  e.1  d\illc7naf/ne  (1,820  m.),  entre 
lesquelles  passe  le  canal  St-Martin  qu'y  forment  par  leur  réunion 
les  canaux  de  POnrcq  et  de  St-Denis. 

Près  de  cette  jonction  se  trouvent  le  marché  aux  bestiaux  et 
les  abattoirs,  construits  de  1865  à  1867  par  Janvier,  sur  les  plans 
de  Ballard,.  et  occui»ant  une  supei  licic.  luiale  de  45  hect. 

.  Le  marche  aux  bestiaux  (il  se  tient  t.  i.  j.)  a  son  entrée  principale  rue 
d'Allemagne,  pour  le  bétail  venant  à  pied.  Au  milieu  de  la  cour  s'élève 
l'ancienne  fontaine  du  Chàtenu-d'EaJi  (huit  lions  accouplés  lançant  des  jots 
d'eau),  déplacée  en  1869.  Trois  pavillons  en  l'er  peuvent  contenir,  celui  du 
milieu  (le  plus  long),  4,600  Ixeufs  ;  celui  de  g.,  ^i'2,000  moutons,  et  celui  de 
dr.,  plus  de  7,000  porcs  et  de  4,U0U  veaux.  —  Deux  passerelles  jetées  sur 
le  canal  de  l'Ourcq  font  communiquer  le  marché  aux  bestiaux  avec  les 
abattoirs.  —  Les  abattoirs  (s'adresser  au  concierge  ;  pourboire)  ont  leur 
entrée  principale  sur  la  rue  de  Flandre;  1-25  échaudoirs,  pouvant  servir 
à  1,200  bouchers,  sont  groupés  autour  de  3-2  vastes  cours  barlongucs 
désignées  par  des  lettres  de  l'alphabet.  A  g.  du  premier  groupe  de  cours 
se  trouvent  le  brûloir  et  le  fondoir. 

En  se  dirigeant  vers  le  S.-O.,  on  trouve,  sur  la  place  de  Bilche, 
Véf/lùe  St-Christophe  (Pl.  II,  S,  4),  bâtie  de  1841  à  1844,  par 
Lequeux),  puis  le  bassin  de  la,  Viilelte  qui  sert  de  bief  de  par- 
tage pour  les  canaux  de  l'Ourcq  et  St-Martin  destinés  à  le 
relier  de  part  et  d'autre  à  la  Seine. 

7*  SECTION.  —  Châtelet.  —  Hôtel  de  Ville.  —  Le  Temple.  —  Place  de 
la  République.  —  Buttes-Chaumont.  —  Belleville.  —  [VAq  plan  II.) 

'  Principales  curiosités  :  —  église  Saint-Germain-FAuxerrois  ;  —  tour 
Saint-.Jacques  ;  —  Hôtel  de  Ville  ;  —  église  Saint-Gervais  et  Saint-Protais  ; 
—  parc  des  Buttes-Chaumont. 

De  la  place  du  Palais-Royal,  la  rue  de  Rivoli  conduit  à  la  place 
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du  Louvre.  Cette  place  est  bordée  à  l'O.  par  la  rue  du  Louvre, 
(|ui  la  sépare  des  jardins  situés  au 
pied  de  la  colonnade  (p.  186).  A  l'E.  p^^^ 
s'élèvent  l'église  St-Germain-l'Auxer-         Buttes  -Cha^ont 
rois  (p.  143)  et  la  mairie  du  i^''  ar- 
7'o/icZ255e??îe/z^,  devant  lesquelles  sont      ^  |v7belleville 
deux  quinconces.  —  Entre  l'église  Baptiste 
et  la  mairie  une  sorte  de  beffroi        ^'^^  ^  * 

de  style    gothique,   haut  de 
40  m.,  a  été  construit  en  4860 
(carillon;    trois  cadrans  indi- 
quent, le  premier 
les    heures,  le 
second  le  jour  et 
le  quantième  du 


Pl.efMon^ 
de  fa  République, 

S*.^  Elisabeth 


^   Squar'é  et 
Sec  S^-^our: 


'    ^  >^/>  N.D.de  la  Croix 


CirquoT 
d'Hiver  1 


^/PLBaudoyer 
JGepvais-S^  Protais 


mois,  le  troisième  les!' 
phases  de  la  lune;  sta-; 
tues  de  St  Germain^ 
St  Denis  eiSt  Landry). 


[Entre  les  quais  et  la; 
rue  de  Rivoli  s'étend  l'an- 
cien quartier  de  St-Ger- 
main-l'Auxcrrois.  La  rue  de  V Arhrc-Sec  relie  le  quai  du  Louvre  et  la 
petite  place  de  l'Ecole  (lllai^^on  à  pignon,  de  la  fin  du  xv^  s.,  a^yant  con- 
servé son  é\n  do  faîtapo)  à  la  rue  8t-Iionorô.  A  l'angle  de  ces  deux  rues 
s'élève  la  fontaine  de  TArbre-Sec,  autrefois  de  la  Croix  du  Trahoir  et  édi- 
fiée sous  François  L  ''.  L'emplacomont  dit  Croix  du  TraJioir  était,  avant  la 
Révolution,  un  do  ceux  où  s'exécutaient  les  sentences  capitales.  En  1775, 
Soufflet  l'ai.  cliari;ô  rc^construiro  cette  fonlaino,  dont  l'ordonna nce  est 
gracieuse  (  Nyniplio  et  aul  rcs  scnlplnrcs,  ])ar  P>oi/t)l  >.  Dans  l;i  rue  (h^  l'Arbrc- 
JSec,  au  n°  5],  est  un  liotcd  d'un  beau  style  Louis  W'.  j 


La  rue  de  Rivoli  croise  le  bd  Sébastopol.  ~  A  dr.  se  voient 
le  square  et  la  tour  St-Jacques. 

Le  square  St-Jacques  (superf.,  5,786  m.)  occupe  l'emplacement 
de  l'ancienne égl.  St-Jacques-la-Boucherie ;  il  est  orné  de  statues, 
en  bronze  :  le  Ricochet,  par  Vital  Cornu;  Cyparisse,  par  H.  Plé;! 
la  Porteuse  de  pain,  par  Jules  Cou  tan.  Au  centre  se  dresse  la 
tour  St-Jaoquea,  seul  reste  de  l'église,  haute  de  52  m.,  construite 
de  1508  à  M'rl-l,  restaurée  au  xix"  s.  et  remarquable  par  l'élé- 
gance  nV  In  (iiu'ssc  de  sa  structure. 


[7^^  SECT.,  PLAGE  DU  CHAïELET. 

De  la  plate-forme  (t.  1.  j.  de  10  h.  à  1  h. 
excepté  les  dim.  et  fêtes,  avec  permission 
demandée  à  la  direction  des  travaux,  a 
l  liôtel  de  ville)  où  est  installé  un  observa- 
•(^  météoroloirique,  annexe  de  Montsouns. 

110  est  magnifique.  A  l'angle  N.-O.  de 
•  .  ao  plate-forme,  un  gracieux  cloclfcton 
porte  la  statue  colossale  de  St-Jacques  le 
Majeur,  par  Chenillon;  aux  autres  angles 
sont  l'aif/le,  le  lion  et  la  bœuf,  symliolcs 
de  trois  des  évangélistes.  Les  orminaux 
de  ces  figures,  mutilés  par  le  temps,  sont 
auj.  dans  le  jardin  des  Thermes  (  V\  p.  ■2Hh  ; 
ils  ont  été  reproduits  exactement  par  Che- 
nillon. Au  rez-de-chaussée,  sous  la  clef  de 
voûte,  est  une  statue  de  Pascal,  par  Cave- 
lior;  il  est  de  tradition,  en  effet,  que  Pascal 
renouvela  sur  cette  lour  les  expériences 
barométriques  qu'il  avait  fait  faire  pour 
la  première  fois  au  Puy-de-Dôme.  Dix  • 
nouî  autres  statues,  par  Bonnassieux, 
l  '^cal,  Dantan  aîné,  Desprez,  etc.,  sont 

ces  dans  les  niches. 


Le  tronçon  du  bd  de  Sébaslopol  à 
di\  de  la  rue  de  Rivoli  longe  le 
square  St-Jacques,  à  g.,  croise 
l'avenue  Victoria  (V,  ci-dessous)  et 
nboutit   à    la    place    du  Chàtelet. 

La  place 


i  (»t!l'  .■SUU!.- 


•4U(>s. 


Fuiltaiuo  d(;  la  \  ii  i oir 
place  du  Cliâtelet. 

Victoria    (dont  le 


du  Chàtelet 

occupe  en  partie  l'emplacement  du 
Grand-Chàtelct,  ancienne  entrée  for- 
tifiée de  la  Cité,  siège  de  la  Prévôté 
de  Paris  et  de  la  Com|)agnic  des 
Notaires.  La  place  est  située  entre  le 
pont  au  Change  (p.  73)  au  S.,  la 
Chambre  des  Notaires  (sur  la  façade, 
plan  du  Crand-Châtelet)  au  N.,  le  théâ- 
tre Sarah-Bernhardt  (p.  371)  à  l'E.  et 
le  théâtre  du  Chàtelet  (p.  372)  à  l'O. 
Au  centre  s'élève  la  fontaine  de  la 
Victoire,  haute  de  22  m.,  dont  la 
partie  inférieure  a  été  construite,  en 
i858,  pour  recevoir  la  colonne  et  sa 
base  qui  datent  de  180G  (sphinx  du 
piédestal,  par  Jacquemart;  la.  l'ai,  la 
Vif/ilaucc^  la  Loi  et  la  F  or  ce  ^  par 
Boizot;  au-dessus,  statue  dorée  de  la 
Victoire). 

De  la  place  du  Chàtelet,  l'avenue 
nom    rappelle'   la    réception   à  Pai'is  de 
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la  reine  d'Angleterre  en  i  855)  conduit  à  la  place  de  l'Hôtel-de-Ville. 

La  place  de  l'Hôtel-de-Ville  s'appelait,  avant  la  révolution 
de  1830,  place  de  Grève,  et  c'était  là  que  se  faisaient  les 
exécutions  capitales.  Elle  a  été,  notamment  au  xix*'  s.,  le  théâtre 
de  faits  historiques  des  plus  importants.  Agrandie  et  fort 
embellie  de  nos  jours,  elle  est  «fnaintenant  une  des  belles  places 
de  Paris.  A  l'E.  s'élève  l'Hôtel  de  Ville  (p.  178);  à  l'O.,  à  dr.  et  à 
g.  de  l'avenue  Victoria,  sont  les  bâtiments  annexes  de  l'Hôtel  de 
Ville  et  ceux  de  V Assistance  publique \  au  N.  la  place  est  bordée 
par  la  rue  de  Rivoli,  au  S.  par  le  quai  de  Gèvres,  le  (juai  de 
l'Hôtel-de-Ville  et  le  pont  d'Arcole  (p.  72).  Dans  le  Jardin,  au 
S.  de  l'Hôtel  de  Ville,  est  la  statue  équestre  d'Etienne  Marcel 
(par  Idrac   et  Marqueste). 

A  l'E.  de  l'Hôtel  de  Ville,  la  place  St-Gervais  précède  l'église 
St-Gervais-et-St-Protais  (p.  146),  au  N.  de  laquelle  sont  la  place 
Baudoyer  et  la  mairie  du  IV^  arrondissement. 

Au  N.  de  l'Hôtel  de  Ville  s'étendent  des  quartiers  anciens,  aux 
rues  étroites  pour  la  plupart  et  dont  l'aspect  a  peu  changé.  C'est 
un  centre  important  de  commerce  et  d'industrie,  que  la  rue  du 
Temple  traverse  de  la  place  de  l'Hôtcl-de-Ville  à  la  place  de  la 
République.  La  principale  voie  qu'elle  croise  est  la  rue  Raynhu- 
teau^  très  fréquentée. 

Dans  la  rue  du  Temple  (F.  le  plan,  p.  59)  on  voit  :  —  n°  17, 
inscription  indiquant  l'emplacement  de  l'hôt.  du  connétable 
du  Guesclin;  — •  n^  20,  une  des  plus  vieilles  enseignes  de  Paris, 
«  A  l'Orme  St-Gervais  »;—  n°  24,  tourelle  carrée  de  1610;  — 
n'*  61,  pignon,  débris  du  couvent  des  Filles  de  Ste-Avoye;  — 
n'>  71,  hôtel  de  St-Aignan,  bâti  vers  1660  par  Lemuet  (porte 
monumentale;  cour  à  arcades  avec  grands  pilastres  corinthiens); 
—  n"  77,  curieuse  fenêtre  d'entresol;  —  n^  79,  hôt.  de  Gaumartin 
(porte  monumentale;  dans  l'avant-cour,  délicieux  fronton;  dans 
l'arrière-cour,  deux  façades  complètes)  ; — n"*^  101-103,  hôt.  de 
Montmorency  s'ouvrant  au  n"*  5  de  la  rue  de  ce  nom;  —  n"  il5, 
hôtel  habité  par  Jean  Bart. 

La  rue  du  Temple  passe  devant  le  square  du  Temple  (superf., 
7,533  m.),  occupant  l'emplacement  de  l'ancienne  maison  forte  des 
Templiers,  dont  la  tour  servit  de  prison  à  Louis  XVI, et  du  jardin 
qui  en  dépendait.  Le  scjuare  est  orné  :  d'une  petite  cascade 
onibi'agée  pai'  un  saule  pleureur,  auquel  on  j)réte  4  siècles  d'exis- 
tence, et  de  statues  en  bronze  :  Cet  (hje  est  sans  pitié,  par  Schœ- 
newerk;  le  IJarponnnuj\\)n.v  ¥è\\x  Richard;  le  Uétiaire,  \)av  Noël; 
statue  de  Béranger,  [)ar  Doublemard. 

A  l'O.  du  s(pi;vr(!  s'élève  l'église  Ste-Elisabeth  (p.  134),  à  TE.  la 
niairie  du  ///'  arrond.  et  au  N.-E.  hi  nKirclid  du  Tetnple,  reconstruit 
en  fonte  dii  18(')3  à  1865,  sur  son  emj^lacement  primitif  (l'ancien 
enclos  du  Tenq)le  était  un  lieu  d'asile  |)our  les  débiteurs  insol- 
vables). 11  se  compose  de  6  pavillons  (une  partie  est  occupée 
par  des  marc'hands  qui  vendent  toute  espèce  d'articles;  l'autre 
|)ar  un  marché  alimentaire). 


[8^  SECT.]       PARC  DES  BUTTES-GHAUiMONT. 


55 


La  rue  du  Tèmple  aboutit  à  la  place  de  la  République  (p.  37), 
reliée  aux  hauteurs  de  Belleville  ( F.  ci-dessous),  au  N.  par  la 
rue  du  Faubourg -du-Temple,  que  suit  un  funiculaire,  long  de 
2,050  m.  (trajet  en  15  min.;  cinq  stations),  au  S.  par  l'avenue 
de  la  République  que  prolonge  l'avenue  Gambetta  (p.  64). 

A  l'entrée  de  l'avenue  de  la  République,  à  g.,  rue  de  Malte, 
est  le  Music-Hall  de  l'Alhambra  (p.  373);  et  non  loin  de  là, 
dans  un  square,  quai  de  Yalmy,  à  l'angle  du  Fg  du  Temple,  le 
monument  du  grand  acteur  Frédérick  Lemaître  (1800-1876),  par 
Granet.  Plus  loin  commence  le  bd  Richard-Lenoir  (p.  63),  sous 
lequel  passe  le  canal  St-Martin. 

La  rue  du  Faubourg-du-Temple  croise  Vaveiiue  Pcmnentier,  à 
l'E.  de  laquelle  est  Véglise  St-Joseph  (rue  Saint-Maur;  Pl.  Il, 
R,  8),  bâtie  (1867-75)  par  Ballu,  dans  le  style  roman,  puis 
atteint  le  bd  de  Bellev'Ule,  qui  fait  suite  au  bd  de  la  Villette,  et 
à  l'E.  duquel  on  trouve,  du  S.  au  N.  :  l'église  Notre-Dame-de-la- 
Croix-de-Ménilmontant  (p.  64),  le  parc  des  Buttes- Ghaumont 
(p.  106),  la  mairie  du  À7Xe  arrond.  et,  rue  Manin,  V Institut 
ophtalmologique  {{ondaiion  de  Rothschild),  édifice  remarquable, 
par  Chatenay  et  Rouyre. 

A  l'E.  des  Buttes-Chaumont  s'étend  le  quartier  de  Belleville, 
avec  Véglise  St-Je an-Baptiste  (rue  de  Belleville;  Pl.  II,  T,  7),  bâtie 
(1854-59)  par  Lassus,  dans  le  stvle  du  s.  (deux  tours  hautes 
de  58  m.). 


8*^  SECTION.  —  Le  Marais.  —  Les  Archives.  —  Place  des  Vosges.  — 
Boulevard  Voltaire.  —  Avenues  de  la  République  et  Gambetta.  — 
Le  Père-Lachaise.  —  (Y.  les  plans  II  et  IV.) 

Principales  curiosités  :  —  hôtols  do  Boauvais,  do  Clialon-Luxembourg,  do 
Sens,  de  Sully,  do  Mayenne;  —  palais  des  Archives  ;  —  Imprimerie  natio- 
nale; —  hôtels  de  Hollande,  de  Juigné,  Lamoignon  ;  —  Musée  Carnavalet; 
—  église  Saint-Denis  du  Saint-Sacrement;  —  place  des  Vosges  (statue  de 
Louis  XIII;  maison  de  Victor-Hugo);  — cimetière  du  Père-Lachaise. 

Les  quartiers  du  Marais  et  des  Archives  sont  particulièrement  intéres- 
sants par  leurs  anciens  hôtels  ou  logis. 

A  TE.  de  la  place  du  Palais-Royal,  la  rue  de  Rivoli  est  pro- 
longée par  la  rue  St-Antoine  qui  aboutità  la  place  de  la  Bastille. 

A  dr.  et  à  g.  de  cette  grande  artère  s'étendent  d'anciens  quar- 
tiers, où  l'amateur  d'anciens  hôtels  et  de  vieux  logis  pourra  se 
promener  longuement  et  à  sa  fantaisie.  Nous  n'indiquerons  pas 
d'itinéraire  proprement  dit,  mais,  à  l'aide  du  plan,  le  prome- 
neur pourra  facilement  se  diriger  dans  notre  nomenclature. 
S'il  ne  veut  pas  tout  voir  en  détail,  il  se  contentera  de  se  rendre 
aux  principales  curiosités  signalées  en  lettres  grasses.  Nous 
diviserons  ces  quartiers  en  deux  groupes. 

Quartier  à  dr.  des  rues  de  Rivoli  et  St-Antoine.  —  JRize 
François-Miron  :  —  n''  13,  intéressante  maison  à  pignon  ;  —  les 
mascarons  des  n'^*  36  et  38,  l'entresol  du  42,  les  lucarnes  à  fron- 
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tons  triangulaires  des  44  et  46  indiquent  le  xvi''  s.,  peut-être 
le  xv";  —  sous  les  n°'  52,  54,  56,  vaste  hôt.  à  fronton  circulaire, 
avec  ccussons  enguirlandés;  —  n""  68,  magnifique  hôtel  de  Beau- 
vais,  modèle  unique  à  Paris,  dessiné  par  Lepeautre,  père  du 
célèbre  graveur  (1665),  et  présentant  une  belle  cour,  un  vesti- 
bule circulaire  très  décoratif,  et  escalier,  remarquable,  avec 
sculptures  dues  au  sculpteur  flamand  Martin  van  Bogaërt;  — 
n°  76,  hôt.  du  xvni*"  s.j  —  n°  82,  hôt.  du  président  Hénault  (beau 
balcon). 

Rue  Geoffroy  VAsnier  :  —  n''  19,  hôtel  de  Preuilly  (xvn''  s.); 

—  n°  23  (aux  fenêtres,  vieilles  ferrures  remarquables);  —  n°  26, 
bâti  pour  le  connétable  de  Montmorency,  élégamment  restauré 
au  commencement  du  xvn*"  s.,  alors  qu'il  était  l'hôtel  de  Chalon- 
Luxembourg  (belle  porte  avec  l>eau  heurtoir;  au  fond  de  la  cour, 

joli  pavillon  Louis  XIll;  à  Tint.,  dessus 
■;!e  portes  attribués  à  Boucher  et  à 
Oudry). 

Quai  de  rHôtel-de-Ville  :  —  n°  34, 

construction  de  1648  :  à  Tint.,  escalier 
en  bois,  un  bijou  du  xyii""  s.  ;  à  l'ext.,  à  la 
devanture  d'un  caljaret,  très  intéres- 
sante grille  en  fer  ancienne. 

Rue  des  Nonnains-d'Hyères  :  — 
a"  5,  magnifique  bas-relief  en  pierre 
peinte,  représentant,  de  grandeur  natu- 
relle, un  «  gagne  petit  >>  intact. 
«  Aii(;aiiTje-P('iir  ).,ru.- d  s  -Rize  de  Jouy  :  —  no  7,  bel  luU. 
.Nonnuiiis-d  II yôros.  WAïunoiit^  construit  SUT  les  dessins  de 
Nicolas-François  Mansart  pour  le  duc 
d'Aumont  et  occupé  auj.  par  une  pharmacie;  — ■  n^  9,  école 
Soplde-Gennain  (école  professionnelle  de  jeunes  filles),  installée 
dans  un  hôtel  de  1681. 

A  l'angle  de  la  rue  de  T Hôtel- de-Ville  et  de  la  rue  du  Figuier, 
ancien  hôtel  des  archevêques  de  Sens,  du  temps  où  Paris  était 
sulVrngaîi  I,  (le  ce!  I('  méLr;  )j  lole  (j  usqu'en  1623);  construit  par  l'ar- 
chcvêtiiio  Ti'islnn  (!(>  Salazar,  de  1474  à  1519;  c'est,  avec  l'hôt. 
de  Cluny,  dont  il  est  l'ainé,  le  seul  spécimen  de  l'architecture 
privée  du  xv''  s.  (jui  soit  encore  debout  à  Paris. 
Rue  du  Figuier  :  —  n^  5,  curieux  puits  à  margelle  sculptée; 

—  le  n"  8,  d'après  Charles  Nodier,  aurait  été  le  séjour  même  de 
Rabelais,  mort  dans  la  rue  des  Jardins,  le  9  avril  1553,  ainsi 
que  le  rappelle  une  inscription  au  n*"  28  du  quai  des  Célestins. 

Rue  Charlemagne  :  —  21  (dans  la  cour,  anciens  masca- 
rons);  —  n"  25  (jolie  porte)  ;  —  rue  Eginhart,  intéressantes 
maisons  du  xvi"  s.;  —  passage  Charleiiiagne,  restes  de  l'an- 
cien édifice  (veVs  1509)  improprement  appelé  l'hôt.  des  Prévôts 
(façade  ornée  de  gaines,  tourelle  contenant  un  escalier  à  vis, 
cariatides,  curieuses  fenêtres  dans  les  comldes). 

Rue  de  l'Ave-Maria  :  —  n"  15,  porte  du  xvT  s.  par  Uuiuelle 


QUAI  DES  CÉLESTINS. 
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rappelant  l'emplacement  du  jeu  de  paume  de  la  Croix-Noire  où 
Molière  et  la  troupe  de  l'Illustre  Théâtre  jouèrent  en  1645;  ins- 
cription de  la  Tour  Barbeau  de  l'enceinte  de  Philippe  Auguste. 

Rue  St-Paul  :  —  n°  8,  tourelle  quadrangulaire  ;  à  l'intersec- 
tion de  l'équerre  que  forme  le  passage  St-Piem,  reliant  cette 
rue  à  la  rue  St-Antoine,  voûte  d'entrée  du  cimetière  St-Paul,  où 
furent  enterrés  Rabelais,  Mansart,  l'Homme  au  masque  de  fer,  etc. 

Hue  Charles-V  :  —n'' 2,  jolie  porte; —  n»  10,  hôt.  de  Maillé,, 
reconstruit  en  partie  (porte  élégante  du  commenc.  du  xviii®  s.)  ; 
—  n*'  12,  ancien  hôt.  d'Aubray,  habité,  sous  Louis  XIV,  par  la 
marquise  de  Brinvilliers,  l'empoisonneuse;  —  n°  15,  jolie  porte. 

Rue  des  Lions  :  — ^  n°  3,  dans  la  cour,  jolie  fontaine  Louis  XV 
et  pied  de  vi^ne  remarquable;  — n""'  10  (dans  la  cour,  joli  corps 
de  logis  Louis  Xlll),  12,  15  (dans  la  cour,  belles  lucarnes). 
Rue  Beautreillis  :  —  n""  7  (curieuse  disposition  d'escalier,  très 
remarquable)  ;  —  no  6  (vieux  logis)  ;  —  n^  1 0, 
hôt.  du  prince  de  Monaco,  duc  de  Valenti- 
nois; —  n*'  14,  hôt.  de  Lyonne  (belle  terrasse 
et  colonnes  sur  la  cour);  —  no  20,  partie 
de  rhôt.  de  Charny  de  1676  (rampe  d'escalier: 
d'une  parfaite  exécution);  —  n°  22,  hôt. 
Maupertuis  (porte  cochère,  boiseries  murales 
et  cheminées  du  plus  pur  Louis  XIlI). 

Rue  St-Antoine.  —  En  suivant  la  rue 
Saint-Antoine  on  voit  :  —  n*"  88  (magnifique 
balcon)  ;  —  n^  104  (porte  de  l'époque  Henri  111 
avec  de  curieuses  moulures);  —  n^  120, 
lycée  Charlemagne,  installé  dans  l'ancienne 
maison  professe  des  Jésuites  (xvii^  s.)  dont 
l'église  est  devenue  l'église  St-Paul-St-Louis 
(p.  155);  —  n""  126  (construction  du  xv*'  s.); 
—  no  134,  enseigne  en  pierre  sculptée  de  la 
«  Truie  qui  file  .>  ;  —  n°  143,  hôtel  de  Sully, 
bâti  pour  Sully,  par  Jean  Ducerceau  (1624-1630),  sur  une  partie  de 
l'emplacement  du  palais  des  Tou ruelles,  et  occupé  auj.  par  le, 
commerce  (cour  avec  façades  richement  sculptées  :  les  princi- 
paux bas-reliefs  représentent  des  génies  tenant  des  casques 
et  des  armes,  et  les  figures  des  quatre  saisons;  fenêtres  déco- 
rées de  rinceaux  et  de  mascarons  assez  curieux);  —  n"*  212, 
hôtel  de  Mayenne  ou  d'Ormesson,  bâti  par  Jac(|ues  Ducerceau 
pour  le  duc  de  Mayenne,  possédé  plus  tard  par  le  prôsidenti 
d'Ormesson;  il  riMifcrme  une  école,  commerciale  des  Frères; — i 
n"216,  temple  de.  Sic-Marie  (p.  166);  —  n"  232,  inscr.  signalant! 
l'emplacemcnl  de  Tavant-cour  de  la  Bastille,  ])ar  laquelle  le 
peuple  pénéLi'ii  dans  la  forteresse  le  14  juillet  1789. 

Quartier  à  g.  des  rues  de  Rivoli  et  St-Antoine.  —  Dans 
le  triangle  formé  au  S.  par  les  rues  de  Rivoli  et  St-Antoine,  ài 
l'O.  par  la  rue  du  Temple,  à  l'E.  par  les  bds  Beaumarchais  etj 
des  Filles-du-Calvaire  et  dont  le  sommet  est  à  la  place  de  la 


A  la  Truie  qui  file  », 
enseigne  de  charcu- 
tier,rue  St-Antoine. 
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République,  s'étend  le  quartier  du  Marais,  où  l'on  trouve  un 
grand  nombre  d'anciens  hôtels,  remarquables  par  leur  archi- 
tecture et,  pour  la  plupart,  occupés  auj. 
par  l'industrie,  le  commerce  ou  des  ..^^^^ 
établissements  publics.  Dans  ce  quart ier^^  ^\e^ 
non  plus,  il  n'est  pas  possible  d'indi- 
quer un  itinéraire:  nous  divi-  .^.e 
serons  les  voies  en  rues  per-  Eiisabetii^ 
pendiculaires  et  rues  parallèles 
à  la  Seine.  Les  principales 
curiosités  sont  indiquées  en 
lettres  grasses. 

1°  Rues  perpendiculaires  à 
la  Seine  (en  allant  de  TO. 
à  l'I^.).  —  Rue  des  Ar- 
chives :  —  n"  24,  joli 
cloitre  du   xv^  s.  ^ 
dépendant  de  l'an-^  ^ 
cien  couvent  des  '"-^ 
Rillettes  (deux  des 
côtés  ont  été  re.-  "v^Q^ 
tairés;    pour    Ij  ^ 
temple  des 
Billettes, 
V,  p.  166); 
—  n"  42 

(jolie  porte 
duxvni"  s.)  ; 
58,  belle  por- 
ogivale  flanquée 
deux  tourelles, 
ancienne     entrée  du 
manoir  de  Clisson,  fai- 
sant auj.   partie   du  palais 
des  Archives  (F.  p.  210);  — 
hôtels  des  xvii^  et  xviiie  s. 
aux  n^^  60,  61  (belle  porle),  62,  6.3, 
64,  66,  67,  68,  70-72,  74,  76,  78  (ce 
dernier,  construit  par  P.  Rullet  au 
xvm"  s.,  a  un  très  bel  escalier). 

Hue  du  Bourg-Tibourg  :  — 
n"'  5,  15,  17  et  19,  formant  l'ancien 
Ilôt,  de  Nicolaï;  —  n"  33,  hôL  des 
ducs  de  Vendôme,  fils  et  petits-fils 
de  Henri  IV  (porle  monumentale), 
n*'  15,  hôt.  de  Vibray  ;  —  n^36, 
(jolie  porte  et  cour  remarquable);  —  n°  44  (jolie  porte  et  dispo- 
sition originale  d'escalier) ;  —  n"  43 ,  hôt.  de  Rragelonne  ;  —  n"*  47, 


MAISOISS  ANCIENNES 
DU  QUARTIER  DU  TEMPLE. 
(I.es  n"«  du  plan  sont  les  ii"' 
des  maisons.) 

Hue  Vieille  du- Temple  : 
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emplacement  de  l'hôt.  du  maréchal  de  Rieux,  devant  lequel  fut 
assassiné  le  duc  d'Orléans,  22  nov.  1407;  Thôtel  actuel,  dit  de 
Hollande  (porte  en  chêne  bien  travaillée;  sculptures;  au  fronton, 
les  Arts  et  la  Paix),  a  élé  construit  en  1638,  pour  Amelot  de 
Bisseuil,  sur  les  dessins  de  Gottard;  les  ambassadeurs  de  Hol- 
lande l'ont  occupé  ensuite;  —  n°  54,  très  intéressante  maison 
de  la  fin  du  xv^  s.  ;  plusieurs  maisons  séparaient  ce  logis  de 
l'hôt.  Barbette,  auquel  on  a  souvent  attribué  la  jolie  tourelle 
restaurée  en  1886;  —  n"  56  (fin  du  xvi''  s.);  —  n'''  64-66,  hôt.  <le 
Pomereu,  prévôt  des  marchands  (1676-1683);  —  n''  71,  maison 
de  Jehan  le  Blanc,  argentier  de  la  reine  Isabeau  de  Bavière;  — 
n*'  75,  hôt.  de  la  Tour-du-Pin,  lieutenant  général;  —  n"*  86,  là 
existait,  de  1631  à  1673,  le  théâtre  du  Marais,  où  le  Cid  fut  repré- 
senté pour  la  première  fois; — n°87,Imprimerienationale(  V.p.  233), 
ancien  hôt.  du  cardinal  de  Rohan  ;  —  n*"  110,  hôt.  d'Epernon 
(porte  monumentale  avec  belles  boiseries  et  cour  ancienne). 

Rue  de  Saintonge  :  —  n'''  7  bis,  8  et  10,  jolis  hôtels,  n»  27  (porte 
et  mansardes  du  temps  de  la  Fronde);  —  n°  41  (belle  porte);  — 
n"  45  (intéressante  construction  du  xvii^  s.). 

Rue  Chariot  :  —  n"*  5,  curieux  aspect  de  {^.ruelle  Sourdis  avec 
ses  encorbellements;  —  à  dr.,  église  Saint-Jean-Saint-François 
(p.  148);  —  beaux  logis  :  n*'^  7,  8,  9,  12,  24,  28,  31,  33,  38  (cour 
intéressante),  50,  57,  58,  60  (ces  deux  derniers  forment  la  façade 
d'un  vaste  hôtel  connu  sous  le  nom  d'hôt.  Bayard  et  où  a  résidé 
le  chevalier  sans  peur  et  sans  reproche;  il  subsiste  une  pièce  à 
panneaux  sculptés,  les  boiseries  d'une  chambre  et  un  balcon  de 
pierre). 

Rue  des  Juifs  :  —  n''  20  (cour  et  façade  du  xvi^  s.). 

Rue  de  Torigny  :  —  n'^S,  ancien  hôtel  de  Juigné,  un  des  plus 
beaux  et  des  plus  somptueux  de  Paris,  bâti  en  1656  pourAubert 
de  Fontenai  (la  fortune  de  ce  financier  ayant  été  faite  spéciale- 
ment dans  les  gabelles,  le  peuple  donna  malicieusement  le  nom 
d'hôt.  Salé  à  son  habitation). 

Rue  Pavée  :  —  l'hôt.  de  Savoisy,  puis  de  Lorraine,  a  formé 
l'hôt.  Des  iMarests,  grand  fauconnier,  n°'  7,  9  et  11,  et  l'hôt. 
d'Hcrbouville,  n""  13; —  n°  24,  hôtel  Lamoignon,  construit  après 
1580,  par  un  architecte  inconnu,  pour  Diane  de  France,  fille  légi- 
timée de  Henri  II  et  veuve  du  maréchal  de  Montmorency.  Il  fut 
habité  par  Lamoignon,  premier  président  du  Parlement  de  Paris 
(1658).  On  y  installa,  en  1763,  la  première  Bibliothèque  de  la 
ville.  La  porte  et  la  cour  ont  grande  apparence;  la  tourelle 
carrée  est  une  adjonction,  peu  heureuse,  à  une  aile  qui  est 
elle-même  de  construction  moderne. 

Rue  de  Sêvigné  :  —  n**'  7  et  9,  hôt.  Pinon  de  Quincy  (auj. 
caserne  de  pompiers  avec  une  jolie  façade  intérieure;  —  n"  11, 
ancien  «petit  hôtel  »  Lamoignon,  où  fut  établi,  en  1790,  le  théâtre 
du  Marais,  dirigé  par  Beaumarchais;  —  n"*  23,  hôtel  Carnavalet 
(p.  262),  qu'habita  Mme  de  Sévigné  et  oii  est  installé  le  muséedu 
même  nom  ;  —  n'"  25  et  27,  b/cée  Victor  Hugo,  dans  l'ancien  couvent 
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des  Annonciades  Célestes;  —  n*'  29,  ancien  hôL  Le  Peletier  de 
St-Fargeau,  construit  par  P.  Bullet,  et 
renfermant  la  bibliothèque  historique 
de  la  Ville  de  Paris  (p.  222)  ;  —  n"  52, 
particulièrement   intact,  cons- 
truit au  XYiii®  s.  par  de  Lisle         \\  ^  z^^y^^X 
(le  mur  est  défendu  par  d'énor-       V  J 
mes  pointes  enchevêtrées;  Xo. /? 

sa  cour  a  gardé  rinceaux, 
mascarons  et  amours). 

Rue  de  Turen- 
ne  :  —  n°  23,  aile 
de    l'hôt.    où       ^  ^^5- 
Jeanne  d'Al- 
bret  logea 
pendant  un 
de  ses 
voyages  ^ 


MAISONS  ANCIENNES  DU  QUARTIER  DU  MABAIS. 

(Les  n»s  du  plan  sont  les  n**^  des  maisons.) 

à  Paris  et  où  elle  mit  au  naonde  une  fille  (7  février  1558); 
l'appartement  qu'elle  habitait  est  actuellement  occupé  par  une 
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école  ecclésiastique;  dans  la  cour,  belle  fontaine,  belles  boise- 
ries de  portes,  double  descente  d'escalier;  —  n"'  32-34,  hôt.  de 
Tresmes,  construit  vers  1650;  —  n°  36,  hôt.  de  Vitry,  où  habita 
Catinat;  —  n°'  42  et  44,  vieilles  maisons  du  xvii®  s.  (jolis  esca- 


liers à  balustrades); 


n"  50  (belle  porte); 


Place  des  Vosyes. 


—  n"  54,  hôt.  de 
Turenne;  — n*"'  (50, 
76,  78,  80,  anciens 
hôtels;  —  n"  68, 
église  Saint-De- 
nis -  du  -  Saint  -  Sa- 
crement (p.  13  4). 

—  A  l'angle  de  la 
rue  Chariot,  fon- 
iaine  Bouche  rat 
(1697). 

Rue  de  Bira- 
gue  (conduisant 
fà  la  place  des 
Vosges)  :  —  n°  11 
bis,  maison  (ins- 
cr.)  où  naquit,  en 
1626,  Mvie  '  de 
Sévigné. 

La  place  des 
Vosges,  autrefois 
place  Royale,  fut 
ouverte  en  1604  sur  l'emplacement  du  palais  des  Tournelles, 
abandonné  depuis  Catherine  de  Médicis.  Elle  est  vaste,  carrée, 
entourée  de  maisons  en  pierre  de  taille  et  brique,  bâties  sur 
un  plan  uniforme,  avec,  au  rez-de-chaussée,  une  suite  de  galeries. 
Aux  angles  sont  quatre  fontaines;  au  centre  a  été  érigée,  en 
1825,  la  statue  équestre,  en  marbre,  de  Louis  XIII,  par  Cor  lot 
et  Dupaty. 

Le  n°  6,  habité  autrefois,  dit-on,  par  Marion  Delormc,  l'a 
été,  de  1833  à  1848,  par  Victor  Hugo  (V.  musée  Victor  Hugo, 
p.  363).  La  célèbre  tragédienne  Rachel  a  demeuré  au  n*"  9: Riche- 
lieu, au  21.  Sur  le  côté  E.  de  la  place  (n°  14)  est  un  temple  israé- 
Jite  (p.  168). 

Rue  des  Tournelles  :  —  à  l'angle  de  cette  rue  et  de  la  rue 
St-Antoine,  statue  de  Beaumarchais,  par  Clausade  :  —  n**'  28  et, 
hd  lieaionarc/iais,  21  et  23,  bel  hôtel  construit  par  Jules  ilar- 
douin-Mansart  (deux  plafonds  attribués  h  Mignard).  Ninon  de 
Lcnclos  en  occuj>a  une  partie;  Molirrc  y  lit  la  première  lecture 
de  Tartufe. 

2"  Rues  parallèles  à  la  Seine  (en  allant  du  S.  au  N.).  —  Rue 
de  la  Verrerie  :  les  n"'  7  et  24,  la  jolie  enseigne  xvui"  s.  du  n"  22, 
les  n""  43,  52,  55,  56,  60,  70,  87,  n'iéritent  d'attirer  l'attention. 

Rue  des  Blancs-Manteaux  :  —  n"'  4  et  10,  constructions  du 
xiu*'  s.,  anciennes  dépendances  du  couvent  des  Bénédictins;  — 
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n°  12,  église  Notre-Dame-des-Blancs-Manteaux  (p.  129);  —  n°  25, 
cabaret  de  «l'Homme  armé  »,  qui  existait  déjà  en  1432  (enseigne  en 
fer  forgé  du  xviii^  s.;  sur  la  rue  des  Archives  le  bas-relief  repré- 
sentant un  guerrier  est  très  intéressant). 

Rue  des  Francs-Bourgeois  :  —  n""  26  et  30  (porte  remar- 
quable); —  n°  31,  hôt.  du  maréchal  d'Albret; —  n°  35,  hôt.  du  pré- 
sident Deviu  de  Fontenay  avec  une  porte  cochère  flanquée  de  pavil- 
lons, et,  dans  la  cour,  une  suite  d'arcades;  —  n"  38,  ruelle  étroite 
présentant  de  forts  encorbellements  et  des  fenêtres  encore  gril- 
lagées de  barreaux  ;  rinscr.,  qui  en  fait  le  théâtre  de  l'assassinat 
du  duc  d'Orléans  par  Jean  Sans-Peur,  est  erronée  ;  —  n°  43  (dans 
la  cour,  quelques  vestiges  de  l'hôt.  de  Michel  Letellier,  chancelier 
de  France);  —  n°  47,  hôt.  très  ancien,  remarquable  par  ses 
lucarnes  très  finement  et  très  richement  sculptées,  couronnant 
le  fronton;  —  n"'  54  et  56;  beaux  hôtels;  —  n"*  55,  établissement 
central  du  Mont-de-Piété,  institution  fondée  en  1777  et  qui 
exploite  le  monopole  du  prêt  sur  gages  (dans  la  cour  de  l'Horloge, 
sur  le  sol,  tracé  de  l'enceinte  de  Paris,  dite  de  Philippe  Auguste)  ; 

—  n°  60,  Archives  nationales  (p.  210) et  hôtel  de  Soubise  (xvin*'  s.). 
Rue  de  Braque  :  —  n'"4  et  6  (superbes  portes  et  balcons;  au 

4,  escalier  remarquable;  au  6,  plafond  de  Lebrun);  —  n'^S,  belles 
boiseries  de  porte. 

Rue  des  Haudriettes  :  —  à  l'angle  de  la  rue  des  Archives, 
jolie  fontaine  du  xvni^  s.  (Naïade,  par  Mignot);  ~  n°  4  (très  belle 
cour). 

Rue  des  Quatre-Fils  :  —  n°'  16  et  20  (beaux  dessus  de  portes)  ; 

—  au  n"  22  demeura  Mme  du  Deffand,  dont  le  salon  littéraire 
réunissait  Voltaire ,  Montesquieu,  d'Alembert. 

Hue  Barbette  :  —  n°  8,  hôt.  de  Choisy,  d'aspect  remarquable; 

—  no  17  (porte  monumentale  avec  deux  superbes  médaillons). 
Hue  de  la  Perle  :  —  n"'  3,  6,  9  et  11,  tous  avec  belles  portes 

du  xvni^  s. 

Hue  du  Parc-Royal  :  —  n"'  4  et  8,  hôtels  Louis  XllI;  — n°5 
(arcade  charretière  monumentale). 

Après  avoir  parcouru  ces  anciens  quartiers  on  traverse  la  ligne 
des  grands  boulevards  (p.  38),  et  on  atteint  le  boulevard  Richard- 
Lenoir,  long  de  1,500  m.  et  sous  lequel  passe  le  canal  St-Martin. 
C'est  sur  ce  boulevard  que  se  tient  la  foh^e  aux  jambons,  le  mardi, 
le  mercredi  et  le  jeudi  de  la  semaine  sainte.  La  statue  en  bronze 
(par  A.  Paris)  du  sergent  Bobillot,  tué  au  Tonkin,  a  été  érigée 
en  1888  sur  ce  bd,  à  son  croisement  avec  le  bd  Voltaire. 

Le  boulevard  Voltaire  (long.  2,850  m.)  s'étend  de  la  place  de  la 
République  à  la  place  de  la  Nation  (p.  65),  en  passant  devant 
^éf/lise  Saint- Ambroise  (Pl.  IV,  R,  10;  vaste  et  bel  édifice  de 
style  roman,  1863-1869,  par  Ballu;  deux  tours  hautes  de  68  m.),  et 
plus  loin  à  la  place  Voltaire  (au  centre,  statue  de  Ledru-RoUin) , 
en  bronze,  par  Steiner;  au  N.,  mairie  du  arrondissement), 
d'où  se  détache  au  N.-O.  V avenue  Parmentier,  longue  de  1,670  m., 
avec,  à  dr.,  le  square  Parmentier  (statues  :  le  Vainqueur  de  la 
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Bastille,  par  Choppin;  le  Botteleur^  par  Perrin;  Non  omnes  rnori- 
mz^r,  par  Pezieux). 

L'avenue  de  la  République  (long.  3,970  m.),  que  suit  sous  terre 
une  ligne  du  métro,  s'étend  de  la  place  de  la  République  au  bd 
de  Ménilmontant,  à  l'angle  N.-O.  du  cimetière  du  Père-Lachaise. 
Elle  est  prolongée  par  l'avenue  Gambetta  (à  dr.,  le  long  du 
cimetière,  square  avec  le  Jardinier,  par  Baffier,  et  Déclin,  par 
Steiner),  qui  aboutit  à  la  rue  Haxo,  à  Belleville,  près  des  réser- 
voirs de  Ménilmontant. 

L'entrée  principale  du  cimetière  du  Père-Lachaise  (p.  391), 
s'ouvre  sur  le  bd  de  Ménilmontant,  devant  la  rue  de  la  Roquette. 

Dans  le  quartier  de  Ménilmontant,  au  N.  du  Père-Lachaise, 
s'élève  Véglise  Notre-Dame-de-la-Croix  (rue  Etienne-Dolet,  Pl.  11," 
T,  8),  bâtie  (1863-1874)  par  Héret  dans  le  style  roman  (clocher 
haut  de  plus  de  60  m.). 

Au  N.-E.  du  Père-Lachaise  sont  la  place  Gambetta  et  la 
mairie  du  XX"  arrondissement,  séparée  de  Vhôpital  Tenon  (rue 
de  la  Chine,  2),  inauguré  en  1878  et  occupant  une  superficie 
de  53,000  m.,  par  le  square  de  la  Mairie  {V Aveugle  et  le  Para- 
lytique, par  G.  Michel;  le  Datura,  par  Galy). 


9«   SECTION.  —  Faubourg  Saint-Antoine.  —  Place  de  la  Nation.  — 
(Gares  des  chemins  de  fer  de  Vincennes  et  de  Lyon.  —  Bercy- 

—  (F.  le  plan  IV.) 

Principales  curiosités  :  —  monument  du  Triomphe  de  la  République 
(place  de  la  Nation). 

Au  S.-O.  de  la.  place  de  la  Bastille  (p.  38)  s'étend  le  quartier 
de  l'Arsenal,  que  traverse  le  bd  Henri-lV,  sur  lequel  s'élève  la 
belle  caserne  des  Célestins,  occupée  par  la  garde  républicaine,  et 
près  duquel  se  trouvent  la  bibliothèque  de  l'Arsenal  (i,^.  286)  et  le 
bâtiment  renfermant  les  Archives  de  la  Seine.  Au  S.  de  la  place, 
la  gare  de  V Arsenal,  vaste  bassin  occupant  une  partie  des  anciens 
fossés  de  la  Bastille,  forn>e  l'extrémité  du  canal  St-Martin. 

De  la  place  de  la  Bastille,  la  7nie  de  Lyon  conduit  à  la  belle 
gare  du  chemin  de  fer  de  Lyon,  reconstruite  et  agrandie  en  1899 
(tour  haute  de  64  m.,  avec  une  horloge  à  4  cadrans  de  6  m.  40 
de  diamètre;  bulTet  orné  de  peintures  remarquables  :  le  motif 
central  du  plafond  est  de  V.  Flameng). 

De  la  ])lace  de  la  Bastille,  la  rue  du  Faubourg- Saint- Antoine 
(long.  1,810  m.),  qui  conduit  à  la  place  de  la  Nation,  est  la  partie 
la  plus  peuplée  et  la  plus  active  de  ce  fg,  centre  d'industrie  con- 
sidérable. Dans  cette  rue  sont  situés,  à  l'angle  formé  par  le  fau- 
bourg, la  rue  Traversière  et  l'avenue  Ledru-Rollin,  la  statue  de 
Baudin  (par  Boverie)  ,  re|)résentaMt  du  peuple,  tué  en  1851  sur 
une  barricade,  Vhôpital  Trousseau,  et  V hô pi tidSt-Antoi ne  {■[intio-une 
abbaye  de  femmes,  fondée  en  1198  par  Kouhîues,  curé  de  Neuilly, 
et  reconstruite  en  1770).  A  g.  se  détache  la  rue  de  Charonhe 
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(à  dr.  de  cette  rue,  dans 
Ja  rue  St-Bernard,  église 
Ste-Marguerite,  p.  150). 

La  place  de  la  Nation , 
ancienne  plaœ  du  Trône, 
est  ornée,  au  centre, 
d'un  bassin  avec  un 
groupe  colossal  (Triom- 
phe de  la  République), 
haut  de  10m.,  en  bronze 
(fondu  par  la  maison 
Thiébaut)  et  d'un  bel 
elTet  décoratif.  A  l'E.. 
•sur  deux  pavillons,  an- 
ciens bureaux  d'octroi, 
s'élèvent  deux  colonn''.s 
doriques  (par  Ledoux, 
1788),  hautes  de  30  m.  50, 
surmontées  des  s/r/lues 
en  bronze  de  Philippe 
Auguste^  par  Dumont, 
et  de  St  Louis ^  par  Etex, 
et,  dans  le  bas,  la  Vie- 


Triomphe  de  la  République,  sur  la  place 
de  la  Nation. 


toinn, 


lolre  et  kl  Paix 
par  Desbœuf,  du 
côté  de  Vincen- 
nes,  V  Indus  trie 
et  la  Justice  par 
Simart,  du  côté 
de  Paris. 

C'est  sur  la 
place  de  la  Nation 
et  le  cours  de 
Vincennes  que  se 
tient  la  foire  aux 
pains  d'épices,  qui 
commence  à  Pâ- 
ques et  dure  un 
mois  env. 

Parmi  les  gran- 
des voies  nom- 
breuses qui  abou- 
tissent à  la  place 
de  la  Nation,  les 
principales  sont, 

,  ,       ,   ,    .  outre  la  rue  du 

Colonnes,  place  d..  1;,  ,sa;M.ii.  Faubourg- St-An- 

le  cours  de  Vincennes.  conduisant  à  Vincennes  (p.  116), 
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PLAGE  DAUMESNIL. 


[ClIAP.  IV] 

Vavemie  Pliilippe- Auguste ^  qui  fait  suite  au  bd  de  Ménilmontant, 
le  bd  Voltaire,  le  hdbiderot  (au  débouché,  école  municipale  Arago) 
et  lVz?Y^;n^e  t/z^  i?e/-ylir,  qui  s'embranche  sur  V avenue  de  St-Mandé, 
De  la  place  de  la  Bastille,  à  côté  de  la  gare  du  chemin  de  fer 
de  Vincennes  (p.  39),  se  détache  la  inie  de  Cliarenton  avec,  au 
n°  28,  Vhospice  des  Quinze-Vingts^  fondé  en  1260  par  St  Louis 
pour  300  (15  fois  20)  aveugles,  dont  le  nombre  doit  toujours 
être  au  complet  et  occupant,  depuis  1780,  l'ancien  hôt.  des  Mous- 
quetaires Noirs.  Cette   rue  croise  Vavenue  Ledru-Rollin,  qui 


Place  de! 
Bastid 


Cas".«des 
Cèle. 


conduit  an 
d'Austcrlil//((>.  7o  . 

Enfin,  de    la  riic 
de   Lyon  se  détache 
à  g.  la  belle  avenue  Bai 
mesnil  (près  delà  niniiie  "'^ 
du   XIT'  arrond.,  dans  le 
square  Dau mesnil.  Faune  et 
Satyre,  par  Holle),  qui  forme 
avec  la  rue  et  le  bd  de  Reuilly. 
la  place  Daumesnil  (belle  fontaine 
avec  lions  en  bronze).  Cette  avenue 
longue  (le  ;}  k.,  est  parcourue  i)ar  le  tram  électrique  qui  conduit 
à  la  p(>i  ((>  de  Picpus  et  au  bois  de  Vincennes  (p.  119). 

Le  quartier  de  Bercy,,  compris  entre  la  Seine,  le  bd  Diderot  et 
l'avenue  Daumesnil,  est  occupé  en  grande  partie  par  VEnlrepôt 
des  vins,  vaste  constmctioR  avec  115  caves  sur  le  quai. 


[W  SECT.]    PALAIS  DE  JUSTICE.  —  HOTEL-DIEU. 
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LES  ILES  DE  LA  SEINE 


10-  SECTION.  —  La  Cité,  l'île  Saint-Louis. 


[Y.  le  plan  lY.) 


Principales  curiosités  :  —  statue  de  Plenri  IV  (sur  lo  Pont-Neuf)  ;  — 
Palais  de  Justice  ;  —  Sainte-Chapelle  ;  —  église  Notre-Dame  ;  —  hôtels  do 
Laûzun  et  Lambert. 

L"île  de  la  Cité  est  reliée  aux  quartiers  de  la  rive  dr.  par  quatre 
•  ponts  et  à  ceux  de  la  rive  g.  par  cinq  ponts.  Elle  a  été  complè- 
tement transformée  dans  le  courant   

du  xix^  s.  '  ~ 

Le  Pont-Neuf  (p.  73)  conduit  du  ' 
quai  du  Louvre  à  Pextrémité  0.  de 
la  Cité.  Là,  sur  le  terre-plein  dit  Pont- 
Neuf^  s'élève  la  statue  équestre  de 
Henri  IV,  par  Lemot.  Le  bronze  a  été 
fourni  par  les  statues  de  Napoléon 
placées  sur  la  colonne  Vendôme  et  à 
Boulogne-su  r-Mer,  auxquelles  on 
ajouta  la  statue  de  Desaix,  qui  déco- 
rait la  place  des  Victoires.  Inaugurée 
en  1818,  cette  statue  en  remplaçait 
une  autre,  érigée  en  1635  et  détruite 
en  1792.  Le  piédestal  est  orné  de 
deux  bas-reliefs  en  bronze  (Henri  l  V 
faisant  passer  du  pain  aux  habitants 
de  Paris  assiécjê  et  V  Entrée  de 
Henri  IV  à  Paris). 

A  TE.,  devant  le  Palais  de  Justice 
(p.  192),  la  place  Dauphine  est  bordée 
sur  deux  côtés  de  maisons  qui  datent 
pour  la  plupart  du  règne  de  Louis  Xlll 
(au  n"  28,  maison  natale  de  Mme  Ro- 
land, 1754-1793,  une  des  héroïnes  do 
la  Révolution). 

Devant  la  façade  E.  du  Palais  de 
Justice  et  la  Sainte-Chapelle  (p.  131),  comprise  dans  son 
enceinte,  passe  le  hd  du  Valais^  sur  lequel  s'élèvent  le  Tribunal 
de  Commerce  (p.  208),  \d.Préfecture  de  police  (résidence  du  Préfet 
de  police)  et  une  caserne  de  sapeurs-pompiers  (état-major). 

En  face  de  la  cour  du  Palais  de  Justice,  la  large  rue  de  Lutèce, 
où  s'élève  la  statue  (par  A.  Boucher,  1893)  de  Théophraste 
Renaudot  (il  fonda,  en  1G31,  le  journal  la  Gazette  de  France). 
aboutit  au  marclié  aux  Fleurs  (mercredi  et  samedi),  orné  de  deux 
fontaines  et  planté  d'arbres.  Le  marché  aux  oiseaux  se  tient  1. 1. 
dim.  dans  l'après-midi  sur  l'emplacement  du  marché  aux  fleurs. 

Plus  loin,  la  place  du  Parvis-Notre-Dame  est  bordée  au  S.  par  la 

ine,  au  N.  par  l'Hôtel-Dieu,  hôpital  fondé,  vers  660,  par  St  Lan- 
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HÔTEL  DE  LAUZUN. 


{CHAP.  lY 


dry,  évèque  de  Paris,  reconstruit  de  1868  à  1878  par  Dick,  à  l'O. 

par  la  caserne  de  la  Cité  (garde  répu- 
blicaine), achevée  en  1865,  à  l'E.- par 
la  cathédrale  Notre-Dame  (p.  124), 
dont  elle  permet  de  voir  l'admirable 
façade.  A  l'angle  S.-E.,  un  groupe 
colossal  en  fonte,  par  MM.  Rochet 
(4  882),  représente  C/iarie)jia(/?ie  che- 
val,  Roland  et  Olivier. 

Derrière  le  chevet  de  Notre-Dame 
s'étend  le  square  Notre  Dame  (au 
milieu,  fonlalne  ogivale  construite  en 
1843  par  Vigouroux,  avec  des  sculp- 
tures de  Merlieux  :  la  V.  et  l'Enf.  J.  ; 
trois  anges  foulant  aux  pieds  des 
monstres  qui  figurent  l'hérésie). 

A  l'extrémité  S.  de  la  Cité  se  trouve 
la  Morgue  (ouverte  au  public  depuis 
le  mat.  jusqu'au  s.),  où  sont  exposés 
les  corps  des  personnes  inconnues 
trouvées  mortes  soit  dans  l'eau,  soit 
sur  la  voie  publique. 

La    Cité    communique    avec  l'île 
St-Louis  par  le  pont  St-Louis  (p.  72). 
L'île  Saint-Louis,  le  quartier  le  plus 
tranquille  et  le  plus  solitaire  de  Paris,  communique  par  trois 
ponts  avec  la  rive  dr.  de  la  Seine,  et  par 
deux  avec  la  rive  g. 


Fontaine  Notre-Dame. 


Elle  renferme,  comme 
édifices  remarqua- 
bles   :     l'église  St- 
Louis-en-l'lle  (p. 
150);  sur  le  quai  N. 
ou   quai  d'Anjou, 


OUÏS  Philippe 

Pont  Marie 


n°  17, 

l'hôtel  de  "  Pon^-a^^'^^^ 

Cathé<JraVe^*,;,,i: 

Pimodan, 

bâti  vers  1617  (propriété  de  la  Ville 
de  Paris);  sur  le  (|uai  S.  ou  (^uai  de 
Héthunc,  n"  24,  Vhôt.  d'Ambrun  ou  de 
Jlcsselin,  construit  par  Levau  au  xvn" 


(belle  porte);  enfin, 
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à  Textrémité  E.  de  l'île,  rue  St-Louis,  2,  l'hôtel  Lambert  (on  ne 
le  visite  qu'en  l'absence  des  propriétaires),  construit  vers  le 
milieu  du  xvni"  s.  par  L.  Levau,  restauré  en  1860  par  Lincelle, 
aujourd'hui  propriété  de  la  famille  Czartoryski. 

\'oltaire  y  demeurait  chez  Mme  du  Cliâtelet  lorsqu'il  conçut  le  plan 
uf  la  «  Henriadc  ».  —  A  Tint.,  f/alene  de  Lebrun  avec,  au  plafond,  Le 
Mariaf/e  d'Hercule  et  d'Héhé  peint  par  Lebrun  et  restauré  par  Eug. 
Delacroix;  les  peintures  de  Lesueur  ont  été  transportées  au  Louvre. 

A  la  pointe  E.  de  l'île  s'élève  le  monument  (par  Dernier,  archit.) 
de  Barye,  le  sculpteur  animalier  (1793-lcS75). 

LA  SEINE 
il'  SECTION.  —  Quais;  Ponts;  Ports.  —  {V.  les  plans  I,  III,  IV.) 

Principales  curiosités  :  —  vm  s  mh-  Xotre-Dame  (à  dr.),  l'Hôtel  de  Ville 
Ir.),  le  Palais  de  Justice  à  l;  .  ;  —  Pont-Neuf,  vues  sur  l'Institut  (à  g.), 
'.r  i^ouvre  et  les  Tuileries  là  «ir.';  —  ponts  Royal  et  de  la  Concorde,  vues 
sur  la  Chambre  des  Députés  (à  g.  ),  la  place  de  la  Concorde  (à  dr.),  les  palais 
des  Champs-Elysées  (à  dr.); —  pont  Alexandre-IIl  ;  vues  sur  le  Dôme  des 
Invalides  (à  g.),  le  jardin  et  le  palais  du  Trocadér(^  (à  dr.),  la  tour  Eilfol 
(à  g.);  —  pont  de  Grenelle,  statue  de  la  Liberté  éclairant  le  monde  (riMluc- 
tion  de  celle  dn  port  de  iNew-York);  —  pont-viaduc  d'Auteuil. 

La  descente  de  la  Seine  en  batQau  à  vaix^ir  (  pour  les  batoaux-oninihus, 
1».  XLvi)  est  une  promenade  très  intcrcssanic  ;  mais  pour  bien  jugiîr  do 
i  aspect  des  quais,  il  vaut  mieux  les  parcourir  en  tramway.  Los  tramways 
Louvre-Cliarenton  et  Louvre-Point-du-Jour-Saint-Cloud  suivent  tous  les 
quais  de  la  rive  droite.  Le  tram  Place  de  la  ('oncorde-Bondy  (départ  du 
quai  d'Orsay  en   face  de  la  Chamhr(;  dos  Dépuiés;  co  tram  n'a  ])as 
d'impérialej  suit  une  partie  des  (piais  de  la  rive  ^.  La  partie  la  ])lus  inté- 
ressante des  quais,  que  l'on  pourra  alors  parcourir  à  pied,  s"('tend  du  pont 
Sully,  derrière  l'île  Saint-Louis,  au  pont  d'Jéna  qui  relie  le  Trocadéro 
'  liamp-de-Mars. 

Les  quais,  les  i)orts  et  la  plupart  des  ])onts  de  Paris  offrent  un  aspect 
intéressant  et  très  animé.  Presque  tous  les  quais  sont  plantés  d'arbres. 
Les  points  de  vue  sont  partout  remarquables  ;  ccnix  (ju'on  découvre  on 
passant  sur  les  ponts  sont  fort  beaux  à  toute  heure  et  surtout  au  coucher 
du  soleil. 

En  entrant  dans  Paris,  à  l'E.,  on  rencontre  d'abord  le  pont 
National,  construit  en  1852  à  quelques  m.  en  deçà  de  Tenceinte 
bastionnée,  entre  la  porte  de  Bercy  (rive  dr.)  et  la  porte  de  la 
Gare  (rive  g.).  Il  s(!rt  au  passage  du  chemin  de  A^r  de  ceinture, 
des  voitures  et  des  piélons. 

En  aval,  sur  la  rive  dr.,  b'étend  le  quai  de  Bercy,  avec,  à  dr., 
'•'  vaste  Enircpôt  des  vins,  alcools,  vinaigres  el  huiles  et,  à  g., 
le  port  de  Jicrcy. 

Sur  la  rive  g.,  le  quai  de  la  Gare  (ce  nom  provient  d'un 
ancien  garage  de  bateaux)  est  bordé  à  dr.  par  le  port  de  la  Gare, 
ou  port  au  bois,  k  g.  par  les  ateliers  et  la  gare  aux  marchan- 
'•ises  du  chemin  de  fer  d^Orléans. 
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[CIIAP.  IV] 


Les  quais  de  Bercy  et  de  la  Gare,  reliés  par  le  pont  de  Tolbiac, 
construit  de  1819  à  1884,  se  prolongent  jusqu'au  pont  de  Bercy, 
construit  en  1864,  dans  l'axe  des  bds  de  la  Gare  et  de  Bercy. 

Sur  la  rive  dr.,  le  povt  et  le  qutii  de  la  Râpée,  toujours  fort 
animés,  s'étendent  jusqu'à  la  place  Mazas.  Ils  out  pris  le  nom 
d'une  maison  de  plaisance  construite,  sous  Louis  XV,  par  un 
sieur  de  la  Râpée,  commissaire  général  des  guerres.  Le  long  du 
<}uai,  à  dr.,  se  trouvent  les  magasins  militaires  des  fourrages,  les 
bureaux  de  nombreux  négociants  en  vins,  des  ateliers  de  ton- 
nellerie, de  taillanderie,  des  restaurants  très  fréquentés,  etc. 

Sur  la  rive  g.,  le  port  et  le  quai  d'Austerlitz  aboutissent  à  la 
piace  Valhubcrt,  en  longeant  des  usines,  des  chantiers  et  la 
gare  du  chemin  de  fer  d'Orléans,  en  lace  de  laquelle  la  ligne  du 
iNlétropolitain  franchit  la  Seine  sur  un  remarquable  viaduc  en 
une  seule  travée  en  arc  de  140  m.  de  portée.  Sur  la  place  Valliu- 
hert  (2  fontaines),  qui  porte  le  nom  d'un  général  tué  à  Auster- 
litz,  se  trouvent,  à  l'E.,  l'administralion  de  la  G'"  du  chemin  de 
fer  d'Orléans;  à  l'O.,  la  porte  principale  du  Jardin  des  Plantes 
(p.  242);  au  S.  aboutit  le  bd  de  l'Hôpital. 

Le  pont  d'Austerlitz,  au  N.  de  la  place  Valhubert,  construit  de 
1802  à  1807,  rebâti  en  pierre  (J85o),  a  été  élargi  de  1884  à  1886. 
Les  noms  des  principaux  officiers  morts  à  Austerlitz  sont  ins- 
crits dans  les  ornements  du  pont. 

Snr  la  rive  dr.  s'étend  la  place  Mazas,  d^oii  se  détachent,  à 
TE.,  le  bd  Diderot;  en  face,  dans  l'axe  du  pont,  l'avenue  Ledru- 
Kollin;  et,  à  l'O.,  le  bd  de  la  Contrescarpe,  qui  longe  la  gare 
de  l'Arsenal  (p.  64)  et  que  le  pont  Morland  réunit  au  bd  Bourdon. 
Au  delà,  le  port  et  le  quai  Henri-IV  occupent  les  terrains  de 
rancienne  île  Louviers,  réunie  vers  1840  à  la  rive  dr.  Le  quai  se 
l^rolouge  en  faisant  un  angle  jusqu'au  pont  Sully.  En  amont  de 
ce  pont,  la  Seine  se  partage  en  deux  bras  pour  former  l'île  St- 
Louis  (p.  08).  De  l'angle  du  quai  Ilenri-IV  part  une  estacade 
en  char])ente,  servant  au  garage  des  l)ateaux,  traversant  à  spn 
origine  le  bras  N.  du  fleuve  et  aboutissant  à  la  pointe  de  l'île 
St-Louis. 

Sur  la  rive  g.  le  port  aux  vins  borde  le  quai  Saint-Bernard, 
qui  longe  la  grille  du  Jardin  des  Plantes  et  l'ancien  Entrepôt, 
maintenant  la  Halle  aux  vins  (elle  s'étend  sur  l'emplacement 
de  l'ancienne  abbaye  St-Yictor),  pour  aboutir  au  bd  St-Germain 
et  au  pont  Sully. 

Le  pont  Sully  a  clé  conslruit  de  1874  à  1876  dans  l'axe  du 
bd  Henri-IV  (pril  reli(î  au  bd  St-Ciermain.  Il  franchit  obli(piement 
le  brasN.  de  la  Seine,  moins  large  (jue  le  bras  S.,  croise  la  pointe 
E.  de  l'île-  St-Louis  et  traverse  oblicpiement  le  bras  S. 

En  descendant  le  petit  bras,  ou  bras  N.,  on  trouve,  sur  la  rivé 
dr.  et  en  aval  <lu  pont  Sully,  le  port  St-Paul^  qui  borde  le  quai' 
des  Célestins.  Sur  ce  (|uai  :  n"  2,  bel  liôt.  Fieubet,  dit  de  Lava- 
lette  (V.  p.  57).  Snr  la  rive  g.,  l'île  St-Louis  (K.  p.  68)  est  bordée 
an  N.  par  le  quai  d'Anjou. 
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Les  quais  des  deux  rives  aboutissent  au  pont  Marie,  bâti  de 
1614  à  1628  et  qui  a  pris  le  nom  de  son  constructeur.  En  aval, 
sur  la  rive  dr.,  le  quai  de  l'Hôtel-de- Ville  se  prolonge  jusqu'à  la 
place  de  l'Hôtel-de-Ville  (p.  54).  11  est  bordé  par  le  joor^  des  Ormes 
et  par  le  port  de  l'Hotel-de- Ville,  autrefois  po7't  au  Blé. 

Sur  la  rive  g.  le  quai  de  Bourbon  s'étend  du  pont  iMarie  à  la 
pointe  0.  de  l'île  St-Louis.  Ses  maisons  sont  surtout  occupées 
par  le  commerce  des  vins. 

Le  pont  Louis-Philippe,  reconstruit  en  1862,  relie  les  quais  de 
Bourbon  et  de  l'Hôtel-de-Ville. 

Le  bras  S.  de  la  Seine,  en  aval  du  pont  Sully,  a  :  sur  sa  rive 
dr.,  l'île  Saint-Louis  (F.  p.  68)  avec  le  quai  de  Béthune  et  le 
quai  d'Orléans(maisons  avec  fragments  de  l'époque  de  Louis  XIV); 
sur  sa  rive  g.,  le  port  et  le  quai  de  la  Tournelle,  centre  très 
actif  du  commerce  des  vins,  aboutissant  l'un  et  l'autre  au  pont 
de  l'Archevêché.  Sur  le  quai  de  la  Tournelle,  n"  47,  \diPharmacie 
centrale  occupe  l'ancien  liôt.  de  Nesmond,  du  xvii*  s. 

Le  pont  de  la  Tournelle,  qui  va  du  quai  du  même  nom  à  l'île 
St-Louis,  a  été  reconstruit  en  pierre  en  1654,  puis  refait  presque 
entièrement  sous  Louis-Philippe  (son  tablier  a  été  élargi):  sur 
la  rive  dr.  et  sur  la  dernière  pile  du  pont  est  placée  l'échelle 
hydrographique  dont  le  zéro  marque  l'étiage  de  la  Seine. 

En  amont  du  pont  de  l'Archevêché,  le  bras  S.  de  la  Seine  se 
divise  en  deux  parties,  dont  la  plus  large  sépare  l'île  St-Louis 
de  la  Cité,  tandis  que  l'autre  longe  la  Cité  au  S.  A  l'O.  du  bassin 
que  forme  le  fleuve  et  à  l'extrémité  de  la  Cité  se  trouve  la 
Morgue  (p.  68).  Le  bras  N.  passe  sous  le  pont  St-Louis,  recons- 
truit en  1862,  et  qui  fait  communiquer  l'île  St-Louis  et  la  Cité. 

Le  bras  de  la  Seine  qui  contourne  au  N.  l'île  St-Louis  et  celui 
qui  la  sépare,  à  l'O.,  delà  Cité,  forment  un  large  bassin  par  leur 
jonction  en  aval  des  ponts  St-Louis  et  Louis-Philippe.  Sur  la  rive 
dr.,  le  quai  de  l'Hôtel-de-Ville  se  prolonge  jusqu'à  la  place  du 
même  nom;  sur  la  rive  g.,  le  quai  aux  Fleurs  s'étend  jusqu'au 
pont  Notre-Dame. 

La  place  de  l'Hôtel-de-Ville  (p.  54)  et  le  quai  aux  Fleurs  sont 
reliés  par  le  pont  d'Arcole,  construit  sous  la  Restauration, 
reconstruit  en  1855  et  refait  en  partie  en  1888,  appelé  d'abord 
pont  de  l'Hôtcl-de-Ville,  et  qui  doit  son  nom  actuel  à  un  jeune 
iiomuie  tué  le  28  juillet  1830  à  la  tête  d'une  troupe  de  combat- 
tants qui  se  dirigeaient  vers  rilôlel  de  Ville.  La  vue  que  l'on 
découvre  de  ce  pont  est  une  des  ])lns  belles  de  Paris. 

En  aval,  sur  la  rive  dr..  le  quai  de  Gesvres,  oii  s'élève  le  théâtre, 
Sarah-Bernhardt  fp.  ^i71),  aboutit  à  la  place  du  CluUelet  (p.  53). 
11  est  relié  à  la  l'ive  N.  di;  la  Cité  par  le  pont  Notre-Dame,  consi- 
déré comme  occupant  la.  place  d'un  des  deux  ponts  de4'époque 
romaine.  Reconsli  iiil  un  grand  nombre  de  fois  depuis  le  moyen 
âge,  il  l'a  été  ]>res(iue  entièrement  en  1853. 

Sur  la  rive  N.  de  la  Cité,  le  quai  de  la  Cité  longe  le  marché 
aux  Fleurs  (p.  67)  et  le  Tribunal  de  Commerce  (p.  208),  entre 
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le  pont  Notre-Dame  et  le  pont  au  Change.  Ce  dernier,  reconstruit 
pour  la  première  fois  en  pierre,  de  1639  à  1647,  un  peu  en  aval 
de  la  place  qu'il  occupe,  a  été  refait  en  1858-1859  dans  l'aligne- 
ment du  bd  du  Palais  et  de  la  place  du  Châtelet  (p.  53). 

Sur  la  rive  dr.  s'étend  jusqu'au  Pont-Neuf  le  quai  de  la 
Mégisserie,  vulgairement  appelé  jadis  quai  de  la  Ferraille,  à 
cause  du  grand  nombre  de  fournisseurs  et  de  marchands  de 
ferraille  qui  l'habitaient.  Auj.  le  théâtre  du  Châtelet  (p.  372)  en 
borde  une  partie.  Sur  ce  quai  se  trouvent  des  magasins  de 
graines,  d'oiseaux,  d'ustensiles  de  pêche  et  de  chasse  et  le  vaste 
immeuble  occupé  par  les  magasins  de  la  Belle -Jardinière. 

Le  quai  de  l'Horloge  (rive  g.)  commence  au  pied  de  la  tour 
de  l'Horloge  du  Palais,  qui  lui  vaut  son  nom,  longe  le  Palais  de 
Justice  (p.  192)  et  s'étend  sur  la  rive  N.  de  la  Cité  jusqu'au  Pont- 
Neuf.  On  le  nommait  aussi,  jadis,  quai  des  Lunettes,  à  cause  des 
boutiques  d'opticiens  dont  un  certain  nombre  s'y  voient  encore, 
ou  quai  des  Morfondus,  parce  qu'il  est  glacial  en  hiver. 

Le  pont  de  l'Archevêché,  qui  doit  son  non\  à  l'ancien  Arche- 
vêché, démoli  en  1831,  traverse,  à  l'extrémité  E.  de  la  Cité,  le 
petit  bras  de  la  Seir\e  qui  forme  cette  île  au  S. 

Le  quai  de  l'Archevêché  borde,  sur  la  rive  S.  de  la  Cité,  le 
square  Notre-Dame  (p.  68)  et  la  sacristie  de  la  Cathédrale;  il 
débouche  sur  la  place  du  Parvis  Notre-Dame  (p.  67),  près  de  la 
statue  de  Charlemagne.  Sur  la  rive  g.,  le  quai  de  Montebello,  qui 
se  prolonge  jusqu'au  Petit-Pont,  est  relié  à  la  place  du  Parvis 
par  le  pont  au  Double,  construit  en  1881  en  remplacement  d'un 
pont  du  xvii''  s.,  pour  le  passage  duquel  on  payait  jadis  un 
«  double  ». 

Le  Petit-Pont  (1853)  occupe  la  place  d'un  des  deux  ponts  qui 
existaient  sous  la  domination  romaine.  Jusqu'en  1782,  il  était 
défendu  parle  Petit-Chàteiet,  dont  la  démolition  a  formé  la  place 
du  Petit-Pont  (sur  cette  place,  au  n"  2,  une  plaque  indique  rem- 
placement de  la  Tour  de  Bois,  défendue  contre  les  Normands 
par  les  douze  héros  parisiens  du  siège  de  886). 

Le  quai  du  Marché-Neuf,  sur  la  rive  N.  de  la  Cité,  borde  la 
caserne  de  la  Cité.  Sur  la  rive  g.,  le  quai  Saint-Michel  s'étend 
jusqu'à  la  place  St-Michel  (p.  81)  et  au  pont  du  même  nom. 

Le  pont  Saint-Michel,  reconstruit  plusieurs  fois  depuis  le 
xiv"  s.,  a  été  complètement  refait  en  1857. 

Le  quai  des  Orfèvres,  sur  la  rive  N.  de  la  Cité,  longe  le  Palais 
de  Justice.  Plus  loin,  de  vieilles  maisons  le  séparent  de  la  place 
Dauphine  et  [plusieurs  de  leurs  boutiques  sont  occu[)ées  par 
des  orfèvres.  Le  quai  se  termine  à  la  place  du  Pont-Neuf.  Sur  la 
rive  g.  s'étend  le  quai  des  Grands-Augustins  (nombreux  maga- 
sins de  librairie).  11  aboutit  au  Pont-Neuf. 

Le  Pont-Neuf,  le  plus  ancien  des  ponts  de  Paris,  commencé 
en  1578,  sous  Henri  III,  par  Androuet  Ducerceau,  achevé  sous 
Henri  IV,  et  plusieurs  fois  réparé  depuis,  se  compose  en  réalité 
flf'  deux  ponts  jetés,  l'un  sur  le  grand  bras,  l'autre  sur  le  petit 
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bras  de  la  Seine  et  réunis  par  le  terre-plein  où  se  dresse  la 
statue  de  Henri  IV  (p.  67).  Les  piles,  au-dessus  desquelles  se 
développe  une  série  de  beaux  mascarons,  sont  toutes  surmon- 
tées d'un  hémicycle,  autrefois  occupé  par  une  boutique. 


la  basse  Seine,  venant  de  Rouen,  du  Havre  ou  d'Angle- 
terre. 

Sur  la  rive  g.,  le  quai  Conti  s'étend  jusqu'au  pont  des  Arts.  Il 
a  pris  le  nom  de  l'ancien  hôt.  Conti,  remplacé  plus  tard  par  la 
Monnaie.  A  dr,,  il  longe  l'écluse  et  le  barrage  de  la  Monnaie, 
construits  à  l'extrémité  du  petit  bras  de  la  Seine  et  au  delà  des- 
quels les  deux  bras  du  fleuve  se  réunissent.  A  g.  sont  Thot. 
de  la  Monnaie  (p.  254),  la  statue  de  Condorcet  (p.  84),  puis  le 
palais  et  la  place  de  l'Institut  (p.  84),  avec  la  statue  de  la  Répu- 
blique (p.  84).  Sur  le  mur  du  palais  de  l'Institut,  une  plaque  de 
marbre  porte  le  plan  de  la  Tour  de  Nesle  (de  l'enceinte  de 
Philippe  Auguste). 

Le  pont  des  Arts,  qui  réunit  la  place  de  l'Institut  au  quai  du 
Louvre,  est  réservé  aux  piétons.  Construit  de  1802  à  1804,  il  a 
pris  le  nom  du  palais  des  Arts  qui  désignait  le  Louvre.  11  offre 
des  points  de  vue  magnifiques  :  en  amont  sur  la  Seine,  la  Cité, 
la  Sainte-Chapelle  et  Notre-Dame;  en  aval,  sur  le  Louvre,  les 
Tuileries,  les  nouveaux  palais  des  Champs-Elysées  et  la  gare  du 
ch(;min  (\(\  U\v  d'Orléans.  ' 

Sur  la  rive  g.,  le  quai  Malaquais  (statue  de  Vollairc,  V.  p.  84) 
lon^re  le  palais  (le  l'Institut,  quelques  anciens  hôtels,  la  facjade-N. 
de  l'Ecole  des  Rcîuix-Arts  (p.  227)  cl  l'ancien  hôt.  de  liniùllon^ 
puis  (le  C/rhfiny,  construit  |)ar  Mansarl  au  xvu®  s.,  restauré  au 
xviu",  acquis  et  restauré  en  1887  |)ar  et  auj.  une  annexe 

de  l'Ecole  des  lieanx-ArIs.  En  contre-bas  s'étend  le  pt)r/  Mdla- 


Port  Saint-ISi colas. 


Sur  la  rive  dr., 
le  quai  du  Lou- 
vre, qui  s'étend 
jusqu'au  pont  du 
Carrousel,  est 
surtout  remar- 
quable par  les 
façades  du  Lou- 
vre qu'il  longe  à 
dr.  ainsi  que  le 
jardin  de  l'Infante 
(p.  187).  En  amont 
du  pont  du  Car- 
rousel, il  est  bor- 
dé par  le  port 
St-Nicolas ,  où 
s'arrêtent  les  ba- 
teaux à  vapeur 
de  commerce  et 
les  chalands  de 
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quais.  Sur  le  quai,  des  magasins  de  curiosités,  de  gravures,  de 
meubles  anciens,  attirent  l'attention. 

Le  pont  des  Saints-Pères  ou  du  Carrousel  a  été  construit  en 
1834  par  l'ingénieur  Polonceau,  d'après  un  système  tout  parti- 
culier. Aux  deux  extrémités,  des  statues  assises,  en  pierre,  par 
Petitot,  représentent,  sur  la  rive  dr.,  V Abondance  et  rindustrle, 
sur  la  rive  g.,  la  Seine  et  la  Ville  de  Paris.  Le  pont  débouche  sur 
la  rive  dr.,à  l'union  du  quai  des  Tuileries  et  du  quai  du  Louvre, 
devant  les  trois  guichets  des  Saints-Pères  (p.  192). 

Le  quai  des  Tuileries  longe  la  grande  galerie  ({ui  réunit  le 
Louvre  au  pavillon  de  Flore  (p.  192),  passe  entre  le  pont  Royal 
et  la  rue  des  Tuileries  (p.  98),  puis  se  prolonge,  en  contre-bas 
de  la  terrasse  du  Bord  de  l'eau  (inscription  et  plan  de  l'ancienne 
porte  de  la  Conférence,  bâtie  en  1632,  démolie  en  1730)  jusqu'à 
la  place  de  la  Concorde.  Le  port  des  Tuileries  est  alFecté  au 
commerce  du  sable  et  des  pierres  meulières. 

Sur  la  rive  g.,  le  quai  Voltaire,  autrefois  quai  des  Théatins,  a 
pris  son  nom  actuel  en  souvenir  de  ce  que  Voltaire  y  est  mort 
(I71S)  dans  la  maison  (n»  27;  inscr.  commém.)  du  marquis  de 
Villette.  Les  magasins  de  librairie,  de  cartes,  de  gravures,  de 
curiosités,  etc.,  sont  nombreux  sur  ce  quai. 

Le  pont  Royal  réunit  l'extrémité  du  cpiai  Voltaire  et  la  rue 
du.  Bac  au  quai  et  à  la  rue  des  Tuileries.  Il  fut  construit  de  1685 
à  1689  par  le  Père  F.  Romain  et  Mansart.  La  dernière  pile,  sur 
les  deux  rives,  porte  une  échelle  hydrograi)luque  dont  le  zéro 
marque  l'étiage  et  où  sont  indiquées  les  principales  crues  du 
fleuve.  Du  pont  Royal,  comme  du  pont  des  Arts  et  du  pont  des 
Saints-Pères,  on  découvre  une  vue  magnifique. 

Kn  aval  du  pont  Royal,  sur  la  rive  g.,  commence  le  quai 
d'Orsay,  le  plus  long  de  Paris.  Il  s'étend,  sur  3,500  m.,  jusqu'au 
pont  de  Passy,  en  longeant  d'abord  la  Caisse  des  Dépôts  et  Con- 
signations, ancien  hôt.  de  Belle-Isle,  construit  par  Bruand  vers 
1721,  incendié  par  la  Gommuna  et  reconstruit;  la  monumentale 
gare  d'Orsay  (chemin  de  fer  d'Orléans),  construite  en  1900  par 
Laloux  (façade  de  113  m.)  et  le  palais  de  la  Légion  d'Honneur 
(p.  183).  En  contre-bas  s'étend  le  port  d'Orsay. 

Le  pont  de  Solfèrino,  construit  de  1858  à  1859  (sur  la  corniche, 
noms  des  principales  victoires  de  la  campagne  de  1859,  en  Italie), 
relie  le  quai  d'Orsay  au  quai  des  Tuileries. 

En  face  de  la  Chambre  des  Députés  (p.  174),  qui  s'élève  sur 
le  quai  d'Orsay,  le  pont  de  la  Concorde  relie  ce  quai  à  la  place 
de  la  Concorde  (p.  2i).  Il  fut  construit,  de  1787  à  1790,par  Perronet 
et,  dans  sa  partie  su[»éricure,  avec,  des  ))ierres  provenant  de  la 
Bastille. Nommé  successivement  ponl  Louis-XVi,  pont  de  la  Révo- 
lution, pont  de  la  Concorde,  puis  encore  pont  Louis-XVI,  sous  la 
Restauration,  il  a  repris  son  nom  actuel  en  1830. 

Sur  la  rive  dr.,  le  quai  de  la  Conférence  longe  le  Cours-la- 
Beine  (p.  25)  et  aboutit  à  la  place  de  l'Aima.  Sur  la  rive  g.,  le 
M"ai  d'Orsay  passe  devant  l'hôtel  de  la  Présidence  (p.  91),  le 
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Ministère  des  Affairés  étrangères  (p.  91)  et  l'esplanade  des  Inva- 
lides (p.  91),  en  longeant  à  dr.  le  port  des  Invalides. 

Le  pont  Alexandre-III,  dont  la  première  pierre  a  été  posée  par 
le  tzar  Nicolas  II  en  octobre  1896  et  qui  a  été  achevé  en  1900, 
relie  les  Champs-Elysées  à  TEsplanade  des  Invalides.  Construit 
par  MM.  Résal  et  AÎby,  ingénieurs,  il  se  compose  d'une  arche  de 
107  m.  et  est  large  de  40  m.  La  partie  architecturale,  par  Cassien-j 
Bernard  et  Cousin,  est  très  remarquable.  A  chaque  extrémité  se 
dressent  deux  pylônes  hauts  de  18  m.  surmontés  de  Renommées 
et  de  Pégases  dorés  par  Frémiet,  Steiner  et  Grenet,  et  ornés,  au 


Pont  Alexandro-III.  —  Cliclir  NcMirdcin. 


pied,  (le  statues  représentant  :  rive  dr.,  la  France  de  CJiarlemarjne, 
j)ai'  Lt^iioir,  la.  France  conteinporaine^  par  Michel  ;  rive  g.,  /a  France 
de  la,  liea.aissaji.ce,  j)ar  Coutan,  la  France  de  Louis  X1V\  ])ar  Mar- 
queste.  Au  m  de  Tarche,  des  groupes  allégoriques,  par  Récipon, 
forment  ccussoii  [on  aval,  armes  de  la  ville  de  Paris;  en  amont, 
arnies  de  St-Pétershourg). 

Le  pont  des  Invalides,  construit  de  1827  à  1829,  a  été  refait 
de  18;'»4  à  18;)5.  il  relie  le  quai  d'Orsay  au  rpjai  de  la  Conférence, 
dans  l'axe  do  Favenue  d'Anl.in.  La  pile  du  milieu  est  ornée  en 
amont  d'une  statue  en  pierre  de  la  Victoire  terrestre,  par  Dié- 
boldt,  en  aval  de  la  Victoire  maritime^  par  Villain. 

Sur  la  rive  dr.  se  prolonge  le  quai  de  la  Conférence.  Sur  la 
rive  g.  le  (piai  d'Orsay  passe  devant  le  Magasiii  cenl,ral  des 
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Hôpitaux  militaires,  en  longeant  à  dr.  le  port  du  Gros-Caillou. 

Le  pont  de  l'Aima,  construit  de  1854  à  1836  (staiiies  en  pierre, 
représentant  un  grenadier  et  un  zouave,  par  Diéboldt:  un  chas- 
■  saur  à  pied  et  un  artilleur,  par  A.  Arnaud),  relie  le  ({uai  d'Orsay 
à  la  place  de  TAlma. 

A  partir  du  pont  de  l'Aima,  le  cours  de  la  Seine  tourne  au 
S.-O.  Sur  la  rive  dr.,  le  quai  de  Billy,  qui  poi'lc  le  nom  d'un 
général  tué  à  léna,  lonp;e  la  Manutention  militaire  et  le  parc  du 
Trocadéro.  Sur  la  rive  g.,  le  quai  d'Orsay,  que  Ionise  en  contre- 
bas le  chemin  de  fer  de  l'Ouest,  lai-sr  à  g.  le  Dépt'd  des  )nar- 
hres,  puis  le  Champ  de  Mars  (p.  94)  en  jiassant  devant  la  tour 
Eilîel  (p.  94)  et  longeant  à  dr.  le       /  des  djunes. 

Le  pont  d'Iéna,  qui  relie  le  Champ  de  Mais  au  parc  du  Tro- 
cadéro, fut  construit  de  1809  à  1813  (piles  ornées  d'aigles  aux 
ailes  éployées;  aux  extrémités,  gi'ouju's  allégoriques). 

Sur  la  rive  dr..  le  quai  de  Passy  Ioulv  d.-^  (;r<)priéles  parlirn- 
>;Hères.     Sur  la 
-rive  g.,  le  quai 
d'Orsay  vient  se 
terminer  au  pont 
du  chemin  de  fer 

métropolitain 
avec  passage 
pour  les  piétons; 
au  delà  s'étend  le 
quai  de  Grenelle, 
que  suit  le  che- 
min de  fer  de 
l'Ouest  et  que 
borde  le  port  de 
Grenelle,  etc. 

Du  pont  du 
métropolitain  au 
pont  de  Grenelle 
s'étend  au  milieu 
du  ileuve  Vallée 
des  Cygnes.  Le 
pont  biais  du  chemin  de  fer  de  l'Ouest,  inauguré  en  1900, 
donne  passage  à  la  ligne  qui  relie  la  gare  Saint-Lazare  à  la 
gare  des  Invalides. 

Le  pont  de  Grenelle,  reconstruit  en  1§75,  en  fer,  relie  les  quais 
de  Passy  et  d'Auteuil,  sur  la  rive  g.  Au  milieu  se  dresse  une 
réduction  de  la  Liberté  éclairant  le  Monde  (statue  colossale 
érigée  à  l'entrée  du  port  de  New-York),  par  Bartholdi. 

Le  quai  d'Auteuil,  où  s'élève  une  pompe  à  feu,  se  prolonge, 
en  laissant  à  dr.  l'Institution  de  Ste-Périne  (p.  115),  jusqu'au 
pont  d'Auteuil,  de  môme  que,  sur  la  rive  g.,  le  quai  de  Javel. 

Le  pont  Mirabeau,  construit  en  1895  (une  seule  arche  à  grande 
portée),  relie  les  quais  d'Auteuil  et  de  Javel. 
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ST-NICOLAS-DU-CHARDONNET. 


[CHAP.  IVj 


Le  pont-viaduc  d'Auteuil,  ou  du  Point-du-Jour,  limite  du 
cours  de  la  Seine  dans  Paris,  est  un  bel  ouvrage  d'art  construit 
par  de  Bassompierre  et  achevé  en  1866.  11  sert  au  chemin  de  fer 
de  Ceinture,  aux  voitures  et  aux  piétons. 

RIVE  G  A  UCHE 

12«  SECTION.  —  Rue  Monge.  —  Halle  aux  vins,  —  Jardin  des  Plantes. 

Les  Gobelins.      La  Salpêtrière.  —  Place  d'Italie.  —  {VAe  plan  IV.) 

Principales  curiosités  :  —  église  Saint-Nicolas-du-Cliardonnet  ;  —  arènes 
de  Lutèco  ;  —  jardin  des  Plantes  et  Muséum  d'histoire  naturelle  ;  — Manu- 
facture des  Gobelins. 

De  la  place  du  Palais-Royal,  on  gagne  les  quais  de  la  rive  g. 
que  l'on  suit  jusqu'au  pont  de  l'Archevêché  (p.  73)  et  au  quai  ; 
de  la  ïournelle  (p.  72). 

En  se  dirigeant  au  S.,  on  atteint  le  bd  St-Germain  (p.  85) 
presque  en  face  de  l'église  Saint-Nicolas-du-Ghardonnet  (p.  153). 
A  l'E.,  clans  la  7nœ  de  Poissy,  une  caserne  de  sapeurs-pompiers 
est  installée  dans  le  réfectoire  de  l'ancien  collège  des  Bernardins, 
fondé  en  1225  ou  1244  (inscript.). 

A  l'O.  et  non  loin  de  l'égl.  St-Nicolas  s'étend  \di  place  Mauôert. 
(au  S.,  marc/lé  des  Carmes)^  avec  la  statue  d'Etienne  Dolet,  par 
Guilbert  (sur  le  piédestal,  dessiné  par  Blonde!,  haut-relief  :  la 
Ville  de  Paris  prolcgeant  la  Libre  Pensée,  et  deux  bas-reliefs  :  \ 
l'Arrestation  de  Dolet  et  Dolct  sur  le  hûc/ier,  par  Guilbert). 

La  rue  Monge,  qui  se  détache  du  bd  St-Germain  à  la  place  : 
Maubert,  s'étend  sur  une  longueur  de  1,260  m.,  jusqu'à  l'avenue  ' 
des  Gobelins,  à  travers  le  fg  St-Marceau,  un  des  plus  populeux 
de  Paris.  Au  croisement  de  la  rue  Monge  et  de  la  rue  des  Ecoles, 
le  square  Monge  (statue  en  bronze  de  François  Villon,  par  Etcheto  ; 
statue  de  Voltaire,  copie  de  celle  de  lloudon  au  Théâtre-Fran- 
çais; 2  statues  provenant  de  l'ancien  hôtel  de  ville;  jolie  fon- 
taine Louis  XV)  a  été  créé  en  contre-bas  des  bâtiments  de 
V Ecole  Polytechnique  (rue  Diiscartes,  5  et  21). 

OMo  ('rol(>.  fondé(;  en  HO  1,  réoffi-anisée  en  185;?  et  oecupant  reni|ilac(>- 
nieiil  des  ;iiici(Mis  coUr^os  d(>  Navarre;  et  de  Bonconrt,  d('|)(Mid  du  Minis- 
tère <lc  l.'i,  l'iieri'c.  Stiiv.'iiit  1(mii's  (wanKMis  de  sor(i(\  les  ('Icncs  peuxtMit 
être  aiiiiiis  ;mi\  (•(••jIcs  d'applical  ion  cix  ilc^s  ou  mililaircs. 

A  l'exlrémilé  E.  (hi  la  rue  (h^s  Iv'oles  (au  n'*  2,  iuscri])t.  de 
l'ancienne  porte  Sainl-Viclor,  de  rcnceiuic  de  Pl)ili[)pe  Auguste) 
se  détache  la  rue  des  Possés-St-Perna.rd,  tracée  sur  l'enceinte 
de  Philippe  Auguste  et  longeant  la  Halle  aux  vins  (p.  56),  qui 
couvre  le  vaste  espace  compris  entre  le  quai  St-Bernard,  la  rue 
Cuvier,  la  rue  de  Jussieu  et  la  petite  place  de  Jussieu. 

Au  S.-O. de  cette  place,  entre  la  rue  Monge  et  la  rue  de  Navarre, 
se  trouvent,  dans  un  square,  les  ruines  des  Arènes  de  Lutèce 
(Pl.  IV,  0,  14),  découvertes  en  1870. 

Co  inonunKMit,  yui  iiiosiiro  57  m.  au  grand  axo  (M,  ^^17  m.  au  p<5tit  axo,  a 
été  bfiti,  au  l'i^ou  au  ii"  s.,, sur  lo  versant  E.  do  la  montagne  ISte-Geneviéve, 
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appelée  alors  inont  Lncotitius.  Chilpéric  le  fit  restaurer  au  vi«  s.,  et  ses 
débris  étaient  encore  considérables  auxii^  s.  En  1883.  de  nouvelles  fouilles, 
exécutées  par  Ruprich-Robert,  ont  amené  la  découverte  :  d'un  aqueduc 
desriné  à  porter  les  eaux  pluviales  dajis  la  IJièvre;  d'un  couloir  de  37  m.  de 
long.,  avec  deux  niches  semi-circulaires  dont  la  destination  était  de  soute 
nir  la  poussée  des  terres,  et  de  divers  fragments  d'architecture  et  do 
sculpture. 

Près  de  là,  à  l'angle  des  rues  Linné  et 
Cuvier,  la  fontaine  Guvier  a  été  construite, 
en  1840,  par  A.  Vigoureux  (groupes  d'ani- 
maux, parmi  lesquels  un  crocodile  tourne 
la  tète,  mouvement  que  la  structure  anato- 
mique  de  cet  animal  ne  lui  permet  pas; 
statue  en  pierre  de  VHistoire  natiivelle,\)diV 
Nv^.+u«j^ „^  •  ,\/  Feuchères). 
o\\  ^  1  angle  oppose  de  la  rue  Cuvicr 

«^.^A:X  fA'cbe^  trouve  une  des  entrées  du 

-^cs  ''^^"^^^^TNlî^'C^Y^ÎRr  d'Orléans)  Jardin  des  Plantes  e  t  d  u 

Muséum  d'histoire  na- 
turelle (p.  242),  dont  la 
Icrrasse  domine  la  rue 
(  i  c 0  ( r r 0  y  -  S  t  -  lli  1  a i  re  e  t 
(pie  cette  rue  sépare 
de  V hôpital  de  la 
Pillé ,  bâti  en 
1012  (c'était 
dans  le  prin- 
cipe une  mai- 
son construi- 
te par  Louis 
XIII  pourren- 
i'  e  r  m  e  r  les 
pauvres  et  les 
mendiants). 
En  conti- 
nuant à  suivre 
la  rue  Monge 
on  longe  à  dr. 
\a  place  Monr/e 

(statue  de 
Louis  Blanc , 
en  bronze,  par 
Delhomme), 
on  aperçoit  à 
dr.l'égl.St-Mé- 
dard  (p.  151), 
bordée  d'un 
square  (statue 

 par  Barrau),  on  franchit  la  Bièvre  qui  dessert 

«ans  ce  quartier  un  grand  nombre  d'usines  (tanneries,  lava- 


de  la  Fenaison, 
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MANUFACTURE  DES  GOBELINS.        [CHAP.  iv] 


ges  de  laines,    etc.)  et  l'on  atteint  l'avenue  des  Gobelins,' 

[Dans  le  quartier  à  l'E.  de  cette  avenue  se  trouvent  la  Halle  aux  cuirs,  le 
square  Scipion  (les  Boulangers,  bas-relief  de  Charpentier,  exécuté  en 
g-rès  émaillé  par  la  maison  Millier),  la  Boulangerie  centrale  des  hôpitaux 
(place  Scipion,  13),  fondée  en  1801  dans  un  vaste  hôtel  bâti  au  xvi°  s. 
par  Scipion  Sardini ,  g-entilhomnie  italien  (dans  la  cour,  corps  de  log-is 
qui  tit  partie  des  constructions  primitives),  et  V Ampliithéàt re  (Vanatomie 
(rue  du  Fer-à-Moulin),  dit  de  Clamart,  le  plus  considérable  de  l^aris.j 

L'avenue  desGobelins  (long.  705  m.),  qui  va  de  régi.  St-Méflard 
à  la  place  d'Italie,  croise  le  hd  St-?iîartel  à  sa  jonction  avec  les 
bds  Port-Royal  et  Arago  et  pnsse  devant  (à  dr.)  la  Manufacture 
nationale  des  Gobelins  (p.  249). 

\Bue  des  Goheli7i.s  :  n"  3,  bel  hôt.  Louis  XIII  (auj.  crèche  municipale);.; 
n"*  7,  bâtiment  flanqué  d'une  tour  désignée,  à  tort,  sous  le  nom  dVto^.  de 
la  Heine  BlancJie.] 

Le  boulevard  Saint-Marcel  (long.  750  m.)  réunit  Tavenue  des 
Gobelins  au  bd  de  l'Hof)ital.  A  dr.  s'élève  la  statue  de  Jeanne 
d'Arc,  par  Chatrousse.  Le  Marché  aux  chevaur,  (mercredi  et 
samedi,  à  partir  de  midi)  et  les  marcliés  aux  chiens  et  aux  bicy- 
cleiles  (le  dim.,  à  partir  de  midi),  se  tiennent  à  l'angle  formé 
par  le  bd  St-Marcel  et  le  boulevard  de  l'Hôpital  (long.  1,395  m.),' 
qui  s'étend  en  ligne  droite  de  la  place  Vaihubert  (p.  62)  à  la 
place  d'Italie.  Près  de  la  place  Vaihubert,  ce  bd  longe  les  bâti-^ 
nients  de  la  gare  d'Austerlitz  (chemin  de  fer  d'Orléans),  construite 
par  Renaud  de  1865  à  1869  et  traversée  par  le  Métropolitain,' 
puis  la  place  de  l'Hôpital  (monument  en  bronze  de  Pinel,  par 
Ludovic  Durand). 

Ail  S.  de  la  place  est  l'hôpital  de  la  Salpètrière  (Pl.  IV,  P,  Q, 
15)  pour  les  femmes  âgées  ou  aliénées.  —  A  g.  de  la  porte, 
monument  de  Charcot,  par  Falguière  et  Samson. 

La  Salpétriôrc,  destinée  par  Louis  XIII  à  servir  d'arsenal,  est  auj.  le 
plus  vaste  étal)lisseineiit  hospitalier  de  rEuro[)o;  elle  couvre  près  de 
VM)  h(>('t.  (ît  renlornie  '.^.7"/S  lits  dont  1,IM1  ])oiir  h^s  .•iliénécs.  Le  l>àtiment 
le  plus  rcmar(piahlo  est  celui  (pii  t'ait  l'ace  à  la  jiorto  (Tciiln'c.  \jrglise^ 
située  au  centre,  a  éh'^  c(Mistrnitc.  en  ll'>7(),  sur  les  dessins  de  Libéral 
Hruant. 

Au  delà  de  la  Salpèlrièrc,  sur  le  même  côté  du  bd  de  l'Hô- 
pital, est  (n"  8;))  le  M/if/asm  cenlraldes  /lopitaiix. 

La  place  d'Italie  (,'sl  circulaire  ;  au  centre,  un  bassiu  <'sl  on- 
louré  de  verdure;  au  N.  est  située  la  Mairie  du  XI ir  arroiid.  De 
cette  place  partent  l'avenue  des  (îobelins,  les  bds  de  l'IJôpital,  de 
la  ^Jare  et  Auf^niste-Blahqui,  les  avenues  de  Choisy  et  d'ilalie,  la 
rue  Bobillot.  Ces  grandes  voies  présentent  de  belles  perspectives. 

l^e boulevard Auguste-Blanqui  (lon*i;.  I,0i0m.)  traverse  un  quar- 
tier er>  voie  d(i  (lév(do[)pement  (jue  domine  la  Butte-aux-Cailles. 

Au  delà  du  boulevard  delà  Gare  (lon^,^  1,410  m.),  qui  va  de  là 
place  d'Italie  au  pont  de  Bercy,  se  trouve,  rue  Jeanne-d'Arc, 
Véf/lise  Notre-Dame  de  la  Gare  (1855),  au  milieu  d'un  quartier 
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induslriel,  dont  la  partie  E.  est  occupée  par  les  vastes  dépen- 
dances de  la  gare  d'Orléans. 


13  SECTION.  —  Boulevard  Saint-Michel.  -  Sorbonne.  —  Gare  de  Sceaux- 
Limours.  —  Panthéon.  — Val-de-Grâce.  —  {  Y.  le  plan  lY.) 

Principales  curiosités  :  —  éalise  Saint-Sévorin  :  —  Musée  de  Cluiiy  et 
palais  des  Thermes  :  — Sorbonne  i  église  de  la  Sorboiuie)  ot  Collège  de  Fi-ance  ; 
—  Panthéon;  —  église  Saint-Etieniiè-dii-Mont  ;  —  église  du  Val-de-Ciràce. 

De  la  place  du  Palais-Royal,  on  gagne 
/PLdu  Palais  Royal   la  place  Saint-Michel,  située  en  face  du 
pont  St-Micbel  (p.  73),  et  où  se  voit  la 
fontaine  Saint-Michel ,  construite  par 
Davioud  en  18G0,  haute  de  26  m.  et  large 
de  lo  ni.  (chimères  par  Jacquemart; 
groupe  "en  i^ronze  de  S t  Michel  terrassant 
le  démo R,  par  Duret;  statues  en  bronze 
des  Vertus  cardinales,  par  Barre, 
Guillaume, Elias  Robert  etGumery). 
Le  boulevard  Saint-Michel,  long 
de  1,380  m.,  de  la  place  St- 
iMichel  au  carrefour  de 
rObservatoire,  est  très 
animé  surtout  dans  sa 
partie  inférieure  (nom- 
breux cafés  fréquentés 
par  les  éludiants). 

A  l'E.,  entre  le  bd  St- 
Germain  et  les  quais, 
s'étend  un  des  quar- 
t^uo^eSaude Bernard     tiers  les  plus  anciens 
^•^^ju  Dante  p^^^.^  rigJ  du 

Foioarre,  oh  se  trou- 
vaient les  écoles  au 


/Pl. du  , 
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uidue  célèbre  par  un 
vers  de  Dante,  au  X** 
cbantdu  Paradis, longe 
à  ro.  réglise  St-.Iulien- 
le-Pauvre  (p.  149j,entre 
laq  u  el  l  e  e  t  l'église  Saint- 
Séverin  (p.  158)  com- 
mence la  rue  Saint- 
Jacques,  parallèle  au 
bd  St-Michel,  une  des 
plus  longues  de  l'ancien 
Paris  et  qui,  de  la  rue 
du  Petit-Pont  au  bd  de 
Port-Royal,  traverse 
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MUSEE  DE  CLUNY.  —  PANTHÉON.     [CHAP.  IV] 


-tout  le  quartier  Latin  ou  quartier  des  étudiants.  Cette  rue, 
très  belle  et  très  large  entre  la  rue  des  Ecoles  et  la  rue  Soufflot, 
est  bordée  à  dr.  par  les  immenses  constructions  de  la  Sorbonne 
(p.  207),  à  g.  par  le  Collège  de  France  (p.  177),  le  lycée  Loiiis-le- 
Grand,  fondé  en  1560  et  reconstruit  de  1887  à  1896,  et  enfin 
par  la  nouvelle  façade  de  l'Ecole  de  Droit.  Au  n"*  72  de  la  rue. 
St-Jacques,  le  plan  de  l'ancienne  porte  Saint-Jacques,  de  l'enceinte 
de  Philippe  Auguste,  est  gravé  sur  une  plaque  de  marbre. 

Le  bd  St-Michel  croise  le  bd  St-Germain  (p.  85),  sur  lequel  se 
trouvent  :  à  g.,  le  jardin  des  Thermes  (p.  280)  et  le  théâtre  de 
Gluny  (p.  372);  à  dr.,  la  librairie  Hachette  (n"*  79),  l'Ecole  de 
Médecine  (p.  231)  et  la  rue  Danton  avec  Vtiôtel  des  Sociétés 
Savantes.  Longeant  le  palais  des  Thermes  (p.  279),  on  laisse  à  g.  : 
la  rue  Du  Soinmerard,  sur  laquelle  est  l'entrée  du  Musée  de  Cluny 
(p.  271),  en  face  d'un  square  (groupe  de  Pro  Pat7-ia,  par  Tony 
ÎNoël),puis  la  rue  des  Ecoles,  où  s'élèvent  à  dr.  la  Sorbonne  (p.  169) 
et  le  Collège  de  France  (p.  177),  devant  lequel  se  voient  les 
statues  en  bronze  de  Claude  Bernard,  par  Eugène  Guillaume,  et 
de  Dante,  par  Aubé. 

A  dr.  du  bd  St-Michel,  en  face  de  la  rue  des  Ecoles,  se  déta- 
chent: —  l""  la  me  de  VEcole-de-Médecine  ^  où  se  trouve,  n*'  5, 
VEcole  nationale  des  Arts  décoratifs^  créée  par  Louis  XV  en  1768 
et  occupant  l'ancien  amphithéâtre  de  St-Côme^  construit  par  Jou- 
bert  (ie  1691  à  1694,  et  l'un  des  spécimens  les  plus  remarquables 
de  rarchitecturc  du  xvu'^  s.  (portique  richement  ornementé, 
œuvre  de  Constant  Dufcux).  La  rue  de  l'Ecole-de-Médecine  tra- 
verse la  place  de  VEcole-de-Médecine,  où  s'élèvent,  à  dr.,  l'Ecole 
de  Médecine  (p.  231)  et,  à  g.,  VEcole  Pratique,  \dLSie  ensemble  de 
constructions  dé|)endant  de  l'Ecole  de  Médecine.  A  g.  (E.)  de 
l'entrée  de  l'Ecole  pratique,  l'ancien  réfectoire  du  couvent  des 
Cordeliers  (xv''  s.)  renferme  le  musée  Dupuytren  (p.  232);  — 
2°  la^v/c  Racine,  «jui  longe  les  l)Atiments  de  l'Ecole  Pratique  et 
à  l'extrémité  de  laquelle  on  aperçoit  le  théâtre  de  l'Odéon  (p.  370). 

Le  bd  St-Michel  longe  ensuite,  à  dr.,  la  longue  façade  du  lycée 
St-Louis,  construit  sur  remplacement  de  l'ancien  collège  d'Har- 
court,  passe  devant  la  place  de  la  Sorbonne,  à  g.,  avec  l'église 
de  la  Sorbonne  (p.  163)  et  le  monument  d'Auguste  Comte,  par 
Injalbert,  et  atteint  enlin  la  place  Médicis  (au  centre,  bassin  avec 
groupe  en  bronze  par  Grauk;  au  S.,  à  Tanglc  du  bd  St-Michel  et 
de  la  rue  Gay-Lussac,  au  rez-de-chaussée  d'une  maison  de  rap- 
f)()rt,  gare  terminus  souterraine  du  chemin  de  fer  de  Sceaux  et 
de  Limours). 

A  l'E.  de  la  ])lace  Médicis,  la  belle  rue  Soufflot  (au  n"  20,  à 
l'angle  de  la  "lue  Victor-Cousin,  inscript,  indiquant  l'emplace- 
ment de  l'ancien  parloir  aux  Bourycois,  prédécesseurs  des  con- 
seillers municipaux  actuels)  croise  la  rue  St-Jacques  (V.  ci- 
dessus)  <;t  aboutit  au  Panthéon  (p.  201)  et  à  la  plaçe  du  Pan- 
théon (à  dr.  la  façade,  statue  en  l)ronz('  de  J.-J.  Rousseau, 
bronze  remar(ju.'iblc  de  Berthet). 
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Sur  la  place  du  Panthéon  se  trouvent  :  —  à  l'angle  S.-O.,  la 
Mairie  du  arrondissement-^  —  à  l'angle  N.-O.,  VEcole  de  droit 
(édifice  commencé  en  1771  par  Soufflot,  terminé  en  1823,  agrandi 
de  1892  à  1896):  —  au  X.,  la  bibliothèque  Ste-Geneviève  (p.  220) 
et,  à  côté,  le  collêf/e  Ste-Barbe  (rue  Cujas),  le  plus  ancien  établis- 
sement d'instruction  publique  qu'il  y  ait  en  France,  fondé  en  1460. 

Au  N.-E.  du  Panthéon,  la  place  Ste-Geneviève  précède  l'église 
Saint-Etienne-du-Mont  (p.  134).  Dans  la  rue  Descartes,  qui  sépare 
cette  église  de  l'Ecole  Polytechnique  (p.  78),  on  voit,  gravé  sur 
une  plaque,  au  n°  50,  le  plan  de  Tancienne  porte  Saint-Marcel, 
de  l'enceinte  de  Philippe  Auguste. 

A  PE.,  derrière  le  Panthéon,  est  situé  le  lycée  Henri  JV  (rue 
Clovis,  23)  avec  sa  tour,  romane  à  sa  base,  ogivale  à  ses  deux 
étages  supérieurs  (xiv°  et  xv^  s.;  elle  a  été  restaurée  en  1885  par 
Ruprich  Robert),  reste  de  l'église  de  l'ancienne  abbaye  de 
Ste-Geneviève,  fondée  au  vi*"  s.  par  Clovis;  les  bâtiments  con- 
ventuels, reconstruits  en  partie  aux  xiv*"  et  xv**  s.,  subsistent 
encore  presque  entièrement;  l'ancien  réfectoire,  dont  le  mur  0. 
borde  la  place,  est  une  œuvre  élégante  du  xiii^  s. 

En  avançant  vers  le  S.,  on  rencontre  :  —  rue  Gay-ÏAissqc^  41, 
le  Musée  pédagogique  (p.  364);  —  rue  St-Jacques,  à  dr.,  Véglise 
St-Jacrjnes-du-llaul-Pas  (Pl.  IV,  M,  14),  du  xvii^  s.  ((iaston 
d'Orléans,  frère  de  Louis  XIII,  en  posa  la  pi-emière  pierre); 
Vlnstitnt  des  Sourds-Muets  (n"  54),  fondé  par  l'abbé  de  l'l*4)ée 
-en  1755  et  occupant  l'ancien  séminaire  de  St-JMagloire  (dans  la 
cour  :  statue  de  Vahbé  de  l^Épée,  par  Félix  Martin,  sourd-muet, 
1879);  —  bd  St-Michel,  à  g.  sur  le  terre-plein  en  face  de  la  rue 
Auguste-Comte,  monument  aux  pharmaciens  Pc//e^ier  et  Caventou 
pour  leur  découverte  de  la  quinine,  groupe  en  bronze  par 
E.  Lormier  (1900),  et,  à  g.,  le  Val-de-Grâce  (p.  164). 

Non  loin  de  là  se  trouvent,  à  l'O.,  VEcole  Lavoisier  (rue  Denfert- 
Rochereau,  19),  établissement  d'enseignement  primaire,  et,  à 
l'E.,  VEcole  Nortnale  supérieure  (Pl.  IV,  N,  14;  rue  d'Ulm,  45), 
fondée  en  l'an  111,  et  destinée  à  former  des  professeurs ,  pour 
les  lycées  et  les  facultés  de  l'Université. 

Dans  la  rue  Claude-Bernard,  au  n°  16,  est  V Institut  national 
agronomique,  fondé  en  1848,  et,  à  l'extrémité  de  la  rwe  Mouffe- 
tard,  l'église  St-Médard  (p.  loi). 


14*^  SECTION.  —  Monnaie.  —  Boulevard  Saint-Germain.  —  Place  Saint- 
Sulpice.  —  Luxembourg.  —  Observatoire.  —  Gare  Montparnasse* 
—  Montrouge.  —  Montsouris.  —  [V.  les  plans  111  et  IV.)  . 

principales  curiosités  :  —  Palais  de  rinstitut;  —  La  Monnaie;  —  Ecole 
<los  Beaux-Arts  ;  —  église  Saint-Gerniain-d es-Prés  ;  —  église  Saint-Siilpice  ; 

—  Musée  du  Lii.veiiil)our^^  ;  —  Palais  du  Sénat;  —  Jardin  du  Luxembourg; 

—  Observatoire;  —  j)arc  de  Montsouris. 

De  la  place  du  Palais-Royal,  par  la  cour  du  Louvre  et  le  pont 
des  Arts,  on  gagne  la  place  de  l'Institut.  Elle  est  formée  presque 
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1 


l.duPal^Royal 

Loun 
Louvf e 


Ecole  desii 
B'^Arts  j, 

Acad''^(^  Médecine  , 

StH^de  Diderot^ 


Cimjétiere^/ 
lYlQntparnass'e 


for' te 
d'Oflcaris 


eu  entier  par  le  quai 
Conli  (p.  74)  et  limi- 
tée au  S.  par  la  fa- 
çade du  palais  de 
l'Institut  (p.  180);  au 
centre  est  la  statue 
en  marbre  de  la 
République,  par  Soi- 
toux.  A  l'E.  de  Tlns- 
tilut  se  trouvent 
Thotel  des  Monnaies 
(p.  254)  et  la  statue 
de  Condor  cet,  par 
Perrin;  à  l'O.,  la 
statue  de  Voltaire, 
par  Caillé,  et  la  rue 
Bonaparte  avec  l'Eco-  : 
le  des  .  Beaux- Arts  ■ 
(p.  227),  V Académie  i 
de  Médecine,  cons- 
truite par  Roche t  et 
inaugurée  en  1902, 
et  de  nombreux  ma- 
gasins de  photogra- 
phies. 

Au  S.  de  rinstitut 
s'ouvrent  :  T  la  rue 
de  Seine,  qui  conduit 
au   palais  du  Sénat 
(p.  167);  au  n*' 6,  au 
fond  de  la  cour,  pa- 
villon (il  a  été  suré- 
levé) de  l'hôt.  de  la 
reine  Marguerite,  pre- 
mière  femme   de  Hen- 
Pi  IV;  —  2"*  la  rue  Maza- 
rine,  où  des  inscr.  signa- 
lent :  aux  n'^'  12  et  14, 
Remplacement  de  l'ancien 
jeu  de  paume  des  Mes- 
'tayers  où  la  troupe  de 
Molière  ouvrit,  en  déc.  1G43, 
V  Illustre   Théâtre-,    au    n"  42, 
'emplacement   du   théâtre  de 
Gucnégaud   (Opéra,    1671-1 672  ; 
troupes  de  Molière  et  du  Marais 
réunies    après    la    mort  de 
Molière,     1673-1680;  Comédie- 
Française,  1680-1680);  au  n" 
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est  l'ancien  hôt.  des  Pompes,  où  mourut,  en  ^23,  Du  Mouriez 
du  Périer,  créateur  du  corps  des  pompiers  de  Paris. 

La  rue  de  V Ancienne-Comédie ,  qui  l'ait  suite  à  la  rue  Mazarine 
(au  n*"  14,  emplacement  de  la  Comédie-Française  de  1689  à  1770), 
aboutit  au  boulevard  Saint- Germain ,  qui  s'étend  sur  3,lo0  m., 
du  pont  Sully  (p.  70)  au  pont  de  la  Concorde  (p.  7o),  et  traverse 
entre  le  bd  St-Michel  et  la  Chambre  des  Députés  toute  la  partie 
iN.  du  fg  St-Germain.  Bordé  de  belles  maisons  et  d'anciens 
hôlels,  dont  il  a  mutilé  quelques-uns,  ce  boulevard  est  très 
fréquenté. 

A  g.  de  la  rue  de  l'Ancienne-Comcdie,  sur  le  bd  St-Germain, 
devant  une  des  façades  latérales  de  l'Ecole  de  Médecine  (p.  SoH, 
se  voient  le  monument  de  Danton,  en  bronze,  par  Auguste  Paris, 
et,  en  arrière,  la  statue,  en  bronze,  de  Broca,  par  Clioppin.  — 
En  face  de  la  rue  de  l'Ancienne-Comédie  s'étend  le  carrefour 
de  rOdéon,  d'où  se  détache  la  rue  de  l'Odéon,  al)outissanl  au 
théâtre  du  même  nom  (p.  370). 

Le  bd  St-Germain.  dans  la  direction  O.,  passe  à  g.,  devait, 
n**  117,  le  Cercle  de  la  Librairie,  construit  par  Charles  (iarnicr. 
,puis  croise  la  rue  de  Seine,  dans  le  prolongement  de  laquelle 
la  rue  de  Tournon  (deux  beaux  hôtels  du  xviu*'  s.,  dont,  au 
n''  10,  l'hôt.  du  Maréchal  d'Ancre,  auj.  caserne  de  la  garde  répu- 
blicaine) aboutit  au  palais  du  Sénat  (p.  204).  Le  bd  St-(iermain 
laisse  à  g.  la  rue  Moni faucon  aboutissant  au  marché  St-Gcrmain 
dont  une  partie  a  été  transformée  en  hôtel  des  e.ra/Drns  de  la 
Ville  de  Paris  (emplacement  de  l'ancienne  foire  St-Gt?,rinain,  (pii 
se  tint  là  jusqu'à  la  fin  du  xviu°  s.)  et  longe  à  dr.  un  petit  square 
(statue  en  bronze  de  Bernard  Palissy,  par  Barrias;  portijjue  en* 
grès  cérame  de  la  manufacture  de  Sèvres,  par  Rislor  et  Goulan) 
(pii  borde  au  S.  l'église  Saint-Germain-des-Prês  (p.  110),  au  N.  de 
laquelle,  dans  la  rue  de  l'Abbaye,  se  trouvent  un  petit  square 
(fragments  de  sculpture  :  gargouilles,  colonnes,  arcades,  pro- 
^  venant  de  l'ancienne  abbaye  de  St-Germain-des-Prés)  et  plus 
loin  le  palais  Abbatial,  d'une  belle  architecture  en  bri(iue  et 
pierre  de  taille,  construit  vers  1586  parle  cardinal  de  Bourbon  (il 
est  occupé  en  grande  partie  par  des  sociétés  et  des  industriels). 

Le  bd  Sf-Germain  atteint  la  place  Saint-Germain-des-Prés 
(sur  un  terre-plein,  statue  en  bronze  de  Diderot,  par  Gautherin), 
que  traverse  du  N.  au  S.  la  rue  Bonaparte,  et  d'oii  se  détache 
au  S.-O.  la  rue  de  Rennes  (au  n°  50,  au-dessus  de  la  porte  de  la 
cour  du  Dragon,  dragon  sculpté  du  xvu"  s.,  qui  décorait  la 
porte  d'entrée  de  la  caserne  des  Mousquetaires  Noirs),  belle  et 
large  voie  longue  de  1,305  m.,  qui  conduit  à  la  gare  Montpar- 
nasse {V.  ci-dessous).  • 

De  la  place  St-Germain-des-Prés,  la  rue  Bonaparte,  au  S., 
conduit  à  la  place  Saint-Sulpice  (marché  aux  fleurs,  jeudi  et 
samedi),  ornée  au  centre  d'une  fontaine,  construite  en  1847 
d'après  Visconti  (statues  assises  de  Bossuet,  par  Feuchères,  de 
Pénelon,  par  Hanno,  de  Massillon,  par  Feuquier,  et  de  Fléchicr, 
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par  Desprez;  quatre  lions,  par  Derre).  La  place  est  bordée  à  l'E. 

par  l'église  Saint-Sulpice  (p.  159),  au 
S.  par  le  séminaire  de  St-Sidpice, 
fondé  en  1645  (bâtiment  de  1820  à 
1830),  à  rO.  par  la  mairie  du  VI'  ar- 
rondissement. 

Au  S.  de  la  place,  la  rue  Férou 
aboutit,  devant  le  Musée  du  Luxem- 
bourg (p.  350),  à  la  rue  de  Vaugirard. 
Cette  rue,  la  pins  longue  de  Paris, 
s'étend  sur  4,350  m.,  de  la  rue 
Monsieur-le- Prince  à  la  porte  de 
Versailles  (au  n°  78  est  l'église  St- 
Joseph-des-Carmes,  p.  148).  En  la  sui- 
vant à  g.,-  on  laisse  à  dr.  le  Petit- 
Luxembourg  (p.  206),  le  palais  du 
Luxembourg  ou  du  Sénat  (p.  204), 
puis,  à  g.,  le  théâtre  de  l'Odéon  (p. 
370).  Au  N.  du  théâtre,  la  place  de 
POdéon,  de  forme  demi-circulaire, 
est  bordée  de  maisons  construites 
sur  un  plan  uniforme  par  Servandoni 
et  ornée   au   centre  du  monument 


Fontaine  S  a  i  n  t  -  S  u  1  p  i  c  •  < 


d'Emile  Augier ,  par  Barrias. 

Au  S.  de  l'Odéon  s'ouvre  une  des 
entrées  du  jardin  du  Luxembourg 
(p.  103).  —  A  l'E.,  l'Ecole  des  Mines 
ip.  232)  est  située  entre  le  jardin  et 
le  bd  St-Michel. 

L'avenue  de  l'Observatoire,  —  lais- 
sant à  rO.  le  lycée  Montai f/ ne  (rue 
Auguste-Comte),  V  Ecole  coloniale 
(1896),  construite  par  Ad.  Yvon  dans 
le  style  mauresque  (décoration  en 
mosaïque  par  Lameire),  VEcole  de 
Pharînacie  (avenue  de  l'Observatoire, 
4),  construite  par  Laisné  de  1876  à 
1885,  et  la  Clinique  d^accoue/iejnent 
(rue  d'Assas,  89),  construite  en  1881 
(à  l'angle  de  l'avenue  de  rOl)sci'- 
vatoire,  monument  à  la  mémoire  du 
professeur  Tarnier,  par  Denys  Puech), 
—  aboutit  à  la  fontaine  de  l'Observa- 
toire (j).  106)  et  au  carrefour  de 
l'Observatoire,  où  se  terminent  aussi 
la  rue  d'Assas  et  le  bd  St-Michel.  Sur 
cette  place  sont  :  au  centre,  le 
monument  de  Francis  Garnier  (1839- 
1873),  l'explorateur,  par  Denys  Puech  ;  à  g.,  le  Bal  Bullier  (p.  376) 
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et  la  station  de  Port-Royal  (chemin  de  fer  de  Sceaux);  à  dr.,  la 
statue  en  bronze  du  Maréchal  Ney,  par  Rude,  près  de  l'endroit 
où  le  inaréchal  a  été  fusillé.  —  A  l'extrémité  de  l'avenue  de 
l'Observatoire  s'élève  l'Observatoire  (p.  364),  dans  le  jardin 
duquel  se  voit,  exactement  sur  la  méridienne  et  tournée  vers 
le  N.,  la  statue  de  Le  Verrier,  par  Chapu. 

Au  S.  du  carrefour  de  l'Observatoire  se  joignent  les  bds  du 
Montparnasse  et  de  Port-Royal. 

Le  boulevard  du  Montparnasse  (long.  i,632  m.)  croise  le  bd 
Raspail,  passe  devant  (à  dr.)  Vér/Iise  SoIre-Dame-des-Champs 
(Pl.  m,  K,  Itj,  —  construite  de  1807  à  18"6,  par  Ginain  (à  Tint., 
les  tableaux  du  Chemin  de  la  Croix,  peints  en  émail  par  Fréd. 
de  Courcy,  sont  une  œuvre  unique),  —  et  plus  loin,  à  g.,  devant 
la  gare  Montparnasse  ou  gare  du  chemin  de  fer  de  l'Ouest  (rive  g.), 
et  se  prolonge  jusqu'à  la  rue  de  Sèvres. 

Les  boulevards  Raspail  et  Edgar-Qiilnct  longent  à  l'E.  et  au  N. 
le  cimetière  Montparnasse  (p.  'iOO). 

Le  boulevard  de  Port-Royal  (long.  1,050  m.)  réunit  le  bd  Mont- 
parnasse au  bd  St-Marcel.  —  Au  n"  125,  Vliôpital  de  là.  Maternité 
occupe,  depuis  1814,  les  bâtiments  de  l'ancienne  abbaye  de  Port- 
Royal  construits  de  1626  à  1648  {chapelle  bâtie  par  Lepautre); 
pendant  la  Révolution,  ils  furent  transformés  en  prison  sous  le 
nom  de  Port-Libre.  —  Au  n*"  lld,  Vhôpital  Ricord  (pour  les 
liommes  atteints  de  maladies  vénériennes)  occupe  l'ancien  cou- 
vent des  Capucins  du  fg  St-Jacques.  Sur  le  terre-plein  devant 
l'hôpital,  la  statue  de  Ricord  est  l'couvre  de  Barrias.  —  Au  n"  53, 
une  belle  caserne  de  sapeurs-pompiers  (tour  élevée)  a  été  construite 
par  Hénard  (1887). 

Au  S.  du  bd  de  Port-Royal,  rue>St-Jarques,  47,  est  V/iopilal  CocJdu^ 
fondé  en  1779  par  M.  Cocliin,  curé  de  St-Jac(|ues-du-Haut-Pas. 

De  l'avenue  de  l'Observatoire,  la  rue  Denfert-Rochereau  con- 
duit, au  S.-O.,  à  la  place  Denfert-Rochereau,  formée  par  la  ren- 
contre de  la  rue  du  même  nom,  avec  l'avenue  d'Orléans  et  les 
bds  Raspail,  Arago  et  St-Jacques.  Sur  cette  place  s'élèvent  :  au 
centre,  le  Lion  de  Belfort,  magnifique  réduction,  en  bronze,  du 
lion  sculpté  à  Belfort  par  Bartholdi;  à  dr.,  dans  un  square,  la 
statue  en  bronze  de  Raspail,  par  les  frères  Morice;  à  g.,  dans 
un  square,  le  monument  de  Charlet,  par  Charpentier. 

A  l'E.,  sur  le  boulevard  Arago  (long.  1,353  m.),  se  trouvent  :  — 
la  statue  d' Arago,  par  OU  va  ;  —  la  Faculté  de  théologie  protestante, 
transportée  en  1877  de  Strasbourg  à  Paris;  —  la  prison  de  la 
Santé,  construite  en  1868  par  Vaudremer;  —  V hôpital  Rroca  (rue 
de  Lourcine,  111). 

Cet  hôpital,  ouvert  en  1836,  consacré  au  traitement  des  maladies  véné- 
riennes (pour  les  femmes  seulement),  occupe  une  partie  des  bâtiments  do 
l'ancien  couvent  des  Cordelières,  fondé  vers  l'an  1284  par  Marguerite  de 
Provence,  sœur  de  St  Louis. 


Au  S.-O.  de  la  place  Denfert-Rochereau,  à  l'entrée  -de  l'avenue 
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d'Orléans,  l'ancien  bâtiment  de  l'octroi,  à  dr.,  aiïecté  au  sprvice 
municipal,  donne  accès  aux  Catacombes  (p.  321). 

Uaveniie  d'Orléans,  qui  se  prolonge  jusqu'à  la  porte  d'Orléans, 
passe  devant  Vhospice  Larochefoucauld  (n"  13),  fondé  par  les 
frères  de  la  Charité  sous  le  titre  de  Maison  royale  de  Santé,  et, 
depuis  1801,  maison  de  retraite  (les  bâtiments  actuels  ont  été 
reconstruits  en  ÎS02  par  Antoine).  A  dr.,  la  rue  Mouton-Bu- 
vernet  conduit  au  square  de  Montrouge  {buste  en  marbre  de  la, 
Répithlique,  par  Baffler;  VEclaireur,  bronze,  par  Steiner:  Uon 
attaquant  un  cheval,  bronze,  par  Fratin,  et  le  Retour  des  Champs, 
paysanne  d'' Auvergne,  bronze,  par  Mombur).  Plus  loin,  au  car- 
refour des  Quatre-Chemins ,  Véglise  Sl-P'ierre  de  Montrouge 
(Pl.  ]lï,  K,  17)  a  été  construite  (186i-1872)  par  Vaudremer  dans 
le  style  des  basiliques  italiennes  du  au  xi''  s.  (clocher  de 
50  m.). 

Au  S.  de  la  place  Denfert-Rochereau  se  trouve  la  station  Dcn- 
fert  (chemin  de  fer  de  Sceaux  et  de  Limours). 

A  l'E.  du  chemin  de  fer  de  Sceaux  est  situé  Vas/le  Ste-Anne 
(rue  Cabanis, »1),  pour  les  aliénés  des  deux  sexes,  construit  par 
Questel  de  1861  à  1876.  A  l'O.,  Va.venue  du  Parc  de  Monfsouris,  ciue 
domine  le  réservoir  des  eaux  de  la  Vanne  (réservoir  à  2  étages 
de  4  hect.  de  superf.  et  250,000  m.  cubes  de  capacité),  conduit 
au  parc  de  Montsouris  (p.  108). 


15^  SECTION.  —  Faubourg  Saint-Germain.  —  Invalides.  —  Ecole  mili- 
taire. —  Champ  de  Mars.  —  {Y.  le  plan  III.) 

Principales  curiosités  :  —  église  Sainte-Clotilde  :  —  Chanil)re  des  D('>|»utés  ; 
—  Hôtel  (l(^s  Invalides  (Mus(m's  d'Artilhn'ie  et  de  rArnir(>;  toinl)ean  de 
>«'ai)(jléon  I'');  —  i)lare  lireteuil  (monument  d('  Piisicui';;  —  r]col(>  mili- 
taire ;  —  leur  Eiifel. 

De  la  place  du  Palais-Royal,  on  gap:ne,  par  la  place  du  Car- 
rousel et  le  pont  des  Saints-Pères  (p.  75),  la  rue  des  Saints-Pères, 
qui  se  détache  du  (|uai  Malaquais  et,  après  avoir  traversé  le  I)d 
St-Germain,  aboutit  à  la  rue  de  Sèvres  près  du  carrefour  de  la 
Croix 'Rouge. 

De  la  rue  des  Saints-Ibères  se  détachent  à  :  la  rue  do  Lille, 
aboulissant  à  la  Chambre  des  Députés,  la  rue  de  l'Universilé  et 
la  rue  de  Grenelle,  longues  rues  qui,  traversant  l'I^splanade  des 
Invalides,  aboutissent  au  Champ  de  Miirs.  Entre  la  rue  de  Gre- 
nelle et  la  rue  de  Sèvres,  les  l'ues  de  Yareune  et  de  Babylone 
aboutissent  au  boulevard  des  Invalides.  Toutes  ces  rues,  en  y 
ajoutant  la  rue  St-Dominique,  qui  se  détache  à  g.  du  bd  St-Ger- 
nriain  et  aboutit  au  Champ  de  Mars,  se  déploient  en  éventail 
et  sont  reliées  entre  elles,  perpendiculairement  à  la  Seine,  par 
la  rue  du  Bac  et  par  la  rue  de  Bellechasse  que  prolonge  la  rue 
Vaneau.  C'est  le  faubourg  Saint-Germain.  Sauf  la  rue  du  Bac, 
la  plus  ani nu'^e  de  toutes,  et  le  bd  St-(iermain,  percée  moderne, 
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les  grandes  voies  de  ce  quartier  ont  un  aspect  plutôt  solitaire. 
On  y  rencontre  beaucoup  d'anciens  hôtels  particuliers,  d'une 


architecture  élégante,  remontant  pour  la  plupart  au  xviii"  s.,  de 
grands  jardins,  de  nombreux  et  vastes  couvents. 

En  remontant,  depuis  le  quai,  la  rue  des  Sts-Pères,  on  trouve, 
à  dr.,  la  rue  de  Lille,  qui  renferme  :  VEcole  des  Langues  orien- 
tales vivantes,  fondée  en  1795  (dans  la  cour,  buste  de  Sylvestre 
de  Sacy,  par  Rochet)  ;  plus  loin,  la  Caisse  des  Dépôts  et  Consi- 
gnations (p.  75),  la  gare  d'Orsay  (chemin  de  fer  d'Orléans)  et  son 
hôtel-terminus,  le  palais  de  la  Légion  d'Honneur  (p.  183)  et,  au 
n"  78,  Vambassade  d'Allemagne. 


1 

90  RUE  DU  BAC.  [ciiAP,  iv] 

Darts  la  rue  de  VUniversité,  à  dr.,  n^l3,  se  trouve  le  Dépôt  de 
la  Marine.  Dans  l'axe  de  cette  rue,  à  g.,  s'étend  la  rue  Jacob,  à 
l'angle  de  laquelle  est  situé  VhôpitaL  de  la  Charité,  fondé  en 
1602  par  Marie  de  Médicis. 

Continuant  à  suivre  la  rue  des  Sts-Pères,  on  trouve,  à  dr., 
VEcole  des  Ponts  et  Chaussées,  fondée  en  1747  (ancien  hôt.  de 
Fleury,  construit  par  Antoine  en  1768  et  agrandi  de  1868  à  1879); 
à  g.  (n"  49),  Fancienne  chapelle  du  couvent  des  Frères  de  la 
Charité. 

On  atteint  le  boulevard  Saint- Germain  (p.  85).  Laissant  à  g., 
au  n"  184,  V hôtel  de  la  Société  de  Géographie  (fondée  en  1821),  et, 
suivant  le  bd  à  dr.,  on  voit  :  à  dr.,  à  l'extrémité  d'une  courte 
rue,  l'église  St-Thomas-d'Aquin  (p.  162).  Plus  loin,  au  carrefour 
formé  par  le  hd  Raspail  et  la  rue  du  Bac,  se  dresse  la  statue  (par 
Hamé)  de  Chappe,  inventeur  du  télégraphe  aérien. 
La  rue  du  Bac  (long.  1,150  m.),  qui  s'étend  du  pont  Roval 
—  -  à  la  rue  de  Sèvres,  doit  son  nom  au 

i  bac  (jui  perinettait  de  plisser  la  Seine  ' 
'  avant  que  ce  pont  existât.  Au  n**  46 
est  l'ancien  hôt.  de  Boulogne  (au-  " 
dessus  de  la  porte,  sculptures  sur 
bois;  très  belle  cour);  au  n©  102, 
Vécole  SI- Germain  (beau  tympan 
Louis  XV);  au  n»  120,  la  maison  où 
mourut  Chateaubriand  en  1848  (por- 
tes dessinées  par  Toro  et  d'une  scul- 
pture merveilleuse);  au  n''  128,  le 
Séminaire  des  Missions  Etrangères, 
fondé  en  1663.  A  son  extrémité  S. 
sont  les  vastes  magasins  du  Bon- 
Marché  (  V.  ci-dessous). 

Continuant  à  suivre  le  bd  St- 
Germain,  on  voitàdr.,  aux  n"'  246-248, 
le  Ministère  des  Travaux  publics,  ins- 
tallé dans  un  hôtel,  bâti  par  de  Cotte, 
qui  appartint  à  l'archi-chancelier  de 
l'Empire,  Cambacérès.  —  A  g.  se  détache  la  rue  St-Domi7iique,\ 
avec,  non  loin  de  là,  à  dr.,  le  Ministère  de  la  Guerre  (V.  ci-des-  ' 
sous)  et,  à  g.,  le  square  Ste-Clotilde  (groupe  de  VEducation 
maternelle,  par  Delaplanche;  monument  du  compositeur  César 
Franck,  par  Lenoir),  qui  précède  l'église  Ste-Clotilde  p.  13a). 
—  On  croise  la  rue  de  Bellechasse.  —  A  g.,  au  n"  231,  le  Minis- 
tère de  la  Guerre,  édifice  long  de  142  m.,  construit  par  Bou- 
chot de  1867  à  1877,  est  flanqué,  à  l'angle  de  la  rue  de  Sol- 
férino,  d'une  tour  avec  horloge  colossale.  —  A  dr.,  la  large  rue  ' 
de  Solférino,  (\u\  longe  à  dr.  le  palais  de  la  Légion  d'Honneur 
(p.  183),  aboutit  au  pont  de  Solférino  (p.  75).  —  On  croise  la 
rue  de  l'Université  (<à  g.,  tout  près,  au  S.  de  la  Chambre  des 
Déj)utcs,  place  du  palais  Hourbon,  ornée  d'une  statue  de  la  Loi], 
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—  A  l'angle  du  quai  d'Orsay,  à  dr.,  s'élève  le  Cercle  de  la 
Société  agricole.  Le  bd  St-Germain  se  termine,  en  face  du  pont 
de  la  Concorde,  à  la  Chambre  des  Députés  (p.  175).  C'est  de  ce 
côté  qu'entrent  les  députés  et  le  public. 

En  suivant  le  quai  d'Orsay,  à  g.,  on  voit  Vhôlel  de  la  Présidence, 
ancien  hôt.  de  Lassay,  construit  vers  172 i,  et  le  Ministère  des 
Affaires  étrangères,  bel  hôtel  bâti  en  1845  par  Lacoi'née,  et  l'on 
atteint  l'Esplanade  des  Invalides. 

L'Esplanade  des  Invalides  est  un  vaste  espace,  plante  d'ar- 
bres sur  les  côtés,  long  île  487  m.  (de  la  Seine  à  l'hôtel  des 
Invalides),  large  de  250,  qui,  par  suite  de  la  ci  rai  ion  d'une  gare 
souterraine  entre  le  quai  et  la  rue  de  ri  niversité,  a  perdu  sa 
belle  ordonnance.  Il  est  limité  à  l'E.  par  la  rue  de  Constantine 
(gare  du  chemin  de  fer  de  l'Ouest),  à  l'O.  par  la  rue  Fabert. 

Dans  le  quartier  qui  s'étend  entre  les  Invalides  et  le  Champ 
de  Mars  et  qui  est  traversé  })ar  le 
bd  de  la  Tour-Maubourg.  les  avenues 
de  la  Motte-Picquet,  Bos(piet  et 
Rapp,  on  trouve  :  —  entre  le  (juai 
d'Orsay  et  la  rue  de  l'Université,  le 
Maf/asLu  central  des  Hôpitaux  inllitai- 
res  et  le  Depot  de>:  Martjrfs;  —  rue 
St-Dominique,  V('(iliu>  <t-Pierre  du 
Gros-Caillou  et  Vliôpita.l  Lepri/ice;  — ■ 
avenue  Rapp,  les  ateliers  généraux 
des  magasins  du  Louvre  (campanile 
à  horloge). 

Au  S.  de  l'Esplanade  des  Inva'id(îs 
s'étend  l'Hôtel  des  Invalides  (p. 
renfermant  le  Musée  d'Artillerie  (p. 
2.jG),  le  Musée  historique  de  l'Armée 
(p.  238),  l'église  Saint-Louis  (p.  240) 
et  le  Dôme  avec  le  tombeau  de 
Napoléon  I"'  (p.  241).  Il  est  bordé  : 
à  l'E.  par  le  bd  et  le  square  des  Inva- 
lides {un  Ancêtre,  statue  en  bronze 
par  Massoulle),à  l'O.  par  le  bd  et  le 
square  de  la,  Tour-Mauljourg  [VAgc  de 
bronze,  par  Delhomme). 

Devant  l'hôtel  des  Invalides  passe 
la  rue  de  Grenelle,  qui  se  détache 
du  carrefour  de  la  Croix-Rouge  et  aboutit  au  Champ-de- 
Mars.  Dans  cette  rue,  en  venant  de  la  Croix-Rouge,  se  trou- 
vent :  —  au  n°  io,  hôt.  avec  deux  belles  portes;  —  à  g.,  un  peu 
avant  la  rue  du  Bac,  belle  fontaine,  élevée  en  1739  par  le  prévôt 
des  marchands  et  les  échevins  sur  les  dessins  de  Bouchardon, 
qui  en  a  lui-même  exécuté  les  sculptures  (les  Quatre  Saisons;  la 
Mlle  de  Paris  assise  et,  à  ses  pieds,  la  Seijie.  et  la  Marne);  — 
n"  79,  ambassade  de  Russie-,  —  n^  84,  hôtel  de  la  Société  natio^ 
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nale  d'horticulture'^  —  à  dr.,  temple  de  Pentemont  (p.  139);  —  î 
n«  101,  hôL  construit  par  Lassurance  et  occupé  auj.  par  le  | 
ministre  du  Commerce;  —  n"  110,  Ministère  de  V Instruction  1 
publique  et  des  Beaux- Arts  et  mairie  du  VI arrondissement^  ^ 
ancien  hôt.  de  Brissac,  bâti  au  xviiie  s.  par  Lelion  et  Boffrand  ;  i 
—  n'^'  99-105,  Direction  centrale  des  Postes  et  Télér/raphes;  —  « 
enfin,  à  l'angle  du  bd  des  Invalides,  Archevêché  (ancien  hôt.  ] 
Ducliâtelet,  une  des  plus  belles  constructions  particulières  du  \ 
règne  de  Louis  XIV),  en  face  du  Service  géographique  de  l'armée  j 
ou  Dépôt  de  la  Gwe/re,  occupant,  aux  n""'  138-140,  un  hôt.  construit  ^ 
vers  1719  par  Courlonne.  * 
A  l'E.  des  Invalides  commence  le  boulevard  des  Invalides  i 
(long.  1,245  m.),  qui  laisso  à  g.  la  rue  de  Varenne.  j 

Dans  la  rue  de  Va- 
renne  ,  co  m  m  e  n  ça  n  t  à 
la  rue  de  la  Chaise, 
qui  relie  la  rue  de  Gre- 
nelle et  la  rue  de  Sè-' 
vres,  se  voient  :  —  n"  1 9,  ' 
Jolie  porte  Louis  XV;  — 
n"  53,  hôtel  de  Mati- 
gnon, appelé  aussi  hôt. 
de  Monaco  ou  de  G  allie- 
ra, du  nom  de  ses  pro- 
priétaires successifs; 
c'est  un  des  plus  beaux 
du  fg  St-Germain;  bâti 
v.crs  1721  par  Cour- 
Lo  une,  remanié  par 
Ih'ongniart  au  xix^  s.  ; 
la  duchesse  de  Galbera, 
qui  y  est  morte  en  1888, 
l'a  légué  à  Vambassade 
d!A  u  trich  e-ll o  ngrie  q  u  i 
l'occupe  actuellement; 
—  n"  56,  hôt.  Gouffier 
(superbe  porte);  — 
n"  78,  Ministère  de  VA- 
griculture^  construit 
par  Brune  (18SG);  —  à 
l'angle  du  bd  des  Inva- 
lides, couvent  du  Sacré- 
Cœur  (an  cï  au  bôt.  de  Biron,  consiruil  vers  1728  par  J.  Aul)erlin) 
avec  son  vaste  jardin. 

Du  bd  des  Iiivabdes,  à  l'extrémité  des  bâtiments  de  l'hôtel,  se  f 
détache  k  dr.  l'avenue  de  Tourville.  A  dr.  sur  cette  avenue  s'élève  \ 
le  beau  Dôme  des  Invalides  (V.  p.  241).  A  g.  s'étend  la  place  \ 
Vauljan,  d'oii  se  détachent  en  éventail  les  avenues  de  Ségur^  de  \ 
Hreleuil  (sur  la  place  de  Brcteuil,  monument  de  Pasteur,  haut  ] 
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de  7  m.,  par  Falguière,  et  Charles  Girault  pour  l 'a rclii lecture, 
érigé  en  1904  par  souscription  nationale)  et  de  Viliars, 

L'avenue  de  Viliars  rejoint  le  bd  des  Invalides  devant  l'église 
St-François-Xavier  (p.  140)  et  à  l'extrémité  E.  de  la  rue  de  Baby- 
lone,  qui  vient  du  square  des  Ménages  [V.  ci-dessous). 

Le  bd  des  Invalides,  sur  lequel  s'élève  à  dr.  Vlnsiitut  des 
Jeunes  Aveugles,  fondé  en  1793  par  Yalentin  Haiiy  et  occupant 
depuis  1843  un  édifice  construit  par  Philippon  (au  fronton, 
sculpture  par  JoulTroy;  dans  la  cour,  statue  de  Huûy),  se  ter- 
mine à  la  rue  de  Sèvres. 

La  rue  de  Sèvres  commence  au  carrefour  de  la  Croix-Uouge 
{F.  ci-dessus).  On  y  trouve  :  —  à  Tangle  du  bd  Raspail,  VAbhaye 
aux  Bois,  où  vécut  longtemps  et   où  mourut  Mme  Récamiei", 

—  à  dr.,  le  square  des  Ménages  (5,853  m.  de  superf.  ;  les  Pres- 
sentiments, par  Véber;  le  Sommeil,  par  Mathurin  Moreau),  et 
les  magasins  du  Bon  Marché,  que  longe  à  TO.  la  rue  du  Bac; 

—  n*"  42,  Vhôpital  Lacnnec  (ancien  hospice  des  femmes  incu- 
rables, fondé  vers  1635  par  le  cardinal  de  la  Rochefoucauld)  et, 
en  face,  Véglise  des  Lazaristes  (à  Tint.,  châsse  en  argent  ren- 
fermant le  corps  de  St  Vincent  de 
Paul);  —  n''  88,  le  couvent  des  Oiseaux 
(ancien  hôt.  du  marquis  de  Laus  d'AUe- 
mans,  qui  peupla  son  jardin  d'une 
quantité  d'oiseaux  rares).  —  Dans  la 
partie  de  la  rue  de  Sèvres  qui  s'étend 
du  bd  des  Invalides  à  l'avenue  do 
Breleuil,  se  trouvent  :  à  g.,  Vliopilnl 
des  Enfants- Malades,  fondé  en  iT.V.'>.  <\\ 
VJiôpital  Necker,  ancien  couvent  de 
Bénédictines,  reconstruit  en  1840,  fondé 
en  1779  par  Louis  XVI  et  dont 
Mme  Necker  prit  la  direction. 

[Au  X.  de  la  nio  do  Sèvres,  entre  celle  rue 
et  la  rue  de  Babylone  :  —  dans  la  rue  Owii- 
not,  Maison   de    santé  des  frères  de  Saint - 
Jean-de-Dieu  et  Institut  des  frères  dr.s  AV-o/r.s-        ,.  Au  ("liorciic-AJ idi  », 
Chrétiennes  ;  —  dans  la  rue  Mon.sii'ur.  ii"  1-.*,       nio  «lu  ('licrclic-Midi. 
anc.  hôt.    des   archives  de   1  Ordre  de  Si- 
Lazare,  dessiné  par  Th.  Brong'niart  (dans  Ja  r  oui-,  qiiaUe  renuir(j:ual)les 
bas-reliefs,  par  Clodion). 

Au  S.  de  la  rue  de  Sèvres,  dans  la  rue  du  (  '/n'/'c/w-JJ idi ,  qui  lui  est  paral- 
lèle :  —  n*  10,  enseigne  du  wm''  s.  faisaui  corps  avec  la  maison  (astro- 
nome en  costume  anti(pi<>  t)';i(;;iui  un  (•;idran  s<jl;iir(;  sur  une  tablette  que 
lui  présente  un  petit  génie  :  on  lit  au-dessous  :  <>  Au  Oierche-Midi  »,  d'où  le 
nom  de  la  rue);  —  n"  38,  la  l'i'iso/i.  iinHldirr,  on  face  de  l'hôt.  où  siège 
le  Conseil  de  guerre,] 

De  la  rue  de  Sèvres,  au  delà  du  bd  des  Invalides,  se  détache 
à  dr.  Vavenue  de  Saxe,  qui  croise  l'avenue  de  Breteuil  à  la  place 
do  Breteuil  et  qui  aboutit  à  l'Ecole  militaire  (F.  ci-dessous). 
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Enfin,  à  l'extrémité  de  la  rue  de  Sèvres  se  détachent  :  —  à  dr., 
l'avenue  de  Breteuil  et  le  bd  Garibaldi  ;  —  en  face,  la  rue  J 
Lecourbe  ;  —  à  g.,  le  bd  Pasteur  (à  dr.,  lycée  Bufj'on  et,  au  delà,  1 
à  dr.,  rue  Dutot,  avec,  au  n°  25,  Flnstitut  Pasteur,  p.  182)  et,  en  ^1 
face,  VInstitut  de  cJnmie  biologique,  dû  à  la  libéralité  de  la  ^ 
baronne  de  Hirsch.  < 
L'Ecole  militaire  (auj.  caserne),  à  l'extrémité  S.-E.  du  Champ  i 
de  Mars,  est  un  élégant  édifice  cons-  I 
truit  sous  Louis  XV  par  Gabriel  et  i 
agrandi  de  1856  à  1865.  —  Derrière  ] 
s'étend  la  place  de  Fontenoy  {monu-  ■ 
ment  commémoratif  aux  soldats  des  i 
armées  de  terre  et  de  mer  morts  ; 
pour  la  patrie).  i 
Entre  l'Ecole  militaire  et  la  Seine,  \ 
]e  Champ  de  Mars,  long  de  1,000  m.  l 
sur  500  m.  de  largeur,  a  été  long- 
temps alTecté  aux  manœuvres  de 
l'armée;  les  premières  courses  de 
chevaux,  bien  des  fêtes,  dont  la  plus 
célèbre  est  celle  de  la  Fédération 
(14  juillet  1790),  et  enfin  les  exposi- 
tions universelles  de  1867-1878-1889- 
1900  y  ont  eu  lieu.  11  va  être  trans- 
formé en  un  parc,  bordé  de  maisons. 

Sur  le  Champ  de  Mars,  du  côté  de 
la  Seine,  se  dresse  la  tour  Eiffel, 
haute  de  300  m.  :  c'est  le  monument  le  . 
plus  élevé  du  monde.  j 

Tour  JMilcl,     -  ClK'hô  ^,  .     ,  .       .  "'^ 

J.cvv  (M  lils  Cette  tour,   commencée   le  '28  janvier^ 

'    ^  ■  1887,  atteitrnait,  le  31  mars  1889,  sa  hau- 

teur maxiina.  VA\<^  peso  7  millions  de  kiloi^-.  et  se  compose  de  12,000  pièces. 
mctalli(iues  reli<'cs  vuivo  elles  ])ar  9,500,000  rivets  en  fer  d'un  poids  total  ; 
de '150,000  kilo^-.  On  (mi  lait  rasceiision  (pour  h^s  jirix,  V.  p.  o71)  soit  au  ; 
moyen  d'ascenseurs,  soit,  au  moyen  d'c'scaliers  (jusqu'au  l*^'"  étage  seule-  j 
ment).  Trois  plates-formes  ont  rié  (Mahlies  entre  la  ])ase  et  le  sonmiet,  ] 
la  première  à  57  m.,  la  seconde  à  1 15  m.,  la  troisième  à  '271  m.  ;  au-dessus  . 
<le  la  troisième  plateforme  s'élève  un  ])avilIon  surmonté  d'un  campanile 
dont  le  balcon  est  exactement  à  300  m.  de  hauteur. 

Dans  les  (|uartiers  situés  au  S.-O.  de  l'Ecole  militaire  sont  : 
Véfjlise  St-Jeaii-lhiptlste  de  Grenelle,  VëglLse  St-Lambert  de  Vau- 
f/irard  (rue  Gerbert),  construite  de  1848  à  1856,  la  mairie  du 
ATc  arrondissement,  V hôpital  Bouclcaut  (IHO  lits),  établissement 
modèle,  le  sf/iiare  Violet  (liataille  d'Enfants,  par  Enderlin,  et 
Sauvée,  ])ïiv  Hector  Lemaire),  et  enfin  le  square  Cambronne  (Un 
dram&^au  désert,  par  Foucques). 
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Les  inscriptions  parisiennes  sont  des  plaques  conimémora- 
tives. apposées  par  les  soins  d'une  commission  administrative, 
dite  Comité  des  Inscriptions  parisiennes,  et  destinées  à  rappeler 
les  événements  et  les  hommes  dont  le  souvenir  se  rattache  à 
l'histoire  de  Paris.  Gomme  ces  inscriptions  se  trouvent  disper- 
sées dans  tous  les  quartiers,  nous  les  avons  réunies  sous  une 
même  rubrique.  Les  inscriptions  se  rapportant  à  d'anciens  édi- 
tices  sont  mentionnées  dans  la  description  de  la  ville  par  sec- 
tions {V.  ci-dessus);  pour  celles  se  rapportant  à  des  hommes 
célèbres,  les  touristes  devront  se  reporter  à  la  liste  alphabé- 
tique des  rues  (à  la  fin  du  volume)  puis  au  plan. 


Aubcr,  ~  1871,  r.  St-Georges,  2-2--24. 

Balzac  ( Honoré  de), -h  1850,r.  Balzac, 

Ban/e,  f  1875,  quai  des  Célostins,  4. 
Bastille  (La),  pl.  de  la  Bastille ,  -2 

^(r.  p.  38). 

Bastille  [La],  r.  St-Antoinc,  '2:vi  '  V. 
p.  58). 

Bastille  [La]  :  tour  de  la  Liberté, 
tunnel  du  Métropohtain. 

Bandin,  représentant  de  l'Ain,  fut 
tué,  le  3  déc.  1851,  devant  la.  mai- 
son du  Fg-St-Antoine,  151. 

Beaumarchais  avait  son  hôtel,  où  il 
mourut  en  1799,  bd.  Beaumar- 
chais, 2. 

Béranger,  f  1857,  r.  Béranger,  5. 
Berlioz,  f  1869,  rue  de  Calais,  4. 
Uoiif/ainville,  f  181 1  ,r.  de  la  Banque,  5. 
Budé  [Guillaume),  f  1540,  r.  St-Mar- 
tm,  203. 

Chcffteanhriand,^  1848,  r.  du  Bar,  1-20. 

Châtelet  (Plan  du),  place  du  Chàte- 
^  let,  Chambre  des  Notaires,  Y.  p.  53. 

Chmicr  [André)  habitait,  en  1793,  r. 
de  Cléry,  97. 

Clisson  [Olivier  de).  Voir  Hôtel  d'Oli- 
vier de  Clisson  (p.  59). 

Cof/niet  [Léon)  est  nô,  on  1794,  rue 
du  Cherche-Midi,  4'2. 

Colif/ny-  emplacement  de  l'hôtel  où 
il  lut  assassiné  en  1572,  r.  de 
Rivoli,  144. 

Comédie-Française,  r.  de  l'Anciennc- 
Comédie,  14  (  V.  p.  85). 

rr,n,fr.  [Aufjvstc) ,  f  1857,  r.  Mon- 
iir-le-P-rince,  10. 


Condorcct  trouva  un  asile,  en  1793, 
et  composa  VJ'Jsqidsse  des pmi/rrs  de 
l'i.'S[)rU  hnniahi,  r.  Scrvandoiii.  15. 

Cuiistaul  [Benjamin),  f  1830,  r.  d'An- 
jou, -29. 

Corneille  ;  emplacement  de  la  maison 
où  il  mourut  en  1684,  rue  d'Ar- 
gciitcuil.  6. 

Corot,  Y  1875,  r.  du  Faubourg-Pois- 
sonnière, 56. 

Couvent  des  Bernardins,  r.  de  Poissy. 

Couvent  des  Célestins,  boulevard 
Ilenri-IV. 

Couvent  des  Feuillantines,  r.  des 
Feuillantines,  4. 

David  [Louis)  ;  emplacement  de  la 
maison  où  il  naquit  en  1748,  quai  de 
la  Mégisserie  (théâtre  du  Châtelet). 

David  d'Angers  avait  son  atelier  r.  de 
Rennes,  105. 

Dc.sinouUns  [Camille)  habitait,  eu 
r/92,  pl.  de  rOdcon,  1. 

Diderot,  f  1784,  rue  Richelieu,  39. 

Douze  liéros  parisiens,  V.  Tour  de 
Bois. 

Dumas  [  Jean-Baptiste  ) ,  chimiste  , 
t  1881,  avait  son  hôtel  r.  St-Domi- 
nique,  3. 

Du  Mouriez  du  Périer  [V.  Hôtel  des" 
Pompes). 

Ecole  de  Médecine,  r.  de  l'Ecole-de- 
Médecine  (  V.  p.  231). 

Enceinte  bastionnée  de  Paris  (.\:vr- 
xviic  s.)  :  porte  de  la  Conférence, 
quai  de  la  Conférence  (  V.  p.  75). 

Enceinte  gallo-romaine  de  la  Cité  : 
r.  de  la  Colombe,  6;  le  tracé  figuré 
sur'  le  sol  de  cette  rue  désigne 
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remplacement  des  vestiges  décou- 
verts en  1898. 
Enceinte  de  Paris  dite  de  Philippe 
Auguste  :  porte  et  tour  de  Nesle, 
pavillon  E.  de  l'Institut,  quai  Conti 
[  V.  p.  74);  porte  Montmartre,  rue 
Montmartre,  30  {Y.  p.  48);  porte 
St-Denis,  dite  porte  aux  peintres, 
rue  St-Denis,  135  {V.  p.  49);  porte 
St-'^acques,  r.  St-Jacques,  à  l'an- 
gle du  n'*  9  de  la  r.  Soufflet  (  V. 
p.  82);  porte  St-Marcel,  r.  Des- 
cartes, 50 (y.  p.  83);  porte  St-Victor, 
r.  des  Ecoles,  2  {V.  p.  78);  tour  du 
Mont  do  Pieté,  cour  de  l'Hor- 
loge, r.  des  Francs-Bourgeois,  55 
(  V.  p.  63);  tour  Barbeau,  quai  des 
Célestins,  32  (  V.  p.  58). 

FJamel  [Nicolas)  et  sa  femme  Per- 
nclie  habitèrent  r.  de  Montmo- 
rency, 51  (inscription  de  1407  res- 
taurée en  1900). 

Foire  St-Germain,  r.  Clément,  mar- 
ché St-Germain  (V.  p.  85). 

Foire  St-Laurent,  r.  de  Strasbourg,  8 
[  V.  p.  50). 

Fontaine  de  la  Croix-du-Bonheur, 
r.  St-Honoré,  111. 

Foji  i  (Ténéral),  t  1825,  r.  de  la  Chaus- 
S(''e-ir Aiitin.  62. 

h'i-<nil,liii  habita,  de  1777  à  1785,  un 
pavillon,  dépendance  de  l'hôtel  de 
Valcntuiois,  et  y  ht  placer  le  pre- 
mier paratonnerre  construit  en 
France;  inscription  r.  Sinirer,  1,  à 
Passy. 

G<uihird  >/jici''ir  est  né,  (mi  1850, 
r.  \  i(^illc-dn-Tom{)h',  77. 

Germain  (Sophie),  -I*  1831.  r.  (h> 
Savoie,  17. 

Girard  (/'ln/ij>/>r  r/.-,.  -;-  1845,  r. 
Royale,  1. 

GohcLias  [Jean  el  Philiberl)  ;  ces 
<leux  frères,  marchands  teinturiers 
(;n  écarlate,  avaient  leur  atelier 
sur  les  bords  do  la  Bièvre,  à  la  fin 
du  xv-"  s.  —  Cette  plaque  est  à 
rcntré(î  gauche  de  la  Manufacture 
(  K.  p.  219). 

Gohcliihs.  —  Avril  1601,  Marc  de 
Conians  et  François  de  la  Planche, 
tapissiers  flamands,  installent  leurs 
aUîliers  sur  les  ])ords  de  la  Bièvre. 

Novembre  1667,  Colbert  établit 
•  lans  les  bâtiments  des  (îobelins 


la  manufacture  royale  des  meubles 
de  la  Couronne  sous  la  direction 
de  Charles  Le  Brun.  Cette  plaque 
est  à  l'entrée  droite  de  la  Manu- 
facture (  V.  p.  249;. 

Grétry,  habita,  depuis  1795,  bd  des 
Italiens,  7. 

Guesdin  [Du]  avait  son  hôtel  r.  du 
Temple,  17. 


Hôtel  de  Sens.  r.  du  Figuier-St- 
Paul-,  1  (  \'.  }).  56;. 

Hôtel  de  Soissons,  pourtour  de  la 
Bourse  du  Commerce  (  V.  p.  47). 

Hôtel  des  Pomi)es,  r.  jNIazarine,  30 
(  V.  p.  85). 

IJu(/o  (  Victor),  f  1885,  avenue  Vic- 
tor-Hugo, 124. 

Ingres,  f  1867,  quai  Voltaire,  11. 

Jean  de  Meung  (1270-1305)  composa 
le  Roman  de  la  Rose,  r.  St-Jacqucs, 
218. 

Jeu  de  Paume  de  la  Croix-Noire,  où 
Molière  et  la  troupe  de  l'Illustre 
Théâtre  jouèrent  en  1645,  quai  des 
Célestins,  32  [  V.  p.  58). 

Jeu  de  Paume  des  Mcsîayers,  où 
la  troupe  de  Alolière  ouvrit,  en 
(léc.  1613,  IMllustre  Théâtre,  r.  Ma- 
zarine.  12  et  1  1  (     }).  57). 

La  lÙ!ti('Hi\       1834,  r.  d'Anjou,  6. 

La  Fo/ihiinc:  eni placcMuent  de  l'hôtel 
d  llcrvari.  (m  il  mourut  en  1695,- 
r.  .) ean- .1  ac<(iies  l\t)visseau  (hôtel 

(h^s  PosK'Sl. 

J.a  l'orijc  i.\na/(dr  dv)  nnquit,  en  1820, 
r.  l\ieh(M'.  là  l'inscription  est 
joint  un  médaillon  en  bronze  par 
Aimé  Millet). 

Lakanal,  -f-  1815,  r.  de  Biraguo,  10. 

Lamennais,  -i*  1854, r. des  Archives, 70. 

La  Place,  f  1827,  r.  du  Bac,  108. 

//L'pce  [Abbé  de),  instituteur  dos 
Sourds-Muets,  ouvrit  son  école  en 
1760  dans  une  maison  auj.  démolie 
delar.  des  Moulins,  oÀi  il  "mourut  en 
1789;  rinscrij)tion  estr.  Thérèse, 23, 

Liltré,  -1-  1881,  r.  d'Assas,  44. 

L.ntli,  surintendant  delà  musique  du 
roi,  né  en  1633  à  Florence  mort  à 
Paris  en  1687,  lit  bâtir  la  maison 
sise  r.  des  Petits-Champs,  45,  ot 
rha])ita  jusqu'en  l(i83. 
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Maison  du  Graud-Coq  ;  le  médecin 
Théophraste  Renaudot  y  fonda  la 
Gazette  de  France,  le  premier 
journal  imprimé  à  Paris,  en  1631  ; 
quai  du  Marché-Neuf.  8. 

Malherbe  habita,  de  1606  à  1627,  r. 
Croix-des-Petits-Cliamps,  13. 

Martin  {Henri),  f  1883,  r.  Vital,  38. 

Massé  {Victor),  -J-  1884,  cité  Fro- 
chot,  1. 

Méhul,  f  1817,  r.  Montholon,  28. 
Michelet  naquit,  le  22  août  1798,  r.  de 

Tracy,  14. 
Michelet  demeura  r.  d'Assas,  76. 
MifjnarrI,  ~  1695,  r.  Richelieu,  23 />/.s. 
Miynet,  historien,  f  1884,  r.  d"Au- 

male,  14. 

Mirabeau,  f  1791,  r.  de  la  Chausscc- 

d'Antin,  42. 
Molière  naquit,  en  1622,  r.  St-IIonoré. 

96. 

-  Molière,  f  1673,  r.  Ricliclicu,'40. 
Molière  habita,  vers  1667,  une  mai- 
son de  campagne,  rue  d'Auteuil,  2. 
Montyon,   fondateur   des    prix  do 
vertu,  ~  1820,  r.  de  l'Université.  2:). 
Moreau  { Héqésippe)  naquit,  en  1810. 
.     r.  St-Placide,  9. 
Musset  {Alfred  de)  naquit,  en  1810, 
r.    des    Noyers,   33    (  boulevartii 
'    St-Germain,  57). 
Musset  (Alfred  de),  f   1857,  r.  du 
Mont-Thabor,  6. 

Parloir  aux  Bourgeois,  angle  des  r. 
Soufflet  et  Victor-Cousin  (  V.  p.  82). 

Parmenticr,  f  1813,  r.  du  Chemin- 
Vert,  68. 

Pascal,  V  1662,  r.  Rollin,  2. 

Pierre  le  Grand;  emplacement  de 
'  l'hôt.  de  Lesdiguières,  où  il  sé- 
journa  en  1717,  r.  de  la  Cerisaie,  10. 
'^Prince  (A.),  aéronautc,  f  1870,  façade 
de  la  gare  d'Orléans  (Austorlit/j. 

'^Quinet  {Edf/ard)  habita,  de  1840  à 
1851,  r.  du  Montparnasse,  32. 

^■Ciiabelais  est  mort,  en  1553,  dans  une 
maison  de  la  r.  des  .) ardins-Si- 
Paul;  inscript,  à  l'aiiL^hi  <lo  cflic 

^  rue  et  du  quai  «les  ('("Icstms.  2S. 

'•cW^aspail  {D\j    a  (Ifjinié,  «le   1S4IJ  à 


1848,  ses  soins  gratuits  aux  mala- 
des, r.  de  Sévigné,  5. 

Réfectoire  du  couvent  des  Bernar- 
dins, r.  de  Poissy  {V.  p.  63). 

Rigaud  (Hyacinthe),  f  1713,  r.  Louis- 
le-Grand,  1. 

Roland  [Mme)  fut  élevée  quai  de 
THorloge,  41. 

Rossini  habita,  depuis  1857,  r.  de  la 
Chaussée-d'Antin,  2. 


Sai)ite-Reuve,  f  1869,  r.  du  Mont- 
parnasse. 11. 

Salle  du  Manège,  pilier  du  jardin 
des  Tuileries,  r.  de  Rivoli  (  V.  p.  23). 

Scribe  naquit,  en  1791,  r.  St-Denis,32 

Scri/jc.  f  1861,  r.  Pigalle,  112. 

Sécif/né  {Mme  de)  naquit,  en  1626,  r. 
do  Biraguo,  11  bis. 

Sri: lit'  [M nie  de)  liaijita  Tliôtel  Car- 
navalet (i;  p.  202)  de  1677  à  1696. 


Ta/ ma.       ix-jii.  r.  de  la  Tour-des- 

Danios.  9. 
Théâtre  de  rAca<léniio  Royale  de 

Musique,  r.    Sl^I  I(jiior(;,  'i02  (  \' 

p.  30). 

Thoatr(>-Fraii<:ais.  ]iIaco<lu  Tliéàtre- 
Franrais.  L'Aca.hhnio  royale  de 
])ointure  et  do  sculpture,  fondée 
on  1648,  siég(^a  de  1655  à  1692 
dans  la  partie  du  Palais-Royal 
oc(  iipéc  par  lo  Thèâtro-Français. 

Thoâtro  do  Guéiiégaud,  r.  Mazarine, 
12  (  V.  p.  84 j. 

Tliéâtre  do  14101(4  do  Bourgognes, 
r.  Etionno-Marcol,  29  (V.  p.  19). 

Théâtre  du  Palais-Cardinal,  Palais- 
Royal,  angle  de  la  r.  de  Valois 

(y.  p.  43). 

Tour  do  Bois,  place  du  Petit-Pont, 

(V.  p.  73). 
Tour  St-Martin  des  Champs,  r.  St- 

Martin,  Conservatoire  des  Arts-et- 

Mé(ioj-s  (  \;  p.  50). 
TurijoL,  t  1781,  r.  de  Lillo,  121. 

VaaranHoii .  -\-  17S2,  r.  do  Cliaronno,  51 . 
V/>/////  {Alfred  de),  -|-  1863,  r.  d^Vr- 
tois,  6. 

Voltaire,  f  1778,  quai  Voltaire,  27. 
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JARDINS,  PARCS  ET  PROMENADES 

Jardin  des  Tuileries.  —  Jardin  du  Luxembourg.  -—  Jardin  du 
Palais-Royal.  —  Jardin  des  Plantes.  —  Parc  des  Buttes- 
Chaumont.  —  Parc  Monceau.  —  Parc  de  Montsouris.  —  Les 
Champs-Elysées  et  l'avenue  du  bois  de  Boulogne.  —  Bois  de 
Boulogne.  —  Jardin  d'Acclimatation.  —  Alentours  du  bois 
de  Boulogne  :  Neuilly,  Passy,  Auteuil,  Boulogne,  Saint-Cloud. 
—  Vincennes  et  le  bois  de  Vincennes. 

Les  jardins  les  plus  fré([ueiités  sont  les  Tuileries,  le  Luxembourg  et  le 
Jardin  des  Plantes.  C'est  le  Luxembourg  qui  est  sans  contredit  le  plus 
beau.  Le  parc  des  Buttes-Cliaumont  est  très  pittoresque  et  mérite  une 
visite.  Les  Champs-Elysées,  l'avenue  du  bois  de  Boulogne,  le  bois  de  Bou- 
logne et  le  jardin  d'Acclimatation  forment  un  ensemble  continu  de  prome- 
nades à  peu  près  unique.  Enfin  le  bois  de  A^ncennes  mérite  également  une 
visite.  —  Les  notes  au  bas  des  pyges  renvoient  aux  sections  du  Ghap.  IV. 

JARDINS 

JARDIN  DES  TUILERIES  1  (Pl.  I,  K-L,  9-10).  —  11  s'éleiid, 
entre  la  rue  des  Tuileries  à  TE.,  la  place  de  la  Concorde  à  TO., 
la  rue  de  Rivoli  an  N.,  et  le  quai  des  Tuileries  au  S.,  sur  702  m. 
de  longueur,  317  m.  de  largeur  et  env.  30  hect.  de  superf.  Le 
Nôtre  le  dessina  en  1()65,  mais  les  modifications  survenues 
depuis  1789  en  ont  altéré  le  plan  primitif. 

En  entrant  dans  le  jardin  par  la  rue  de  Rivoli  et  la  rwe  des 
Tuileries  (à  l'extrémité  S.,  deux  sphinx  en  marbre  blanc  rap- 
portés de  Sébastopol)  on  a  à  g.  l'emplacement  de  l'ancien  palais 
(les  Tuileries,  transformé,  end889,en  parterres  ornés  de  statues. 
—  Parterre  N.  :  Pcnclope,  par  Maniglier,  Judith  et  Ilolophernc, 
par  Lanson,  Agrippine,  par  Maillet;  en  arrière,  Madeleine  au 
rrnril^  par  Aug.  Péene,  Faune,  j)ar  13ec(iuet.  —  Allée  centrale  : 
Quand  même,  [)ar  M(ircié;  à  g.,  (hinumède,  par  Barthélémy,  le 
liéveil,  par  Mayer;  à  dr.,  le  Secret  d'en  haut,  par  Moulin,  l'Elégie, 
l>ar  (baillé.  —  J\'irterre  S.  :  Flore,  par  Soldi,  et  les  Exilés,  par 
Matliurin  Moreau;  Velléda,  i)ar  Maindron;  en  arrière,  la  liai- 
gueuse,  [)ar  Galli,  et  Eve  après  le  péché,  par  Delaplanche. 


L  V.  /'•''  arcl.,  p.  'U. 
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Hercule 


Diane 


Mort  de  Lkï: 


le  Serment  de 
Spattaciiq^  r 

«TlIeSoiid/iît  îâBoupeu 

la  Comète  ATexandra^^ijméthée    ^.e  r^^^ 

/iufjf  pi 
h  né 


r3: 


.AjGc  i  1'/ 


v  dr.  de  la  rue  des  Tuileries  s'étend  l'ancien  jardin  réservé  du 
palais,  avec  parterres,  massifs  et  petits  bassins.  — Parterre  N.  : 
Omphale,  par  Eudes,  Enée  emportant  Anchise,  par  Lepautre, 
'  '  ////e,  par  Qarrier-Belleuse  ;  en  arrière',  près  du  bassin,  Vé?u/s 

à  la  colombe, 
par  Nie.  Cous- 
Xoujigre  et  Cro- 
codile, par  Gain, 
Nymphe  au  car- 
quois, par  Nie. 
Cou  s  ton. — Par- 
terre S.  (au  delà 
de  Pallée  cen- 
trale) :  Un  Cory- 
bante,  par  Cu- 
gnot,  Lucrèce 
et  Collât i/i ,  par 
Lepautre,  «  Au 
gui  Pan  neuf», 
parBeaugeault, 
Flore  et  Zé- 
phire,  par  Coy- 
sevox,  Mort  de 
Lais,  par  Ma- 
thieu Meusnier, 
Lion  au  paon, 
par  Gain, Femme 
drapée  tenant 
une  couronne. 

Suivant  Lal- 
lée  centrale  qui 
sépare  le  par- 
terre N.  du  par- 
terre S., on  voit: 
à  dr.  Nymphe, 
à  g.  Diane,  tou- 
tes deux  par 
Lévêque. 

Franchissant 
la  grille,  on  se 
trouve  en  face 
d'un  grand  bas- 
sin. (Jn  tourne  à  dr.  et  l'on  voit,  du  même  côté  :  dans  l'hémicycle, 
l'Enlèvement  d'Orylhie,  par  Duquesnoy  et  Gaspard,  Cassandre 
implorant  Minerve,  par  A.  Millet;  dans  l'allée  :  Alexandre  le  Grand 
combattant  un  lio7i,  par  Dieudonné,  la  Cojnédie  humaine,  par 
E.  Christophe,  VAurore  (bronze),  par  Magnicr. 

Revenant  vers  le  bassin,  on  trouve  :  à  dr.,  Médée  par  Gasq, 
te  Silence,  par  Legros,  Prome'fhée,  par  Pradier;  dans  l'hémicvcle  : 


7'c/  i  I  e  r  i  e  ^ 


Ganymeoe  (Z^ 


Ël 

a^-  


Côté  du  {[uai 


Arc  deTrionnphe 
du  Carrousel 


JARDIN   DES  TUILERIES,   PARTIE  EST. 


100 


JARDINS,  PARCS,  PROMENADES.      [CHAP.  v] 


le  Soldat  laboureur^  par  Lemaire,  le  Serment  de  Spartacus, 
par  Barrias,  Femme  drapée,  Cincinnatus,  par  Foyalier;  dans 
l'allée,  Alexandre  combattant^  par  Foyatier,  la  Comédie^  par 


un 


Place  de 

Renommée 


la 


Concorde 

Mercure 


Julien  Roux, 
socle  vide. 

En  revenant 
vers  le  bassin,  à 
dr.  :  le  Rémouleur, 
copie  del'antique, 
Phidias,  par  P ra- 
dier, rEnlèvejnent 
de  Déjanire,  par 
Marqûeste;  dans 
l'hémicycle  :  Peri- 
clès,  par  Debay, 
V  Enlèvement  de 
Cybèle ,  par  Re- 
gnaudin. 

Se  dirigeant  à 
rO.  et  contour- 
nant le  bassin,  on 
suit  la  grande  al- 
lée centrale  entre 
les  deux  parter- 
res, restes  des 
grands  parterres 
de  Le  Nôtre.  A  g.  : 
Jules  César  de 
Tliéodon  et^àl'ex- 
t  ré  mi  té  S.  du  par- 
terre, Vlloxîde  de 
Comino  ;  à  dr.  , 
Agrippine  et,  à 
l'exlrémilé  N.  du 
parterre,  Diane  à 
la  biclie,  copie  de 
rantique. 

On  s'engage  en- 
snilc  entre  deux 
vasles(piinconces 
de  marronniers  et 
d(î  tilleuls,  dans 
lesrjuels  ont  été 
ménagés  des  es- 
l^accs  libres.  Les 
deux  premières  d(; 
ces  salles  de  verdure  ont  à  leur  extrémité  0.  un  hémicycle  en 
marbre  blanc,  construit  sons  la  Convention  :  celle  de  dr.  (N.) 
est  décorée  de  deux  statues,  yl/)o//o?i  et  Dapliné,  par  Théodon  et, 


Coté  du  Quai 
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dans  l'hémicycle,  d'une  statue  de  Céi^ès,  par  Gatteaux  (1843), 
celle  de  g.  (S.)  de  deux  slatues  justement  célèbres,  Hippoïnène, 
par  Lepautre,  ei  Atalante,  par  G.  Coustou,  et,  dans  l'hémicycle, 
d'une  statue  (ïAristée,  par  Gatteaux.  Près  de  la  salle  de  dr.,  un 
des  arbres  du  quinconce  est  connu  sous  le  nom  de  Marronnier 
du  '20  Maj's,  parce  qu'il  donne'  habituellement  ses  premières 
feuilles  vers  cette  époque. 

A  g.  de  la  grande  allée,  près  do  la  terrasse  du  bord  de  l'eau, 
se  trouve  l'emplacement  de  la  musique  (pendant  l'été;  V.  Rens. 
pratiques);  à  dr.,  un  théâtre  de  Guignol. 

La  grande  allée  se  termine  devant  un  bassin  octogonal  de 
10  m.  de.  diamètre,  ci'cusé  par  Le  Nôtre  et  d'où  s'élève  un 
superbe  jet  d'eau. 

A  TE.,  quatre  Termes,  symbolisant  les  Saisons  et  dont  deux, 
V Automne  et  rHiver,  sont  deSlodtz.  A  l'O.,  à  g.,/e  A7Z,  par  Bourdic; 
le  Rhin  et  la  Moselle,  par  Van  Clève;  à  dr.,  le  Tibre,  par  Van 
Glève;  le  Rhône  et  la  Saône,  par  Guil.  Goustou.  Du  môme  côté, 
abritée  du  N.  par  le  ijrolongement  de  la  terrasse  des  Feuillants, 
s'étend  la  Petite-Provence,  espace  fréquenté  des  vieillards  et 
des  enfants. 

Au  delà  du  bassin  s'ouvre  la  grille  donnant  sur  la  place  de  la 
Concorde;  ses  pilastres  portent  deux  groupes  équestres,  à  dr. 
une  Renommée,  à  g.  un  Mercure,  par  Coysevox. 

A  dr.  et  à  g.  du  bassin,  des  rampes  à  pente  douce  et  de 
beaux  escaliers  conduisent  à  deux  terrasses (jui  bordent  le  jardin 
à  rO.,  puis,  en  s'inflécliissant,  au  N.  et  au  S.  l^a  terrasse  du  N. 
porte  le  nom  de  terrasse  des  Feuillants,  à  cause  d'un  couvent  de 
bénédictins  ou  Feuillants  qui  l'avoisinait  et  (jui  devint,  en  4791, 
le  lieu  de  réunion  du  club  des  républicains  modérés.  La  salle  du 
Manège,  où  siégèrent  les  assemblées,  de  1789  à  1793,  était  située 
aussi  près  de  cette  terrasse,  sur  l'emplacement  de  la  rue  de 
Rivoli,  comme  le  constate  une  inscription  (F.  p.  23).  Dans  la  partie 
0.  de  la  terrasse,  un  Jeu  de  paume  a  été  construit  en  1861. 

La  terrasse  des  Feuillants  domine  dans  sa  longueur  un  large 
espace  libre,  dit  allée  des  Orangers,  où  descendent  trois  esca- 
liers, l'un  à  l'E.,  à  l'entrée  du  côté  de  la  place  de  Rivoli  (de  ce 
côté,  le  Retour  de  la  chasse,  par  Ant.  Cariés);  le  second  en  face 
de  la  rue  Castiglione  (de  chaque  côté,  groupe  en  bronze  &Am- 
mauv  combattant,  par  Gain);  le  troisième  à  l'extrémité  0.,  où 
sont  placés  des  débris  de  la  façade  du  château  et  un  bronze  de 
Bosio  :  Hercule  terrassant  Vhydre. 

Au  S.  s'étend  la  terrasse  dite  du  Bord  de  Veau,  coupée  par 
deux  allées  qui  font  communiquer  le  jardin  avec  le  quai  des 
Tuileries.  En  1853,  on  a  construit  une  orangerie  vers  son  extré- 
mité 0.  Dans  une  partie  de  sa  longueur  existe  un  souterrain  qui 
aboutit  au  sous-sol  du  pavillon  de  Flore.  —  A  Textrémité  0.  de 
la  terrasse  est  le  Lion  au  serpent,  bronze  magnifique  de  Barye. 
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1.    JiHinir     11!'  liNir,. 

(i'Iioiiiiiio.  -  .;.  1'  (iiiinii'f   y  ■  ■ 

Baccliii'^  ii.  La  Lamillo  d  Aiiaiii.  - 
(i.  MniHimcnl  do  Ih.  do  Banville.  --7 . 
MonuinonL  do  lleuri  Murger.  —  ^^u' 
lialliildc.  —  0.  Bcrlhe  ou  Berlrnde.  — 
10.  Reine  de  France.  —  H.  Ste  benc- 
viovo.  -  12.  Marie  Sluarl.  —  1^.  Jonimo 
d'Albret.  -  IV.  Clémence  Isauro.  — 
Mlle  do  Monlnonsier.  —  16.  Louise 
do  Savoio.  —  17.  Margucrilc  d'Anjou. — 
1^.  l'olit  garron  portant  une  petite  liUc. 
l'J.  Arcliidanias  s'nppriHntitîi  lancor  le 
(jufi.  —  20.  Pomme  drapée  tenant  Une 
ruiironne.  —  21.  Vulcain.  —  22.  Lal- 
hopo  —  2'3.  Marins  sur  les  ruines  do 
Cari  lin  go.  -  24.  David.  -  2îi.  Minervo. 
—  20.  Femme  drapée.  -  27.  Ampln- 
^j.jto  _  28.  Femme  drnpeo  tenant  une 
couronno.  --  29.  Vénu.s  sortant  du 
uain.  —  ilO.  Groupe  d'onfunts  soutenant 


,  ■  '-"'//  ■    •,  '         VO-,..'T\i  iLîon  fit. 


<H  Parties 
Monde 


une  coupe  

Ste  Clolildi<.—  32. 
Margucrile  doPro- 
vouco.  —  Anne 
Bretagne.  — 
U'i.  Anui^  d'Autri- 
clie.  —  Blanche 
do  Caslillc.  -  :,H). 
Aune  de  Baujeu. 

—  in.  Val<'nline  de 
Milan.  —  38.  Mar- 
guerite de  Valoifi 

—  39.  Mario  de 
Médicis.  — 
Lauro   do  Novos. 

41.  Source  et 
Ruisselot.  —  ■V2. 
La  Joie  do  la  Fa- 
-  Bsilly. 
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Pour  ceux  qui  voyagent 

INTRODUCTION 
A  LA  GÉOGRAPHIE  DE  LA  FRANCE 

PAR  ELISÉE  RECLUS 

Extrait  du  Dictionnaire  géog  raphique  et  administratif  de  la  France 
Par  P.  Joanne 


Volume  in-4, 

A LIRE  ces  pages 
magistrales  qui 
traitent  de  questions 
générales  intéres- 
sant la  France  en- 
tière, on  s  apercevra 
combien  la  géogra- 
phie est  une  science 
vivante. combien  son 
éludeest  nécessaire, 
non  seulement  pour 


ELISEE  RECLUS 


broché.   5  fr. 

la  connaissance  du 
sol,  mais  encore  pour 
celle  des  hommes. 
Cette  introduction 
ne  s'adresse  pas 
qu'aux  savants,  pro- 
fesseurs, économis- 
tes, elle  s'adresse  à 
tout  français  qui  ai- 
me son  pays  et  dési- 
re le  bien  connaître. 


Zigzags  en  France 


PAR  HENRY  ROLAND 

Volume  in-i6,  avec  5g  gravures,  broché  . 


4fr 


IL  y  a  trop 
de  Français 
qui  ignorent 
les  beautés  de 
leur  admira- 
ble pays  : 
aussi  faut-il 
louer  l'auteur 
de  nous  avoir 
donné  ces  pa- 
ges attrayan- 
tes qui  for- 
ment un  gui- 
deamusant  el 


pratique  à 
travers  les  ré- 
gions riantes 
ou  sauvages, 
mais  toujours 
pittoresques, 
de  la  belle 
France,  et 
nous  rappel- 
lent la  prose 
tant  aimée  de 

Alexandre 
Dumas  ou  de 
Toppfer. 
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Le  Mont  Cervin 

PAR  GUIDO  REY 

Traduit  de  l'italien  par  Madame  L  Espinasse-Mongeiiet 

Volume  in-i6,  illustré  de  i6  gravures,  broché..  3 fr.  50 


C 


n'est  pas 
seulement 
aux  amoureux 
de  la  nature 
mais  à  tous  ceux 
qui  aiment  les 
belles  pensées 
exprimées  dans 
une  belle  lan- 
gue que  le  Mont 
Cervin  offrira 
des  motifs 
d'exaltation. 

E.  POUVJLLON. 


Sommet  du  Mont  Cervin. 


LES  alpinistes 
novices  ap- 
prendront com- 
menl,d"iine  pas- 
sion, qui  n'est 
pour  plusieurs 
qu'un  simple 
exercice  physi- 
que,peuventdé- 
river  des  jouis- 
sances intellec- 
tuelles infini- 
ment élevées. 
E.  DE  Amicis. 


Propos  d^Espagne 

PAR   E.  MARTINENCHE 

Volume  Î7î-i6,  broché   3  fr.  50 


LE    PAYS  ESPAGNOL 
VILLES  MORTES 
LES  CATHÉDRALES 
LES  ÉGLISES 

VOICI  un  vivant  re- 
cueil de  notes 
sincères,  précises, 
tout  imprégnées  du 
parfum  de  l'Espagne 
sur  les  mœurs,  les 
arts  et  la  littérature 
de  ce  magnifique 
pays,  étudié  dans  ses 


RUINES  ROMAINEb^ 
TOLÈDE  —  SÉVILLE 
LES  RUES 
LES  THÉÂTRES 

déçois  d'aulrefois  et 
dans  sa  vie  d'aujoui- 
d'iuiiparun  observa- 
teur amoureux  du 
beau,  qui  a  su  tout 
voir  et  tout  exprimer 
par  les  liaiiuouies 
multiples  de  son 
style  évocaleur. 
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Petites  Villes  d'Italie 

PAR  ANDRÉ  MAUREL 

Volume  in-i6,  broché   3  fr.  50 


DE  ces  Peîile s  Villes 
une  grande  pen- 
sée unique  et  pro- 
fonde se  dégage.  A 
travers  la  Toscane 
et  la  Vénétie,  par- 
tout, en  admirant, 
en  aimant,  M.  A. 
Maurel  a  écouté  la 
voix  des  artistes,  la 
voix  des  poètes,  la 
voix  de  I  histoire,  et 
par  ces  voix,  il  a  com- 
pris que  s'exprimait 
cequ'il  va  déplus  in- 
time et"^  de  plus  im- 


Mantegxa, 
Né  à  MantoLie. 


muable  dans  le  cœur 
du  peuple  italien.  Et 
c'est  ainsi  qu'en  par- 
courant ces  cités,  si 
riches  de  passé,  il  en 
a  ressenti  les  pas- 
sions avec  une  extra- 
ordinaire intensité. 
De  là  résulte  un  livre 
vraiment  évocateur, 
où  semblent  s'unir 
comme  jadis,  dans 
le  cœur  des  grands 
italiens,  le  culle  de 
l'art  et  celui  de  la 
liberté. 


L'Ombrie 


L'AME  DES  CITES  ET  DES  PAYSAGES 

PAR    RENÉ  SCHNEIDER 


Volume  i?i-i6, 

QUI  n'a  rêvé  des 
_  splendeurs 
de  l'Italie  ?Le  lec- 
teur sera  recon- 
naissant à  M. 
Schneider  d'avoir 
précisé  ses  rêves 
par  ces  impres- 
sions sincères  sur 
cette  Ombrie, 
aussi  peu  connue 
qu'elle  est  belle 
et  d'en  avoir  ren- 
du avec  la  sen- 


FEUILI.es  TACHEES  DE  SANG 
DES  ROSIERS  DE  ST-FRANÇOIS 


broché,  3  Jr.  50 

sibilité  la  plus 
nuancée,  tout  le 
charme,  toute  la 
grâce  poétique. Ce 
livre,  pittoresque, 
lin  et  concis,  est 
l'un  des  plus  ca- 
pables qui  soient 
de  renouveler  ou 
d'éveiller  dans 
l'ame  du  lecteur 
!a  sensation  péné- 
trante des  mer- 
veilles de  là-bas- 
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Le  Capitole  Romain 

Antique  et  Moderne 

PAR   E.  RODOCANACHI 

Volume  in-i6,  avec  4y  gravures,  et  une  carte  hors  texte. 
Cartonné,  5  fr. 

LA  CITADELLE  — LES  TEMPLES 
LE  PALAIS  SÉNATORIAL  —  LE 
PALAIS  DES  CONSERVATEURS 
^.^^  LE  MUSÉE  -^^  

GUIDE  indispensable  à 
l'historien  et  au  voya- 
geur, clair  et  vivant,  d'a- 
gréab'e  lecture,  il  résume 
et  complète  l'ensemble  des 
travaux  parus  jusqu'à  ce 
Louve  du  Capitole.  jo'ir- 


Le  Forum  Romain 

et  les  Forums  Impériaux 

H.  THÉDENAT,   de  l'institut 

Volume  in-i6,  avec  70  gravures  ou  plans,  cartonné,  5  fr. 
édition  entièrement  refondue 

II,  faut  lire  cet  ouvrage  avant  de  visiter 
la  Rome  antique,  il  faut  l'emporter 
avec  soi  sur  le  terrain  des  fouilles  et 
de  ruines  pour  bien  comprendre  le 
merveilleux  langage  du  passé. 

Il  décrit  l'aspect  des  anciens  monu- 
ments ca[)itolins.  11  fait  revivre  la  lé- 
gende et  l'hisloire,  il  ressuscite  le  ma- 
gnifique passé  de  gloire  qui  repose  sous 
chaque  [>ierre. 


7iJ,  /JOULE  VAIilJ  SAIJ\T-GERMAJN   
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JARDIN  DU  LUXEMBOURG  1  (Pl.  III,  L-M,  13-14).— Ce  jardin, 
moins  régulier  dans  sa  forme  que  celui  des  Tuileries  et  mutilé 
d'une  façon  déplorable  en  1867,  est  cependant  encore  un  des  plus 
beaux  de  Paris.  Sa  superficie  actuelle  est  de  2 "i  hect.  Comme  le 
palais,  il  est  l'œuvre  de  Salomon  de  Brosse. 

Si  l'on  entre  dans  le  jardin  du  Luxembourg  par  la  porte  de 
la  rue  de  Vaugirard,  en  face  du  théâtre  de  l'Odéon,  on  remarque 
à  dr.,  dans  des  parterres  réservés,  le  long  du  palais  :  un  Joueur 
de  flûte  une  statue  d'hoinme,  des  statues  de  femmes  drapées;  à 
g.  de  l'entrée,  dans  un  joli  jardin  anglais  avec  pièce  d'eau  :  un 
Bacchus,  parCrauk;  la  Fanulle  d'Adam^  par  Garraud;  le  monu- 
ment de  Banville, 
par  J.  Roulleau  et 
Courlois-Sufrit;le 
monument  de 
Murger,par  Bouil- 
lon. 

Vient  ensuite  à 
g.  une  l)elle  ave- 
nue de  platanes, 
avec  un  bassin  de 
forme  oblongue, 
à  l'extrémité  •  de 
laquelle  fut  trans- 
portée en  1861  la 
fontaine  de  Salo- 
mon de  Brosse  ou 
fontaine  Médicis 
(dans  la  niche  cen- 
trale :  statue  de 
Polyphème,  prêt  à 
écraser  Acis  et  Ga- 
l-uiiiaiiic  M(">licis.  lalée,   par  Ottin; 

à  dr.  et  à  g.  :  Pan 

et  Diane,  du  môme;  sur  la  face  de  la  fontaine  regardant  la  rue 
de  Médicis,  bas-relief,  par  Valois,  de  la  fontaine  de  Léda).  Tout 
ce  coin  du  jardin  est  la  plus  belle  partie  du  Luxembourg. 

De  là  on  monte  sur  la  Ti-hrasse  de  l'E.,  où  s'élèvent  les  sta- 
tues des  femmes  illustres  :  Sie  BathUde,  par  Thérasse; 
ou  Bertrade,  par  Oudiné;  une  Reine  de  France  (sans  indication 
de  nom),  par  Garl  Elshoecht;  Ste  Geneviève,  Marie  Stuart,  Jeanne 
d^Albret  (ces  trois  statues  ne  sont  pas  signées);  Clémence  Jsaure, 
par  Auguste  Préault;  Mademoiselle  de  Montpensier^  par  Demesmay; 
Louise  de  Savoie,  par  Clésinger;  Marguerite  d'Anjou,  par  Taluet; 
et  enfin,  le  Travail,  par  Gauthcrin,  bronze. 

Dans  les  quinconces  de  ce  côté  se  trouvent  un  kiosque  pour  la 

1.  V.  /^c  sect.,  p.  86. 

Los  statues  sans  nom  d'auteur  proviennent  du  parc  do  Sceaux. 
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musique  (V.  Renseignements  pratiques),  un  marchand  de  gaufres 
et  les  statues  suivantes  :  un  Faime  dansant  sur  une  outre,  bronze, 
par  Lequesne;  un  Petit  garçon  portant  une  petite  fille,  bronze, 
par  Valois;  Dtspetco,  par  J.  Valette;  le  monument  de  Leconte  de 
Lisle,  par  Denys  Puech  et  Scellier  de  Gisors,  archit.;  la  Bouche 
de  la  Vérité,  par  iJlanchard;  Velléda.  par  H.  Maindron;  un 
U/iapsode.  l)ronze,  j^ar  A.  Bourj^eois:  /n  Marchand  dn  7na^f/nes, 
bronze,  pfW  Aslrnc  (les  masques  ro- 
pi'ésenlent  les  visages  de  cclé!)iMtos 
liltéraiies  cl  arlisliques  conlemix»- 
raines). 

Dans  les  parterre^  situés  entre  les 
deux  terrasses,  au  S.  du  bassin  : 
Diane  à,  la  biche,  copie  d'après  Tan- 
tique;  Archidamas  s\tpprétant  à  lan- 
cer le  disque,  par  Lemaire;  à  l'E. 
du  bassin  :  une  Femme  drapée  tenant 
une  couronne;  Vulcain,  par  Bridan  ; 
Calllope,  par  Pellicia;  Marias  sur 
les  ruines  de  Carlhage,  par  Victor 
Vilain  ;  David,  charmante  statue  au 
sommet  d'une  colonne;  au  N.  du 
bassin  :  copie  du  Gladiateur  Bor- 
g/ièse,  par  Guiard,  Coup  de  grisou,, 
pai*  Greber;  à  l'O.  du  bassin  :  une 
Minerve,  une  Fenrme  drapée,  Amphi- 
tri  le,  une  Femme  drapée  tenant  une 
couronne,  Vénus  sortant  du  bain,  sur 
une  colonne. 

A  dr.  et  à  g.  des  escaliers  don- 
nant accès  aux  terrasses  sont  de 

gracieux  groupes  d'enfants  soutenant  Monument  d  iMi-èno  Delacroix. 
une  coupe. 

Sur  la  Tehkassr  de  l'O.  se  trouve  la  suite  des  femmes  illustres  : 
Ste  C/ohZt/e,  par  Klagmann;  Marguerite  de  Provence,  par  Husson  ; 
An?ie  de  Bretagne,  par  J.  Debay;  Anne  d'AutricIie,  par  Ramus; 
lîlanclie  de  (Jasfille,  par  A.  Duniont  ;  Annede  Beaujeu,  par  Gatteaux  ; 
ValenruK'  de  Milan,  pav  Iluguenin;  Marguerite  de  Valois,  par  Les- 
corné;  Ma/  le  de  Médicls,  par  C\ésingcv^ Laure  deNoves,  parOttin. 

Les  quinconces  fie  ce  coté,  où  l'on  trouve  un  théâtre  de  Gui- 
gnol, un  café  vÀ  (h^s  icCuges  contre  la  pluie,  sont  traversés  par 
une  grande  allée  centrale.  A  dr.,  côté  de  la  rue  de  Vaugirard, 
sous  de  beaux  platanes,  le  long  du  jardin  réservé  du  Petit- 
Luxembourg,  s'élève  le  monument  d'Eugène  Delacroix  (sculpLeur 
Dalou,  architecte  Menuel).  Plus  loin,  au  S.  du  Musée  du  Luxem- 
bourg (1^.  p.  \VM)),  installé  dans  l'ancienne  orangeiie  à  lacpieile 
des  bàtinnuds  ont  été  ajoutés  en  1880  et  ISOG  sur  la  rue  de 
Vaugirard,  on  voit  :  Au  but,  par  Boucher,  ai  V Adieu,  par  Levas- 
c(Mir,  cl  à  ro.  du  Musée,  Sourcr  rl  Ruissclet,  par  Chatrousse, 
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VE/f'ort,  par  Pierre  Roche, 


et  une  très  belle  copie  de  la  Vénus  de 
Médicis,  posée  sur  des  fragments 
provenant  des  ruines  des  Tuileries. 
—  En  suivant  les  parterres  situés 
le  long  de  la  rue  Bonaparte  jus- 
qu'aux pelouses  de  l'ancienne  pépi- 
nière, on  rencontre  :  une  Vestale^  le 
Triomphe  de  Silène,  par  Dalou  ;  mo- 
nument de  Gabriel  Vicaire  (poète), 
par  A.  Injalhert  (190-2):  Belhsaôée, 
par  iMoreau-Vauthier  ;  monument  de 
Chopin,  par  Boucher;  Hercule,  par 
Ottin.  A  g.,  sur  une  pelouse  isolée, 
Esculape.  L'ancienne  pépinière  ren- 
ferme (en  se  dirigeant  de  la  rue 
Bonaparte  vers  l'avenue  de  l'Obser- 
vatoire) :  la  Charité,  par  Petitot;  la 
Joie  de  la  famille,  groupe  en  mar- 
bre, par  Daillon;  le  monument  de 
Sainte-Beuve  (sculpteur  D  e  n  y  s 
Puech,  architecte  Mouré);  Eustache 
Lesuew\  par  ITusson;  le  monument 
Monument  de  Watteau.  de  Watteau  (sculpteur  Gauquié,  ar- 
chitecte Guillaume);  la  Zaga.  hronze, 

oar  Ringel 
l'Illzach; 
flarde  de 
cerfs,  bron- 
îe,  par  Le 
Duc;  JÂonet 
Autr  uche, 
Dronze,  par 
^ain  ;  mo- 
lument  de 
Perdinand 
Fabre  , 
groupe  en 
Tiarbre,par 
Vlarqueste, 
it  cinq  sla- 
ues  muti- 
ées  d'après 
'an  tique; 
lanslefond 
le  la  pépi- 
Hère,  près 

le  la  grille  Fontaine  de  l'Observatoire.  —  Cliclié  Giraudon. 

le   la  rue 

Vuguste-Comte,  un   groupe  de   Lutteurs,   bronze,  par  Ottin. 
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Derrière  l'Ecole  des  Mines  sont  situées  16  belles  serres 
(s'adresser  pour  les  visiter  au  service  du  jardin,  bd  Saint-Michel, 
64)  contenant  plus  de  25,000  plantes. 

L'avenue  de  l'Observatoire,  au  S.  du  jardin,  plantée  en  1195 
par  la  Convention,  traversée  par  trois  rues  et  flanquée  de  deux 
allées  latérales,  a  été  transformée  en  parterres  ornés  de  colonnes 
surmontées  de  cassolettes  et  de  groupes  en  marbre  :  le  Matin ^ 
par  JouîTroy;  le  Midi^  par  Perraud;  le  Soir,  par  Crauk;  la  Nait, 
par  Gumery.  A  l'extrémité  S.  de  l'avenue  s'élève  la  fontaine  dite 
de  l'Observatoire,  monument  remarquable  par  Davioud  (1875), 
avec  huit  chevaux  marins  en  bronze  et  des  tortues  par  Frémiet, 
et  un  groupe  central,  chef-d'oeuvre  de  Carpeaux,  représentant 
les  Quatre  Parties  du  Monde  supportant  une  sphère  armillairc. 

JARDIN  DU  PALAiS-ROYAL.  —  Pour  la  description  de  co 
jardin,  V.  au  Chap.  VU  :  Palais-Royal. 

JARDIN  DES  PLANTES.  —  Pour  la  description  de  ce  jardin, 
V.  au  Chap.  YIII  :  Jardin  des  Plantes  ou  Muséum  d'Histoire 
naturelle. 


PARCS 


PARC  DES  BUTTES  CHAUMONT 1  (Pl.  Il,S-T,5-6;  du  centre 

de  Paris  on 
peut  s'y  ren- 
d  r  e  :  soit 
par  l'omni- 
bus M,  du 
Palais-Royal 
aux  Ruttcs- 
Ghaum  ont, 
soit  par  les 
trams  St-' 
Augustin- 
Cours  d  e" 
Vince  n  n  c  s 
ou  Opéra- 
Le  Raincy). 
—  Ce  parc, 
d'une  éten- 
due de  2;i 
hect. ,  est 
bordé  au 

Parc  des  Buttes-Cliaumont.  N.-E.  par  la 

rue  de  Cri- 
mée, au  N.-O.  par  la  rue  Manin,  au  S.  par  la  rue  Rotzaris  et 
la  rue  Bolivar.  Six  portes  y  donnent  accès  (les  plus  fré(|uentécs 
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sont  celles  de  la  rue  Manin  et  de  la  rue  Bolivar).  Dans  sa  partie 
E.  le  parc  est  traversé  par  le  chemin  de  fer  de  Ceinture. 

Les  Buttes-Chaiimont,  situées  dans  la  partie  N.-E.  do  Paris,  sont  le  pro- 
montoire le  plus  occidental  de  la  colline  de  Belleville.  où  fut  livrée,  le 
30  mars  1814,  la  bataille  de  Paris.  C'étaient,  avant  186(3,  de  vastes  car- 
rières de  plâtre,  accidentées  et  pittoresques,  placées  entre  la  Villette  et 
Belleville,  à  une  altitude  de  83  à  101  m.,  et  s'élevant  à  'ÎO  m.  au-dessus 
de  la  Cité.  De  1866  à  1867  elles  furent  transformées  en  promenade. 

En  entrant  par  la  rue  Bolivar,  on  rencontre  d'abord  un 
mamelon  gazonné,  d'où  la  vue  est  fort  belle,  puis  un  autre  mon- 
ticule, couvert  de  pins,  d'où  un  sentier  bordé  de  rochers  con- 
duit au  lac.  Le  lac  (bateaux  pour  conduire  au  chemin  des 
Aiguilles,  5  c.  par  pers.)  a  une  superficie  d'env.  2  hect.  Du  milieu 
s^élance,  à  une  hauteur  de  50  m.,  une  masse  de  rochers  à  pic 
formant  l'île,  la  partie  la  pins  pittoresque  du  parc;  deux  ponts, 
l'un  appelé  pont  de  briques  ou  pont  des  suicidés,  l'autre  la 
Passerelle,  y  conduisent;  au  point  culminant  s'élève  une  repro- 
duction du  temple  dit  de  la  Sibylle,  à  Tivoli.  Un  escalier  de 
200  marches,  appelé  chemin  des  Aiguilles,  taillé  dans  la  roche  et 
ordinairement  interdit  au  public,  descend  de  ce  point  au  lac. 

Des  deux  ruisseaux  artificiels  qui  vont  au  lac,  l'un  forme  une 
cascade  haute  de  32  m.  qui  tombe  dans  une  belle  grotte,  dont  la 
voûte,  haute  de  20  m.,  est  ornée  de  stalactites  artificielles.  Au-des- 
sus et  en  arrière  de  la  grotte,  la  clôture  du  parc  est  formée  par 
une  grande  balustrade  en  pierre,  d'où  la  vue  est  magnifique. 

Plusieurs  bronzes  ornent  le  parc  :  le  Sauvetar/e,  par  Roland, 
en  face  de  l'entrée  principale  par  la  rue  Manin;  plus  loin,  côté 
de  la  rue  Manin,  le  Gué,  par  Cam.  Lefcvre;  L'Egalilaire,  par  Cap- 
tier,  près  de  l'entrée  par  la  rue  Bolivar;  Au  Loup!  par  Hiollin,  à 
g.  du  pont  de  briques;  le  Chasseu?'  d'aigles,  par  Desca,  sur  le 
bord  du  lae  et,  près  de  la  grotte,  le  Pilleur  de  mer,\)Q.v  Ogé. 

Le  parc  contient  des  cafés-restaurants  (café  Anglais,  presque 
en  face  de  la  Mairie  du  WW;café  du  Chemin  de  fer,  près  de 
l'entrée,  rue  Manin),  des  Guignols,  etc. 

PARC  MONCEAU  i  (Pl.  I,  H-1,  6).  —  Ce  parc  est  situé  dans  un 
des  plus  beaux  quartiers  de  Paris.  Ainsi  appelé  du  nom  d'un 
ancien  village  sur  remplacement  du(juel  il  a  été  créé,  au  N. 
de  Paris,  il  fut  planté  en  1778,  par  Philippe  d'Orléans  (le  père 
de  Louis-Philippe),  sur  les  dessins  de  Carmontel,  qui  en  fit  un 
délicieux  jardin  anglais.  Des  190,149  m.  carrés  qui  formaient 
niitrefois  sa  superficie  totale,  87,923  m.  seulement  ont  été  con- 

ivés  en  jardin. 

Cinq  portes,  reliées  par  des  voies  carrossables,  donnent  accès 
dans  le  parc;  elles  s'ouvrent  avenue  Rnysdaël  (àl'extrémité  de 
l'avenue  de  Messine),  avenue    Velasquez,  bd  de  Courcelles, 
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avenue  Van  Dyck  (à  Textrémité  de  l'avenue  Hoche)  et  rue  Rem- 
brandt. Les  quatre  premières  restent  ouvertes  toute  la  nuit 
pour  le  passage  des  voitures.  Une  allée  de  ceinture  dessert  les 
hôtels  qui  entourent  le  parc. 

Toutes  les  curiosités  que  le  démembrement  du  parc  avait 
laissé  subsister  ont  été  soigneusement  restaurées,  telles  que  la 
rivière,  le  bois  de  haute  futaie  et  le  tomhpfm  qui  s'y  cache,  et 
surtouf^  dans  la  parlie  N.-E.,  la  naiimachie^  vaste  bassin  ovale, 
entouré  en  parlie  d'une  colonnade  co- 
rinthienne. Cette  colonnade  provient, 
selon  les  uns,  du  château  du  Raincy  ; 
selon  d'autres,  d'une  vaste  rotonde 
que  Catherine  de  Médicis  avait  fait 
commencer,  au  N.  de  la  basilique  de 
St-Denis,  pour  recevoir  le  mausolée  de 
Henri  H  et  le  sien  et  qui  ne  fut  pas 
achevé.  Près  de  la  naumachie  se; 
voient:  une  grande  arcade  de  la  Renais 
sance,  provenant  de  l'ancien  hôlel  de 
ville  ;  un  niassif  pittoresque  de  rochers 
abritant  une  grotte  et  un  pont;  le 
monument  de  Guy  de  Maupassant,  par 
Raoul  Verlet  et  Henri  Deglane  archit., 
et  le  monument  d'Ambroise  Thomas, 
par  Falguière.  Le  monument  de  Gou- 
nod,  par  Antonin  Mercié,  est  à  dr.  de 
la  porte  de  l'avenue  Ruysdaël;  le  mo- 
nument de  Pailleron,  par  Rernstamm, 
est  près  de  la  porte  de  l'avenue  Velas- 
Monument  quez. 
(le  Guy  de  Maupassant.  Les  pelouses  sont  ornées  de  statues  : 

Lioniie  blessée,  bronze,  par  Vallon; 
V Abandonnée,  par  Vital  Cornu;  Jeune  Faune,  par  Charpentier; 
le  Charmeur,  bronze,  par  Rayard  de  la  Vingtrie;  Ht/las,  bronze, 
par  Morice;  le  Moissonneur,  bronze,  par  Gaudez;  le  Joueur  de 
billes,  par  Lenoir;  le  Semeur,  par  Cliapu;  le  Faucheur,  par 
Gumery;  V Amour  blessé,  par  Mabille. 

La  rotonde  dile  pavillon  de  Chartres,  sur  le  bd  de  Courcelles, 
sert  d'habitation  aux  gardiens. 

PARC  DE  MONTSOURÏS  1  (Pl.  111,  L,  M,  18,  10;  on  peut  s\v 
rendre  soit  par  l'omnibus  U  :  place  de  la  République-Gentilly- 
Ceinture,  soit  [)ar  le  chemin  de  fer  de  Sceaux,  gare  du  Luxem- 
bourg, station  Sceaux-Ceinture).  —  Ce  parc,  d'une  étendue  de 
M)  hect.,  situé  au  S.  de  Paris,  sur  la  rive  g.  de  la  Bièvre,  a  été 
créé  en  1878.  L'avenue  du  Parc  de  Montsouris,  longue  de  1,000  m., 
qui  s'ouvre  place  Denfert-Rochereau  et  passe  au  pied  du  réser- 
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voir  de  la  Vanne,  conduit  à  la  principale  entrée,  sur  l'avenue 
Reille;  trois  autres  portes  s'ouvrent  sur  l'avenue  Reille,  sur  la 
rue  Gazan^  vis-à-vis  de  la  station  de  Gentilly  (chemin  de  fer  de 
Ceinture),  et  sur  le  bd  Jourdan. 

Le  parc  est  divise,  par  le  chemin  de  fer  de  Sceaux,  en  deux 
parties  inégales  reliées  par  un  tunnel,  qui  passe  sous  la  voie,  et 
un  pont  de  fer  qui  la  franchit;  il  est  aussi  traversé  de  TE.  à  l'O., 
en  tranchée,  puis  en  tunnel,  par  le  chemin  de  fer  de  Ceinture. 

Dans  la  partie  E.,  beaucoup  plus  accidentée  que  l'autre, 
s'étend  un  lac  de  plusieurs  hect.  (près  de  la  cascade  qui  ali- 
mente le  lac,  groupe  en  marbre,  les  Naufragés^  par  A.  Etex).  Au  , 
S.  du  lac,  sur  le  bord  même,  se  voit  la  Lavandière  (bronze),  par 
D.  Choppin,  et  en  arrière  se  trouvent  un  vaste  pavillon-abri,  en 
bois  (musique,  en  été)  et  le  café-restaurant  du  Pavillon  du  Lac. 
Dans  la  partie  0.  du  parc,  le  Bardo,  reproduction  du  palais 
du  bey  de  Tunis  (de  ce  point  élevé,  belle  vue),  qui  figurait  à 
l'Exposition  de  d8G7,  est  devenu  VObservaloire  méléovologique  de 
Montsouris^  comprenant  en  outre  une  école  d'astronomie  nau- 
tique et  une  école  pratique  de  géodésie.  Un  pavillon  a  été  con- 
struit pour  les  Sociétés  d'apiculture  et  d'insectologie.  Près  de 
là  deux  statues  en  bronze  :  Bâton  de  vieillesse^  par  Escoula,  et 
<(  I7S9  w,  par  Paris. 

Entre  le  Bardo  et  le  bd  Jourdan  une  borne  quadrangulaire, 
haute  d'env.  4  m.,  avec  une  ouverture  à  sa  partie  supérieure, 
est  l'ancienne  mire  de  l'Observatoire;  elle  fut  posée  en  1806. 

En  descendant  au  N.-E.  on  rencontre  Un  drame  dans  le  Désert, 
bronze  par  Georges  Gardet,  et  une  pyramide  élevée  aux  mem- 
bres de  la  mission  Flatlers,  chargée  des  études  du  chemin  de 
fer  transsaharien  et  massacrée  par  les  Touaregs  en  1881.  Si,  au 
contraire,  l'on  descend  au  N.-O.,  on  trouve,  à  g.  de  l'allée,  le 
ÏJotteleur,  bronze  par  Louis  Pierre. 


PROMENADES 

CHAMPS-ÉLYSÉES  ET  AVENUE  DU  BOîS  DE  BOU- 
LOGNE. —  Ces  deux  magnifiques  avenues,  dont  la  première 
s'étend  de  la  place  de  la  Concorde  à  TArc  de  triomphe  de  l'Etoile, 
et  la  seconde  de  l'Arc  de  l'Etoile  au  bois  de  Boulogne,  consti- 
tuent une  des  promenades  les  plus  fréquentées  de  Paris.  —  Pour 
la  description,  V.  Chap.  IV,  Scct.  L 

BOIS  DE  BOULOGNE.  — Ce  bois  (Pl.  I  et  111),  qui  s'étend  à  TO. 
de  Paris  entre  les  fortilications  et  la  Seine,  est  devenu,  depuis 
1852,  un  parc  magnifique  de  873  hect. 

Moyens  de  transport.  —  A .  Fiacre  à  2  places  :  l'ii.  2  fr.  50.  —  B.  Chemin 
de  fer  métropolitain  :  stat  ions  porte  Maillot  on  porte  Dauphine.  —  6\  Omnibus  : 
ligtK;  AB  (I)Ourse-Passy)  ;  ligne  AE  (église  de  Montrouge-Gare  de  Passy). 
—  />.  Tramways  :  Hôtel  do  Ville-Passy  ;  Muette-Rue  Taitbout  (par  l'avenue 
Klébor);  Muette-Rue  Taitbout  (par  l'avenue  Yictor-Hugo)  ;  Place  St-Michel- 
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Trocadéro-Ceinturc  ;  Auteuil-Saint-Sulpice  ;  xluleuil  à  la  Madoloinc.  Tram- 
ways de  Paris  à  la  banlieue  :  Loiivre-Boulogne-Saint-CIoud-Sèvre«-Yer- 
sailles;  Etoile-Coiirbevoie  ;  Boulogne-Auteuil  et  la  Madeleine;  Eloile-8t- 
Germain;  Madeleine-Neuilly  et  Courbevoie  ;  St-Au^ustin-Pont  de  Puteaux. 
—  E.  Chemin  de  fer  de  Paris  à  Auteuil  (section  du  chemin  de  fer  de  ceinture)  : 
gare,  rue  St-Lazare  (entrée  près  de  la  rue  de  Rome)  ;  départs  toutes  les 
ÎO  min.  pour  les  stations  suivantes  :  Porte-Maillot,  av.  du  Bois-de-Boulogne, 
av.  du  Trocadéro,  Passy,  Auteuil,  qui  desservent  différentes  parties  du 
bois.  —  F.  Bateaux- omnibus  :  service  de  la  C'"  générale  des  Bateaux  pari- 
siens :  du  quai  des  Tuileries  (rive  dr.)  à  Suresnes  ;  escales  :  1°  Tuileries 
(rive  dr.)  ;  2*^  pont  de  la  Concorde  (rive  dr.);  3"  Pont  de  l'Aima  (rive  dr.)  ; 
4°  quai  de  Passy  (rive  dr.)  ;  pont  d'Auteuil  (rive  dr.);  6«  les  Peupliers 
(rive  dr.)  ;  7"  Billancourt  (rive  dr.);  8°  Bas-Meudon  (rive  g.);  9°  Bellevue 
(funiculaire,  rive  g.);  10«  Sèvres  (rive  g.);  11«  Boulogne  (rive  dr.);  1-2'^ 
St-Cloud  (rive  g.);  13"  Coteaux  de  St-Cloud  (rive  g.);  14°  Longcliamp  (rive 
dr.  ;  les  jours  de  courses  et  de  revue);  15^  Suresnes  (rive  g.).  Tarif":  en 
sem.,  20  c.  ;  dim.  et  fêtes,  40  c.  Les  premiers  départs  varient,  suivant  la 
saison,  entre  6  h.  et  7  h.  m.,  et  les  derniers  entre  6  li.  et  9  h.  s.  Les  inter- 
valles entre  chaque  départ  varient  suivant  les  besoins  du  service. 

Le  Bois  de  Boulogne  est  relié  aux  Champs-Elysées  par  de 
belles  avenues  :  avenues  du  Bois-de-Boulogne,  de  la  Grande- Armée.  ^ 
Victor-Hugo^  parlant  de  la  place  de  l'Etoile  et  conduisant  en 
20  ou  30  min.  aux  portes  Maillot,  Dauphine  et  de  la  Muette. 

La  principale  et  la  plus  fréquentée  est  l'avenue  du  Bois-de- 
Boulogne,  ouverte,  sous  le  nom  d'avenue  de  l'Impératrice,  en 
185o,  longue  de  1,300  m.  sur  100  m.  de  largeur  et  formée  î  d'une 
chaussée  centrale  de  16  m.  pour  les  voitures;  de  deux  contre- 
allées  de  12  m.  chacune,  l'une  pour  les  piétons  (à  g.),  l'autre 
pour  les  cavaliers  (à  dr.);  de  deux  zones  de  27  m.  chacune,  con- 
verties en  pelouses  plantées  (sur  la  pelouse  de  dr.,  monument 
d'Alphand,  par  Dalou  et  Formigé). 

En  descendant  cette  avenue,  on  aperçoit  en  face  de  soi,  au- 
dessus  du  Bois  de  Boulogne,  le  Mont-Valérien,  les  coteaux  de 
St-Cloud,  de  Bellevue  et  de  Meudon. — Après  avoir  croisé  l'avenue 
Malakoff  (à  dr.,  hôtel  du  comte  Boni  de  Castellane,  construit 
par  Samson  dans  le  style  Louis  XVI),  et  laissé  à  g.,  au  n"  59, 
Vhôtel  d''Ennerg  légué  en  1899  à  l'Etat  avec  ses  collections 
par  ce  célèbre  auteur  dramatique,  l'avenue  du  Bois  aboutit  à 
la  porte  Dauphine,  par  laquelle  on  entre  dans  le  bois. 

Laissant  à  dr.  la  route  de  la  porte  des  Sablons,  qui  conduit 
au  Jardin  d'acclimatation  (K.  ci-dessous),  on  passe  à  dr.  devant 
le  Pavillon  chinois,  café-restaurant,  et  l'on  suit  en  face  de  soi 
la  route  de  Suresnes  {\on^.  800  m.),  (jui  aboutit  au  Rond  Royal  ou 
carrefour  du  Bout-des-Lacs  (à  di\,c/ialcl-resiaura?tt  du  Rond  Rogal). 

L)e  là  deux  routes  suivent,  l'une  à  dr.,  l'autre  à  g.,  les  rives 
du  lac  Inférieur. 

I^a  roule  de  dr.  —  d'où  se  détache  la  roule  de  Suresnes,  (jui 
cioise  le  carrefour  de  la  Croix  Catelan  (|)yramide  de  pierres 
du  xviH*'  s.;  Catelan  était  garde  des  chasses  sous  Louis  XV)  et 
longe  à  g.  le  clos  du  Pré  Catelan  (café-reslaurant,  vélodrome, 
'7/67im(!?-/ai/mc,  dépendance  du  Jardin  d'acclimatation)  —  longe 
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à  dr.  la  photographie  hippique  puis  les  pelouses  de  la  Croix 
Catelan  avec  les  pistes,  jeux  et  bâtiments  du  Racing-Chib,  où  ont 
lieu  des, réunions  sportives. 

Le  lac  Inférieur  ou  Grand  lac,  d'une  superficie  de  11  hect., 
contient  deux  îles,  réunies  par  un  pont.  La  plus  grande  ren- 
ferme le  café-restaurant  du  Chalet  des  Iles. 

Sur  la  route  de  ceinture  deg.se  trouve  l'embarcadère  des  bateaux-omnibus 
qui  font  le  service  des  îles  (10  c.  par  pers.  aller  et  rer.)  et  des  bateaux  pour 
promenades  ^canot  sans  batelier,  la  l'""  h.  :  de  1  à  3  pers.  2  fr.  ;  pour  plus 
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de  3  pers.' 3  fr.,'pour  plus  de  G  pors.  50  c.  par  pers.  et  par  h.  ;  canot  avec 
batelier,  la  1"  1/-2  h.  ou  un  tour  du  lac,  2  fr.  pour  1  à  3  pers.,  3  fr.  pour 
plus  de  3  pers.,  50  c.  par  pers.  et  par  1/2  li.  pour  plus  do  G  pers.  ;  après 
la  1/2  h.,  toujours  due  en  entier,  chaque  1/4  d'h.  commencé  se  paye  en 
entier). 

Le  carrefour  des  Cascades  {\  ,{^^  m.  du  carrefour  du  Bout-des- 
Lacs)  est  situé  entre  le  lac  Inférieur  et  le  lac  Supérieur  (3  hect.), 
long  de  412  m.  sur  55  m.  de  largeur  moyenne  et  au  S.  duquel 
est  la  Butte-Mortemart  (jolie  vue)  qui  domine  le  champ  de  courses 
(VAutcuit,  réservé  aux  steeple-chases  [V.  Chap.  X). 

Du  carrefour  des  Cascades,  V avenue  de  V Hippodrome  à  dr., 
conduit  à  (1,500  m.)  Thippodrome  et  au  carrefour  de  Longchamp. 

L'hippodrome  de  Longchamp  (élégantes  tribunes  pouvant 
recevoir  10,000  spectateurs)  est  consacré  aux  courses  plates  de 
'  '  Société  d'Encouragement  (F.  Chap.  X). 
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La  route  des  Tribunes^  qui  contourne  le  champ  de  courses  au  1 
N.  et  à  rO.,  passe  devant  une  propriété  particulière  qui  ren- 1 
ferme  les  restes  (deux  tours  et  pignon  d'une  grange)  de  Vabbaye 
de  Longchamp  (1256)  et  laisse  à  dr.  la  route  de  Suresnes,  où  se  J 
trouvent  à  dr.  \e  jeu  de  polo  et  Vétang  de  l'Abbaye^  à  g.  le  reE-  \ 
iaurant  du  Chalet  du  Cycle^  très  fréquenté  des  bicyclistes 

Le  carrefour  de  Longchamp  (café-restaurant  très  fréquenté  , 
les  soirs  d'été),  où  aboutit  l'allée  de  Longchamp  (F.  ci-dessous),  i 
s'étend  devant  la  Grande-Cascade,  nappe  d'eau  d'env.  10  m.  | 
en  hauteur  et  en  largeur,  alimentée  par  la  mare  de  Long-| 
champ.  I 

Du  carrefour  de  Longchamp  la  route  de  Sèvres  à  Neuilly| 
longe,  à  g.,  le  champ  d'Entrainement,  créé  en  1856  et  réservé | 
aux  jeux  de  foot-ball,  tennis,  etc.;  au  delà  on  aperçoit  la  Seine,! 
la  petite  île  çle  la  Folie  et  la  grande  île  de  Puteaiix,  et  à  dr,  le| 
magnifique  parc  (21  hect.  75  ares)  de  Bagatelle,  acheté  en  1904-i 
par  la  ville  de  Paris  et  ouvert  au  public.  Depuis  le  matin  jus-| 
qu'à  la  tombée  de  la  nuit.  D*ans  le  petit  palais,  construit  par| 
Bélanger  pour  le  comte  d'Artois,  frère  de  Louis  XVI,  et  dans  le.^ 
bâtiment  annexe  ont  lieu  des  expositions  temporaires  d'œuvres^ 
d'art  prêtées  par  des  particuliers. 

Du  carrefour  de  Longchamp,  la  longue  allée  de  Longchamp| 
ou  des  Acacias  (3  k.),  très  fréquentée  dans  l'après-midi  par 
les  équipages  et  le  monde  élégant,  ramène  à  la  porte  iMaillotJ 
Cette  avenue  croise  Vallée  de  la  Reine- Marguerite,  conduisant 
à  (2,100  m.  à  dr.)  Iql  porte  de  Boulogne  et  à  (700  m.  à  g.)  la  portà 
de  Madrid^  où  se  trouvait  l'ancien  château  de  Madrid,  constru^ 
par  François  V  en  1528  et  démoli  de  1793  à  1847;  à  quelque 
pas  en  dehors  de  la  porte  de  Madrid  et  devant  le  café-reà^ 
tavrant  Borne,  un  vieux  chêne  est  désigné  sous  le  nom  de  chêr< 
de  François  P\  L'allée  de  Longchamp  laisse  ensuite  à  g.  un  tel! 
rain  enclos  de  grilles,  dit  les  Acacias  (tir  aux  pigeons  de  11 
Société  d'encouragement  du  tir  en  France,  et  bassin  de  patinagl 
du  Cercle  des  Patineurs).  Entre  les  Acacias  et  le  Jardin  d'Acclil 
matation,  la  mare  ou  étang  de  St-James  est  entourée  de  boiî 
charmants.  Enfin  Tallée  de  Longchamp,  longeant  à  g.  la  7narl 
d' Arm£nonville,  devant  le  pavillon  de  ce  nom  (café-restaurant)! 
aboutit  à  la  route  qui  conduit  de  la  porte  Maillot  au  Jardij 
d'Acclimatation. 

[  La  dernière  route  à  g.,  près  de  laPort(^-Maillot,  api)eléo  route  dos  Frableà 
est  entièrement  réservée  aux  cyclistes  ;  la  partie  de  la  route  de  la  Longue 
Oueiie,  comprise  entre  la  porte  de  Madrid  et  le  carrefour  du  château  ( 
] >ai;at(dl(;,  est  réservée  aux  bicyclettes.] 

Le  Jardin  d'Acclimatation,  fondé  pour  introduire  en  Franc 
toutes  les  espèces  animales  ou  végétales  utiles  ou  agréable^ 
les  multiplier  et  les  faire  connaître,  est  situé  dans  renccintc  dj 
Bois  de  Boulogne,  entre  la  porte  des  Sablons  et  celle  de  Madricl| 
le  long  du  bd  Maillot. 


^i'.  V  JARDlxN'  D  ACCLIMATATION.  H3 

Un  petit  tramway,  construit  et  exploite  par  la  Société   tnit  I,.  ^,.,.vi , 
entre  a  porte  ifaïUot  et  lo  jarain  (20  c.  par  pers    nsmî'v  V, -V       \  " 
prix  d  entrée  sont,  en  sem.,  de  1  fr.  par  vM^rs    loV  |n     m  V'  ,  ''''^ 

On  paye  3  fr,  pour  une  voiture  et  .sa  livr"e  '" 

L'entrée  principale  s'ouvre  à  l'e.vtrémité  Ë.,  près  de  la  nnriP 
des  Sablons;  une  seconde  entrée   à  l'extrém  t^o    L  * 
NeuiUy  et  St-James,  près  de  la  porte  de  MaX!d  """"'^ 

En  en  rant  on  voit  :  -  à  dr.,  les  bâtiments  de  VAdminh/ra 
hon  le  ong  desquels  s  etendcnl  les  serres  de  vente  ~,tt 
Palais  du  Jardin  d'hiver,  vaste  construction  renfèr,i,ànt^  dés 
serres  un  grand  hall  dit  le  Pabncmwn,  un  café-restau  nnl  nnn 
salle  de  çon  erences  ou  de  concert  et  .l'an s  laque  le  sont  donné^ 
tous  les  jeudis,  d'octobre  à  mai,  dos  représentât  oL  théâtrales 

li'rnn''fvV  .perroquets  et  de  vaste  aquatfums  ' 

Si  Ion  fait  le  tour  du  jardin  en  commençant  par  la  T  on 
remarque  :  -  à  dr.,  le  musée  de  la  chasse  et'XpécL  H 
ga  eries  de  vente  pour  le  matériel  zoologique,  agr  fc,  I  orli 
cole;  a  cote  une  source  minérale  artiliciellc  ;  ^  à  Ir  ii  s/  " 
Herie,  ou  se  trouvent  les  quadrumanes  les  plus  inlércssan  s  .  ^ 
rongeurs,  des  chauves-souris,  etc  •  —  V,  le  „  '  "^'^ 
échassiers  et  gallinacés,  cigo  nel  ' 'moue'  tS,'  ruS  IT- 
-  a  dr  plusieurs  faisanderies  et  la  grande  vol  è  eXm^al 
LTo«'\  rGod?n  la  stal^To^- 

-n4:;S:îr[i'Si[:[r^  ----  «eux 

se  trouvent  toutes  les  espèces  de  lapinrdZcstiâues • '"''f ''i"" 
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(lait  chaud,  40  c,  garanti  pur;  on  en  distribue  deux  fois  par 
jour  en  \i\\e),Vaqi(a?nnm  (14  réservoirs),  derrière  lequel  on  trouve 
les  grues  et  pingouins  Q>i  V établissement  de  pisciculture^  ■ —  àdr., 
le  café-restaurant^  et,  en  face,  à  g.,  un  vaste  emplacement  pour 
5,000  chaises,  au  centre  duquel  s'élève  le  kiosque  pour  la  musique 
(pendant  la  belle  saison,  les  jeudis  et  dimanches,  concerts  de 
3  h,  à  5  h.);  —  à  g.,  les  cerfs.  —  A  dr.,  le  chenil  (belle  collection 
de  types  purs),  destiné  à  mettre  à  la  disposition  du  public  des 
étalons  de  toutes  les  races  canines. 

La  rivière,  qui  partage  le  jardin  en  deux,  aUmente  les  parcs 
des  volatiles  aquatiques,  domestiques  et  sauvages,  dont  le 
jardin  possède  une  remarquable  série.  Au  bord  de  la  rivière 
s'élève  un  très  beau  pigeonnier  (pigeons  voyageurs  destinés  à 
servir  en  temps  de  guerre). 

Alentours  du  Bois  de  Boulogne.  —  Neuilly.  —  A  l'extré- 
mité 0.  de  l'avenue  de  la  Grande-Armée,  on  passe  devant  (à  dr.) 
la  station  du  ch.  de  fer  de  ceinture,  on  franchit  la  grille  et,  tour- 
nant à  dr.,  sur  la  route  de  la  Révolte,  on  va  visiter  (2  min.)  la 
chapelle  Saint-Ferdinand  (Pl.  I,  E,  6),  inaugurée  le  11  juillet  1843, 
sur  l'emplacement  de  la  maison  où  mourut  le  duc  d'Orléans 
après  le  fatal  accident  de  voiture  du  13  juillet  1842. 

A  Tint,  (visible  tous  les  jours;  rétribution  au  gardien;  s'adresser  au 
no  13)  :  à  dr..  cénotaphe  du  duc  d'Orléans  (enterré  à  Dreux),  sculpté  paf 
De  Triqueti,  d'après  les  dessins  d'Ary  Scheffer  (figure  du  prince  éiendu 
sur  un  matelas  et  revêtu  de  l'uniforme  d'officier  général;  un  ani;e  en 
prière,  l'une  des  dernières  œuvres  de  la  princesse  Marie  d'Orléans  ;  bas- 
relief  d'un  beau  caractère  :  la  France  tenant  une  urne  funéraire  et  un 
drapeau  r(Miversé);  vitraux  exécutés  à  »^èvrcs,  *rai)rès  les  carions  d'In- 
gres; dci'ricre  le  maître-autel,  Descente  de  cmi.r.  \):\v  Do  TritpKM i.  d'après 
les  dessins  d'Ary  -Scheffer,  prie-Biev  brodés  par  la  reine  Ainclic,  la 
reine  d(^s  i^)cl?_'-es  cl  la  dncliesse  d'Orléans.  —  Dans  la  sacristie,  tableau 
de  .Jac(piand  (iNili  rcp)"('-sciitant  les  Dc/'/i  icrs  moments  du  duc  d'Orléans. 

Vavenuc  de  Neuilly  (prolongement  de  l'avenue  de  la  Grande- 
Armée),  (|u'on  laisse  <à  dr.  avant  d'entrer  dans  le  bois,  mène  à 
Neuilly,  Y.  de  37,500  hab.,  habitée  spécialement  par  des  petits 
bourgeois  et  des  employés.  Son  cliciteau,  construit  en  1740,  a 
été  incendié  en  1848.  A  g.  de  l'avenue  se  trouve  St-Jamcs, 
espace  presque  entièrement  couvert  de  villas  et  de  jardins.  Son 
nom  lui  vient  d'un  château,  dit  Folie  St-James,  construit  au 
xvinc  s.  pour  le  financier  Beaudard,  habité  successivement  par 
Chateaubriand,  par  la  duchesse  d'Abrantès,  par  Wellington  en 
1815,  et  (|ui  devint  plus  tard  une  maison  de  santé.  Sur  l'avenue 
de  Neuilly  a  lieu  chaque  année,  au  mois  de  juin,  la  foire  de 
Neuilly,  très  fréquentée. 

Dans  le  prolongement  de  l'avenue  de  Neuilly,  au  delà  du 
beau  pont  (5  arches;  long.  240  m.)  construit  en  1778  par  Per- 
ronet,  sur  le  rond-point  de  Gourbevoie,  s'élève  le  groupe  de 
I  l  Défense  de  Paris  en  1870-1871,  par  Harrias. 
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Passy,  la  Muette,  le  Ranelagh.  —  La  station  du  Trocadéro, 
sur  le  chemin  de  fer  de  Ceinture,  est  la  plus  voisine  de  la  porte 
de  la  Muette.  Avant  d'entrer  dans  le  Bois  de  Boulogne  par  cette 
porte,  on  peut,  de  la  station,  aller  voir,  avenue  Henri-Martin, 
à  g.,  â  l'angle  du  square  Lamarline,  la  statue,  en  bronze,  de  Lamar- 
tine, par  Marquet  de  Vasselot.  Près  de  \h  se  trouvent  le  puits 
artésien  de  Passy  (1855-1861),  profond  de  o8(>  m.,  et,  un  peu  plus 
loin,  rue  de  la  Pompe,  106,  le  lycée  Janson  de  Sailly  (1885;  façade 
ornée  de  bustes  d'hommes  célèbi'es). 

En  face  de  la  porte  de  la  Muette  s'étend  le  magnifique  parc 
de  la  Muette  (Pl.  111,  C,  10),  propriété  particulière. 

L'ancien  château  royal  de  la  Muette,  ou,  comme  on  l'appelait  encore 
à  la  fin  du  xviii-^  s.,  de  la  Meute,  était  dans  l'origine  un  simple  rendez- 
vous  de  chasse,  qui  devait  son  nom,  soit  à  son  équipacc  de  chiens,  soit 
mues  des  cerfs  qu'on  y  conservait.  Louis  XVI  3"  rendit,  en  1774, 
YEdit  de  la  Muette,  par  lequel  il  renonçait  au  droit  de  joyeux  avènement! 
En  1783,  la  première  ascension  aérostatique  y  fut  faite  par  Pilaire  de 
Rozier,  avec  le  marquis  d'Arkind(>s.  devant  le  roi  et  toute  la  cour,  et,  le 
M  juillet  1790,  jour  de  la  fête  de  la  Fédération,  la  ville  de  Paris  y  donna 
un  banquet  de  15,000  couverts  aux  députés  des  corps  d'armée  et  des  com- 
,  munes  de  France.  11  ne  reste  plus  de  ce  château  qu'un  pavillon. 

En  suivant  à  g.,  sur  l'avenue  Raphaël,  la  grille  de  la  Muette, 
on  atteint  les  pelouses  du  Ranelagh  (Pl.  111,  B,  C,  11),  où  s'éle- 
vait autrefois  un  établissement  célèbre  par  ses  fêtes  et  ses 
réunions  galantes.  Ces  pelouses,  très  fréquentées  le  dimanche, 
sont  ornées  de  sculptures  :  monument  de  La  Fontaine,  par 
A.-J.  Dumilcàtre;  Fuyit  Amor,  bronze,  par  Damé;  H/htis  clunujéc 
en  source,  marbre,  par  Loenhoiï;  la  Méditation,  statue  en  marbre, 
par  Tony  Noël;  Pécheur  ramenant  dans  ses  fdels  la  tôle  d'Orphée, 
marbre,  par  Longepied;  Ca:in,  marbre,  par  Caillé.  On  y  trouve 
aussi  un  café,  un  kiosque  pour  la  musique  et  un  théâtre  de 
Ouignol.  La  station  de  Passy  du  chemin  de  fer  de  Ceinture  est 
tout  près  du  Ranelagh. 
• 

Auteuil,  Boulogne  et  Saint-Cloud.  —  Enfin,  si  l'on  se  rend 
au  bois  de  Roulogne  par  la  porte  d'Auteuil  (station  d'Auteuil  du 
chemin  de  fer  de  Ceinture),  on  peut,  avant  de  franchir  cette  porte, 
aller  visiter  (10  min.  env.  en  suivant  k  g.  la  rue  d'Auteuil)  Véglise 
Notre-Dame  d'Auteuil  (Pl.  I,  G,  13),  reconstruite  de  1877  <à  1888 
par  Vaudremer,  dans  le  style  romano-byzantin  (dans  la  crypte, 
Mater Dolor osa,  hu^it  en  plâtre  par  Carpeaux  et  monument  funé- 
raire de  Mme  Ternaux  avec  un  beau  bas-relief,  par  Debav,  1819). 
Sur  la  place,  devant  l'église,  s'élève  le  tombeau  (pyramide  en 
marbre  rouge  surmontée  d'un  globe  et  d'une  croix  en  xuivre 
doré)  du  chancelier  d'Aguesseau  et  de  sa  femme  Anne  Lefèvre 
(i  Ormesson. 

A  dr.  de  l'église  d'Auteuil  est  l'entrée  de  la  Maison  Chardon- 
Lagache,  derrière  laquelle  s'étend  la  vaste  Institution  de  Ste-Péri7ie, 
tondéeen  1806  (très  beau  parc);  ce  sont  deux  maisons  de  retraite. 
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Les  maisons  de  Boileau  et  de  Molière  n'existent  plus;  celle  de 
Boileau  était  située  non  loin  de  remplacement  occupé  actuelle-' 
ment  par  Vétahlissemcnt  hydrothcrapvjue  du  D'"  Béni-Barde,  rue 
Boileau,  12.  La  maison  de  campagne  de  xMolière  était  située  sur  i 
l'emplacement  de  la  maison  sise  au  n*"  2  de  la  rue  d'Auteuiï.  . 

De  la  gare  d'Autcuil  un  tram  (tram  0)  qui  longe  à  g.  le  Jardin 
fleuriste  de  la  Ville  de  Paris  (visible  t.  l  j.  de  i  h.  à  6  h.  en  été, 
à  5  h.  en  hiver,  pour  les  personnes  munies  d^une  carie  :  s'adresser 
à  la  Préfecture  de  la  Seine,  Direction  des  travaux;  les  serres 
sont  publiques  au  printemps  pendant  la  floraison  des  azalées). 
et  la  station  physiologique  du  collège  de  France,  conduit  à' 
(2  k.)  Boulogne,  V.  de  44,500  hab.,  dont  l'industrie  principale 
est  le  blanchissage  du  linge.  Sa  belle  église  (1319-1469)  a  été 
restaurée  et  complétée  en  1863  par  Millet  (au  tympan,  bas-relief 
de  Pascal;  belle  flèche  moderne,  haute  de  49  m.  env.  ;  à  l'entrée 
de  la  nef,  curieuse  épitaphe  rimée  d'un  des  pèlerins  qui  (irent 
construire  l'église).  —  Sur  la  place  de  l'ancienne  mairie  s'élève 

statue  en  bronze  de  Bernard  Palissy^  par  Barrias.  —  Le  châ- 
teau de  Boulof/ne  appartient  à  la  famille  de  Rothschild. 

Boulogne  est  relié  par  un  pont  à  Saint-Cloud  (hôt.-rest.  :  du^ 
Pavillon  du  C/idtcau,  de  la  Tête-Noire,  du  Château-,  rest.  du  Pavillon- 
Bleu,  très  fréquenté,  à  l'entrée  du  parc),  V.  de  7195  hab.  pitto- 
resquement  étagée  sur  le  penchant  des  coteaux  de  rive  g.  de  la 
Seine,  etd'où  émerge  la  belle  flèche  en  pierre  de  son  église  moderne  ' 
construite  dans  le  style  du  xu*"  s.  (à  Tint.,  peintures  par  Duvjil 
Le  Camus,  figurant  la  Vie  du  Christ).  Le  château,  ancienne  rési- 
dence impériale,  a  disparu;  mais  il  reste  le  parc  (392  hect.),?- 
qui  olTre  de  splendides  ombrages  et  de  belles  pièces  d'eau;  il|; 
comprend  le  bas-parc,  le  long  de  la  Seine,  et  le  haut-parc  suv^. 
le  plateau;  c'est  dans  le  premier  que  se  trouvent  la  grande  cas-% 
cade  et  le  grand  jet  d'eau  (42  m.)  et  que  se  tient,  en  septembre  J 
la  célèbre  fête  des  Mirlitons.  De  la  terrasse,  qui  s'étend  au  point; 
culminant  du  haut  parc,  on  découvre  un  panorama  étendu.  Le^ 
grandes  eaux  jouent  deux  dim.  par  mois  en  mai,  juin,  juillel| 
et  août  et  t.  1.  dim.  de  septembre.  | 

VINCENNES.  — Vincennesest  situé  à  l'E.  de  Paris  :  à  2  k.  60{^  î 
de  la  place  de  la  Nation  ;  à  5  k.  100  de  la  Bastille,  par  la  route  df , 
terre;  à  6  k.  par  le  ch.  de  fer;  à  8  k.  du  Louvre,  par  le  tramway^; 

Moyens  de  transport.  —  A.  Fiacre  à  2  places  :  2  fr.  50  l'h.  —  Ji.  Che^îiin'  i 
de  fer  métropolitain  :  station  porto  do  Vinconnos,  25  c.  et  15  c,  où  Ton  i)oiit 
prendre  le  tram  Nogcntais  qui  passe  devant  le  château.  —  C.  Tramways  :'\ 
i.ouvr(î-Vinconnes  (il  passe  par  la  porte  de  Saint-Mandô  et  s'arrôtc  on  l'nco  ! 
du  fort);  Louvre  à  Cliarenton  et  Crôteil  ;  Louvre-Cours  do  Vinccnncs  : 
Saiut-Augustin-Cours  de  Yincennes;  Place  de  la  République-Charoiiioi 
(écoles);  Place  de  la  Kéj)ublique  à  la  mairie  de  Vincennes  (la  semaine  seu 
](;mcnl);  Bastille-Cliarenton.  —  D.  Chemins  de  fer  :  1»  Chemin  de  kku  di. 
cKiNTUKE  :  stations  porto  de  YinconiH^s  ou  rue  Cl.-Doracn  ;  2"  Chemin  ui;  ! 
J  EU  HE  Vincennes  :  {^'are  })]ace  de  la  Hastillo  dont  les  stations,  (5  k.)  Sainl-\ 
Mandé  (40  c,  25  c),  (C  k.)  Vinceiuics  {4h  c,  30  c.),  (8  k.)  Fontcnay-sous-Bois  \ 
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(60  c,  40  c.)  (9  k.),  Nofjent-siir-Marne  C/O  c,  45  c),  (U  k.)  Joinville-U'-Ponl 
(80  c,  55  c.),  desservent  différentes  parties  du  bois.  —  E.  Bateaux-omnibus  : 
service  de  la  C'^  générale  des  Bateaux  parisiens  rcntontant,  la  Seine,  puis 
la  Marne  jusqu'au  pont  de  Charenton  :  10  c.  en  sem.,  -20  c.  les  dim.  et  fcios. 

Visite  du  château.  —  Pour  visiter  le  donjon  et  la  chapelle  qui,  seuls, 
sont  accessibles  aux  visiteurs,  demander  par  écrit  une  permission  au  gou- 
verneur de  Paris,  aux  Invalides.  Il  est  dit  à  la  chapelle,  le  dim.  à  10  li.  10, 
une  messe  à  laquelle  le  public  est  admis. 

Au  delà  de  la  place  de  la  Nation  s'ouvre  \^  cours  de  Vincennes, 
large  avenue  conduisant  directement  à  Vincennes,  dont  le  donjon 
apparaît  sur  la  dr.  Le  chemin  de  fer  de  Ceinture  la  croise  en 
deçà  des  fortifications.  De  l'autre  côté  de  la  j^orte  de  Vincennes 
ee  trouve  la  tète  de  ligne  des  tramways  Nogentais,  qui  passent 
devant  le  château.  Un  peu  plus  loin,  près  du  restaurant  de  la 
Tourelle,  l'avenue  laisse  à  dr.  la  route  de  St-Mandé  (V.  ci-des- 
sous) et  perd  plus  de  la  moitié  de  sa  largeur  pour  devenir  la 
rue  .principale  de  Vincennes,  dite  rue  de  Paris.  Si  l'on  a  pris 
le  chemin  de  fer  partant  de  la  place  de  la  Bastille,  on  se 
rend  au  château  par  la  rue  de  Montreuil  (à  dr.),  puis  (à  g.)  la  rue 
I  de  Paris, 

La  ville  de  Vincennes  (31,405  hab.)  oiïre  peu  d'intérêt.  Son 
seul  ornement  est  la  statue  du  général  Daumesnil  (par  Louis 
Rochet),  érigée  en  1873  sur  le  cours  Marifjny  (kiosque  pour  la 
musique  :  concerts  les  jeudis  et  dim.  en  été  pendant  l'après- 
midi).  Daumesnil  a  commandé  au  fort  de  Vincennes  (  1'.  ci-des- 
sousj.  A  l'extrémité  du  cours  s'élève  V hôtel  de  ville,  moderne, 
dans  le  style  de  la  Renaissance. 

Les  anciens  rois  do  France  venaient  fréquemment  chasser  dans  bois 
de  Vincennes;  Louis  YII  (1161)  eut  le  premier  Tiih^c  d'v  construire  une 
demeure  royale,  que  son  fils  agrandit.  Le  château  aduel  fut,  bâti  par  Phi- 
lipi)e  de  Valois  et  surtout  son  petit-his  ("harlcs  V,  (]ni  s'y  i)hiisait  beau- 
coup. En  1560,  Catherine  de  Médicis  lit  jeter  les  fondations  des  batiinents 
dits  pavillons  du  Roi  et  de  la  Reine,  siiursà  di-.  et  à  g.  de  hi  cour,  au  dehï 
du  donjon;  ces  corps  do  logis,  termiiM's  en  lOl  J,  j'ui-en.t  ree.onstruits  ]iar 
Louis  XIV,  qui  réunit  les  deux  extrémitf's  (Ut  ces  pavillons  par  deux  gale- 
ries couvertes,  démolies  ou  cachées  actuellenKmt  par  des  casemates. 

Depuis  Louis  XI,  le  donjon  a  souvent  servi  <h)  prison  d'Etat.  Louis  XV 
passa  une  partie  de  son  enfance  au  (diâteau  de  Vincennes.  On  y  établit 
ensuite  tour  à  tour  (1740)  une  fahrir/ih-  de  jiorci'Uiim;,  transférée  à  Sèvres 
en  1750  ;  une  ^/coZe  în/afrtîV^- (T/T)!  I.  transii-réo  à,  Paris  en  1750,  etcnlin  (1757) 
une  manufacture  d'armes.  En  1~/SS.  il  fui  rom[))'is  jiariiii  les  rluil eaux  royaux 
qui  devaient  être  vendus,  mais  il  no  trouva  pas  d  ae(piéreur.  En  1791,  les 
habitants  du  faubourg  Saint- A n' oine  se  pot-ffM-enf  sui-  le  donjon  pour  le 
'démolir  ;  Lafayetto  arriva,  as-c/  tôt  pour  les  arrèhM-.  En  Lsos,  Napoh'on 
ordonna  les  travaux  nécessair(>s  pour  en  fairoun  arsenal.  Modilic'  et  agrandi 
dcjtuis  1SP2,  c'est  actucdieinent  nno  forteresse  ([ui  contient  ou  comprend 
dans  ses  dépendances  (b-s  casernes,  un(3  ■('■(•(de  d"a,rlillcrio  et  une  écolo 
d'administi'at  ion . 

De  nombreux  s()uveiiirs  historiques  se,  ]'atta,(dien1  au  (diâteau  do  Vin- 
cennes. 8t  Louis  y  venait  souvent  et  se  ])laisait  à  rendre  la  justice  sous 
un  chénç  du  bois.  En  1315,  Enf,uierrand  de  INIarigny  y  comparut  devant 
les  juges  qui  le  condamnèrent  à  être  pendu  à  Montfaucon.  Louis  X  y  mourut 
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■en  1316,  Philippe  V  en  1322,  Charles  IV  en  1328.  Charles  V  y  naquit  en 
1337;  il  y  passa  la  plus  grande  partie  de  sa  vie.  La  reine  Isabeau  d© 
Bavière  se  retira  au  château  de  Vincennes  pour  s'y  livrer  à  toutes  sortes 
de  désordres.  En  1422,  Henri  V,  roi  d'Angleterre,  mourut  à  Vincennes,  sept 
semaines  avant  Charles  VI,  à  qui  il  devait  succéder  sur  le  trône  de  France. 
Le  château,  plusieurs  fois  repris  sur  les  Anglais,  ne  leur  fut  définitivement 
enlevé  qu'en  1434.  Charles  IX  y  mourut,  le  30  mai  1574.  Après  la  journée 
des  Barricades,  les  Ligueurs  s'emparèrent  du  château  et  ne  le  rendirent 
à  Henri  IV  qu'en  1594,  après  l'entrée  du  roi  dans  Paris.  Ce  prince,  n'étant 
encore  que  roi  de  Navarre,  avait  été  prisonnier  à  Vincennes.  Plus  tard, 
le  maréchal  d'Ornano,  le  duc  de  Beaufort,  les  princes  de  Condé,  de  Conti, 
le  duc  de  Longueville,  puis,  en  1652,  le  cardinal  de  Retz,  y  furent  détenus.  : 
Mazarin  y  mourut  le  3  mars  1661.  Fouquet  y  fut  jugé;  Diderot,  Mirabeau 
et  beaucoup  d'autres  moins  célèbres  y  furent  également  enfermés.  En 
1784,  après  VEssai  de  Mirabeau  siu^  les  lettres  de  cachet,  Vincennes  cessa 
d'être  une  prison  d'Etat.  Le  20  mars  1804,  le  duc  d'Enghien,  enlevé  cinq 
jours  auparavant  du  territoire  de  la  Confédération  germanique,  fut  jugé 
à  Vincennes  par  une  commission  militaire,  condamné  à  mort,  fusillé  la 
nuit  môme  et  enterré  dans  le  fossé  E.  du  château  ;  ses  restes  furent  exhumés  ' 
on  1816.  De  1809  à  1814,  pendant  les  Cent-Jours  et  de"  1830  à  1832.  date  de  ; 
sa  mort,  Daumesnil  fut  gouverneur  du  château.  En  1814,  il  répondit  auxj 
Alliés,  qui  le  sommaient  do  rendre  la  place  :  «  Rendez-moi  d"abord  ma 
jambe  »  (  il  avait  perdu  une  jaml)e  à  Wagram).  En  1815,  il  résista  aux  offres 
ot  aux  menaces  de  r)Uic]ior.  En  1830,  alors  que  la  populace  parisienne 
onvaliissait  le  fort,  où  étaient  détenus  plusieurs  anciens  ministres  de 
Charles  X,  ot  demandait  à  ce  qu'ils  lui  fussent  livrés,  Daumesnil  l'éloigna 
on  faisant  mine  de  mettre  le  feu  à  la  poudrière. 

Le  Château,  rectangle  de  382  m.  du  xN.  au  S.  et  de  224  m.  de 

l'E.  à  rO.,  était 
flanqué  de  8  tours^ 
carrées,  aujour-ï 
d'iîui  rasées  aa 
niveau  des  cour- 
tines, sauf  la  tour 
d'entrée,  la  plus 
grande  et  la  plu» 
belle,  qui  n'a, 
perdu  que  se  s 
statues.  Elle  est 
située  au  milieu 
du  pont  N.,  sur 
la  rue  de  Paris, 
(Ml  deçà  du  cours 
Marigny.  Si  l'on  a 
une  permission 
on  la  présente  a 
l'oflicier  de  garde 
qui  fait  conduirÉ 
asse  devant  des  bâtij 
grande  cour,  que  bor 


Donjon  de 


le  visiteur  au  ("oncierge  du  donjon.. On 
ments  sans  caractère,  et  l'on  atteint  la 

dent  :  à  g.  la  salle  d^annes  (on  ne  la  visite  pas),  la  chapelle, 
pavillon  die  la  Heine h  dr.  le  donjon  et  le  'pavillon  du  Roi,  o 
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mourut  Mazarin  et  qu'habita  Louis  XV  enfant;  ces  pavillons, 
qui  sont  de  véritables  petits  palais,  ont  été  reconstruits  vers  la 
fin  du  règne  de  Louis  XIV. 

Le  Donjon,  entouré  d'une  enceinte  particulière  avec  tourelles, 
est  un  des  plus  beaux  de  France  après  celui  de  Coucy.  Il  est 
plus  élevé  (62  m.),  mais  d'une  construction  moins  parfaite, 
quoique  fort  soigné  encore.  C'est  un  carré  flanqué  de  tourelles 
rondes  qui  renferment  intérieurement  des  cellules  polygonales, 
spacieuses  et  élevées,  voûtées  à  nervures.  La  grande  salle  cen- 
trale de  chaque  étage  est  voûtée  de  quatre  compartiments  de 
croisées  d'ogives  retombant  sur  un  élégant  pilier  central.  Les 
salles  du  1^'  et  du  2''  étages,  les  plus  belles,  ont  de  grandes  che- 
minées; on  ne  voit  bien  que  celle  du  2"  étage,  à  cause  des  dépôts 
d'armes  qui  encombrent  presque  toutes  les  pièces.  Le  gardien 
fait  remarquer  les  réduits  qu'ont  habités  des  prisonniers  illustres, 
260  marches  conduisent  à  la  plate-forme,  d'où  la  vue  est  remar- 
quable sur  le  bois  et  sur  Paris. 

La  Chapelle,  fondée  en  1379  par  Charles  V,  continuée  par 
Charles  VI  et  par  François  P",  achevée  en  1552  par  Henri  II,  et 
tout  entière  de  style  gothique  (les  fenêtres  de  la  nef  et  la  rose 
ont  des  contours  flamboyants),  a  été  complètement  restaurée  de 
nos  jours. 

A  Tint.,  on  admire  surtout  la  Icgcrcif*  et  rëlcg-anco  des  voûtes.  Les 
vitraux  (aux  ^cpt  dernières  fenôtres)  sont  de  Jean  Cousin,  lis  r(>|)résentent  : 
les  cinq  de  l'abside,  des  sujets  tirés  de  l'Apocalypse,  et  les  d(mx  autres,  les 
Vendantes  (àdr.)et  le  Jiuiement  (lerniej^iîx  '^.).  lians  ce  (^M-nicr,  le  [)eintre  a 
représenté,  i)armi  les  réprouvés,  Diane  d(î  Poitiers,  qu'on  <lisl inique  à  sa 
nudité  et  au  ruban  bleu  qui  entoure  ses  clioveux  bloii(|,s.  —  A  {x.  du  chaMir. 
grand  tableau  par  Beauquesne  [le  Premier  ch(tpilre  de  l'Ordre  de  St-Miclicl 
tenu  en  i555  par  Henri  II  dans  la  Ste-Chapelle  de  Vi/iceimrs  (ipi-rs  sa  trans- 
lation du  Mont-Sf-Micheï).  Sauf  le  roi,  tous  les  personnages  soin  iieints 
sous  les  traits  d'officiers  qui  se  trouvaient  à  Yincennes  en  KS88.  —  L'ancienne 
sacristie,  à  g.  du  chœur,  renferme  le  momonent  (4  statues  en  marbre  par 
Deseine)  élevé  en  1816  à  la  mémoire  du  duc  d'Kng  hien  ;  il  se  trouvji  it  d'abord 
dans  le  chœur  même,  d'où  Napoléon  IIJ  le  fit  enlever. 

Le  long  côté  oriental  du  château  sert  de  petit  côté  occidental 
au  Nouveau  fort,  qui  a  630  m.  de  l'O.  à  l'E.  ;  il  a  été  construit 
en  1839  et  n'a  aucun  caractère  monumental. 

A  l'entrée  de  Vincennes,  côté  de  Saint-Mandé,  se  trouve  V/iôpi- 
tal  militaire  (642  lits). 

Le  Bois  de  Yincennes  (certaines  parties  en  sont  interdites 
aux  promeneurs  pendant  les  exercices  à  feu)  existait  dès  le 
xif  s.  Louis  XV  le  fît  abattre,  puis-  replanter  en  1731  pour  en 
rendre  les  promenades  plus  ar/réaOles  anx  liabiUmls  de  Paris.  On 
éleva,  à  cette  occasion,  la  jolie  pyramide  située  à  l'E.  du  champ 
de  manoîuvres,  et  qui  porte  une  inscription  commémorative. 
En  1860  le  bois  fut  augmenté  et  complètement  transformé  par 
l'annexion  du  vaste  plateau  qui  s'étend  à  l'O.,  entre  St-Mandé, 
les  fortifications,  Gharenton  et  le  bois,  surface  convertie  en  parc 
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anglais.  Il  comprend  actuellement  927  hectares  et  forme  la  plusj 
vaste  des  promenades  parisiennes.  Malheureusement  il  est; 
séparé  en  deux  parties  distinctes  par  le  champ  de  manœuvres, 
vaste  plaine,  aride  et  nue,  à  laquelle  fait  suite  le  champ  de 
courses  et  qu'il  faut  traverser,  sur  env.  1,000  m.,  ou  longer  pour 
visiter  le  bois  en  entier. 

Cinq  portes  des  fortifications  donnent  accès  au  bois;  ce  sont, 
du  N.  au  S.  :  les  portes  de  Vincennes^  de  Saint-Mandé^  de  PicpiiSy 
de  Reuilhj  et  de  Charenton. 

Dans  la  partie  0.,  près  de  la  porte  de  Picpus,  se  trouvent  le 
jardin  du  cours  municipal  et  départemental  d'horticulture  et 
d'arboriculture  (ouvert  le  mardi,  jeudi,  dim.  et  jours  fériés  de 
1  à  6  h.  du  i^'  mars  au  l'^''  nov.  et  de  1  h.  à  5  h.  du  1*""  nov.  au 
1®""  mars)  et  le  vaste  emplacement  occupé  par  l'annexe  de  l'Ex- 
position de  1900  autour  du  lac  Daumesnil  ou  de  Charenton, 
magnifique  pièce  d'eau  de  12  hect.,  contenant  deux  îles  reliées 
à  la  terre  ferme  par  des  ponts  suspendus  accessibles  aux  voi- 
tures (passage  en  bateau,  10  c;  promenade  en  bateau  ordinaire, 
la  l""*^  1/2  h.,  50  c.  par  pers.,  chaque  1/4  d'h.  en  plus,  25  c.  par 
pers.;  promenade  en  bateau  à  voile.  Th.,  2  fr.  par  pers.,  chaque 
1/2  h.  en  plus,  1  fr.  par  pers.). 

Vile  de  Reuilly  contient  le  café  des  Iles  Daianesnil,  avec  kiosque 
de  musique  (concert  instrumental  et  vocal  le  dim.,  de  3  à  6  h.; 
de  temps  à  autre,  dans  la  semaine,  concerts  militaires)  et  jeux 
divers  (gymnase,  25  c.  ;  balançoire,  15  c).  Près  du  pont,  à  dr., 
un  petit  temple  en  forme  de  rotonde,  avec  colonnes  doriques 
monolithes,  s'élève  au-dessus  d'une  grotte  artificielle. 

Vile  de  Bercy  renferme  le  pavillon  des  Forêts  de  l'Expo- 
sition de  1889  où  est  installé  l'intéressant  Musée  de  l'Industrie 
du  Bois  (ouvert  les  mardis,  jeudis,  samedis  et  jours  fériés  de 
midi  à  5  h.  en  été,  à  1  h.  en  hiver;  le  dim.  de  10  h.  à  5  h. 
ou  à  4  h.).  « 

Grande  salle.  —  Bassin,  cascatcllos  (prrs  do  la  cîiiilc  d'eau,  doux  oorl's). 
—  Beau  panorama,  représentant  iiiio  ^  nlléo  avec  barrage  arrêtant  le  tor 
rent  (Riou- Bonrdoux,  vallée  do  1  l'l)ayo.  lîasses-Alpes). . —  Arbres  de 
toutes  espèces  formant  les  murs  ou  dos  c  olonnades,  dont  les  essences  sont 
désignées  i);ir  des  (M i(|uettcs.  —  Beaux  échantillons  de  bois  pour  meuble 
et  d'objets  de  vannerie.  —  Outils  forestiers.  —  Modèles  de  maisons  fores 
tières  et  de  scieries. 

Galerie.  —  Coté  ouest  (par  l'escalier  à  g.  du  panorama  de  la  vallée  d 
rUbave)  :  échantillons  de  bois  divers  ;  élégant  modèle  do  temple  en  boi 
vue  du  torrent  du  Bourget,  vallée  do  ITIba^-e  (travaux  de  correction 
photograpliies  d'arbres;  toile  de  Taïujuy  (bois);  modèles  do  scieries. 
(yOTÉ  NORD  :  produits  chimiquestirés  du  bois,  pipes  do  bruyère,  produits  d 
pin  maritime,  bois  à  faire  le  papier,  échantillons  de  papier  pur  l)ois,  ol)jot 
fabri(piés  avec  les  diverses  espèces  do  bois  ((.'liacuno  ayant  son  cadre  spé 
cial),  j)roduits  ])harmac(îuti(pies  provenant  du  l)ois,  liège  et  industrie  d 
la  tannerie-coiToiric,  charbons  d(!S  divers  l)ois,  bois  pour  pianos.  --  ('ôt 
EST  :  grand  tabhîau  représentant  h-s  travaux  do  la  comne  de  Péguè 
(Pyrénées).  -  -  Cotksud  (dcîscente  par  le  deuxième  escalier)  :  insectes  atta 
quant  le  bois;  ours  et  cerf  empaillés. 
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Au  S.  du  lac  Daumesnil  est  la  piste  vélocipédique  permanente 
(500  m.  de  circonf.)  avec  un  café-restaurant  et  un  buiïet. 

Toujours  dans  la  partie  0.  du  bois,  et  même  dans  une  de  ses 
plus  belles  parties,  près  de  la  porte  de  Saint-Mandé,  est  le  lac 
de  Saint-Mandé  (café-restaurant;  une  île). 

Vavenue  de  Gravelle,  au  S.  du  bois,  relie  la  partie  0.  à  la 
partie  E.  Cette  route,  d'où  l'on  découvre  une  belle  vue  sur  la 
vallée  de  la  Marne,  conduit  au  point  culminant  du  bois  (72  m. 
d'altit.).  La  vue,  jadis  fort  belle,  est  à  présent  masquée,  sauf 
deux  échappées  au  S.-E.  et  au  S.,  par  des  massifs  très  voisins. 
A  côté  se  trouvent  le  café-restaurant-buffet  du  Plateau  de  Gra- 
velte  (déj.  3  f r.  ;  dîner  4  fr.),  et  le  lac  de  Gravelle,  vaste  réser- 
voir entouré  de  beaux  arbres,  à  près  de  40  m.  au-dessus  du 
niveau  de  la  Marne  et  qui  reçoit  toutes  les  eaux  (20,000  m.  cubes 
env.)  destinées  à  Talimentation  des  ruisseaux  et  des  lacs  du 
bois. 

Du  lac  de  Gravelle  se  détache  au  N.-E.  la  route  de  la  Ferme, 
qui  laisse  à  g.  le  champ  de  courses  (V.  Ghap.  X),  à  dr.  la  redoute 
de  Gravelle^  la  ferme  de.  là  Faisanderie  (propriété  de  la  Ville 
de  Paris),  et  la*  redoute  de  la  Faisanderie.  A  la  route  de  la 
Ferme  fait  suite  Vavenue  de  la  Belle  Gahrielle^  dans  laquelle,  à 
dr.,  un  chemin  conduit  au  Fond  de  Beauté  (beau  panorama),  et, 
à  g.,  le  Jardin  d'essais  coloniaux  est  une  annexe  du  Muséum 
d'histoire  naturelle.  Entre  la  route  de  la  Belle  Gabrielle  et  le  fort 
'de  Vincennes,  dans  la  partie  N.-E.  du  bois,  se  trouve  le  lac 
des  Minimes  (8  hect.),  contenant  trois  îles.  Un  pont  conduit  dans 
Vile  du  N.  ou  de  la  Porte-Jaune  (café-restaurant),  la  plus  petite 
des  trois.  Les  deux  autres  itcs  communiquent  entre  elles,  mais 
on  ne  peut  s'y  rendre  qu'en  bateau. 

Une  route  circulaire  de  1,800  m., contournant  le  lac  des  Minimes, 
conduit  à  une  pelouse  d'oii  l'on  découvre  la  pyramide,  le  cfiamp 
de  manœuvres  avec  sa  pyramide,  les  buttes  pour  le  tir  de  l'infan- 
terie et  le  polygone  de  l'artillerie.  Au  N.  de  la  route  circu- 
laire est  le  point  dit  la  Porte-Jaune,  sur  la  route  de  Vincennes 
à  Nogent-sur-Marne  (cette  route  est  parcourue  par  le  tramway 
nogcntais  que  l'on  peut  prendre  jusqu'à  la  porte  de  Vincennes). 
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Eglises  et  chapelles  catholiques.  —  Eglises  protestantes.  — 
Eglises  grecques.  —  Temples  israélites.  —  Basilique  de 
Saint-Denis. 


ÉGLISES   ET  CHAPELLES  CATHOLIQUES 

Paris  possède  70  églises  paroissiales,  sans  compter  les  chapelles,  dont 
quelques-unes  ont  de  l'importance.  Parmi  ces  églises,  les  unes  sont  à  voir 
et  pour  leur  architecture  et  pour  les  œuvres  d'art  qu'elles  renferment,  les 
autres  surtout  pour  leurs  œuvres  d'art.  ~ 

Parmi  les  premières  il  faut  classer  :  —  iVo/re-/>rtme  (sculptures  du  moyen 
âge  ;  vitraux  ;  boiseries  du  xvii'^  s.  ;  sculptures,  dont  la  statue  de  Louis  XIII 
par  Guillaume  Coustou;  trésor),  —  Ste-Chapell'^  (vitraux);  —  St-Eticnne- . 
du-Mont  (jubé;  vitraux;  peintures  et  sculptures;  chapelle  de  Sto  Geneviève 
avec  son  tombeau,  but  de  pèlerinage);  —  St-Eustache  (vitraux;  fresques;; 
tableaux;  sculptures  par  Coysevox,  Tuby,  Pigalle,  Etex,  Triqueti)  ;  — 
■  SL-Germain-rAuxerrois  (banc  d'œuvre  ;  grille  du  chœur;  vitraux;  arbï^e  de 
-lossé  du  xiye  s.  ;  sculptures  et  peintures)  ;  —  St-Germam-J ps-P rés  (peintures 
d'IIippolyteFlandrin  ;  sculptures  par  Girardon,  Guillaume  Coustou,  les  frères 
Marsy,  etc.);  —  St-Geroais-et-St-P?'Otais  (œuvres  do  pointure  et  de  scul- 
])ture  ;  vitraux);  — /«  3/arfe/e«'ne (sculptures  par  Pradier,  Rude,  Marochetti, 
Etex,  etc.  ;  peintures  modernes)  ;  —  St-Séverin  (vitraux  ;  peintures  modernes)  ; 

—  St-Sidpice  (sculptures  par  Bouchardon,  Clodion,  Pigalle,  Maindron,  etc.  ; 
chapelles  décorées  de  peintures  murales  modernes  dont  un(^  (•1iap(dhMlécoréo 
liar  Eug.  Delacroix;  chapelle  de  la  Vierge);  —  Vai-dr-Grncr  (  lV(>s(iues  par, 
P.  Mignard  et  Ph.  de  Cliampaigne  ;  sculptur(^s  par  Miclud  Aiii_;uier). 

•  •  Parmi  les  secondes  nous  mentionnerons  :  —  S i-l h'n is-d ii-S<A}nl-S<(crcmcnt' 
(peinture  de  Delacroix);  —  Slc-Kli.sdhclli  (bas-relief  sur  bois  <le  la  Renais- i 
sancoj;  —  St-Loiiifi-en-r Ile  (<euvres  (\c  peinture  cl  <le  sculpture);  — ' 
Sle-M(i rfivcrilc  io>uvr(>s  de  |M!iiiture  et,  d<^  sculpture);-—''^'/  .)/(/•/•/  (pein-' 
tur(^s  e(  tVes(jU(>s)  ;  -  SI -Sic(>l((s-d n-diurdonnct  (toiles,  dont  une  de  Corot, 
prineij)aleinent  de  p(Mntres  ilu  wii''  et  du  wiii''  s.;  sculptures  de  Tuby, 
('oys(ïvox  et  Girardon);  —  Noire- Ihune-dcs-Victoircff  (boiseries  du  chœur; 
chapelle  de  la  Vierge,  but  (b;  jjèbM'inage  célèbre);  —  St-Pau/St- Louis 
(sculj)tures  et  tableaux);  —  St-lioch  (nombreuses  œuvres  do  peinture  et 
de  sculpture  dej)uis  le  xvii«  s.  jusqu'à  nos  jours  ;  sculptures  de  Coysevox, 
Coustou,  Michel  Anguier,  Pradier,  etc.);  —  la  Sorbonne  (tombeau  du 
cardinal  de  Richelieu,  par  Girardon);  —  la  Trinité  (pointures  modernes); 

—  Sl-Vincent-dc-Paul  (fresques  i)ar  Hippolyto  Flandrin  ;  vitraux  par 
Maréchal).  ^41  i  ^ 

Malheureusement,  la  plupart  des  nonibreuses  œuvres  d'art  que  ronfer- 
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ment  les  églises  de  Paris  sont,  en  général,  placées  dans  des  endroits 
sombres  et  on  les  voit  fort  mal. 

LA  MADELEINE  i  (place  et  boulevard  du  même  nom;  Pl.  I, 
K.  S;  visible  t.  1.  j.  de  midi  à  4  h.  en  dehors  des  offices;  entrée- 
par  les  portes  latérales  et  gagner  le  porche  de  la  place  de  la  Made- 
leine en  longeant  la  grille),  commencée  sous  Louis  XV,  en  1764, 
par  Contant  d'Ivry.  En  1806,  Napoléon 
ordonnait  de  transformer  l'église  de 
la  Madeleine  en  un  temple  romain, 
dédié  «  aux  soldats  de  la  grande  ar- 
mée >>  ;  Pierre  Vignon  fut  chargé  de 
construire  ce  «  temple  de  la  Gloire  » 
en  utilisant  ce  qui  existait.  Une  or- 
donnance royale  de  1816  rendit  au 
temple  sa  destination  primitive;  Vi- 
,gnon  ne  changea  cependant  rien  à 
son  plan.  Huvé  lui  succéda  en  1828. 
Le  monument  fut  ouvert  au  culte  en 
1842. 

La  Madeleine  a  108  m.  de  long, 
hors  œuvre  et  79  m.  30  dans  œuvre; 
sa  larg.  est  de  43  m.  à  l'extérieur  et 
J.a  Madeleine.  de  21  m.  40  à  Tint.;  et  sa  haut.,  me- 

surée sous  les  coupoles,  de  30  m.  30. 
l  u  large  perron,  de  28  marches  et  d'un  aspect  monumental,  con- 
duit au  péristyle,  où  la  colonnade,  forme  un  double  rang.  Le 
fronton,  sculpté  par  Lemaire,  représente  le  Juf/eme?il  dernier. 
Sous  >es  portiques  et  les  colonnades  des  niches  renferment  des 
statues.  —  Les  vantaux  de  la  grande  porte  sont  en  bronze, 
avec  bas-reliefs  par  Triqueti  (scènes  de  l'Ancien  Testament; 
Décalogue). 

L'int.  forme  une  cella  voûtée  on  coupoles  et  éclairée  par  le  haut;  des 
renfoncements  forment,  les  cliapollos.  —  Sculptur(3S  des  pendentifs  des 
,  voûtes  par  Rude,  Foyatier  et  Pradier. 

Sous  l'orgue,  bénitiers  (Y Ad.  Moine  et,  à  dr.  et  à  g.,  chapelles  très  mal 
éclairées,  ornées  de  groupes  en  marl)re,  })ar  Pradier  [Mariage  de  la 
V.,  à  dr.)  et  Rude  [Uaptcme  de  J.-C,  à  g.). 

A  dr.  :  1'''  chapelle  :  statue  de  Ste  Amélie,  i)ar  Bra  ;  Conversion  de 
Madeleine,  peinture  de  Schnetz.  —  Plaque  ii  la  mémoire  de  l'abbé  De- 
•rry,  curé  de  la  Ma<leleiii(;.  massacré  à  la  Roquette  en  1871  (son  tom- 
lu,  avec  une  statue  par  Oliva,  se  trouve  dans  la  crv[)te).  —  ^'^  :  statue 
I  Sauueur,  par  Duret  :  Mddelj'inc  nu  pied  de  la  Croix-,  peinture  remar- 
quable de  Bouchot.  —  '•'>''  :  Sl^'  r/otildc,  statue  par  Barye  ;  Madeleine  en 
prière,  peinture  par  Ab(d  <\()  l'njol. 

Maitre-autel  :  Sic  Madrlrinc  en.lrvre  an  ciel,  groupe  par  Marochctti 
■  [charmant  de  grâce  r\  d'clcL:;! ncc.  mais  lournaiil  [»resquo  à  l'afféterie ].  — 
Derrière  l'autel,  chIim;  les  c(doiiiies,  ])(Mtiiures  ;i.  l'r<îsque  par  Raverat  (six 
^.'lintset  saintes,  un  archange  e1  huit  |)auneaux;  ;  au-dessus  des  colonnes. 
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J .-C.  au  milieu  des  personnages  de  soti  temps,  mosaïque  par  Gilbert-Martin, 
d'après  les  cartons  de  M.  Ch.  Lameire.  —  Dans  la  demi-coupole,  Histoire 
du  christianisme,  fresque  par  Ziégler  [faible  de  couleur  et  de  composi- 
tion; parmi  les  personnages  figurent  Constantin,  Godefroy  de  Bouillon, 
Clovis,  Frédéric  Barberousse,  Jeanne  d'Arc,  Raphaël,  Dante.  Napoléon  et 
Pie  vil]. 

A  g.  (en  descendant  :  l""  chapelle  :  St  Augustin,  statue  par  Etox; 
Mort  de  Madeleine,  peinture  par  Signol,  —  2«  :  Vierge,  par  Scurre  ; 
Madeleine  apprenant  la  résurrection  du  Christ,  peinture  de  L.  Cogniet.  — 
3'^  :  beau  groupe  de  57  Vincent  de  Paul,  par  Raggi  ;  le  Repas  chez  Simon 
le  Pharisien,  peinture  de  Couder. 


NOTRE-DAME  i  (dans  la  Cité;  Pl.  IV,  N-0,  12)  est,  après  les 
cathédrales  de  Chartres,  de  Reims,  d'Amiens  et  de  Bourges,  le 
plus  beau  monument  de  l'art  ogival  en  France.  Elle  l'emporte  sur 
les  quatre  autres  par  l'immense  intérêt  qu'elle  présente  au  point 
de  vue  archéologique.  Entreprise  à 
l'époque  où  le  style  ogival  commen- 
çait à  se  débarrasser  des  traditions 
romanes,  elle  fut,  à  chaque  période  et 
presque  à  chaque  année  du  xiif  s., 
complétée,  embellie,  remaniée,  et  ces 
travaux  successifs  permettent  de  sui- 
vre pas  à  pas,  avec  des  dates  cer- 
taines, les  progrès  de  la  nouvelle  ar- 
chitecture jusqu'à  sa  décadence  au 
xiv^  s. 

Maurice  de  Sully,  évéque  de  Paris,  coikmu 
le  projet  de  réunir  en  une  seule,  et  (hms 
des  proportions  beaucoup  plus  vastes,  les 
deux  basiliques  de  Notre-Dame  et  de  St- 
Etienne,  si l nées  à  peu  près  sur  remplace- 
ment de  l'église  acluelle.  La  première  j)i(M-re 
de  la  nouvelh:-  calliédrale  fut  ])osée,  en  11().^ 
par  le  pape  Aloxaiulre  III,  alors  réfugie  (mi 
S'rance,  et  le  maître-autel  fut  consacré  le  1>  ,. 
mai  1180.  Le  ch(eur  était  achevé  en  1177 

(sauf  la  grande  toiture),  la  nef  en  1208,  la  Noti^-Dame. 
façade  avec  les  tours  vers  l'>35  ou  1240.  Une 

ceinture  do  chapelles  fut  ajoutée  de  1210  à  1325.  Le  portail  latéral  S. 
fut  commencé  en  1257;  le  portail  N.  ne  lui  est  postérieur  que  de  dix  ans 

au  plus-  ,.  1     •        •  j 

Jusqu'à  la  fin  du  xvn"  s.,  l'eglisc  conserva  sa  physionomie  du  xiii'"; 
mais,  de  1099  jusqu'à  1830,  elle  eut  à  subir  de  fâcheux  remaniements. 
Depuis  1815,  une  restauration  complète  a  été  exécutée  avec  autant  de 
savoir  que  do  goût  sous  la  direction  successive  de  Lassus,  YioUet-le-Duc 
et  Dœswilhvald.  Les  travaux  intérieurs  étant  achevés  Mgr  Darboy  lit,  \r 
13  mai  1801,  la  consécration  de  la  cathédrale,  cérémonie  qui  n'avait  pas 
ou  lieu  au  moyen  àgc. 

La  façade,  (jue  l'on  serait  presipic  tenté  d'afiirnter  avoir  été 
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conçue  d^un  seul  jet  et  par  un  seul  artiste,  tant  elle  est 
empreinte  à  la  fois  d'unité  et  de  grandeur,  se  divise  en  trois 
parties  ou  étages  bien  distincts. 

1°  Triple  portail  surmonté  de  la  galerie  des  Rois.  —  Le  portail 
du  centre^  ou  porte  du  Jugement^  a  7  m.  de  haut  (au  trumeau, 
statue  moderne  du  Christ  par  Geoiïroy-Dechaume ;  au  tympan  : 
le  Jugement  dernier).  —  Le  portail  de  g.,  dit  de  la  Vierge,  est 
le  plus  remarquable  par  sa  composition  (au  trumeau,  la  Vierge- 
mère  foulant  aux  pieds  le  serpent;  au  tympan  :  en  bas,  à  g., 
trois  Prophètes;  à  dr.,  trois  Rois;  au  milieu,  Ensevelissement 
de  la  Vierge;  en  haut,  Couronnement  de  la  Vierge).  —  Le 
portail  de  dr.,  dit  de  Sle-Anne  ou  de  St-Marcel,  moins  parfait 
que  les  deux  autres,  est  le  plus  ancien  (au  trumeau,  statue 
de  St  Marcel,  d'une  longueur  démesurée,  foulant  aux  pieds  le 
dragon;  au  tympan,  qui  provient  d'une  porte  romane,  1145  env., 
scènes  emprun- 
tées soit  à  la  vie 
de  Ste  Anne  ou 
de  la  Vierge,  soit 
à  l'histoire  du  roi 
Louis  VII).  —  Les 
peiitures  en  fer 
forgé,  celles  de  la 
porte  Ste-Anne 
surtout,  sont  des 
chefs-d'œuvre  de 
la  serrurerie  du 
moyen  âge.  Elles 
ont  élé  restaurées 
par  Boulanger,  de 
qui  sont  les  nou- 
velles ferrures  de 
la  porte  centrale. 

Dans  les  contre- 
forts qui  enca- 
drent les  portes 
de  la  façade,  qua- 
tre  niches  d'un 

fort  beau  style  contiennent  les  statues  de  StEtienne,  de  l'Eglise, 
de  la  Synagogue  et  d'un  évéque  (SI  Denis?);  une  niche  semblable, 
en  retour  d'équerre  dans  le  contrefort  à  dr.,  abrite  la  statue  de 
St  Marcel  foulant  le  dragon. 

Au-dessus  des  portails  s'étend  la  galerie  des  Bois,  dont  les 
28  statues,  renversées  en  1793,  ont  été  rétablies.  Elle  est  sur- 
montée d'une  balustrade  dite  galerie  de  la  Vierge  (au  centre,  la 
Vierge  entre  deux  anges;  à  dr.,  Adam;  à  g.,  Eve). 

2"  Rose,  large  de  0  m.  00,  fort  belle  et  flanquée  à  dr.  et  à  g. 
de  doubles  fenêtres  encadrées  par  un  grand  arc. 

:r  Belle  galerie  ouverte  à  colonnettes  élégantes.  Des  statues 


Abside  de  Notrc-Daino. 


vl>.  VIJ 


xNOTRE-DAME. 


127 


colossales  de  monstres  et  d'oiseaux  nocturnes,  cachés  en 
partie  par  la  balustrade  qui  surmonte  la  galerie,  s'élèvent  aux 
angles  des  contreforts. 

Les  tours  sont  hautes  de  68  m.  Pour  y  monter  (t.  1.  j.,  de  9  h. 
à  4  ou  0  h.;  oO  c),  il  faut  sonner  à  une  porte  pratiquée  dans  le 
revers  de  la  tour  du  N.  (à  g.  de  la  façade).  La  tour  du  S.  renferma 
le  bourdon^  de  13,000  kilog.,  refondu  en  1686,  et  une  cloche  russe^ 
prise  à  Sébastopol. 

Les  façades  latérales  et  Tabside  se  composent  de  trois  étages 
distincts  en  retraite  l'un  sur  l'autre.  On  admire  l'élégance  et  la 
hardiesse  des  arcs-boutants  de  l'abside,  qui  ont  15  m.  de  portée. 

Le  portail  Sud  a  été  commencé  en  1257,  sous  la  direction  de 
Jean  de  Chelles,  comme  l'atteste  une  inscription  latine  qu'on 
lit  sur  le  soubassement;  c'est  le  seul  architecte  connu  de  Notre- 
Dame  (au  trumeau,  St  Etienne,  par  G.  Dechaume  ;  au  tympan, 
prédications  et  martyre  du  saint;  de  chaque  côté,  sous  les  6  sta- 
tues d'Apôtres,  médaillons  représentant  des  scènes  de  la  vie 
d'étudiant  au  xni"  s.). 

Le  portail  Nord  a  été  construit  à  la  même  époque  que  le  por- 
tail S.  (au  trumeau,  belle  statue  de  la  Vierge  debout  et  tenant 
l'Enf.  J.;  dans  les  deux  zones  supérieures,  histoire  légendaire 
du  diacre  Théophile).  —  Au  delà  du  portail  N.,  la  gracieuse 
porte  Rouf/e  est  réservée  aux  chanoines  (au  tympan,  Couronne- 
ment de  la  Vierge;  aux  voussures,  scènes  de  la  vie  de  St  Marcel). 
—  A  g.  de  la  porte  Rouge,  sous  les  fenêtres  des  chapelles  du 
chouir,  se  trouvent  sept  bas-reliefs  du  xiv^  s.  :  la  Mort,  VEnse- 
ve/issement,  V Assomption  de  la  V.,  le  Christ  dans  sa  gloire,  le 
Couronnement  de  Marie,  la  V.  intercédant  auprès  de  son  Fils  et 
Vhistoire  de  Théophile. 

Au  S.  du  chœur,  une  très  belle  sacristie  a  été  construite  par 
Lassus  et  VioIlet-le-Duc. 

La  flèche,  haute  de  45  m.  (95  m.  au-dessus  du  sol),  rétablie, 
en  1859-1860,  par  Viollct-le-Duc,  est  en  chêne  recouvert  de 
plomb  et  pèse  750,000  kilog.  (charpente,  500,000  kilog.;  plomb, 
250,000  kilog.).  La  boule  qui  supporte  la  croix  renferme  des 
reliques  de  la  vraie  Croix  et  des  fragments  de  la  Couronne 
d'épines. 

L'intérieur,  long  de  130  m.,  large  de  50  et  haut  de  34,  se  compose  d'une 
nef  principale  à  10  travées  flanquée  de  chaque  côté  de  doubles  collatéraux 
qui  se  prolongent  autour  du  chœur  (5  travées)  et  de  37  chapelles  faisant 
le  tour  de  l'édifice.  Au-dessus  des  collatéraux  régnent  de  belles  tribunes 
voûtées  ;  plus  haut  s'ouvrent  les  fenêtres  de  la  grande  nef,  remaniées  au 
xin*  s.  Les  voûtes  reposent  sur  75  piles  isolées,  la  plupart  monocylindriques 
(celles-ci  ont  des  chapiteaux  à  feuillages  et  à  crochets,  d'un  style  large  et 
gracieux). 

Les  trois  grandes  roses  ont  seules  conservé  leurs  vitraux  du  xiii^  s.  La 
rose  0.  (façade)  représente,  la  Vierge  (au  centre),  douze  prophètes,  les  signes 
(lu  zodiaque  et  les  travaux  des  mois;  la  rose  du  N.,  les  patriarches,  les 
juges,  les  prophètes  et  les  rois  de  l'Ancien  Testament,  entourant  la  Vierge- 
mère;  la  rose  S.,  les  apôtres,  des  anges,  des  martyrs  et,  au  centre,  les 
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armoiries  du  cardinal  de  Noaillcs  (c'est  lui  qui  l'avait  fait  restaurer).  — M 
Chaire  (1868),  d'après  YioUet-le-Duc.  —  Orgue  de  Cliquet,  restauré  par  « 
Cavaillé-Coll.  —  Dans  les  croisillons,  pehitures  à  fresque  (1869-1870),  par^ 
Perrodin  (à  g.,  des  scènes  et  des  personnages  de  l'histoire  religieuse  de^ 
Paris;  à  dr.,  trois  scènes  de  la  vie  de  la  Vierge,  apôtres,  évangélistcs  et  ^ 
pères  de  l'Eglise). 

Chœur,  fermé  d'une  élégante  petite  grille.  —  Magnitlciues  boiseries  du 
commenc.  du  xvii®  s.,  se  composant  de  52  stalles  hautes  et  de  '26  stalle 
basses  (il  y  en  avait  114  en  tout),  exécutées  par  Louis  Marteau  et  Jean  Nel 
d'après  les  dessins  de  Jean  du  Goulon,  et  d'une  série  de  bas-reliefs  sépa 
rés  entre  eux  par  des  trumeaux  décorés  d'arabesques  et  des  instrument 
de  la  Passion.  Ces  boiseries  se  terminent,  de  chaque  côté,  par  une  stall 
archiépiscopale  en  cul-de-lampe,  surmontée  d'un  baldaquin  avec  des  grou 
pes  d'anges  sculptés  par  J.  du  Goulon,  d'après  les  dessins  de  Yassé.  L 
bas-relief  de  la  stalle  de  dr.  représente  le  Martyre  de  St  Denis,  celui  d 
g.  la  Guérison  de  Childebert  par  St  Germain,  évéque  de  Paris.  Les  autre 
bas-reliefs,  en  partant  du  haut,  représentent,  à  dr,  :  P  Jésus- Christ  don 
nant  les  clefs  à  St  Pierre;  2"  la  Naissance  de  la  V.  \  3"  sa  Prcscniation  ai 
Temple  \  4^  son  Education  par  S  te  Anne;  5°  son  iMariaf/e  \  G''  l'Annonciation 
1^  la  Visitation-,  S'^  la  Naissance  de  J.-C.  ;  9"  V Adoraiion  des  Alaf/es;  10" 
Circoncision  ;  et  à  g.  :  P  les  Noces  de  Cana  ;  2"  la  V.  au  pied  de  la  croix  ;  3° 
Descente  de  Croix  ;  4°  la  Pentecôte  ;  S''  V  Assomption  ;  6"  la  Iteligion  ;  7°  la  Pr^ 
dence;  8*^  la  Vigilance;  9"  la  Douceur;  10"  les  Pèlerins  d'Emmaiïs.  —  Au 
dessus  du  maitre-autel,  rétabli  dans  la  forme  qu'il  avait  au  xvi'=  s.,  groupe 
de  Nie.  Goustou,  le  Vœu  de  Louis  XIII  (la  V.,  le  Christ  et  deux  anges).  Ls 
statue  de  Louis  XIII,  à  dr.,  est  un  dos  plus  beaux  ouvrages  d(^  (îuill.  CouS' 
tou;  celle  de  Louis  XIV,  à  g.,  est  do  Coysovox.  —  Aux  1  i)remicros  travéci 
du  chœur,  restes  de  l'ancienne  clôture  (elle  faisait,  avant  le  xviii«  s.,  1( 
tour  de  l'abside),  décorée  extérieurement  de  bas-reliefs,  peints  et  dorés 
fort  remarquables  par  leur  naïveté,  souvent  élégante  et  toujours  pleine  d< 
sentiment,  exécutés  au  commencement  du  xiv*^  s.  par  deux  maîtres  pari* 
siens,  Jean  Ravy  et  Jean  Bouteillier  ;  sur  le  côté  N.,  14  sujets  relatifsà  v, 
naissance  et  à  la  vie  du  Christ  avant  sa  Passion,  sur  le  côté  S.,  9  com- 
positions  représentant  les  apparitions  du  Christ  ressuscité.  Dans  les  arca^ 
lures,  au-dessous  des  bas-reliefs,  noms  des  principaux  personnages  inhuméj 
autrefois  dans  l'église. 

Pourtour  du  chœur  :  (en  commençant  par  la  dr.)  tombeaux  :  de  Mgr  Affré 
(tué  pendant  l'insurrection  de  juin  1848),  par  Debay  aîné;  de  Mgr  Sibour 
(mort  assassiné;  V.  St-Ktienne-du-Mont),  par  Dubois;  —  la  V.  et  l'Enfr^ 
groupe  en  marbre,  par  Adji;  —  tombeaux  :  de  Henri-Claude  d'IIarcourt 
lieutenant  général  (f  1711)  par  Pigalle  ;de  Mgr  Darboy  (fusillé  comme  otage 
pendant  la  Commune  en  1871),  par  Boimassieux;  du  cardinal  Morlot  (f  1862| 
—  chapelle  de  la  V.  :  sur  los  côh's,  à  dr.,  fresque  du  xiii"  s.,  rcstauréi 
])ar  Maillot  ;  à  g.,  Couroaitcnicni  de  la  V.,  fresque  par  Perrodin;  —  derl 
rière  le  maître-autel,  statue  tombale  de  l'évêquo  Matiffas  de  Bucy  (f  1304w 
-  tombeaux  :  du  cardinal  de  Belloy  (f  1808),  par  Deseinc;  do  Mgr  dl 
(^uélen  (t  1839),  par  Geoffroy-Dechaume  (au-dessus,  belle  fresque  de  Maillol 
jeune)  :  du  cardinal  de  Noailles,  par  Geoffroy-Dechaume;  do  Leclerc  dl 
Juigné  (f  1811),  par  Cavolicr;  de  Mgr  de  Beaumont  (f  1781);  du  maréchal 
(le  Guébriant  (-{•  1643).  —  Croisillon  N.  :  inscription  indiquant  le  lieu  oi| 
ro|)Ose  le  cœur  du  cardinal  de  Talleyrand-Périgord,  f  1821. 

Le  trésor  (ouvert  t.  1.  j.,  excepté  dim.  et  fêtes;  de  10  h.  30  à  4  h.  d'oct. 
à  avril  et  à  T)  h.  30  do  mai  à  sept.,  hors  le  temps  des  offices  s'adresser  au 
sacristain  ;  carte  d'entrée,  1  fr.  ;  i)Ourboire  facultatif)  renferme  entre  autres 
objets  précieux  ou  curieux  :  les  vêtements  sacerdotaux  et  les  vases  sacrés 
ayant  servi  au  eourononment  de  Napoléon  P"";  ceux  du  mariage  de  Napo- 
léon III;  le  retable-triptyque  et  Tostensoir  de  la  Sainte  Ciiapelle  (xiir  ou 
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xiv  s.)  ;  un  grand  crilcifix  du  xiu*^  s.  ;  iih  christ  en  ivoire  de  la  même 
époque;  un  christ  en  ivoire  de  Girardon,  donné  par  TiOnis  XTV  à  Mlle  de 
la  Vallière;  un  calice  du  xiii''  s.;  un  autre  du  xv^' ;  des  crosses  dont  r'ollo 
d'Eudes  de  Sully;  une  grande  Vierge  en  argent  repoussé  donnée  ])cir 
Louis  XIV  ;  de  beaux  vêtements  sacerdotaux  du  xv!!!*"  s.:  des  souvenirs 
des  derniers  archevêques,  etc. 

NOTRE-DAME-DE-LORETTE  i  (rue  de  Ghàteaudiin;  Pl.  Il, 
M,  7),  imitation  d'une  basilique  romaine  des  premiers  siècles  du 
christianisme,  bâtie  de  1823  à  1836,  par  Hippolyte  Lebas.  —  Por- 
tique de  quatre  colonnes  corinthiennes  (au  tympan,  les  Anges 
adorant  VEnf.  J.  que  Leur  présente  la  Vierge^  par  Nanteuil;  aux 
trois  angles  du  fronton,  la  Foi,  par  Foyatier,  V Espérance,  par 
Lemaire,  la  Charité,  par  Laitié). 

A  Tint.,  long  de  68  m.  90,  large  de  31  m.  85  et  haut  de  18  m.  20,  pein- 
tures à  fresque. 

Nef,  côté  dr.  :  Naissance  de  la  Vicrt/c.  }^ar  ^lonvoisiii  ;  —  Présentation 
de  la  Vierf/ê,  par  Vinchon  ;  —  Mariage  de  la  V..par  Langlois:  —  Annon- 
ciation,  par  Dubois.  —  Au  clirenr  :  ç()U[)oh>  et  p(Miden1ifs  [V Assomption 
et  les  Eva)(f/élistes),  par  Delormc  ;  à  dr..  Jrsiis  an  milieu  des  Docteurs,  par 
Drolling;  à  g.,  Présentation  au  Templr,  par  ll(\ss(>:  au  l'ond  do  l'hémi- 
cvcle,  à  la  coupole.  Coaronnement  de  la  l'.,  peiiiiure  sur  fond  d'or,  par 
I^icot  [très  endommagée].  —  Côté  g.  l'en  rcdcscondant)  :  Visitation.,  par 
Dubois;  —  Adoration  des  Bergers,  par  liesse;  —  Adoration  des  Maf/es^ 
par  Oranger;  —  Assomption,  par  Dejuinne.  —  On  voit  en  outre,  à  g., 
dans  la  nef,  un  retable  ])ar  Etex. 

Les  peintures  des  cliapelles  sont  presque  invisi])les  à  cause  du  man(|uo 
(le  lumière.  ^ 

NOTRE-DAME-DES-BLANCS-MANTEAUX  ^  (rue  des  Blancs- 
Manteaux,  12;  il  y  a  une  entrée  par  le  chœur,  rue  des  Francs- 
Bourgeois,  51;  Pl.  lY,  P,  40)  a  pris  son  nom  d'un  monastère  de 
religieux,  appelés  les  Serviles  de  Marie,  et  que  le  peuple  recon- 
naissait à  leurs  manteaux  blancs;  ces  religieux,  établis  par 
saint  Louis,  firent  place,  sous  Louis  XIII,  à  des  Bénédictins.  Les 
bâtiments  du  monastère  (xviii'"  s.)  sont  aujourd'hui  alfectés  au 
Mont-de-Piété.  L'église,  reconstruite  en  1685  et  années  suivantes, 
dans  un  style  classique  assez  incorrect,  a  été  agrandie  d'une 
travée,  en  1863,  parV.  Baltard;  le  portail  provient  de  l'ancienne 
église  des  Barnabites,  démolie  dans  la  Cité.  ■ 

2  beaux  bénitiers  en  marbre  du  xviii''  s.  —  Joëlle  cliaire  du  xviii«  s.  — 
Vierge  du  sanctuaire,  par  Hérault  (1809). 

NOTRE-DAME-DES-VICTOIRES  ou  LES  PETITS-PÈRES  ^ 

(place  des  Petits-Pères;  Pl.  II,  M,  9).  Louis  Xlll,'  qui  posa  la  pre- 
mière pierre  de  cet  édifice  en  1629,  le  dédia  à  N,-D.  des  Victoires. 
L'autre  nom  de  l'église  lui  fut  donné  parce  qu'elle  fit  partie,  jus- 
qu'en 1791,  du  couvent  des  Augustins  déchaussés,  connus  à 
Paris  sous  le  nom  de  Petits-Pères,  et  qui  firent  reprendre,  sur 

1.  V.  4''  sect.,  p.  4L  ~  2.  F.  <9''  sect,,  p.  Oo.  ~  3.  V.  5"  sect.,  p.  44 
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les  dessins  de  Pierre  Lemuet,les  travaux  longtemps  interrompus. 
Libéral  Bruant  et  Gabriel  Leduc  continuèrent  l'œuvre  de  Lemuet; 
mais  l'édifice  ne  fut  terminé  qu'en  1740  par  Gartault,  à  qui  on 
doit  le  portail. 

A  Viiil ..  (^(in|M>lc<l(Hitla  voùio  ost  (lôcorro  <rune  Gl.)ir'(>  ;  ci'oisillons  formant 
cliapcllrs.  (IcssiiK's  par  IN-ri-atilr,  ot  oiaK's  (1(3  vili'aux  jxMiits.  —  A  g-., 
]>•'■  r\[i\i).  :  Itas-i'clicl'  cil  Icrrc  i-n\U)  pointo  ot  dorrc  (.S7  Pierrr  et  St  Paul 
{/(lus  hi.  prison  M (t iiiei't'nir).  \)iiv  ] >oiuiassi(Mix.  —  •2''  :  iiioii iiinent  de  LulU,  par 
Micliel  Cuttoii  et  Oo^ysovox.  —  Chœur,  boiseries  ricluMiiout  sculptées  et 
"/  laMcaux  {épisodes  de  la  vie  de  St  sYiif/iisthi  ;  Louis  XIII  dédiant  l'église 
a  la  Vierge),  de  C.  Vaiiloo.  —  Chap(dle  de  la  A'ierge,  croisillon  dr.,  but 
do  pèlerinage  et  siège  d'une  archiconfrérie  célèbre.  —  Nombreux  ex-voto 
se  rattachant  au  pèlerinage. 

LE  SACRÉ-CŒUR  i  (sur  la  butte  Montmartre;  Pl.  II,  M,  N,  4; 

funiculaire  de  la  place  St-Pierre  à  la  rue  Lamarcq,  en  face 
l'entrée  principale,  10  c.)  est  une  vaste  basilique  de  style  roman 
avec  dôme  by- 
zantin, que  l'on 
aperçoit  de  tout 
Paris. 

La  construction 
de  cette  église  tut 
décrétée  en  18"/ 1 
par  rAsseml)léo 
nationale,  et  coni- 
mencéo  en  bS'/G, 
sur  les  p 1  a  n  s 
d"Abadio.  1 /éta- 
blissement des 
Ibudations  dans  le 
terrain  uKMible  de 
la  bulle  a  iKM'es- 
sit(^  la,  p(M'l()i'at lou 
d(>  K\  puits  de 
3I>  ui.  d(>  prolbii- 
deur  (pie    Ton  a 

r(;niphs  (b^  olonnes  d(^  maçonnerie,  reliées  ensemble  par  d(^s  arcs,  l/é-lise 
ostl)âti(îau  moyeu  d(î  souscriptions  ])articulières,  do  droi i s  perçus  pour  la 
visite  du  moniiiiieiit  et  do  son  bourdon,  et  de  la  vente  du  llullelin  do 
l'œuvre.  Los  dt-pouscs  ont  été,  jusqu'en  1905,  de  35  millions  cnw 

L'église,  longue  de  100  m.,  large  de  50  (75  entre  les  chemins 
(le  ronde),  avec  nef  très  courte,  croisillons  et  rond-point,  sur- 
monte une  belle  crypte  s'étendant  sous  les  bas  côtés  de  la  nef, 
les  croisillons  et  le  chœur;  la  façade  regarde  le  centre  de  Paris; 
le  dôme  est  haut  de  60  m.;  un  campanile  carré,  haut  de  80  m., 
est  en  construction  derrière  le  chevet. 

A  dr.  de  la  porte  principale,  chap.  de  l'Armée;  mosaï(|ues  [Jeanne  d'Arc 
et  .S7  Louis);       vitr.  à  g.,  épée  (pui  portait  le  général  de  8onis  à  l'arméo 

1.  V.  4'-  sect.,  p.  4L 
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de  la  Loire,  don  du  général  de  Charette;  vitr.  de  croix  et  armes  diverses. 
—  Pourtour  du  chœur  :  chap.  (de  St  Benoît  Labre),  à  dr.  :  monument  du 
publiciste  Louis  Veuillot  (1813-1883),  par  Fagel  (la  religieuse  est  le  portrait 
de  la  tille  de  Veuillotj  ;  en  face  de  la  chap.  absidale,  statue  du  cardinal 
Guihert  (il  présente  à  la  Vierge  la  l)asiliquo  termiiiéo),  par  L.  Noi'^l.  —  Bas- 
côté  g.  (l"^*^  chap.  en  entrant)  :  c//r//>.  de  la  Marine  :  vitr.  (rariuos,  ci-oix, 
ex-voto  de  marins.  —  Crypte  (ouverte  de  1  h.  à  midi  e1  do  l  li.  à  la  nuit; 
entrée,  "25  c).  —  Dôme  (visite,  50  c,  aux  heures  et  aux  (leiiiies;  \\\\) 
ches,  appareils  photographiques  interdits;  on  est  accompagné).  De  la  l''« 
galerie,  à  26  m.  au-dessus  du  sol  on  eml)rasse  totit  l'intérieur  de  l'église. 
On  monte  à  la  2^  galerie  ou  galerie  des  vitraux  puis  à  la  galerie  exté- 
rieure dite  des  colonnes  (80  colonnes  à  chapiteaux  dissemblables)  et  au 
lanternon  (vue  étendue  dans  un  rayon  de  50  k.).  Sur  le  terre-plein  à 
g.  de  l'église  un  pavillon  en  charpente  (ouvert  do  8  h.  à  midi  et  de  1  h.  30 
à  6  h.  ;  entrée  50  c,  le  dijn.  "25  c.)  abrite  le  bourdon,  une  des  plus  grosses 
cloches  connues,  d'une  sonorité  remarquable,  fondu  à  Annecy  en  1895 
par  les  frères  Paccard,  pesant,  avec  son  battant  et  ses  accessoires, 
17,735  kilog.,  et  appelé  «  la  Savoyarde  »,  parce  qu'il  a  été  offert  par  les 
quatre  diocèses  de  la  Savoie. 


SAINT-AUGUSTIN  ^  (bd  Malesherbcs;  Pl.  I,  J,  7),  église  bdtie 


(le  à  1871,  par  V. 


Baltard,  dans  un  style  qui  se  rapproche 
de  la  Renaissance;  nef  unique  avec 
chapelles  et  tribunes;  trois  absides 
dont  deux  formant  croisillons.  — 
Vantaux  des  trois  grandes  portes  en 
cuivre  galvanoplastique  :  arabesques 
et  personnages.  —  Au-dessus  des  ar- 
cades de  la  façade,  galerie  avec  le 
Christ  et  les  Apôtres^  par  Joufi'roy.  — 
Sur  le  chœur,  dôme,  large  de  25  m., 
haut  de  80  m.  avec  sa  lanterne. 

Nef,  longue  do  40  m.  —  Coupole  à  figures 
peintes  do  martyrs;  aux  pendentifs,  les 
Evaiigélist(>s,  p(Miits  par  Signol. —  Crypte 
sous  io  mailre-aut(d —  Chai)olles  cruciales  : 
peintures  jjar  Bouguercau  et  Brisset.  — 
Vitraux  do  (Jlaudius  Lavergne,  Maréchal, 
Lusson,  Oudiiiut. 

SAINTE-CHAPELLE  2  (au  Palais 
de  Justice;  Pl.  IV,  N,  il;  ouverte  au 
public,  de  midi  à  4  h.,  t.  1.  j.  excepté 
le  lundi  et  le  vendredi;  ces  jours-là, 
s'adresser  au  gardien,  près  du  porche, 
à  g.,  pourboire;  on  entre  par  la  cour 
de  la  Sle-Chapelle,  au  S.,  et  Ton  visite  d'abord  la  chapelle  basse, 
puis  la  chapelle  haute;  on  sort  par  le  grand  vestibule  du  Palais 
de  Justice). 

st  Louis  la  fit  élever  pour  y  placer  la  Couronne  d'épines  et  une  portion 


Saint-Augustin. 
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dv  la  vraie  Croix,  que  lui  avaient  envoyées,  de  Constantinoplo,  l'empereur 
Jean  de  Brienne  et  Baudouin,  son  successeur.  La  construction  en  est 
attribuée  à  Pierre  de  Montercau  ;  commencée  en  1-2  T),  elle  était  complè- 
tement terminée  en  1-218.  Vers  la  lin  du  rèiiiie  d(^  Louis-Pliilippe,  la 
Stc-Chapelle  fut  restaurée  par  Duban,  Lassus'(qui  releva,  dans  le  style 
du  s.,  la  flèche  en  plomb,  haute  de  33  m.  au-dessus  du  comble),  Viollet- 
le-Duc  et  Bœswilhvald. 

L'édifice,  long  de  36  m.,  large  de  17  et  haut  de  42,  extérieure- 
ment, semble,  relativement  à  sa  longueur  et  à  sa  largeur,  d'une 
élévation  extrême  :  c'est  qu'il  comprend  deux  chapelles  super- 
posées, celle  du  rez-de-chaussée,  fort  ba-sé,  qui  était  destinée 
aux  serviteurs,  et  celle  du  pre- 
Diier  étage,  dont  rien  n'arrêtait  ^^.==r::..:...=^..^..^.^^^ 
l'essor,  et  qui  était  réservée  à  la 
famille  royale  et  aux  grands  offi- 
ciers. Le  côté  S.  est  seul  dégagé. 
Des  gables,  délicatement  sculptés, 
surmontent  les  fenêtres  hautes.  Au- 
dessus,  une  élégante  balustrade  fait 
le  tour  de  l'édifice.  La  charpente, 
moderne,  est  recouverte  de  lames 
de  plomb,  dont  les  arêtes  sont  do- 
rées, ainsi  que  la  crête  dentelée  du 
toit  et  les  lignes  saillantes  de  la 
flèche.  A  la  hauteur  de  la  fenêtre, 
au  1*"  étage,  à  dr.,  est  un  petit  ré- 
duit que  Louis  XI  fit  construire 
pour  y  entendre  la  messe  sans  être 
vu.  Le  rez-de-chaussée,  au-dessous, 
forme  un  oratoire  dé^ié  autrefois 
à  St  Louis. 

Le  portail  est  formé  par  deux  por- 
ches superposés.  Au-dessus  du  por- 
che supérieur,  la  grande  rose   à  Saiiit(;-(:iia])elle. 
meneaux  flamboyants,  reconstruite         Cliché  Lévy  et  lils. 
sous  Charles  Vlll,  est  surmontée 

d'une  balustrade  découpée  en  fleurs  de  lis  (sur  l'appui  de  la 
balustrade,  deux  anges  couronnent  le  chifl're  du  roi  Charles). 

La  porte  de  la  chapelle  basse  est  décorée  au  trumeau  d'une 
statue  de  la  Vierge,  qui  a  été  rétablie,  et  au  tympan  d'un  bas- 
relief  {la  Mort  de  Marie). 

A  Tint.  (haut.  6  m.  60),  40  colonnes  monostyles  (formant  do  petits  bas- 
côtés)  et  clefs  do  voûto  on  bois  de  chône  sculpté,  très  romar(iua))lcs.  — 
Dallage  entièrement  composé  de  pierres  tombales,  parmi  lesquelles  on  voit 
encore  celle  de  Jacques  Hoileau,. frère  du  poète.  Ce  dernier  lut  d'abord 
inlumié  dans  la  Sto-Chap(dle  ;  mais  ses  restes  furent  transportés,  pendant 
la  Révolution,  à  St-Germain-des-Prés. 

Un  escalier  intérieur  conduit  de  la  chapelle  inférieure  à  la 
plate-forme  du  porche  supérieur,  de  plain-pied  avec  l'église  et 
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ea  communication,  du  côté  du  N.,  avec  les  galeries  du  Palais. 
On  entre  dans  la  chapelle  haute  par  une  porte  à  trumeau  (statue 
du  Christ);  au-dessus,  dans  le  linteau  et  le  tympan,  scènes  du 
Jugement  dernier  à  la  base  des  pieds-droits,  bas-reliefs  {la  Créa- 
tion^ le  Déluge,  le  Sacrifice  de  Gédéon).  Toutes  ces  sculptures  ont 
été  refaites. 

Toutes  les  parties  de  la  chapelle  haute  (•20  m.  50  sous  vouic  disparjus- 
sent  sous  les  dorures  et  les  enluminures;  mais  rorneincm  iiiiiicinal,  ce 
sont  les  vitraux.  Chacune  des  15  fenèti-os  csi  nu  écrin  l'hloinsNaul.  ('os 
vitraux  ont  été  restaurés  par  Lusson,  d'aiircs  h>s  cartons  stciuhoil  et 
sous  la  direction  de  F.  de  Guilhermy.  Des  scènes  tirées  de  l'Ancien  Tes- 
tament remplissent  sept  fenêtres  de  la  nef  et  quatre  de  l  abside  ;  l'Evani^  ile, 
la  légende  et  l'histoire  delà  translation  des  insignes  reliques  en  occni)ent 
seulement  trois  dans  l'abside  et  une  dans  la  nef.  Nous  sii^nahM'ons,  a  la 
fenêtre  de  l'abside,  à  g.,  Isaïe  r(''primandaiit  MaJioinet.  en  qui  se  person- 
nifie l'idolâtrie.  «  Le  nom  du  législateur  aralje  a  été  tracé,  par  lo  verrier 
du  xiii'^  s.,  absolument  comme  nous  l'écrivons  aujourd  liui.  .>  La  1"=  feiu'>trc> 
de  la  nef,  à  dr.,  est  consacrée  à  la,  Lf^r/ende  de  la  sai/dr  ''/■oi.r  (M  1;l  Tnins- 
lation  de  la  Couronne  d'épines  et  du  bois  de  la  Croix.  St  Louis,  sou  frères 
Robert,  et  une  reine,  probablement  Blanche  de  Castille.  sout  reprcsiuitcs 
plusieurs  fois  dans  les  différentes  scènes  de  la  translation.  La  i;rau(lo 
rose,  qui  date  de  Charles  VIII,  se  divise  en  70  })anneau.N:  (  Apocal\  |)S(>). 

Sous  les  fenêtres  règne  une  arcature  reposant  sur  un  banc  continu,  et 
dont  les  quatre-feuilles  encadrent  des  sculpturt^s  représentant  des  scènes 
do  martyres.  Sur  dos  culs-de-lam[te  ad(jss('s  aux  ])iliers,  les  statues  des 
Apôtres  ])ortent  des  croix  de  consécration.  Les  1%  5''  (>t  O'  statues  à  g.,  les 
3%  4'"  et  5"  à  dr.,  sont  anciennes.  Quatre  ont  été  mises  au  point,  d'après 
les  originaux  qui  existaient  encore,  mais  ))risés  en  [ilusieurs  endroits; 
deux  qui  manquaient  ont  été  refaites. 

Deux  niches,  profondes  de  1  m.  env.,  ouvertes  sous  les  Icnèirc^s  de 
la  4''  travée,  à  dr.  et  à  g.,  étaient  les  places  d'honneur  résci-vi'(>s  au  roi,  à 
la  reine  et  aux  membres  de  la  famille  royale.  Dans  la  5'  irav(M\  à  <lr.,  une 

f)etitc  ouverture  grillagée  (  y.  ci-dcssusj  pcrnuuiaii  a  Louis  XI  de  suivre 
es  cérémonies  de  la  messe.  Dans  la  -1''  irav('M\  ;i  l';.,  une  iietite  port(>  nuMtait 
la  galerie  extérieure  en  communication  dii'{'cie  ;i\-ee  la  cliapelle. 

Un  peu  en  arrière  de  l'autel,  au  niili(ui  d'uii(>  joU(^  arca!ui-e  à,  jour  (pt 
traverse  l'abside  dans  toutt;  sa  largeu!',  s'('d(>ve  à  une  i^rande  hauteur  un 
baldaquin  ogival,  en  bois,  sous  hMpud  (daieni  ('xpos(''es  les  saintes  reliques 
(auj.  à  Notre-Dame).  Deux  escaliers  d(;  Itois,  dans  des  tourelU^s  à  (daire- 
voie,  montent  à  la  plate-forme  (celui  du  ?\.  est  anci(ui) 

SAINTE-CLOTILDE  i  (place  Bellechasse;  Pl.  III,  J,  dl),  com- 
mencée en  LSibpar  Gau,  achevée  en  1S5G  par  Ballu,  dans  un  style 
gothique  anguleux  et  sec. —  Au  tympan  cenlral,  Chrlsi  en  croix, 
par  Toussaint  ;  aux  tympans  batéranx  :  ;i  g.,  rxiph'nie  de  C/ovis; 
à  dr.,  87e  Valèrc  drrn jiil ('•<',  porliLiil  s/t  f.i'h'  n  -(iinl  Marlinl^  par 
Oudiné.  —  Deux  tours  à  llcclies  i\ô  piciT(;  iianlcs  de  m. 

L'int.  e.st  long  de  0(i  m.,  hu-ge  de  :;s  et  liant  de  Vf>  ni.  -  -  ('liaire  avec 
statuettes  (Zt^s  Ji!vangrli.s/j-s),  par  Joutlroy.  -  ^  iians  les  l>as-côl(\s,  au-dessous 
des  fenêtres,  14  bas-reliefs  iV'Ae»//// <'/c  ^'/■o/./  j.  par  Dui-et  et  Ljadier.  —  Au 
mur  de  clôture  du  chœur,  bas-reliefs  de  <iuilla,unie  i  Vif  dr  sa/nlr  Wt/cre, 
à  dr.  ;  Vie  de  sainte  Clotildc,  à  g.). 
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A  dr.,  chapelle  des  Morts  :  peintures  murales,  par  Delabordo.  —  Croi- 
sillon dr.  :  peintures  par  Lenepveu  ;  retable  par  Lamothe  ;  statues  par 
Guillaume  et  Gayrard.  —  Pourtour  du  chœur,  chap.  décorées  de  pein- 
tures murales,  l'*^  par  Pils;  2%  par  Bézard;  3"  (absidale),  Vie  de  la  V.. 
par  Lenepveu;  4%  par  Brisset.  ;  5«,  par  Bouguereau.  —  Croisillon  g.  : 
peintures  par  Chancel  et  Laugée  ;  statues  par  Guillaume  et  Gayrard.  — 
Chapelle  des  fonts,  au  bas  du  collatéral  g.  :  peintures  par  Delaborde. 

Verrières  :  du  chœur,  par  Maréchal;  du  transsept,  par  Amaury-Duval 
et  Lusson  ;  roses,  par  Thibaut;  des  chapelles  absidales ,  par  Hesse  et 
Gsell  ;  des  bas-côtés,  par  Galimard  et  Jourdy. 

SAINT-DENIS-DU-SAINT-SACREMENTi  (rue  de  Tureime; 
Pl.  II,  Q,  10),  église  bâtie  par  Godde,  de  1823  à  1835,  dans  le  genre 
des  basiliques,  précédée  d'un  péristyle  avec  fronton  (les  Vertus 
théologales,  par  Feuchères).  L'intérieur  est  d'ordre  ionique. 

A  dr.  de  l'entrée,  Pietà,  magnifique  tableau  d'Eug.  Delacroix.  —  Pein- 
tures murales  par  :  Abel  de  Pujol  (dans  le  chœur),  Court  (chapelle  de 
la  V.,  à  dr.  du  chœur).  Picot  (chapelle  de  St-Denis,  à  g.  du  chœur).  — 
vSculptures  de  Thomas,  Perraud,  Debay,  Crauk,  etc. 

SAINTE-ELISABETH  2  (rue  du  Temple  ;  PL  II,  P,  9),  dont  Marie 
de  Médicis  posa  la  première  pierre  en  1628,  et  (jui  fut  achevée 
en  164G.  L'intérieur,  de  style  ionique,  a  été  agrandi,  en  182G, 
d'une  galerie  autour  du  chœur  et  d'une  chapelle  de  la  Vierge. 
—  Porte  principale  :  au  tympan,  Pietà^  par  Pollet;  à  dr.  et  à  g., 
Ste  Eugénie  et  St  Louis,  par  Galmels. 

A  dr.,  chapelle  dos  fonts  :  belle  cuve  liaj)tismalc  en  marl)ro  (longue 
inscri[)tion  au  pédicule),  de  1654.  —  A  g.,  grande  clia])ello  :  fresques  par 
liesse  (185-2).  —  Demi-coupole  du  chœur  :  Apothéose  de  Ste  Elisabeth,  par 
Alaux.  —  Pourtour  du  sanctuaire  :  boiseries  de  la  lin  du  xvi«  s.,  prove- 
nant d'une  église  d'Arras  (nombreux  bas-reliefs  ligurant  des  scènes  de 
l'Ancien  et  du  Nouveau  Testament,  difhcilement  visibles  à  cause  du  mau- 
vais éclairage). 

SAINT-ETIENNE-DU-MONT  3  (place  Sainte-Geneviève  ;  Pl.  IV, 
N,  13)  est  une  des  plus  pittoresques  (surtout  au  côté  N.,  à  l'exté- 
rieur) et  des  plus  curieuses  églises  de  Paris. 

La  première  église  Sl-h^tionne,  du  xiii'^  s.,  fut  reconstruite  en  l.M", 
sous  François  1"'.  l/al)b(ï  de  Ste-Geneviève,  Pli.  Lebel,  fit  achever  le 
chœur  en  1537,  v\  la  |);irti(>  S.  de  la  nef  en  1538.  Le  chœur  est  de  stNl(> 
gotliifpKN  niruK"  (|n(>  r(''l;ig(>  sn|»(M'i(Mir  de  la  nef;  le  reste,  de  laK(Mi;iis 
sance.  l/élai^c  moyeu  de  la  tour,  (lui  s  élève  au  N.,  est  du  xv"  s.  En  h'.io, 
Marguerite  do  Valois  posa  la  première  pierre  du  portail.  Enfin,  le  15  fé- 
vrier 10'26,  Jean-François  de  Grondi,  archevêque  de  Paris,  lit  la  dédicace 
d(;  l'église. 

Le  portail  0.  se  distingue  par  l'originalité  de  son  ordonnance 
(;t  par  la  belle  exécution  de  sa  sculpture  (au  fronton,  la  Résur- 
rection, i)ar  Debay;  dans  deux  niches  latérales,  St  Etienne  et 
i>te  Geneviève,  par  Hébert;  au  tympan  de  la  porte  principale, 

1.  y.  S'  sccl.,  fi.        -  '2.  V.  7«  scct.,  p.  54.  —  3.  V.  13'-'  sect.,  p.  83. 
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Lapidation  de  St  Etienne,  par  Thomas;  en  haut,  à  dr.  la  F., 
à  g.  range  Gabriel).  Ce  portail  a  été  restauré,  de  1861  à  1868,  par 
V.  Bal  tard. 

L'int..  également  restauré,  offre  des  colonnes  très  élevées,  un  chemin 
de  ronde  aérien  qui  fait  tout  le  tour  de  la  nef  et  du  chœur,  et  aux  voûtes 
des  nervures  avec  clefs  pendantes,  d'une  ornementation  variée  (la  plus 
remarquable,  celle  de  la  croisée,  devant  le  jubé,  a  3  m.  50  de  saillie). 
L'axe  général  est.  légèrement  incliné  au  N. 

Nef.  —  A  l'entrée,  au  milieu  du  pavés  dalle  carrée  en  marbre,  avec 
'  simple  date,  rappelant  l'endroit  où  Mgr  Sibour,  archevêque  de  Paris,  fut 
assassiné,  durant  la  solennité  de  sainte 
Geneviève  le  3  janvier  1S57,  par  un  prêtre 
interdit  nomme  Verger.  —  Entre  la  nef  et 
le  chœur,  beau  jubé"(1601-1609),  chef-d'œu- 
vre d  arclutecture  aussi  bien  que  do  sculp-  ^ 
turc,  par  Pierre  Biard.  —  Buffet  //'orf/ues, 
(hi  xvir'  s.  —  (' lut  ire  (KVIO  onv.)-  sculptée 
par  Claude  Losto(\'ir(l .  <l"Arras,  sur  les  des- 
sins <lv  J. auront  de  la  livre.  Un  Samson  la 
porie  sur  ses  éi)aules.  Sur  les  parois,  les 
\ertns.  histoire  de  St  Etienne  et  les  Evan- 
i:(disies.  —  Vitraux  depuis  le  milieu  du 
xvr  s.  jusqu'aux  derniers  peintre  s  détalent 
du  xvu*.  On  cite,#parnii  les  maîl  ves  (pii  y 
ont  travaille  :  Robert  ol  Nici 
Claude  Ileiiriet.  Leprinee.  . 
roy,  Miehu,  Fraii<;uis  P(')M( 
Nicolas  Leva^scnr.  Jean  Mennie 
rières  les  phi  s  va  si  (-s  ci  les  phi  s 
L^arnissenT  les  leiieires  haul(>s  (i 
d  autres  se  troiiv(Mit  aux  lenèl 
irraiide  net.  Nous  sigualerons  : 
()..  Christ  assis  sur  un  (Jaujilii 
l*cn\  (iiiiji'K  cl  éj)ê(jvc's\  dans  la 
(h'.,  Ir  Chrisl  ;  dans  la  4''  chap.  à  < 
raholc  (tes  (  onrir.s  (j)ar  Nicolas  Pinaigricr); 
dans  h;  bas-côlé  g.,  l'Af/neau  ouvrant  le 
hrrc  (les  Sept  Sc('((u:r. 
'  ;  l'rcilical ion.  de  saint  Jean  et  BaptCnne  de 
-/iaptisle.  statiK',  par  Ramns.  —  '2^'  :  ins- 
's  célèbres  inhumés  dans  les  é,ijiisos  et 
de  la  paroisse.  1'  :  Natirili'  de 
Mise  an  iovihcd ii ,  groupe  du  xvi.''  s. 

)le,  St  riKii-lcs  IhjrrnuK'r. 
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Saint-Elienne-du-Mont. 


Bas-côté  dr.  —  P'^  chapelle 
.7.-6'.,  par  Aligny  (1850)  :  .V/ 
criptions  rappelant  les  j)ersoiinaires 
cha])elles  supprimées  sur  le  terni oir 
la  y.,  par  les  frères  Loiiain  —  5'=  : 
—  1"  :  la  iManne,  par  Ph.  de  Chami)aigne;  au  r 
par  Quentin  Varin. 

Chœur  et  abside.  —  Sur  le  mur  collatéral  ih^  «Ir.,  de  ciwKpie  coté  do 
la.  chapelle  du  Sa,cr('-C(r'ur  fl"'  à  dr.).  épitaphcs  d(!  Racine  iccinpusf'c  par 
l'oileau)  et  de  Pascal;  au-dessus  do  rouverlnrc  de  <'e1le  cliapidh-,  /.'.>•  vofo 
a  Ste  6re/<e/vV}?;c,  loile  de  DcrProy. —  Au-(h'ssiis  de  la  porh^  (h'  lasacnstu^  des 
Dames  do  l'Institut  d(;  Stot ienevicve.  Mai'hjrr  dr  Si  l<: licimc ,  par  \  alentin 
de  Guingamp,   (;t,   au-dessus.    Vim  des  rrlimnis  de  /'aris  ()   Sir   ( ;r/ii'ri(''Ve, 

belle  toile  de  Largillièro  :  do  (diaqiuï  cote'  <l(^  cette  porto,  -2  phuiues  en 
marbre  relatant  l'historicpie  de  l'église  abbatiale  Sainte-Geneviève,  qui  lon- 
geait l'église  Saint-Etienne,  sur  remplacement  de  la  rue  Clovis.  —  Cha- 
pelle de  Ste  Geneviève  :  châsse  de  Ste  Genevière,  en  cuivre  doré,  style 
du  XV''  s.  (elle  contient  un  sarcophage  moderne  en  plâtre  ipii  lui-même 
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renferme  une  partie  du  fond  du  tombeau  dans  lequel  reposaient  les  restes 
de  Ste  Geneviève).  —  Travée  suivante  :  l'Espérance^  statue  par  Brun,  et 
la  Charité,  plâtre  par  Laitié.  Au  fond  de  cette  travée,  à  dr.,  sortie  sur  la 
rue  de  Clovis  et  en  face,  à  g.,  entrée  d'un  couloir  conduisant  à  la  sacristie 
et  aux  galeries  de  l'ancien  charnier.  —  A  l'extrémité  du  couloir,  à  dr., 
porte  communiquant  avec  le  presbytère  (c'est  l'ancienne  maison  du 
Régent,  où  il  est  mort);  à  g.,  galerie  de  l'ancien  charnier,  où  se  voient 
12  magnifiques  vitraux  des  xvi''  et  xyii*^  s.  {le  Pressoir  mystique  est  attri- 

,bué  à  Robert  Pinaigrier;  les  autres  verrières  sont  composées  de  fragments 
d'anciens  vitraux  de  l'église  ;  les  ligures  sont  des  portraits  du  pape  Paul  III, 
de  Charles  Quint,  de  François  I«^  de  Henri  VIII  et  de  plusieurs  autres 
personnages  historiques).  De  cette  galerie  on  accède  à  la  chapelle  des 
catéchismes  :  à  dr.  et  à  g.,  St  Jean  et  St  Louis  de  Gonzague,  statues 
par  Chapu;  peintures  de  Giacomotti  et  de  Timbal  ;  plafond  {la  Trinité) 
par  Biennoury.  Revenant  sur  ses  pas  on  rentre  dans  l'église.  —  Chap.  de 
la  Vierge:  à  l'entrée,  à  dr.  et  à  g.,  inscriptions  marquant  les  emplace- 
ments où  ont  été  déposés  les  restes  de  Pascal  et  de  Racine;  peintures 
murales,  par  Caminade  ;  Vierge  en  marbre  par  Foyaticr.  —  3"  chap.  (à 
partir  de  la  chapelle  de  la  V.,  en  descendant)  :  portrait  de  St  Vincent  de 
Paul,  par  Séb.  Bourdon. —  4''  :  peintures  murales  du  xvi"  s.,  légèrement 
restaurées  (scènes  de  martyres). 
Bas-côté  g.  —  2«  chap.  (en  descendant)  :  ^Jort  de  St  Louis,  par  Fra- 

igonard;  buste  de  Pascal  (bronze).  —  3*=  chap  :  buste  de  Racine  (bronze). 

:  —  4®  chap.  :  la  Vierge  aux  donateurs,  tableau  du  xvii"  s. 


SAINT-EUSTACHE  1  (rue  du  Jour,  près  des  Halles;  Pl.  II, 

N,   9-10),  com- 


juo,  en  complet  désaccord  avec  le  reste  de  l'édifice,  et  conti- 
nué, jusqu'en  1788,  par  Moreau,  qui  le  laissa  inachevé. 

1.  V^.      seêl.,  p.  48. 


;  ■aini-Eustaclic.  —  Ciiclié  Lcvy  cl  iils 
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mencée,le  19  août 
1  5  3  2,  sur  les 
l>lans  de  Pierre 
Lemercier,  de 
Pontoise  ,  conti- 
nuée par  son  fils 
Nicolas,  pu? s  par 
GharlesDavid, 
gendre  de  Nico- 
las, et  terminée 
en  1654  par  Jac- 
ques Lemercier,  à 
.l'exceptioH  d  u 
portail  principal, 
qui,  demeuré  ina- 
chevé, fut  plus 
tard  démoli,  puis 
rebâti  en  1755, 
sur  les  dessins 
de  Mansart  de 
Jouy,  dans  le 
style    dit  classi- 
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Cotte  église  est  une  des  plus  visitées  de  Paris  et,  il  faut  le  dire,  une 
^-  . lus  admirées.  Cela  tient  d'abord  à  l'etfet  saisissant  que  l'intérieur  ne 
jamais  de  produire,  et  peut-être  aussi  à  Ictrangeté  de  cette  con- 

^  Ml,  qui  n'a  pas  eu  d'analogue,  larcliitecte  ayant  voulu,  semble-t-il 
mouirer  qu  avec  la  Renaissance  on  pouvait  arriver  aux  mêmes  combinai- 
sons et  aux  mêmes  effets  qu'avec  le  style  gothique.  —  Les  solennités 
musicales  de  St-Eustache  (à  Noël,  le  vendredi  saint  et  le  jour  de  la 
Ste-Cécile)  ont  une  réputation  méritée.  —  Les  personnages  célèbres  dont 
St-Eustache  possède  les  restes  sont  :  Colbert,  les  poètes  Voiture  et  Ben- 
serade.  Vaugelas,  Furetière,  La  Mothe  Le  Vayer,  le  maréchal  de  la  Feuil- 
lade.  l'amiral  de  Tourville,  le  garde  des  sceaux  d'Armenonville,  Ghevert 
et  le  peintre  Charles  de  La  Fosse.  Le  corps  de  Mirabeau  y  fut  déposé  le 
3  avril  1791,  mais  on  le  transporta  le  même  jour  au  Panthéon. 

Aux  croisillons  N.  (il  est  regrettable  que  ce  côté  ne  soit  pas 
dégagé)  et  S.,  des  portails  en  plein  cin^tre  sont  disposés  comme 
les  portails  gothiques;  ces  portails  ont  été  restaurés,  mais 
a'ont  pas  recouvré  les  statuettes  de  leurs  voussures;  celui  du 
N.  s'ouvre  entre  deux  tourelles  d'escalier.  Le  campanile  à  jour, 
lit  le  Plomb  de  St-Eustache,  qui  s'élève  sur  la  croisée,  était  autre- 
fois terminé  par  une  flèche.  Au  chevet,  la  chapelle  de  la  Vierge, 
construite  en  1640,  est  surmontée  d'un  petit  campanile,  détruit 
îOus  la  Commune  et  rétabli  en  1875. 

L'jntéricur,  long  de  104  m.,  large  de  13  ni.  et  liant  do  33,  ne  manque  pas 
le  grandeur,  malgré  l'étrangeté  du  parti  pris.  Deux  nefs  collatérales  et 
m  rang  de  chapelles  s'étendent  de  chaque  côté  do  hi  nef  et  se  prolone-ent 
lerrière  le  chœur.  48  piliers  carrés  sont  flanqués  de  ti  ois  état^os  de  colonnes 
le  tous  les  ordres.  Les  clefs  de  voûte,  pour  la  plupart  très  saillantes,  sont 
iécorées  de  belles  sculptures.  Les  chapelles  sont  (l(''C(H-ées  do  pointures 
lont  plusieurs,  du  temps  de  Louis XIII,  ont  été  restaurées.  —  Vitraux  dos 
)nze  hautes  fenêtres  de  l'abside  (les  douze  Apôtres,  les  quatre  Pères  de 
^Eglise  latine  et  St  Eustache)  exécutés,  sur  les  cartons  de  Philippe  de 
:hampaigne,  par  le  peintre-verrier  Soulignac,  dont  plusieurs  portent  la 
ignature  ;  autres  vitraux,  modernes,  par  Laurent-Gsell,  Thévenot  et  Lafaye. 

-  Maitre-auiel,  en  marbre  blanc,  enrichi  de  sculptures.  —  Cliaire  (1850) 
ur  les  dessins  de  V.  Baltard,  par  Pyanet.  —  Banc  d'œuvre,  exécuté  par 
;artault,  sur  les  dessins  de  Lepaulre,  vers  1720.  —  Orgue,  reconstruit  de 
los  jours  par  Ducroquet;  buffet,  sculpte  par  Pyanet  et  décoré  de  figures 
•ar  Guillaume  et  Pollet. 

^  Bas-côté  dr.  —  Au-dessus  de  la  porte,  Martyre  de  St  Eustache,  par 
>.  Vouet  ;  a  g.  de  la  porte,  médaillon  et  inscription  tumulaire  de  Chevert. 

-  F'^  chapelle  àdr.  :  inscriptions  sur  marl)re  noir,  donnant  les  principales 
dtes  do  l'eghse.  —  3-^  :  décorée  par  Basset.  —  4«  :  Mariage  de  la  Vierge, 
•roupe  par  Triqueti.  —  5«  :  I^Jcce  Homo,  groupe  par  Etex  ;  au-dessus  de 
autel,  en  lace,  la  Résignation,  |)ar  Chatn.usse. 

Croisillon  dr.  (S.).  —  Six  Apotrr.s.  statiu  s  par  J.  Debay  ;  au-dessous,  deux 
roupes  en  faïence  {St  Amhroisr  vi  st  Grrgoire),  par  Devers;  fresques  de 

'■fir.  —      c.hap.,  à  dr.  :  E us^'rrlissnnrnt  du  Chrisl.  par  L.  (liordano 
tresques  par  Lazerges.  —  1'  :  fresques  du  xvir  s.  (l'Enfrr;  l'Invo- 
nujn  a  La  \ierge),  restaurées  i>ar  Séb.  Cornu.  —  Ty  :  fresques  par  Pils. 

-  b%  servant  de  porche  :  fresques  du  xvii«  s.  —  7«  (vestibule  de  celle 
es  catéchismes)  :  fresques,  par  Signol. 

Chapelle  de  la  Vierge  :  à  l'entrée,  sur  deux  colonnettes  de  marbre 
tatues  de  \ange  Gabriel  et  de  St  Michel  ;  au  fond,  Marie,  mère  du  Sau- 
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vcur  (au  milieu);  Marie,  Etoile  de  la  mer  (à  g.)  ;  Marie  consolatrice  (à  dr.), 
par  Couture;  au-dessus  de  l'autel,  Vierge,  par  Pigalle  ;  inscriptions  coni- 
mémoratives.  ,     x     .     ,        ;    ^  7^    ^  ^ 

chapelle  du  chœur  à  g.  (en  descendant)  :  tombeau  de  Lolbert,  scul[i^ 
sur  les  dessins  de  Lebrun,  par  Coysevox  (statues  de  Colbert  et  de  YAboi 
dance)  et  Tuby  (statue  de  la  Relif/ion).  —    :  au  retable,  les  Discijûes  d'Emma 
(éc.  de  Rubens).  —  3*'  et  4^  :  fresques  du  xyii*^  s.  —      :  fresques  de  Pichon 
—  7^'  :  fresques  de  Barrias  (Vie  de  St  Louis). 

Croisillon  g.  (N.).  —  Six  Apôtres,  statues  par  Crauk  et  Husson  ;  au-des- 
sous, deux  groupes  en  faïence  (Ste  Cécile,  le  liai  David),  par  Devers; 
fresques,  par  Signol.  .  ,      ,  .      s    ^  t 

BaS'CÔté  g.  —  l''^'  chapelle  de  la  nef  (en  descendant)  :  fresques  par  Le 
Hénalf  {Conversion  et  Martyre  de  St  Eustache).  —  2*^  :  fresques  du  xvii'^  s.  — 
3«  :  fresques  parRiesener.  —  4«  (Fonts  baptismaux)  :  décorée  par  Marquis  : 
tableau  de  Vanloo  {Adoration  des  Mages).  —  5«  :  peintures  de  Glaize. 

SAINT-FRANÇOIS-XAVIER  i  (bel  des  Invalides  ;  Pl.  Itl,  I,  12). 
bâtie  de  1861  à  1815,  par  Husson  et  Uchard,  dans  un  style  se 
rapprochant  de  la  Renaissance.  Deux  petites  tours  à  dômes  flan- 
quent la  façade.  —  Au  fronton,  bas-relief,  par  Jules  Thomas 
{St  François-Xavier  baptisant  les  infidèles).  Statues  des  niche- 
par  Sanson  et  Franceschi. 

A  Tint.,  long  de  93  m.,  peintures  murales  de  Lameire^,  Delaunay  et 
Romain  Gazes.  —  Vitraux  de  Maréchal  et  d'Ottin.  —  A  la  chapelle  du 
chevet,  V/m/e,  par  Bonnassieux.  —  A  la  chapelle  de  la  nef,  contre  le  croi- 
sillon g.,  Artfies,  par  Falguière,  et  le  CJirist  mort,  titSituo  couchct3-en  marbre, 
par  A.  Lenoir. 

SAINT-GERMAIN-DES-PRÉS  2  (bd  St-Germain  et  rue  Bona- 
parte; Pl.  UI,  L,  12),  l'église  la  plus  ancienne  de  Paris,  est  la; 
seule  qui  soit  en  grande  partie  constituée  de  fragments  consi-, 
dcrables  et  intéressants  d'architecture  romane.  ; 

Cette  église  est  le  principal  reste  de  rancienno  abbaye  du  mémo  nom. 
La  prison  do  l'Abbaye,  à  laquelle  se  rattachent  les  souvenirs  sanglants  dc' 
170^2  et  qui  devint  idus  tard  une  prison  militaire,  n'a  disj)aru  que  vers 
18G0.  Le  palais  al)l)atial  (  F.  p.  85),  rue  de  l'Abbaye,  est  un  spécimen  bien 
caractéristiques  de  l'art  sons  I^ouis  XIII. 


L'église  actuelle  se  compose  de  parties  exécutées  au  commen- 
cement du  xi«  (corps  de  la  tour  de  l'O.)  et  à  deux  époques  (nef 
d'abord,  clidiur  ensuite)  du  xn'"  s.;  le  pape  Alexandre  III  en  ht 
la  dédicace  en  llC):].  L;i])orte  principaUi  (rue  Bonaparte), du  xvu""  s., 
abrite  les  jambages  d'une  aiicieiiiui  porte  romane,  et  un  linteau 
du  xii"  s.  (la  Cène).  La  toui'  romane,  d'une  simplicité  austÎM-c, 
a  été  complétée  au  xii'  s.  Deux  ton  i  s,  aux  côtés  du  chœur,  dont  il 
ne  reste  (jue  les  bases,  ont  éle  détruites  en  1822,  faute  de  res- 
sources pour  les  entreteiiii'. 

L'intérieur,  long  de  Gr>  m.,  large  de  'il  et  haut  de  19,  est  remarquable  à 
plus  d'un  litre,  et  surtout  parce  qnc,  à  côté  du  stylo  roman  do  la  ncl,  il 


L  V.  15  sect.,  p.  93.  -  2.  V.       sect.,  p.  S5, 
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lous  montre,  dans  le  chœur,  les  premiers  élans  du  stvlc^  on-ival.  —  I.a 
v'oûto  de  la  nef.  du  xvii''s..  a  reçu  de  nos  jours  une  [tli\ siononiio  roiiuino- 
)givale.  Les  piliers  sont  flanqués  chacun  de  quatre  colonnes,  dont  les  clia- 
oiteaux  historiés  ont  été.  pour  la  plupart,  transportés  au  palais  des  Thermes 
vers  18-24  et  remplacés  par  des  copies.  Les  chapiteaux  du  chœur  sont  vigou- 
•eusement  sculptés.  Quelques-uns  des  fûts  des  colonnes  du  triforium  datent 
ie  Téglise  primitive,  construite  au  \l^s.  par  Childebert  I''';  leurs  bases 
?t  leurs  chapiteaux  sont  du  xii'^  s.  —  L'intérieur  a  été,  au  xix''  s.,  rolijet, 
l'importantes  restaurations  et  d'une  décoration  polychrome  entreprises 
ious  la  direction  de  V.  Baltard.  La  nef  et  le  chœur  ont  été  décorés  de 
grandes  compositions,  peintes  à  la  cire  et  à 
fresque  par  Hippolyte  Flandrin  (1854  à  1863  ; 
achevées  par  Séb.  Cornu),  qui  a  fourni,  en 
outre,  les  cartons  des  vitraux  de  l'abside 
(exécutés  par  Gérente). 

Nef. —  Chaire  sculptée  par  Jacquot  (1829), 
d'après  Quatremère  de  Quinc3^  —  Peintures 
d'Hippolyte  Flandrin.  Deux  compositions 
surmontent  chaque  arcade  :  l'une  tirée  de 
l'Ancien  ou  du  Nouveau  Testament,  l'autre 
représentant  le  dogme  ou  le  mystère  dont 
le  premier  est  la  figure.  Ces  sujets  sont,  à 
dr.  :  1"  Prélhniaaires  du  JiKiement  dernier 
et  Ascension  de  N.-S.  (peints,  après  la 
mort  d'Hipp.  Flandrin  et  sur  ses  dessins, 
par  son  frère,  Paul  Flandrin)  ;  Dispersion 
des  Apôtres  et  Dispersion  des  hoinnies  a 
Babel;  3'^  Résurrection  du  Christ  et  Jouas 
sortant  du  ventre  de  la  baleine  (magnifique 
composition);  Mort  du  Christ  et  Sacrifice 
d' Abraham  ;  5"  Trahison  de  Judas  et  Vente 
de  Joseph  ;  à  g.  :  l*'  Annonciation  et  Buisson 
ardent;  2"  Naissance  de  Jésus  et  Promesse 
d'un  Rédempteur  {  belle  figure  d'Eve)  ;  'i'' Ado- 
ration des  Mages  et  Prophétie  de  Balaayn 
la  figure  de  Balaam  est  magnifique);  4"  Baptême  du  Christ  et  Passage  de 
a  mer  Rouge  (l'une  des  plus  belles  compositions  de  l'art  moderne);  5«  Ins- 
itution  de  l'Eucharistie  et  Sacerdoce  de  Melchisédech.  Au-dessus,  les  inter- 
valles des  fenêtres  remplis  par  des  figures  de  Prophètes  et  de  Juges 
ilsrael. 

Bas-côté  dr.  —  Grande  statue  en  marbre  de  Notre-Dame  de  Consolation , 
lonnée  en  1310,  par  la  reine  Jeanne  d'Evreux,  à  l'abbaye  de  St-Denis  ; 
a  niche  a  été  dessinée  par  Lassus.  —  Chapelle  du  croisillon  S.,  consacrée, 
m  1019,  par  St  François  de  Sales  :  à  la  coupole,  Apothéose  de  St  Mairr, 
jar  Restout  (1756);  tableau  allégorique  {la  Compassion),  par  Varcollier. 
—  Croisillon  S.  :  statue  en  marbre  de  S  te  Marguerite  (1705),  par  Jacques 
3ourlet,  religieux  de  l'abbaye;  tombeau  d'Olivier  et  de  Louis  de  Castellan 
par  Girardon,  avec  les  statues  de  la  Fidélité  et  de  la  Piété  qui  l'accom- 
Jagnent),  tués  au  service  du  roi  en  1644  et  1069.  —  1'''  travées  du  chœur  : 
i  (Ir..  le  Christ  en  croix,  d'après  Van  Dyck  ;  à  g..  Martyre  de  St  Vincent , 
3ar  Varcollier.  —  l^^^  chapelle  absidale  :  tombeau  de  Jacques  Douglas 
f  1645),  gentilhomme  écossais  au  service  de  Louis  XIII  ;  au  retable,  copie, 
'aite  au  xviii«  s.,  d'un  St  Michel  de  Raphaël;  —  2"  :  en  face  de  l'autel, 
.oile  attribuée  à  Erasme  Quellyn  {Mariage  rnijstique  de  Ste  Catherine), 
;t  dalles  funéraires   de  Descartes,  de  Montfaucon  et  de  Mabillon  ;  — 

:  deux  jolis  médaillons  du  xvii'^  s.  en  marbre  blanc,  enchâssés  dans  un 
nauvais  retable  en  bois  et  représentant  de  profil  une  tête  du  Christ  et  une 
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Vierge;  — 4*  :  vitraux  composés  de  fragments  de  verrières  du  xiii«  s., 
représentant  l'Anyionciation,  le  Mariage  de  la  Vierge,  S  te  Anne  et  St  Joachim, 
et  les  Œuvres  de  miséricorde. 

Chœur.  —  Peintures  d"lIippolyte  Flandrin  :  à  dr.,  Portement  de  la 
croix  ;  à  cr..  Entrée  du  Christ  à  Jérusalem.  —  Au-dessus,  figures 
d'Apôtres,  personnages  historiques  ou  allégoriques. 

Chapelle  de  la  Vierge  (au  chevet),  rebâtie  au  commencement  du  xix"  s. 
(le  pape  Pie  VII  a  posé  la  première  pierre  de  l'autel)  :  statue  de  la 
Vierge,  par  Dupât}'  (I8-2-2)  ;  grisailles,  par  Heim  {Présentation  et  Adoration 
des  Mages). 

Bas-côté  g.  (en  descendant).  —  P^  chapelle  du  chœur  :  saint-sépulcre 
du  xvi«  s.  (moulage).  —  3*^  :  scènes  de  la  vie  de  St  Pierre,  deux  toiles  par 
Le  Masurier  et  Jeaurat.  —  4%  côté  O.  :  tombeau  de  Guillaume  Douglas 
(f  1611).  gentilhomme  écossais  au  service  de  Henri  IV;  toile  de  Delorme 
{St  Joseph  et  VEnf.  J.).  — Croisillon  N.  :  statue  de  St  François-Xavier,  par 
(Guillaume  Coustou;  tombeau  du  roi  de  Pologne  Jean-Casimir,  qui  devint 
abbé  de  St-Germain  en  1669  et  mourut  en  Î67-2  (le  tombeau  et  la  statue 
du  roi  sont  des  frères  Marsy  ;  le  bas-relief,  œuvre  de  Jean  Thibaut,  reli- 
gieux bénédictin,  représente  une  victoire  remportée  sur  les  Turcs);  toile 
de  Steuben  {St  Germain)  et  peintures  murales  de  Sébastien  Cornu.  —  Suite 
du  bas-côté  (nef,  :  5^  travée  :  Mort  de  Saphira,  toile  cintrée,  par  Le  Clerc; 
4*=  travée,  monument  en  marbre  blanc  érigé,  en  1866,  à  llippolytc  Flandrin 
par  «  ses  amis  et  ses  admirateurs  »,  et  exécuté  par  Oudiné  ;"3  toiles  cin- 
trées :  Baptême  de  l'Eunuque,  par  Bertin  (S*"  travée);  Jésus  entrant  à  Jéru- 
salem, par  Laurent  de  la  Ilire  (-2"  travée);  Résurrection  de  Lazare,  par 
Verdier  (P*^  travée).  —  Chapelle  des  fonts  baptismaux  :  belle  cuve  en 
porphyre. 

SAINT-GERMAIN-L'AUXERROIS  i  (place  du  Louvre;  P1.1Y,M, 
10)  s'appelait  primitivement  St-Vincent-le-Rond.  Le  clocher,  à 
dr.  du  chœur,  appartient  au  xii*"  s.  ;  la  porte  principale,  le  chœur 
et  Tabside,  au  xiii";  le  second  bas-côté  du  S.  de  la  nef  et  ses 
chapelles,  ainsi  que  les  chapelles  latérales  du  N.,  au  xiv®  s.;  le 
porche,  la  plus  grande  partie  de  la  façade  et  de  la  nef,  les  croi- 
sillons, les  chapelles  du  chœur,  datent  des  xv®  et  xvi"s.  L'église 
a  été  restaurée  au  xix"  s.  par  Lassus. 

Cette  église  doit  sa  fondation  à  St  Germain  de  Paris,  qui  l'érigea  vers 
560  en  mémoire  do  son  homonyme  d'Auxerre.  Elle  fut  reconstruite  une 
première  fois  sous  le  roi  Robert  le  Pieux  (997-1031),  une  seconde  fois 
au  xii*"  s.,  une  troisième  de  1250  env.  au  milieu  du  xw"  s.  —  Le  21  août  1572, 
la  cloche  de  St-Germain-l'Auxerrois  donna  le  signal  de  la  St-Barthélemy. 
Le  11  février  1831,  tandis  que  le  clergé  de  la  paroisse  célébrait  un  service 
pour  l'anniversaire  de  la  mort  du  duc  de  Berri,  le  peuple  fit  irruption 
ians  l'église  et  la  saccagea.  Elle  resta  quelque  temps  fermée,  puis  servit 
ie  mairie  au  IV«  arrond.,  et  no  fut  rendue  au  culte  qu'en  1838. 

La  façade  se  compose  d'un  po?'che  très  original,  construit 
3ar  Jean  Gaussel  (1435-1439).  Au-dessus  du  porche  règne  une 
l'îlégante  balustrade  qui  se  continue  tout  autour  de  l'édifice. 
Les  piliers  qui  supportent  les  arcades  sont  ornés  de  statues; 
es  statues  de  Sle  Marie  Egyptienne^  à  g.,  et  de  St  François 
VAssise,  à  dr.,  sont  seules  contemporaines  du  porche;  toutes  les 
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autres,  ainsi  que  celles  des  portails,  sont  modernes.  —  Au  som- 
met du  pignon,  St  Michel,  par  Marochetti. 

La  porte  centrale  date  du  milieu  du  xni^  s.;  ses  statues  ont 
ete  refaites  par  Desprez  (au  trumeau,  la  Vierge;  à  g.,  la  reine 
mtrocjothe,  Chddebert  St  Vuicent^h  dr.,  St  oirmaind^AlL^e 
^te  Geneviève  et  un  ange  i);  au  tympan,  peinture  :  le  Christ  au 
milieu  des  élus.  Les  fresques,  modernes,  des  tympans  et  du 
porche  sont  presque  effacées.  ' 

Les  deux  portails  du  transsept  (xv«  s.)  sont  remarquables  par 
I  élégance  de  leurs  détails  et  la  richesse  de  leurs  sculptui^es 
Celui  du  S.  a  ete  restauré  en  1878.  ^ 

L-intcricur.  long  de  78  m.  et  large  de  39,  a  des  bas-côtés  doubles  accom 
pagnant  la  net,  le  chœur  et  le  rond-point.  Malheureusemenria  prcHeudu^ 
restauration  entreprise  en  17J5  par  l'architecte  Bacarit  a  t?onquéTcrar^s 
du  chœur,  transtormé  les  vieux  piliers  en  colonnes  canncS  exhau^rl 
du""  nieT'''"' -      style  Puro-ion"^^^ 

Les  deux  vitraux  placés  à  l'entrée  de  l'église  sont  do  Maréchal  II  no 
reste  plus  des  magnifiques  verrières  du  xx-  et  du  xvi^  s  mic  Tes  o  v 
roses  du  transsept  {le  Père  Et.meU  entouré  d'anges,  de  n  anyrs  e  de 
con  esseurs:  la  Descente  du  St- Esprit),  les  quatre  femHre^  tKrois  Uon 
N.  (scènes  de  la  Passion  ■  Miracles  du  Christ-  Saints  e/i'aî;//,")  cTdeux 
fenêtres  du  croisillon  8.  {C Ascension.  l'Assomption)  -^«'''^^'^^  deux 

Aux  deux   côtés  du  porche,  au-dessus  des  portes  latérales    ont  ou'^ 
ménagées  deux  salles   Celle  de  g.,  ancienne  salle  des  Arcfivel  /nour  la 
visiter,  de  même  que  la  chapelle  des  catéchismes),  a  conseAé  Un 
SuTviè       P''''''  i^^^^"^"^^      bois  sculpté  et  lm  ti'pt^que 

Le  banc-d'œuvre,  à  g  est  un  admirable  morceau  de  menuiserie  dessiné 
Rfrl  f  7"'  u  P^V^^it,  puis  exécuté  par  François  Mercier  -^^^^^^ 

lace  rio  la  chaire  est  un  christ  do  Bouchardon.  -  La  snlei^dide  «r/Z/r'  H 

estT'iefk'^^'"^''      '""^^^  (^'^')-  -  ^'t.?;"z 

A  dr.  en  entrant  chapelle  des  Catéchismes,  du  xiv^^  s.  (elle  occnno  tnnt 
le  second  collatéral  de  la  nef,  au  S.)  :  retaf)lè  (bas  roliofi  r;^  .  ? 
xv^-  s    représentant  la  vie  de'j.-C.  et  de 'irv.)^dans  îe^^^^^^ 

r.nrtTs  v"''  ^^7^^/^^^  ^^o^'-^'  par  Guichard  (de  Lyon)-  près  de  li 
porto  S.,  bemtier,  sculpté  sur  les  dessins  de  Mme  de  Laniartm/i3ar  Ion 

irancc  (+  1635  et  1077);  _  5-  :  frcsques^de'(!^uichardf /;;';■;,';::! 

1.  Plusieurs  des  œuvres  d'art  do  .St-Cici-ni.nn-rAuvciT,.,-. 
a  une  fattsso  tradition  qui.  confondant  cotio    H  '   aV.  •    !  r,,  s  r^^^ 
dcs-Prés,  en  attribue  la  fondation  à  CLildA-cr.  sous  irutro  itl^lTin-" 
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sculpture  par  Triqucti  ;  ancien  bas-relief  (Mise  au  tombeau)-^  Piclà  jjar 
Bonnardel  ;  deux  vitraux  de  Tlicvenot;  —  6*^  (chapelle  du  centre)  :  pein- 
tures à  la  cire  exécutées  par  Couder,  en  1814  [le  Christ  crucifié  entre  l'EfiUse 
et  la  Synagogue,  Adoration  des  Bergers,  Adoration  des  Alages);  vitraux 
par  Lusson  et  Didron  ;  —  7«  :  Ste  Geneviève,  marbre,  par  Molchnecht  ;  sta- 
tues en  marbre  du  tombeau  de  la  famille  de  Rostaing  (1582  et  1645)  ;  vitraux 
de  Thévenot;  —  galerie  d'où  la  Cour  de  France  (Saint-Germain  était  la 
paroisse  du  Louvre)  entendait  les  ofrices  ;  —  12*^  :  toile  de  Landelle  [la  Y. 
et  l'Enf.  /.);  —  IS''  :  toile  de  Sébastien  Bourdon  [St  Pierre  Nolasque). 

Bas-côté  g.  de  la  nef.  —  4"  chap.  (1*"*^  en  descendant)  :  retable  de  travail 
flamand  (commenc.  du  xvi"  s.). 

SAINT-GERVAIS-SAINT-PROTAIS 1  (derrière  l'Hôtel  de 
Ville;  entrée  secondaire,  très  pîttorescjue,  du  'côté  du  chœur, 
par  la  rue  des  Barres;  PL  IV,  0,11). 

—  Cette  église,  excepté  dans  la  fa- 
çade, porte  tous  les  caractères  du 
gothique  du  xvi''  s. 

Le  portail  (ordres  dorique,  ionique 
et  corinthien),  qui  jouit  d'une  cer- 
taine célébrité  parmi  les  architectes, 
fut  bâti,  par  Salomon  de  Brosse; 
Louis  XIII  en  posa  la  première 
pierre  le  24  juillet  1616.  Dans  des 
niches  :  à  dr.,  St  Protais,  par  Anto- 
nin  Moine;  à  g.,  St  Gervais,  par 
A.  Préault,  et,  plus  haut,  deux 
groupes  colossaux,  à  dr.,  par  Jouf- 
froy,  et  à  g.,  par  Dantan  aîné.  Les 
vantaux  des  trois  portes  sont  du 
xvii®  s.  —  La  tour,  au  N.  du  chœur, 
du  style  ogival,  dans  sa  partie  infé- 
rieure, appartient  au  xyu*"  s.  par  ses 
deux  derniers  étages. 

A  Tint.,  la  meilleure  partie  des  vi-  .-:'c..iiL-l,CiVaib-._-aiul-l  iv .aib. 
Ii';iux  ox('CLités  [)ar  Jean  Cousin  et  Robert 

Piiuiiûruu'  n  existent  plus;  ceux  des  hautes  fenêtres  du  chœur  ne 
sont  qu'utiribuos  à  Jean  Cousin;  ceux  de  la  nef  sont  du  xvii«  s.  —  Buffet 
d'orf/iics,  du  xvii''  s.  —  Banc-d'citvre,  avec  précieux  médaillon  du  Pérugin 
[le  l'rrr  h:tfi-it('i).  —  A  reiitrce  du  choMir,  sfxllcs  hn^srs       la  Kouaissance. 

—  Mai(i-e-autci  :  six  1)oaux  eluuutrl icf.s ,  cw  bronze  iIoim-,  du  xviit'-  s. 

A  dr.,  chap.  (2^=  travée)  :  an-dcssus  du  r(Mal)lc.  h'  Chnsl  rn  Groix, 
attribué  à  Ph.  de  Champaignf^;  —  2'  :  frestpies  de  ,) ni ilx-Dn val  i/a  l'ricre 
pour  les  Morts);  —  3"  :  fresques  de  (Jendron  iSie  ('nthmiic  d' Alcvand no]\ 
trois  fragments  de  vitraux  du  .\vr'  s.;  —  4«  (croisillnu  S.).  ('(Miirc  i)ansien 
de  la  dévotion  à  sainte  l^liilcniéne  :  .S7  Ambroisr  rt  /'rvijX'rcirr  Thcodose, 
par  Couder;  —  ^'^  :  en  i'-MMMic  ]';n)l(d.  AVyv  //o/i/o,  grande  toile,  parKouget; 
vitrail  du  xyi»^  s.;  —  <>  h'ois  ^rrucs  <!>'.  ht  nr  de  Si  Jcii.ii-JUiplisie,  fresques 
par  Brune;  grand  viti'ad  de  'h'  Jin/,'nirNl  de  Salouion),  attribué  à 

l*inaigrier,  restauré  «mi  l.so;  ;  T  :  au  icialdc  <le  l'autel,  Sic  Geneviève 
rendant  la  vue  à  sa  mrrr,  par  Cl.  Lbni  1  an gc r  ;  rr(>S(iues  [Ste  Geneviève)  par 

1,  V'.  7'  sec  t.,  p.  r>L 
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Glaize  ;  —  9*^  :  tomheau  de  MicJiel  Le  Tellier,  grand  chancelier  sous  Louis  XIV, 
par  Mazclino  et  Hurtrclle  (statue  du  chancelier  et  deux  figures  allégori- 
ques ;  ce  monument  n'est  pas  complet,  une  partie  est  au  Louvre)  ;  trois 
grandes  fresques  d'Alex.  Hesse,  relatives  à  l'histoire  de  St  Gervais  et  de 
St  Protais. 

Chapelle  de  la  Vierge  (au  chevet),  beau  spécimen  du  gothique  flam- 
boyant, trop  couvert  d'or  et  do  peinture  :  clef  pendante,  de  5  m.  16  do 
saillie  sur  2  m.  de  diamètre,  exécutée  en  1517  par  les  frères  Jacquet; 
à  la  1'"'=  travée,  peintures  murales  par  Delorme;  Vierge  de  l'autel  par 
Oudiné  ;  5  verrières  {Histoire  de  la  Vierge),  œuvre  de  Pinaigrier,  restau- 
rées, en  1846,  par  Gsell. 

A  g.  (en  descendant  vers  le  collatéral  N.),  dans  la  fausse  chapelle  à 
dr.  (elle  sert  de  passage).  Christ  en  croix,  sculpturp  par  Préault;  Jésus-  , 
Christ  7na.rchant  sur  les  eaux,  peinture  par  Dubufe  ;  Descente  de  croix, 
groupe  on  plâtre,  par  Gois.  —  l'*^  chapelle  :  P/e^à,,  par  Nanteuil  et  Gortot;  [ 
les  Œuvres  de  miséricorde,  fresques  de  Norblin  ;  à  la  chapelle  contiguë  ' 
(chapelle  St-Joscph)  :  Moïse  faisant  jaillir  l'eau  du  rocher,  par  Guichard.  ' 
—  Vestibule  do  la  grande  sacristie,  formé  par  une  belle  grille  en  fer  forgé 
(xvii'=  s.);  la  sacristie  est  sous  la  tour.  —  Dans  le  mur  du  clocher,  inscri-  ^ 
ption  se  rapportant  probablement  à  un  monument  antérieur  et  rappelant  ■ 
que  l'église  St-Gervais  a  été  dédiée  en  11-20  ;  —  2''  (croisillon  N.)  :  la  Pas-  ' 
slon,  précieux  tableau  par  Aldegrever,  élève  d'Alljcrt  Durer;  Martyre  de  '] 
St  Cijr  et  de  Ste  Julitte,  tableaux  par  Heim  ;  —      :  beau  refable  sculpté 
de  la  Renaissance  ;  fresques  iSte  Aiine),  par  ]Matout;  —  4«  :  retable  sculpté  ■ 
de  la  Renaissance;  devant  d'autel  formé  par  un  bas-relief  du  xii"  s.  (Mort 
de  la  Vierge)  ;  Martyre  de  St  Laurent-,  fresque  par  Nanteuil  ;  —  5®  :  la  Vierge,  v 
plâtre,  par  Rude;  fresques  par  Gigoux  {la  Fuite  en  ^g^jpte  et  le  Retour;  , 
l' Ensevelissement  et  la  liésurrcction  du  Christ);  — 6*=  (des  fonts)  :  cuve  ' 
baptismale  du  xv*^  s.  ;  fresque  par  Caminade  ;  réduction  en  bois  du  portrait 
de  Salomon  de  Brosse;  deux  fragments  de  verrières  du  xvii^  s.  {le  Baptême  • 
rfw  Christ,  d'après  Raphaël;  .S7  Jean  et  St  Nicolas).  j 

Dans  cette  église  ont  lieu,  à  diverses  époques  de  l'année,  des  solen-  l 
nités  musicales.  Les  chanteurs  de  St-Gervais  et  les  élèves  de  la  Schola  < 
Cantorum  qui,  souvent,  les  accompagnent,  sont  fort  appréciés  des  amateurs 
de  solennités  religieuses.  .  ' 

SA1NT--JEAN-SA1NT-FRANÇ0IS  i  (rue  Chariot;  Pl.  II,  P,  10), 
ancienne  chapelle  de  Capucins,  bâtie  en  1623  ;  architecture  de 
nul  intérêt.  i 

Nef  :  8  panneaux  en  tapisserie  [le  Miracle  de  Vhostie,  au  temple  des  1 
Billettes).  —  Nombreux  tableaux,  parmi  lesquels  un  Jiaptôuie  du  Christ,  de 

Paulin  Guérin  (derrière  le  maître-autel),  et  un  St  Louis  visitant  les  pes-  j 

tiférés,  par  Ary  Scrieffer  (à  g.  dans  la  nef);  doux  statues  en  marbre  (dans  j 

le  chœur)  :  St  François  d'Assise,  par  Germain  Pilon,  et  St  Denis,  par  Jac-  j 

ques  Sarrazin.  | 

SAINT'-JOSEPH-DES-CARIVIES  2  (rue  de  Vaugirard,  78; 
Pl.  111,  L,  13),  ancienne  éghse  du  couvent  des  Carmes  IJéchaussés, 
bâtie  dans  la  première  moitié  du  xvn*'  s.  Son  dôme,  sans  carac- 
tère d'ailleurs,  passe  pour  être  le  premier  qui  ait  été  construit 
à  Paris. 

A  Tint.  :  coupole  ornée  de  fresques  {Elie  enlevé  au  ciel)  par  Bartholet 
1.  V.  8'  sect.,p.  00.  —  2.  V.  14"  sect.,  p.  SO. 
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niael,  peintre  liégeois  du  xvii«  s.  (on  sait  que  les  Carmes  regardent  le 
phète  Elie  comme  leur  fondateur);  au  maître-autel,  bas-relief  en  mar])re 
<'ène);  épitaphes  des  cardinaux  de  Baussct  et  de  la  Luzerne,  et  monu- 
it  funéraire  renfermant  le  cœur  de  Mgr  Affre.  —  Crypte  (ouverte  le 
.1  Iredi)  renfermant  les  ossements  des  prêtres  massacrés  en  sept. 

SAINT-JULIEN-LE-PAUVRE  i  (rue  St- Julien -le-Pauvre; 
IM.  IV.  N.  rebâtie  vers  UiiO  (le  portail  et  la  tour  furent 
iiolis  en  1615).  Les  deux  travées  du  chœur,  l'abside  médiane 

!c  est  cachée  par  une  iconostase,  ouverte  seulement  à  certains 
1  Minenls  des  offices)  et  les  deux  absidioles  latérales  ont  con- 

rvé  leurs  élégantes  colonnes,  leurs  chapiteaux  à  feuillages, 
It  urs  voûtes  portées  sur  des  nervures  toriques,  leurs  clefs  his- 
toriées. —  Cette  église  est  atTectée  au  culte  catholique  grec 
uni;  on  peut  y  assister  aux  ofiices  le  dimanche  (messe  à  10  h., 
vêpres  à  3  h.). 

A  Tint.  :  trois  bas-reliefs  des  xiv^  et  xv^  s.  ;  stafiie  de  St  Landry,  on  pierre 
wii*''  s.);  Vierge  en  marbre,  moderne:  prétendue  statue  de  C/iarlemayne, 
•  Il  terre  cuite,  d'un  travail  grossier. 

SAINT-LAURENT  2  (boulevard  de  Strasbourg  et  boulevard 
Magenta;  Pl.  II,  P,  7),  xvi®  et xvu*"  s., style  gothique,  avec  quelques 
détails  de  la  llenaissance  ;  les  deux 
1"'  travées  (peintures sur  lave  émail- 
Ice,  Vie  de  saint  Laurent^  par  Paul 
Balze,  au  tympan  de  la  porte  princi- 
pale: statues  par  Dantan  aîné,  Cour- 
t(ît.  Fulconis,  Mme  Bertaux)  sont  de 
1SG7.  Le  plan  comporte  5  nefs  avec 
chapelles  latérales,  un  transsept  et 
un  chœur  à  bas-côté  simple  avec 
chapelles  au  pourtour.  La  grande 
nef  est  basse  relativement  aux  bas- 
côtés;  inversement,  au  chœur,  les 
bas-côtés,  moins  élevés,  laissent  plus 
d'importance  aux  fenêtres  supé- 
rieures. 

l"""  chapelle  à  dr.  :  Jiaptâme  de  J.-C, 
talileau  par  DubuCe.  —  C]iai)cllc  de  la  V., 
du  xviii"  s  :  V.  en  marbre,  but  do  pèleri- 
nage, invoquée  sous  le  titre  do  A\-IJ.  des 
Malades. 

Saint-Laurent,.  SAINT-LEU-SAINT-GILLES 3  (rue 

St-Denis  et  bd  de  Sébastopol;  Pl. 
II,  0,  10),  bâtie  au  xiv°  s.;  les  bas-côtés  et  les  chapelles  ont 
été  ajoutés  aux  xv®  et  xvi"  s.;  le  chœur  et  l'abside  ont  été 
rebâtis  de  1611  à  1620  dans  le  style  de  la  Renaissance;  le 
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style  gothique  de  la  façade  a  été  systématiquement  dénaturé  au 
xvni'' s.  En  1865,  V.  Baltard  reconstruisit  le  déambulatoire  pour 
le  mettre  à  l'alignement. du  nouveau  boulevard.  L'axe  de  l'église 
est  légèrement  brisé  vers  le  S.  Pas  de  transsept. 

A  Tint,  à  dr.  :  1''^  chapelle  (fonts  baptismaux)  :  fresques  de  Bëzard  et 
tic  DcsgoUV  ;  —  :>''  (tic  la  Vierge)  :  St  Gi/ïrs  (U'caurcrt  (hnis  sa  retraite 
[inr  h'  roi  <h-s  V/sn/oths,  par  Monvoisin  (au  fond  à  dr.  ).  —  I.e  cliœur  étant 
iieaucoup  ])lns  élevé  que  la  nef,  la  «lili'érence  de  hauteur  vst  masquée  par 
un  passade  du  wi''  s.,  a^  ee  hahistrade,  francdiissant  la  lar^^eur  de  réj:.;lise. 
—  Dans  le  passaL;e  de  la  sacristie  (1'"''  travée  du  clui^ur,  à  dr.)  :  Il  cnrieux 
bas-reliefs  en  albâtre  [la  Cène,  la  Trahison  de  Judas  et  la  Flagellation).  — 
Au  1 -'■  pilier  de  g.  du  chœur  :  St  François  de  Sale§,  peint  après  sa  mort, 
par  Ph.  de  Champaigne  (ce  portrait,  fait  d'après  des  croquis  et  des  docu- 
ments communiqués  au  peintre,  a  servi  de  ty])e  à  la  plupart  des  autres 
portraits  de  St  François).  —  Tympans  des  .S  arcades  au  fond  du  déam- 
bulatoire :  fresques  (sujets  apocalytiqucs)  par  Cibot.  —  Chapelle  sous  l'abside 
centrale. 

SAINT-LOUIS-EN-L'ILE  1  (île  St-Louis;  Pl.  IV,  0-P,  12), 
commencé  en  1664  par  L.  Levau,  continué  par  G.  Leduc,  terminé, 
en  1726,  par  Jacques  Doucet.  Un  clocher  avec  flèche  à  jour, 
haut  de  30  m.,  fut  ajouté  en  1741. 


A  Tint.,  sculptures  d'ornement  exécutées  sous  la  direction  de  J.-B.  de 
Champaii.;nc.  neveu  de  Philippe  de  Champaigne. 

A  dr.,  entre  les  deux  premières  chapelles  :  St  Louis  faisant  enterrer  les 
morts  à  .V/^/o//,  par  Vauthier  ;  — '2"  chapelle  :  Dernière  communion  de  S t  Louis. 
])ar  Ary  Sclietfer,  et  Nativité,  par  Perrin;  les  Disciples  d'Emrnaus.  par 
Coypel  ;  Institution  de  V Eucharistie,  par  Chazal,  la  Jfaune  au  Désert,  par 
Bonnegrâce  ;  —  3'  :  ancien  bas-relief  peint  et  doré;  —  5*^^  :  Vie  de  S  te  Made- 
leine, trois  tableaux,  par  Ch.  Lefebvre  ;  bas-reliefs  en  albâtre  du  xv^  s., 
enchâssés  dans  les  boiseries;  —  ô*'  :  peintures  de  Jeanron,  relatives  à 
St  Vincent  de  Paul;  bas-reliefs,  moins  anciens  que  ceux  de  la  chap. 
précédente  ;  —  7«=  :  émaux  anciens  dans  la  boiserie. 

A  dr.  et  à  g.  du  maître-rautel,  statues  {St  Paul  et  St  Pierre)  par  Bra. 
Derrière  le  maître-autel,  inscription  rappelant  que  Pie  VII  a  célébré  la 
messe  dans  cette  église  le  10  mars  1805.  . 

Chapelle  du  chevet  :  Vie  de  St  Louis  (fresques  et  vitraux),  par  Jollivet; 
une  de  ces  compositions  représente  St  Louis  recevant  la  croix  à  Lyon, 
allégories  (^a-isailles),  par  Norblin. 

A  g.  (en  descendant)  :  1''^  chapelle  :  St  François  de  Sales  et  Mme  de 
Chantai  (sut  l'autel),  par  Ilallé  ;  Vie  de  St  François  (deux  tableaux),  par 
Jobl)é-l)uval  ;  — 2*-'  :  V Assomption ,  les  Saintes  Femmes,  la  Vierge  présen- 
tant son  fils  au  monde,  par  Lehniann  ;  —  3»^  :  le  Martyre  de  St  Denis  et 
de  ses  compagnons,  la  Religion,  les  Martgrs  ensevelis,  par  Catulle:  '2  ]iein- 
tures  du  xvi^-  s.  encastrées  dans  la  boiserie  ;  sur  l'autel,  ])etit  s;iini-s('[)n!('i'e 
en  j)artie  du  xvi*'  s.;  —  G''  :  vitrail  {la  /{ésurrect ion),  ])ar  Alfred  (Jéi-(Mi((\ 
donné  par  la  famille  C/arloryski.  —  Sur  la  porte  (N.)^  près  des  fonts 
baptismaux,  au  l)as  du  cidlaic^ral  g.  :  Dernière  communion  de  St  L^ouis., 
par  Doyen.  —  Chapelle  (U^s  ionts  :  le  Baptême  du  Christ,  par  Stella. 

SAINTE-MARGUERITE  2 (rue  St-Bernard,  28;  Pl. IV,  S,  12),  d 
xvif  s.,  reljatic  presfjuc  entièrement  après  1712;  l'extérieur  est 
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sans  caractère;  le  chœur,  plus  élevé  que  la  nef  et  mieux  soigné, 
.^-t  d'ordre  dorique. 

— Contre  les  deux  premiers  piliers,  groupes  en  marbre  ;  à  dr.,  Mar- 
'(e  Ste  Marf/iierite,Yfav  Maindron;  à  g.,  Ste  Elisabeth  faisant  Vaumone, 
Debaj".  —  Bas-côté  dr.,  l"^"  travée  :  St  Louis  visitant  les  soldats  malades 
''i  peste,  par  Gassies.  —  Chaire  du  xvii**  s.  (quatre  bas-reliefs). 
Croisillon  dr,  —  Chap.  de  la  Vierge  (côté  g.)  :  Vlnstitution  des  Enfants 
assistés,  par  Galloche;  Visitation,  par  Suvée  ;  St  Vincent  de  Paul  prêchant 
aux  pauvres,  par  le  frère  André;  à  dr.  de  rauteî.  Descente  de  croix,  par 
Lebrun. 

Pourtour  du  chœur.  —  A  dr.,  les  Israélites  dans  le  Désert,  parGigoux; 
la  Pentecôte,  par  Gleyre.  —  Derrière  le  maître-autel  :  Pietà.  groupe  en 
marbre,  provenant  du  tombeau  de  la  femme  de  Girardon,  par  ses  élèves 
Eustache  Nourrisson  et  Albert  le  Lorrain.  —  A  g.  en  descendant,  au- 
dessus  do  la  porte  de  la  chapelle  St-Joseph  :  Christ  en  c/-o/.r,  par  Lebrun  (?). 
—  Chap.  des  âmes  du  purgatoire  :  curieuses  peintures  en  grisaille,  par 
Brunetti:  derrière  l  autel,  le  Passage  des  ànœs  du  purgatoire  au  ciel, 
grande  toile  par  Briard. 

Croisillon  g.  —  Ste  Marguerite,  par  Vafllard  ;  St  Erançois  de  Sales  instal- 
lant St  Vincent  de  Paul  comme  supérieur  des  Dames  de  ta  Visitation,  par 
J.  Restout;  à  dr.  de  l'autel,  St  Ambroise,  par  Lagrenée  ;  au-dessus  de 
l'autel,  Ste  Marguerite,  marbre  par  Nanteuil  ;  Anne  d  Autriche  et  St  Vincent 
de  Paul,  par  le  frère  André. 

A  g.  do  la  porte  d'entrée  :  Descente  de  croix,  par  Salviati  ;  à  dr.,  Mas- 
sacre des  Innocents,  par  Giordano. 

Dans  l'ancien  cimetière  attenant  à  l'église,  à  g.,  fut  enseveli,  croit-on, 
Louis  XVII. 

SAÏNT-MÉDARD  •  (au  bas  de  la  rue Mouiretard ;  Pl.  IV,  0, 15), 
une  des  églises  les  plus  pittoresques  de  Paris  ;  elle  date  du  xv'^s. 
ou  du  commenc.  du  xvi^  pour  la  nef.  et  de  1586  à  1G55  pour  le 
chœur.  Le  21  décembre  1561,  plus  de  2,000  protestants  en  tirent 
le  siège.  Au  xvnr  s.,  le  cimetière  attenant  à  l'église  et  dans 
lequel  avait  été  enterré  le  diacre  Paris,  en  1727,  fut  le  théâtre 
de  scènes  scandaleuses;  les  convulsionnaii'cs  jansénistes  y  don- 
naient en  spectacle  leurs  extases.  Vers  1875,  le  cimetière  a  été 
converti  en  square. 

A  Tint,  (fragments  de  vitraux  du  xvi*'  s.),  trois  nofs  ogivales  sans  trans- 
sopt;  chœur  plus  largo  et  plus  élevé,  gothique  et  delà  Renaissance,  délî- 
euré  par  Pctit-Radel,  qui  tailla  dans  les  piliers  des  colonnes  d'ordre  do 
Pœstum.  Le  môme  artiste  a  élevé  entre  les  chapelles  de  l'abside  des 
colonnes  doriques  sui)i)ortant  la  voûte  des  bas-côtés  ;  il  a  construit  aussi  la 
chapelle  de  la  Vierge.  —  A  dr.,  4"  chaj).  :  le  Christ  mis  au  tombeau,  attribué 
à  Ph.  de  Champaigne;  —  au-dessus  do  la  porte  de  la  sacristie,  St  Etienne, 
tapisserie  des  Gobelins  ;  —  5"  chap.  :  V Annonciation  prédite  par  sir  prophrlcR, 
et  Dieu  le  Père,  le  St-Esprit  et  des  Anges,  toiles  de  Claude  Vi^iioii.  — 
Chap.  de  la  Vierge  (au  chevet)  :  à  dr.,  St  Médard  couronnant  une  rosière, 
par  L.  Dupré;  à  g.,  le  Mariage  de  la  Vierge,  i)ar  Caminade.  — Chap. 
8te-Geneviève,  à  g.  de  la  précédente  :  Ste  Genevière  gardant  ses  moutons, 
toilo  attribuée  à  Wattoau. 
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SAINT-MERRI  i  (rue  St-Martin;  entrée  latérale,  au  S.,  rue  de  la 
Verrerie.  76;  Pl.  II,  0,  10),  commencée  en  1520,  terminée  en  1612, 
style  gothique.  —  Portail  remarquable  par  l'élégance  et  la  grâce 
des  détails;  porte  centrale,  décorée  sous  Louis-Philippe  de  sta- 
tues médiocres  (les  Apôtres);  les  20 
statuettes  des  voussures  ont  été 
faites  d'après  des  moulages  pris  à 
Notre-Dame,  sur  la  porte  du  croisil- 
lon S. 

A  Tint.,  qni  a  (loiil)los  bas-côtés  à  dr.  ot 
un  bas-cot<'  uniciuo  avoc  (•hai)olles  so  com- 
muniquanr.  à  'j;.  (<lo-<  écriteaux  api)liqucs 
contro  les  piliers  iiidiquoiit  les  objets  d'art 
<l('s  .travées  ou  des  chapelles),  les  piliers 
et  les  arcades  du  chœur  ont  été  masijués 
par  un  placage  en  stuc,  établi  sous  Louis 
'  XV  par  rarciiitectc  Botfrand  et  les  frères 
Slodtz.  Mais  il  reste  encore  à  admirer  les 
dispositions  éléi2:antes  du  plan,  les  sculp- 
tures (les  clefs  do  voûte  et  les  nombreuses 
ramifications  <ies  nervures  de  l'intertrans- 
sept,  les  roses  latérales,  et  des  fragments 
très  considérables  de  belles  verrières  du 
XVI''  s.,  (fâuvres  do  Jacques  de  Paroy,  de 
Chamu  et  de  Jean  Nogaro.  —  Cliafre  de 
Michel  Slodtz.  —  Maître-autel  (1863)  avec 
grand  Christ  en  marbre  entouré  d'anges,  par 
l)ul)ois. —  Au-dessus  de  raulel,  G/uire  par 
Dubois. 

A  dr..  ji-raude  chaprllr  de  In  (  'uirniiuiiion,  consU^mte  par  Boffrand  (  1  T.")-?)  et 
d(''C()r(M^  p;ir  Icsfrères  Slodtz  :  1rs  l^rlcrins  d'iLiamaiis  [rcUi}>\o  ].  péirA.  t'uy[tel. 
—  Cliapcdlc  eu  a\;iiit  <lu  trarisse])t,  a,u-dessus  de  l'autel.  Malrr  iJo/omsti, 
])cinf,ui'c  du  xviiii*  s.  —  .V  côt('  de  la  ])orte  de  la  rue  de  lu  \'en'eri(\  b('nili(U' 
du  xvT'  s.  oru(''  d'(''cuss(»ns. —  ('l'oisillon  dr.  :  St  /'icrri'  i:relal)le).  purA'ien; 
./(•sus  cl  hi  Sinndi'il/iinc,  llallé;  sur  l'autel  contre  le  1'  '  pilier  du  (dueur  : 
/"  \'.  ri  riCiif.  ./..  pai-  ^'auloo.  — -2''  chapelle  du  chœur  à  dr.  :  fresques 
->7  Josrji/i  :.  p;ii'  f'uuile  Lafou.  —  r>''  :  fresques,  ])ar  (rlaize  (.S7  J'^rtnicois- 
Xni^icr.  et  Sic  (iriinrirm  au  iiiHicii  de  so)i  troujïiuiii^  t,al)leau  du  XVT'  S.).  — 
.  :  fresques  (.S7  ./an/ii,"s  le  M  a  jeu  i-),  par  Matout.  —  (Tha])(dl(>  i\c  l'axe. 
\  nnoncialion  et  JJcscnilr  tir  cri)l.i\  tableaux  par  ('olliii  de  \'erui()Ul. 

A  g.  (en  descendai)L),  1"'  c|i;ip(dlê  après  c(dle  de  l'axe  :  l>  Iragments 
d(;  vitraux.  — 2'-  :  fresques,  jiar  L(diuiaun.  ■ —  3''  :  frc^scpies  [Ste  PkUomènc), 
par  Amaury-Duval.  —  4''  :  IVesipu^s  (.SVc  Marie  KiiypIicinK;).  par  Chassé- 
riau  I  en  très  mauvais  état  j.  —  T)''  :  jVes([ues  [Si  Vincent  de  Paul).  ])ar 
Lépaulio.  —  G''  :  fresques  (la  Jiie/ihru reiise  Marie  de  rJncarnationX  pur 
Sébastien  Cornu.  —  Croisillon  :  .S7  Cluirles  Borromée  jrriant  (retaide  de 
l  anlel  adossé  au  l'"'"  pilier  du  clucur),  par  C.  Vanloo;  St  Merri  délirt'aiil 
h's  prisonniers  (rcUabic  du  l*""  autef),  par  Simon  Vouct.  —  La  Béparatimi  du 
'icrilèf/e  commis  contre  la  sainte  Jioslie  en  1752,  grande  toile  par  Lelle. 

SAINT-NICOLAS-DES-CHAMPS  2  (rue  St-Martin  ;  pl.  Il,  0,  9). 

églis(i  i);itie  en  1420,  agrandie  en  1576.  époque  où  le  chœur  fui 
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refait  dans  le  style  de  la  Renaissance,  ainsi  que  la  partie  E.  de 
la  nef;  bas-côtés  doubles  pourtournant  le  chœur;  pas  de  trans- 
sept.  —  Portail  gothique,  avec  statues 
par  Desprez  (1843)  ;  la  tour  est  à  dr.  — 
Portail  S.  construit  vers  4575,  d'après 
un  dessin  trouvé  dans  les  œuvres  de 
Philibert  Delorme  (fronton  d'une 
grande  richesse  d'ornementation;  van- 
taux de  l'époque). 

A  Tint.  (Ion-  «le  90  m.),  à  partir  de  la  6« 
travée,  le  plein  cintre  remplace  l'arc  brisé, 
et  des  colonnes  ioniques  forment  les  piliers. 
—  Orrjue,  de  Cliquot  (boiseries  remarqua- 
bles).— Maître-autel  surmonté  d'un  retable 
(xvii'-"  s.)  sur  lequel  Simon  Vouet  a  peint 
l\issomption  et  (es  Apôti'es  au  tombeau  de 
la  Vierge.  —  Chœur  :  4  Anges  adorateurs, 
par  Sarrazin.  —  Plusieurs  chapelles  con- 
servent des  restes  de  peintures  du  xviic  s. 

A  dr.  :  l""''  chapelle  (W-  travée),  côté  E.  : 
Jésus  portant  sa  croix,  par  Coutan.  —  2% 
côté  O.  :  le  Christ  agonisant,  par  Rouget. 

Chap.  de  la  Vierge  (abside)  :  à  dr.,  Hepos 
de   la  Ste-Faniille,   par   Caminade;   à  g., 
A '/"ration  des  Bergers,  Y>^r  Coypcl;  peintures  à  la  cire,  par  Jonvaux. 

A  ^.  (en  descendant),  grande  sacristie  :  portraits  de  curés,  dont  un  par 
Pli.  de  Champaigne.  —2"  chap.  :  Ste  Cécile,  par  Landelle.  —  4"  :  67  Michel, 
attribué  à  C.  Vanloo.  —  6«  (IC^  travée)  :  3  tableaux  sur  bois  du  xvi«  s.  [la 
Passion).  —  8*^  (8«  travée),  côté  E.  :  St  Etienne  visitant  les  malades,  par 
Coignet.  —  Chap.  des  catéchismes  (à  g.  de  l'entrée)  :  Jésus  bénissant  les 
enfants,  par  llallé. 

SAINT-NICOLAS-DU-CHARDONNET  1  (rue  St  Victor  et  bd 
bt-Germain;  Pl.  IV,  0,  13;  on  entre  par  la  petite  porte  de  la  rue 
des  Bernardins,  à  g.  du  chœur),  église  bâtie  de  1656  à  1709,  en 
partie  sur  les  dessins  du  peintre  Ch.  Lebrun,  enfant  de  la 
paroisse.  La  tour,  fort  laide,  est  un  reste  de  l'église  antérieure 
et  date  de  1625;  l'église  est  inachevée  et  n'a  pas  de  façade.  Les 
vantaux  de  la  porte  du  croisillon  g.  sont  ceux  mêmes  qui 
avaient  été  exécutés  au  xvji«  s.  sur  les  dessins  de  Lebrun. 

A  Tint,  (des  écriteaux  indiquent  les  ol)jcts  <rart  ot  les  sniots  représentés] 
décore  de  marbres  do  couleur,  beau  buf/ff  d'orfjucs  (\vii>  s.). 

A  dr.,  à  l'extrémité  du  bas-côté,  Jésus  nn  jardin  des  Oliviers,  par  Des- 
touches.  —  P';  chap.  :  Jésus  guérissant  Varrugle  de  Jéricho,  par  Desgotfe  ; 
Baptême  du  Christ,  par  Coi-ot;  vitrail  ],ar  Cliampianeulle.  -  Chap  des 
catéchismes  (entrée  par  la  2'  chap.  do  dr.)  :  /{ésurrcction,  par  Lebrun  (■>)' 
^t  Bruno  en  prière,  par  Restout;  Adoration  des  Bergers,  \i3,v  L.  Giordano ' 
Mariage  de  la  V.,  par  Coypel  ( ?)  ;  Bepos  en  Eqypte,  par  Lagrenée.  —  Croi- 
sillon dr  et  chap.  de  la  Communion  :  la  Manne;  Melchisédech,  par 
rs.  (-oypel,  le  Jeune;  le  Christ,  statue  attribuée  àCortot;  la  Vierqe,  statue 
par  Debay,  père;  vitrail  par  La  Lyre  {Ste  Anne  instruisant  la  Y.). 
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t  ur.  — A  dr.,  1'*  chap.  :  Martyre  de  St  Victor,  par  Graver.  —  •2''  :  yno- 
de  Jérôme  Bignon,  avocat  général  et  -érudit  (f  1656),  par  Girardon. 
>       nnçois  de  Sales,  par  Ph.  de  Chaïupaigne.  — 3»^  Incrédulité  de  St  Thomas, 
;       ("urzon.  —  4^  :  Extase  de  Ste  Thérèse,  par  Natoire  (?).  —  6^'  (de  la 
_'^)  peinte  par  Gosse  :  la  V.  et  l'Enf.  J.,  marbre  par  Seurre.  —  7*^^  : 
/•e  de  St  Jean  V Evangéliste ,  par  Lebrun.  —  8'*   :  dite  cliap.  de 
:n  :  tombeau  de  la  mère  de  Lebnm,  exécuté  par  Tuby  et  Collignon 
»  dessins  de  Ch.  Lebrun  e.t  dans  le  goût  théâtral  du  Bernin  (la  mère 
•  brun  sort  du  sépulcre  à  la  voix  de  l'Ange  du  Jugement  dernier); 
e  de  l'entrée  de  la  chapelle,  monament  de  Lebrun  et  de  sa  veuve, 
!ie  Butay.  par  Ant.  Coysevox  :  l'Aur/e  Gabriel  (à  la  voûte)  et  St  Charles 
niée,  par  Lebrun.  —  11*  :  St  Pierre  (bas-relief  en  bois  du  xv!!*"  s.). 
lisillon  g.  :  J.-C.  ressuscitant  la  fille  de  Jaïre,  par  Vignaud.  —  A  g. 
■scendant),  3*  cliap.  :  moulages  des  bas-reliefs  exécutés  par  Jacques 
/in  pour  le  tombeau  des  Condés.  —  l'""  :  Baptême  du  Christ,  par 
Ht  ^en  mauvais  étatj.  —  A  g.   de  la  porte  d'entrée,  Martyre  de 
'ifistirn,  par  Dupuis. 

SAINT-PAUL-SAINT-LOUlSi  (rue  St-Antoine;  Pl.  IV,  P,  M), 

église  (les  Jésuites,  èlevé»^  sur  les  plans  d'un  d'enlre  eux,  le  P.  Fran- 
çois Derrand,  aux  frais  de  Louis  XII,  de  1627  à  1641.  D'abord 
sous  le  vocable  de  Sl-Louis,  elle  a  pris  son  vocable  actuel  après 
la  démolition,  en  1196,  de  l'église  Saint-Paul;  son  architecture, 
qui  s'inspire  de  celle  des  églises  italiennes  de  la  fin  du  xvi*  s., 
maniue  en  France  l'origine  d'une  école  que  l'on  a  appelée  l'école 
jésuite.  Le  dôme  est  le  second  construit  à  Paris,  le  premier 
étant  celui  des  Carmes. 

Les  anciens  bâtiments  de  la  maison  professe  des  Jésuites, 
aliénant  à  l'église,  sont  occupés  par  le  lycée  Charleniagne. 

A  la  façade,  statues  de  St  Louis  (sous  le  grand  fronton),  par 
Lequesne,  de  Ste  Catherine  (à  g.),  par  Préault,  et  de  Ste  Aure  (à 
dr.),  par  Etex.  Les  vantaux  des  portes  sont  du  xvif  s. 

L'inférieur  est  d'ordre  corinthien;  au-dessus  des  chapelles  de  la  nef,  qui 
communiquent  entre  elles,  tribunes,  continuc'es  par  un  triforium  au  trans- 
scpt  et  à  l'abside  ;  celle-ci  esta  divisions  paires,  disposition  fort  rare.  —  Béni- 
tiers formés  de  cofjuilles  données  par  Victor  Hugo.—  Croisillon  dr.  :  Louis  Xlll 
offrant  à  St  Louis  le  modèlf.  de  l'éf/lise,  par  Simon  Vouet.  —  Coupole  : 
quatre  grandes  grisailles  {Charlematjne,  Clovis,  St  Louis,  Robert  le  Pieux). 
—  Chapelle  à  g.  du  maître-autel  :  Vierr/e  douloureuse,  en  marbre,  par 
Germain  Pilon.  —  Croisillon  g.-":  le  Christ  au  jardin  des  Oliviers,  par  Eug. 
Delacroix  (18-27). 

SAINT-PHILIPPE-DU-ROULE  ^  (fg  St-Pîonoré;  Pl.  I,  I,  7), 
construite  de  1769  à  1784,  en  forme  de  basilique,  sur  les  dessins 
de  Clialgrin,  agrandie  en  1845  par  Godde  et  en  1853  par 
V.  Baltard. 

A  Tint.  :  coupole  de  rhémicyclo  pointe  par  T.  Chassériau  {Descente  de 
('•■•<rr.\;  chapelle  de  la  Vierge  peinte  par  Cl.  Jacquand  ;  dans  le  chœur 
I   chapelle  de  la  Vierge,  statues  (le  Bra  et  do  Lo])(LMif-Nantcuil.  — 
iix  de  Maréchal,  Galimard  et  Lusson. 
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SAINT-ROCH  1  (rue  Sl-Honoré;  Pl.  I,  L,  9),  dont  Louis  XIV 
posa  en  1653  la  première  pierre,  fut  commencé  par  Jacques 
Lemercier,  élevé  en  majeure  partie  sous  Louis  XV  par  Robert 
de  Cotte,  beau-frère  de  Mansart,  et  terminé  par  son  fils  Jules; 
la  consécration  de  l'édifice  eut  lieu  le  10  juillet  1740.  C'est  sur 
les  marches  de  l'escalier  de  la  façade  et  dans  les  rues  voisines 
que,  le  13  vendémiaire  an  IV  (5  octobre  1795),  l'insurrection 
royaliste  des  Sections  contre  la  Convention  fut  repoussée  par 
la  mitraille  de  Ronaparte. 

L'intérieur,  qui  est  surtout  visité  pour  ses  nombreuses  œuvres  d'art 
des  xvii*^  et  xviii«  s.,  est  l'ensemble  de  trois  églises  qui  se  succèdent  sur 
le  même  axe  et  dont  la  longueur  totale  est  de  1-26  m.;  le  corps  de  Féglise 
est  d'ordre  dorique.  —  Chaire,  dessinée  par  Clialles  et  exécutée  par  Dela- 
perche  (statues  en  bronze  des  Vertus  théologales  ;  rideau  sculpté,  repré- 
sentant le  voile  de  l'Erreur  que  le  génie  de  la  Vérité  catholique  soulève 
avec  effort). 

Contre  le  pilier  de  g,  de  l'orgue,  médaillon  représentant  Corneille,  avec 
une  inscription  rappelant  la  mort  du  poète,  qui  eut  lieu  rue  d'Argenteuil 
le  l*-^'  octoore  168^1,  et  son  inhumation  à  St-Rocli. 

Au-dessus  de  la  porte  de  dr.,  toile  d'Odier  [St  François  d'Assise  distri- 
buant des  aumônes). 

Chapelles  à  dr.  :  J."  ("2  travées)  :  bustes  de  Le  Nôtre  et  de  François  de 
Créoui,  par  Coysevox  aîné,  de  Mif/nard,  par  Martin-Desjardins  ;  statue  du 
earainal  Dubois,  par  G.  Coustou;  tombeaux  do  Maupertuis,  par  d'Huez,  et 
du  comte  d'Harcourt,  par  Renard;  médaillons  de  Mme  Lalive  de  Jully,  par 
Falconet.  du  maréchal  d'Asfeld;  —  '2^  :  St  Etienne,  peintures  de  Roux; 
tombeau  du  maréchal  de  Créqui,  par  Mazelinc  et  liurtrelle;  —  S*"  :  les 
1    ''S  du  Purr/atoire,  par  Boulanger;  —  0*=  (croisillon)  :  Guérison  du  mal 
Ardents,  peinture  par  Doyen;  statues  de  St  Léon  le  Grand  et  do 
Marcel;  —  6  :  Ste  Clotilde,  peinture  par  Devéria. 

Contre  les  piliers  do  la  croisée,  devant  le  chœur,  dans  la  grande  nef  : 
à  g.,  le  Christ  agonisant,  par  Falconet;  à  dr.,  St  Roch,  par  G.  Coustou. 

P«  chapelle  à  dr.  après  le  transsept  :  Sainte  Clotilde,  par  Devéria. 

Déam})ulatoire  :  la  Présentation,  tableau  par  Restent. 

Déambulatoire  de  la  chapelle  absidale  :  tableaux  :  Tmisscz  venir  à  moi 
les  enfants,  par  Schnetz  :  Jésus  chassant  les  vendeurs  du  Temple,  par 
Thomas  (1822);  à  g.,  la  V.  et  l'Enf.  J.,  par  Joulin  (fleurs  remarquables); 
à  dr.,  Jésus  ressuscitant  la  fille  de  Jaïre,  par  Delorme  (1817);  le  Triomphe 
de  Mardochée,  par  Restout.  —  Derrière  l'autel  de  la  chapelle,  la  Naissance 
du  Christ,  groupe  en  marbre,  par  Michel  Anguier;  au-dessus,  gloire  aux 
lourds  rayons  d'or. 

Chapelle  du  Tombeau  ou  des  Catéchismes  :  Résurrection  de  Lazare  et 
.  J.-C.  laissant  venir  à  lui  les  enfants,  par  Vien  ;  Christ  en  croix,  par  Michel 
Anguier  (marbre),  et,  au  pied  de  la  croix,  représentant  Marie-Madeleine, 
statue  agenouillée  de  la  comtesse  de  Fem^ières,  fille  de  Mignard,  par  Le 
Moyne,  et  statue  debout  de  la  Vierge,  par  Dcseine;  à  dr.,  Christ  au  tom- 
beau, plâtre,  par  Deseinc  ;  à  g..  Crucifiement,  plâtre  par  Duseigneur. 

Dans  la  salle  des  mariages,  rue  Saint-Roch,  toiles  attribuées  â  Lar- 
u^illierc  et  à  Ph.  de  Cliampaigne. 

Chapelles  â  g.  (en  descendant)  :  5'-"  (croisillon)  :  Prédication  de  St  Denis, 
belle  toile  de  Vien;  St  André,  statue  par  Pradier;  St  Augustin,  statue  par 
d'Huez; —  6*=  :  monument  de  Vabhé  de  VEpée,  fondateur  de  l'institution 
des  sourds-muets,  par  A.  Préault;  —  T  :  Descente  de  croix,  Vierge  consola- 


\.  y.  S«  sect.,  p.  30. 


158 


ÉDIFICES  RELIGIEUX. 


[CHAP.  VI j 


trice,  tableaux  par  Séb.  Cornu;  —  8"  :  monument  commémorai  if  de  la 
mort  de  Bossuct;  —  9*^  (double)  :  Baptême  du  Christ,  groupe  de  Le  Moj^ne  ; 
peintures  de  Chassériau^ 

SAINT-SÉVERIN  i  (rue  St-Séverin;  PI,  IV,  N,  12),  très  cu- 
rieuse église  gothique,  reconstruite  partiellement  à  diverses 
époques;  du  commencement  du  xiii^s!, 
il  reste  le  portail  latéral  et  le  porche 
ménagés  sous  la  tour,  la  partie  infé- 
rieure de  la  façade,  les  voûtes  des 
trois  premières  travées  du  premier 
collatéral  de  dr.,  les  trois  premières 
travées  ^de  la  grande  nef  et  le  trifo- 
rium  des  quatre  premières  travées; 
quelques  parties  intermédiaires  sont 
du  xiv'^s.;  les  seconds  bas-côtés  et 
l'abside  sont  des  xv''  et  xvi*'  s. 

La  façade  est  de  deux  époques.  Le 
portail,  en  complète  harmonie  de 
style  avec  la  partie  inférieure,  pro- 
vient de  l'église  St-Pierre-aux-Bœufs, 
dans  la  Cité,  d'où  il  a  été  transporté 
pierre  par  pierre  en  1837;  il  remonte 
à  la  première  moitié  du  xiii"  s.  (au 
tympan,  la  V.et  VEnf.  y.,  par  Ramus, 
1839).  La  porte  a  des  vantaux  du 
xvii^  s.  (médaillons  de  St  Pierre  et. 
de  St  Paul).  Les  deux  étages  supé- 
rieurs de  la  façade  appartiennent  au 
xv''  ou  au  xvi*'  s.  (au-dessus  du  pi- 
gnon, statue  de  la  Vierge^  1842).  — 
A  g.  de  la  façade  s'élève  une  tour  des 
xHi*"  et  xiv  s.,  au  pied  de  laquelle, 
du  côté  du  N.,  une  porte  qui, fut  long- 
temps l'unique  entrée  (tympan  mo- 
derne) offre,  dans  son  encadrement, 
des  débris  d'inscriptions,  dont  celle-ci,  en  caractères  du  xve  s.  : 
Bonnes  gens  qui  par  cy  passés,  priez  Dieu  pour  les  trespassés. 
A  g.  de  la  tour,  au  mur  des  chapelles,  on  remarque  l'encadre- 
ment (xv^  s.)  de  l'horloge.  Dans  l'angle  voisin,  une  niche  ren- 
ferme la  statue  de  .S^  Séverin,  reclus,  qui  vivait  au  vi''  s. 

A  Tint.,  divisé  en  cinq  nefs,  sans  transsept,  avec  chapelles  au  pourtour, 
on  remarque  les  nervures  des  voûtes  et  la  physionomie  originale  du  trifo- 
rium  du  chœur,  qui  rappelle  le  stylo  ])orpendiculaire  anglais.  Los  travées 
de  l'abside  ont  été  défigurées  au  xvii<=  s,  par  dos  placages  de  marbre 
qui  recouvrent  les  piliers  et  transforment  les  arcs  brisés  en  pleins  cintres. 
Cette  décoration,  ainsi  que  le  baldaquin  du  maître-autel,  ont' été  exécutés 
par  Baptiste  Tnby,  sur  les  desh;ins  de  Giiarles  Lebrun,  et  aux  frais  de 
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le  Montpcnsier.  —  Le  biitfct  d'orgues  est  de  1715.  —  Los  15  fenêtres 
de  la  nef,  à  partir  de  la  4*=  travée,  sont  ornées  de  vitraux  du  xv*  et 
\  i«  s.,  assez  maladroitement  restaurés.  Nous  signalerons  Y  Arbre  de 
.  dans  la  rose  du  portail  principal. 
A  dr..  l""*  chapelle  :  Prédication  de  St  Jean  dans  le  désert;  Baptême  de 
Jésus,  par  Paul  Flandrin.  —  2«  :  Xativité  et  Présentation  de  la  Vierge,  par 
Hoiin.  —  3^  :  Mariage  dn  lu  Vierge.  Fuite  en  Egypte.  parSignol;  —  4^  (pas- 
:  St  André,  par  Schnetz;  —      :  St  Pierre  et  St  Paul,  par  Biennoury  ; 
:  Ste  Madeleine,  par  Murât  :  vitrail  de  Didron  ;  —  1^  :  St  Jean  écri- 
'  Apocah/pse.  la  Cène,  Vocation  de  St  Jean  et  de  St  Jacques,  Martyre 
•:■   ^  r  Jean,  par  Hipp.  Flandrin  ;  —  S*"  :  Ste  Geneviève,  par  Hesse  ;  —  9''  (T''  do 
i  a'-ide)  :  hs  deux  Sfs  S'h-erin  (l'un  abbé,  l'autre  reclus),  par  Cornu.  — 
lu   :  Arbre  de  Jessé,  fres(iue  du  xvi*"  s.  —  Porte  donnant  accès  dans  la  cha- 
pelle de  la  Vierge  (statue  par  Bridan). 

A  g.  (en  descendant)  :  '2'=  chap.  (à  partir  de  celle  de  l'axe)  :  Communion 
de  si  Jérôme,  les  Pestiférés  de  Marseille,  i)ar  Gérômo  ;  —  3*^  :  Translation 
de  la  couronne  d'épines,  Mofi  de  St  Louis,  par  Leloir;  — Au-dessus  d'une 
porte  d'escalier,  cj)itapiie  du  xv«  s.  avec  bas-relief.  —  4«  :  St  Charles  Jior- 
romée,  par  Jobbé-Duval  ;  —  5«  :  *SY  François  de  Sales,  par  Mottez  ;  —  6*'  : 
St  Vincent  de  Paul,  les  Vertus  théologales,  par  Ricliomme.  —  Contre  le 
mur  de  la' tour,  au-dessus  du  ])éniticr,  inscription  à  la  mémoire  de  Bertrand 
Ogeron,  seigneur  de  Brière-en-Jallais,  mort  sur  la  paroisse  en  1G76,  après 
avoir  organisé  le  gouvernement  de  l'île  d'Haïti,  de  1664  à  16'75. 

Au  S.  du  chœur  de  St-Séverin  sont  les  restes  d'un  charnier  du 
xv^  s.,  semblable  à  un  cloître,  et  d'un  plan  irrégulier. 

SAINT-SULPICE  •  (ydace  du  nièmc  nom;  Pl.  lll,  L,  12),  église 
commencée  en  1646,  sur  les  dessins  de 
G.miare;  reprise  en  1655,  sur  un  plan 
plus  vaste,  d'après  Levau  ;  continuée 
en  1070  par  Daniel  Gittard.  Arrêtés  en 
1675,  les  travaux  furent  repris  en  1711) 
par  Oppcnordt.  En  1783,  à  la  suite 
d'un  concours,  l'exécution  des  tours  et 
de  la  façade  fut  coniiéc  à  Scrvandony, 
de  Lyon  (qui,  pour  donner  une  forme 
italienne  à  son  nom,  l'écrivait  «  Ser- 
vandoni  »).  En  1745,  le  travail  de  Ser- 
vandony,  dont  on  n'était  pas  satisfait, 
fut  confié  à  Maclaurin,  que  remplaça 
Cbalgrin;  celui-ci  refit  la  tour  du  N., 
mais  celle  du  S.  resta  inachevée. 

Sous  la  Convention,  cette  église  fut 
le  temple  de  la  Victoire,  et,  le  15  bru- 
maire an  YIll  (5  novembre  1799),  on 
Saint-Sulpicc  ^  donna  un  banquet  par  souscription 

au  général  Bonaparte. 
La  façade,  d'un  aspect  imposant,  offre  deux  ordres  super- 
poses :  dorique  et  ionique.  La  tour  du  N.  est  haute  de  73  m. 
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,  V  angles,  statues  assises  des  Evangéiistes,  par  Mouchez);  celle 
i  ;  de  6S  m.  Sous  le  portique  de  la  façade,  à  dr.  et  à  g.  delà 
P-a  te  centrale,  statues  assises  de  ^7  Paul  et  de  8/  Pierre^  par 
'    Thomas;  sous  rentablement,  bas-reliefs  par  les  frères  Slodtz. 

it.,  long  de  140  m.,  large  do  56,  haut  de  33,  otfre    uii  ensciiil>h^ 
>tueux.  —  Orgue  des  plus  complets  et  des  plus  bcauJt  ;  le  buffet,  dessino 
"lialgnn.  a  été  décoré  de  charmantes  statues  par  Clodion  ;  Tinsiin- 
.  œuvre  de  Cliquot,  a  été  reconstruit  (1860-186-2)  par  Cavaillé-ruU  :  il 
rend  5  claviers,  un  pédalier,  118  registres, -20  pédales  de  combÏDai son  ci 
-  tuvaux.  On  peut  l'entendre  tous  les  dimanches  à  11  h.  et  à  3  li.  1  ^\  sauf 
.autTAvent  et  le  Carême.  —  A  l'entrée  de  la  nef,  deux  bénitierff.  (mum  uios 
•lies,  de  l'espèce  appelée  Tridacna  r/éante,  données  à  Louis  X!^  par 
;  publique  de  Venise,  reposent  sur  des  rochers  en  marbre  sciilpics  [lar 
lie.  —  Chaire,  de  la  seconde  moitié  du  xyiii^s.,  surmontée  iVuw  i^roupc 
(jis  doré  [la  Charité)  par  Dumont;  au  pied  des  escaliers,  deux  statues 
ois  doré,  la  Foi  et  VEspérance,  par  Guesdon.  —  Au-dessus  du  banc- 
ivre,  grand  crucifix  en  bronze,  par  Maindron.  —  Dans  le  dallage  du 
iUon  .S.,  plaque  de  bronze,  d'où  part  une  ligne  méridienne  en  bronze 
'  prolonge  jusqu'à  un  obélisque  en  marbre  blanc  })lacé  à  l'angle  N.-E. 
oisillon  N.-,  les  rayons  du  soleil,  passant  à  midi  par  une  petite  ouver- 
j)ercée  dans  la  fenêtre  aveugle  du  croisillon  S.,  viennent  frapper  la 
iienne  sur  un  point  variable  suivant  le  jour  de  l'année;  ce  gnomon 
construit  en  H  11  par  Lemounier  et  Charles  Langlois. 
litre-autel,  en  marore  jaune  anticpie  et  bronze  doré,  orné  d'un  bas- 
I  en  bronze,  Jésus  nu  milieu  des  /Joctcurs,  par  Debay  (18'24).  —  Au 
lier,  à  g.  et  à  dr.,  statues,  le  f'hrist  à  la  colonne  et  la  Mère  de.dnu- 
par  Bouchardon.  —  Autour  du  chœur,  8  Apôtres,  par  le  même. 

-  chapelles  autour  de  Téglise  sont  décorées  de  fresques  et  de  pein- 

-  murales. 

dr.,  1"=  cliap.  :  peintures,  par  E.  Delacroix  :  à  la  voût(^  st  Michel 
'ssant  le  démon-,  à  g..  Lutte  de  Jacob  avec  VAnifc;  à  dr.,  H vUodm-i' 
Si'  du  temple;  quatre  Auges  (en  grisaille),  magnifiques  (pour  bicMi  saisir 
«  rspcctive  de  l'Héliodorc,  se  placer  dans  h;  bas-côté,  près  d(;  la  cliaiic). 
'  :  peintures,  par  Heim  :  à  la  voûte,  la  Jieligioti,  exhortant  le  ('lirélicn 
iiffrir  en  cette  vie  pour  éviter  les  peines  du  Purga/oirc  ;  à  <j-..  In  /'luèrc 
les  Morts  obtient  la  délivrance  des  ànies  du  J'iirt/a/n/rr  :  à  <lr..  ./.-(I.  cl 
intercédant  auprès  de  Dieu  en  faveur  des  péchcmy.        W  :  Si  Hori,^ 
Abel  de  Pujol.  —  A"  :  St  Maurice,  par  Yinclinn.       T)'    :   lom Ix  ji u 
iiré  Languet  de  Gergy,  ouvrage  dans  le  style  du  iScinin.  par  Sloilix. 
loisillon  S.  :  la  liésurrection;  V Ascension,  par  Sif^i!'»!  :  rAinjc  du  Mai- 
statue  par  Droz.  —  Sacristie  des  Messes  :  au-ilcssiis  de  l;i  |m)ii(', 
l'ipice,  statue  assise,  par  Franceschi.  —  6"-  :  St  Denis,  par  .lol»l)c-j)uv;ii. 
/  :  St  Martin,  par  Mettez.  —  8*  :  Ste  Genevirrc^  par  'J'iinl);il.  — 
Ste  Anne,  par  Lenepveu. 

hapelle  de  la  Vierge.  —  C'est  un  des  meilleurs  onvi-aLf  s  Scrvan- 
y.  Derrière  l'autel  (belles  colonnes  en  marbre),  dans  uikmik  Im'  pi  olondc 
si.tiiie  en  marbre  de  la  Y.  portant  l'Enf.  J.,  debout  sur  ir  -iolic  (uit<)ur(' 
i'  nuages,  au  milieu  desquels  voltigent  de  petits  ani-îi  -^   l.(  \  icrLir  cm.  de 
i'  .  aile,  les  anges  sont  de  Mouchez).  Les  ])arois  sont  rr\ciih's  'le  inarlu-(>s 
■iiîCorées  de  peintures,  par  Vanloo.       roup,,!.-  NupcruMii-c  est,  ih-cui-c'c, 
belle  frer,qae  de  Le  Moyne  [!' Assom jii nm  ,.      \  'ir.  c!  ;i  -  .  'le  la  ^lia- 
daiis  le  bas-côté  de  l'abside,  la  Mori  dr  lu.  \  .      r Assom pi idh ,  |)cin- 
.  par  Bin. 

.u;.,  l"""  chap.  (en  descendant)  :  St  Lon.is,  \)\\v  .\l;ii'iui.  —  -l"  :  .S7  .In^cph. 
Landelle.  —  3'^  :  St  Charles  liorronir,-,  par  l'n'inui.  ~  -  1'  :  .S7  Jean 
'ingéliste,  par  Glaize.  —  Saci-isii(^  Aos  AlariaLics  :  Tnhir.   Si  Mlrlwl 
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toiles,  par  Rémond;  au-dessus  de  la  porte,  statue  assise  de  St  Pierre,  par 
Guitton.  —  Croisillon  N.  :  Mort  du  Christ;  Trahison  de  Judas,  par  Signol  ; 
un  Ange,  statue  par  Desbœufs.  —  5^  chap.  :  le  ^ acré-C œur,  atatue  par 
Thomas.  —  ô*'  :  St  Yincent  de  Paul,  par  Guillemot;  St  Vincent  de  Paul, 
groupe  en  marbre,  par  Gabuahet.  —  7"  :  St  Paul,  par  Drolling;  au-dessus 
de  l'autel,  St  Paul,  statue  par  Révillon.  —  8^  :  St  François  de  Sales,  par 
Hesse.  —  9""  :  St  François-Xavier,  par  Lafdn.  —  Dans  une  chapelle,  sous 
la  tour  N.,  statue  de  St  Pierre,  par  Pradier. 

De  vastes  cryptes  s'étendent  sous  l'église  ;  on  voit  encore  sous  le  chœur 
des  débris  notables  de  l'église  précédente,  qui  était  du  xv^  s.  (s'adresser 
au  vicaire  de  garde). 

SAINT-THOMAS-D'AQUIN  i  (place  de  ce  nom  ;  Pi.  I,  K,  11), 
église  commencée  en  1682,  sur  les  plans  de  Pierre  Bullet,  terminée 
en  1683;  le  portail,  d'ordres  dorique  et  ionique,  fut  élevé  en  1770 
par  le  frère  Claude,  dominicain.  —  A  l'extrados  de  la  porte  cen- 
trale, deux  Anges,  par  Daumas;  au-dessus  de  la  porte  g.,  la  Vierge 
donnant  le  rosaire  à  St  Dominique ,  par  Gruyère;  à  dr.,  le  Christ 
approuvant  la  doctrine  de  St  Thomas,  par  Vilain.  —  Au  fronton, 
la  Religion,  bas-relief. 

Intérieur,  long  de  44  m.  et  haut  de  23.  —  Nef  :  à  dr.,  au-dessus  de  la 
porte,  Mort  de  Saphire,  par  Picot;  à  g.,  au  mur  de  la  P^  travée,  Prédication 
de  St  Jean,  par  Abel  de  Pujol.  —  Peintures  murales,  par  Blondel  [la  Pré- 
^  dication  de  l'Evangile,  allégories,  à  la  coupole  ;  le  Christ  révélé  au  inonde, 
*  au  croisillon  dr.  ;  le  Mariage  de  la  V.,  au  croisillon  g.).  —  Chœur  :  à  dr., 
St  Pierre;  à  g.,  St  Paul,  par  A.  de  Pujol.  —  Ancienne  chapelle  des  Caté- 
chismes (en  haut  du  bas-côté  dr.,  à  l'entrée  de  la  sacristie,  prendre  à  dr. 
une  porte  qui  donne  accès  à  un  corridor  ;  de  là  un  escalier  monte  au  2"^  étage, 
où  se  trouve  la  chapelle;  elle  est  presque  toujours  fermée;  s'adresser 
au  sacristain)  :  Apparition  de  la  Vierge  à  St  Jérôme,  par  le  Guerchin  ; 
St  Germain  et  Ste  Geneviève,  par  Vanloo  ; 
VAme  aspirant  au  ciel,  par  .Lagrenée.  — 
Grande  chapelle  de  la  Vierge  :  plafond  [la 
Transfiguration),  par  Lemoyne.  —  Sacristie 
des  mariages  (à  g.  de  la  chapelle)  :  le 
ChrisL  au  jardin  des  Oliviers,  par  Bertin  ; 
Mater  dolorosa,  peinture  du  xvii®  s. 

SAINT  -  VINCENT  -  DE  -  PAUL  2 

(place  Lafayette;  Pl.  II,  0,  6),  église 
commencée  en  1824,  par  Lepère,  ter- 
minée par  Hittorir  en  1844;  elle  est 
précédée  d'un  amphithéâtre  de  ram- 
pes monumentales. 

Fronton  décoré  d'un  bas-relief  (St 
Vincent  de  Paul  accompagné  de  la  Foi 
et  de  la  Charité),  par  Lebœuf-Nan- 
teuil.  —  Au-dessus  du  fronton,  atti- 
que  avec  St  Pierre  et  St  Paul,  par  Ramey. 


Saint-Vinccnt-dc-Paul. 


Entre  les  deux 

tours  (hautes  de  54  m.),  statues  des  quatre Evangélistes.  —  Porte 
centrale,  av6C  bas-reliefs  {les  douze  Apôtres). 
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i  .i.:..  ^"  ui.  cl  large  de  37,  plafond  en  bois,  orne  do  caissons, 

de  sculptures  et  d'incrustations.  —  Entre  les  deux  ordres  de  la  nef,  frise 
longue  de  170  m.,  haute  de  3,  séparant  les  deux  ordres  de  la  nef  et  décorée 
par  Hippolyte  Flandrin  d'une  immense  composition  peinte  sur  fond  d'or; 
c'est  un  des  chefs-d'œuvre  de  l'école  française.  Deux  longues  processions 
de  chrétiens  et  de  chrétiennes,  depuis  les  simples  lidèles  jusqu  aux  Evan- 
gélistes  et  aux  Docteurs,  se  déroulent  de  chaque  côté  de  i  édifice  avec 
Ta  majestueuse  placidité  des  théories  grecques.  —  Au-dessus  des  Tribunes, 
rang  de  colonnes,  frise  ornée  de  médaillons.  —  Demi-coupole  du  chœur 
ornée  de  peintures  par  Picot  [le  Christ  sur  un  trône,  St  Vincent  de  Paul; 
Evanqélistes,  Apôtres  et  Docteurs).  Dans  la  frise,  les  Sept  Sacrements, 
par  Picot.  —  Vitraux  par  Maréchal  et  Guyon.  —  Chaire  décorée  par 
Duscigneur.  — Adr.,  P'  chap.  :  fonts  baptismaux  très  remarquables,  fondus 
par  Calla. 

Stalles  sculptées  par  Millet  et  par  Derrc;  les  sculptures  de  ces  boi- 
series présentent,  sous  le  costume  do  leurs  patrons,  tous  les  princes  do 
la  famille  d'Orléans,  dont  elles  sont  les  portraits  ;  mutilées  en  18 18,  les 
statuettes  ont  été  restaurées  depuis.  —  Maitre-autel  orné  d'un  calvaire  en 
bronze,  par  Rude.  —  Chapelle  de  la  'Vierge  (au  chevet)  :  ^/iirist  de  l'autel, 
par  Carrier-Delleuse  ;  peintures  do  Bouguereau  :  à  dr.,  Adoration  des 
'^"/''.s.  Fuite  l'n  Efiypte,  Jésus  montant  au  Calvaire  et  rencontrant  sa  nièrCy 
'  le  au  pied  de  la  croix;  à  g..  Adoration  des  Bergers^  Visitation,  Annon- 
'OHy  Mario fje  de  la  Vierije. 

LA  SORBONNE  i  (place  du. même  nom;  Pl.  IV,  N,  13;  ouverte 
Iniie  la  journée  les  dim.  el  l'ôles;  en  sem.,  le  malin  jusqu'à  9  h. 
et  de  1  h.  à  3;  pour  voir  de  près  le  tombeau  de  Richelieu,  pour- 
boire au  sacristain),  chapelle  fondée  au  xiii"  s.,  reconstruite  de 
1635  à  1059,  par  Lemercier,  aux  frais  du  cardinal  de  Richelieu. 
—  Le  dôme  est  le  premier  exemple  d'un  véritable  dôme  élevé  à 
Paris,  les  coupoles  de  l'église  des  Carmes  et  de  St-Paul-St-Louis 
(V,  ci-dessus)  n'ayant  été  que  de  timides  essais.  —  Sur  la  cour 
intérieure  de  la  Sorbonne  est  un  second  portail  à  colonnes. 

\  l'int.,  Ph.  de  Champaigne  a  peint  les  pendentifs  do  la  coupole,  et, 
nos  jours,  Alexandre  liesse  le  transsept.  —  A  dr.,  tombeau  du  cardinal 
de  Richelieu,  sculpté  par  (rirardon  d'après  Lebrun  ;  c'est  une  œuvre  remar- 
quable par  la  finesse  «lu  travail  et  l'habileté  du  praticien,  mais  se  ressentant 
du  goui  théâtral  de  l'épocjue.  —  A  g.,  Christ  à  la  colonne,  par  Ramoy. 

LA  TRINITÉ-  (rue  St-Lazare,  à  l'extrémité  de  la  Chaussée- 
d'Antin;  Pl.  1,  L,  6),  construite  (1863-1807)  par  Rallu,  dans  un 
style  qui  rappelle  la  Renaissance,  est  bâtie  sur  une  terrasse 
qui  domine  un  square  et  contre  laquelle  s'élève  un  groupe  [la 
Charité^  la  Foi  ai  VEspcrance)  dessiné  par*l)uret  et  exécuté  par 
Lequesne. 

Le  porche,  que  surmonte  un  clocher  haut  de  63  m.,  est  décoré 
extérieurement  des  statues  de  St  Grégoire  de  Nazianze,  St  Hilaire, 
St  Augustin,  St  Athanase,  par  Guillaume.  Les  tympans  des  portes 
nt  ornés  de  peintures  sur  émail,  par  Paul  Balze.  Au  l'"''  étage, 
ifide  rose,  et  quatre  groupes  :  la  Force,  par  Maillet;  la  Justice, 
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par  Cavelicr;  la  Tempérance^  par  Car{)caux,  et  la  Pri/.di'iirr^  par 
Crauk.  ^ 

A  Tint.  UMiNtils  l)as-cùl('s,  iranssopl,,  ti'ihuiios),  J(ni:-^-  ilc  V)0  m.,  laryr  de 
18  o1  liaul  de  -27,  Ix'niiicrs  si!riiioii ( ('s  d'anges,  p.'ir  (tiiiikm'v.  —  Aiitom-  do 
la  trildiiic  d(^  l'orguo,  ])oin1uros  do  Jold)('-l)uval  (.S7  MiclicL  ï\\  // nonria/ ion, 
CAfliu'jin  j'jascal  couc/ié  sur  h'  liorc  des  Scpt-Scmii.r,  Si  /'in-ri'  (>t  S/  l'aiiL^ 

 .  Contro  los  piliors  do  la  iiof,  slatuos  <ï Apôtres.  —  Dans  los  pôiKMrations 

do  la  voùto  et  dans  los  tyni[>aiis  dos  quatro  travées  do  la  nof  et  de  la 
proniioro  du  chœur,  porsoniiagc^s  sym])oliques,  sacroments,  saints,  par 
Barrias.  à  dr.,  par  Jobbë-Duval,  à  g.  —  Entre  l'arc  triomphal  ot  la 
grand.o  voûto  de  la  nef,  tympan  décoré  de  peintures  do  Barrias  (la  Trinité 
et  des  Anf/es).  —  A  dr.,  1"^'  c]ia})olle  :  la  Mise  au  tombeait,  les  Ames  du  Pur- 
(/aloire,  par  Brissot;  —  '2''  :  .S7  Vincent  de  Paid,  par  Locomte-Bunouy; 
—  3'-  :  Ste  Geneviève,  par  l>arrias  :  —  :  .S7  Denis ^  par  Langée;  —  ô*"  (cha- 
pollo  du  chevet)  :  à  dr,,  P rêseni n tioii  nu  Temple,  Daniel  et  David,  par 
E.  Lévy  ;  à  g.,  C Assomption,  Isaïe  et  Ezéchiel,  par  Dolannay  ;  la  Y.  et  l  Enf., 
groupe"  on  marbre  i)ar  Dubois;  vitraux  par  Oudinot  et  Nicod,  —  A  g. 
(en  descendant),  '2^  chapelle  :  le  Soiuje  de  St  Joseph,  la  Ste-Famille,  par 
Thirion;  — :  le  Bon  Pasteur,  le  Sacré-Cœur,  par  Cazes  ;  —  4*:  la  Vierge, 
par  Dumas;  —      :  Baptême  du  Christ,  Adam  et  Eve,  par  Français. 

LE  VAL-DE-GRACE  1  (rue  St-Jacques;  PL  IV,  M,  15;  visible 
t.  L  j.  de  midi  à  4  h.  excepté  dim.  et  fêtes),  église  élevée,  ainsi  que 
l'abbaye  de  Ber- 
na r  d  i  n  e  s  du 
même  nom  (fon- 
dée près  de  Biè- 
vres  au  xu''  s.  el 
transférée  à  Pa- 
ris), par  Anne 
d'Autriche,  pour 
remercier  Dieu 
de  la  naissance 
de  Louis  XIV; 
elle  fut  com- 
mencée en  1645; 
mais  la  construc- 
tion fut  entravée 
par  les  troubles 
do  la  Fronde,  et 
l'édilice  changea 
plusieurs  fois 
d'architecte.  Le 
premier,  F  r . 
Mansart,en  mena 
la  construction  à 
(luehjucs  mètres  au-dessus  du  sol;  Jacques  Lemercicr  la  continua 
jusciu'à  la  hauteur  de  la  corniche;  Pierre  Lemuet,  secondé  par 
(îabriel  Leduc,  sur  les  dessins  de  qui  fut  élevée  la  coupole,  et  par, 
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ival,  la  termina  en  1665.  L'abbaye  du  Val-de-Grâce ,  sup- 
primée, comme  tous  les  monastères,  en  1790,  a  été  transformée 
en  hôpital  militaire:  l'église  n'a  été  rendue  au  culte  qu'en  1826. 
Dans  la  cour  qui   précède  l'église  se  voit  à  g.  une  des 
rnières  œuvres  de  David  d'Angers,  la.  statue  en  bronze  r/i^  c/ii- 
rgieïi  Larrey  (remarquer  les  bas-reliefs  du  piédestal). 
La  façade  est  une  des  meilleures  qu'ait  produites  à  Paris  le 
le  jésuite;  le  dôme,  d'une  courbe  élégante,  est  de  même 
-'ardé  par  les  architectes  comme  le  plus  parfait  de  ceux  qui 
it  été  élevés  en  France. 

A  Tint.,  coupole,  décorée  d'une  vaste  composition  [la  Gloire  des  Bienheu- 
■r)  de  Pierre  Mignard;  elle  comprend  plus  de  200  tiiruri^s.  Los  stnilp- 
res  des  quatre  pendentifs  et  les  bas-reliefs  qui  dccorom  les  arcades  des 
iK^uf  chapelles  sont  de  Michel  Anguier.  — Maître-autel,  imitation  do  celui 
du  Bernin,  à  St-Pierre  de  Rome,  avec  ses  six  grandes  colonnes  torses,  en 
marbre  de  Brabançon,  dont  chacune  a,  dit-on,  coûté  10,000  fr,,  et  qu'enve- 
;  Mipent  des  rinceaux  et  des  palmes  en  bronze  doré;  au-dessus,  crou|)o  en 
rbre,  reproduction  exacte,  par  D.  Lequien  et  Desprey ,  d(^  r(ouvi'(* 
uîguier.  —  A  dr.  du  chœur,  tableau  de  Ch.  Perrin  [Arme  'd'Autriche).  — 
chapelles  sont  ornées  de  sculptures,  —  Dans  l'ancien  oratoire  (chap.. 
.  St-Sacrement),  derrière  le  maître-autel  (entrée  à  dr.  ;  s'adresser  au 
ristain),  fresque  (la  Communion),  par  Ph.  de  Champaigne.  —  L'église 
iiîient  les  restes  de  la  reine  Henriette  de  France,  fille  de  Henri  IV  et 
lime  de  Charles  P"",  roi  d'Angleterre. 

Signalons  enfin  :  —  Vér/lise  arménienne  (PL  I;  H,  9;  rue  Jean- 
ujon),  construite  par  Guilbert  (1903). 

Wéqlise  St-Denls,  du  culte  catholique  français  (PL  IV,  N,  17; 
St-Jacques)  doit  être  mentionnée  à  part. 


ÉGLISES  PROTESTANTES 

Parmi  ces  églises,  celles  qui  méritent  une  visite  sont  :  le  temple  de 
rOratoirc,  l'église  des  Billettes  et  le  temple  de  Ste-Marie. 

A,  —  Eglises  françaises,  réformées,  luthériennes  et 
libres.  —  Quautiku  du  Louvhk.  —  Temple  de  POratoire  ^  (PL  1, 
M,  10),  rue  St-Honoré,  147,  ancienne  chapelle  de  la  Congrégation 
de  l'Oratoire,  instituée  par  le  cardinal  de  Bérulle.  Commencé 
en  1621,  par  Jacques  Lemercier,  et  achevé,  vers  1630,  par  Clément 
Métezeau  (sauf  le  portail,  bâti  en  1745  par  Pierre  Caqué),  l'édifice 
a  été  afîecté  en  1811  au  cul|^  réformé.  —  A  l'extérieur,  contre 
!<;  chevet  et  en  face  des  arcades  de  la  rue  de  Rivoli,  est  placé 
!<;  beau  monument  de  Coligny  (  V.  p.  43).  —  Service  à.  10  h.  15. 

Chaussék-d'Antin  et  ENvnK)>s.  ~  EgHse  de  la  Rédemption 
fIM.  I,  M,  7),  rue  Chauchat,  16  (luthérienne),  bâtie  en  1843  par 
1' .-C.  Gau,  sur  la  demande  de  la  duchesse  d'Orléans.  —  Siège 
du  consistoire  luthérien.  —  Service  à  10  h.  l-'L 


1.  y.  5«  sec  t.,  p.  43. 
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Chapelle  Taithout  (Pl.  I,  L,.7),  rue  de  Provence,  42  (église 
libre).  —  Service  à  10  h.  15.  ^ 

Chapelle  Milton  (Pl.  I,  M,  6),  rue  Milton,  5  (réformée).  —  Ser- 
vice à  10  h.  15. 

Chapelle  du  Nord  (Pl.  I,  0,  6),  rue  des  Petits-Hôtels,  17  (église 
libre).  —  Service  à  10  h.  15. 

Quartier  du  boulevard  Malesiierres.  —  Temple  du  Saint- 
Esprit  (Pl.  I,  J,  7),  rue  Roquépine,  5  (réformé),  construit  en  1805, 
dans  le  style  classique,  par  Ballu.  —  Service  à  iOli.  15. 

Chapelle  MaJesherhes  (Pl.  I,  J,  7),  rue  Roquépine,  4  (métho- 
diste). —  Service  à  2  h.  30. 

Eglise  des  Baiignolles  fPl.  I,  J,  5),  bd  des  Batignolles,  4G  (réfor- 
mée). —  Service  à  10  h.  15. 

Champs-Elysées.  —  Temple  de  l'Etoile  (Pl.  I,  E,  7),  avenue  de 
la  Grande-Armée,  54  (réformé),  construit  en  1874,  dans  le  style 
gothique,  par  Hansen.  —  Service  à  10  h.  15  et  4  h. 

Temple  de  Passy  (Pl.  I,  D,  10),  rue  Gortambert,  19  (réformé). 
—  Service  à  10  h.  15. 

Hôtel  de  Ville  et  Bastille.  —  Temple  des  Billettes  i  (Pl.  IV, 
0, 11),  rue  des  Archives,  24,  construite  en  1754  par  le  frère  Claude, 
dominicain,  pour  les  Carmes  dits  Billettes,  sur  l'emplacement 
d'une  chapelle  qui  portait  cette  ins- 
cription :  «  Ici  Dieu  fut  bouilli  ». 
C'est  en  effet  à  cet  endroit  qu'eut 
lieu,  en  1290,  d'après  les  chroniques 
de  St-Denis,  le  fameux  miracle  de 
l'hostie  miraculeuse,  poignardée  et 
bouillie  par  le  juif  Jonathan.  L'église 
des  Billettes  est  alTectée  depuis  1812 
au  culte  luthérien.  Il  reste,  des  dé- 
pendances de  l'ancienne  église  au 
N.  (s'adresser  au  concierge  de  l'école 
communale,  au  n°  26),  un  cloître 
voûté  (14  arcades)  de  1408,  surmonté 
d'un  1''  étage  avec  fenêtres  de 
l'époque.  —  Service  en  français  à 
10  h.  15  et  en  allemand  à  2  h.  (les 
jours  de  fête,  à  10  h.). 

Temple  de  Sainte-Marie  -  (Pl. 
IV,  Q,  1-2),  rue  St-Antoine,  17  (ré- 
formé), construit  en  1632  par  Fraii- 
çois  Mansart,  pour  les  religieuses  ob        Temple  de  Samte-Maric. 
la  Visitation,   qui   venaient  d'être 

établies  à  Paris.  Il  est  en  forme  de  rotonde.  Gravement  endom- 
magé sous  la  Commune,  il  fut  aussitôt  restauré.  Sur  les  ram- 
I)ants  du  fronton,  la  Charilé  et  la  lieUqion,  par  Hiolle.  —  Service 
;i  10  h,  30. 


1.   \'.  S'-  'it.rl..  /,.  :>!>.       -2.   V.       sccL,  p.  .0,9. 
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'  hapelle  de  Bon-Secours  (Pl.  IV,  T,  12),  rue  Titon,  20  (luthé- 
nne).  —  Service  en  français  à  10  h.  15;  en  allemand  le  jeudi 
^  h.  s. 

"liaison  des  Diaconesses  (Pl.  IV,  U,  14),  rue  de  Reuilly,  93.  —  Service 

V)rmé  à  3  h.  30,  dans  la  chapelle  de  cette  grande  maison  de 
r  iité  protestante. 

Rive  gauchr.  —  Temple  de  Pentemont  i  (Pl.  III,  J,  11),  rue 
de  Grenelle,  106  (rélormé).  C'était  la  chapelle  d'un  couvent  de 
Bernardines,  établies  d'abord  à  Panthémont,  près  de  Reauvais. 
L'église  fut  bâtie  en  1755,  par  P.  Contant  d'Ivry.  Les  bâtiments 
du  couvent  sont  occupés  par  la  caserne  de  Beliechasse.  —  Ser- 
vice à  10  h.  30  et  i  h. 

Chapelle  du  Luxembourq  (Pl.  III,  L,  13),  rue  Madame,  58 
(église  libre).  —  Service  à  10  h.  30  et  8  h. 

Eglises  Baptistes  :  —  rue  fie  Lille,  48  (Pl.  llï,  K-L,  11);  service 
à  2  h.  30;  —  avenue  du  Maine,  123;  service  à  2  h. 

Eglise  de  Port-Boyal  (Pl.  IV,  N,  15-16),  bd  Arago,  18  (réformée), 
construite  par  Rey,  et  premier  essai  d'une  architecture  nouvelle 
(d'après  le  style  roman)  pour  les  édifices  religieux  protestants. 

—  Service  à  10  h.  15. 

Oratoire  de  Sl-Marcel  (  Pl.  IV,  N,  1 4),  rue  Thouin,  1 0  bis  (lu  thérien) . 

—  Service  à  10  h.  15. 

B.  —  Eglises  anglaises.  —  Nous  signalerons  les  principales, 
situées  dans  les  quartiers  de  la  Madeleine  et  Montparnasse  et 
aux  alentours  des  Champs-Elysées. 

Eglise  anglicane  :  —  Eglise  de  la  rue  d'AguesseaUj  3  (Pl.  I,  J,  8), 
<  onstruite  en  1833,  dans  le  style  ogival.  On  y  voit  des  tableaux 
d  Annibal  Carrache.  Service  en  anglais,  le  dimanche  à  8  h.  30, 
11  h..  3  h.  30  et  8  h.  —  Eglise  de  la  rue  Aîigusle-Vacqiierie,  7. 

Eglise  presbytérienne  d'Ecosse  :  —  Eglise  de  la  rue  Bayard^  17. 
Service  à  II  h.  et  à  3  h. 

Eglise  épiscopale  américaine  :  —  Eglise  de  la  Hohj  Trinity, 
avenue  de  l'Aima,  23  (Pl.  I,  G,  D),  vaste  édifice  de  style  gothique. 
Service  à  8  h.  30,  10  h.  30  et  à  5  h.  —  Chapelle  Sainl-Lukes,  rue 
de  la  Grande-Chaumière,  5.  Service  à  8  h.  30,  10  h.  30  et  8  h.  s. 

Eglise  unie  d'Amérique  :  —  rue  de  Berri,  21  (Pl.  I,  H,  7).  — 
Service  à  M  h.  et  à  3  h. 

C  —  Eglises  luthériennes  étrangères  :  —  Eglise  allemande, 
rue  Blanche,  25  (Pl.  II,  L,  6).  Service  à  10  h.'  —  Eglise  sué- 
doise (bd  Ornano,  19).  Service  à  2  h.  30. 

Mentionnons  enfin  le  Temple  de  la  Nouvelle  Jérusalem,  du  culte 
swedenborgien  (rue  Thouin,  12;  service  à  3  h.y. 

ÉGLISES  GRECQUES 

Eglise  Russe  2  (Pl.  I,  G,  6;  rue  Daru,  entre  l'Arc  de  triomphe 
de  l'Etoile  et  le  parc  Monceau),  construite  de  1859  à  1861,  dans  le 

1.  V.  /5«  s('Xt.,p.  92.  —  -L  y.  .s(:cL,p.29. 
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styl^  byzantin  moscovite,  par  Strohm,  sur  les  dessins  de  Koiiz* 
mine,  tous  deux  architectes  russes.  Laha'u'^ ;ir  iolalo  de  l'édifice 
est  de  48  m. 

L'intérieur,  long  de  31  m.  et  largo  de 
28,  est  entièrement  décoré  de  fresques, 
par  Eugraphe  Sorokine,  Paul  Sorokine, 
Brohnikoff  et  Wassilieiï". 

Eglise  grecque  (rue  Bizet;  Pl.  T, 
G,  9),  dédiée  à  St  Stéphane  (S t  Etienne), 
construite  par  Vaudremer  dans  le  style 
byzantin. 

A  Tint.,  ])C4nturcs  murales  par  Ch.  La- 
meiro;  iconostase  en  marl)re  transparent, 
richement  ciselé,  et  décoré  do  peintures 
par  le  prof.  L.  Thiersch,  de  Munich. 

Chapelle  de  V Ambassade  de  Russie 
(rue  de  Grenelle,  79). 

Eglise  Roumai?ie  (rue  Jean-de-Beau- 
vais,  9),  chapelle  du  xiv''  s. 

TEMPLES  ISRAÉLITES 

Paris  possède  quatre  temples  israé- 
lites  ou  synagogues  : 

i'^  Le  Temple  de  la  rue  Notre-Dame- 
de-Nazareth  (PL  II,  P,  9),  n^  15,  vaste 

salle  rectangulaire  bâtie  en  1852  aux  frais  de  James  de  Roth- 
schild, sur  les  plans  de  Thierry. 

2*^  Le  Temple  de  la  rue  de  la  Victoire  (Pl.  1,  L,  7),  n"*  44, 
construit,  de  1865  à  1874,  par  Aldrophe,  dans  le  style  roman. 

3"  Le  Temple  de  la  rue  des  Tournelles  (PL  IV,  Q,  11),  n""  21, 
construit,  de  1867  à  1875,  par  Varcollier,  sur  l'emplacement  de 
l'ancien  hôtel  Dangeau,  dont  une  partie,  conservée  en  façade 
sur  la  place  des  Vosges,  renferme  les  appartements  du  grand- 
rabbin  de  France. 

4"  Temple  de  la  rue  de  Huffault  (Pl.  1,  M,  7),  n''  30,  du  style 
roman,  est  alîecté  aux  Israélites  du  rite  portugais. 


BASILIQUE  DE  SAINT-DENIS 

MoyaiiH  de  transport.  —  1°  Chemin  de  fer  :  trains-tramwa}  s  et  trams 
ordinaires;  1  k.;  ^'^arc  du  Nord,  18,  rue  de  Dunkerque;  80  c,  55  c.  et  35  c.  ; 
ail.  et  rot.,  1  Ir.  '20,  85  c.  et  55  c.  (^)uand  on  arrive  à  Saint-Denis  par  le 
cil.  d(;  1er,  on  descend  do  la  gare  (omn.  i)our  la  ville  et  la  basilique,  15  c.) 
à  la  rur,  du  (  'hcinin-de-Fer,  qui  va  à  fr.  vers  la  Seine,  et  à  dr.  vers  le  centre 
do  la  ville.  Se  dirif.^eant  de  ce  côté,  on  franchit  le  canal  et  l'on  arrive  bientôt 
à  ït'fjlisc.  Sidnl-Dciiis  de  l'Eslrêc,  œuvre  assez  originale  do  Viollct-lc-Duç. 
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K'i  face,  s'ouvre  la  me  de  la  République,  qui  croise  la  rue  de  Paris,  la 
l'^ipalo  de  la  ville,  suivie  par  les  trams,  et  aboutit  à  la.  place  d'Armes, 
V  élève  la  basilique. 

Tramways  :  —  A.  De  la  Madeleine  à  Saint-Denis  (60  c.  et  30  c.).  — 
/Je  la  Porte-Maillot  à  Saint-Denis  (50  c.  et  30  c.).  —  C.  De  V Opéra  à 

f-Denis  (60  c.  et  30  c.).  —  D.  Du  Châtelet  à  Saint-Denis  [60  c.  et  30  c.)- 
l  ous  les  trams  arrivant  à  Saint-Denis  suivent  la  rue  de  Paris,  qui  tra- 
•-e  toute  la  ville  du  S.  au  N.  ei  croise  la  rue  de  la  République,  condui- 

à  dr.  à  la  basilique.  • 

fours  et  heures  d'entrée.  —  Visil)le  t.  1.  j.  toute  la  journée* à  partir  do 
:.  5,  toutes  les  demi-lieures  ;  en  été,  la  dernière  visite  a  lieu  à  5  h.  30. 

La  BASILIQUE  DE  SAINT-DENIS.  qui  est  située  à  Saijil- 
(nombreux  restaurants),  Y.  industrielle  et  ch.-l.  d'arrond. 
t)0,808  hab.,  sur  la  rive  dr.  de  la  Seine,  mérite  par  son  archi- 
fure  et  par  ses  tombeaux  d'attirer  les  curieux  et  les  artistes. 

abbaye  de  Saint-Denis,  qui  a  donné  naissance  à  la  ville,  fut  d'abord 
petite  communauté  de  prêtres  qui  desservaient  une  éjïlise  érigée  sur 
tiubeau  de  l'apôtre  de  Paris  (m*'  s.),  Dagobert  fonda  Tabljave  et  fit  do 
i  rgiisc  la  nécropole  en  titre  des  monarques  français.  Louis  IX  fit  refaire 
richement  les  tombeaux  de  ses  prédécesseurs,  et  le  luxe  des  mausolées 
royaux:  alla  dès  lors  en  croissaQt,  surtout  à  partir  de  la  Kcnaissanco. 
ilibaye   fut  réduite,  par  I^ouis  XIV,  au   rang  de  simple  prieuré;  la 
.  olution  supprima  le  monastère,  mutila  ou  enleva  les  toml)eaux  après 
avoir  violés.  Napoléon  P'"  érigea  l'église  en  «  basilique  canoniale  »  et 
ivertit  les  bâtiments  monastiques  en  maison  d'éducation. 

La  Basilique  est  du  style  ogival.  Ses  deux  extrémités,  soit  la 
h  ivée  des  tours  et  le  rond-point,  remontent  à  1132-1144  et  sont 
I  iMivre  du  célèbre  abbé  Suger.  ministre  des  rois  Louis  VI  et 
'    iiis  VII;  on  les  considère  comme  les  premiers  des  monuments 

I  biques.  Le  reste  a  été  bâti  de  1231  à  1281,  sur  les  plans  du 
(  I  Icbre  Pierre  de  Montereau  (ainsi  que  cela  a  été  récemment 
établi  par  M.  Henri  Stein),  sauf  les  chapelles  de  g.  de  la  nef,  qui 
datent  de  Charles  V.  Sous  le  rond-point  est  une  crypte,  qui 
date  aussi  de  Suger,  et  dont  les  voûtes  sont  romanes.  La  tour 
de  g.  a  été  démolie  vers  1840,  après  une  restauration  maladroite. 
Les  trois  portes  à  vantaux  de  bronze  sont  des  compositions 
modernes;  mais  le  corps  de  l'édifice  a  été  fort  bien  restauré 
pnr  Viollet-le-Duc  et  depuis  par  Darcy.  La  porte  du  croisillon 
g.  est  en  partie  du  temps  de  Suger;  l'admirable  rose  qui  la 

1  monte,  du  xni^  s.  La  charmante  porte  du  croisillon  de  dr. 
"M  ne  la  montre  qu'aux  visiteurs  munis  d'une  carte  d'études 
•  Ifilivrée  par  la  Direction  des  Beaux-Arts)  est  du  temps  de 
SI  Louis.  A  remarquer  l'analogie  de  cette  porte  avec  celles  de 
la  chapelle  du  château  de  Saint-Germain,  que  d'autres  particu- 
iai'ités  font  supposer  avoir  été  construites  par  le  même  Pierre 
de  Montereau. 

A  Tint.,  long  de  108  m.,  haut  de  29,  les  vitraux  dos  liaut(îs  rcnétres  et  du 
t  I  I l'orium  (du  dernier  ridicule)  sont  du  premier  Kmpirc;  ci  du  (cnipsdc  L(^iiis- 
Pliilippe;  à  la  fenêtre  du  portail,  la  vorrièro  csi,  du  xiii'  s. 
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os  tombeaux  et  œuvres  d'art  réunis  dans  la  basilique,  le  plus  grand 
ii>re  seulement  ont  été  faits  pour  elle  ,   quelques-uns  proviennent 
_:lises,  détruites  ou  non,  d'où  ils.  avaient  été  retirés  en  F/OS.  C'est  à  la 
lavée  de  la  nef  que  commencent  les  tombeaux,  rétablis  à  peu  près 
^  qu'ils  étaient  avant  la  Révolution, 
•s  personnes  qui  désirent  visiter  les  tombeaux  et  la  crypte  doivent 
lidre  dans  la  6"^  travée,  bas-côté  ir..  le  guide,  qui  les  accompagnera  aux 
i  CS  indiquées  sur  un  tableau  placé  contre  un  pilier  à  dr.  On  voit  d'abord 
tz  mal,  faute  de  pouvoir  en  approcher)  à  g.  une  série  de  tombeaux 
nous  indiquons  par  des  numéros  correspondajit  à  ceux  du  plan  ci-joint. 
\  às-c6lé  g.  —  l.  Charles  de  Valois,  comte  d'Alençon       1346i,  et  SJarie 
/lai/ne  i -J- 1379).  —  '2.  Lt'on  de  Liis ifpi a n ,  dernier  roi  latin  d'Arménie  (-j-  1303). 

('atlipri)ie  de  Courtenay  (f  XZ&i).  —  1.  Louis,  comte  d'Evreux  (-{-  1319), 
Marijucritc  dWrtois  (v  1311).  —  5.  Clémence  de  Hongrie  (f  13-28).  — 
'  harles  de  France,  comte  de  Valois  (~  1325).  —  7.  Jeanne  de  France 
1371)  et  Blanche  d'Evreux  (f  1398).  —  8.  Marie  de  Bourbon  (-^  140-2). 
biatue.  —9.  Charles,  comte  d'Anjou,  roi  de  Sicile       1285).  —  10.  Louis  et 
Philippe,  fils  du  comte  d'Alençon  (xiir  s.).    —  11.  Blanche  de  France 
13-20;.  —  1-2.  Louis  (f  l-2G0j,  fils  aîné  de  St  Louis.  —  13.  Philippe,  frère 
de  St  Louis  (-7  vers  1-235;. 

Croisillon  g.  —  I  L  Tombeau  de  Louis  XII  (f   1515)  et  d'Anne  de 
Bretagne  if  1511).  Le  roi  et  la  reine  sont  représentés  deux  fois  :  nus  et 
Ts,  sur  le  sarcophage-,  vivants  et  agenouillés,  sur  la  plate-forme  du 
Weau.  On  y  voit  de  grandes  statues  assises  d'Apôtres,  et,  entre  autres 
i.a>-reliefs  :  l'entrée  do  Louis  XII  à  Milan,  le  passage  dos  montagnes  do 
Gènes,  la  liataille  d'Agnadel.  Ce  magnifique  tombeau  a  été  fait  à  Tours, 
de  1510  à  153-2,  par  .Jean  Juste  et  des  membres  de  sa  famille.  —  Colonne 
élevée  à  François  II,  œuvre  des  sculpteurs  Jean  Picart  et  Jérôme  délia 
ïlobl>ia.  et  renfermant  son  cœur.  —  10.  Cuilluunu;  du  Cliaslel{j-  1-111).  —  17. 
Tombeau  de  Henri  II  (f  1559)  et  de  Catherine  de  Médicis  (f  1588),  ciief- 
'  livre  do  Pierre  Lescot  pour  l'architecture,  do  Germain  Pilon  pour  les 
lies  funéraires;  au  soubassement,  bas-reliefs  de  Frémyn  Roussel  et  de 
iirent  Rcgnauldin  ;  aux  angles,  les  quatre  Vertus  cardinales  en  bronze, 
uuv  Ponce  Jacquiau;  au  milieu,  morts  et  nus,  Henri  II  et  ('atherine  do 
Médicis  en  marbre;  au-dessus  de  l'entablonKmt,  los  mômes  vivants  et  à 
L'orioux,  en  bronze.  —  18.  Blanche  de  France,  tille  de  Charles  IV  (f  1392), 
•  Jean  de   Liège  (avant  1382).  —  19.  Philippe  V  le  Lonq  (f  13-22), 
'nne  d'Evreux  (f  LHO)  et  Charles  IV  le  Bel  (f  1328).  —  20.  Philippe  VI 
Valois  i-^  13.50)  et  Jean  II  le  Bon.  f-î*  13G1),  par  André  Beaunevou.  — 
ir.  do  l  escalier  :  21.  Clovis       (f  511).  —  22.  Childeberl  I"  (f  558). 
Pourtour  du  chœur.   —  En  haut  de  l'escalier,  à  dr.  :  23.  Princesse 
jiinue.  —  -24.  Robert  d' Artois  (-|-  1317),  par  Jean  Pépin  de  Huy.  —  Plus 
I.  à  g.  :  -25.  Statues  drapées  de  Henri  II  et  de  Catherine  de  Médicis,  par 
rmain  Pilon.  —  20.  Marie  de  Bourbon  (statue). 

Los  trois  chapelles  absidales  du  fond  (de  8t  Philippe,  de  la  Vierge  et 
St  Jean-Baptiste)  ont  conservé  leurs  vitraux  des  xii'"  et  xiii«  s.  (le 

rail  de  dr.,  dans  la  chapelle  de  la  Vierge,  représente  V Arbre  de  Jessr, 
s.  ;  dans  le  bas  se  voit  Suger  prosterné).  Los  chap.  de  la  Vierge  et 
"^aint-J(;an-Baptisto  ont  «h's  pavés  en  mosaïque  du  xvi''  s. 

'.hœur.  —  Âutel  de  la  confession  ou  des  reliques,  chef-d'(Ruvro  tout  en 
rre,  sur  lequel  sont  placées  les  châsses  des  patrons  d(^  la  basilique, 
I)enis  et  ses  deux  compagnons.  —  A  g.  de  l'autel,  reprudiict  ion  conjec- 
;ilo  do  l'étendard  a[)p(dé  oriflamme. 

Sacristie  (on  y  prend  la  carte,  50  c.,  30  c.  le  dim.,  qui  permet  d(;  visiter 
lésoret  la  crypte).  —  Elle  est  ornée  de  peintures,  parle  baron  (Jros(coj)i(^), 
I'  un,  Guérin,  Meynier,  Landon,  Garnier,  Monsiau,  Barbier  l'aîné,  Men- 
juiid,  représentant  des  épisodes  de  l'histoire  do  l'abbaye. 
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Ancien  trésor.  —  Les  ol)jets  (rnrt  sauvés  delà  dostrufliou  et  du  i)illa^^c 
en  1793  sont  réunis  dans  une  salle  ih^MMidant  de  lâ  sacristie  :  (;n  \  remarque  : 
dans  une  vitrine  au  milieu,  une  ej-oix  et  deux  cnceusui is  donnés  par 
Charles  X.  deux  émaux  du  xv['  s.,  la  couronne  funèbre  de  Ma ri(,'-Antoi- 
nette.  un  ostensoir  donné  i)ar  Louis  XVIII,  la  couronn(^  de  Louis  XVIII, 
des  tapisseries  du  xiii^^s..  des  broderies  du  xv%  un  elirisl  eu  ivou-e  atM'ibué 
à  Bouchardon,  etc.  Contre  les  murs  :  une  croix  douu(-e  i)ar  (ir<'L;()jre  XVI, 
un  retable  d'autel,  argent  doré,  représentant  ÏA(l(jr<i fio/i  dfs  Matjrs  vl  la 
Nativité.  ,    _  . 

Pourtour  du  chœur.  —  -ri.  Toinhoaii  de  Fredéf/o>n/t\  dalle  lumnlaire  en 
mosaïque  cloisonnée,  du  xir';  s.,  provenant  de  Sainl-Ceiauain  'les  l'r('s,  i\o 
Paris.  —  On  descend  dans  le  croisillon  dr.  par  un  escalier  à  dr.  diujuel 
s'ouvre  l'entrée  de  la  crypte. 

Crypte.  —  La  pièce  centrale  (on  n'y  entre  jamais)  renferme  12  cercueils  : 
de  Louis  XVIIT,  d'Adélaïde  et  de  Victoire  de  France,  de  Louis  XVI,  de 
Marie-Antoinette,  de  Louise  de  Lorraine,  du  duc  de  Berry  et  deux  de  ses 
enfants,  de  Louis-Henri-Joseph  de  Condé,  père  du  duc  d'Kngliien.  Dans 
un  caveau,  à  Textrémité  du  pourtour,  ont  été  réunis  et  }oU''s  pele-môle 
tous  les  ossements  des  tombeaux  ])rofaués  et  qui  avaient  été  enfouis  dans 
la  cour  dite  des  Va/ois,  à  (luehiucs  m.  de  la  porte  latérak;  g.  —  Dans  le 
couloir  à  dr.  qui  conduit  aux  1"  et  ^2''  (diaj).  :  quatre  statues  colossales 
en  marbre  [la,  Beii  g  ion,  la  Force,  Xsl  J^'rancc  A\i  Ville  de  Puris)^  par  Dupaty 
et  Cortot,  pour  le  tombeau  du  duc  de  Berry.  -  -  Dans  ces  deux  (diajxdh^s 
qui  se  font  face,  à  g.  :  tombeaux  de-  Marie-Tliérès(^  d  Aiitrielie  (d  de  Henri  iV  ; 
en  face  tombeau  de  Charles  de  Valois  (1630),  surmonté  de  trois  médaillons 
en  marbre  (Mmes  F]lisabeth,  Adélaïde  et  Victoire),  par  Petitot;  à  dr.  : 
tombeaux  de  Louis  XIII,  ]):iy  Jacques  Sarrasin  ;  de  Louis  XV  et  de  Louis  XIV, 
par  des  sculpteurs  inconnus;  -  3^  :  js]  à  genoux  de  Diane  de  France; 
à  dr.,  sur  une  colonne,  bust  e  de  Louis  XI  ;  —  4''  (la  seule  qui  n'ait  pas  été 
remaniée)  :  [s]  do  Charlemagne  ;  ■—  5'^  :  (g)  de  Louis  XVIIL  par  Valois; 
bas-reliefs  du  xvi'^  s.;  —  6«  :  [s]  de  la  Vierge  et  pierres  funéraires  avec 
les  noms  des  rois  des  l'■^  2"  et  3«  dynasties;  —  7'  :  Isj  de  Louis  XVI  et 
de  Marie-Antoinette,  par  Gaulle  et  Petitot  ;  —  S'"  :  [^Jcle  la  Douleur  ;  — 
9''  :  tombeau  de  Blanche,  reine  de  Navarre  ;  4  pierres  tombales. 

Revenu  dans  le  croisillon,  on  visite,  à  g.  de  Tescalier  par  lequel  on  est 
descendu  de  la  sacristie  :  —  28.  Le  connétable  Louis  de  Saucerre  (-|-  1402). 
—  29.  C/tarles  VI  (f  1422)  et  Isabeau  de  Bavière  (f  1135),  par  Pierre  do 
Tliury.  —  30.  ('/taries  V  (f  1380).  par  André  Beauneveu,  et  Jeanne  de 
Bourbon  (f  1378j.  —  31.  Duf/uesclin  (f  1380),  par  Thomas  Privé  et  Robert 
lifdscî. 

Croisillon  dr.  —  Cliaruiaut(^  parle  (cuvre  de  Pierre  de  Montereau;  on 
ne  peut  la  voir  (|ue  muni  <l'une  eai't(^  d'étude  délivrée  par  la  Direction  des 
Beaux-Arts.  -  32.  livnëe  <rOrlr(i/is-Lo/u/uerille.  —  33.  Tombeau  de  Fran- 
çois et  de  Claude  de  France,  un  des  chefs-d'œuvre  de  la  Renaissance, 
commencé  eu  1352,  sous  la  direction  de  Philibert  Delorme;  la  partie 
sculi)turale  est  de  Pierre  l')uuteui])S.  Fr.  Marchant,  Jacques  Chanterel, 
Ainbroise  Perrc^t,  (iennaiu  Pilon  et  Ponce  Jacquiau.  Les  bas-reliefs  du 
^tylobate  représentent  les  priufdpaux  faits  militaires  d(>  Franeois  P''  : 
\Iarignan,  Cérisoles,  etc.  Les  ligures  ageuouilh'es  sont,  e(dles  de  Franeois  P''" 
ft  de  Claude  de  Fraiic(%  sa  feuiuie,  du  dauphin  Fran<;ois  et  de  Charles 
d.'Orléans,  leurs  fils,  de  (Miaidotle  d(^  lM-aue(\  Iniv  fille.  —  lîriLtrice  de 
Hourbon,  reine  de  P)0lièuie,  eonit(>->se  de  Luxembourg  (-■-  li'iSdi. 

Bas-côté  dr.  —  ',)\).  Vase  reufermaul,  h;  eauir  de  Frau(:ois  1"',  exécuté 
en  1310  j)ar  l»ierre  liontemps.  :;<).  Afu rijueri le  de  hrunce  (f  1382).  — 
Wi.  Tombeau  de  Louis  d'Orléans  (  t  1  107  )  et  de  Valentine  de  Milan  (f  1408), 
Ixd  ouvrage  de  la  Renaissance,  (ïxéeut(>  à  (u'mkvs,  de  13(12  à  151."),  aux  frais 
de  liOuis  Xll,  leur  petit-fils,  par  quatrt>  seu!))ieurs  dont  deux  Milanais  et 
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Florentins.  Au  soubassement,  statues  d'Apôtres  et  de  Martyrs;  ;iu- 
-  -tatues^eouchécs  de  Charles  d'Orléans,  père  de  Louis  XII  (f  1165), 
lippe  d'Orléans,  comte  de  Vertus       M'20)  ;  sarcophage  avec  les 
"  Louis  et  de  Valentine.  —  38.  C/inrles,  comte  d'FUampes  (v  1336). 
-chœur  ion  ne  peut  visiter  cette  partie  de  l'église  qu'avec  une 
n.  qui  s'accorde  très  facilement,  de  la  Direction  des  Beaux-Arts). 

-  de  la  Renaissance.  —  De  dr.  à  g.  (en  entrant  par  le  croisillon 
:  JV».  Carloinnn,  tils  de  Louis  le  Bègue  (f  88 1).  10.  Louis  III  (v  883). 

II.  Uertfte.  femme  de  Pépin      *8.3^.  —  lO.  Prpin  [~  168).    -  13.  Vierge 
hois  de  .St-Martin-des-Champs.  —  11.  Tombeau  de  Dagobert  I"  >|-  638), 
;  temps  de  St  Louis,  sauf  la  statue  du  roi  et  celle  de  son  tils,  qui  sont 
'  lernes  :  bas-reliefs  montrant  l'àme  de  Dagobert  tourmentée  i)ar  les 
lions,  sadélivrance  et  son  ascension  au  ciel:  desdeux  côtés  du  tombeau, 
lies  de  Sigebert,  tils  de  Dagol»ert,  et  de  la  reine  Nanthilde  [cette  dernière 
un  des  plus  beaux  sj)écimens  de  l'art  au  xiii"  s.j.  —  4ô.  Blanche  et 
/t,  enfants  de  St  Louis  (plaques  en  cuivre  et  émaux).  —  46.  Carloman, 
re  de  Charlemagne  (~  llij,  et  Hermentmde.  première  femme  de  Charles 
<'hauve.  —  47.  Philippe,  tils  de  Louis  le  Gros       1131),  et  Constance  de 

-  1160).  —  18.  Henri  (f  1060)  et  Louis  VI  le  Gros  {f  1137).  — 
^  le  Pieux  (f  1031)  et  Constance  d'Arles  (f  103-2).  —  50.  Louis  A 

.  Jeanne  de  France  (-  13-29)  et  Jean,  tils  de  Louis  X  (f  1316).  — 
I  ', h, line  torse,  exécutée  j)ar  Jean  Pageot  de  1633  à  1635,  élevée  à  la 
moire  de  Henri  III.  —  52.  Charles-Martrl  {-^  741).  —53.  Clovis  II  [r  656). 

Philippe  le  Itel  (f  1314).  —  55.  Philippe  le  Hardi  (f  1^285),  par  Pierre 
riudleset  Jean  d'Arras.  —  50.  Isabelle  d'Xraiion  (-*-  1-271). 
La  visite  terminée,  il  est  d'usage  de  remettre  au  guide  une  légère  rému- 
I  ation. 

Les  bàlimonls  monastiques,  refaits  au  xvni'^  s.  sur  les  plans 
Robert  de  Cotte,  et  dont  on  |)eut  voir  l'ensemble  en  nion- 
'!it  sur  la  plate-forme  fie  l'église,  sont  convertis  en  maison 
cdiication  \)()ur  iOO  lilles  de  membres  de  la  Légion  d'honneur. 
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PRINCIPAUX  ÉDIFICES  CIVILS 

Banque.  —  Chambre  des  Députés.  —  Collège  de  France.  — 
Elysée.  —  Hôtel  de  Ville.  —  Institut.  —  Institut  Pasteur. 
—  Invalides.  —  Légion  d'honneur.  —  Louvre  et  Tuileries.  — 
Palais  de  Justice.  —  Palais  des  Champs-Elysées.  —  Palais 
du  Trocadéro.  —  Palais-Royal.  —  Panthéon.  —  Sénat  et  Petit 
Luxembourg.  —  Sorbonne.  —  Tribunal  de  Commerce. 

Parmi  ces  édilicos  on  visitera  surtout  le  Louvre,  le  Panthéon,  les  Inva- 
lides (tombeau  de  Napoléon  le  Palais  de  Justice,  l'Hôtel  de  Ville,  le 
palais  du  Sénat,  la  Chambre  des  Députés  (ces  deux  derniers  ne  sont 
visibles  que  lorsque  les  Chambres  ne  siègent  pas).  Le  palais  du  Troca- 
déro renferme  le  musée  de  sculpture  comparée  (très  intéressant)  et  le 
musée  ethnographique  {V.  Chap.  VIII).  —  Ce  signe  [s]  indique  les  statues 
et  ce  signe  (g)  les  bustes.  —  Les  notes  au  bas  des  pages  renvoient  aux  sec- 
tions du  Chap.  IV  (description  de  la  ville  par  quartiers). 

BANQUE  DE  FRANCE  i  (rue  de  la  Vrillière,  1  et  3;  Pl.  I,  M,  9). 

—  C'est  l'ancien  hôtel  de  la  Vrillière,  bâti  par  Fr.  Mansart  en  1620, 
restauré  en  1719  par  Robert  de  Cotte. 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Les  bureaux  et  les  caisses  sont  ouverts  au 
I)iiblic  t.  1.  j.  non  IV'riés,  de  9  h.  à  4  li.  Les  dépôts  d'argent  et  de  titres 
sont,  reçus  <J  li.  à  midi;  les  l)ureaux  des  comptes  courants,  titres  et 
aviiiic.  s  soin  ouvcrls  de  <J  h.  à  '2  h.  30;  pour  visiter  la  galerie  de  l'ancien 
liotcl  (l<;  Toulouse,  s'adresser  au  secrétariat  (escalier  H,  dans  la  cour  à  dr.) 
du  Conseil  généi-al  de  la  l^anque  (entrée  de  la  galerie  par  la  i)orte  de  la 
rue  de  la  Vrillière,  1,  t.  1.  j.  e.xcc'pté  le  dim.  de  1  h.  à  4  h.,  le  jeudi  de 
'2  h.  à  4  h.). 

Historique.  Api-es  le  duc  <le  la  Vrillière,  le  comte  de  Toulouse,  fils adulté- 
11 II  d(;  Louis  .\  i  \  ei  dcMuie  de  Monli^span,  habita  cet  hôtel,  qui  resta  dans  sa 
ramillc  jus(ju"à  la  Révolution,  et  pj-it  dès  lors  le  nom  d'hôtel  de  Toulouse. 
Kn  17S0,  il  servait  de  réside  iic(>  au  duc  d(>  Peutliièvre  et  à  sa  tille,  l'infor- 
tunée ])riiiéesse  de  Lambalie.  Flojiau  y  deuKuira  aussi.  La  Révolution  y 
établit  l  lmi)rimerie  nationale,  qui  y  resta  jusqu'en  1808.  La  Banque  de 
h'ranre  ne  l'occupa  qu'en  1811.  Les  "  bal  luieuts,  restaurés  depuis,  ont  été 
f  •  o  n  s  i  d  é  r a  b  1  c  ri  1  e  n  t  agrandis. 

Sur  la'rue  Radziwill,  un  angle  saillant  est  supporté  par  une 
trompe  regardée  comme  un  chef-d'œuvre  de  coupe  de  pierres. 


1.  V.  5*  secl.,  p.  43, 


viij  CHAMBRE  DES  DÉPUTÉS. 


-  l'intérieur,  magnifique  galerie  dorée  dessinée  par  Fr.  Mansart,  res- 
laurée  (1868-1871),  et  qui  sert  aux  assemblées  des  actionnaires.  Le  plafond 
est  décoré  de  peintures,  dont  le  sujet  central  représente  le  Lever  au  soleil 
(restauré  par  Balze  et  Denuelle.  d'après  François  Perrier).  Les  peintures 
des  panneaux,  copies  de  tableaux  anciens,  sont  entourées  de  remarqua- 
bles sculptures  en  bois  doré  ^emblèmes  de  la  Chasse  et  de  la  Pèche),  par 
Vassé.  A  l'extrémité  de  la  galerie,  belle  cheminée  en  marbre;  à  dr.  et  à  g. 
de  la  ported'entrée  et  de  la  cheminée,  statues  des  Quatre  Parties  du  Monde. 

Les  caves  contenant  le  numéraire  et  les  titres  sont  d'une  i)uissanco  et 
d'une  solidité  à  l  abri  de  tiDute  tentative  extérieure  ou  souterraine,  et  peu- 
'   ;ir  être  inondées  en  cas  d'incendie  ou  de  guerre. 

CHAMBRE  DES  DÉPUTÉS  ou  PALAIS-BOURBON  i  (Pl.  I, 

J,  10).  —  Cet  édifice  est  sur  la  rive  g.  de  la  Seine,  en  face  du 
pont  de  la  Concorde. 

Tours  et  heures  d'entrée.  —  Visible  pendant  les  vacances  parlementaires 
I»résenter  au  concierge  delà  grille  du  quai  d'Orsay).  Quand  la  Chambre 
c.>i   en   session,  on 

S eut  visiter  le  matin 
es  jours  où  il  n'y 
a  pas  séance,  muni 
d'une  carte  de  dé- 
puté. L'après-midi, 
il  faut  être  accom- 
pagne par  un  député. 

Historique.  —  Sur 

'mplacement,  la 
osse  douairière 
l'.ourbon  fit  bâtir, 
I7-2-2.  par  l'italien 
■   ardini,  un  hôtel 
dojit  l'entrée  princi- 

Fale,  sur  la  rue  de 
Université, subsiste 
encore.  Le  prince  de 
Condé,  petit-fils  de 
1.1  liichessc,  agrandit 
sidérablenient  le  ^ 
lis,    auquel  fut 
ornoré  l'ancien 
li'»t.  de  Lassay  (auj. 
Il"'-   de   la  "Prés'i- 

•l'  iice).  En  1790  le  palais  devint  propriété  nationale 
la  Révolutinn.  La  Convention  v  installa  l'Ecole 
["ililics,  ... 


Chambre  des  Député 


sous  le  nom  <lc  Maison. 

centrale  des  Travaux 


s,  appelée  plus  tard  l'Ecole  polytechnique,  et  qui  v  resia  jiiS(|ii  (Mi 
-.n  décret  de  Tan  III  décida  que  le  conseil  des  Ciii(|-Ç(Miis  y  tien- 
Mf  ses  séances.  C'est  alors  que  Gisors  et  Lecomte  (•(jusiniisinMii,  la 
des  séances.  Le  péristyle,  de  style  grec  (du  côté  du  pont  do  la 
'    .rJ^^  construit  de  180^4  à  1807,  par  Poyet;  la  salle  actuelle  par 
•  .  de  1828  à  1832. 

U  façade  sur  le  quai  se  compose  d'un  portique  à  12  colonnes 
coi  inthiennes  (sur  le  perron,  statues  de  Minerve,  par  Roland,  et 


V.  lo-  sect.. 


p.  91. 
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(le  Thémis,  par  Houdon;au  bas,  statues  de  Sully,  Colhert,  Ullô- 
pital  et  D'Agiiesseau,  par  Beauvalet,  Dumont,  Deseine  et  Foucou; 
au  fronton,  bas-relief,  parCortoti/a  Freinte  tenant  des  tablettes, 
entre  la  Liberté  et  VOrdre  public,  et  appelant  à  elle  les  (jénies  du 
Commerce,  de  V Agriculture,  de  la  Paix,  de  la  Guerre  et  de  VElo- 
quence;  au  mur,'  bas- reliefs  de  Rude  à  dr.,  et  de  Pradier  à  g.). 

L'entrée  du  palais,  rue  de  l'Université,  est  précédée  d'une  belle 
place  avec  statue  de  la  Loi,  par  Feuchères  (1855).  —  Dans  la 
cour  d'honneur,  de  chaque  côté  de  l'escalier,  deux  statues  par 
Gayrard  :  la  France  votant  et  la  Force  légale. 

Lorsqu'on  peut  visiter  l'intérieur  on  entre  par  la  grille  du  quai  d'Orsay 
et  on  visite  dans  l'ordre  suivant  : 

Salon  de  la  Paix  ou  salle  des  Pas-Perdus  :  plafond,  par  Horace  Vernet, 
représentant  :  la  Paix  ;  à  dr.,  les  Divinités  de  la  mer  fuyant  devant  la 
navif/ation  à  vapeur;  à  g\,  les  Prot/rès  des  Sciences  et  de  l'Industrie  ;  dans 
la  partie  inférieure,  d'un  côté,  les  i)airs  et  les  magistrats;  de  Tautre,  les, 
membres  de  l'Université  et  du  corps  diplomatique.  —  Salle  des  Séances  : 
liémicycle  orné  de  20  colonnes  ioniques  de  marbre,  à  chapiteaux  de 
bronze  doré;  caissons  et  arabesques  de  la  voûte,  par  Adam  et  Gosse.  A  dr. 
et  à  ir.  du  bureau,  statues  de  la  Liberté  et  de  VOrdre  p'iblic,  par  Pradier; 
au-dessus  'les  colonnes  o1  dans  Tattiquo,  la,  Paisoji,  la  Justice,  la  Prudence 
et  r hloi/nc/irc.  par  l)cs])ro/,  Dumont,  Allier  et  Foyatier;  entre  \es  piédes- 
taux des  colouu(>s,  l)as-reliot',  })ar  Roman  {la  France  distribuant  des  cou- 
ronnes aux  A/'t.s  et  a  r liidust m",  :  au-dessus,  tapisserie  des  Gobelins  {l'Ecole 
d'Athènes),  d'après  Rapliaid:  à  la  tribune  des  orateurs,  beau  bas-relief, 
par  Lemot  '7'/  /lr,,oui>i/rr  ci  rUistnirc).  —  Salle  des  Conférences  :  voûte 
par  Heim  {f'/idr/r/iKiip/e  d/r/n/i/  ses  ('api( u/ftircs  \  Louis  17  a ffrauc hissant  ■ 
les  communes  :  Si  Louis  (Inniniiit  ses  E tahlisseiue/rts  :  Louis  XII  présidant  la 
Chambre  des  comptes)  ;  dcvïicvc  la  statue  de  Henri  IW  par  Raugi,  troi»hée 
do  drapeaux  des  guerres  du  Kni|)ir(^;  tableaux  ])ar  ^'illcho^l  {/léuuion  des' 
Etats  par  PhiUppe  le  lîel),  Ary  SclioM'or  {les  lUm rfp'ois  dr  Caltiis),  Vincent 
{le  président  Mole).  Saîle  de  îa  Buvette  :  Suztiiine  huiu^  i»ar  liarrau; 
bas-reliefs  eu  L;rès  céranitî  do  Sèvres,  par  A.  Rouclicr  i /c  J'rinteiups  et, 
l'Eté)  et  C'onstaui  lûjux  {f  Xuloiuue.  l'Hiver,  l'Eau  (M  le  Feu),  Vestibule 
ou  salle  des  Distributions  :  [s]  do  Cicéron  et  de  Dé.moslhène\ixi^.,Mazeppa, 
taf)leau  d'Horace  Vernet;  à  dr.,  la  place  St-Marc  à  Venise,  tableau  do 
Joyant.  —  Bibliothèque  (200,000  vol.  env.)  :  grande  galerie  décorée  de 
romarquabbîs  peintures  d'Eugène  Delacroix  (-20  sîijels  allégoriques  religieux 
ou  historiques;  au  N.,  A/tiht  suiri  de  ses  liordes  bu  rbares,  foulant  aux^pieds> 
l'Italie  et  les  arts;  au  S.,  Orphée  rriniiit  polieer  les  Crées  encore  sauvar/es 
et  leur  enseigner  les  arts  de  lu  pui.i-)  \  au  <'(Mi1r(^  (U^  la  galerie,  collection 
comijlète  des  insignes,  médailles  ci  .  arics  il  Hlculité  des  dé])utés.  depuis 
rAssemblée  constituante  (9nov.  1"/S'.)y  jusqu'à  nos  jours.  —  Salon  Pujol  :  au 
plafond,  grisailles  remarquables,  i)ar  A.  de  Pujol  {la  Loi  sali  que,  les  Capi- 
tula ires  de  Charlemaf/ne,  VEdit  de  Nantes,  la  Charte  de  18:?0).  —  Salle 
Casimir-Perier  :  on  haut  dos  parois  à  dr.  et  à  g.,  bas-reliefs,  par  De  Triqueti 
{la  Loi  veuf/eresse-,  la  Loi  protectrice);  à  dr.,  grand  bas-relief  en  bronze,  par 
[)ix\(>u  {la  Séance  de  la  Constituante  du  23  juin  1789);  [sj  do  Mirabeau  et 
do  IJailly,  par  .laley,  de  Casirnir-I'erier,  i)ar  Durcit,  du  général  Foy,  par 
Desj.rr/.  —  Salle  du  Trône  :  peintures  et  grisailles  d'Eug.  Delacroix  (au 
|)laloii(l,  la  Justice,  la  Currre.  1' / aditstrie  et  V Aq rieul I ure  ;  aux  murs  ie^ 
/l'iriivrs  de  L'raaee,  l'Oréaa  vA.  la.  À/éditerranéc,  ligures  colossales).  —  Salle 
des  Quatre-Colonnes  :  [sJ  de  Montrsquieu,  ])ar  lyumilâtro.  -  On  rentre  dans 
bî  salon  «le  la  l'aix.  Va\  sortant  on  i)Out  jotcr  un  cou})  J'œil  sur  la  sallc] 
.i(;s  Kétes  <iii  palais  <l(^  la  Présidence.        '  j 
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COLLÈGE  DE  FRANCE  i  (rue  des  Ecoles;  Pl.  IV, N,  13; s'adres- 
ser au  concierge;pourboire).  — Il  a  été  fondé  en  1d30-,  par  Fran- 
çois l  \  En  1610  on  commença  la  construction  de  l'édifice  actuel 
qui  fut  terminée  vers  1778  par  Chalgrin.  Sous  Louis-Philippe  il 
a  ete  agrandi  par  Letarouilly.  Au-dessus  de  la  porte  d'entrée 
de  la  cour  cl  honneur  on  lit  ces  mots  :  Docet  omnia.  A  l'entrée 
sur  la  rue  St-Jacques,  sont  les  statues  de  la  Science  et  de  la 
Littérature;  clans  la  cour,  ornée  d'un  élégant  portique,  on  voit 
la  statue  en  marbre  de  Guillaume  Budé,  par  Max  Bourgeois  les 
bustes  de  Vatable,  de  Turnèbe,  de  Gassendi,  à'Oronce  Finé.  de 
Hamus  et  de  Danes,  et  des  plaques  portant  les  noms  des  pro- 
fesseurs depuis  l'origine.  ^ 

R^TfbnlT''!/?  ^'f'^''^'^'w^'*?^"^n^"  "'^^'^'^  ChampolUon  jeune,  par 
Bartholdi  et  bustes  d  AôeZ  de  Bémusat,  Vauquelin,  Ampère,  de  Sacv 
Daunou,  Portai  Jou/froij  et  A^idrieux.  -  Salle  d'assÈmblé4  des  Profes- 
f,"^"^  -  .^7;^  tableaux  de  Letliière  et  de  Thévenin  :  François  1-,^ a  naît 
lacté  d  établissement  dit  Collège  de  France,  Henri  IV  dotant  les  chaires  de 
ce  collège  ^  portraits  anciens  de  Guillaume  Budé,  Danès,  etc.  -  Salle  3  bis 
la  Mort  de  Delille,  toile  de  Camus  (l'abbé  Delille  mourut  dans  cette  saller- 
fc^ALLE  N  4  dite  SALLE  DES  Langues,  OÙ  Ont  cnscigné  Champollion,  Silvestre 
de  Sacv,  Burnouf  et  Renan  :  (g)  de  Burnouf,  par  Guillaume,  et  de  S'z 
par  Faïguiere.  -  Salle  9  :  médaillons  de  Michelet,  Quinet  et  MiekieZc  '' 
qui  y  ont  enseigné.  -  Du  côté  de  la  rue  St-Jacques  s'ouvrent  les  fenXe" 
du  petit  laboratoire  où  Magendie.  Laënnec,  Flourens  et  Claude  Bernard 
ont  fait  leurs  plus  célèbres  découvertes.  -  Dans  le  jardin  un  ao^rfum 
est  destiné  aux  expériences  de  pisciculture.  -  Le  Collège  comXnd  4^^ 
st"TuV3lics';rS  connaissances  humafnes.  Le^s  coVrs 

L'ELYSÉE  2  (Pl.  I,  J,  8;  on  ne  le  visite  pas).  —  Ce  palais  rési- 
dence du  Président  de  la  République,  est  situé  entre  le  fg 

p^^iTh^Vm  r?  f''"';^P^^^\^^  Champs-Elysées.  Construit 
en  1718  par  Molet,  i  a  ete  restauré  en  1854-1855  par  Lacroix.  En 
1889  une  grande  salle  des  fêtes  a  été  construite  sur  les  jardins 
qui  se  pr()longent  jusqu'à  l'avenue  Gabriel  et  sont  plantés  de  beaux 
tapi^s^seVh^  renferme  des  salons  richement  décorés  (belles 

urS^f  P^'T  '"^""^'^  d'Evreux,  ce  palais  fut  habité  ensuite  par 
^iT/^^  .^^'^M^^."^'  P^^^P^"  financier  Beaujon  qui  le  restaura  Pendant 
a  Révolution  11  s'appela  la  maison  Beaujon.  Murât  y  demeura  depuis  1805 
rusqua  son  départ  pour  Naples  en  1808.  Napoléon  I-  retira  après 
yaterloo,  et  v  signa  son  abdication.  L'empereur  de  Russie,  Alexandre  î- 
V.TrtJ"",^  ^^^^^       Bordeaux  y  résida  quelque  temps! 

Louis-Napo  eon  s  y  installa  le  jour  de  sa  nomination  à  la  pré- 
'n^r^  de  la  République,  le  20  décembre  1819,  et  n'en  sortit  que  pour 
aller  aux  Tuileries,  après  la  proclamation  de  l'Empire  •  c'est  dans  H 

L^secon'l  F       '  P'.'P^^^  1^  ^^"P  ^^^^^^       ^  dgcombrel85L  Sous 

to.^.  vi^'^PrV  n  P^^^'"  ^  quelques  jours  la  résidence  de  la  com- 
tesse Eugénie  de  Teba,  avant  son  mariage  avec  Napoléon  III. 


1-  V.  13'  sect.,  p.  82.  —  2.  V.  1'-  sect.,  p.  SU. 
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HOTEL  DE  VILLE  i  (Pl.  IV,  0,  11).  —  Ce  bel  édifice,  élevé  sur 
remplacem'ent  de  l'ancien  Hôtel  de  Ville,  qui  fut  commencé, 
dit-on  vers  1532  par  l'Italien  Dominico  Boccadoro,  en  réalité 
par  l'architecte  français  Pierre  Chambiges,  et  incendié  par  la 
Commune  en  1871,  a  été  construit  par  Ballu  et  Deperihes  et 
inauguré  en  1882, 

Jours  et  heures  d'entrée.  -  Le  public  est  admis  à  visiter  t.  1.  j.  de  la 
.onininA  an  ■)  h.  y,  4  h.  la  iKu  iïc  do  l'cdilice  affectée  aux  réceptions  officielles 

sur  la  présentation 
de  cartes  délivrées 
par  le  secrétariat  gé- 
ii(>ral,  au(piel  il  suffit 
(le  les  demander; 
l'entrée  a  lieu  par  la 
cour  iSord,  salle  des 
Prévôts. 

Historique.  —  Au 
xii^  s.,  la  première 
charge  civile  de  Pa- 
ris était  celle  do 
prévôt  de  Paris  ; 
.  c'était  une  charge 
vénale  ;  les  échcvins 
ou  magistrats  muni- 
ci'Uiux  datent  d'une 
ordonnance  de  Phi- 
lip jje  Auguste,  ainsi 
oiii^  l(  s  armoiries  de 
i.';  \crs  le  mi- 

i!ou  du  xiii'"  S.,  le 
:  il  cl'  de  la  11  anse  des 
i.;'irc1iaiitls  rorut  le 
tilre  de  prévôt  des 
marchands  ou  maître 
des  échevins.  La  hanse  on  commnoanté  des  marchands  était  l'ancienne 
corporation  des  nniit.r  /Kirlsinci ,  (U'jà  connue  sous  la  domination  romaine. 
Elle  obtint  aussi,  au  \iir  s.,  un  accroissement  de  privilèges  ét  d'attribu- 
tions, et  devint  le  cofiis  )nimici|ial. 

Dans  le  princii^^,  \o  loi  al  consacré  aux  délibérations  de  ce  corps  fut 
désigné  sous  une  af)p(dlarK»n  (jui  montre,  par  sa  naïveté  môme,  ce  que 
l'institution  était  à  sa  naissanc(^  :  on  le  nomma  \c  Parloiier  aux  Boiirf/eois. 
La  premier  parloir  était  sihn''  prcs  du  (Irand-Châtelet,  dans  la  partie  du 
cpiai  de  la  Mégisserie  alors  a|>|i(d(M'  la  Vallée  de  Misère;  plus  tard,  il  fut 
transporté  vers  la  place  St-Miclud  (V.  la  plaque  commémorative  sur  la 
maison  sise  rue  Soufflet,  '20).  11  fut  transféré  ensuite  au  Grand-Châtelet ; 
enfin,  en  IX)?,  le  prévôt  Etienne  Marcel  acheta,  au  nom  des  bourgeois,  une 
grand(î  maison  située  sur  la  ])]ace  de  Grève  et  nommée  la  Maison  des 
Piliers,  à  cause  des  piliers  ))olis  qui  sui)portaient  sa  façade,  ou  Maison  au 
Davjiliin,  parce  que  le  Dauphin  du  Viennois  l'avait  posséilée  en  dernier  lieu. 

En  h;  ])l;in  d'un  nouvel  édifice  fut  arrcté',  mais  la  construction  en 

fut  arrôt('(«  au  second  étage.  En  1510,  Henri  11  agréa  un  nouveau  projet 
<jui  ne  fui,  icnnini*  ([u'au  commcnc.  du  xvi'"  s. 

1    V  ;  , 
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Le  palais,  d'une  superf.  d'env.  43,000  m.  carrés,  a  la  forme 
d'un  parallélogramme  dont  les  grands  côtés,  place  de  THotel- 
de-Yille  et  rue  Lobau,  ont  150  m.  env.  et  les  petits  90. 

La  façade  est  la  reproduction  assez  exacte  de  la  façade  incen- 
diée. Deux  grandes  portes  cintrées,  aux  deux  pavillons  laté- 
raux, donnent  accès  dans  les  cours.  La  porte  centrale,  plus 
petite,  est  surélevée  et  précédée  d'une  balustrade  avec  les  sta- 
tues de  VArt  et  de  la  Science,  par  Marqueste  et  Blanchard.  Des 
statues  d'hommes  célèbres,  nés  à  Paris,  séparent  les  croisées 
Renaissance  du  l*""  étage.  Le  fronton  qui  supporte  le  gracieux 
campanile  central  est  couronné  pnr  deux  statues  de  femmes 
soutenant  les  armes  de  Faiis,  par  Gautier.  Au-dessous  trône  la 
'Ville  de  Paris,  par  Gautherin;  le  Travail  et  VEtucle,  par  Hiolle, 
ornent  les  pilastres  de  l'horloge.  Enfin  la  Seine  et  la  Marne, 
courbées  en  accotoirs,  complètent  la  décoration  de  cette  parlie 
de  rédifice  qui  est  dominé  par  10  statues  colossales  de  cheva- 
liers, placées  sur  le  faîtage.  —  Dans  les  deux  corps  de  bàti- 
uients  (jui  unissent  la  partie  centrale  aux  pavillons  d'angle,  dos 
statues  symbolisant  des  villes  de  France  ont  été  dressées  sur  les 
pilastres  qui  s'arrêtent  à  la  naissance  des  combles. 

La  façade  de  la  rue  Lobau  est  percée  de  deux  portes  ornées 
cJiacune  de  deux  lions  en  bronze  par  Gain  et  Jacquemart. 

Les  quatre  façades  sont  ornées  de  110  statues  d'hommes 
illustres  nés  à  Paris. 

La  cour  d'honneur,  entourée  de  galeries  vitrées,  est  ornée,  au 
centre,  d'un  groupe  en  bronze,  Gloria  Victis,  par  Mercié.  Sous 
la  galerie  se  voient  les  modèles  cji  plâtre  des  groupes,  1rs  Prc- 
vnères  funérailles,  par  E.  Barrias,  et  te  Paradis  ]ic)-(hi,  par  Gau- 
therin, dont  la  reproduction  en  mai'bre  figure  dans  le  Musée 
du  Palais  des  Beaux-Arts  de  la  Ville  de  Paris,  aux  Champs- 
Elysées.  —  Les  cours  latérales  offrent  dans  un  de  leurs  angles 
deux  élégantes  tourelles  d'escalier.  —  Enlin  les  trois  cours  sont 
décorées  de  statues,  de  médaillons  avec  les  portraits  de  person- 
nages parisiens,  et  de  cartouches  aux  armoiries  de  la  Ville. 

A  Tint.,  le  public  n'est  admis  à  visiter  que  la  ])ai'tie  de  l'Hôtel  de  Ville 
affectée  aux  réceptions  ofliciellcs  {  V.  liens,  pra tiques  en  tête  du  volume). 
On  entre  par  la  cour  N.,  dans  la  salle  des  Prévôts  fjdaque  de  marbre  avec 
les  noms  des  Prévôts  des  Marchands  et  des  Préfets  de  la  Seine),  et  l'on 
gravit  l'escalier  d'honneur  Nord.  —  Salon  d'arrivée  Nord  :  pointure  murale 
[les  Joies  de  la  Vie),  par  Roll  ;  Salon  d'introduction  :  non  encore  décoré.  — 
Portique  Nord  (salle  des  Fêtes)  :  peintures  par  Barrias  {sujets  de  fêtes)  ; 
Horace  et  Lesbie,  marbres  j>ar  Ciuillaunio.  Salle  des  Fêtes,  vaste  galerie 
longue  de  50  m.,  large  et  liante  do  J-i  m.  50.  l.a  vouto,  divisée  en  cinq 
compartiments,  est  orné(;  (h;  ])ointnros  :  le.  Musique  a  Irurcrs  tes  àr/es,  par 
Gervex;  les J^arfvms,  \)3iV  (x.  Ferrier;  Paris  co/iric/it  Ir  moiute  à  ses  fêtes, 
magnifique  composition  cenirale,  par  15oiijan)iii  Cijiisiani,  ;  /es  J<'teurs,  par 
G.  Ferrier;  la  Danse  à  tranrrs  les  âges,  j)ai-  Aimé  Morot.  Dans  h^s  vous- 
sures sont  personnifiées  los  Proriners  dr  h^'ance,  par  Milliet,  Ehrmann, 
Humbert  et  Weerts.  —  Salon  de  repos  :  paimoaux  ])ar  J.  Chéret,  symboli- 
sa ru  la  Danse,  la  Pa.nto/iiiuw,  ]or^  /icrsuinini/cs  de  ta  (\)u;t'die  italienne  et  de 
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la  Comédie  française,  etc.  —  Portique  Sud  (salle  des  Fêtes)  :  peintures  par^ 
E.  Lévy  {les  Heures  du  Jour  et  de  la  Nuit).  —  Galerie  Lobau  (latérale  à  la 
salle  des  Fêtes)  :  peintures  par  Clairin,  Picard,  Baudouin  et  Blan- 
chon  [Scènes  de  Paris  et  de  ses  eiivirons).  —  Salon  d'introduction  :  sujets 
inytlmlofjiqnes  et  symboliques,  par  Ilonri  Martin.  —  Salle  à  manger  de 
réception  :  sujets  empruntés  à  ïAfp'iculture  (au  plafond  central,  Hymne 
de  la  Terre  au  Soleil),  par  Georges  Bertrand.  —  Salon  Lobau  :  belles  coni- 
l)osihons  murales,  par  J.-P.  Laurens  :  Louis  Vf  octroie  aux  Parisiens  leur 
premirre  charte  \  Eticinic  Marcel  protéf/eant  le  dan jih i n  :  /lépression  de  la 
révolte  des  Maillotins;  Aune  Buhouri/  et  Iloiri  il  :  Arrestation  de  Bronssel; 
Louis  XXf  a  r  IJntel  lie  Ville,  peiiuufo  oôlol)ro  sous  le  nom  de  la  voit  te  d'acier . 
—  Salon  de  passage  :  En  trée  de  Louis  XI  à  Paris,  toile  d"iin  art  très  vivant 
et  pittoresque  par  Taitcgrain.  —  Salon  des  Sciences  :  au  plafond  central, 
Y  Apothéose  des  Sciences,  par  Besnard;  aux  plafonds  latéraux,  la  Météoro- 
logie, V Electricité,  par  Besnard;  aux  frises,  ïEnseifjnement  et  la  (jlorifica-'' 
tion  de  la  Science,,  par  Lerolle  ;  aux  écoinçons  au-dessus  des  ])ortes,  figures 
symboliques  des  Sciences,  par  Carrière  et  Duez  ;  sur  les  panneaux,  les 
Éléments,  par  Jeanniot,  Rixens,  Buland  et  Berton,  et  Vues  de  Paris,  par 
Vauthier,  Luigi  Loir,  Lépine,  Barau.  —  Salon  des  Arts  :  au  plafond,  la 
Glorification  de  l'Art,  par  Bonnat;  aux  frises,  la  Musique  et  la  Danse,  par 
Glaize;  aux  écoinçons,  figures  symboliques,  par  Chartran  ;  sur  les  pan- 
neaux, figures  symboliques  des  Arts,  par  Dagnan-Bouveret,  Layraud, 
T.  Robert-Fleury,  et  Vues  des  environs  de  Pains,  par  Français,  Bellel, 
G.  Colin,  Lapostolet.  —  Salon  des  Lettres  :  au  plafond  central,  les  Muses 
parisiennes,  par  Lefebvre;  aux  plafonds  latéraux,  rJnspiration  et  la  Médi- 
tation, par  Lefebvre;  aux  frises,  Vhistoire  de  V Ecriture,  par  Cormon,  et 
aux  écoinçons,  figures  symboliques  des  Lettres,  par  Maignan  ;  au-dessus 
des  portes,  sujets  symboliques  par  Urbain  Bourgeois;  sur  les  panneaux, 
C Eloquence,  par  H.  Leroux;  la  Poésie,  par  R.  CoUin;  V Histoire,  par 
E.  Thirion;  la  Philosophie,  par  Gallot  ;  Vues  de  Paris  ou  des  enviroiis,  par 
Berthelon,  Guillemet,  Saintin,  Lansyer.  —  Galerie  latérale  à  la  cour  du 
Sud  :  les  Métiers,  par  Galland.  —  Salon  d'arrivée  Sud  :  deux  vastes  com- 
positions murales,  l'Eté  et  l'Hiver,  par  Puvis  de  Chavannes.  —  Escalier 
d'honneur  Sud  :  au  plafond,  Victor  Hugo  offrant  sa  lyre  à  la  Ville  de  Paris, 
par  Puvis  de  Chavannes,  qui  a  peint  également  les  voussures;  sculptures 
de  Carrier- Belleuse,  Scbœnewerk,  Mercié  et  Mathurin  Moreau  ;  porte- 
falot,  par  Frémiet;  monument  de  Ch.  Ballu,  par  Barrias  et  Coutan. 

INSTITUT  1  (Pl.  III,  M,  11).  —  Ce  palais  est  situé  sur  la  rive  g. 
de  la  Seine,  en  face  du  Louvre,  auquel  le  relie  le  pont  des  Arts. 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Yisiljle  t.  1.  j.,  excepté  le  dim.,  jusqu'à  2  h., 
s'adresser  au  secrétariat,  dans  la  ^'^  cour,  porte  à  g.,  monter  au  1*^''  étage  et 
entrer  porte  à  dr.  —  Pour  la  ))ibliotlièque  Mazarine,  V.  p.  221. 

Historique.  —  Ce  palais  a  ét  é  (construit  sur  l'emplacement  de  l'ancien  hôtel 
de  Ncsle,  en  exécution  du  testament  deMazarin,  qui  consacrait  2  millions  en 
argent  et  45,000  livres  de  rentes  pour  l'érection  d'un  collège  destiné  à  (50  gen- 
tilshommes de  Pignerol  et  des  Etats  de  l'Eglise,  d'Alsace,  de  Flandre,  des 
quatre  i^rovinces  réunies  à  la  France  par  le  traité  des  Pyrénées,  et  de 
Houssillon.  Louis  Levau  traça  les  dessins  de  cet  édifice';  Lambert  et 
D'Orbay  dirigèrent  les  travaux,  achevés  après  1672.  Le  nouveau  collège 
porta  oniciellement  le  titre  de  collège  Mazarin,  mais  le  public  l'appela 
collège  des  Quatre-lSations.  Pendant  la  Révolution,  une  partie  du  collège 
Ma/;iriii  devint  un  moment  une  maison  d'arrôt  ;  il  fut  ensuite  occupé  par 
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ne  des  trois  écoles  centrales  de  Paris,  celle  des  Quatre-Nations  (1796- 
1804).  L'Institut,  créé  par  la  loi  du  ^5  octobre  1705  (3  brumaire  an  IV), 
avait  été  provisoirement  établi  au  Louvre  ;  il  reçut  la  jouissance  de 
l'ancien  collège  Mazarin  en  1806.  et  rarchitectc  A  audoyer  fut  chargé 
d'approprier  les  bâtiments  à  leur  nouvelle  destination. 

L'Institut  de  France  se  compose  des  cinq  Académies  :  —  1°  Fra)ïçaise, 
fondée  par  Richelieu  en  1635  et  spécialement  chargée  de  la  composition 
du  Dictionnaire  de  la  langue  française  (séance  publique  annuelle  en 
novembre);  —  '2°  des  Beaux-Arts,  fondée  par  Mazarin  en  1648  sous  le 
nom  d'Académie  de  peinture  et  de  sculpture  (séance  publique  annuelle  en 
octobre);  —  3»  des  inscriptions  et  Belles-Lettres,  fondée  par  Colbert  en 
1664  ;  elle  publie  des  Mémoires  (T>éance  publique  annuelle  en  novembre); 
—  4'>' des  Sciences,  fondée  par  Colbert  en  1666;  elle  publie  des  Mémoires 
(séance  publique  an- 
nuelle à  la  fin  de 
décembre)  ;  —  5*^  des 
Sciences  morales  et 
politiques,  créée  en 
183-2,  et  qui  est  la 
continuation  d'une 
classe  de  l  lnstitut, 
supprimée  en  1803; 
elle  publie  des  Mé- 
moires (séance  pu- 
blique annuelle  en 
décembre).  —  L'Aca- 
démie   Française  a 

s  sôances  extraor- 

laircs,  pour  la  ré- 
ception de  SCS  mem- 
bres nouvellement 
élus,  où  l'on  est 
admis  sur  la  présen- 
tation de  billets  qui 
sont  très  recherchés 
(s'adresser  au  secré- 
tariat). Les  cinq  aca- 
démies se  réunissent 
en  une  séance  géné- 
rale annuelle,  où  l'on 
est  admis  sur  pré- 
sentation de  billets,  le  25  octobre.  —  L'Institut  décerne  chaque  année  de 
nombreux  prix,  dont  certains  d'une  grande  importance. 

On  pénètre,  par  une  porte  à  g.  du  dôme,  dons  une  cour  octo- 
gonale où  l'on  trouve  deux  portiques  :  celui  de  dr.  est  l'entrée 
principale  de  la  salle  des  séances  solennelles,  placée  au-des- 
sous du  dôme;  celui  de  g.  conduit  à  la  hihliotlièque  Mazarine 
(F.  p.  221).  —  Au  delà  s'ouvre  une  seconde  cou  r  plus  grande.  Si  l'on 
veut  visiter  les  salles  des  séances  ordinaires  des  cinq  Académies, 
il  faut  entrer  dans  cette  seconde  cour,  prendre  la  porte  à 
g.,  traverser  un  vestibule  (bustes  d'académiciens),  et  monter 
au  4"  étage  pour  s'adresser  au  secrétariat  (porte  à  dr.). 

Vestibule  du  l*^'  étage  :  (§),  parmi  lesquels  ceux  do  Boïeldien,  Carie 
Vernet,  Bossini  (par  Dantan),  P.  Guérin  (par  Dumont),  Ih'rlioz  (par  Per- 
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raud),  Sainte-Beuve  (par  ]\ratliien-Meusiiier)  ;  deux  gravures  représentant  lo 
château  de  Cliautilly.  —  A  g.  du  vestibule  se  trouvent  les  salles  des 
séances  ordinaires  ;  à  dr,,  la  bibliothècpic  (  7.  ci-dessous  ;  on  ne  la  visite  pas). 

Salle  dls  Pas-Perdus  :  [s]  de  Chateaubriand  (par  Duret),  et  (B)  d'acadé- 
miciens, parmi  lescpiels  ceux  de  Percier  (par  Petitot),  Volney  (par  David 
d'Angers).  Arago  (par  Barre),  Halévy  (par  Duret),  Ingres  (par  Ottin), 
Duf'aure  (par  Barrias),  Octave  Feuillet  (par  Doublemard),  Meissonier  (par 
Saint-Marcoaux). 

Salle  des  séances  ordinaires  des  Trois  Académies  (Sciences,  Beaux- 
Arts,  Inscriptions  et  Belles-Lettres)  :  [s]  de  Ilacine  (par  Boizot),  de  Puc/et 
(par  Desprez),  de  Molière  (par  Duret),  de  La  Fo?itaine  {pâv  Seurre  aîné),  de 
Corneille  (par  Laitié),  de  Poussin  (par  Julien)  et  (B)  de  Gros  (par  Dantan 
jeune),  de  Cuvier  (par  Pradier),  de  Bonaparte  (par  Guillaume),  etc.  — 
Salle  des  séances  ordinaires  de  l'Académie  française  (l'Académie  des 
Sciences  morales  et  politiques  s'y  réunit  également):  au  fond,  portrait  en 
pied  du  Cardinal  de  Richelieu,  (B)  de  Guizot  (par  Robinet),  do  Casimir 
Delavifpie  (par  Denécheau),  de  Lamartine  (par  Bourgeois),  de  Tliiers  (par 
Cliapu),  de  Mignet  (par  Marcello),  de  Patin  (par  Guillaume),  cV Alfred  de 
Musset  (par  Barre),  etc. 

On  revient  dans  la  P«  cour,  au  portique  de  dr.,  pour  visiter  la  salle  des 
séances  solennelles.  —  Deux  vestibules  ornés  de  statues  :  à  Tentrée, 
Montijon  (-par  Cavelier),  puis  Montaigne,  d'Alembert  (par  Lecomte),  Molé, 
Monti'squiru  (par  Clodion)  ;  grande  copie  de  V Apollon  du  Belvédère,  entourée 
de  RoUin  (par  Lecomte),  de  Pascal  [ps^v  Pajou),  de  Poussin  (par  Julien),  de 
Montausier  (par  Mouchy)  ;  dans  un  3"  vestibule  réservé  aux  académi- 
ciens :  Na])olèoi)  en  costume  du  sacre  (par  Roland),  entre  La  Fontaine 
(par  Julien)  et  Molière  (par  Caflieri).  Mazarin  avait  été  enterré  dans  les 
caveaux  placés  au-dessous  de  ces  vestibules. 

Salle  des  Séances  solennelles  (restaurée  par  Vaudoyer  père) ,  dans 
laquelle  ont  lieu  les  réceptions  des  membres  de  l'Académie  française  et  les 
séances  annuelles  des  cinq  Académies  et  de  l'Institut.  C'est  l'ancienne 
chapelle  du  collège,  surmontée  d'une  coupole;  assez  petite,  elle  contient 
400  places  env.  (banquettes  vertes  pour  les  membres  de  l'Académie  fran- 
eaise,  banquettes  rouges  pour  les  autres).  Dans  les  quatre  grandes  baies 
sont  quatre  loges  de  tribunes.  On  remarque  à  la  voûte  des  caissons  et 
rosaces,  œuvres  de  Bocciardi,  et  dans  la  salle  un  (g)  de  la  Vertu  et  les 
[s]  de  Bossnet  et  de  Descarfes,  par  Pajou,  de  Fénelon,  par  Lecomte,  et  de 
Sully,  par  Mouchy. 

INSTITUT  PASTEUR  J  (l'^ie  Diitol,  25  ;  Pl.  îll,  1, 15).  —  Fondé  en 
1887-1889,  par  le  savant  illustre  dont  il  porte  le  nom,  à  l'aide  de 
souscriptions  privées,  il  est  consacré  :  P  à  l'étude  des  sciences 
ai)pliquées  à  l'hygiène,  à  la  biologie,  etc.;  2""  aux  soins  à  donner 
en  cas  de  morsures  par  des  animaux  suspects,  dans  le  but  de 
prévenir  le  développement  de  la  rage.  L'édifice  a  été  construit 
par  MM.  Petit  et  Bréban.  Devant  la  façade  est  un  groupe  en 
bronze  par  Trulfot  {le  ha'cjer  Jupille  luttant  corps  à  corps  avec 
un  loup  eurufié).  Le  berger  Jupille  a  été  un  des  premiers  inoculés 
selon  la  méthode  Pasteur. 

irans  le  ])avilloM  central,  (hîrrière  la  faeade,  crypte  (visible  h^s  premier 
tr()isièin(^  samedis  de  chafiue  mois  d(^  1  h.  à  1  li.)  {;onstruit(M)ar  Ch.(iirault 
dans  W  stylo  by/;uitiii,  oi  iiée  de  marbres  précieux  et  de  belles  mosaïques 
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exécutées  par  Gilbert  Martin  d'après  les  cartons  de  Luc-Olivier  Morson. 
Au  centre  est  le  tombeau  de  Pasteur  (18-2-2-1895),  en  marbre  noir. 

INVALIDES(PI. 
III,  I,  il).  —  Ce 
vaste  édifice,  qui 
renferme,  outre  le 
tombeau  de  Napo- 
léon P',  le  Musée 
d'Artillerie  et  le 
Musée  Historique 
de  l'Armée,  est 
décrit  en  son  en- 
tier au  Ghap.  YIII. 

LÉGION  D'HON- 
NEUR 1  (Pl.  I,  K, 
10;  on  ne  visite 
pas).  —  Ce  palais 
est  situé  sur  le 
quai  d'Orsay,  près 
du  pont  de  Solfé- 
rino. 

Bâti  en  1786  jiar 
l'architecte  Rousseau 
pour  le  prince  de 
fSalm,  il  fut  nl'xs  en  loterie  à  la  Révolution  et  graj^nc  par  un  garçon  coif- 
feur. Mme  de  Staid  miahita  (|Uol(iuc  temps  sous  Dirccloirc.  Enfin,  en 
1803,  le  g-ouverncment  raciiota  pour  y  étahlir  la  grande  Chancellerie 
de  la  Légion  d'honneur.  Incendié  par  la  Comnmno  en  1871,  le  palais  a 
été  rel)àti  par  ^Mortier,  à  l'aide  d'une;  souscription  des  mcmiu'cs  de 
l'Ordre. 

La  porte  d'entrée,  rue  de  Lille,  est  flanquée  par  une  colonnade 
<lont  l'attique  a  été  décoré  de  bas-reliefs  par  Roland.  — Le  por- 
tique corinthien  de  la  cour  est  orné  d'une  frise  à  arabesques 
surmontant  la  devise  «  Honneur  et  Patrie  ».  —  La  façade  du  quai, 
en  forme  de  rotonde  à  colonnes  corinthiennes  et  bustes  allégori- 
ques, est  surmontée  d'une  galerie  avec  six  statues  mythologiques 
attribuées  à  Clodion. 

LE  LOUVRE  ^  (Pl.  1, L-M,  10).  —  Ce  palais,  un  des  plus  beaux  du 
monde,  est  compris  entre  la  rue  de  Rivoli  au  N.,  la  rue  du  Louvre 
à  l'E.,  le  quai  du  Louvre  au  S.,  et  la  place  du  Carrousel  à  l'O. 

L'origine  du  Louvre  remonte  aux  premiers  tomj)s  de  la  monarchie.  Le 
nom  de  cette  demeure  royale  apparaît  cependant  pour  la  première  fois  en 
1204,  sous  Philippe  Auguste,  qui  la  reconstruisit  entièrement.  C'était  alors 
une  forteresse  redoutable.  Charles  V  la  transforma,  l'agrandit  et  fit  cons- 
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truirc  par  Raymond  du  Temple  cet  escalier  en  limaçon,  la  vis  du  Louvre, 
considéré  comme  une  merveille. 

Le  château  avait  la  forme  d'un  grand  carré,  dont  l'étendue  correspon- 
dait à  peu  près  au  quart  de  la  cour  du  Louvre  actuel.  Si  l'on  divise  la  cour  ' 
intérieure  en  quatre  parties,  on  retrouvera  l'emplacement  de  la  forteresse  " 
antique  dans  la  portion  du  S.-O.  (V.  le  plan,  p.  189).  Des  lignes  en 
asphalte  blanc  ou  en  porphyre  vert,  tracées  sur  le  pavé  en  1868,  figurent 
presque  dans  son  entier  le  plan  de  la  forteresse  de  Philippe  Auguste  et 
de  Charles  V,  que  des  fouilles  ont  de  nouveau  fait  reconnaître.  On  a 
découvert,  en  effet,  de  1883  à  1885,  sous  les  salles  des  Cariatides  et  de  la 
Yénus  de  Milo,  une  partie  des  tours  du  Louvre  de  Philippe  Auguste,  une 
salle  à  deux  nefs  avec  pilier  central,  des  retombées  de  voûtes  et  une 
citerne  du  même  temps,  des  fragments  de  murs  de  Charles  V,  de 
Charles  IX,  des  substructions  du  temps  de  Louis  XIV,  des  ossements 
d'hommes  et  d'animaux,  etc. 

François  P""  voulut  remplacer  le  palais  féodal  par  un  édifice  dans  le  goût 
de  la  Renaissance,  et,  en  I54I,  Pierre  Lescot  fut  chargé  des  travaux. 
D'après  le  plan  de  cet  architecte,  le  nouveau  palais  devait  se  renfermer 
dans  le  périmètre  de  l'ancien.  Il  utilisa  les  solides  fondements  de  la  forte- 
resse de  Philippe  Auguste.  Continués  sous  le  règne  de  Henri  II,  puis, 
avec  des  modifications  au  plan  primitif,  par  Catherine  de  Médicis, 
Charles  IX,  Henri  III  et  Henri  IV,  les  travaux  du  Louvre  furent  activés, 
sous  Louis  XIII,  par  Richelieu.  Suspendus  pendant  la  minorité  de  Louis  XIV, 
ils  furent  repris  en  1660;  Louis  XIV  et  Colbert  voulaient  achever  le  palais. 
Poussés  vivement  jusqu'en  1670,  ces  travaux  cessèrent  tout  à  fait  en  1680. 
On  y  revint  en  1755,  sous  Louis  XV.  Pendant  la  Révolution  ils  furent 
abandonnés,  puis,  de  1803  à  1852,  menés  avec  plus  ou  moins  d'activité; 
enfin  le  Louvre,  bien  souvent  modifié  dans  son  plan,  fut  terminé  en  1857.  . 

Rappelons  les  principaux  faits  historiques  dont  ce  palais  a  été  le  théâtre. 
Catherine  de  Médicis  vint  la  première  habiter  ce  palais,  après  la  mort  de 
Henri  II,  son  mari.  Le  19  août  1572,  le  lendemain  du  mariage  de  Margue- 
rite de  Valois,  sœur  de  Charles  IX,  avec  le  roi  de  Navarre, depuis  Henri  IV, 
un  grand  tournoi  eut  lieu  au  milieu  de  la  cour  du  Louvre.  Cinq  jours  après, 
dans  la  nuit  du  24  août,  la  reine  mère,  le  duc  d'Anjou  et  quatre  conseillers 
qui  étaient  dans  le  complot,  arrachaient  à  Charles  IX  l'ordre  de  mettre  à 
mort  Coligny  et  de  donner  le  signal  de  la  Saint-Barthélemy.  Sous  la  Ligue, 
les  Seize  ayant  offert  la  couronne  au  roi  d'Espagne,  le  duc  de  Mayenne, 
alors  absent,  revint  en  toute  hâte  à  Paris,  les  manda  au  Louvre,  et,  sous 
prétexte  de  venger  le  meurtre  du  président  Brisson  et  de  deux  conseillers, 
en  fit  pendre  trois  dans  la  salle  même  où  Catherine  de  Médicis  avait  cou- 
tume de  donner  ses  fêtes  (salle  des  Cariatides).  L'année  suivante  (1592), 
les  Etats  généraux  de  la  Ligue  se  réunirent  dans  une  salle  voisine,  pour 
aviser  à  l'élection  d'un  roi  catholique  en  la  place  du  Béarnais. 

Le  11  mai  1610,  Henri  IV,  assassiné  par  Ravaillac,  fut  ramené  au 
Louvre,  puis  exposé  sur  son  lit,  qui  existe  encore  aujourd'hui  (salle  do 
l'Alcôve)  et  où  le  corps  fut  visité  par  tous  les  seigneurs  de  la  cour  et  la 
plupart  des  officiers  du  ParhMnent.  Louis  XIII  passa  au  Louvre  tout  le 
temps  qu'il  n'habita  pas  Sniiii  (W'rmain.  Ce  fut  sur  le  pont  h^vis  dont  rem- 
placement est  indiqiK'  sur  !<>  sol  la  cour  du  Louvre,  (\no  \c  baron  de 
Vitry  assassina  le  niar<'clial  <r/\ii(  i-o,  lo,  21  avril  1617. 

A[)rès  la  mort  de  Louis  Xill,  le  Louvre  fut  abandonné  jusqu'au  moment 
où  on  l(i  donna  pour  demctiic  a  la  roino  d'Angleterre,  femme  de  l'infortuné 
Charles  P^ 

Lorsque  Louis  XIV  rentra  dans  la  (capitale,  le  21  octobre  1G52,  ce  fut 
au  Louvre  qu'il  se  rendit  et  qu'il  manda  le  Parlement  pour  y  tenir  un  lit 
do  justice.  J^c  21  octol)re  1658,  le  roi  lit  dresser  dans  la  salle  des  gardes  du 
vieux  Louvre  un  théâtre  sur  lequel  la  troupe  de  Molière  représenta  la  tra- 
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rrcdie  de  Nicomède.  Le  '20  janvier  1666,  Anne  d'Autriche  mourut  au  Louvre. 
En  1789,  ce  patais  était  occupé  par  les  académies,  l'imprimerie  royale, 
-  bureaux  et  des  logements  particuliers.  La  Convention  chassa  tous  ces 

itants  et  convertibles  appartements  en  musées, 
i^our  la  description  intérieure  du  palais,  V.  ci-dessous,  Musées,  Ghap.  VIII. 

On  entre  clans  le  Louvre  par  la  rue  de  Rivoli,  la  place  du 
Louvre,  le  quai  du  Louvre  et  la  place  du  Carrousel.  Quatre  pas- 
sages, qui  traversent  les  pavillons  centraux  du  palais,  sont 
ouverts  aux  piétons  depuis  le  point  du  jour  jusqu'à  1  h.  du 
matin. 

Du  mi- 
lieu de  la 
cour  du 
Louvre,  en 
regarda  n  l 
à  rO.,  on 

if,àg.du 

1  \  i  1 1  o  n 
ci  e  l'Hor- 
loge,  la 
partie  du 
palais 
commen- 
cée sous 
Françoi  s 
r'  et  ache- 
vée  sous 
Henri  II 
par  Pierre 
Lescot,  qui 

s'était  adjoint,  pour  les  travaux  de  sculpture,  Jean  Goujon  et 
Paul  Ponce.  Dans  son  ensemble,  cette  rruvre  est  ce  que  l'art 
français  de  la  Renaissance  a  produit  de  plus  beau. 

Ali  rez-de-chaussée,  d'ordre  corinthien,  les  œils-de-bœuf  au- 
dessus  des  portes  sont  encadrés  de  charmantes  figures  sculptées 
en  bas-relief  par  Jean  Goujon.  Dans  les  entre-colonnements  on 
voit,  au-dessus  d'une  niche  et  d'un  cartouche  en  marbre  de 
couleur,  les  chiffres  de  Henri  H  et  de  Diane  de  Poitiers;  l'œil- 
de-bœufest  surmonté  d'une  plaque  en  marbre  noir  avec  inscrip- 
tion commémorative.  —  L'étage  principal,  d'ordre  composite, 
n'est  pas  moins  remarquable  par  la  noblesse  et  la  pureté  du 
style;  les  fenêtres,  d'une  rare  élégance,  ont  bien  souvent  servi 
de  modèle  et,  dans  la  frise  délicatement  sculptée,  on  retrouve 
l'  s  mêmes  chiiïres  avec  la  célèbre  devise  :  «  Donec  totum  bnpleal 
o/hem  ».  —  Dans  l'attique,  avec  un  style  moins  sévère  et  plus 
orné,  Lescot  déploya  toutes  les  ressources  de  son  imagination. 
11  fut,  du  reste,  admirablement  secondé  f)ar  Paul  Ponce,  qui 
sculpta  dans  les  trois  frontons  :  la  Terre,  la  Mer,  V Abondance^ 
un  Satyre  et  un  Faune',  Mars,  Bellone,  des  Captifs  et  des  Génies; 
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EucUde  et  Archimède^  le  Commerce.  ÎMifin  les  combles  reçurent 
une  splendide  ornementation  en  plomb,  qui  fut  détruite  sous 
Louis  XIV,  mais  que  l'on  a  rétablie. 

Dans  la  partie  du  côté  S.  de  la  cour  comprise  entre  la  façade 
0.  et  le  pavillon  central  qui  fait  face  au  pont  des  Arts,  il  ne 
reste  de  Pierre  Lescot  que  les  deux  ordres  inférieurs,  et  une 
partie  des  sculptures  de  Paul  Ponce  a  été  transportée  au  musée 
de  l'Ecole  des  Beaux-Arts. 

Sous  Louis  XII 1,  Lemercier,  chargé  par  Richelieu  d'achever  le 
Louvre  dans  des  proportions  beaucoup  plus  grandes  que  ne  le 
comportait  le  plan  de  Lescot,  construisit  le  pavillon  de  l'Hor- 
loge, auj.  pavillon  Sully ^  et  reproduisit  exactement  à  l'O.  et  au 
N.  les  façades  de  Pierre  Lescot;  mais,  dans  la  partie  supérieure 
du  pavillon  de  l'Horloge,  il  remplaça  les  colonnes  par  des  caria- 
tides, qu'exécuta  Jacques  Sarrazin,  et  couronna  le  tout  par  un 
fronton  et  par  un  dôme  quadrangulaire. 

En  1660,  Colbert  chargea  Levait  de  reprendre  les  travaux. 
Celui-ci  acheva  au  S.  la  façade  commencée  par  Pierre  Lescot,  au 
N.  celle  de  Lemercier,  puis  éleva  la  quatrième,  celle  de  l'E.,  sur 
la  cour. 

En  voyant  ces  quatre  façades,  on  remarque  tout  d'abord  que 
celles  du  S.,  du  N.  et  de  TE.  sont  terminées  par  un  troisième 
ordre  en  complet  désaccord  avec  l'attique  de  Piéride  Lescot.  Ce 
fut  pour  amener  ces  façades  à  la  hauteur  de  la  colonnade  (F.  ci- 
dessous),  que  Claude  Perrault  d'abord,  au  xvn«  s.,  puis  Gabriel 
au  xviii%  substituèrent  cet  ordre  à  l'attique  déjà  commencé  au 
S.  par  Lescot. 

Depuis  que,  sous  le  premier  Empire,  les  travaux  furent  repris, 
l'ornementation  s'acheva  lentement.  Au  xviiic  s.,  Guillaume 
Coustou,  le  jeune,  sculpta  au  fronton  de  l'E.  les  Armes  de  la 
France,  entourées  de  figures  allégoriques.  Le  fronton  du  N., 
Minerve  eiicourar/eant  les  Sciences  et  les  Arts,  est  de  Lesucur; 
celui  du  S.,  le  Génie  de  la  France  faisant  succéder  les  travaux 
de  la  législation  à  ceux  de  la  guerre,  est  de  Ramey  père.  Les 
ligures  encadrant  les  œils-de-bœuf  ont  été  faites  sous  l'Empire 
ou  la  Restauration.  Quant  aux  statues  des  niches  ce  sont  pour 
la  plupart  des  œuvres  modernes  de  grand  mérite. 

l^es  corps  de  bâtiment  qui  entourent  la  coilr  du  Louvre  ren- 
ferment une  partie  du  Musée  du  Louvre  {V.  p.  290). 

En  sortant  de  la  cour  du  Louvre  par  la  porte  de  l'E.,  on  se 
trouve  sur  la  place  du  Louvre,  du  côté  de  la  colonnade. 

Levau  avait  à  peine  jeté  les  fondations  de  la  façade  extérieure 
à  l'E.,  en  regard  de  Saint-Gcrmain-l'Auxerrois,  quand  il  reçut 
l'ordre  de  suspendre  les  travaux.  Le  Berniu  fut  mandé  de  Rome; 
mais  cet  artiste  ayant  cpiitté  la  France,  on  renonça  aussitôt  à 
son  ()n>jet  pour  ado[)ter  celui  d'un  médecin  de  Paris,  Claude 
l'erraiflf. 

La  colonnade  de  Pci'i'ault,  commencée  en  160G,  fut  achevée  en 
1010.  Longue  de  167  m.  et  haute  de  27  m.  avec  ses  52  colonnes 
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et  pilastres,  elle  a 
heureusement 
c'est  un  simple 
placage.  Perrault 
n'avait  ]jas  tenu 
compte  des  di- 
mensions du  bâ- 
timent auquel  il 
s'adossait.  11  dut 
surélever  d'un 
étage  la  façade 
E.  de  Leveau  et 
l'aile  S.  Pour  se 
raccorder  aussi 
en  largeur  du  côté 
du  S,,  il  masqua 
par  une  nouvelle 
,  façade  celle  de 
Pierre  Lescot  et 
de  Levau ;  quant 


dans  son  ensemble  un  grand  caractère.  Mal- 


Allument  de  Meissonier 
Perrault  et  dont 


Colonnade  du  Louvre. 

an  côté  N.,  le  pavillon  d'angle  de  la 
colonnade  resta  en  saillie  sur  la  façade 
du  palais.  —  Le  fronton  de  l'avant- 
corps  central  est  décoré  d'un  bas- 
relief,  par  Lemot,  représentant  le 
buste  de  Louis  XIV  placé  sur  un  pié- 
destal par  Minerve,  tandis  que  l'His- 
toire y  grave  cette  dédicace  :  Ludovico 
Maqno.  Sous  l'Empire,  Gartellier  a 
sculpté,  au-dessus  de  la  porte  princi- 
pale, une  Renommée  montée  sur  un 
char  conduit  par  des  génies  et  dis- 
tribuant des  couronnes. 

Devant  la  colonnade  s'étendent  des 
parterres  fermés  de  grilles,  où  se  voit 
le  inonument  de  Velasquez,  par  Fré- 
miet,  et  qui  se  prolongent  au  S.  et 
au  N.  en  retour  d'équerre.  Les  par- 
terres du  S.,  que^  longe  le  quai  du 
Louvre  (p.  65),  s'appellent  le  jardin 
de  Phifante,  en  souvenir  de  la  jeune 
princesse  espagnole,  fiancée  en  1721 
à  Louis  XV.  Ces  parterres,  divisés  en 
deux  parties  et  où  s'élèvent,  à 
dr.,  les  monuments  de  Boucher,  par 
Aubé,  de  Raffet,  par  Frémiet,  et  de 
Meissonier,  par  Mercié,  à  g.,  sont 
dominés  par  la  façade  qu'éleva 
l'ordonnance  reproduit  celle  de   la  colon- 
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nade.  Elle  a   été  l'objet  de  retouches   à  plusieurs  époques. 

A  l'extrémité  0.  de  cette  façade,  en  enfoncement,  est  le  bâti- 
ment élevé  par  Ijemei^cier  pour  relier  le  Louvre  de  Pierre  Lescot 
aux  constructions  qui  s'avancent  en  retour  d'équerre  vers  le  quai. 

Ces  constructions  datent  de  diverses  époques.  Catherine  de 
Médicis  fit  élever,  par  un  architecte  nommé  Camhiche  ou  Cham- 
biges,  l'étage  inférieur,  alors  couvert  en  terrasse  et  d'une  char- 
mante architecture  (aux  tympans  des 
arcades,  sculptures  délicates  de  Bar- 
thélémy Prieur).  Henri  IV  fit  con- 
struire l'étage  supérieur  et  prolongea 
le  bâtiment  vers  la  Seine.  A  cette 
annexe,  d'un  style  différent,  appar- 
tient la  fenêtre  du  S.,  considérée 
autrefois  comme  celle  d'où  Charles  IX 
aurait,  suivant  Brantôme,  tiré  sur  les 
protestants.  La  fenêtre  actuelle  n'exis- 
tait pas  alors,  mais  il  est  probable 
qu'une  autre  s'ouvrait  à  l'extrémité 
S.  de  la  galerie  de  Catherine. 

L'étage  bâti  par  Henri  IV  fut  dé- 
truit par  le  feu  en  1661;  reconstruit 
alors,  il  a  été  restauré  de  nos  jours 
par  Duban.  A  l'attique  du  pavillon 
central,  ou  pavillon  Henri  IV,  Cave- 
lier  a  sculpté  une  Renommée;  l'orne- 
mentation du  toit  et  des  lucarnes  a 
élé  reproduite.  Cet  édifice  renferme 
au  rez-de-chaussée  plusieurs  salles  de 
la  sculpture  antique,  au  l'''^  étage  la 
galerie  d'Apollon. 

En  suivant  le  quai,  on  passe  devant 
la  fenêtre  dite  de  Charles  IX,  baie 
profonde  décorée  de  marbres,  de 
peintures  et  de  dorures. 

Au  delà  s'étend  jusqu'au  pavillon 
de  Flore  la  galerie  du  bord  de  l'eau. 
Henri  IV,  voulant  réunir  les  Tuile- 
ries au  Louvre,  fit  construire  par  A?i- 
(Irouel  Duce rceaîi\dipa.r lie  de  cette  ga- 
lerie comprise  entre  les  pavillons  de  Flore  et  de  Lesdiguières. 
l'mtre  ce  dernier  pavillon  et  le  vieux  Louvre,  un  travail  analogue 
avait  été  commencé  sous  les  Valois.  H  fut  repris  par  Dupérac,  puis 
par  Louis  Mélezean,  et  la  galerie  fut  terminée  vers  1600.  La 
rnajestucuse  façade  qu'elle  développait  du  côté  de  la  Seine  a  été 
inodiliée  d'une  manière  fâcheuse  sous  le  second  Empire. 

Elle  se  compose  aujourd'hui  de  cinq  bâtiments,  d'aspect  dif- 
lerent  :  —  1"  un  bâtiment  à  cinc]  fenêtres,  d'un  style  plus  simple 
que  lout  le.  reste  de  la  galerie,  mais  surélevé  d'un  étage;  — 
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2^  la  partie  de  la  galerie  commencée  sous  les  Valois,  achevée 
par  Dupérac  et  Métezeau  et  restaurée  par  Duban  (frontons  avec 
figures  allégoriques  de  la  Paix,  de  la  Guerre,  de  TAgriculture, 
des  Arts,  de  la  Navigation,  etc.;  cliapileaux  des  pilastres  com- 
posés de  fleurs  de  lis  et  de  colliers  de  l'ordre  de  St-Michel;  dans 
la  frise,  jeux  d'enfants  ou  petits  génies;  chlifres  de  Henri  II,  de 
Henri  IV,  de  Catherine  de  Médicis,  de  Diane  de  Poitiers  et  de 
Gabrielle  d'Estrées).  Entre  le  6c  et  le  7°  fronton  est  l'ancien 
pavillon  de  la  Bibliothèque;  —  3"  un  second  bâtiment  à  cinq 
fenêtres,  très  simple  d'ornementation  et  auquel  on  a  ajouté  un 
second  étage;  —  4^  le  pavillon  de  Lcsdiguières,  d'un  style  tout 
dilîérent  et  remanié.  Pour  le  pavillon  de  Lcsdiguières,  la  suite 
de  la  galerie  et  le  pavillon  de  Flore,  V.  les  Tuileries. 

Au  N.,  sur  la  rue  de  Rivoli,  la  façade  du  Louvre  a  été  cons- 
truite par  Levau,  de  la  colonnade  au  guichet,  et  par  Lcmercier 
au  delà. 

Le  premier  consul  ayant  formé  le  projet  de^ construire  sur  la 
rue  de  Rivoli  une  galerie  parallèle  à  celle  de  la  rivière,  les 
architectes  Perde?' et  Fontaine  la  commencèrent  des  deux  côtés 
à  la  fois.  Du  côté  des  Tuileries,  elle  s'étendit  du  pavillon  de 
Marsan  jusqu'à  la  rue  de  Rohan;  du  côté  du  Louvre,  elle  fut  à 
peine  commencée. 

En  1852,  Visconti  fut  chargé  de  préparer  un  plan  de  jonction 
du  Louvre  aux  Tuileries  et,  le  25  juillet  de  la  même  année,  les 
travaux  furent  commencés. 

La  galerie  de  la  rue  de  Rivoli  fut  continuée  jusqu'à  Taligne- 
ment  de  la  façade  0.  du  Louvre  et  reliée  à  ce  palais  par  une 
aile  faisant  le  pendant  de  la  galerie  d'Apollon.  Puis  les  deux 
façades  N.  et  S.  du  Louvre  furent  prolongées  vers  le  Carrousel 
pour  se  raccorder  par  des  bâtiments  en  retour  d'équerre,  un 
peu  en  deçà  des  pavillons  de  Lcsdiguières  et  de  Rohan,  aux 
deux  longues  ailes  des  Tuileries.  —  Les  travaux  étaient  achevés 
en  1857.  Depuis  la  mort  de  Visconti,  en  1853,  la  direction  de 
l'œuvre  avait  été  confiée  à  Lefuel. 

Du  côté  du  N.  et  faisant  pendant  au  pavillon  de  Lcsdiguières 
est  le  pavillon  de  Rohan  (F.  ci-dessous,  les  Tuileries). 
-  C'est  de  la  place  du  Carrousel  (p.  22)  qu'il  faut  juger  l'en- 
semble du  nouveau  Louvre.  Cette  place  est  limitée  à  l'E.  par  le 
bâtiment  0.  du  vieux  Louvre;  la  façade  du  pavillon  de  l'Horloge 
ou  de  Sully  a  été  remaniée  par  Visconti  dans  le  goût  de  ses 
autres  constructions.  Au  S.  du  pavillon,  la  façade  qui  le  réunit 
au  musée  est  de  Lescot;  d'une  austère  simplicité,  elle  a  été 
fidèlement  reproduite  au  N.  Les  façades  neuves  N.  et  S.  sont 
précédées,  au  rez-de-chaussée,  d'un  portique  au-dessus  (hupiel 
s'étend  une  terrasse  ornée  des  statues  colossales  (au  nombre  de 
86)  d'hommes  illustres.  Au-dessus  du  1*"''  étage  s'élèvent  des 
groupes  allégoriques  (au  nombre  de  63)  représentant  les  Sciences, 
les  Arts,  l'Agriculture,  le  Commerce,  les  Saisons,  etc.  Chacune 
des  façades  est  coupée  dans  sa  longueur  par  trois  pavillons  en 
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avanl-corps  (nous  commençons  par  Tangle  g.  sur  la  place  du 
Carrousel,  en  regardant  le  vieux  Louvre,  et  nous  faisons  le 
tour  du  square  du  Carrousel)  : 

Pavillon  Turgot,  fronton  et  cariatides  :  sur  la  place,  par  Cavelicr; 

i-  le  square,  par  Guillaume.  —  Pavillon  Richelieu  :  fronton,  par 

iret;  cariatides,  par  Bosio.  Polet,  Cavelier  ;  deux  groupes  colossaux, 
par  Barye  ;  écusson  supporté  par  les  figures  de  la  Force  et  du  Travail, 
par  Gruyère.  Ce  pavillon,  qui  renfermait  la  bibliothèque  du  Louvre,  a  été 
incendié  intérieurement  en  1871.  Il  a  été  restauré  depuis.  —  Pavillon 
CoLBERT  et  pavillon  Daru  :  frontons  et  cariatides,  par  Vilain.  —  Pavil- 
lon Denon  (où  se  trouve  l'entrée  du  Musée)  :  fronton,  par  Simart;  caria- 
tides, par  Briant  jeune.  Jacquot.  Ottin 'et  Robert  ;  écusson  de  la  France, 
porté  par  iArt  et  V Industrie,  par  Gruyère;  deux  groupes  colossaux  en 
avant-corps,  par  Barye.  —  Pavillon  MÔllien,  fronton  et  cariatides  :  sur 

square,  par  Jouffroy  ;  sur  la  place,  par  Lequesne. 

Les  bâtiments  situés  au  N.  du  square  du  Carrousel  sont 
uccupés  (depuis  1871)  par  le  Ministère  des  Finances.  Les  bâti- 
ments situés  au  S.  du  square  du  Carrousel  sont  occupes  en 
partie  par  le  Musée  du  Louvre  {V.  Chap.  VIII). 

PALAIS  DES  TUILERIES  i  (Pl.  I,  L,  10).  —  Ce  palais,  ou  plutôt 
ce  qu'il  en  reste,  forme  avec  le  Louvre  un  ensemble  considérable 
d'édifices  de  diverses  épO(pies.  Ces  deux  palais  se  touchent,  se 
confondent,  et  il  est  assez  difficile  de  préciser  leur  ligne  de 
séparation;  les  guichets  des  Saints-Pères  et  ceux  de  la  rue  de 
Rivoli  sont  généralement  regardés  comme  la  limite  commune. 

\.c  palais  des  Tuileries  fut  commencé  en  1564  sur  un  terrain  appelé  la 
Pionnière  et  occupé  autrefois  par  des  tuileries,  qui  donnèrent  leur  nom  au 
nouvel  édifice.  Catherine  do  Médicis,  qui  voulait  en  faire  un  château  de 
plaisance,  en  confia  l'exécution  à  Philibert  Dolorme.  Les  architectes  qui 
succédèrent  à  Ph.  Dolorme  furent  Jean  Biiilant,  Duccrceau  (159.")),  qui 
éleva  le  pavillon  de  Flore,  et  poussa  ensuite  les  constructions  de  la  galerie 
en  retour  sur  le  quai  jusqu'aii  pavillon  de  Lesdiguières.  Sous  Louis  XIV, 
de  1600  à  1665,  L.  Levau  et  son  gendre,  François  d'Orbay,  construisirent 
le  pavillon  de  Marsan.  L'aile  qui  lon^:^c  la  rue  de  Riyoli  fut  construite  sous 
le  premier  Empire.  Le  pavillon  de  Flore  et  la  jiartie  de  la  galerie  du  bord 
de  l'eau  qui  s'étend  jusqu'au  ]>avillon  de  Lesdiguicres  ont  été  rebâtis  do 
186.3  à  1868,  par  Lefuel,  et  mis  en  harmonie  avec  les  nouvelles  ronstnic- 
tions  du  Louvre. 

Le  palais  des  Tuileries  a  été  incendié  au  mois  de  mai  1871  par  la  C(jrn- 
mune.  Les  ruines  n'en  ont  été  démolies  qu'en  1884;  un  jardin  ])ubJic  a  été 
créé  sur  leur  emplacement. 

Avant  la  Révolution,  Louis  XV  et  Louis  XVI  seulement  habitèrent  les 
Tuileries,  le  premier  pendant  sa  minorité,  le  second  à  partir  du  G  octobre 
1789.  Le  20  juin  1792,  le  peuple  envahit  le  palais  et  força  le  loi  à  se  coiffer 
''m  bonnet  rouge.  Le  10  août,  l'émeute  eut  un  caractère  plus  grave  •encore 
un  résultat  plus  décisif  :  la  foule  se  précipita  en  armes  (;t  la  garnie 

isse  fut  massacrée.  Le  10  mai  1793,  la  Convention  vint  siéger  aux  Tuilo- 

'  s  dans  une  salle  construite  sur  l'emplacement  du  théâtre  et  dans  la(juclle 
'  lie  fut  remplacée,  le  4  novembre  1796,  par  le  conseil  des  Anciens,  qui  ne 
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la  quitta  qu'au  18  brumaire.  Bonaparte  entra  aux  Tuileries  le  P*"  février 
1800,  et  jusqu'en  1870  ce  palais  a  été  habituellement  le  siège  du  pouvoir 
exécutif."  Le  29  juillet  1830  et  le  24  février  1848,  le  peuple  s'en  empara  de 
nouveau.  On  y  lit,  en  1849,  l'exposition  annuelle  de  peinture.  Le  4  septembre 
1870,  dans  l'après-midi,  l'impératrice  Eugénie  quitta,  pour  se  rendre  en 
Belgique,  le  palais  des  Tuileries,  occupé  par  la  garde  nationale. 

Le  pavillon  de  Flore,  dont  les  sculptures  sont  de  Cavelier  (côté 
du  jardin),  de  Franceschi  (côté  du  Carrousel),  de  Carpeaux  (côté 
du  quai),  est  occupé  par  le  Ministère  des  Colonies. 

La  galerie  du  bord  de  l'eau,  occupée  à  l'intérieur  par  la  galerie 
des  Fastes  et  par  la  nouvelle  salle  des  Etats,  comprend  26  tra- 
vées coupées,  au  milieu,  par  un  avant-corps  sous  lequel  s'ouvre 
la  porte  du  Sud,  précédée  de  deux  lions  en  bronze.  Au-dessus 
des  fenêtres,  les  tympans  des  frontons  sont  ornés  de  sculptures 
allégoriques  par  Meunier,  Schœnewerk,  Carrier-Belleuse,  Perrey, 
Sanson,  Crauk,  Franceschi,  Carpeaux,  etc. 

A  l'extrémité  de  cette  galerie,  les  trois  grandes  arcades  ou 
guichets  des  Saints-Pères,  qui  donnent  accès  aux  voitures,  s'ou- 
vrent entre  deux  guichets  ou  passages  pour  le«  piétons  prati- 
qués sous  le  pavillon  de  la  Trémoille,  addition  nouvelle,  et  le 
pavilloîi  de  Lesdiguières,  ancienne  construction  agrandie.  Entre 
les  grandes  arcades  se  dressent,  du  côté  du  quai,  deux  statues  : 
la  Marine  militaire  et  la  Marine  marchande,  par  Joufîroy.  Au 
fronton  un  haut-relief  en  bronze  sur  fond  d'or,  œuvre  remar- 
quable de  Mercié,  représente  le  Génie  des  Arts. 

Le  pavillon  de  Marsan  et  une  partie  de  l'aile  des  Tuileries 
faisant  face  à  la  rue  de  Rivoli,  incendiés  par  la  Commune,  ont 
été  reconstruits  (1875-1878).  La  façade  sur  la  rue  de  Rivoli  est 
ornée  de  deux  bas-reliefs  par  Barrias  et  Delaplanche;  les  sculp- 
tures du  fronton  sont  de  Crauk.  Les  sculptures  du  fronton  du 
côté  du  jardin  sont  de  Bonnassieux;  celles  du  fronton  du  côté 
du  Carrousel  sont  de  Gruyère.  Dans  ce  pavillon  sera  installé  le 
musée  des  Arts  décoratifs. 

Au  delà  de  la  partie  reconstruite,  en  saillie  du  côté  de  la  place 
du  Carrousel,  s'étend  une  partie  de  l'ancienne  galerie  construite 
par  Percieret  Fontaine.  Vient  enfin,  en  pendant  au  pavillon  de 
Lesdiguières,  le  pavillon  de  Rohan,  percé  dans  le  soubassement 
de  guichets  à  plein  cintre  pour  le  passage  des  voitures  et 
décoré  de  8  statues  :  Marceau  (par  J.  Thomas,  une  des  plus 
remarquables),  Hoche,  Desaix,  Klé  ber,  M  asséna,  Soult,Ney,Lannes, 

PALAIS  DE  JUSTICE  i  (Pl.  IV,  N,  11).  —  Situé  dans  l'île  de  la 
Cité,  il  forme  un  vaste  quadrilatère  limité  à  l'E.  par  le  bd  du  Palais, 
au  N.'par  le  quni  de  l'Horloge,  à  l'O.  par  la  place  Dauphine,  au  S. 
par  la  rue  de  la  Ste-Chapelle  et  le  quai  des  Orfèvres,  il  embrasse, 
dans  ce  périmètre  étendu,  la  Conciergerie,  le  Dépôt  des  prévenus 
et  la  Cour  de  Cassation.  Cet  immense  édifice  comprend  trois 
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parties  d'époques  différentes  :  les  tours  de  l'Horloge,  de  César, 
d'Argent,  de  Bonbec  et  la  Ste-Chapelle,  élevées  aux  xni'^  et  xiv-  s.  5 
les  constructions  principales  du  xviii''  s.,  et  les  bâtiments  élevés 
au  xix*'  s.  sur  les  plans  de  Duc,  secondé  par  Dommey,  Lenoir, 
(iilbert,  Dict,  Lcnormand  et  Daumet.  Ces  travaux  ont  valu  à 
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Duc,  en  1869,  le  prix  de  100,000  fr.  décerné  par  le  gouvernement 
à  l'œuvre  d'art  la  plus  remarquable. 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Lo  Palais  est  visible  t.  1.  j.,  excepte  les  dim. 
et  fêtes,  de  midi  à  4  h.  —  La  Conciergerie,  le  cachot  de  Marie-Antoinette, 
les  cuisines  de  St  Louis  et  la  salle  des  Gardes  sont  visibles  le  jeudi,  do 
9  h.  à  5  h.,  avec  une  autorisation  du  Directeur  dos  Prisons,  à  la  Prélec- 
ture de  Police,  rue  de  Lutcce.  —  Pour  la  Sainto-Cliapolle,  V.  p.  131. 

Historique.  —  Sous  la  domination  romaine,  il  y  avait  déjà  un  château  à  la 
place  qu'occupe  aujourd'hui  le  Palais  do  Justice,  à  l'extrémité  de  la  Cité, 
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Quand  la  domination  romaine  eut  été  remplacée  par  la  monarchie  franque. 
les  rois  chevelus  se  partagèrent  entre  les  Thermes,  construits  dans  la  cam- 
pagne, et  ce  palais,  élevé  à  l'intérieur  des  fortifications.  Plus  tard,  Eudes, 
d'abord  comtes  do  Pans,  puis  roi,  fut  le  premier  qui  s'établit  définitivement 
dans  co  palais.  Louis  le  Gros,  Louis  le  Jeune  y  moururent.  Philippe 
Augusie  y  épousa,  au  xiii*'  s.,  la  sœur  du  roi  de  Danemark.  St  Louis  le 
tit  (Mi  parîio  ro(M)nstruirc  et  éleva  la  Ste-Chapelle.  Suivant  Viollet-le-Duc, 
la  pièce  (lui  porte  (Mi(U)r(^  lo  nom  do  (  lu.srnc  de  .S ^  Zo?n'.s  daterait  de  Philippe 
lo  Lcl-  lMiilip[)(î  le  \U'\.  Louis  X  L  ('liai'lcs  \  III  et  Louis  XII  firent  des  agran- 
<liss(Mii(Mits  ;iu  ii;il;iis.  qtioKpi  il  wo  lut  plus  l(Mir  résidence  principale.  Fran- 


Louis  partageait  le  i)alais  avec  les  rois,  en  demeura  seul  possesseur.  Depuis, 
le  palais,  incendié  en  partie  plusieurs  fois  (la  dernière  par  la  Commune  en 
1871),  a  été  reconstruit,  agrandi,  restauré,  et  il  n'est  pas  encore  achevé. 

Le  palais,  vu  du  côté  de  la  cow  de  Mai,  ou  cour  d'honneur, 
oiïre  un  aspect  imposant;  à  chaque  extrémité  de  la  belle  grille, 
posée  en  1787  et  restaurée  en  1877  s'élèvent  deux  pavillons  entre 
les(juels  s'étend  la  cour  du  palais.  Au  fond  un  l^el  escalier  con- 
duisant au  vestibule  ou  galerie  marchande  {  V.  ci-dessous),  pré- 
cède le  bâtiment  principal,  orné  des  statues  de  la  France  et  de 
PAhondaîtce,  par  Berruyer,  de  la  Justice  et  de  la  Prudence,  par 
Lecontc,  et  surmonté  d'un  dôme  quadrangulaire  (à  la  base, 
sculptures  par  Pnjou). 

i)u  côté  droit  de  la  cour  d'honneur  les  bâtiments  se  prolon- 
gent Jus(pi'à  la  tour  de  l'Horloge,  qui  fait  angle  sur  le  quai.  Une 
l>artie  de  ces  bâtiments,  qui  servent  de  façade  à  la  salle  des 
Pas-i»erdus  (du  boulevard  du  Palais  on  y  monte  directement 
par  une  porte  à  dr.  de  la  grille),  a  été  construite  dans  le  style 

<lll  XIV"  s. 

f.a  tour  de  l'Horloge,  du  xiv''  s.,  complètement  réparée  en  1852, 
'  st  ovwrv  d'un  éuoi-mc  cadran  (style  de  la  Renaissance)  modelé 
d'apnîs  l'ancien,  (|ui  avait  été  sculpté  par  Germain  Pilon. 
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Lorsqu'on  a  dépassé  la  tour  de  l'Horloge,  on  arrive,  en  tournant 
à  g.,  au  quai  de  l'Horloge,  d'où  l'on  a  une  belle  vue  d'ensemble 
sur  une  partie  des  quais  de  la  rive  dr.,  depuis  la  galerie  du  Louvre 
jusqu'au  delà  de  l'Hôtel  de  Ville.  La  façade  du  quai  de  l'Horloge  se 
compose  de  bâtiments  dont  les  étages  supérieurs  ont  été  rebâtis 
dans  le  style  des  constructions  primitives;  puis  de  deux  tours 
rondes  en  saillie  (tours  de  César  et  Argent),  d'un  corps  de  bâti- 
ment reconstruit  dans  le  style  des  façades  que  flanque  la  lourde 
l'Horloge,  d'une  troisième  tour  {tour  de  Bonhec),  et  enfin  d'un 
corps  de  bâtiment  orné  d'un  pavillon  central  et  occupé  par  la 
Cour  de  cassation.  Entre  la  tour  de  THorloge  et  la  tour  de  César 
s'ouvre  la  porte  de  la  Conciergerie  {V.  ci-dessous).  A  dr.  de  la 
tour  d'Argent  est  l'entrée  du  Dépôt  de  la  Préfecture  de  police. 

Sur  la  place  Dauphine,  le  Palais  de  Justice  a  une  belle  façade 
(1857-1868),  œuvre  de  Duc,  ornée  de  statues  [la  Prudence  et  la 
Vérité,  \idiV  Dumont;  le  Châtiment  et  la.  Protection,  par  Joufl'roy: 
la  Force  et  la  Justice,  par  Jalay).  L'escalier  central  est  flanqué 
de  2  lions,  par  Isidore  Bonheur.  Trois  portes  en  bronze  donnent 
accès  dans  le  vestibule  de  Harlay  {V,  ci-dessous). 

En  remontant  le  quai  dans  la  direction  du  pont  St-Michel, 
on  passe  devant  les  nouveaux  bâtiments  delà  Cour  d'appel,  puis 
on  rencontre  la  rue  de  la  Ste-Chapelle,  où  s'ouvre  une  large 
porte  voûtée,  donnant  accès  à  la  vaste  cour  intérieure,  dite  de 
la  Ste-Chapelle.Diin'è  cette  cour,  on  a  d'un  côté  la  Sainte-Chapelle 
{V.  p.  131), de  l'autre  le  bâtiment  de  la  police  correctionnelle. 

En  entrant  par  la  cour  d'honneur,  ou  Cour  thi  Mai,  on  laisse  à  g.  trois 

S assages  voûtés  qui  conduisent  dans  la  cour  dr  la  Ste-Chajjolle  {V.  ci- 
essus)  et  l'on  monte  le  grand  escalier  (pii  donDo  accès  dans  un  vesti- 
bule ou  galerie  Marchande.  —  En  laco  do  la  porte  centrale  s'ouvre  un 
escalier,  que  décore  une  [s|  do  la  Loi  dans  le  style  du  xviii"  s. 

A  l'extrémité  dr.  de  la  galerie  IVlarchanrlo  se  détache  à  g.  la  £>alerie  des 
Prisonniers  {V.  ci-dessous)  et  s'ouvre  en  face  la  salle  des  Pas-Perdus. 

La  salle  des  Pas-Perdus  était,  au  moyen  îiçço,  la  principale  salle  du 
palais.  C'était  là  que  s'accomplissaient  les  ^a-andes  solennités  delà  monar- 
chie. A  son  extrémité  se  trouvait  la  fameuse  table  de  marbre  sur  laquelle 
se  donnaient  les  festins  royaux  et  so  signaient  les  contrats  de  mariage  de 
la  famille  royale.  Reconstruite  yjar  Salomon  de  Brosse  en  1622,  incendiée 
en  1871,  refaite  dans  des  conditions  identiques  et  achevée  en  1878,  cette 
belle  salle,  qui  se  compose  de  deux  immenses  nefs,  séparées  par  un  rang 
d'arcades  à  plein  cintre,  renferme  :  à  dr.,  un  monument  élevé,  en  1821,  à 
la  mémoire  de  MalesJtcrbes,  sur  les  dessins  de  Lebas  ([s]  du  défenseur  de 
Louis  XVI,  ayant  à  ses  côtés  la  Finança  et  la  Fidélité,  par  Bosio  ;  bas- 
relief  de  Cortot);  à  g.,  un  moniiment,  élevé  en  1878  à  la  mémoire  de  Berryer 
par  Chapu,  figures  do  la  Fidélité  ot  do  l'Espérance). 
Dans  la  salle  des  Pas-Pordus  s'ouvrent  i)Iusicurs  chambres  du  tribunal 
civil,  entre  autres  la  1"^  CV/a/z^Z/re,  ancienne  Grand'C/iamhre  oii  ChambvQ 
dorée,  belle  salle  dans  le  style  Louis  XII  (au  plafond,  série  d'arcs  à  pen- 
dentifs). Cette  ancienne  cliambre  à  coucher  de  St  Louis,  reconstruite  par 
Louis  XII  à  l'occasion  de  son  mariage,  fut  affectée  plus  tard  au  Parle- 
ment, C"est  là  que  Louis  XIV  prononça  son  fameux  «  L'Etat,  c'est  moi  ». 
En  1791^  le  tribunal  révolutionnaire  s'installa  dans  cette  salle  et  y  con- 
damna à  mort  2740  personnes,  dont  la  reine  Marie-Antoi'uette. 
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On  sort  de  la  salle  des  Pas-Perdus  pour  tourner  à  dr.  dans  la  galerie 
des  Prisonniers. 

La  galerie  des  Prisonniers  est  une  longue  galerie  aux  voûtes  aplaties 
et  en  partie  neuve.  Dans  cette  galerie  s'ouvrent  :  —  à  g.,  la  galerie  Duc, 
reliant  la  galerie  des  Prisonniers  à  la  galerie  de  la  Sainte-Clia])ellc  (  V.  ci- 
dessous  :  à  dr.,  la  galerie  Saint-Louis,  reconstruite  par  Duc  en  18G6 
i  statue  coloriée  de  St  Louis,  par  Guillaume,  1877,  entre  deux  peintures  murales 
représentant  des  Scè)ies  de  la  vie  de  St  Louis,  par  Luc-Olivier  Merson,  1876). 
A  l'extrémité  de  la  galerie  de  St-Louis  s'ouvre,  à  g.,  la  r/alerie  des  /Justes 
(bustes  de  jurisconsultes  et  de  magistrats),  conduisant  à  la  Chambre  civile 
de  la  Cour  de  cassation  (lorsqu'il  n'y  a  pas  audience  publique,  s'adresser 
ici  à  un  huissier  pour  visiter  cette  chambre).  Cette  salle,  fort  vaste,  est 
richement  décorée  (au  plafond,  œuvre  de  Coquart,  la  Glorification  de  la 
Loi,  une  des  plus  belles  œuvres  du  peintre  Paul  Baudry,  la  Loi,  la  Vérité, 
par  Delaunay  ;  paroi  du  fond,  belle  tapisserie  des  Gobelins  :  la  France  sous 
les  traits  allégoriques  d'une  reine). 

A  l'extrémité  de  la  galerie  des  Prisonniers  se  trouve  le  vestibule  de 
Harlay  (œuvre  de  Duc),  dont  la  façade  extérieure  a  été  décrite  ci- dessus. 
A  l'extrémité  dr.  (N.)  on  remarque  les  [s]  de  .S"^  Louis  et  de  Philippe 
Auf/uste  (entre  ces  deux  statues,  une  porte  donne  accès  à  la  chambre  civile 
de  la  Cour  de  cassation,  V.  ci-dessus;  c'est  i)ar  là  que  I  on  entre  lorsqu'il 
y  a  audience  publique);  à  g.,  le  (g)  de  l'architecte  JJuc,  ])ar  Chapu:  à 
l'extrémité  g.  (S.),  les  [Jj  de  Napoléon  L''  et  de  Cliarlemafjne.  Au  milieu, 
un  escalier  monumental  surmonté  d'un  remarquable  édicule  ou  niche  ([s] 
de  la  Justice,  par  Perraud),  lianqué  de  deux  cariatides,  conduit,  par  deux 
rampes  oppos('cs,  à  g.  à  la  salle  des  assises,  à  dr.  à  la  salle  des  appels  de 
police  correctionnelle.  Sur  le  palier  se  dresse  la  figure  do  la  Xo/,par  Duret. 

La  salle  des  assises  est  d'une  décoration  sévère.  Au  fond,  derrière  la 
cour,  est  un  C'/rr/.s^  peint  par  lionnat;  des  deux  côtés  et  au-dessus  do  deux 
portes,  la  Force  et  la  Justice  pointes  en  grisaille. 

De  l'extrémité  S.  du  vesiihulo  de  Harlay  se  détache  la  galerie  de  la 
Sainte-Chapelle,  yiarallélo  à  la  galerie  des  Prisonniers  (  l''.  ci-dessus).  — 
Sur  cette  galerie,  à  dr.,  un  passage  conduit  à  la  hibliothèque  de  l.\irdre  des 
avocats  (collections  inii)ortantes  d'ouvrages  de  jurisprudence,  d'économie 
politique,  d'hisioire.  etc.).  —  Plus  loin,  à  dr.,  s'ouvre  la  Clutuibre  deda 
Cour  d'appel,  (ruiie  l)elle  ornementation  (au  })lafond,  la  Vérité  éclairant  la 
Justice,  toile  de  P)()nnatj. 

Continuant  à  suivre  la  galerie  de  la  Saintç-Chapellc,  on  croise  la  galerie 
Duc,  communiquant  à  g.  avec  la  galerie  des  Prisonniers  {V.  ci-dessus)  et 
conduisant  à  dr.  aux  Chamhrcs  <le  i)olice  correctionnelle  et  l'on  revient  à 
la  galerie  Marchande  ou  vestibule  d'entrée  (  V.  ci-dessus). 

Les  cuisines  de  St  Louis  (visibhis  le  même  jour  que  la  Conciergerie,  et 
av-e-c  la  même  permission,  V.  ci  <lessous),  restes  du  palais  élevé  au  xiii'^  s., 
s(!  trouvent  dans  l'aile  dr.  du  Palais  de  Justice.  Elles  ont  été  restaurées 
en  1877,  ainsi  que  la  grande  et  magnilique  salle  des  Gardes,  de  la  même 
épo(pie,  (pli  s'étend  sous  la  salle  des  Pas-Perdus. 

La  Conciergerie  (quai  de  l'Horloge,  1  ;  on  peut  visiter  le  jeudi  seulement 
et  avec  une  permission  do  la  préfecture  de  police,  bureau  des  prisons,  le 
cachot  d(5  Marie- Antoinette,  celui  de  Robespierre  et  la  salle  des  Giron- 
dins) occupe  l'étage  inférieur  do  l'aile  dr.  du  Palais  do  Justice.  Elle  sert 
dépôt  pour  les  individus  qui  sont  sur  le  point  do  passer  devant  la  cour. 
d'assis(is  ou  (h'vant  la  chaml)re  des  appels  de  police  correctionnelle  :  ils  y-, 
séjouriHîiit  p<Midant  la  durée  do  leur  pro(;ès. 

C'est  à  la  ('onciergerio  que,  le  l'2  juin  MIS,  le  comte  d'Armagnac  fut 
massacré,  avec  uji  grand  nombre  do  ses  partisans,  par  les  sicaires  du  duc 
<lo  Hourgogn(\  A  partir  do  l'époque  do  la  Révolution,  les  noms  les  plus 
illustres  viennent  s'inscrire  douloureusement  sous  ses  sombres  voûtes* 
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C'est  d'abord  Marie-Antoinette,  qui  y  passa  les  derniers  jours  de  sa  vie  ; 

Suis,  tour  à  tour,  Bailly,  Maleslierbes,  Mme  Roland,  Camille  Desmoulins, 
lanton,  Fabrc  d'Eglantiue.  Robespierre.  En  septembre  179-2,  988  prison- 
niers }■  furent  massacrés.  Georges  Cadoudal  y  tut  détenu  ainsi  que.  plus 
tard,  îe  comte  de  la  Valette,  sauvé  par  le  dévouement  de  sa  femme. 

La  cellule  de  Marie-Antoinette,  située  au  fond  d'un  couloir  obscur,  fut 
transformée  en  cliapelle  expiatoire  en  1816.  Lo  plafond  tombant  en  ruine, 
a  été  refait  en  lS~r2.  On  voit  la  lampe  suspendue  qui  éclairait  le  soir  lo 
cachot  de  la  reine  et  qui  permettait  aux  gardes  de  service  do  surveiller 
leur  prisonnière  au  travers  d'une  grille.  Au  fond,  à  dr.  du  cacliot,  une 
large  ouverture  donne  dans  le  cachot  de  Robespierre,  qui  sert  de  sacristie 
à  la  chapelle  (tableaux  par  Drolling  et  Pajou),  construite  sous  la  Restau- 
ration, et  dans  laquelle  eut  lieu  la  dernière  réunion  des  Girondins. 

PALAIS  DES  CHAMPS-ÉLYSÉES  i  (Pl.  I,  I,  9).  —  Le  Grand- 
Palais  ou  palais  des  Beaux-Arts  (à  dr.  de  l'avenue  Alexandre-llI 
en  venant  des  Champs-Elysées),  construit  de  1897  à  1900,  est 
l'œuvre  de  Deglane,  Louvet  et  Thomas.  —  La  fai.ade  principale, 
de  style  classique,  avec  colonnes  ioniques,  est  longue  de  240  m. 
et  haute  de  20.  l'^lle  se  compose  d'un  porche  monumental,  percé 
de  trois  baies  et  haut  de  25  m.  et  d'une  colonnade  formant  pro- 
menoir à  dr.  et  à  g.  du  porche.  La  partie  centrale  est  llauquée 
de  deux  pylônes  surmontes  de  groupes  en  pierre  :  à  g.  VArl,  par 
Raoul  Verlet,  a  dr.  la  Pair,  par  Lombard.  Au  pied  des  pylônes, 
deux  autres  groupes  représentent  :  à  g.,  VAdniiraf ion,  pSiV  GSiS(\^ 
à  dr.  V Inspiration^  par  Boucher;  entre  les  doubles  colonnes  du 
porche,  de  g.  à  dr.  se  voient  :  V Architecture,  par  Caries:  la  ]\nn- 
ture,  parCam.  Lefèvre;  la  Sculpture,  par  Cordonnier  ;  la  Musique, 
par  Labatut;  entre  les  colonnes  de  la  colonnade  des  statues 
représentent,  à  g.,  les  Arts  :  romain  (par  Clausade),  grec  (par 
Béguine),  égyptien  (par  Suchetet),  asiatique  (par  Barrau),  à  dr., 
les  Arts  :  du  moyen  âge  (par  Boutry),  de  la  Hcuaissan.ce  (par 
Enderlin),  du  XVII s.  (par  H.  Lefèvre),  conf.einporaiii  (par  Char- 
pentier). Aux  deux  extrémités  de  la  colonnade,  surmontant  les 
perrons  d'angle,  deux  quadriges  colossaux,  par  Récipon,  symbo- 
lisent V Harmonie  terrassant  la  Discorde  et  l'Immortalité  devan- 
çant le  Temps.  Derrière  la  colonnade  une  frise  en  mosaïque  de 
verre  sur  fond  rouge,  exécutée  par  Guilbert  Martin  d'après  les 
compositions  d'Edouard  Fournier,  représente  les  Grandes  époques 
de  fArt.  —  La  façade  sur  l'avenue  des  Champs-Elysées,  égale- 
ment de  style  classique,  offre  une  porte  monumentaie  surmontée 
d'un  bas-relief  de  Ttieunissen  :  les  Arts  et  les  Sciences  rendant 
hommage  au  nouveau  siècle,  et  de  deux  groupes  :  la  Nuit,  par 
Sicard,  et  f  Aurore,  par  Soulès.  —  La  façade  sur  l'avenue  d'Antin 
a  son  porche  central  surmonté  d'un  grand  groupe  en  fonte 
dorée  :  Apollon  et  les  Muses  de  la  Musique  et  de  la  Danse,  par 
Tony  Noël;  de  chaque  côté  de  la  porte  deux  groupes  équestres 
par  Falguière  et  Péteront  leurs  piédestaux  ornés  de  deux  médail- 
lons par  Daniel  Dupuis.  Derrière  la  colonnade  court  une  frise 
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polychrome  en  grès  cérame  {défilé  des  Arts  à  travers  les  âges),  : 
exécutée  à  Sèvres  d'après  les  cartons  de  Joseph  Blanc. 

A  Tint.,  le  grand  hall,  long  de  192  m.  (entre  les  piliers  intérieurs),  large 
de  45  m.,  'aveb  nef  centrale  en  retour  de  même  largeur,  est  surmonté  d'un 
dôme  haut  de  43  m.  En  face  de  l'entrée  principale,  un  escalier  monumental 
en  acier,  à  double  révolution,  reposant  sur  des  colonnes  de  porphyre  vert, 
monte  au  grand  salon  d'honneur.  Entre  les  deux  rampes,  un  passage  donne 
accès  à  un  grand  et  haut  vestibule  elliptique,  richement  décoré  par 
Nelson,  et  sur  lequel  s'ouvre  la  porte  d'honneur  de  l'avenue  d'Antin.  De 
chaque  côté  de  ce  vestibule  des  escaliers  droits  montent  au  P""  étage. 

Dans  ce  palais  se  tiennent  les  expositions  annuelles  de  la  Soci('té  des 
Artistes  français,  de  la  Société  nationale  des  Beaux- Arts,  des  Femmes 
peintres  et  sculpteurs,  de  la  Société  du  Salon  d'Automne,  du  Cycle  et  de 
V Automobilisme,  le  Concours  hippique,  etc. 

Le  Petit-Palais  (à  g.  de  l'avenue  Alexandre-III,  en  venant  des 
Champs-Elysées)  renferme  le  Musée  des  Beaux-Arts  de  la 
Ville  de  Paris  et  la  Collection  Dutuit  (F.  p.  250). 

PALAIS  DU  TROCADÉRO  i  (Pl.  I,  E-F,  10).  —  Ce  palais,  qui 
s'eJève  sur  la  hauteur  du  Trocadéro,a  été  construit  par  Davioud 
et  Eiourdais  pour  l'Exposition  de  1(S78.  Le  dôme  de  la  salle  des 
Fêtes  est  surmonté  de  la  statue  colossale  de  la  Renommée,  -par 
Mercié,  et  flanqué  latéralement  de  deux  tours  carrées,  hautes 
de  70  m.  env.  Un  ascenseur  (50  c.)  est  installé  dans  la  tour  del'F. 
(du  sommet,  immense  panorama).  De  chaque  côté  se  détachent 
en  demi-cercle  deux  ailes  formant  galeries.  k\i  centre,  du  côté 
de  la  Seine,  se  voit  un  château  d'eau  (statues  :  de  VEurope,  par 
Schœnevverk,  de  l'Asie,  par  Falguière,  de  VAfrique,  par  Dela- 
planche,  de  V Amérique  du  Nord,  par  Hiolle,  de  l'Amérique  du 
Sud,  par  Millet,  de  VOcéanie,  par  Moreau);  au-dessus  d'une 
large  voûte  sous  laquelle  les  visiteurs  peuvent  passer,  sort  la. 
cascade-,  de  chaque  côté  de  la  Cascade,  statues  de  l'Eau,  par 
Cavelier,  et  de  l'Air,  par  Jules  Thomas;  aux  quatre  angles  du 
grand  bassin,  statues  d'animaux  {le  Bœuf,  le  Cheval,  VEléphant 
et  le  RJiinocéros),  par  Frémiet,  Cain,  etc. 

L'intérieur  de  l'édilice  central  a  130  m.  de  circonférence  et  30  m.  env. 
d'élévation.  C'est  la  salle  des  Fêtes  f|)nrlorre  divisé  en  gradins,  l)aii4iioiros, 
loges  découvcrics  cf  niiipliitlw'.-'itrc).  (jui  |)(Mit,  contenir  r).(M)(i  s|tocl;i1(nirs. 
Un  orf/ue  colosNnl.  irniK-  pu  issn  ikm^  c\I  r;it)nl  i  irc,  a  ses  sou  filets  actionnés 
|iar  une  iiiacliiiK!  a  va.[M'iu'. 

Les  doux  ailes  renlorment  le  Musée  de  sculpture  compapée  (très  inté- 
ressant; V.  p.  361).  —  Au  l"  éta£re  est  instalWî  1(^  Musée  ethnographique 
V  V.  p.  -280). 

PALAIS-ROYAL  ^  (Pl.  I,  M,  "J-IO;  on  ne  visite  pas  le  palais). 
-  Situé  sur  la  place  du  Palais-Hoyal,  il  se  compose  de  deux 
p;irti(;s  distinctes  :  U^.palais  proprement  dit,  occujHî  par  le  Conseil 
d'Ftat,  la  (Jour  d(;s  Comptes  et  la  Direction  des  Beaux-Arts;  les 
f/aleries,  vaste  (juadrilatère  l)ordé  de  magasins  et  entourant  un 
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jardin.  Sur  le  flanc  g.  du  palais  se  greffe  en  quelque  sorte  le 
Théâtre-Français. 

Construit  pour  le  cardinal  de  Richelieu  par  Lemercier,  de  16-?9  à  1634 
ce  palais  s'appela  d'abord  Palais  Cardinal.  Riclielieu  y  mourut  le  4  dé- 
cembre 164-2.  En  1643,  après  la  mort  de  Louis  XIIL  Anne  d'Autriche 
vint  prendre  possession  du  palais  avec  ses  deux  enfants  :  Louis  XIV,  âgé 
de  cinq  ans,  et  Philippe  d'Orléans.  C'est  à  partir  de  cette  époque  que  le 
palais  prit  le  nom  de  Palais-Royal.  En  16"i-2.  Louis  XIV  donna  en  apa- 
nage le  Palais-Royal  à  son  frère  Philippe  I^',  duc  d'Orléans.  En  1673, 
la  première  exposition  des  Beaux-Arts  eut  lieu  dans  la  cour  du]  palais 


Palais-Royal.  —  Cliché  Lévy  et  tils. 


Après  le  frère  de  Louis  XIV,  le  Palais-Royal  eut  pour  maître  Philippe  II 
d'Orléans,  le  Régent,  et  devint  le  théâtre  de  ses  débauches. 

Son  arrière-petit-fils,  Louis-Philippo-Joseph  (Philip})(;-Ec:alité),  pour 
subvenir  aux  frais  do  la  cour  brilhmto  (pTil  niitrolcuait.  construisit  tout 
autour  du  jardin  d'iniriicnses  hâtinionls  (|ii'il  livra  à  riiidustrio.  11  lit  <1(î 
.son  palais  iin  splendi-Jo  bazai-  (n81-i7S(;).  Apres  riitroixlie  df  l'OpéiJi  <'n 
1781,  il  fit  aussitôt  élevai'  le  tlK-nirc  o(tii|h>  au  joiifCli  m  par  la  ('oiiitMli(- 
Française.  Le  théâtre  a. -11101  <lii  l'alais-KoN  al  «laie  <lo  la  iiiriii(>  ('po^pio  <-t 
s'appelait  d'abord  le  tli('^ntrr  t/c.s  /le/i/.s  comrdirns  <lit  mml''  tic  nc<iiij(^lai:<. 

Le  13  juillet  1780,  r:ajiiino  1  )osi)ioiilms,  montant  sur  une  labl<'  au 
milieu  du  jardin,  af)pcil(>  la  fonh.'  aux  arjuos,  ot  l  iuvilo  à  |>r(Midro  on 
signe^  d'espérance  un(;  o(;oai-«io  vort(;  (*l<'.s  fouilles  d'arlu-e),  i'on4)laoée 
bientôt  par  la  (;ocar(hï  tricoloro,  et  la  Révolution  fut  coninnuicéc. 

Devenu  Palais-lOtralitc';,  le  ])alais  fut  envahi  par  des  restaurateurs,  dos 
maisons  de  jeu  et  de  débauche,  jusqu'à  ce  que  le  premier  consul  y.  établit 
le  Tribunat,  qui  y  siégea  de  1801  à  1807.  La  Bourse  et  le  tribunal  de 
commerce  y  furent  maintenus  jusqu'en  1814,  époque  à  laquelle  il  reprit  le 
nom  de  Palais-Royal  et  rentra  dans  la  famille  d'Orléans.  Louis-Philippe 
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riiaUita  jus<[ii'en  183*2.  —  Envahi  et  saccagé,  le  -24  février  1818,  par  la 
populace,  le  palais  fut  occupé  par  le  club  des  Droits  de  rHomme,  puis 
servit  successivement  d'asile  à  la  garde  mobile,  de  Comptoir  national  - 
d"escom|)te  et  à  TEtat-major  de  la  légion  d'artillerie  de  la  garde  natio-  ■ 
nale.  Fa\  185-2,  le  palais  devint  la  résidence  du  prince  Jérôme.'  ancien  roi  ■ 
de  AVestphalie  ,  puis  celle  de   son  lils  le  prince  Jérôme-Napoléon,  c|^ui 
l'habita  jusqu'au  4  septembre  1870.  —  En  mai  1871,  le  Palais-Royal  fut 
incendié  par  la  Commune.  Les  travaux  de  reconstruction  et  do  restaura- 
tion ont  été  exécutés  par  Chabrol  (Wilbrod),  do  1872  à  1876. 

Le  Palais-Royal  présente  sur  la  place  du  Palais-Royal  une 
cour  dite  cour  de  rHorloge,  fermée  au  S.  par  un  mur  percé  de 
portiques.  La  façade  du  fond  et  les  deux  ailes  .en  retour  sont 
l'œuvre  de  Moreau  Desproux.  Le  fronton  de  l'aile  g.,  ou  aile  de 
Montpensier,  a  été  sculpté  par  Pajou  (figures  de  la  Prudence  et 
de  la  Libéralité);  celui  de  l'aile  dr.,  ou  aile  de  Valois,  a  été 
refait  (1873)  par  Franceschi  (figures  de  la  Justice  et  de  la  Force). 
Au-dessus  de  l'attique  s'élèvent  des  trophées  d'armes  supportés 
par  des  Génies  (ceux  de  l'aile  g.  sont  de  Pajou). 

La  façade  donnant  sur  la  seconde  cour  a  été  commencée  par 
Contant  d'Ivry,  continuée  par  Louis  et  achevée  par  Fontaine. 
Elle  est  ornée  de  statues  à  ses  extrémités  :  à  g.,  les  Talents  mili- 
taires^ la  Prudence,  la  Libéralité  et  les  Beaux- Arts,  par  Pajou 
(1766)  ;  à  dr.,  la  Science,  le  Commerce,  l'Agriculture  et  la  Naviga- 
tion, par  Gérard  (1830).  —  A  dr.  et  à  g.  du  bâtiment  central,  des 
galeries  formant  portique,  construites  sous  la  Restauration,  sou- 
tiennent des  terrasses. 

L'aile  de  Valois  (E.)  a  été  construite  par  Lemercier  avec 
adjonction  de  la  colonnade  formant  la  galerie  des  Proues  (sur 
le  mur  extérieur,  bas-reliefs  datant  de  Richelieu).  —  L'aile  de 
Montpensier  (0.)  a  été  construite  par  Fontaine. 

Si  l'on  entre  dans  les  galeries  et  le  jardin  du  Palais-Royal 
(Pl.  I,  M,  9-10)  par  la  galerie  qui  s'ouvre  sur  la  place  du 
Thé<àtre-Français,  entre  le  Palais-Royal  et  le  théâtre  (c'est  l'entrée 
la  plus  fréquentée),  on  trouve  :  à  g.,  la //«Zc/ve  de  Chartres  ;  àdr., 
d'abord  une  cour  au  centre  de  laquelie,  dissimulée  dans  de  la 
verdure,  se  trouve,  en  contrebas,  line  installation  pour  la  pro- 
duction de  l'électricité,  la  galerie  d'Orléans,  construite  par  Fon- 
taine (18:^9-1831),  qui  est  parallèle  au  jardin  au  S. —  Les  autres 
galeries  à  arcades  (il  y  en  a  186)  qui  entourent  le  jardin  s'appel- 
lent, celle  de  l'E.,  galerie  de  Valois,  celle  de  l'O.,  galerie  de  Mont- 
pensier, celle  du  N.,  galerie  de  Beaujolais.  Toutes  ces  galeries 
étaient  très  fréquentées  autrefois  à  cause  de  leurs  brillants 
magasins  de  bijouterie  et  de  leurs  nombreux  restaurants; 
aujourd'hui  elles  sont  de  plus  en  plus  délaissées. 

L(;  jardin  du  Palais-Royal,  entouré  de  façades  construites 
(1781-1784)  sur  un  jdan  uniforme  par  l'architecte  Louis,  est  un 
vaste  parallélogramme,  planté  de  tilleuls  et  d'ormes,  long  de 
2i25  m.,  large  de  90,  avec  un  bassin  de  20  m.  env.  de  diamètre 
au  centre  et  deux  pelouses  ornées  de  plates-bandes.  Sur  la 
pelouse  du  N.  :  Jeune  homme  se  mettant  au  bain,  par  Kspercieux 
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(1829);  Enfant  jouant  avec  une  chèvre^  par  Lemoyne  (1830);  copie 
en  bronze  de  Diane  à  la  biche.  Sur  la  pelouse  du  S.  :  le  Char' 
meuî\  parThabard  (1875);  Mercure^  bronze,  par  Gugnot  ;  Eury- 
dice, bronze,  par  Nanteuil  (1822). 

Derrière  cette  statue,  sur  une  borne  de  granit,  est  braqué  le 
canon-horloge  du  Palais-Royal,  qui  fait  explosion  vers  midi, 
lorsque  les  rayons  solaires  ont  pu  être  concentrés  sur  sa  lumière. 

Pendant  l'été,  la  musique  militaire  se  fait  entendre  plusieurs 
fois  par  semaine  près  du  bassin  {V.  les  Rois,  pratiques). 

PANTHÉON  1  (place  du  même  nom  ;  Pl.  IV,  N,  13)  ou  ancienne 
êf/lise  Ste-Geneviève.  —  11  fut  commencé 
en  1764  sur  les  plans  de  Soufflot,  qui 
en  acheva  la  construction. 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Ouvert  t.  1.  j. 
exc.  le  lundi,  do  10  h.  à  5  h.  du  s.  en  été  et 
de  10  h.  à  4  li.  en  hiver.  —  Les  personnes 
munies  de  cartes  délivrées  sur  demande  spé- 
ciale adressée  par  écrit  au  Ministre  de  l'In- 
struction publique  et  des  Beaux-Arts,  rue  de 
Valois,  3,  sont  seules  admises  à  visiter  le 
dôme  et  les  caveaux.  La  visite  des  caveaux 
se  fait  sous  la  conduite  d'un  gardien  par 
groupes  ne  devant  pas  dépasser  20  personnes. 

Historique.  —  La  Constituante  décida  que 
le  Panthéon  serait  consacré,  sous  le  nom 
qu'il  porte  aujourd'hui,  à  recevoir  les  restes 
des  grands  citoyens  et  û%  placer  au  fronton 
l'inscription  :  Aux  grands  hommes  la  Patrie 
reconnaissante,  que  le  Restauration  effaça 
pour  rendre  l'édifice  au  culte.  Il  redevint  le  PanilK  oii. 

Panthéon  après  1830,  Ste-Geneviève  en  1851  ; 

enfin  il  a  repris  depuis  1885,  à  l'occasion  des  funérailles  de  Victor  Ilugo, 
la  destination  et  le  nom  que  lui  avaient  donnés  la  Constituante. 

L'édifice  a  110  m.  de  longueur,  y  compris  le  péristyle,  82  m. 
de  largeur  hors  œuvre  et  83  m.  11  de  hauteur  au  sommet  de  la 
lanterne  du  dôme.  Au  centre  du  monument  s'élève  un  dôme 
majestueux  surmonté  d'une  lanterne  (du  balcon  extérieur,  vue 
magnifique  sur  Paris  et  ses  environs).  Un  escalier  de  11  marches 
conduit  au  péristyle,  formé  de  22  colonnes  d'ordre  corinthien. 
Le  bas-relief  du  fronton,  chef-d'œuvre  de  David  d'Angers,  repré- 
sente la  Patrie,  entre  la  Liberté  et  VHistoire,  distribuayit  des  cou- 
ronnes aux  qrands  hommes  (à  dr.,  Malesherbes,  Mirabeau,  Monge, 
Fénelon,  Manuel,  Carnot,  Berthollet,  Laplace,  Louis  David, 
Cuvier,  La  Fayette,  Voltaire,  Rousseau  et  Bichat;  à  g.,  groupe 
des  hommes  de  guerre,  en  tête  desquels  est  placé  Bonaparte). 

Sous  le  péristyle,  dans  le  mur  de  face,  s'ouvrent  trois  portes 
au-dessus  desquelles  on  remarque  des  bas-reliefs  et  des  guir- 

1.  V.  1^'  sect.,  p.  82. 
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landes.  Dans  les  angles,  à  dr.  et  à  g.  de  la  porte  centrale,  sont 
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les  groupes  en  marbre  du  Baptême  de  Clovis  et  de  Sic  Geneviève 
el  Attila  par  Maindron. 

A  l'int.,  lo  sol  des  colialéranx  et  des  bras  du  transscpt  est  plus  haut,  de 
cinq  marches,  que  céiui  do  la  grande  nef.  —  Au  centre,  le  dômo  est  sou- 
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tenu  par  quatre  piliers  construits  par  Rondelet  et  que  réunissent  quatre 


PANTHEON. 


fLestcn.^ejs  dto' peilple^ 

_  Oùillaume, 
_ ,  Gerueviève, 


JBorvnxzjty, 


Caxfelzje^, 


>ijs  ct/pyC/vaxjaJinO' 
W&  de.  tf^&erherf€èxf&'. 
GaZand/, 

\de^SWenûs' 
J*€arnaud 


=3  TaJblejŒtLCCr 
o  StcvtujR^ 


Place 


d  u 


Pa  n  t  h 


ouvoHo''Jn"Vn^^  «•oinpnM.d  trois  coupoles;  la  première. 

?eprésen^lnî  r  i  '  ^fT""  '?''c^  .seconde,  que  Gros  a  décorée  d'une  fresque 
représentant  1  Apothéose  de  Ste  Geneviève  (les  rois  de  France  les  nlus 

PonrTv'o!r?ont'  ^f'  '^'T."^'  et  Louis  ivill,  dans  cetîeTomposit^in' 
i^our  la  voir  tout  entière  et  distinctement,  il  faut  monter  jusqu'à  la  galerie 
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de  la  première  coupole).  —  Sur  les  pendentifs,  Garvallo  a  peint,  d'aprôs| 
les  dessins  de  Gérard,  diverses  allégories  relatives  au  premier  Empire  [la-j 
Gloire,  la  Mort,  la  Patrie,  la  Justice).  Contre  les  piliers  du  dôme,  quatre!^, 
Dlaques  portent  les  noms  des  citoyens  morts  pour  la  défense  des  lois  et  dQ  ^' 
a  Liberté  les  27,  28  et  29  juillet  1830.  —  Dans  quelques-uns  des  panneaux-' 
supérieurs  de  la  nef,  des  croisillons  et  du  choeur,  des  peintures  sur  fond 
d'or  représentent  des  saints  et  des  grands  personnages  de  la  France. 

A  dr.  de  la  porte  centrale,  S t  Denis  [s],  ])ar  Perraud  ;  à  g.,  St  firini  \s}, 
par  Cavelier.  —  Au  1*^^''  pilier  de  dr.,  .S7  GcD/tain  V Auxerrois  [s],  par  Cliapu. 

Bas-coté  DR.  —  Pnktication  de  St  Denis,  par  Galand  ;  Scènes  de  la  vie. 
de  Ste  Geneviève,  composition  remarquable  de  Puvis  de  Chavannes  ;  contre 
le  pilier  de  la  coupole,  St  Germain  et  Ste  Geneviève,  groupe  par  Chapu.  ■ri 
Croisillon  dr.  — Côté  dr.  :  Charlemafpie,  cou rn)) nj'' emperenr.  prof rf/eantf-  l 
les  lettres,  par  H.  Lévy.  —  Mur  du  fond  :  à  dr..  Miracle  des  Ardents, fi] 
à  g.,  Procession  de  la  châsse  de  Ste  Geneviève,  par  Maillot;  tapisserie"',! 
des  Gobelins  [G ratia  plena).  —  CoXà  g.  :  Bataille  de  Tolbiac;  Baptême  de  ^ 
Clovis,  par  Blanc. 

Pourtour  du  chœur.  —  Côté  dr.  :  St  Grér/oire  de  Tonrs  [s],  par  Frémiet; 
St  Bernard  [s],  par  Jouifroy,  Mort  de  Ste  Geneviève  ;  ses  fnnèrailles,' 
par  J.-P.  Laurens;  -S'^e  Geneviève  [s],  par  Guillaume.  —  Au  fond,  à  iar 
voûte  :  le  Christ  montre  à  Va.nrje  de  la  France  les  grandes  destinéesdu  peuple--] 
français,  mosaïque  d'après  les  cartons  d'Hébert.  Dans  l'angle  g.  du  fond,^"? 
entrée  de  la  crypte  {V.  ci-dessous).  —  Côté  g.  (en  revenant)  :  Scènes  d(» 
La  vie  de  Ste  Geneviève,  i)ar  Puvis  de  Chavannes;  St  Jean  de  [s],|- 
par  HioUe;  St  Vincent  de  Paul  [s],  par  Falguière.  4; 

Croisillon   g.  —  Côté  dr.  :  Histoire  de  Jeanne  d'Arc,  par  Lenepveu.l 

—  Mur  du  fond  :  l'Idée  de  la  Patrie,  V Abondance,  la  Chaumière,  la  Peste^. 
par  Ilumbert;  tapisserie  des  Gobelins  [Pro  Patria).  —  A  dr.,  porte  de-, 
l'escalier  conduisant  au  dôme  (Y.  les  Benseignements  pratiques).  —  Côté  g.  r- 
Vie  de  St  Louis,  par  Cabanel. 

Bas-coté  g.  —  Contre  le  pilier  de  la  coupole,  St  Martin  [s],  par  Cabet' 
et  Béquet;  Ste  Geneviève  rend  le  calme  aux  Parisiens  effrayés  par  l'ap-^ 
proche  d'Attila,  par  Delaunay  ;  Martyre  de  St  Denis,  par  Donnât.  ^àj 

Crypte.  —  On  y  descend  par  un  escalier  qui  s'ouvre  dans  l'angle  g.  d| 
fond  de  l'édifice  (  V.  ci-dessus).  P]lle  est  divisée  en  ])lusieurs  galeries  pa 
des  piliers  d'ordre  dorique  de  Pa^stum.  —  A  dr.,  on  voit  le  tombeau  provi 
soire  de  Victor  Hugo.  En  fare  est  le  tombeau  de  J.-J.  Boiisseau  ;  à  g.,  1^ 
tombeau  de  Voltaire.  La  stn/iir  de  Voltaire,  par  Houdon,  est  placée  à  côti 
de  son  tombeau.  Kn  lace  esl,  h-  /Diidirau.  de  Son/flot.  On  voit  aussi  dans  1 
crypte  les  tombeau.v  de  La-tirc  Car/io/  do  son  pclit-lils  SaPi  Carno^ 
])résident  de  la  Rc'piihliqne,  assassin('^  à  Lyon  en  1801,  J/n i-ci'n n ,  La  Tou 
dWiivcrgnc,  nainlin.  (M.  ainsi  qu'un  modèle  du  Panlln'on  à  l'écholl 

de  l/-2r).  Des  caveaux  (sa,ns  inl('rêl)  renferment  les  tomlx's  de  ((uelquQ 
grands  dignitaires  du  j)r(Mni(n'  Emi)ire.  Sur  un  certain  point  des  caveau^ 
il  y  a  un  remarquable  ctfet  d'écho. 

SÉNAT  ou  PALAIS  DU  LUXEMBOURG  i  (Pl.  III,  L-M,  13) 

—  Situé  rue  de  Yaugirard,  en  face  de  la  rue  de  Tournon,  c'est  un] 
ancienne  résidence  royale,  (pii  doit  surtout  sa  célébrité  à  soi 
beau  jardin  et  à  son  musée  de  peinture  moderne. 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Pendant  les  grandes  vacances  parlementaire! 
(|ui  commencent  généralement  en  juillet  pour  iinir  en  nov.,  on  peut  vis! 
le  i)a]ais  t.  1.  j.  do  9  li.  à  4  ou  5  h.;  pendant  les  vacances  de  Pûqucs 


1.  V.  14'  secl.,  p.  se. 
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peodaQt  les  sessions  (dans  ce  cas  il  vaut  mieux  ne  pas  se  présenter  les  jours 
de  séance)  on  peut  visiter  le  palais,  mais  avec  une  permission  du  secrétaire 
général  de  la  questure  (inutile  d'écrire  d'avance,  on  peut  la  demander 
quand  on  se  présente  pour  visiter).  11  y  a  un  pourboire  à  donner  à  la  per- 
sonne qui  vous  accompagne. 

Historique.  —  Sur  l'emplacement  d'un  hôtel  du  duc  de  Piney-Luxcmbourg, 
Marie  de  Médicis  fit  construire  ce  palais  par  Salomon  de  Brosse  de  1G15  à 
16-20.  11  fut  augmenté  ou  modifié  en  1804  par  Ghalgrin,  puis  de  1831  à  1844 
par  De  Gisors. 

En  1631,  Marie  de  Médicis  quitta  détinitivement  ce  palais,  qui  s'appe- 
lait le  Palais  Médicis.  Elle  le  légua  à  Gaston,  duc  d  Orléans,  son  second 
fils,  et  il  devint  le  Palais  d'Orléans.  Après  Gaston,  le  Luxembourg  eut 
pour  possesseurs  successifs  Mlle  de  Montpensier,  l'héroïne  de  la  Fronde, 
la  duchesse  de  Guise  (1672),  le  roi  Louis  XIV  (1694),  puis  la  famille 
d  Orléans 
Enfin  enl77s. 
Louis  XA  I 
donna  le 
Luxemboin-Lr 
à  son  Irerc. 
le  comte  d" 
Provence  . 
depuis  Louis 
XVill.  (lui 
occupa  1  Ilo- 
te! du  P(Mit- 

Luxem  liourir 
jusqu'à  son 
départ  pour 
1  '  émigration 
(20  juin  1791 

La  Révo- 
lution mit  la 
Convention 
aux  Tuile- 
ries et  fit  du 

Luxembourg  une  prison.  Là  furent  enfermés  :  Philippe  de  Noailles,  maré- 
chal de  France,  exécuté  à  l'âge  de  79  ans,  avec  sa  femme,  qui  partagea  sa 
captivité  et  sa  mort  ;  le  vicomte  de  Beauharnais  et  sa  femme  Joséphine  Tas- 
cher  de  la  Pagerie,  la  future  impératrice  des  Français;  Hébert,  Danton, 
Camille  Desmoulins,  Hérault  de  Séchelles,  Fabre  d'Eglantine.  David,  pri- 
sonnier au  Luxembourg  après  le  9  thermidor,  y  fit  la  première  esquisse 
de  son  tableau  des  Sahines.  La  même  année,  le  Directoire  y  transporta 
le  siège  du  gouvernement. 

Le  10  décembre  1797,  le  général  Bonaparte,  au  retour  d'Italie,  y  pré- 
senta au  Directoire  le  traité  de  Campo-Formio.  A  la  suite  du  18  Bru- 
maire, le  palais  Directorial  fut,  jusqu'en  1800,  le  palais  du  Consulat.  Sous 
l'Empire,  il  devint  le  palais  du  Sénat,  et  plus  tard  celui  de  la  Pairie. 
En  1815,  le  maréchal  Ney  y  fut  détenu  (la  porte,  ouverte  sur  l'escalier 
par  lequel  on  le  conduisait  à  l'audience,  conserve  encore  le  guichet  en 
fer  qu'on  y  fit  alors  pratiquer).  Sous  Louis-Philippe,  ce  fut  au  Luxem- 
bourg que  furent  jugés  les  ministres  de  Charles  X,  en  1830,  et  Louis- 
Napoléon  Bonaparte,  après  le  débarquement  de  Boulogne,  en  1840. 

Le  palais,  affecté  de  nouveau  aux  réunions  du  Sénat  en  1852,  siège 
provisoire  de  la  préfecture  de  la  Seine  après  l'incendie  de  l'Hôtel  de  Ville 
.  en  1871,  est  redevenu  le  palais  du  Sénat  en  1879. 
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Le  Luxembourg,  qui  a  la  forme  d'un  quadrilatère  avec  pavil- 
lons centraux  et  pavillons  d'angle,  a  conservé  a  peu  près  intactes 
ses  deux  façades  principales.  Celle  du  N.  (par  laquelle  on  entre), 
donnant  rue  de  Vaugirard,  vis-à-vis  la  rue  de  Tournon,  a  89  m.  30 
de  long.;  celle  du  S.,  89  m.  84. 

Dans  la  cour  d'honneur,  de  chaque  côté  du  perron  central, 
sont  les  [s]  de  Montesquieu  et  Pasquier,  par  Foyatier  et  Nanteuil. 

On  entre  par  la  porte  située  au  fond  de  la  cour  à  g.  —  Dans  le  vesti- 
bule à  dr.,  [s]  de  VAnge  gardien,  par  Husson. 

l*^""  étage.  —  Galerie  des  Bust.es  :  (g)  d'anciens  pairs,  do  sénateurs  et 
d'hommes  politiques. 

Salle  des  Séances,  ornée  de  magnifiques  boiseries.  De  chaque  côté  du 
grand  hémicycle,  où  siègent  les  sénateurs,  St  Louis  [s],  par  Dumont,  et 
Charlemayne  [s],  par  Etex.  Dans  rhémicycle  derrière  la  tribune  du  Pré- 
sident, [s]  de  Turgot,  de  D'Aguesseau,  L'Hôpital,  Colbnrt,  Molé,  Males- 
fierbes  et  Portalis.  A  g.  et  à  dr.  de  cet  hémicycle,  peintures  par  Blondel  {les 
Pairs  offrant  la  couronne  à  Philippe  le  Long,  et  les  Etats  de  Tours  décer- 
nant le  titre  de  Père  du  peuple  à  Louis  AT/).  Aux  pendentifs,  médaillons 
de  Charles  V,  de  Louis  XII,  de  Louis  XIV  et  de  Napoléon.  —  Salle  du 
Trône  (auj.  des  Pas-Perdus),  richement  décorée  :  à  la  voûte,  Apothéose 
de  Napoléon  Z®»",  par  Alaux,  la  Paix  et  la  Guerre.,  par  Brune  ;  aux  extré- 
mités, peintures  remarquables,  par  Lehmann  {la  France,  sous  les  Méro- 
vingiens et  les  Carolingiens,  naît  à  la  foi  et  à  l'indépendance  :  la  France 
sous  les  Capétiens,  les  Valois  et  les  Bourbons).  —  Salon  de  Napoléon  l'^'"  (auj. 
la  buvette)  :  plafond,  figures  allégoriques,  par  Decaisne,  médaillon  du  roi 
de  Rome  ;  à  dr.,  Charlemagne,  le  Duc  de  Guise  et  le  président  de  ffarlay, 
Louis  XIV;  à  g.,  St  Louis  (par  Flandrin),  Charles  IX  et  le  chancelier  de 
L'Hôpital,  Louis  XIII  et  Richelieu.  —  Salle  de  commissions  :  au  plafond, 
dont  une  partie  est  masquée,  V Aurore  et  les  Saisons,  par  Jadin.  —  Escali'er 
d'honneur,  bâti  par  Chalgrin,  et  orné  de  12  tapisseries  des  Gobelins  et  de 
Beauvais.  —  Salon  Romain  :  vues  de  Rome  peintes  en  grisaille  sur  des 
panneaux  de  drap.  —  Salle  de  commissions  :  au  plafond,  /a  Force,  la  Justice 
et  la  Loi,  par  Picot. —  Salle  de  commissions  :  au  plafond,  S/  Louis,  des  savants 
et  les  fondateurs  de  la  Bibliolhèque  nationale.  —  A  dr.,  /Ji/jI iol /ii'//ue  (on  ne 
la  visite  pas)  dont  la  coui)olo  centrale  est  décorée  d'une  peinture  (niallicu- 
reusement  très  noircie)  de  Delacroix  {les  Limbes  de  l'Enfer  du  /iioi/c).  — 
On  revient  sur  ses  ])as.  —  Salon  de  Jeanne  Hachette  :  Jeanne  Ilachelle,  [s] 
par  Bonnassieux  ;  y///6'.s  Césur,  [sj  antuiue. 

Rez-de-chaussée.  —  Ancien/iy-  salle  du.  /Jrre  d'or  ou  chambre  à  cou- 
cher de  Marie  de  Médicis,  entièrement  revêtue  d'arabesques  et  de  dorures 
formant  une  charmante  ornemeotation.  Elle  se  compose  d'une  petite 
^'•alerie  (neuf  panneaux  à  glaces  avec  médaillons  peints,  dit-on,  par  Van 
Thulden  et  Van  Huden  ;  au  plafond,  Apothéose  de  Marie  de  Médicis,  par  • 
Van  Iloeck)  et  d'une  salle  carrée  (l)oiseries  ornées  d'arabesques  attribuées 
à  Jean  d'Udine  ;  au  plafond,  attribué  à  Van  Hoeck  :  Marie  de  Médicis 
rétablissa?ït  en  France  la  paix  et  l'unité  du  gouvernement,  médaillons  (por- 
traits et  Amours).  —  Chapelle  (1841)  décorée  de  peintures  par  p].  Gigoux 
(paroi  en  face  des  fenêtres)  et  Vauchelet  (à  la  voûte);  derrière  l'autoi,  les 
Vingt-quatre  Vieillards  de  l'Apocalypse,  par  A.  do  Pujol.  —  îSous  rorgu(\ 
groupe  d'ayiges  sculpté  par  Jalcy. 

Pour  le  jardin  du  Luxembourg,  V.  p.  103;  pour  le  musée, 
F.  p.  :i:'.o. 

Le  Petit-Luxembourg  (rue  de  Vaugirard;  Pl.  IH,  L,  13).  — 
Bâti  par  Hiclielieu,  ou  plus  vraiseniblablcnicnl  par  Marie 
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Médicis,  à  côté  du  palais,  il  sert  d'habitation  au  président  du 
Sénat.  Le  cloître  et  la  chapelle  de  l'ancien  couvent  des  Filles 
du  Calvaire,  que  Marie  de  Médicis  avait  installées  à  côté  de  sa 
demeure,  font  partie  du  Petit-Luxembourg.  Le  cloître  sert  de 
jardin  d'hiver;  il  est  orné  d'un  jet  d'eau.  L'ancienne  chapelle^  pré- 
cédée d'une  petite  cour  sur  la  rue  de  Vaugirard,  est  une  œuvre 
charmante  du  style  Renaissance,  restaurée  par  A.  de  Gisors. 
Au  sommet  du  fronton  de  la  façade,  une  sculpture,  le  Pélican 
nourrissant  ses  petits  de  son  sang,  symbolise  la  Passion. 

SORBONNE  1  (entrée  principale  rue  des  Ecoles;  Pl.  IV,  N,  13). 
—  Robert  de  Sorbon,  aumônier  de  St  Louis,  fonda  en  1253  la 
Sorbonne,  alors  humble  collège  de  théologie.  Richelieu  fit  recon- 
struire par  Jacques  Lemercier,  en  1629,  l'église  (F.  p.  137)  et 
les  bâtiments.  De  1885  à  1900,  la  Sorbonne  a  été  entièrement 
reconstruite,  sauf  l'église,  sur  un  plan  grandiose  (83  m.  sur  246), 
par  Nénot. 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Le  grand  amphithéâtre  est  ouvert  au  pubhc 
le  jeudi  de  1  h.  30  à  3  h.  (en  dehors  s'adresser  au  concierge,  rue  des  Ecoles, 
porte  VII);  les  amphithéâtres  sont  ouverts  aux  heures  des  cours.  Des  affi- 
ches indiquent  les  jours  et  heures  des  cours,  les  noms  des  professeurs, 
Tobjet  de  leur  enseignement  et  Tépoque  des  examens  pour  les  ditférents 
grades  universitaires  dans  les  lettres  et  les  sciences. 

La  Sorbonne,  siège  du  vice-recteur  et  du  secrétariat  de  l'Aca- 
démie de  Paris,  renferme  les  Facultés  des  Lettres  (29  chaires) 
et  des  Sciences  (25  chaires)  de  l'Université  de  Paris,  l'école  pra- 
tique des  Hautes  Etudes,  l'Ecole  des  Chartes  et  la  Ribliothèque 
de  l'Université  (200,000  vol.).  C'est  là  que  se  célèbrent  les  solen- 
nités universitaires. 

La  façade  sur  la  rue  des  Ecoles  a  son  attique  décoré  de 
8  statues.  Ce  sont,  de  dr.  à  g.,  /a  Chimie,  par  Injalbert,  VHistoire 
naturelle,  par  Cartier,  la  Physique,  par  Lefeuvre,  les  Mathémati- 
qxi.es,  par  Suchetet,  VHistoire,  par  Cordonnier,  la  Géographie,  par 
Marqueste,/a  Philosophie,  par  Longepied,  C Archéologie,  par  Paris. 
Le  fronton  de  dr.,  par  Mercié,  représente  les  Sciences,  celui  de 
g.,  par  Chapu,  les  Lettres. 

La  cour  d'honneur  (entrée,  rue  de  la  Sorbonne)  est  bordée  à 
dr.  par  l'église.  Devant,  statues  assises  de  Victor  Hugo,  h  g., 
et  de  Pasteur,  à  dr.,  par  Hugues  et  Marqueste.  —  Sous  les 
arcades  en  face  l'église,  deux  grands  panneaux  décoratifs(Fe/e 
du  Lendit  ou  Foire  aux  parchewins  à  Saint-Denis,  au  XV"  s.) 
par  J.-J.  Weerts;  dans  le  panneau  de  g.  un  nuage  représente  la 
figure  du  peintre. 

Vestibule  (entrée  par  la  rue  des  Ecoles),  orné  de  deux  statues  assises  : 
à  dr.  Homère,  par  Delaplanche,  à  g.  Archimède,  par  Falguière.  —  Grand 
escalier  :  au  1"  étage,  statue  assise  de  la  République,  par  Delhomme  ;  et, 
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sur  les  murs,  à  g.,  les  Fastes  de  la  Faculté  des  Lettres,  par  Flamcng  :  Abé- 
lard  enseic-naiit:  Louis  IX  remettant  à  Robert  de  Sorbon  la  charte  de 
fondation;  Te  prieur  Jean  ffeysseJin  établissant  dans  les  caves  de  la  Sor- 
bonne  la  première  imprimerie  créi-e  en  France;  Richelieu  ])osant  la  pre- 
mière pierre  de  la  Sorbonne;  Henri  IV  recevant  le  recteur  et  les  do^'ens; 
Molière,  Racine,  La  Fontaine,  La  Rochefoucauld,  La  Bruyère,  Fénelon, 
Bossuet,  Rollin,  Cousin,  Villemain,  Guizot,  Ampère,  Michelet,  Quinet,  Lebas, 
Jules  Simon,  Duruij;  à  dr.,  les  Fastes  de  la  Faculté  des  Sciences,  par  Char- 
tran  :  Vi/iceitf  de  Beauvais  enseignant  les  mathématiques  à  St  Louis; 
Ambroise  Paré  au  siège  de  Metz;  Bernard  Palis sy  professant  au  Louvre; 
Buffon  lisant  ses  écrits  à  De  Jussieu;  Pascal  et  Descartes  discutant; 
Lavoisier  et  Berthollet;  Cuvier,  au  Muséum;  Zaènnec  enseignant  Tauscul- 
tation  ;  Am^/o  professant.  —  Grand  Amphithéâtre  :  six  statues  assises  : 
Robert  de  Sorbon,  par  CrSiiik;  Richelieu,  par  Lanson  ;  i?o///;^  par  Chaplain; 
Descartes,  par  Coutan  ;  Pascal,  par  Barrias  ;  Lavoisier,  par  Dalou  ;  au 
fond,  vaste  composition  (le  Bois  Sacré),  par  Puvis  de  Chavannes;  à  la 
coupole,  cinq  grandes  figures  par  Galland.  Cet  amphithéâtre  contient 
3,500  places.  —  Amphithéâtre  Richelieu  :  grande  composition  par 
Dagnan-Bouveret  {Ajrpollon  et  tes  Muses,  réunis  sur  les  sommets  de  l'idéal, 
travaillant  avec  V Amour  à  préciser  leurs  rêves). 

TRIBUNAL  DE  COIvriVlERCE  i.  —  Cet  édifice  (Pl.  TV,  N,  H; 
visible  t.  1.  j.  de  midi  à  4  h.),  situé  en  face  du  Palais  de  Justice,  a 
été  construit  par  Bailly  de  i860  à  1865.  La  façade  principale,  quai 
dè  la  Cité,  est  ornée  des  [s]  de  la  Justice,  par  Elias  Piobert;  de 
la  Fermeté,  par  Eudes;  de  la  Prudence,  par  Salmson;  de  la  Loi 
par  Chevalier.  —  Un  dôme  octogonal,  haut  de  42  m.,  s'élève  au- 
dessus  de  l'escalier  d'honneur. 

Escalier  d'honneur  :  dans  des  niches,  [s]  :  le  Commerce  maritime  et  h 
Commerce  terrestre,  VArt  industriel  et  VArt  nhhumique,  par  Chapu,  Cabct 
Pascal  et  Maindron  ;  à  la  coupole,  peinture  par  Jobbé-Duval.  —  Ai 
1"  étage,  VESTIBULE, "long  de  21  m.  (près  de  la  fenrtre  renlrale,  (B)  d( 
YHospital  et  de  Colbcrt).  -  A  g.,  salle  d'audience,  longue  de  IS  m.,  large 
de  14,  ornée  de  riches  caissons  et  de  quatre  compositions  :  rJnstallatioi 
des  juges-consuls,  par  Michel  de  V Hôpital,  en  1563,  Louis  XIV  siqnan 
Vordonnance  de  commerce  proposée  par  Colbert,  en  1673,  par  Robert 
Fleury;  les  Nantes  et  les  Corporations  devant  Etienne  Boileau  [rôdactioi 
du  livre  des  métiers),  par  Paul  Delance. 
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Musées. 

Armée  (Invalides)   p.  238 

Artillerie  (Invalides)   236 

Arts  décoratifs   251 

Beaux-Arts  de  la  Ville  de 

Paris   259 

Carnavalet   262 

Cernuschi   270 

Cluny   271 

Ethnographique  (Trocadéro ;. .  280 

Gali.ïera   282 

Guimet   283 

Gustave-Morkau   290 

Louvre   290 

I-iUXEMBOURCi   350 

Opéra   360 

Sculpture  comparée  (Troca- 
déro)  361 

Victor-Hugo    363 


Collections,  Bibliothèques, 
Manufactures  nationales. 

Archives  Nationales   210 

Bibliothèques   212 

Conservatoire    des  A  m  a  kt 

Métiers   222 

Conservatoire  de  Mu  si  qui:...  22() 

Ecole  des  Beaux-Arts   227 

Ecole  de  Médecine   231 

Ecole  des  Mines   232 

Expositions  annuelles  de 

peintures  et  de  SCULPTUHKS.  2.'')3 

Imprimerie  Nationale   233 

Invalides   235 

Jardin  des  Plantks   242 

Manufactuiie  des  Gouklins...  249 
Manufacture  des  porcelaines 

DE  Sèvres   250 

Monnaie   254 

Muséum  d'histoire  n.xti  iikli.k.  212 

Observatoire  


Tous  les  étrangers  visitent  les  musées  du  Louvre,  du  Luxcmbouri:  et  do 
Cluny.  Mais  Paris  possède  bien  d'autres  musées  intéressants  tels  ({uo  le 
Musée  des  Beaux-Arts  de  la  Ville  de  Paris  an  Petit-Palais  des  Champs- 
Elysées,  le  Musée  liistorique  de  la  Ville  de  Paris  à  l'Iiotel  Carnavalet, 
le  Musée  de  sculpture  comparée  au  TrocadcTo,  1(>  Mus('>o  Gailicra,  le 
Musée  Guimet  ou  Musée  national  des  RdiLrioiis,  le;  Mns('(^  (U^  l'I^^colc  dos 
Beaux-Arts,  le  Musée  Victor-IIu<^''o,  les  coUocljtMis  la,  HiM  iothéquo  natio- 
nale, des  Gobelins,  du  Conservatoire  des  Arts  et  M  (M  ici  s,  du  .Muséiiiu  <rhis- 
toire  naturelle,  de  la  Monnaie  et  enfin  les  Mus('cs  dArtdh m  kî  et  do  TArniée, 
Les' notes  au  bas  des  pag-es  renvoient  aux  sortions  du  Chai». 

Ce  si^^ne  [s]  indi(|ue  les  statues,  ce  signe  (Bj  les  bustes,  ce  signe  (p)  les 
portraits. 
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ARCHIVES  NATIONALES^ 

Tnnrs  et  heures  d'entrée.  -  La  salle  de  Iravail  est  ouverte  les  jours  non 
ien^s  fie  lori  5  h.  fpour  v  être  admis  et  avoir  communication  d^me 
^ôce  sa. ko  ser  au  bnrL  des  renscurnements.  ouvert  es  j  non  fenes  de 
11  1,  à  1  ii  )  Lo  Mitsée  jmUoiiraphique  ost  ouvert  le  dim.  de  midi  a  3  li. 
le  eudiavec  permission  clemandée  par  lettre  (avec  timbre  pour  la  réponse) 
au  Directeur,  rue  des  Francs-Bourgeois,  60. 

Les  Archives  nationales,  créées  par  le  décret  ^,^.^8^^^^^^^ 
an  II  sont  installées  depnis  1808  dans  l'ancien  hôtel  de  Soubise 
^      '  (rue  des  Francs- 

Bourgeois,  60; 
Pl.  II,  P,  10), 
auquel  ont  été 
ajoutés  successi- 
vement plusieurs 
bâtiments  an- 
nexes :  construc- 
tions nouvelles 
(sur  la  rue  des 
Quatre-Fils  et  la 
rue  des  Archives) 
aO'eclées  au  dépôt 
des  documents; 
ancien  hôtel  d'As- 
sy  et  maison  con- 
tigué  (sur  la  rue 
des  Francs-Bour- 

Alvh!^.^.  i.a'jonaicx.  gcois).  —  L'EcolC 

des  Charles,  qui  en  mi  uvail  é.ç  Lr^nslon^e  de  la  ^jj^^o^^^^ 
nalionale  aux  Archives,  rsl  depuis  ml  »isla  lee  a  f  "onne^ 
l.a  pone  d'euM-ée  (.m  lympai.  ligure  allogorKiue    e  "'^'"(/e 
d'ai»rts  un  dessin  d'Siu.uène  Delacroix  donne  accès  danb  une 
oord'honneur,enlonrée, l'une  magnilique  colonnade  cmn^rte 
on  lerrasse  et  conipos'  e  'le  iiO  colonnes  accouplées.  Au  lond 
de  la  cou.- esl  l'ancien  InUel  de  Soubise,  çonslru.t  Par  De  ama  r 
en  170r,;  il  a  remplace  l'ancien  hôle   de  ^'"l««J 
rcm|,lacè  lui-même  au  xvi«  s.  l'hôtel  du  connétable  Olivier  de 
Clisson,  construit  en  IIHI  (il  en  reste  P^'^^f 
façade  de  l'hotel  est  ornée  d'un  f>o"lon  l'-'a"!-'"''^'':%*|^u,-,  "il^^^^ 
du  Ironton,  où  se  trouvai l  autrefois  l'ecnsson  <'f^ '^"han-So^^ 
bise,  est  vide):  au-dessus  sont  deux  hgures  couchées,  lepitsen- 
l,,nl  Iknulr  et  l'alln.^  (la  Force  cl  la  Sagesse) ;  a  dr  et  a  g._, 
,,„alre  grour.es  d'enfants  symbolisant  les  (-.Ç^'es  des  arts 
,;„lre  les  fenêtres  du  1«'  étage,  statues  des  0»f ^«".^^  • 
tous  es  ouvrages  sont  dus  au  ciseau  de  Robert  Le  Lorrain.  i 
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Lo  Musée  des  Archives  (le  jeudi  on  est  accompagné),  crée  on  IsO"/.  est 
installé  dans  les  appartements  de  Tliôtel  de  Soubise,  dont  })lnsi(Mirs  salles, 
qui  ont  conservé  leurs  jjcintures,  .boiseries  et  ornementation  du  xviir  s., 
sont  tout  à  fait  remarquables.  Disposé  dans  neuf  salles,  dont  trois  an  rez- 
de-chaussée,  il  est  intéressant  en  ce  qu'il  permet  au  public  do  voir  les  pièces 
relatives  aux  grands  événements  historiques  de  la  France.  Les  pièces 
exposées  sont  accompagnées  d  une  note  indicatrice.  On.  gagne  au  fond  de 
la  cour  à  g.  un  passage  pour  aller  visiter  les  salles  du  rez-do-ehanssée. 

Rez-de-chaussée.  —  i'"'"  salïe  (dessus  de  portes  par  Boneher  et  ^■anloo). 
—  l'ii'crs  concernant  les  divers  états  d'Europe  (autograplies  de  Cliarlos- 
Quint,  Cliristine  de  vSuède,  etc.),  les  états  africains  (autograi)lies  d  Abd-el- 
Kader)  et  asiatiques  (lettre  de  ïamerlan  à  Charles  VI,  de  110-2:  leine  dn 
sultan  Soliman  II  à  François  P""),  les  Etats-Unis  {lettres  de  Franklin  et 
de  Washington  -,  bulles  et  actes  dicers  des  papes;  collection  de  sceaux  de 
puissances. 

2«  salle  ou  salle  des  Traités,  ancien  salon  d'été,  de  forme  ovale,  décoré 
de  lambris  délicatement  sculptés  et  de  groupes  de  figures  en  ronde-bosse 
(la  Musique,  la  Justice,  la  Peinture  et  la  Poésie,  V Histoire  et  la  Renommée, 
VXstronomie,  V Architecture,  la  Comédie,  le  Drame),  ayant  pour  auteurs 
Lambert-Sigismond  Adam  et  J.-K.  Lemoine.  —  Dans  cette  salle  sont  expo- 
sées des  pièces  concernant  les  relations  et  les  traités  de  paix  ou  d'alliance 
^  de  la  France  avec  les  pays  étrangers  (traités  de  Brétigny  et  de  AXCstplia- 
lie,  etc.)  ;  autographes  de  souverains  de  rAngletcrre  :  Edouard  le  CMiilessenr, 
Henri  III.  le  Prince  Noir,  Marie  Stuart,  Edouard  III,  Henri  VIII,  C  harles  1  "  , 
•  Jacques  II). 

8''  salle  (c'est  une  partie  de  Fancrenne  chambre  à  coucher  dn  pniK  e  de 
.Soubise;  l'autre  partie  de  la  pièce,  qu'on  a  isolée  par  une  cloison,  sert  de 
bureau  à  l'architecte  des  Archives).  —  Moulages  de  sceaux  de  vilh^s  et 
de  communes,  marques  de  papier  timbré,  coins  de  la  Monnaie  de  Paris, 
poinçons  des  orfèvres.  Curieuse  toile  peinte  d'une  exécution  grossière  : 
sous  le  titre  de  Typvs  ueligionis,  elle  représente  l'Eglise,  tous  les 
Ordres,  conduits  i)ar  les  Jésuites  qui  dirigent  le  vaisseau  de  la  Religion 
vers  le  port  (hi  Salut;  cette  peinture  fut  saisie  en  1762  comme  séditieuse 
dans  l'église  du  collège  de  Billom,  en  Auvergne,  et  déposée  au  grefi"(^  du 
Parlement  de  Clermont. 

On  revient  dans  la  cour  d'honneur  pour  pénétrer  dans  lo  vestibule  d(; 
l'hôtel  do  Soubise,  au  fond  duquel  s'ouvre  la  salle  de  travail  (d(M-rièr(;,  salle 
du  petit  dépôt);  à  dr.,  un  escalier  monumental  niont»^  au  1''  éla^c 

Escalier. —  Plafond  décoré  de  peintures  par  Jol)bé-l)u\al.  Sur  \o  palim-  : 
plan  de  Paris  de  Turgot  (1739);  bustes  des  gardes  g(Mi(Maux  d(>s  Ar(diives, 
Camus,  Letronne,  Daunou  (par  David  d'Angers),  De  Labordc  (>i  AHVe(iMaury. 
Du  côté  Ouest,  porte  conduisant  aux  salles  du  I^'"  étage  du  musée  ;  du 
côté  Est,  porte  conduisant  au  Dépôt. 

l*^""  étage.  —  On  traverse  d'abord  deux  pièces  appelées  la  salle  des  Gardes 
(Tournoi  au  xv"  s.,  tapisserie  des  Gobelins  d'après  Jean-Paul  Saurons)  et 
la  mile  des  Bustes. 

salle,  anci(mno  chambre  à  coucher  do  la  pi-inrcssc  de  Soubise, 
décorée  de  lias-reliefs  en  bois  figurant  dos  ])orsonnaL'('s  on  dos  scènes 
mythologiques.  Deux  dessus  de  j)orte,  l'un  do  P>ou(  lior  /cv  (ii-àccs  prr.'it- 
dant  à  V éducation  de  V Amour),  l'autre  do  TrénioiièicN  /      l'iiscupia n I 

à  une  jeune  fille  Vart  de  la  tapisserirr,  deu.v  / '(ts/ora /f;  de  ]ion(dior  et  d<Mix 
paysaf/es,  l'un  du  même  artiste,  rauM-o  do  l'i-Zinol i oros.  Parmi  los  docu- 
ments (îxposés  :  (852)  Traité  des  PijréiK'cs,  10:.'.>;  fSS"/)  /';,///  de  ri-nnca/ion 
(fe  Tédit  de  Nantes,  lôHb;  lettres  ou  autof/rap/tes  de  poi-son naires  (  (délires, 
d'écrivains,  de  poètes,  d,'artistos,  de  littérateurs  et  do  sa  \  a  ni  s  du  sn'(  1(>  do 
Louis  XIV. 

2'  salle,  ancien  salon  ovale  ou  d  liivei-  do  la  pi-incosso  d(>  Soultis(>.  duni 
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l'admirable  décoration  est  duo  à  Boffraiid  et  les  peintures  {Aventures  de 
Psyché)  à  Ch.  Natoire.  —  Autographes  de  personnages  du  temps  de 
Louis  XV.  do  Louis  XVI  et  de  la"  Révolution  ;  (1086j  Serment  du  jeu  de 
l)aume:  Q-239)  Constitution  de  1791;  (1164  )  Livre  Ilo}ic/e ,  registre  des 
déi)cnsos  secrètes  (^g  la  cour,  saisi  chez  Louis  XVI;  (1363)  Constitution  de 
1793;  (1435)  Constitution  de  l'an  III;  (1483)  Constitution  de  l'an  Ylll.  Dans 
une  vitrine  spéciale,  (cadre  n"  85)  testament  de  Louis  XVI  et  dernière 
lettre  de  Marie-Antoinette,  écrite  à  la  Conciergerie.  —  Table  ornée  de 
bronzes  Louis  XV  :  c'est  celle  qui  se  trouvait  dans  la  salle  des  audiences 
du  Comité  de  salut  public,  et  sur  laquelle,  dans  la  nuit  du  9  au  10  ther- 
midor an  II,  fut  déposé  Robespierre  blessé. 

3"  salle  (dessus  de  porte  :  Mercure  faisant  Véducation  de  VAmour^  par 
Boucher;  la  Sincérité,  par  Trémolières;  le  Secret  et  la  Prudence,  par  Res- 
tout;  Castor  et  Pollux,  par  Carie  Vanloo).  —  Toiles  :  Hymen  d'Hercule  et 
d'Hébé.par  Trémolières;  Mars  et  Vénus,  Vénus  à  sa  toilette,  de  Carie  Van- 
loo ;  Vénus  au  Bain,  de  Boucher.  —  Autographes  de  personnages  du  temps 
de  Louis  XV,  do  Louis  XVI  et  de  la  Révolution;  (1186)  Procès-verbal  de 
la  féte  de  la  Fédération,  14  juillet  1790. 

4"^^  salle  ou  salle  du  Consulat  et  de  rEmpîpe  (peintures  de  Restent, 
Boucher  et  Vanloo).  —  Autographes  de  personnages  de  la  Révolution,  du 
Consulat  et  de  l'Empire;  (1361)  protestation  signée  par  75  Girondins  contre 
les  événements  des  31  mai  et  2  juin  1793;  (1415)  procès-verbal  de  la 
séance  de  la  commune  de  Paris  dans  la  nuit  du  9  au  10  thermidor  an  II  ; 
(1501)  concordat,  1801  ;  (1503)  Création  de  la  Légion  d'honneur;  (1554)  lettre 
du  consentement  de  l'impératrice  Joséphine  à  son  divorce;  (1563)  décret 
(h)  Moscou  relatif  au  Théâtre-Français,  1815,  etc. 

A  hi  suite,  les  gardiens  font  visiter,  quand  on  le  demande,  le  Dépôt, 
(•  Cst-à  dire  les  salles  et  galeries  où  sont  conservés  les  documents,  divisés 
(Ml  trois  grandes  sections  :  l'*^  section,  archives  législatives  et  administra- 
tives modernes  ;  2^"  section,  archives  des  juridictions  et  des  administra- 
tions de  l'ancien  régime;  3*^  section,  comprenant  le  Trésor  des  chartes,' 
les  collections  de  l'ancienne  section  historique,  les  titres  domaniaux  et 
fonds  ecclésiastiques  antérieurs  à  1790.  Ces  salles,  pour  le  simple  curieux, 
n'offrent  d'intéressant  que  leur  installation  et  les  rcliuri^s  archaïques  en 
parchemin,  la  j)lnpart  datées,  de  certains  volumes.  Ce})oii(laiit  on  y  voit 
une  table  i)rovenant  de  lancicMi  ])arlement,  une  colleclion  de  clefs  de 
l'ancienne  prison  de  la  L)aslilh^  et  le  modèle  de  la  vieille  forteresse  offert 
à  l'Assemljlée  constituaiit(^,  h;  ]  1  juillet  1790,  par  le  fameux  <-  j)atriote  » 
Palloy.  liO  Dépol  des  Archives  reiilernie,  dans  138  salh^s  ci,  5,sr>-i  travées, 
'>3,006  111.  (1(>  i;ilil(Mles  où  sont  rnng('s  91,700  regisires,  I'i.Ka)  liasses  et 
83,650  cartons,  roriiiaiit  un  total  approximatif  de  1,405,350  kilogr.  :  ce  sont 
h's  plus  grandes  archives  du  moiub;.  —  Dans  une  des  salles  du  l*"''  étage 
du  Dépôt  (salle  De  Laborde)  Irouve,  derrière  une  porte  massive,  l'ar- 
moire de  fer  où  sont  conserv(îs,  d(^i)uis  le  4  messidor  an  VII,  les  j)ro- 
rolypfîs  en  })latine  du  mètre  et  du  kilogramme. 
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Bibliothèque  Nationale  '  (Pl.  I,M,  S-9  ;  rue  de  Uichelieu,  58). 
—  Iiislaliee  1721  dans  raneieii  hôLelde  Nevers,  l'une  des  parties 
de  riiôlel  .Mazaiin,  eonslruit  par  Lemuet  et  Mansart,  et  com- 
j)lrl(',in(!nt  is(>lé(ï  depuis  1882,  elle  comprend,  outre  une  con- 
struction en  façade  sur  la  rue  des  Petits-Gliamps  (bâtiment  de 


1.  sert.,  p.  44. 
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l'administration),  un  double  corps  de  bâtiment,  s'étendant  entre 
la  rue  des  Petits-Champs,  la  rue  de  Richelieu,  la  rue  Colbert 
et  la  rue  Vivienne.  En  bordure  de  cette  dernière  rue  se  trouve 
un  jardin,  ainsi  qu'un  terrain  d'environ  1,800  m.  carrés,  sur 
lequel  s'élèvent 
en  ce  moment 
des  constructions 
nouvelles. 

Jours  et  heures 
d'entrée.  —  Le  pu- 
>)lic  visite,  sans  car- 
tes, les  mardi  et 
vendredi,  de  10  h.  à 
4  h.,  l'exposition  des 
imprimés  et  des  ma- 
nuscrits (galerie 
Mazarine),  le  d(''par- 
tement  des  estam- 
pes et  le  départe- 
ment des  médailles 
et  antiques. 

Les  salles  de  tra- 
-  vail  des  départe- 
ments des  manus- 
crits (au  l"  étage) 
et  des  estampes  (au 
rez-de-chaussée)  et 
de  la  section  de  g-éograi)liio  (au  l'"'"  étage)  sont  ouvertes,  ainsi  que  le 
département  des  médailles  et  antiques,  aux  personnes  niuiiios  d(î  cartes, 
t.  1.  j.  de  10  11.  à  4  h.,  excepté  dim.  et  fêtes.  La  salle  de  Ir.-ivail  du  ih'parto- 
ment  des  imprimés  est  ouverte,  aux  personnes  munies  de-  f.n  tcs,  i\c  *>  li. 
à  G  h.  du  l*''^  avril  au  15  sept.  ;  do  9  h.  à  5  h.  du  10  sept,  au  1  r.  .x  i .  ;  de  h. 
à  4  h.  du  16  oct.  au  15  février;  de  9  h.  à  5  h.  du  15  février  an  ill  mars. 

La  salle  publique,  de  lecture  (entrée  provisoirCi  rue  de  Ivirlicliou,  près 
de  la  rue  Colbert)  est  ouverte  t.  1.  j.  de  semaine,  aux  mêmes  heures  que 
la  salle  de  travail  du  département  des  imprimés;  elle  est  en  outre  ouverte 
le  dim.  do  10  h.  à  4  h. 

Règlement.  —  La  Bibliothèque  est  divisée  en  (|i!atro  départements  : 
1"  les  imprimés,  cartes  et  collections  géogra|ihi(jiies  ;  -i"  les  manuscrits, 
chartes  et  diplômes;  3*^  les  médailles,  pierres  i^ravc'es  ot  antiques;  4"  les 
estampes.  —  On  n'est  admis  dans  les  diverses  salles  do  travail  qu'avec 
une  carte  qu'il  faut  demander  par  lettre  à  radministratcur  général,  en 
lui  faisant  connaître  la  nature  des  travaux  aii\(|n(ds  ou  so  livre  et  en 
.  justifiant  de  son  nom,  de  sa  profession  et  de  son  donin  ilo.  Les  (d, rangers 
doivent  joindre  à  cette  demande  une  reconiuiandai ion  do  leur  ambassa- 
deur, ou  celle  d'une  personne  honorable  connue  de  l'administration.  — 
Les  demandes  de  communications  se  t'ont  au  moyen  d'un  bulletin  signé 
qui  est  remis  à  un  bibliothécaire.  Va\   outre,   dans  la  salle  publique  de 

■ture  et  dans  la  salle  de  travail  dos  imprimés,  chaque  lecteur  reçoit, 

:  entrant,  un  bulletin  personnel  sur  lequel  sont  inscrits,  par  un  employé, 
'  >  ouvrages  communiqués;  on  doit,  à  la  sortie,  remettre  ce  bulletin,  après 
qu'il  a  été  revêtu  d'un  timi)re  attestant,  (|ue  les  livi-es  commiinifjUf'S  ont 
été  rendus.  Dans  la  salle  de  travail  des  imprimés,  h^s  ouvrages  ai)|)a,rte- 
naiit  à  la  «  Héscrvo  »  ne  sont  communiqués  (pi'à  uikï  table  spcudah^.  Au 
Itartement  des  médailles  et  antiques,  les  travailleurs  munis  de  cartes 


Cour  d'honneur  de  la  Bibliothèque  nationale. 


214 


BIBLIOTHÈQUES. 


[cnAP.  viiij 


peuvent  obtenir  la  communication  des  médailles,  pierres  gravées,  et 
autres  objets,  sous  la  surveillance  du  conservateur  ou  d'un  employé.  Pour 
sortiç,  tant  do  la  salle  publique  que  d'une  des  salles  de  travail,  ou  des 
salles  des  médailles  et  antiques,  avec  des  papiers,  livres  ou  portefeuilles, 
il  faut  un  laissoz-passor  des  1)ibliothécaires.  Aucune  communication  par- 
ticulière n'est  faite,  au  dc'pai'tcment  dos  médailles,  le  mardi  et  le  vendredi, 
jours  réservés  pour  les  visiteurs.  —  Les  communications  cessent  dans  tous 
les  départements  pendant  la  dernière  heure  de  la  séance.  —  Il  faut 
déposer,  en  entrant,  cannes  et  parapluies,  mais  ce  dépôt  est  gratuit. 

Historique.  —  C'est  Charles  V  qui,  le  premier,  réunit  au  Louvre,  dans 
un  dépôt  spécial,  un  certain  nombre  de  volumes  (910  d'après  l'inventaire 
fait  en  1373).  Aussitôt  après  sa  mort,  les  oncles  et  les  officiers  de 
Charles  VI  mirent  la  bibliothèque  au  pillage.  Pendant  la  domination  des 
Anglais,  le  duc  de  Bedford,  régent  du  royaume,  acheta  ce  qui  restait  à 
vil  prix  et  le  fit  passer  en  Angleterre.  Louis  XI  reconstitua  la  bibliothèque 
du  Louvre.  Louis  XII  la  fit  transporter  dans  son  château  de  Blois,  et 
l'augmenta  des  livres  de  la  bibliothèque  de  Pavie.  En  outre,  elle  recouvra 
sous  son  règne  une  partie  des  manuscrits  enlevés  par  le  duc  de  Bedford. 
François  L'"  installa  au  palais  de  Fontainebleau,  devenu  sa  résidence,  une 
bi])liothèque  dont  il  confia  l'administration  à  Guillaume  Budé,  auquel  suc- 
céda Pierre  Duchâtel,  et  qui  s'enrichit  de  nombreux  manuscrits  grecs, 
latins  ou  orientaux  et  de  précieux  volumes.  La  collection  royale  de  Blois 
fut  transportée  à  Fontainebleau.  En  1596,  Henri  IV  l'enrichit  de  800  manu- 
scrits dont  Catherine  de  Médicis  avait  hérité  du  maréchal  Pierre  de  Strozzi, 
et  la  fit  transporter  à  Paris,  au  collège  de  Clermont,  sur  la  montagne 
Ste-Geneviève.  La  Bibliothèque  fut  ensuite  transférée  au  couvent  des 
Cordelicrs.  j^uis  rue  de  la  Harpe,  et,  en  1666,  rue  Vivienne.  Le  règne  de 
Louis  XiV  lut  marqué  pour  elle  par  de  nombreuses  acquisitions  et  par 
des  dons  d(^  ])remière  importance.  C'est  alors,  en  effet,  qu'elle  reçut  les 
corieci Kjiis  d(>  .1.  Dupuy.  de  Gaston  d'Orléans,  de  Béthune,  de  Brienne, 
de  rabb('  d(!  Marollos,"  do  Bigot,  de  Duchesne,  de  Gaignières,  et  une 
parti(î  d('s  livres  et  manuscrits  de  Mazarin.  Le  règne  de  Louis  XV  ne 
lui  fut  pas  moins  favorable;  elle  s'augmenta  de  près  de  20  co-llections 
remarquables,  parmi  lesquelles  il  sui'fira  de  citer  le  cabinet  géiiéalogi(iue 
formé  par  Charles  d  Hozier  et  les  collections  de  Delamare,  Balnze,  Saint- 
Martial  de  Limoges,  Congé,  Lancelot,  Fontanieu  et  surtout  CoUjert.  En 
17-21,  la  bibliothèque  fut  Iransféi-éo  rue  de  Kichelieu,  dans  l'hôtel  de 
.\evers.  C'est  là  qu'elI(^  (^st  toujours,  mais  les  locaux  qui  lui  furent 
attril)ués  ont  été  depuis  entiei-enn>nt  transformés  et  considérablement 
agrandis.  La  Révolution  ouvrit  pour  (dU;  une  ère  de  prospérité;  la  suppres- 
sion d(;s  établissements  religi(Mix  fit,  en  (itfet,  entrer  dans  ses  déi)ôts  une 
foule  de  collections  précieuses  formées  et  conservées  jusque-là  })ar  les 
chaj)itres  et  les  couvents.  Elle  reçutainsi,  en  particulier,  plus  de  9,000  vo- 
lumes manuscrits  provenant  delà  riche  bibliothèque  de  l'abbaye  de  Saint- 
Gerniain-dcs-Prés.  Elle  s'est  constamment  enrichie  depuis,  tant  par  les 
dons  généreux  dont  elle  a  été  l'objet  ({uo  grâce  à  un  service  d'acquisition 
soigneusement  organisé,  et  au  dépôt  légal,  dont  l'origine  remonte  au 
décr(,'t  du  19  juillet  1793.  Aucune  bibliothèque  ne  contient  autant  d'ouvrages 
rares  et  une  aussi  riche  collection  de  reliures  anciennes  et  modernes. 

On  entre  à  la  Bibliothèque  par  la  grande  porte  de  la  rue  Riche- 
lien  «'ouvrant  en  face  du  square  Louvois  (sous  la  porte,  statues 
de  Vîmprbueric^  par  Lal)atnt,  de  la  CallujrapJiie^  par  Coutan,  de 
la  (iravw'c  (tes lampes,  par  Jean  iJugues,  et  de  la  Gravure  de 
niéddilles,  par  Just  Becquet;  plan  du  1"  étage  de  la  biblio- 
th(!(inc,  gi\'ivé  sur  une  plaque  de  marbre,  à  dr.  en  entrant). 
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Traversant  la  cour  d'honneur,  on 
marches  d'un  perron. 


entre  à  dr.,  en  montant  les 


Rez-de-chaussée. 
cuté  d'après  les 
dessins  de  .T.  Ché- 
ret,  hommage  du 
gouvernement 
trançais  aux  sa- 
vants chargés 
d'observer  le  pas- 
sage de  Vénus  sur 
le  soleil  en  1874. 
—  A  dr.,  buvette- 
restaurant.  —  En 
face,  entrée  de  la 
salle  de  travail  du 
département  des 
imprimés  (non  pu- 
blique ;  on  voit  la 
salle  par  une  glace 
sans  tain). 

La  salle  de  tra- 
vail des  Impri- 
més, beau  hall 
construit  par  La- 
Jbrouste  et  ouvert 
enl8G8,de  1.155  m. 
de  superlicie  avec 
16  colonnes  en  fer 
hautes  de  10  m., 
9  coupoles  en 
faïence  dure  et  de 
remarqua  blcs 
peintures  murales 
par  A.  DesgotFo, 
contient  .344  places 
pour  les  travail- 
leurs, qui  ont  à 
leur  portée,  dans 
dès  casiers,  près 
de  10,000  vol.  (dic- 
tionnaires, collec- 
tions à  consulter). 
Sur  les  galeries 
supérieures  sont 
rangés  une  partie 
des  livres  du  ma- 
gasin. Au  fond, 
hémicycle  où  se 
tiennent  les  bi- 
bliothécaires. Au 
delà  de  la  salle  de 
travail  se  trouve 
}(îrnnf/asin  central, 
qui  contient 


Vestibule.  —  Au  centre,  beau  vasr  rlc  Sèvrc 
Rue  Colbept 


des  Petits 

HP:Z-T)K-f;HATTSSÉF, 


tiers  env.  (plus  d'un  million  de  vol.)  des  livres  de  la  bibliotb 
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évalue  le  nombre  total  des  livres  du  département  des  imprimés  à  3  mil- 
lions do  volumes  (sans  compter  les  journaux  et  la  musique  gravée),  occu-' 
pant  GO  k.  do  rayons.  Le  magasin  central,  avec  ses  longues  galeries  en  fer 
donnant  accès  aux  rayons,  otfre  un  aspect  fort  curieux  :  pour  le  visiter,  il 
faut  une  autorisation  spéciale  du  conservateur. 

A  roxtrémiîé  l:.  du  vestibule  est  l'escalier  qui  monte  au  l^r  étage:  au 
pied  do  roscalior  sont  des  inscriptions  du  Troesniis  (bords  du  Danube  infé- 
rieur); à  g.,  porte  conduisant  aux  bureaux  du  secrétariat;  à  dr.,  porte 
dos  salles  dos  estampes. 

Salles  des  Estampes  fpubliquos  les  mardi  et  vendredi).  —  Le  département 
des  este III /jcfi.  erré  p;ii"  Colbort,  comprend  '2,500,000  pièces  contenues  dans 
]  l.r)ii(i  vol.  ot  l.niM)  cartons.  —  1'^'  salle  :  gravures  résumant  l'histoire 
<lo  l  art  Iraiioais  depuis  lo  xv'  s.  jusqu'à  nos  jours.  —  2"  salle,  ser- 
van(  dt'  salle  de  travail  :  c'est  une  galerie  dans  le  goût  italien  (armes  de 
Mazarin;  :  les  volumes  et  cartons  sont  disposés  sur  des  rayons;  aux  murs, 
estampes  dues  au  burin  de  Finiguerra,  de  Martin  Schœngauer,  de  Marc- 
Antoine,  d'Albert  Diirer,  de  Rembrandt,  etc. 

étage.  —  Vestibule  ouvert  ou  palier  :  4  tableaux  japonais  repré- 
sentant les  scènes  d'une  légende  religieuse  ;  34  pastels  originaux  sur 
l'Egypte  exécutés  par  les  savants  et  artistes  de  l'expédition  commandée 
par  le  général  Bonaparte;  inscriptions  puniques  (84  ex-voto). 

Sur  ce  vestibule  donnent  :  en  face,  la  galerie  des  Chartes  ;  à  dr.  do  la 
rue  Colbert,  la  salle  do  travail  des  manuscrits;  à  g.,  la  galerie  Mazarine, 
conduisant  aux  salles  de  géographie. 

La  galerie  des  Chartes  (publique  le  mardi  et  le  vendredi)  renferme  : 
à  g.,  dans  des  cadres  de  différentes  tailles  :  des  papyrus  égyptiens,  grecs, 
latins:  dos  diplômes,  chartes  et  traités  divers;  —  à  dr.,  une  intéressante 
collection  do  cartes  et  portulans  manuscrits  du  xiv*^  au  xvi'^  s. 

La  salle  de  travail  des  Manuscrits  n'est  pas  publique.  Le  département 
dos  manuscrits  comprend  les  collections  suivantes  :  P  Fonds  orientaux, 
20,(100  v.»l.  ;  Vondîi  grec,  4,700  vol.;  3°  Fonds  latin,  20,100  vol.;  4»  Fonds 
rniiicais.  in, -/OU  vol.;  S»  Fonds  en  diverses  langues  modernes,  3,300  vol.; 
(j"  Ccdlociions  sur  l'histoire  de  diverses  provinces,  2,530  vol.;  Collections 
diverses,  10,000  volumes.  Ces  chiffres  additionnés  donnent  un  total  de 
100,000  volumes  manuscrits,  sur  lesquels  10,000  env.  sont  enrichis  do 
miniatures  ou  ornés  do  vignettes  ou  de  lettres  peintes. 

La  galerie  Mazarine  fi)ubliquo  mardi  et  vendredi)  se  compose  d'une  petite 
salleetd'unegalori(!.  turniantrexpositionpublique  desimprimés  et  des  manus- 
crits les  plus  remar(piabl(;s  par  leur  rareté,  leurs  peintures  ou  leurs  reliures. 

Salle.  —  Au  centre,  le  Parnasse  français,  monument  en  bronze  exécuté 
par  Louis  Garnier,  élève  de  Girardon,  sur  les  dessins  de  Titon  du  Tillet 
(commissaire  provincial  des  guerres),  et  qui  re])résente  les  littérateurs  et 
les  artistes  du  xvii"  s.  —  Autour  de  la  salle,  5  tapisseries  des  Gobelins 
{les  Lettres,  les  Sciences  et  les  Arts  dans  Vanliquité),  d'après  les  cartons  de 
François  Khrmann.  —  Cinq  vitrines,  dont  quatre  renferment  de  belles  reliu- 
res; vitr.  IV,  dans  la  fenêtre  :  (371  et  372)  Théophraste  et  Ilippocrate,  avec 
autograi)lie  de  Kabclais;  (373j  Philon  lo  Juif,  avec  signature  de  Montaigne; 
(374)  Sophocle  annoté  par  llacin(^  ;  (376)  i)artition  autographe  du  Devin  de 
vilUif/e  d(;J.-.I.  Rousseau;  (377)  ])artition  autograi)hc  de  ÏAlcesfe  de  Gluck. 

Galkhie,  construite  par  Mansart  et  restaurée.  —  Au  plafond,  belles 
fresques  jiar  .l(îan-Franc<ns  Romanelli,  de  Viterbe  (sujets  mythologi(|ues). 
-  r.nstos  on  marbre  du  bibliothécaire  Van  Praet  (1751-1837),  de  Guillaumo 
liud('',  d(!  l'jibbf-  de  Marolles,  de  Peiresc,  des  rois  François  1''',  Charles  V 
et  Louis  XIV,  do  Colbert,  de  Doni  Mabillon,  du  comte  do  Caylus,  do 
l*i('rre  l)ii|)uy,  de  l'historien  De  Thou,  de.Iérômo  Bignon  et  do  son  i)etit-fils 
.L-1».  IJignoii. 

A.  I'aimii  I)K  du.  :  arnjoires  VII,  VIIl,  JX,  livres;  dans  Turmoirt  IX  sont 
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les  spécimens  les  plus  remarquables  des  plus  anciennes  impressions  xylo- 
graphiques con- 
nues; on  y  voit 
une  planche  gra- 
vée du  xv^  s.  qui 
a  servi  à  l'impres- 
sion d'un  Donat  ; 
—   armoires  X, 

XI,  XII,  XIII, 
manuscrits  :  X, 
manuscrits  pro- 
venant des  collec- 
tions réunies  au 
XIV*  et  au  xv^  s. 
par  le  roi  Jean, 
par  Charles  V,  par 
les  ducs  de  Bour- 
gogne, etc.,  et 
ayant  formé  le 
premier  fonds  de 
la  Bibliothèque  : 
(1)  portrait  du  roi 
Jean,  peinture  sur 
bois  du  xiv*^  s.,  (4) 
rouleau  contenant 
le  catalogue  de 
la  bibliothèque  du 
Louvre  sous  Char- 
les V,  (11)  cartes 
catalanes  exécu- 
tées vers  1375, 
etc.;  XI,  manus- 
crits écrits  en 
France;  (176)  His- 
toire de  Nithard, 
qui  contient  le 
texte  des  fameux 
serments  de  84-2, 
le  plus  ancien  mo- 
nument qui  sub- 
siste de  la  langue 
française  (x<=  s.), 
(191)  manuscrit 
original  du  procès 
des  Templiers  en 
1309,  (196)  procès 
de  Jeanne  d'Arc  ; 

XII,  manuscrits 
écrits  en  Italie, 
Espagne,  Angle- 
terre et  Allema- 
gne; XIII,  paléo- 
graphie latine  ; 
(W2)  Tite-Live, 
en  onciales  du 
v«  s.  ;  (130j  comé- 
dies de  Térence  avec  dessins,  ix*^  ou  s. 
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B.  Paroi  de  u.  (en  revenant  vers  l'entrée)  :  XIV  (vilr.),  manuscrits  ; 

—  XV  (armoire),  manuscrits  et  xylographes  orientaux  et  américains; 

—  XVI  (vitr.),  documents  divers  et  autographes  ;  —  XVII  (armoire),  manus- 
crits grecs;  (72)  fameux  palimpseste  de  St-Ephrem,  des  v«  et  xiv«  s.;  (73) 
Epîtres  de  saint  Paul,  en  onciales  du  vi*"  s.;  —  XVIII  (vitr.),  documents 
divers  et  autographes;  —  XIX  (armoire),  manuscrits  à  peintures;  —  XX 
(armoire),  manuscrits  faits  pour  des  rois  ou  reines  de  France  ou  leur  ayant 
appartenu  ;  (^-i^)  Evangéliaire  de  Charlcmagne,  (-228,  229)  Psautier  et  petite 
Bible  de  St  Louis,  (247)"Heures  de  Marie  Stuart,  (253)  Heures  de  Louis  XIV; 

—  XXI  (armoire),  XXII  (vitr.),  XXIII  (armoire),  XXIV  (vitr.),  XXV 
(armoire),  XXVI  (vitr.),  livres  divers. 

C.  Au  MILIEU  DE  LA  GALERIE  :  vitr.  (dout  unc  partie  malheureusement 
placée  à  contre  jour)  XXVII  :  manuscrits  avec  enluminures  :  267.  Lancelot 
du  Lac  (1494);  262.  Chroniques  de  France  (1493),  etc.;  reliures;  XXVIII, 
XXIX,  livres;  XXIX  :  quelques-unes  des  premières  impressions  de 
Mayence;  (41-42)  exemplaire  (le  plus  précieux  qui  existe,  à  cause  de  la 
suscription  qui  y  a  été  mise,  en  1456,  par  un  enlumineur-relieur)  de  I9, 
fameuse  Bible  dont  l'impression  est  attribuée  à  Gutenberg,  et  (53)  un 
exemplaire  du  Psautier  latin  imprimé  par  J.  Fust  et  P.  Schœtfer,  en  1457, 
qui  est  le  premier  livre  imprimé  avec  date;  —  VI,  vitr.  centrale,  spéci- 
mens des  plus  belles  reliures;  —  XXX,  XXXI,  riches  couvertures  d'évan- 
géliaires  ornées  de  plaques  d'ivoire  et  de  pierres  précieuses;  XXXII, 
manuscrits  et  autographes,  lettres  de  (308)  Marie  Stuart,  (309)  Jeanne 
d'Albret,  (327)  Mlle  de  la  Vallière,  (339)  Henri  IV,  (347)  P.  Corneille,  (350) 
Boileau,  (351)  J.  Racine,  (354)  Mme  de  Sévigné,  (358)  Voltaire,  (359) 
J.-J.  Rousseau,  manuscrits  autographes  (342)  des  Pensées  de  Pascal,  (345) 
du  Télémaque  de  Fénelon,  (346)  des  Mémoires  de  Louis  XIV. 

A  l'extrémité  de  la  galerie  Mazarine  se  trouvent  les  salles  de  géogra- 
phie (non  publiques).  Les  collections  géographiques,  comprenant  env. 
300,000  cartes  françaises  et  étrangères,  forment  une  section  du  départe- 
ment des  imprimés.  La  salle  de  travail  occupe  l'aile  N.  du  bâtiment  de 
l'administration,  La  salle  qui  contient  le  globe  à  double  enveloppe  de 
Mentelle,  et  divers  autres  objets  curieux,  est  fermée. 

Le  département  des  médailles,  pierres  gravées  et  antiques  (public  les 
mardi  et  vendredi  ;  entrée  par  une  petite  porte  située  rue  de  Richelieu 
avant  le  poste  de  police;  la  porte  étant  tenue  fermée,  sonner),  dont  l'ori- 
gine remonte  à  Louis  XIV,  possède  env.  200,000  médailles,  une  riche  col- 
lection de  camées  et  d'intailles,  et  d'autres  œuvres  d'art  de  l'antiquité, 
du  moyen  âge  et  do  la  Renaissance. 

Vestibule.  —  Zodiaque  de  Dendérah,  fameux  dans  l'histoire  de  l'astro- 
nomie ;  cliambrc  des  ancêtres  de  Thoiitmès  III,  rapportée  de  Thèbes  ;  bai- 
gnoire en  i)orpliyro  (abbaye  do  St-])enis)  ;  inscri})tions  phéniciennes,  grec- 
ques, coptes  et  latines. 

On  monte  au  1"  étage  par  un  escalier  (à  dr.)  dans  lequel  sont  disposées 
des  stèles  et  des  inscriptions  lapidaires  })héniciennes,  grecques,  romaines 
et  chrétiennes.  L'escalier  aboutit  à  une  porto  (fermée)  qu'un  gardien  ouvre 
à  clia(iu(ï  visit(Mir. 

Antichambre.  —  Petite  stèle  de  porphyre  avec  inscription  grecf^ue,  et 
aiitr;!  éhîvc';  à  Laiiibèso  en  l'honneur  de  Septimo  Sévère  et  de  ses  hls.  — 
A  (h-.,  salhi  d(!  Luyn<;s,  suivie  de  deux  autres  salles;  à  g.,  grande  salle 
(les  Mi(''(laili(;s  et  antiques. 

Salle  de  Luynes,  contenant  les  collections  léguées  par  le  duc  de  Luynes. 
Au  mili(!n  iW.  la  salle,  admirable  torse  de  Vénus  en  marbre  grec. 
('amé(îs  (ît  médjjilles  antiques;  cylindres  de  l'Assyrie  et  de  la  Perso;  biioux 
c\\  or  ;  armures  (ît  armes  antiques  (dans  la  1'"  vitrine  à  dr.,  épéo  do  lîoaodil, 
<hîrni<T  roi  more;  de  (irenado);  vases  étrusques  et  grecs;  figurines  en  bron- 
z(ï,  en  argent;  sceaux,  ornements,  ustonsikîs  domestiques,  talismans,  etc. 
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2P  salle  ou  salle  de  la  Renaissance.  —  1'^''  armoire  à  dr.  :  diptyques  en 
ivoire  sculpté  ou  feuilles  do  diptyques  consulaires  olferts  aux  sénateurs 
par  divers  consuls  des  v'^  et  vi^"  s.  apr.  J.-C;  trrandes  médailles  fran- 
çaises; épée  des  grands-maîtres  de  Malte,  à  poignée  d'or  émaillé  (xvi'^s.); 
médaillon  par  Mino  da  Fiesole  (xv  s.).  —  Vitrine  du  milieu  :  coffrent  de 
mariage  italien  en  ivoire  (xvi«  s.)  ;  coffret  de  Franz  de  Sickingen  en  argent 
sculpté,  du  conimenc.  du  xv!*"  s.  ;  objets  trouvés  dans  le  tombeau  de  Chil- 
déric  P'";  grandes  médailles  des  xvi'^'  et  xvii*"  s.  —  armoire  :  ivoires 
antiques  et  byzantins;  vase  dit  de  Sobieski,  avec  sculptures  en  ivoire  figu- 
rant la  bataille  de  Vienne  (1683);  médaillons  par  David  d'Angers.  —  A  g. 
au  milieu  de  la  salle,  «  trône  de  Dagobert  »,  chaise  antique  consulaire, 
à  laquelle  l'abbé  Sugcr,  ati  s.,  fit  ajouter  des  bras  et  un  dossier;  beaux 
meubles  du  xviii*^  s.  avec  appliques  de  cuivre  ciselé;  médailles. 

3"  salle  ou  salle  des  Donateurs,  contenant  les  collections  du  com- 
mandant Ch.  Oppermann  et  du  vicomte  H.  de  Janzé,  composées  de  sta- 
tuettes en  bronze  et  figurines  en  terre  cuite.  Au  centre,  grande  vitrine 
octogonale  de  médailles  françaises.  Dans  la  lanterne  de  la  vitrine, 
trésor  d'argenterie  dit  Saœlliun  de  Mercure  Canetonensis,  trouvé  en  1830 
par  un  paysan  qui  labourait  son  champ,  à  Villeret,  près  de  Berthou- 
vill(N  arr.  de  Bcrnay  (Eure)  :  figurines  en  argent  massif  et  vases  de 
même  métal,  en  partie  du  ii^  s.  av.  J.-C,  et  quelques-uns  de  facture 
grecque  de  la  plus  belle  époque.  —  Vitr.  plates  :  médailles,  monnaies 
d'Alsace,  camées,  acquisitions  ou  dons  récents. 

On  revient  à  l'antichambre  pour  visiter  la 

Grande  salle  des  médailles  et  antiques.  —  l*^*^  vitrine  à  dr.  en  entrant, 
bétyle  babylonien  du  xii'^'  s.  av.  J.-C,  dit  caillou  Michaux;  puis,  le  long 
du  mur,  grandes  armoires  de  statuettes  et  petits  bronzes,  verres  antiques 
et  verres  peints.  —  A  l'extrémité  de  la  salle,  dans  la  vitrine  X,  choix 
de  bronzes  antiques.  —  Dans  la  vitrine  centrale  sont  réunis  les  objets  les 
plus  précieux  du  musée  :  buste  de  Coustantin  P^,  en  agate,  et  médaillon 
du  trésor  de  Tarse ;nef  antique  de  sardonyx,  avec  monture  du  moyen  âge; 
buste  d'Avf/uste,  en  agate;  magnifique  camée,  venant  de  la  Ste-Chapelle 
de  Paris  (anciennement  appelé  l'Ay^û^/te'oi'e  c/'A/<</z^5/fc'),  le  plus  grand  connu, 
qui  représente  la  Glorification  de  Germanicus  ;  /Kiti're  de  lie/rnes,  coupe 
en  or  trouvée  près  de  cette  ville  en  1771,  avec  lias-i-dicf  (hilic  de  Bacchus 
et  d'Hercule)  et  médaillons  des  Antonins;  médai/h'  /'.'m-rdl iilr,  roi  do  la 
Bactriane  (170  gr.  d'or);  trésor  de  Gourdon  (village  do  la  Cùle-d'Or),  calice 
et  plateau  en  or  du  vi"  s.  ap.  J.-C;  aigue-marine  représentant  Ju/ir,  fille 
de  Titus,  avec  monture carlovingienne,  ayant  servi  à  un  reliquaire  donné  par 
Charles  le  Chauve  à  ral)baye  de  St-Denis,  et  passant  pour  avoir  appar- 
tenu à  Charlemagne;  coupe  de  Chosroès,  roi  do  Perse  (vi'^  s.  apr.  J.-C); 
coupe  dite  des  Ptoléniées,  provenant  du  trésor  de  St-Denis,  avec  groupes 
représentant  les  mystères  de  Cérès  et  de  Bacchus;  bijoux  et  médailles  en 
or,  bracelet  grec,  sceaux,  objets  de  parure,  monnaies  italiotes  et  romaines. 
—  Dans  les  autres  vitrines,  camées  antiques  et  modernes,  intailles  anti- 
ques, cônes,  scaraboïdes ,  cylindres  do  l'Assyrie,  de  la  Chaldée  et  de  la 
Perse,  médailles  et  monnaies.  Parmi  les  pièces  les  plus  remarquables, 
nous  signalerons  les  camées  suivants  :  vitrine  VI,  près  de  la  fenêtre, 
(1)  Jupiter,  avec  monture  du  xiv''  s.,  donné  en  1357  par  le  duc  de  Normandie 
(Charles  V)  à  la  cathédrale  do  Chartres  ;  (27)  la  Dispute  de  Minerve  et  de 
Neptune;  (115)  Amphitrite  sur  un  taureau  marin;  (148)  la  Rencontre  à  la 
fontaine,  ou  les  Chevaux  do  Pélops  ;  (ll)Junon  d'Argos  ;  (220)  Alexandre 
le  Grand,  agate  avec  monture  en  or  émaillé  ;  (265)  l'apothéose  de  Ger- 
manicus ;  (277  et  251)  Messaline  et  ses  enfants  et  Tibère,  camées  qui 
ont  été  copies  par  Hubens;  et  en  outre,  dans  les  vitrines  du  milieu  : 
vitrine  IV,  (44)  le  Jugement  do  Paris;  vitrine  III,  (128)  la  déesse  Rome, 
Mmée;  vitrine  II,  (624  et  625)  bracelets  dits  de  Diane  de  Poitiers,  com- 
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posés  chacun  de  7  camées;  (944)  cachet  de  Louis  XIV,  agate-onyx  repré- 
sentant la  tête  de  Mme  de  Pompadour  ;  vitrine  I,  (1815)  Apollon  citharède, 
améthyste  grecque.  —  A  g.  (en  entrant)  de  la  porte  de  la  salle,  armoire 
où  l'on  remarque  le  missorium  dit  bouclier  d.Annibal;  un  autre  missorium 
dit  bouclier  de  Scipion,  grand  plat  en  argent  représentant  Briséis  enlevée  à 
Achille;  et  un  plateau  d'argent  portant  le  nom  de  Geilamir  (Gclimer),  roi 
des  Vandales  et  des  Alains  (vi''  s,). 

La  salle  publique  de  lecture  occupe  une  salle  au  1*''  étage,  entre  la 
cour  d'honneur  et  la  rue  Colbert. 

Les  nouvelles  constructions  à  l'angle  de  la  rue  Colbert  et  de  la  rue 
Vivienne  seront  affectées  au  département  des  médailles  et  antiques  et  à 
la  salle  publique  de  lecture.  Les  salles  actuellement  occupées  par  ces  deux 
services  seront  mises  alors  à  la  disposition  du  département  des  imprimés, 
qui  manque  de  place. 

Bibliothèque  Sainte-Geneviève  ^  (place  du  Panthéon;  Pl.  IV, 
N,  13).  —  Elle  doit  son  origine  à  la  célèbre  abbaye  des  Génoyé- 
fains,  dont  le  lycée  Henri  IV  occupe  les  anciens  bâtiments,  ou 
du  moins  ce  qui  en  reste.  Le  monument  actuel,  construit  par 
Labrouste,  a  été  inauguré  en  1850. 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  IjSiÇ/rande  salle  de  lecture  est  ouverte  t.  1.  j. 
non  fériés  de  10  h.  à  3  h.  et  de  6  h.  à  10  h.  du  s.  pour  les  messieurs  seu- 
lement. —  La  salle  de  lecture  de  la  Réserve,  où  sont  exposées  dans  des 
vitrines  des  pièces  curieuses,  sont  accessibles  à  tous  les  visiteurs;  les 
personnes  désireuses  de  travailler  dans  cette  salle  doivent  en  demander 
par  lettre  l'autorisation  à  M.  l'administrateur.  —  Vacances  du  1"  au  ' 
15  sept. 

On  entre  dans  la  Bibliothèque  par  la  porte  qui  s'ouvre  sur  la 
place  du  Panthéon. 

Le  V(îstibule  d'entrée  (bustes  dos  grands  écrivains  de  la  France)  donne 
accès  à  l'escalier  qui  conduit  à  la  granih-  salle  do  lecture  au  l''"  étage. 
A  dr.,  au  rez-de-chaussée,  les  galeries  des  manuscrits  do  la  Réserve 
renferment  les  manuscrits,  les  gravures,  les  livres  les  plus  pré(;ieux  de  - 
la  bibliothèque.  On  y  pénètre  en  traversant  un  cal)in(M  d'outrée  et  une 
salle.  Dans  le  premier  on  remarque  des  bustes  et  des  ostaniitps;  le  modèle 
d'une  corvette  construite  en  1766;  et  une  sélénographie  ou  carte  de  la  lune 
dessinée  par  Lahire  en  1686.  —  Dans  la  salle  qui  précède  la  salle  d'étude, 
citons  :  un  bahut  en  marqueterie  de  stuc,  aux  armes  de  l'abbesse  de 
Chelles,  sœur  de  Louis  111,  et  ayant  appartenu  à  cette  princesse;  des 
bustes;  une  série  de  portraits  de  rois  de  France;  parmi  les  estampes 
exposées,  un  magnifique  portrait  de  Turenne,  par  Nanteuil.  Le  cabinet 
de  radministrateur,  qui  s'ouvre  à  g.  dans  cette  salle,  renferme  une  horloge 
})lanétaire  faite  on  1553,  par  Oronce  Fine,  pour  le  cardinal  Charles  de 
Lorraine. 

La  salle  de  lecture  de  la  Réserve  contient  des  vitrines  où  sont  exposées 
(jucl(iu('s-un(ïs  (h's  i)iè('('s  les  i)lus  curieuses  de  la  collection.  —  Vitrine  I  :  : 
reliur(;s  ayant  appartenu  aux  célèl)res  amateurs  Majoli  et  Grolier.  — 
Vitr.  Il  :  beau  manuscrit  de  la  Cité  de  Dieu  de  St  Augustin  (fin  du  xiv«  s.); 
rnanuscrifs  des  xiii»  et  xv"  s.  —  Vilr.  lîl  :  manuscrit  do  Tite-Livo  do  la 
lin  (lu  xiv«  s.,  ave(;  miniatures,  ayant,  ap})artenu  au  roi  Charles  V  ;  Bible 
anglo-normande  du  xii"  s.,  (îopiée  j)ar  Manerius,  avec  peintures.  -  Vitr.  IV: 
manuscrit  des  Ckronitjves  de  Sl-Jh;nis  (lin  du  xiii*^  s.);  manuscrit,  finement 
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peint,  exécuté  par  Ange  Vergèce,  du  De  anhnaUtnn  proprietate  de  Manuel 
Philé.  —  Vitr.  V  :  Rational,  de  Durand  (Durandi),  imprimé  à  Mayence  par 
Fast  en  1459;  œuvres  diverses  d'Albert  Durer,  de  Du  Cerceau,  etc.  — 
Vitr.  VI  :  Evangéliaire  du  xi^  s.  (reliure  avec  un  bel  émail  de  Limoges); 
traduction  manuscrite  en  catalan  du  traité  De  proprietatibus  reriim  de 
Barthélémy  de  Glanville,  avec  curieuses  miniatures  de  la  lin  du  xv*'  s.  — 
Vitr.  VII  .-  livres  imprimés  et  reliures  intéressantes  du  xv^  s.  au  xix". 

L'escalier  est  orné  des  bustes  d'Ulrich  Gering  (par  Daumas).  qui  le  pre- 
mier imprima  à  Paris,  en  1470.  de  Labrouste  (par  E.  Guillaume),  architecte 
de  la  Bibliothèque,  et  du  cardinal  de  la  Rochefoucauld  (par  Barthélémy), 
bienfaiteur  de  la  bibliothèque  (1558-1645),  et  d'une  copie,  par  Balze,  de 
VEcole  d'Athènes  de  Raphaël. 

Au  1"  étage,  la  grande  salle  de^lecture  contient  4-20  places.  Entre 
les  deux  portes  d'entrée,  tapisserie  des  Gobelins,  d'après  Balze,  représen- 
tant l'Etude  surprise  par  la  Nuit. 

La  Bibliothèque  compte  env.  500,000  vol.,  dont  près  de  4,000  manuscrits, 
etenv.  25,000  estampes.  Nous  citerons,  parmi  ses  principales  collections  :  le 
fonds  unique  de  théologie,  catholique  et  protestante;  la  série  des  impres- 
sions du  xv*-'  s.,  celle  des  Aides  et  dos  P^lzévirs,  de  magnifiques  impressions 
italiennes  des  xv"  et  xvi"  s.;  une  belle  collection  des  Imitations  de  J.-C; 
le  fonds  Scandinave,  unique  en  France  (9,000  vol.);  des  recueils  de  pério- 
diques scientifiques  et  littéraires. 

De  nouvelles  salles  (entrée  place  du  Panthéon  ;  ouvertes  les  mardi  et 
vendredi)  sont  consacrées  à  la  littérature  Scandinave  (plus  de  20  000  vol.). 

Bibliothèque  de  l'Arsenal  (à  l'Arsenal,  rue  de  Sully,  1  et  2; 
Pl.  IV,  P-Q,  12-13;  ouverte  t.  1.  j.  non  fériés  de  10  h.  à  4  h.  ; 
vacances  du  16  août  au  30  sept.). 

Cette  bibliothèque,  fondée  par  le  marquis  Paulmy  d'Argenson,  ancien 
ambassadeur,  fut  achetée  en  1786  par  le  comte  d'Artois,  qui  y  joignit  une 
partie  de  la  bibliothèque  célèbre  du  duc  de  la  Vallièrc.  Elle  renferme 
1B,000  manuscrits,  500,000  vol.,  env.  100,000  estampes;  elle  possède  notam- 
ment les  papiers  de  la  Bastille,  la  collection  à  peu  près  complète  de  tous 
les  ouvrages  dramatiques  publiés  depuis  l'origine  du  théâtre  en  France, 
et  une  collection  considérable  de  journaux  et  de  publications  périodiques. 

Bibliothèque  Mazarine  (au  palais  de  l'Institut,  quai  Gonti,  23: 
Pl.  IV,  M,  11  :  ouverte  t.  1.  j.  de  11  h.  à  5  h.  ;  vacances  du  15  au 
30  sept.).  —  Cette  bibliothèque  provient,  pour  une  partie,  de 
celle  que  le  cardinal  Mazarin  avait  fait  réunir  pour  lui-même 
par  le  savant  Gabriel  Naudé.  En  1688  elle  fut  transportée  au  col- 
lège des  Quatre-Nations  (auj.  l'Institut),  qu'avait  fondé  Mazarin. 

Cette  bibliothèque,  considérablement  onricliie  par  la  Révolution,  et 
renfermant  env.  300,000  vol.  imprimés,  5,000  manuscrits  et  1,900  incunables, 
n'est  pas  seulement  une  des  plus  riches  de  Paris  en  rurot(';s  bibliogra- 
phiques, c'est  encore  un  vérita')le  musée  où  abondent  les  curiosités  scien- 
tifiques et  les  objets  d'art  (pendules,  commodes,  lustres)  du  wiu''  s.;  on 
y  voit  80  modèles  exécutés  en  relief  des  monuments  pélasgiqucs  de  la 
^Irèco,  de  l'Italie  et  de  l'Asie  Mineure. 

Bibliothèque  de  l'Opéra  (à  l'Opéra;  entrée  par  la  double 
rampe  du  pavillon  Ouest,  rue  Auber;  PLI,  L,  8;  ouverte  t.  1.  j., 
excepté  dim.  et  fêtes  de  11  à  4  h.,  fermée  la  semaine  de  Pâques 
et  du      juillet  au  l^*-  sept.).  —  V.  Musée  de  l'Opéra,  p.  360. 
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Bibliothèque  historique  de  la  Ville  de  Paris  (à  l'hôtel  Le 

Peletier  de  Saint-Fargeau,  rue  de  Sévigné,  29;  Pl.  IV,  P,  41; 
ouverte  t.  1.  j.  non  fériés  de  11  h.  à  5  h.  de  Pâques  au  15  août 
et  du  V  lundi  d'oct.  à  Pâques  de  10  h.  à  4  h.).  Elle  occupe, 
depuis  1887,  l'hôtel  Le  Peletier  de  Saint-Fargeau,  construit,  sur 
les  dessins  de  Pierre  BuUet,  à  la  fin  du  xviie  s. 

La  bil)]iotlioque  est  riche  d'env.  180,000  volumes  et  de  plus  do 
30,000  manuscrits.  8a  collection  topographique  est  une  des  plus  considé- 
ral)les  qui  existent  :  elle  comprend  env.  20,000  pièces  ou  plans. 

Pour  les  bibliothèques  du  Conservatoire  des  Arts  et  Métiers, 
du  Conservatoire  de  Musique,  de  l'École  des  Beaux-Arts,  de  la 
Faculté  de  Médecine,  du  Muséum  d'histoire  naturelle,  de  l'Union 
Centrale  des  Arts  décoratifs,  V.  les  articles  consacrés  à  ces  éta- 
blissements dans  ce  même  chapitre. 


CONSERVATOIRE  NATIONAL 
DES  ARTS  ET  MÉTIERS^ 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Les  galeries  des  collections  sont  ouvertes 
gratuitement  t.  1.  j..  sauf  les  lundi  et  vendredi  :  du  15  oct.  au  15  avril,  le 
dim.  de  10  h.  à  1  Ji.,  les  mardi,  mercredi,  jeudi  et  sam.  do  midi  à  3  li.  — 
Du  16  avril  an  11  oct.,  les  dim.  et  jeudi  de  10  h.  à  4  li.,  les  mardi,  mer- 
ceredi  et  samedi  de  midi  à  1  h.  —  La  biblioflièque  est  ouvci'te  t.  1.  j., 
excepté  le  lundi,  de  10  li.  à  3  li.,  et  tous  les  soirs,  excepté  ios  dim.  et  lundi, 
de  7  h.  1/-2  à  10  li.  —  Los  salles  de  commmiicnl  ion  des  P)r(>vets  d"iii\ (Mition 
et  des  marques  de  fal)rique  de  roiïice  ?sational  de  la  i)ru|)ri('tf'  iiidiisl rielle 
sont  ouvertes  t.  1.  j.,  excepté  le  dim.,  de  midi  à  1  li.  —  \'ini;-t  cours  publics 
etgraliiils  do  sciences  a|)pli(juées  aux  arts  sont  professés  au  Conserva- 
toire, le  soir,  d(>  llo^•eml)re  à  avril  (demander  le  programme  général). 

Le  Conservatoire  des  Arts  et  Métiers  (rue  St-Martin,  292; 
Pl.  il,  0,  9)  occupe  tout  ce  qui  reste  de  l'ancien  prieuré  de 
St-.Martin-des-Champs,  fondé  en  1060  par  le  roi  Henri  P^*^,  c'est-à- 
dire  les  bâtiments  qui  servaient  d'habitation  aux  moines  et  qui 
contenaient  les  grandes  salles  de  réunion,  l'église,  le  cloître  et  le 
réfectoire.  Ces  constructions  ont  été,  en  grande  partie,  déga- 
gées, restaurées  ou  agrandies  (1845  à  1897)  par  L.  Vaudoyer, 
Ancelet  et  Gerhardt. 

Le  prieuré  de  St-Martin-des-Champs  fut  donné  à  Cluny  par  Philippe  1", 
en  1078,  et  i)orta  le  ùlrr.  d(î  troisième  et  plus  tard  do  seconde  lillo  de  cette 
abbaye.  Il  no  lit  partie  de  la  ville  qu'aju-ès  la  construction  de  la  quatrième 
enceinto,  coinm(M)cée  au  xiv  s.  Les  l)icns  du  monastère,  dont  le  cardinal  de 
Kicludieu  l'ut  un  dos  ])liis  illustres  titulaires,  étaient  considérables. 
Pendant  la  Kévolulion,  le  i)ricuré  lut  occupé  par  une  institution  d'éduca- 
tion, la  Société  des  Jeunes  Français,  que  dirigeait  Léonard  Bourdon,  puis 
par  mio  manufactufc  d'armes.  Ce  ne  fut  qu'en  1798  qu'il  fut  affecté  au 
Conservatoire  des  Arts  et  Métiers,  créé  par  un  décret  de  la  Convention: 
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du  10  vendémiaire  an  III  (10  octobre  1794),  et  où  furent  réunies  la  collec- 
tion de  Vaucanson  et  plusieurs  autres. 

Les  cours  de  haut  enseignement  du  Conservatoire  sont  au  nombre 
de  dix-huit.  Ces  cours  sont  publics  et  gratuits;  ils  ont  lieu  le  soir,  t.  1.  j. 
de  la  semaine,  du  commenc.  de  novembre  au  mois  d'avril. 

Le  portail  d'entrée  (1848-1830)  est  flanqué  à  dr.  et  à  g.  des 
statues  de  la  Science  et  de  VArt. 

Dans  la  cour  d'honneur,  en  face  de  l'entrée,  un  second  portail 
moderne  est  orné  des  bustes  de  Coulomb  et  de  Cliaptal.  —  De 
chaque  côté,  sont  :  à  g.,  Nicolas  Leblanc^  par  Hrolle;  à  dr.,  Denis 
Papin,  pap  Aimé  Millet. 

A  dr.,  dans  la  cour  d'honneur,  s'élève  le  réfectoire,  très  bel 
édifice  du  xiii's.,  un  des  chefs-d'œuvre  de  Pierre  deMontereau. 

L'int.,  magnifique  nef  longue  de  42  m.,  large  de  10  et  partagée  en  deux 
par  sept  élégantes  colonnes,  renferme  la  bibliothèque  (plus  de  40,000  vol. 
relatifs  aux  sciences,  aux  arts  et  à  leurs  applications  industrielles). 

Gérôme  a  peint  sur  le  mur  de  l'E.  (au  fond)  :  à  g.,  l'Art,  au-dessous, 
la  Peinture  et  le  Dessin;  à  dr.,  la  Science,  au-dessous,  la  Physique  et  la 
Chimie.  A  l'extrémité  E.  de  la  salle,  à  g.,  on  admire  la  chaire  du  lecteur 
(xiii«  s.),  en  pierre,  dont  l'escalier  est  pratiqué  dans  le  mur.  La  porte  S. 
aété  décorée  intérieurement  d'une  belle  peinture  })ar  Steinheil(5^  Marti?))  ; 
à  l'extérieur,  cette  porte  est  l'un  des  spécimens  les  plus  rares  du  gothique 
fleuri  et  appartient  au  premier  cloître  de  l'abbaye,  entièrement  recons- 
truit sur  tous  les  autres  points. 

De  la  cour  d'honneur  on  peut  passer  à  dr.,  par  la  cour  des 
Laboratoires,  dans  la  cour  de  l'ancienne  église  avec,  au  centre, 
le  monument  de  Boussinr/ault  (1802-1887),  par  Dalou.  Le  portail 
de  l'ancienne  église  date  du  xrn'  s.;  il  a  été  restauré  et  sa  déco- 
ration a  été  complétée  par  l'adjonction  à  dr.  d'une  tourelle 
hexagonale  semblable  à  celle  de  g.  (pour  Tint,  de  l'église,  V.  ci- 
dessous). 

Entre  la  bibliolliè(iuc  et  l'église  se  trouvent  le  moyen  (ou 
ancien)  amphithéâtre  (400  places),  adossé  au  réfectoire,  et  le 
grand  amphithéâtre  (700  places  ;  portraits  à  fresque  de  Laurent 
Lavoisier  et  de  Denis  Papin).  —  Le  petit  amphithéâtre  (200  places) 
se  trouve  dans  le  bâtiment  S.  de  la  rue  St-Martin  ainsi  que  des 
laboratoires. 

Revenant  à  la  cour  d'honneur,  on  gravit  l'escalier  central. 

1"  PALIER  :  au-dessus  do  la  porte,  statues  (ÏOliuier  de  Serres  et  de  Vau- 
canson, par  Elias  Robert;  k  dr.,  horloge  do  commande  du  cadran  de  la 
cour  d'honneur;  à  g.,  instruments  météorologiques  enregistreurs. 

Bel  escalier  double  construit  par  Antoine  (pJaqiic  comnK'^niorative  à  la 
mémoire  de  rarchitoct(;  L.  Yaudoyerj.  —  On  descend  la  rampe  centrale. 
—  Au  bas  de  l'escalier,  saij.k  1  ou  vKS'nnui.K  :  4  vitrines  de  céramique, 
galvanoplastie,  lerronncrir;  et  serrurerie;  niotil'  du  milieu  de  la  rampe  en 
fer  forgé  du  château  de  (  liantilly.  —  A  dr.  et  à  g.,  doux  ])ortiques  fermés 
dont  celui  de  dr.,  formant  la  sallk  Schneidku  (salle  3),  contient  une 
importante  série  de  modèles  et  d'échantillons,  donnés  par  les  usines  du 
Creuset,  un  plan  en  relief  d(^  ces  usin(îs  et  un  buste  de  Schneider.  —  Le 
portiqu(î  de  g.  conduit  à  la  galerie  des  i)oids  et  mesures. 
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Rez-de-chaussée.  —  Vestibule  ou  salle  de  l'Echo  (salle  2),  ainsi 
nommée  parce  qu'en  se  plaçant  contre  un  angle  on  entend  très  distinc- 
tement les  mots  prononcés  à  voix  très  basse  à  l'angle  diagonalement 
opposé.  —  Dans  une  vitrine,  applications  industrielles  diverses  du  gra- 
phite. —  Bustes  du  duc  de  la  Rochefoucauld-Liancourt,  de  G.  Froment, 
de  Ch.  Dupin,  Arago  et  Pouillet,  du  général  Morin,  de  H.  Tresca  et  de 
Hervé  Mangon. 

Salle  21, "^à  g.  (d'où  un  escalier  monte  à  la  galerie  de  la  filature  :  V.  ci- 
dessous).  —  Spécimens  des  poids  et  mesures  français  et  étrangers,  anciens 
et  modernes,  dont  un  assez  grand  nombre  sont  des  étalons.  —  Bustes  de 
Christian  et  J.-D.  Farcot.  —  On  monte  un  escalier. 

Salle  20.  —  Astronomie^  géodésie,  topographie,  horlogerie,  arts  de  préci- 
sion ;  télescopes,  lunettes,  vues,  dessins  et  photographiés  astrono- 
miques ;  équatorial  avec  grand  télescope  grégorien  ;  machines  à  diviser 
les  cercles,  les  instruments  d'astronomie  et  la  ligne  droite;  héliographes, 
théodolites;  anciens  astrolabes,  globes,  appareil  uranographique  à  mou- 
vement d'horlogerie;  instruments  d'astronomie  anciens  et  modernes,. de 
géodésie;  planétaire  de  Huygens,  sphères,  horloges  anciennes;  horloges 
astronomiques;  horloge  de'  Thuret,  sur  une  gaine  attribuée  à  Boulle; 
régulateur  à  équation  et  à  quantième  de  Gudin,  sur  une  gaine  de  Duhamel 
(xviii'^  s.);  horloge  à  quantième  de  Kinzing;  mouvement  de  pendule 
selon  les  systèmes  décimal  et  duodécimal;  premiers  essais  de  F.  Ber- 
thoud  pour  la  construction  des  montres  marines,  avec  ses  machines-outils 
et  tout  son  outillage  ;  premier  chronomètre  de  P.  Leroy  ;  plusieurs 
pièces  de  Bréguet;  automate  (joueuse  de  tympanon,  par  Rœntgen  et 
Kinzing). 

Salle  18  (commencement  de  la  galerie  de  l'art  des  constructions  et 
matériaux).  —  Collection  de  marbres,  tableaux  en  marqueterie,  verres 
pour  dallages,  éléments  de  la  construction,  serrurerie. 

Salle  17.  —  Géométrie,  perspective  :  modèles  fixes  et  mobiles  pour  l'étude 
de  la  géométrie  descriptive,  instruments  pour  la  démonstration  de  l'art 
de  la  perspective.  —  Buste  de  Monge. 

Salle  16.  —  Coupe  des  pierres,  appareillage,  charpejite  en  bois  et  en  fer  : 
modèles  d'escaliers  et  de  voûtes,  charpentes  diverses,  planchers,  combles. 

Salle  15.  —  Travaux  hydrauliques  :  modèles  de  ponts,  de  voûtes,  etc. 

Salle  13.  —  Matériel  des  chantiers,  outillage  des  industries  du  bâtiment  : 
appareils  de  levage,  outils  divers,  maison  en  construction. 

Salle  14  (à  g.)  ou  longue  galerie  parallèle  à  l'ensemble  des  cinq  salles 
précédentes.  —  Matériel  et  modèles  des  travaux  publics,  modèles  de  perfo- 
rateurs, de  charpentes,  de  ponts,  grues;  plan  en  relief  des  établissements 
«l'exploitation  des  carrières  de  chaux  et  ciment  de  I.afarge  et  du  Tcil 
Ardèche). 

On  se  retrouve  dans  la  salle  20,  d'où  l'on  regagne  par  l'escalier  la  salle 
de  l'Echo,  à  dr.  de  laquelle  s'ouvrent  les  salles  suivantes  : 

Salles  4  et  5.  —  Exploitation  des  mines  et  métallurgie  :  machines 
pour  l'extraction  do  la  houille,  des  minerais  et  du  pétrole;  minerais  et 
modèhîs  des  fours  ou  machines  qui  servent  à  les  exploiter;  modèles  do 
lomh'ries,  cubilots,  etc.;  collection  de  câbles  de  til  do  for;  bustes  do 
Farcot  et  Sauvage.  Dans  la  salle  5  :  statue  de  la  Métallurgie,  par  Cha- 
trousse  ;  |»yranii<le  do  minorai  pur  de  nickel  en  grains. 

Sali.k  0  (ït  7,  à  dr.  et  le  long  des  trois  salles  })récédentes.  —  Travail 
des  métaux  (^suitc)  :  laminoirs,  forge  ancMenne,  modèles  d'ateliers  divers; 
spécimens  <lo  métaux  ouvrés,  serrurerie  artistique,  fonte  d'art,  galva- 
noplastie; suite  d'objets  d'orfèvrerie,  do  joaillerie,  de  bijouterie,  de 
(;iselure,  etc.,  terminés  ou  on  cours  de  fabrication;  ateliers  de  battage 
d'or  ot  do  travail  dos  métaux. 

Salle  8.  —  Travail  dos  métaux  :  armes,  coutellerie,  plumes,  etc. 
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Salle  9,  à  la  suite  des  trois  premières. —  Travail  du  bois  :  échantillons 
de  bois,  outillage  et  produits  des  industries  forestières,  outils  du  charpen- 
tier, du  tonnelier,  du  menuisier,  de  l'ébéniste.  —  Dans  cette  salle 
s'ouvre  en  face  le  couloir  conduisant  à  l'ancienne  église. 

Ancienne  église.  —  Elle  appartient  à  deux  époques  distinctes.  La  nef, 
sans  collatéraux,  percée  de  fenêtres  à  meneaux,  couverte  d'une  voûto  on 
bois  ornée  de  peintures  récentes,  ainsi  que  les  murs,  date  de  la  lin  du 
xiii*^  s.  «  Le  rond-point,  entouré  de  chapelles,  est  peut-être  le  premier 
édifice  de  Paris  où  se  soit  montrée  l'ogive.  Il  est  aussi  très  curieux  par 
son  style  fleuri,  qui  rappelle  plutôt  les  monuments  de  transition  du  Boau- 
vaisis  que  ceux  des  environs  de  Paris.  »  (Anthyme  Saint-Paul.)  Dans 
l'ancienne  église  sont  installés,  outre  un  grand  nombre  d'appareils  divers 
de  grandes'dimensions,  deux  presses  typographiques  de  Marinoni,  des 
plans  en  relief  des  docks  de  Marseille,  des  écluses  et  ponts  tournants  de 
Rochefort  et  du  Havre,  des  modèles  du  paquebot  à  hélice  et  à  vapeur  le 
Danube  et  du  paquebot  La  Plat  a,  de  barrages,  de  dragues,  une  statue  de 
Pascal,  etc.  —  En  sortant  de  l'ancienne  église,  un  escalier  à  g.  conduit 
au  1"  étage.  —  On  revient  dans  la  salle  13  pour  entrer  à  dr.  dans  la 

Salle  ou  galerie  11,  consacrée  à  Yafjricultvre  et  au  génie  rural  :  riche 
collection  d'instruments  et  de  modèles  d'agriculture ,  notamment  des 
modèles  de  machines  américaines  ayant  figuré  à  l'Exposition  de  1900  à  la 
section  agricole  des  Etats-Unis;  tableaux,  dessins  et  gravures  pour  Fétude 
de  diverses  races  animales.  —  Buste  de  Mathieu  de  1  )oni1)<'isle. 

V-^  étage.  —  Sur  le  palier,  statue  en  marbre  d'7.s/.s'  drroilre,  pur  Allar. 
—  Tout  l'étage  de  ce  corps  de  bâtiment  forme  une  longue  galerie  divisée 
en  deux  par  un  salon  central. 

Salon  central  ou  salle '23  :  collection  Lavoisier  et  appareils  historiques 
de  physique,  de  mécanique,  de  cliunie,  etc.  —  Bustes  de  .I.-M.  de  Montgol- 
fier.  Coulomb,  Delambre,  d'Alembert,  Vaucanson,  LjivoisuM-,  (  ont 6,  Monge. 

Salle  ou  galerie  21  (à  dr.).  — Mécanique  (jénémlc.  cliniiliis  tic  fer,  navi- 
gation, moteurs  :  manèges,  moulins  à  vent,  roues  hydranliipios,  turbines, 
machines  à  vapeur,  moteurs  divers,  régulateurs,  organes  do  distribution  de 
vapeur,  accessoires  de  machines,  etc.  ;  générateurs,  inacliines  et  chaudières 
pour  la  navigation;  locomotives,  tcndei-s,  ^^';^golls,  Jr(Miis,  voies.  ])la(iues 
tournantes.  Bustes  de  Poncelet  et  de  Pli.  de  (liraril.  -  Salf.k  d'où  ])ai't 
l'escalier  du  2*^  étage.  Physique,  vu'catnqii''  ci  j)liy siij u(>.  gcnéralo  :  machines 
pour  étudier  les  lois  de  la  chute  des  corjjs,  p!icui)i;i  ti(|U('.  —  Sam.i;  -27  (à  g.). 
Physique,  hydrostatique,  pression  et  écoulcnuMit  (h3s  li(|uid<'s  <:1  des  gaz, 
machines  pneumatiques,  compressibilito  et  clasticitc',  capillarité,  })ropriétés 
chimiques,  chaleur,  appareils  niagnéti(jucs,  électricité,  machine  magnéto 
et  dynamo-électriques,  électro-moteurs,  régulateurs  électriques,  appareils 
d'induction;  calorimètres  originaux  do  Humford,  Dulong,  Favre  et  Silber- 
inann  ;  creuset  et  boule  en  platine  pour  les  expériences  sur  la  chaleur  spé- 
cifique du  platine, de  Pouillet  ;  appareil  de  J  .-B.  Dumas  pour  visiter  la  densité 
des  vapeurs  ;  baromètre  à  crosse  de  Gay-Lussac  pour  la  tension  des  vapeurs  ; 
appareil  pour  le  mélange  des  gaz  de  BerthoUot  ;  api)aroil  Mouchot  et  Pifre 
pour  l'utilisation  directe  et  industrielle  de  la  chaleur  solaire;  appareils  de 
('ailletet  pour  la  liciuéfaction  des  gaz;  prenner  tlKM-momètre  ni('tallif|ue  à 
pointage,  système  Bréguct. —  S\llk-2^.  Méb'orohuiic  :  iKnoinci  rcs,  thermo- 
mètres, hygromètres,  anémomètres,  ant'iiioscopcs,  aiMMiiumèl ros  fMiroiiis- 
treurs  photographiques,  a|)parcil  nii(i'<q)li(ini(|ii(^  pour  la  j)r(''visi()n  des 
tremblements  de  terre.  —  Sallks  -2'.)  i;  i  :;o.  .\ri,ii.\i itjiic  :  tli<M)fi(^  des  sons,  ins- 
truments de  musique,  télégraphie,  télépiiotM-.  —  Sm.m:  Machnirs-oidils  : 
sjtécimens  de  bois  (ourné  et  travaillé;  tour  à  jtorir.-iiis  doiuK'  p;ir  !<>  tsar 
Pierre  le  Grand  en  1717;  tour  à  guillocher,  par  iMcrrklcin,  roiistniit  pour 
Louis  XVI  en  1780;  grand  tour  à  fer  pour  les  cylindres  et  machine  à  faire 
la  chaîne,  par  Vaucanson.  —  Salle  32.  JiacA/^es-oM^î/,s,  cinématique,  hydrau- 
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li(jue.  —  Salles  33  et  34.  Céramique  et  verrerie  françaises  et  étrangères.  — 
Salle  35.  Verrerie  :  matières  premières,  outils  et  fabrication.  —  Salle  36  : 
céramique  :  matières  premières,  outils,  fours  et  fabrication  ;  statue  en  por- 
celaine de  Bernard  Palissy;  émaux,  faïences,  porcelaines  tendres  et  dures  ; 
grande  coupe  en  porcelaine  de  Sèvres,  dite  du  Travail,  représentant  en  bas- 
relief  les  opérations  de  dilférents  arts  et  métiers,  d'après  Diéterle;  panneau- 
médaillon  en  faïence,  par  D'Avisseau.  —  Salle  37  :  teinture,  bois  de  teinture, 
matériel  employé  en  teinture,  blanchiment,  impression,  papiers  peints.  — 
Salle  38  :  caoutchouc,  déchiquctage,  découpage,  calandres.  —  Salle  39  : 
fabrication  du  papier.  —  Salles  40  et  41  :  gravure,  lithographie,  typogra- 
phie, imprimerie,  écriture,  photographie.  —  Salles  42,  43,  44,  45  :  photogra- 
phie; dans  la  salle  44,  buste  de  Daguerre,  par  Mathieu  Mcusnier.  —  On 
revient  à  la  salle  38  pour  visiter  la  salle  46  ou  galerie  à  g.  du  salon  central 
d'entrée  et  faisant  pendant  à  la  galerie  de  mécanique  générale.  —  Salle  46  : 
chimie  industrielle;  bustes  de  Pelicot,  Appert,  Aimé  Girard  et  A.  Paycn, 
statue  de  Pliilippe  Lebon.  Une  porte  à  dr.  dans  cette  salle  donne  accès  dans 
un  vestibule  où  est  un  buste  de  Michel  Alcan  et  dans  3  salles.  —  Salles  47, 
1^  et  49  :  filature  et  tissage  :  métiers  de  Jacquart  ;  machines  et  outils  servant 
il  la  préparation  des  matières  textiles;  nombreux  métiers  à  filer  et  à  tisser, 
]);iiiui  lesquels  celui  de  Vaucanson;  métiers  chinois,  indiens,  etc.;  méca- 
nismes pour  organsiner  et  titrer  la  soie,  à  tisser  les  galons;  métier  élec- 
îri((uo  de  Bonelli  ;  métiers  à  dentelles;  nombreux  échantillons  de  tissus 
di\crs  et  de  soie;  tapisseries  des  Gobelins,  de  Beauvais  et  d'Aubusson ; 
maunitique  vase  de  Sèvres  fond  bleu,  dessin  de  Nicolle.  —  On  revient  à  la 
g;j](*ric  16  et  au  salon  central. 

2  étage.  —  Salle  50.  Hygiène,  cliauifage  et  éclairage  par  le  gaz  et 
ralcool.  —  Salle  51.  Ghaurt'age  et  éclairage,  appareils  d'observations 
iiK'faaifjucs.  —  Sali,e  52.  Appareils  et  tableaux  de  calculs,  machines  à 
cal '  nier.  —  Cet  étage  se  termine  par  les  nouveaux  laboratoires  do  photo- 
iii'''h'i(>  et  de  photog rapide. 

\a\  laboratoire  d'essais  (s'adresser  au  directeur)  se  charge,  pour  le 
compte  des  industriels,  commerçants  et  particuliers,  de  tous  les  essais 
(!r  étalonnages  concernant  la  Physique  (sauf  l'électricité  et  le  magné- 
lisine),  les  métaux,  les  matériaux  de  construction,  les  machines  et  les 
niaiièros  premières  végétales  nouvelles  ou  insuffisamment  connues. 

L.i  salle  de  communication  des  brevets  d'invention  (à  l'extrémité  de  la 
gah^rie,  à  g.  de  l'entrée  principale,  au  rez-de-chaussée  du  bâtiment  N. 
<l(ï  la  rue  St-Martin)  et  celle  des  marques  de  fabrique  (à  g.  de  la  cour 
l'administration)  sont  ouvertes  tous  les  jours,  excepté  les  dimanches 
cl    ours  fériés,  do  midi  à  quatre  heures. 


CONSERVATOIRE  DE  MUSIQUE 
ET  DE  DÉCLAMATIONi 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Le  musée  instrumental  est  ouvert  les  lundi 
CI,  j(Mi(ii  (le  midi  à  4  h.  (sauf  les  jours  fériés  et  pendant  les  vacances  sco- 
lair(!Sj.  —  La  hihUothèqae  est  ouverte  les  j.  non  fériés  de  10  li.  à  4  h.  à  partir 
'lu  I"  lundi  d'oct.  ;  vacances  en  juillet,  août  et  sept. 

Le  Conscrvaloire  de  musique  et  de  déclamation  (rue  du 
r.'i  M  bourg-Poissonnière,  15;  Pl.  II,  N,  78),  créé  en  1795,  est  des- 
liné  à  la  profiagation  de  l'art  musical  et  de  la  déclamation  dans 
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toutes  leurs  parties.  Actuellement  TàO  élèves  en  moyenne  y 
reçoivent  une  éducation  absolument  gratuite.  Le  nombre  des 
professeurs  titulaires  s'élève  à  57.  Il  y  a  en  outre  10  professeurs 
agrégés,  8  chargés  de  cours  et  6  répétiteurs.  La  façade  est  sur- 
montée des  statues  de  la  Tragédie^  de  la  Comédie,  de  VOpéra  et 
de  VOj)éra-Comiqu€. 

Le  Conservatoire  possède,  outre  les  locaux  destinés  aux  classes  et  au 
logement  de  l'administration  :  —  1"  une  salle  de  spectacle  à  l'usage  des 
élèves  (c'est  dans  cette  salle  qu'ont  lieu  les  concerts,  Y.  Chap.  IX);  — 
une  bibliothèque  musicale  très  complète  (bustes  et  portraits  de  musi- 
ciens célèbres);  —  3°  un  musée  instrumental  comprenant  une  collection  d'in- 
struments de  musique,  ancienne  collection  de  feu  Clapisson  (610  numéros), 
dont  certaines  pièces  sont  ornées  de  peintures  par  Teniers,  Prud'hon, 
etc.;  une  collection  d'instruments  vénitiens,  des  xvi*^  s.  et  xvn"  s., 
achetée  par  l'Etat  au  D""  Fau  ;  une  très  belle  collection  d'instruments, 
offerte  par  Victor  Schœlcher,  qui  y  a  joint  une  collection  unique  des 
œuvres  de  Hœndcl  (400  vol.). 


ÉCOLE  DES  BEAUX-ARTS^ 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Ouverte  au  public  le  dim.  de  midi  à  1  h.;  en 
'  m.  de  10  il.  à  4  li.,  accompagné  d'un  gardien;  s'adresser  au  concierge. 

Pour  travailler  à  la  bibliothèque,  demander  d'avance  par  écrit  une 
carte  d'étude  au  bibliothécaire. 

L'École  des  Beaux-Arts  (Pl.  III,  L,  11;  rue  Bonaparte,  14, 
et  quai  Mala- 
quais,  11  et  13) 
occupe  un  palais 
commencé  de 
1820  à  1832  par 
Debret,  et  ter- 
miné en  1839  par 
Duban,  sur  l'em- 
placement d'un 
ancien  couvent 
d'Augustins  fon- 
dé en  1608,  dont 
il  ne  reste  que  la 
chapelle  conven- 
tuelle, une  petite 
chapelle,  dite  de 
Marguerite  de 

Valois,  et   quel-  Cour  de  I  Kcole  des  L5eaiix-Arts. 

ques  construc- 
tions secondaires.  En  1858,  Duban  commença  la  construction 
du  palais  situé  sur  le  quai  Malaquais;  en  1885,  l'Ecole  s'agran- 
dit, du  même  côté,  par  l'acquisition  de  l'hôtel  de  Ghimay. 

1.  V.  W-  sect.,  p.  84. 
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C'est  à  l'Ecole  des  Beaux-Arts  qu'un  concours  aux  grands  prix  de  Rome 
a  lieu,  tous  les  ans,  pour  les  élèves  peintres,  sculpteurs  ou  architectes, 
tous  les  deux  ans  pour  les  graveurs  en  taille  douce,  tous  les  trois  ans 
pour  les  graveurs  en  médailles  et  en  pierres  fines.  Chaque  année,  les  tra- 
vaux des  élèves  sont  l'objet  d'une  exposition  publique,  avant  et  après  le 
jugement  de  l'Académie. 

L'enlrèe  principale  (rue  Bonaparte,  14)  est  fermée  d'une  belle 
grille  (sur  les  piliers,  bustes  de  P.  Puget  et  de  N.  Poussin). 

i^c  cour.  —  Au  milieu,  colonne  corinthienne  en  marbre  avec 
statue  en  bronze  de  ^Abondance  (style  de  G.  Pilon).  —  A  g., 
sculptures  du  xv*"  au  xvi«  s.,  provenant  de  l'hôtel  de  la  Tré- 
mouille,  démoli  en  1841.  Au-dessus,  peinture  sur  faïence,  par 
Balze,  d'après  Raphaël  {fElernel  bénissant  le  monde).  —  A  dr., 
ancienne  chapelle  conventuelle  (pour  l'intérieur,  V.  ci-dessous), 
dont  le  portail  a  été  remplacé  par  celui  de  la  cour  intérieure 
du  château  d'Anet  (xvi^  s.),  chef-d'œuvre  de  Jean  Goujon  et 
de  Philibert  Delorme  (bas-reliefs  et  statues  auxquels  on  a  ajouté 
V Amour  bandant  son  arc,  d'après  une  figure  antique;  dans 
l'entre-colonne,  buste  d'Alexandre  Lenoir),  —  En  face,  élégante 
clôture  en  pierre  et  arcade  de  la  Renaissance  provenant  du 
château  de  Gaillon  (Eure),  construit  par  le  cardinal  d'Amboise 
au  commenc.  du  xvi®  s.  et  transporté  à  Paris  en  1802,  par  les 
soins  d'A.  Lenoir. 

cour.  —  Nombreux  fragments  d'architecture  et  de  sculp- 
ture, spécimens  de  l'art  français  depuis  le  commenc.  du  moyen 
âge  jusqu'au  xvi*"  s.  :  pilastres  sculptés  de  la  Renaissance,  sujets 
symboliques,  très  curieux,  de  la  chapelle  de  Philippe  de  Com- 
mines,  aux  Grands-Augustins ;  chapiteaux  historiés  et  frises  de 
l'église  Ste-Geneviève  (xii*"  s.);  deux  portiques  du  château  de 
Gaillon;  pierres  tombales  des  xiv*',  xv*"  et  xyi*"  s.;  au  milieu  de 
la  cour,  grand  bassin  en  pierre  du  réfectoire  de  l'abbaye  de 
Saint-Denis  (xiii''  s,),  curieux  par  ses  masques  de  dieux  et  de  demi- 
dieux  païens.  — ^  A  dr.,  dans  le  Jardin,  bas-reliefs  provenant  des 
frontons  de  Paul  Ponce,  dans  la  cour  du  Louvre,  et  étage  infé- 
rieur de  l'hôtel  de  Torpane  (xvi*"  s.). 

La  façade  principale^  à  l'O.,  construite  par  Duban,  est  géné- 
ralement considérée  comme  une  des  plus  belles  productions  de 
l'architecture  au  xix'^  s. 

Vestibule.  —  Fragments  originaux  de  sculpture  antique  envoyés  d'Italié 
]iar  Ingres;  sculptures  des  temples  d'Athènes  et  d'Egine  ;  torses  de  la 
Minerve  Médicis,  contemporaine  du  Partiiénon,  de  Vénus,  Mars,  etc.; 
iiioniagtîs,  et  copies  do  ])eintures  de  Home  et  de  Pompéi.  —  Dans  une 
vilriiie  à  i;.  d(^  l'entrée,  reproduction  du  trésor  d'Hildeslieim  (i""  s.  de 
notre  ri-e;;  <l,-uis  lii  vitrine  de  dr.,  moulages  de  cîi.mées  et  de  bijoux. 

Cour  intérieure.  -  -  Aux  larades,  médaillons  de  l'rrirlrs,  (VAuffiiste,  de 
Lron  A',  de  /'ra/ifjois  jieints  sur  fond  d'or  par  Orsel  et  l*errin";  médail- 
lons d(;  P/tif/iits  et  Vitriwn,  Pierre  Lcscot  et  /{apluuH. — JVou/rrvcs  de  chefs- 
d'(XMivr(;de  l'antiquité,  entre  autres  à  g.  la  restitution  de  deux  colonnes  du 
tem|)le  do  Jupiter  Stator  et  à  dr.  celle  de  l'entablement  et  d'un  des  angles 
du  Parthénon.  —  Dans  les  baies  :  précieuse  collection  do  marbres  ântiques 
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originaux.  —  A  dr.,  galerie  grecque  et,  eil  retour,  salle  d'Olympie  (mou- 
lages des  sculptures  du  temple  de  Jupiter)  et  de  Pergame.  —  En  face,  au 
centre,  monument  de  Duban,  par  Guillaume  (sculpture)  et  Bernier  (archit.). 

Deux  petits  escaliers,  à  dr.  et  à  g.,  montent  à  rhémicYCle,  ou  salle 
des  réunions  solennelles  (sur  le  pourtour,  peinture  à  la  cire,  vaste  com- 
position, par  Paul  Delaron/ie  :  les  principaux  maîtres  do  toutes  les  écoles 
et  de  toutes  les  époques,  autour  d'Apolles,  d'Ictinus  et  de  Phidias;  cet 
ouvrage,  très  endommagé  par  un  incendie,  on  1855,  a  été  habilement 
restauré  par  Mercier,  Ivoltcrt-Fleur}^  et  Dolal)orde;  derrière  l'estrade, 
tableau  d'Ingres  :  Romu.his  rapportant  les  dépouilles  opimes). 

Au  l*^""  étage  do  co  corps  bâtiment  se  trouve  la  bibliothèque  (on  ne 
visite  pas),  possédant  ^JO,O()0  vol.  env.  et  un  million  de  gravures,  de  des- 
sins de  maîtres  (Sodoma,  Véronèse,  Rembrandt,  Prud'hon,  Géricault, 
Carpeaux,  Bertin,  Aligny,  P.  Huet,  etc.)  et  photographies;  une  collection 
remarquable  de  moulages  de  médailles  antiques  et  de  la  Renaissance'; 
une  tête  de  lionne  de  Métaponte,  etc. 

Vestibule  des  Ecoles (s'ouvrant  sur  la  l''^  cour,  à  g.  delà  façade  d'Anet). 
—  A  g.,  monument  d'Ingres,  par  Guillaume  {buste  d'Ingres;  au-dessous, 
médaillons  de  Flandrin  et  de  Slmart,  ses  deux  principaux  élèves).  —  Des 
deux  côtés  du  vestibule,  des  passages  (à  celui  de  dr.,  médaillon  en 
marbre  d'Ernest  Coquart)  mènent  à  la 

Cour  du  Mûrier,  bordée  sur  trois  côtés  de  portiques  renaissance,  et 
ornée  de  sculptures,  envois  des  pensionnaires  de  France  à  Rome.  Cette 
petite  cour  paisible  a  un  cachet  d'art  imprévu  et  charmant.  «  On  pense, 
écrit  Taine,  à  quelque  loggia  de  la  Renaissance,  décorée  des  souvenirs  de 
Pompéi.  »  Sur  la  muraille  S.,  moulages  des  Sept  Œuvres  de  Miséricorde 
(hôpital  de  Pistoie),  terres  cuites  émaillées  de  l'éc.  des  délia  Robbia,  et 
peinture  sur  faïence  de  Balze  (Galatée),  d'après  Raphaël.  Dans  la  galerie  O., 
monument  (d'après  les  dessins  d'Ernest  Coquart)  à  la  mémoire  de  Henri 
Regnault  et  des  autres  élèves  de  l'Ecole  tués  en  1870-1871  {buste  de 
Regnault^  par  Degeorge)  ;  devant  le  piédestal,  la  Jeunesse,  poétique  ligure 
de  Chapu. 

Au  N.,  un  escalier  (au  bas,  buste  de  Bougevin,  créateur  du  prix  qui  porté 
son  nom)  conduit  au  vestibule  (copies  d'après  les  maîtres)  qui  donne 
accès  dans  la  partie  de  l'Ecole  construite  en  1860-1862  par  Duban. 

Au  rez-de-chaussée,  salle  de  Melpomène,  copies  des  principaux  tableaux 
des  musées  d'Europe.  C'est  là  que  sont  placés,  à  l'époque  des  concours, 
les  ouvrages  des  élèves. 

A  g.  de  cette  salle,  salle,  ou  salle  de  Caylus  :  prix  de  la  tête 
d'expression,  pour  la  peinture  et  la  sculpture,  et  grands  prix  de  paysage 
historique.  —  'S*'  :  grands  prix  de  sculpture,  de  gravure  en  taille-douce  et 
de  gravure  en  pierres  fines.  —  :  grands  prix  de  peinture  depuis  1688 
jusqu'en  1887.  —  Dans  le  vestibule  donnant  sur  le  quai,  copies  de  fres- 
ques de  Michel-Ange,  par  Baudry. 

A  dr.  de  la  salle  Melpomène,  4  salles  :  à  la  1''%  moulages  des  sculp- 
tures; aux  trois  autres,  copies  de  tableaux  des  grands  musées  d'Europe. 

Au  l*^""  étage,  galerie  d'exposition,  où  sont  exposés  chaque  année  les 
envois  et  les  grands  j»rix  de  Kome  (on  entre  alors  par  le  quai  Malaquais). 

On  revient,  par  la  gab^rK^,  E.  de  la  cour  du  Mûrier,  à  la  l'"»  cour,  où 
s'ouvre  dans  la  façade  du  château  d'Anet  l'ancienne  chapelle  conventuelle 
des  Augustins,  construite  sous  Henri  IV  et  Louis  XIII,  avec  voûte  en 
Ijois,  et  transformée  en  musée  du  Moyen  Age  et  de  la  Renaissance  (tous 
les  objets  exi)osés  sont  des  copies  ou  des  moulages  et  la  i)lupart  j)ortcnt 
des  étiquett(;s).  Au-dessus  do  la  porto  d'entrée,  provenant  du  château 
d'Anet,  copies  do  fresques  d'après  Giotto  et  Fra  Angelico.  —  A  dr.  et  â 
g.,  â  la  partie  supérieure  dos  murs,  copies  de  maîtres  italiens.  —  Au 
mur  <lu  fond,  copie  un  peu  réduite  (par  Sigalon)  du  Jugement  dernier  de 
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hel-Ange.  —  Dans  la  chapelle  de  Marguente  de  Valois,  rotonde  hexa- 
nale  voûtée  en  coupole  (à  dr.).  moulages  des  principaux  chefs-d'œuvre 
Michel-Ange. 


ÉCOLE   DE  MÉDECINE^ 

La  Faculté  de  Médecine  (rue  de  l'Ecole-de-Médecine  et 
hd  St-Germain,  83;  Pl.  III.  M,  12)  occupe  uu  édifice  con- 
struit par  Gondouin,  de  1760  à  m6,  sur  l'emplacement  de 
l'ancien  collège 
de  Bourgogne 
fort  agrandi  dans 
ces  dernières  an- 
nées et  terminé 
en  1900.  Ces  bâti- 
ments, connus 
sous  le  nom 
d'Ecole  de  Méde 
cine,  s'étendent 
entre  la  rue  de 
rKcole-de-Méde- 
cine,  la  rue  Hau- 
tefeuille  et  le  bd 
St-Germain.  La 
partie  neuve  (par 
Ginain)  a  une 
façade  monu- 
mentale sur  le 
bd     St-Germain  j'ù-oio  de  Médecine, 

(de  chaque  côté 

de  la  porte,  la  Médecine  et  la  Chirurr/ie,  par  Crauk).  La  partie 
ancienne,  considérée  comme  l'œuvre  la  plus  classique  du 
XYin"^  s.,  s'étend  sur  la  place  de  l'Ecole-de-Médccine  :  la  façade 
présente  une  galerie  à  quatre  rangs  de  colonnes  ioniques  (au- 
dessus  de  la  porte  d'entrée,  bas-relief  :  Louis  XV  entre  la 
Sagesse  et  la  Bienfaisance,  accordant  des  Privilèc/es  à  VEcolc 
de  Chirurgie).  —  Dans  la  cour,  statue  en  bronze  de  Bichat,  par 
David  d'Angers.  —  Au  fond,  péristyle  ionique  avec  un  fronton 
corinthien  sculpté  {la  Théorie  et  la  Pratique  se  donnant  la  main 
sur  un  autel,  par  Berruer);  à  la  frise  intérieure,  médaillons 
de  Pitard,  de  La  Peyronnie,  cVAmbroise  Paré,  de  Maréchal  et 
de  Jean-Louis  Petit. 

Rez-de-chaussée  (pour  visiter,  s'adresser  au  conci(;ri:^o  à  dr,,  pourljoiro 
place  de  l'Ecole-de-Médecine).  —  A  g.  de  la  galerie  extérieure,  au  pied 
de  1  escalier  montant  au  musée  Orfila,  beau  groupe  en  plâtre  par  David 
d  Angers  {Bichat  observant  les  pulsations  du  cœur  d'un  enfant).  —  Au 
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fond  de  la  cour,  grand  amphithéâtre  pour  1,400  auditeurs:  fresque 
d'Urbain  Bourgeois  (principaux  maîtres  de  la  médecine  ancienne  et 
moderne);  bustes  de  La  Martinière  et  de  La  Peyronnie,  par  Lemoine,  et 
bustes  de  Bichat  et  de  Claude  Bernard.  —  A  dr.  de  la  galerie  extérieure, 
(jalerie  des  bustes,  conduisant  à  la  galerie  de  la  façade  du  bd  St-Gcrmain. 
Au  centre  de  cette  galerie  :  Hippocrate  et  Hygie,  marbre  par  Jules  Thomas. 

—  A  l'extrémité  E.,  dans  le  vestiaire,  tableau  de  Girodot  {Hippocrate 
refusant  les  présents  dWrtaxerxès). 

étage.  —  Un  escalier  monumental  monte  au  l*^""  étage.  — Bibliothèque, 
contenant  env.  90,000  vol.  et  les  Commentaires,  très  curieux,  des  doyens 
de  la  Faculté  depuis  1395.  En  face  de  l  entréc  de  la  Bibliothèque,  grand 
tableau  de  Richet  [le  Foyer  de  la  Comédie- Française  converti  en  ambu- 
lance, f870-71).  —  Salle  du  Conseil,  ornée  do  trois  splendides  tapisseries 
des  Gobclins  de  la  série  dos  Eléments,  d'après  Charles  Le  Brun  (Le  Feu 
ou  Jupiter;  Y  Eau  ou  Neptune:  la  Terre  ou  Cybèle;  une  4^  tapisserie 
représeiite  un  vaisseau  à  larges  voiles  et  des  marins  débarquant  des 
marchandises). 

Musée  Orfila  :  pièces  d'anatomie  naturelles  momifiées  et  pièces  en  cire; 
collection  de  crânes  de  suppliciés,  notamment  celui  de  Fieschi  ;  collection 
d'instruments  de  chirurgie  anciens,  notamment  ceux  aj'ant  servi  fi  l'au- 
topsie de^Napoléon  P"";  horloge  de  Lepaute,  de  1781;  belle  grille  en  fer 
forgé  et  doré  à  l'entrée  principale  de  la  salle. 

En  face  de  l'Ecole  de  Médecine,  sur  la  place  de  l'Ecolc-de- 
Médecine,  s'élèvent  les  nouveaux  et  vastes  bâtiments  de  VEcole 
Pratique,  qui  s'étendent  entre  les  rues  de  l'Ecole-de-Médecine, 
Monsieur-le-Prince  et  Racine.  A  g.  de  l'entrée  de  l'Ecole  Pratique 
est  l'ancien  réfectoire  du  couvent  des  Gordeliers  (xv^  s.). 

Au  rez-de-chan^s(''o  de  l'ancien  réfectoire,  le  musée  Dupuytren  (ouvert  t. 
1.  j.  aux  ('tiidiants  <M:  aux  in('vleciiis  de  11  h.  à  4  h.  excepté  le  dim.  et  pen- 
dant les  vacances;  le  public  est  admis  t.  1.  j.  de  11  h.  à  4  h.  excepté  les 
dim.  et  lofes  avec-  une  carte  à  demander  au  Conservateur  du  musée,  rue 
do  l'Ecole-de-Médecine,  15),  où  se  voit  à  l'entrée  la  statue  d'Ambroise  Paré, 
contient  une  précieuse  collection  d'anatomie  pathologique,  formée  en  1835 
par  les  soins' d'Orrila  ;  la  salle  Pil/icf  rent'ornie  la  collection  histologique. 

—  Au  4"  étage  est  installé  le  nnisrc  d'(inf/n-o/iolo//ie  Broca  (riche  collection 
de  squelettes  et  <le  crâiu^s  humains,  salh^  de  l'onférences).  v 


ÉCOLE  DES  MINES* 

L'Ecole  des  Mines  (bd  St-Micliel,  60;  PI.  III,  M,  13-14),  fondée 
en  1783,  réorganisée  en  1795,  supprimée  par  le  Consulat,  fut 
rctal)li(î  en  181()  (!t  installée  alors  dans  l'ancien  hôtel  Vendôme 
(du  commenc.  du  wiif  s.),  reconstruit  et  agrandi  de  1838  à  1848 
et  de  1800  à  1803. 

L'école  renferme  un  musée  minéraloi/i(/ue  et  géologique  [owv cri  les  mardi, 
jeudi  et  sam.  do  1  h.  à  4  h.  et  du  l'  ''oct.  au  1*""  juillet  lo  premier  dim.  do 
chaciue  mois  do  U  1».  à  midi).  On  y  reinar(|uo  :  la  colh^ction  statistique  dos 
minéraux  utiles  de  la  Franco;  la  collection  géologique  du  bassin  do  Paris, 
forniée  par  ('uvior  et  Lrongniart;  les  modèles  en  relief  de  l'Etna,  i)ar  Klio 
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de  Beaumont,  et  du  Vésuve,  par  Dufréno}^  ;  un  plan  en  relief  de  la  vallée 
de  Chamonix  ;  une  collection  paléontologique,  la  collection  du  marquis  de 
Drée,  etc.  La  bibbothèqve  (non  publique)  compte  env.  40,000  vol. 

Le  bureau  des  essais  de  l'Ecole  exécute  gratuitement  les  analyses  des 
échantillons,  sur  la  demande  des  particuliers.  —  Parmi  les  cours,  ceux  de 
minéralogie,  de  paléontologie  et  de  géologie  sont  publics. 

Le  service  de  la  carie  fjéolotjlque  de  France  est  installé  dans  le  bâti- 
ment de  l'Ecole  au  n°  6^2. 

EXPOSITIONS  ANNUELLES 
DE  PEINTURE  ET  DE  SCULPTURE 

Chaque  année,  de  nombreuses  expositions  d'art  ont  lieu  à 
Paris. 

Le  Grand  Palais  des  Champs-Elysées  ouvre  ses  portes  aux  expo- 
sitions suivantes  :  Société  des  Artistes  Français,  du  1*""  mai  au 
30  juin  (entrée  par  la  façade  avenue  Alexandre  III;  cette  expo- 
sition est  dite  le  Salon)\  Société  Nationale  des  Beaux-Arts,  du 
15  avril  au  30  juin  (entrée  par  la  rue  d'Antin);  Société  du  Salon 
d'automne,  du  15  oct.  au  15  nov.  (entrée  par  la  façade  sur  les 
Champs-Elysées);  et  enfin  Société  des  Femmes  peintres  et  scul- 
pteurs (en  mars).  Vers  le  mois  de  février,  le  Cercle  de  VUnion 
artistique  (Mirlitons  ou  Epatant),  rue  Boissy-d'Anglas,  l,à  l'angle 
de  l'avenue  Gabriel,  et  le  Cercle  Artistique  et  littéraire,  rue  Vol- 
ney,  7,  exposent  des  (ouvres  d'artistes  membres  du  Cercle.  Ces 
expositions,  très  coiirues,  ne  sont  visibles  qu'avec  des  cartes 
spéciales,  qu'il  est  du  reste  facile  de  se  procurer. 

La  Galerie  Georges  Vêtit  (rue  de  Sèze,  8),  la  Galerie  Durand- 
liiiel  (rue  Laffitte,  16),  la  Galerie  des  Artistes  modernes  (rue  Cau- 
martin,  17),  voient  se  succéder  des  expositions  également  très 
suivies  (aquarellistes,  pastellistes.  Société  nouvelle  des  peintres 
et  sculpteurs,  Société  des  femmes  artistes,  etc.). 

La  Société  des  artistes  indépendants  fait,  en  mars,  son  expo- 
sition dans  une  des  serres  du  cours  la  Reine. 


IMPRIMERIE  NATIONALEi 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Visible  le  jeudi  à  2  li.  1/2,  avec  des  billets 
délivrés  par  le  Directeur  sur  demande  écrite  adressée  rue  Vieille-du- 
Temple,  87. 

L'Imprimerie  Nationale  sera  transférée  prochainement  dans 
de  vastes  bâtiments  en  construction  rue  de  la  Convention,  à 
Vaugirard  (15*^  arrond.).  L'édifice  qu'elle  occupe  actuellement 
n'avait  point  cette  destination;  c'est  l'ancien  hôtel  de  Rohan 
^Pl.  II,  P,  10),  commencé  en  1712  par  le  cardinal  de  Rohan,  sur 
aes  terrains  qui  dépendaient  de  l'hôtel  de  Soubise.  Cet  hôtel 
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fut  successivement  habité  par  quatre  cardinaux  de  la  famille 
de  Rohan,  qui  tous  quatre  furent  évêques  de  Strasbourg,  et 
dont  le  dernier  fut  le  célèbre  cardinal  de  l'affaire  du  Collier  : 
aussi  l'appelait-on  également  hôtel  de  Strasbourg  ou  palais 
Cardinal.  Après  le  transfert  de  l'Imprimerie,  l'hôtel  de  Rohan 
sera  conservé  comme  monument  historique,  restauré,  et  ses 
anciens  jardins,  dont  les  ateliers  occupent  en  partie  l'emplace- 
ment, seront,  autant  que  possible,  restitués  dans  leur  état  pri- 
mitif. 

L'Imprimerie  royale  fut  créée  en  1640  par  Louis  XIII  et  installée  au 
Louvre.  Les  matrices  et  les  poinçons  des  caractères  grecs  gravés,  sous 
François  I^*",  par  Garamond  sur  les  dessins  d'Ange  Vergèce,  furent 
déposés  à  l'Imprimerie  royale  dans  la  seconde  moitié  du  xvii«  s.,  ainsi 
que  les  poinçons  arabes,  turcs  et  persans  de  Savary  de  Brèves  ;  les 
beaux  caractères  français  sortis  de  la  fonderie  royale  créée  par  Louis  XIV 
devinrent  aussi  la  propriété  de  cette  imprimerie,  à  laquelle  la  fonderie 
fut  réunie  au  xviii«  s.  (ces  caractères,  négligés  pendant  longtemps,  ont 
été  remis  en  usage).  La  Révolution  transforma  Flmprimerie  royale  en 
Imprimerie  nationale,  la  transféra  à  l'ancien  hôtel  de  Penthièvre  et 
l'atfecta  spécialement  à  l'impression  du  Bulletin  des  lois.  Devenue 
l'Imprimerie  impériale,  elle  fut  transportée  en  1809  dans  l'hôtel  qu'elle 
occupe  aujourd'hui.  Son  personnel  comprend  environ  1,400  ouvriers  et 
ouvrières  et  150  employés. 

L'entrée  de  l'Imprimerie  est  monumentale.  Dans  la  cour 
d'honneur  s'élève  une  statue  en  bronze  de  Giitenberg ,  par 
David  d'Angers.  A  dr.  une  voûte  conduit  dans  la  cour  de  la 
fonderie  décorée  des  Chevaux  à  Vabreuvob\  beau  bas-relief  de 
Le  Lorrain. 

Les  visiteurs  sont  introduits  dans  un  vestibule  (entrée  au  fond  de  la 
cour  d'honneur  à  dr.)  où  se  voit  à  g.  un  moulage  des  ciievaux  à  l'abreu- 
voir. Les  agents  chargés  de  les  conduire  ne  doivent  accepter  aucune 
rénumération  ;  toutefois,  un  tronc  est  installé  dans  le  cabinet  des  Singes 
I)Our  recevoir  les  dons  facultatifs  au  profit  de  la  «  Société  d'assistance 
aux  Orphelins  du  Personnel  de  l'Imprimerie  Nationale  ».  On  visite  succes- 
sivement les  ateliers,  le  cabinet  du  Directeur,  le  cabinet  des  Poinçons  et 
le  cabinet  des  Singes. 

Ateliers.  —  Ils  ne  dilfèrcnt  de  ceux  des  autres  imprimeries  que  par 
leur  importance  et  par  l'ensemble  des  opérations  (depuis  la  fonte  des 
caractères  jusqu'à  la  reliure)  qu'ils  embrassent. 

Cabinet  du  Directeur.  —  Horloge  de  Boulle.  —  Table  remarquable.  — 
'i  pointures  (dessus  do  portes)  de  Pierre.  —  '2  paysages  de  Boucher. 

Cabinet  des  Poinçons.  —  Ancien  salon  de  musique  du  cardinal  do 
Kolian,  il  ort'ri;  une  très  l)elle  porte  et,  au  plafond,  de  riches  moulures  dorées. 
Tout  autour  <le  la  salle,  des  armoires  renferment  les  j^oinçons  et  les 
matrices  de  pr(îsque  tous  les  caractères  connus,  les  matrices  de  très 
nombreuses  vij^niettcs,  et  des  bois  anciens,  dont  quelques-uns  gravés  par 
les  célèbres  Papillon.  On  ^  remarque,  entre  autres,  les  types  royaux 
gravés  j)ar  (Jaramond  sous  François  P»". 

Cabinet  des  Singes.  —  Ancienne  chambre  à  coucher  du  cardinal  do 
Kohaii,  <lont  on  y  voit  l'oratoire,  ce  cabinet  doit  son  nom  actuel  à  ses  remar- 
(juaUes  boiseries  ornées  de  scènes  simiennes,  i)eintes  de  1745  à  1750  par 
Fr.  Ijouch(îr  le  Vieux  et  Giir.  Muot.  —  Au  milieu  de  la  salle,  modèle  do  la 
nouvelle  Imprimerie. 
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HOTEL  DES  INVALIDES^ 

Musée  d'Artillerie.  —  Musée  historique  de  l'Armée 

et.  Tombeau  de  Napoléon  I  '. 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  VBàtel  des  Invalides  est  visible  t.  1.  j., 
même  le  dini..  de  midi  à  4  h.  — he  Dôme  et  le  tombeau  de  Naiioléon  i  cntroo 
par  la  place  Vaul)an^  sont  ouverts  au  public  les  dim.,  lundi,  mardi,  jeudi 
etvendr.  de  midi  à  5  h.  —  Le  Musée  d'artillerie  est  ouvt^rt  les  mardi,  jeudi 
et  dim.,  de  midi  à  3  h.,  du  \''^  nov.  au  31  janv.,  et  de  midi  à  1  h.,  du  P»'  tevr. 
au  31  oct.  —  Le  Musée  historique  de  l'Armée  est  ouvert  les  mardi,  jeudi 
et  dim.  de  midi  à  3  h.  du  1"  nov.  au  31  janv.  et  de  midi  à  1  h.  du  l^'"  févr. 
au  31  oct.  —  La  Galerie  des  plans-reliefs  des  places  de  guerre  n'est  ouverte 
que  du  16  juillet  au  15  sept,  avec  des  cartes  délivrées  sur  demande  par 
le  {,'énéral  directeur  du  Service  Géographique,  rue  de  Grenelle,  1 10. 

L'Hôtel  des  Invalides  (PL  III,  I,  1 1),  commencé  par  Louis  XIV, 
en  1671,  d'après  les  dessins  de  Libéral  Bruand,  terminé  en 
1674,  restauré  sous  Napoléon  I"  et  sous  Napoléon  111,  recueille 
les  soldats  blessés,  mutilés  ou  vieillis  dans  la  carrière  des 
armes.  Leur  nombre  en  est  aujourd'hui  très  restreint. 

Dans  l'avant-cour,  qui  s'étend  entre  la  façade  principale  et 
l'esplanade  dont  elle  est  séparée  par  des  fossés,  est  rangée,  face 
à  l'esplanade,  une  batterie  d'artillerie,  dite  batterie  triomphale. 
Elle  comprend  :  2  canons  autrichiens,  8  prussiens,  2  hollandais, 
1  wurtembergeois  (très  belle  pièce),  1  vénitien,  2  obusiers  russes 
pris  à  Sébastopol  et  2  mortiers  algériens.  A  dr.  et  à  g.  de 
chaque  demi-batterie  sont  rangées  20  pièces,  savoir  :  16  canons 
algériens,  1  canon  chinois,  1  canon  cochinchinois  et  2  canons 
français  de  12,  provenant  de  l'ancienne  armée  d'Egypte.  —  A  dr. 
et  à  g.  de  la  cour,  et  séparés  de  l'hôtel  par  un  saut-de-loup, 
sont  deux  petits  squares  [V.  p.  91). 

A  g.  de  l'entrée,  dans  un  parterre,  s'élève  la  statue  du  Prince 
Euqène^  par  Dumont. 

La  façade,  longue  de  210  m.  et  qui  ne  compte  pas  moins  de 
133  fenêtres,  est  d'une  sévérité  imposante.  —  A  dr.  et  à  g.  de 
l'entrée,  et Mmgri;e,  statues  par  Coustou  jeune.  —  Tympan  de 
la  porte  centrale,  bas-relief  par  Coustou  jeune,  restauré  par 
Carlier  [Louis  XIV  à  cheval^  entouré  de  la  Justice  et  de  la  Pru- 
dence),—  Aux  deux  pavillons  d'angle,  quatre  figures  de  Nations 
vaincues  (par  Desjardins),  et  cadran  avec  les  figures  du  Temps 
et  de  VElude. 

Les  principales  curiosités  des  Invalides  sont  le  musée  d'Artil- 
lerie, le  musée  historique  de  l'Armée  et  le  Dôme,  qui  renferme 
le  tombeau  de  Napoléon  Y\ 

De  la  grille  d'honneur,  l'avenue  en  face  accède  à  la  cour 
d'honneur,  longue  de  130  m.  et  large  de  62,  bordée  d'arcades 
décorées  en  partie  de  regrettables  peintures  murales  (/e.s^  Fastes 
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militaires  de  la  France)^  du  reste  auj.  très  détériorées,  exécu-^ 
tées  la  plupart  par  Bénédict  Masson.  —  Sous  la  galerie  à  dr.  (0.)|| 
statue  du  général  Daumesnil  et,  au  centre,  entrée  du  Muséej 
d'artillerie.  —  Sur  la  façade  en  face  (S.),  portail  de  l'église  Saint^ 
Louis  (F.  ci-dessous);  statue  de  Napoléon  /^'■;  horloge  à  équa-^^ 
tion  (1781),  par  Lepaute.  —  Sous  la  galerie  à  g.  (E.),  statue  du* 
général  Dupfiot  (1770-1797),  entrée  du  Musée  historique  de^; 
l'Armée.  f 
Le  Musée  d'Artillerie  est  une  précieuse  collection  d'armes  d^ 
diverses  époques,  montrant  les  transformations  successives  des| 
instruments  d'atlaque  et  de  défense. 

Vestibule.  —  Bouches  à  feu  chinoises,  algériennes,  espagnoles,  russes;! 
9  pièces  du  temps  de  Louis  XIV,  i 

A  dr.  et  à  g.,  galeries  des  armures,  dont  les  murs  sont  ornés  de  pcin^ 
tures  (principaux  sièges  des  guerres  de  Louis  XIY),  par  des  élèves  da 
Van  der  Meulcn.  !^ 

Galerie  A  (à  g.).  —  A  dr.  :  armures  historiques  (vinnc  de  AIontmorcncy| 
duc  de  Bouillon,  Frédéric  V,  roi  de  Bohème,  les  Guise,  duc  de  ]\Iayenne3 
maréchal  de  Biron,  Turenne,  Grimaldi  prince  de  Monaco,  etc.).  —  Arniurei 
allemandes,  dites  Maximiliennes,  en  usage  pendant  la  l'*^  moitié  du  xvi*^  s. 3 
armures  diverses  des  xvi",  xvii*^  s. 

Au  milieu,  armures  dites  «  à  tonne  »,  pour  combattre  à  pied,  et  armure^ 
de  joute  françaises  et  allemandes  des  xv*'  et  xvi«  s.  —  Selle  de  Maximi-| 
lien  II,  empereur  d'Allemagne.  —  2  vitr.  de  dagues;  2  vitr.  d'épées  (Ife^ 
dr.,  n"  26,  épée  de  connétable  de  la  2^  moitié  du  xv^  s.  ;  à  g.,  n^*  192,  épé©;' 
de  Henri  II  de  Condé)  ;  vitr.  contenant  des  casques,  armures,  mousquets^".' 
poires  à  poudre,  boucliers,  chefs-d'œuvre  de  damasquinerie,  d'ivoireriô. 
et  de  ciselure,  de  la  Renaissance;  plus  loin,  dans  la  dernière  vitrine  de^j 
dr.,  fusil  et  pistolets  enrichis  de  diamants  et  de  pierres  précieuses,  des-" 
tincs  ])ar  Napoléon  P''  à  rompercur  du  Maroc.  —  Selle  d'un  prince  dé. 
France  (xV  s.).  —  A  l'extrémité  de  la  salle,  modèle  en  pierre  (2  cent, 
pour  1  m.)  du  château  de  Picrrefonds  restauré.  —  Près  du  plafond,' 
contre  les  murs,  est  ai^pendue,  à  dr.,  une  collection  de  drapeaux  fran-. 
çais  depuis  1789  jusqu'à  nos  jours;  les  drapeaux  de  g.  (de  Charlemagne i 
à  1789)  sont  des  restitutions,  parmi  lesquelles  on  remarque  les  oriflammes  j 
des  rois  de  France.  j 

Galerie  B  (à  dr.).  —  Collection  d'armures  placées  chronologi([uementj 
en  commençant  par  la  g.  —  Au  milieu  :  sept  armures  comjdètes  d'homme* 
et  de  cheval  (xv«  et  xvi«  s.);  —  armures  authentiques  des  rois  do  France^ 
de  François  P""  à  Louis  XIV  inclusivement;  —  collection  d'armes  ayant^ 
appartenu  à  des  souverains  du  xiv«  au  xvii"  s.,  unique  en  Europe; -H 
casque,  rondachc  et  épée  à  fond  d'or  et  à  figurines  ciselées,  un  des  plu$ 
remarquables  spécimens  du  travail  italien  au  xvi"  s.  ;  armure  aux  lionîT 
de  fabrication  italienne  (1550);   magnifique  armure  italienne,  dont  lei 
dessins  sont  de  Jules  Romain  (xvi"s.); —  casques,  boucliers,  épées  à{ 
diverses  provenances.  —  Aux  murs,  drapeaux  éu-angers,  trophées  de  noi|î 
grandes  guerres.  • 

A  l'extrémité  de  la  galerie,  à  dr.,  salle  contenant  une  imi)ortante  colloà-  } 
tion  de  casques,  salades  et  cervelières,  cottes  de  mailles,  cuirasses,  bou-  i 
cliers,  cuirasses  do  chevaux,  dont  quelques-uns  remontent  au  xi*'  s.,  épo-  ! 
rons,  etc.  A  cotto  mémo  extrémité  s'ouvre  une  porte  donnant  accès  dans  | 
un  vcstil)ule  que  l'on  traverse  pour  visiter  en  face  les  3  salles  (C)  de  l'artil-  \ 
leri(;  ou 

Galerie  des  modèles.  —  Petits  modèles  du  matériel  d'artillerie  actu(  1 
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lement  en  usage  dans  la  marine  ;  artilleries  étrangères  (armée  de  icrre); 
instruments  employés  à  la  fabrication  des  canons,  équipages  des  ponts 
militaires:  projets  de  matériel  (systèmes  divers);  artillerie,  système  Gri- 
beauval  ;  collection  de  canons  anciens  ;  artillerie  de  Charles  le  Téméraire, 
reconstruite  d'après  les  pièces  originales  qui  se  voient  à  Neuveville  (Suisse)  : 
artillerie  du  x^y"  s.  (bombardes).  Etendards  et  drapeaux. 

On  revient  dans  le  vestibule  d'entrée  du  musée  pour  prendre  à  dr., 
l'escalier  montant  aux  galeries  ethnographique  et  des  costumes  de  guerre, 
situées  au  2''  étage. 

Galerie  ethnographique  (à  dr.).  —  Cette  collection,  créée  par  le  colonel 
Le  Clerc,  comprend  de  nombreux  types  de  guerriers  de  l'Océanie,  de  l'Amé- 
rique, de  l'Asie  et  de  l'Afrique.  Les  personnages,  en  plâtre  peint,  repro- 
duisent des  types  pris  sur  nature  dans  la  galerie  d'anthropologie  du  Jardin 
des  Plantes. 'Des  armes,  des  selles  et  des  harnais  de  chevaux  de  guerre 
sont  exposés  contre  les  murs.  Des  vitr.,  devant  les  fen.,  renferment  des 
armes  et  objets  divers. 

Galerie  des  costumes  de  guerre  ou  galerie  D  (à  g.).  —  Cette  collec- 
tion (4  salles)  est  due  au  colonel  Le  Clerc  :  l''®  salle  :  âge  préhistorique, 
âge  de  la  pierre  polie,  période  des  armes  de  bronze;  2«  salle  ;  Grecs  et 
Romains  ;  3''  salle  :  périodes  gauloise,  mérovingienne,  carlovingienne, 
française  du  moyen  âge  du  ix*"-  au  xv«  s.  ;  4"  salle  :  de  Charles  Vlll  à  1792 
et  vitrine  de  moulages  de  sceaux  de  diverses  époques. 

Sur  le  vestibule  séparant  les  deux  galeries  précédentes  s'ouvre  une 

Galerie  extérieure.  —  Pièces  d'artillerie  prises  dans  diverses  guerres; 
voiture  de  campagne  du  général  Davout;  au  mnr,  chaîne  garnie  de  50  car- 
cans, prise  dans  le  camp  marocain  après  la  bataille  de  l'Isly  (1814). 

On  descend  au  rez-de-chaussée  pour  gagner  à  g.  un  passage  qui  sépare 
la  cour  d'Angouléme  à  dr.  de  la  cour  de  la  A'^ictoire  à  g.  (pour  ces  cours, 
V.  ci-dessous).  Dans  ce  passage,  où  se  voient  des  portières  de  meurtrière 
ou  d'embrasure  russes  prises  à  Sébastopol  et  des  pièces  d'artillerie  des 
xiv^-xvir  s.,  s'ouvre,  en  face,  la  salle  Orientale. 

Salle  Orientale.  —  Armes  chinoises,  japonaises,  circassiennes,  persanes, 
albanaises,  indiennes,  marocaines,  etc.  —  4  selles  de  mamelucks  (bataille 
des  l^yramides).  —  S*'  vitr.  à  dr.  :  {n^  445)  casque  de  Bajazct  II  et,  au-des- 
sous, (n"  2349)  poire  à  poudre  orientale  ornée  do  ])ierrcries  (xvii^  s.).  — 
2«  vitr.  à  g.  :  (n"  1071)  sabre  et  (n»  2262)  i)istolot  do  Marco  Botzaris.  — 
3«  vitr.  à  g.  :  (n"  226)  carquois  turc  avec  ornements  d'or  et  de  pierres  pré- 
cieuses. —  Devant  la  fen.  à  g.,  2*^^  vitr.  :  sabre  turc  (n"  1005)  ayant  appar- 
tenu au  général  Bessières.  —  A  g.,  armures  sarrasines.  —  Au  fond,  habit 
de  guerre  do  l'Empereur  de  la  Chine,  pris  au  palais  d'Eté  en  1860  ;  costumes 
de  guerre  japonais.  —  Au  fond  de  la  salle  s'ouvrent  à  dr.  et  à  g.  des  galeries 
douoles. 

Galerie  des  armes  blanches  ou  galerie  E  (àdr.).  —  Dans  la  l""^  partie, 
armes  blanches  du  xiii^  au  xyii^  s.,  armes  de  fantaisie  et  projets;  armes 
de  récompense  ;  armes  de  chasse  du  \vi«  s.  ;  épées  à  deux  mains  (xv«  et  xvi» 
s.).  —  Au  fond,  collection  de  poires  à  poudre  (dont  plusieurs  en  ivoire 
sculpté),  des  xv^-xv!!*^^  s.  —  Dans  la  2«  partie,  armes  dhast  (hallebardes),- 
des  xvi«  et  xvii'î  s.  ;  belle  collection  d'arbalètes  et  de  pistolets;  cuirasses 
modernes;  revolvers;  fers  de  chevaux,  ('triors,  rnors;  selles  d'armes  et 
do  joutes  (xv'^-xvi'-  s.). 

Galerie  des  armes  à  feu  ou  c.m  kf'.h;  F  ^àp  .).  -  Dans  la  D^  ])artie,  armes 
des  xvi»  et  xvu"  s.,  dont  une  bello  colloctioii  a  incrustations  de  nacre  et 
d'ivoire;  arquebuses  et  mousquets  à  rouot  et  à  mèche  ;  coulcvrines  à  mains 
du  xv*^'  s.  Au  milieu,  armes  des  ('pocpies  (h;  la  piei-ro  polie  et  du  bronze. 
—  Entrée  de  la  salle  des  souvenirs  historirjuos  (  V.  ci-dessous).  —  Dans 
la  2®  partie,  armes  du  xvi«  au  xix'=  s.;  transformations  successives  de 
la  platme  ou  batterie  des  armes  à  feu  depuis  son  origine.  Au  milieu,  mou- 
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lages  d'armes  du  musée  de  Copenhague;  armes  grecques,  romaines,  gau- 
loises et  mérovingiennes. 

Salle  des  souvenirs  historiques  (T).  —  Vitrines  de  dr.  à  g.  l'^*'  vitr.  : 
décorations  françaises  et  étrangères;  2"  :  casques,  shakos,  hausse-cols,  pla- 
ques de  coiffures;  3%  5^=  et  6"  :  gibernes;  4«  :  médaillon  de  Kléber,  par 
David  d'Angers  ;  1"  :  sabretaches  ;  8«  :  harnachement  ayant  appartenu  au  duc 
de  Coigny,  colonel  général  des  dragons  sous  Louis  XV;  9"=  :  lit  de  camp 
de  Napoléon  I"^'";  10«  :  sabres  d'honneur;  II"  :  belle  vitrine  de  sabres  et 
d  épées  dont  l'une  a  appartenu  au  roi  Murât;  12'=  :  sabre  pris  à  Leipsick  au 
feld-maréchal  autrichien  Merfeld,  armes  du  maréchal  Bessières,  épées 
de  Lariboisière,  du  maréchal  Molitor,  etc.  ;  13*=  :  sabre  du  général  Desaix, 
sabre  offert  par  la  ville  de  Milan  au  prince  Eugène  de  Beauharnais  ;  sabre 
d'honneur  donné  au  général  Hoche  par  le  Directoire  pour  la  pacification 
de  la  Vendée  ;  épée  d'honneur  donnée  par  le  Directoire  au  maréchal 
Lefebvre,  duc  de  Dantzig  ;  14"  :  pistolets  et  lunette  d'approche  de  Napoléon,  i 
masque  et  main  de  l'Empereur  moulés  à  Sainte-Hélène,  foulard  du  duc'-' 
de  Reischtadt  à  son  lit  de  mort;  au-dessous  de  la  vitrine,  banc  favori  de; 
l'Empereur  à  Sainte-Hélène  ;  15'=  :  carquois  ayant  appartenu  au  duç  de  ^ 
Bourgogne  et  tapis  de  selle  de  Louis  XIV;  16'=  :  boutons,  cocardes,  etc.; 
17*=  :  bâtons  du  maréchal  Molitor  et  de  l'amiral  Truguet;  18"  :  bâtons 
des  maréchaux  Mortier,  Jourdan,   Davout,  Augereau,  Lefebvre,  Mac- 
donald.  Entre  les  vitrines,  groupes  de  sabres;  entre  la  ll'=  et  la  15*=,; 
étendard  de  l'artillerie  à  cheval  de  la  garde.  Au  milieu  de  la  salle  :  selles 
de  Louis  XVI,  Napoléon  et  Charles  X,  selles  de  mameluks  prises  à  la 
l)ataille  des  Pyramides;  «  redingote  grise  »  de  Napoléon,  chapeau  qu'il 
portait  pendant  la  campagne  de  France,  habit  de  général  de  Bonaparte  à. 
Marengo. 

Cour  de  la  Victoire.  —  Canons  ayant  armé  la  flotte  depuis  1786.  — ', 
4  beaux  canons  du  temps  de  Louis  XIV,  dont  ils  portent  la  devise. 

Cour  d'AngouIême.  —  Bouches  à  feu  des  xv",  xvi«  et  xvii'=  s.,  dont  une'l 
pièce  du  règne  de  Louis  XII,  ayant  près  de  6  m.  de  longueur,  et  une  cou- 
levrine,  le  Griffon,  pesant  près  de  13,000  kilogr.,  fondue  en  1528,  et  prise' 
parles  Français  sur  les  Prussiens  à Ehrenbreitstein  en  1797.  —  Statue  (par 
Bartholdi)  du  général  de  Gribeauval,  le  créateur  du  système  d'artillerie  en 
usage  de  1789  à  1828.  —  Ancres  gigantesques  du  port  de  Sébastopol.  —  Tout 
autour  de  la  cour,  accrochée  aux  murs,  chaîne  du  Danube  (long.  180  m.; 
poids  3,580  kilogr.),  ainsi  appelée  parce  qu'elle  servit,  pendant  le  siège  de 
Vienne  en  1683,  à  soutenir  et  à  garantir  le  pont  de  bateaux  que  les  Turcs 
avaient  construit  sur  le  fleuve. 

Le  Musée  historique  de  l'Armée  (entrée  à  g.,  au  centre,  dans 
la  cour  d'honneur),  fondé  en  1896  par  le  Ministre  de  la  Guerre  avec 
le  concours  de  la  Sociélô  «  la  Sabretaclic  »,  a  pour  but  rensei- 
gnement de  l'hisloire  de  notre  année. 

Rez-de-chaussée.  —  Vi:sTnnir>E.  —  l*orto  monumentale  on  (^liriio  sculpté, 
exécutée  })ar  M.  Bourgaux,  d'après  les  dessins  de  Sédillo,  architecte,  et 
donnée  par  celui-ci  au  Musée.  —  A  la  voûte,  tente  de  l'impératrice  de 
Chine  (expédition  de  1900).  —  Contre  le  mur,  tableaux  des  victoires  de 
l'armée  françaises  de  1211  à  nos  jours. 

A  dr.,  galerie  Turenne  (ancien  réfectoire  des  ofliciers),  décorée  de 
grandes  fresques  (sièges  de  villes  de  l'époque  de  Louis  XIV)  datant  de 
la  cofistrtiction  des  Invalides.  Cette  salle  est  consacrée  à  l'histoire  géné- 
rale de  l'Armée  de  1380  à  1815;  statue  de  Kochambeau;  au  centre  et  dans 
les  vitrines  murales,  les  souvenirs  historiques;  sur  les  murs,  les  pointures, 
dessins  et  aquarelles.  —  Aux  pûrois,  drapeaux  et  fanions  anciens  :  à  dr., 
fanion  de  la  garde  nationale  de  province  de  1789;  2  drapeaux  autrichiens 
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et  drapeaux  du  régiment  de  Hesse-Darmstadt ;  à  g.,  3  drapeaux  de  la 
•33'=  demi-brigade,  des  grenadiers  à  pied  de  la  garde  royale  italienne  et  de 
la  région  lombarde. —  A  dr.,  vitr.  :  souvenirs  de  Turenne,  dont  le  boulet 
qui  l'a  tué.  —  Portrait  de  Turenne  par  Ph.  de  Champaigne.  Uniformes 
d'ofriciers  de  l'Ancien  Régime.  —  Buste  de  Louvois,  par  Desjardins.  —  Au 
centre  :  étendard  du  15«  Régiment  de  cavalerie  (P^  République);  4  gui- 
dons du  16^  Régiment  de  dragons  [V^  République);  souvenirs  et  autogra- 
phes de  La  Tour  d'Auvergne  [Commentaires  de  César,  trouvés  sur  lui  au 
moment  de  sa  mort):  souvenirs  du  passage  de  la  Bérésina  (nov.  1812); 
armes  d'honneur  de  l'époque  du  Consulat;  autographes  de  Bonaparte; 
sabre  offert  par  le  Directoire  au  général  Vandamme  ;  4  cavaliers  de  la  Répu- 
blique et  de  l  Empire  provenant  de  l'atelier  de  Meissonier.  —  A  dr.  :  vitr. 
consacrée' aux  maréchaux  du  l*^""  Empire;  tableau  représentant  le  général 
de  la  Roncière  et  son  état-major.  —  Au  centre  :  uniforme  du  général  baron 
Miquel  ;  habit,  chapeau  et  croix  portés  par  le  général  de  la  Roncière  à  la 
bataille  d'Eckmûhl  ;  épée  offerte  par  la  ville  de  Paris  au  général  Junot. 

—  A  dr.,  vitr.  :  souvenirs  du  l^""  Empire  (habit  du  général  Drouot).  —  Au 
centre  :  souvenirs  de  Bonaparte,  premier  Consul,  de  Napoléon  et  du  roi 
de  Rome  ;  carabine,  pistolets,  chapeau,  mèche  de  cheveux,  couronne  d'or, 
meubles,  siège  de  campagne,  fauteuil  lui  ayant  servi  à  Sainte-Hélène, 
portrait  de  Roustan,  son  mamelouk  favori;  au  fond,  drap  mortuaire  de 
Napoléon,  et  grille  en  cuivre  qui  entourait  son  cercueil,  lors  do  la  transla- 
tion de  ses  restes  en  France  (1840). 

A  g.,  au  fond,  salle  de  Bordeaux  :  collection  d'uniformes  de  1830  à  1870, 
léguée  par  le  peintre  Loustaunau. 

A  g.  du  vestibule,  galerie  Bugeaud  (ancien  réfectoire  des  soldats),  con- 
sacré à  l'histoire  de  l'Armée  de  1815  à  nos  jours.  —  A  g.  :  buste  de  Vamiral 
Tréhouart,  par  Carpeaux.  —  A  dr.  et  à  g.,  2  cavaliers  de  la  Garde  Royale 
(Restauration).  —  Au  centre  :  4  soldats  de  la  bataille  d'Isly  autour  du 
buste  du  maréchal  Bufjeaud-,  3  cavaliers  de  Tépoque  de  Louis-Philippe.  — 
A  g.,  buste  du  due  d'Aumale,  par  Gérôme.  —  Au  centre,  vitr.  :  souvenirs 
des  princes  d'Orléans  (képi  du  duc  d'Aumale,  gouverneur  de  l'Algérie  ; 
caftan  d'Abd-el-Kader,  livre  d'heures  pris  dans  sa  tente  à  la  Smalah).  — 
A  g.,  vitr.  :  souvenirs  des  généraux  Bourbaki  et  de  la  Motte-Rouge.  — 
Au  centre,  pièce  d'artillerie  de  la  garde  avec  ses  conducteurs  montés  (1854). 

—  A  g.  :  souvenirs  des  maréchaux  Bugeaud  (casquette  et  habit  qu'il  portait 
à  la  bataille  d'Isly),  Regnault  de  Saint-Jean-d'Angély;  Canrobert,  Castel- 
lanne.  Bosquet  et  Vaillant  (son  habit  d'académicien).  —  A  g.,  vitr.  :  sou- 
venirs de  Yusuf.  —  A  g.,  buste  de  Gambetta  ;  aigle  du  drapeau  du  21*'  de 
ligne,  enterré  à  Strasbourg  le  jour  de  la  reddition.  —  Au  centre  :  souve- 
nirs des  guerres  de  Crimée  et  d'Italie.  —  A  g.,  vitr.  :  tunique  que  portait  le 
général  l)ouai,  tué  à  Wissembourg.  —  Au  centre,  statue  de  Faidherbe  et 
2  soldats  de  TArmée  du  Nord  (1810-1871).  —  Au-dessus,  drapeau  chinois, 
pris  à  Pékin  pendant  le  siège  dos  Légations  (1900).  — ^  A  g.  :  souvenirs 
du  siège  do  Paris.  —  A  dr.  :  fanion  du  corps  fran<'  des  Vosges;  sabre 
d'honneur  décerné  au  colonel  Bourras,  commandant  du  corps  franc  des 
Vosges  ;  épée  offerte  par  les  Alsaciens-Lorrains  d'Amérique  au  généra 
Uhrich,  défenseur  de  Strasbourg  en  1870.  —  Au  centre  :  2  costumes  de 
mandarins.  —  A  dr.  de  la  salle,  buste  du  colonel  Teyssier,  défenseur  de  Bitche 
(1870-1871);  panoplie  de  souvenirs  relatifs  à  l'expédition  de  Madagascar; 
au-dessus,  2  pavillons  de  la  reine  Ranavalo.  —  A  dr.  :  drapeau,  et  en  face, 
à  g.,  4  drapeaux  réglementaires  des  régiments  de  marche  de  Madagascar 
et  de  Chine.  —  Au  fond  :  4  cavaliers  du  second  Empire  ;  vitr.  de  souvenirs 

]  de  Samory  et  de  son  fils. 

Au  rez-de-chaussée,  faisant  suite  à  la  salle  de  Bordeaux,  seront 
ouvertes  2  nouvelles  salles  :  —  la  salle  MoneeY,  consacrée  aux  uniformes  ; 

—  la  salle  Lawœstlne,  où  seront  exposées  des  scènes  militaires  (plus  de 
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100  figures),  provenant  de  l'Exposition  de  1900  et  offertes  par  la  Collecti- 
vité des  fournisseurs  militaires. 

2*^  étage  (il  n'y  a  pas  de  l"*"  étage).  —  Vestibule  :  costumes  du  second 
Empire;  tableaux  et  états  militaires,  enluminés,  de  l'7'79  à  1790. 

A  g.,  galerie  d'Hautpoul  ou  galerie  des  Régiments  de  l'Ancienne 
Mona^'chie.  Cette  galerie,  divisée  en  5  salles  (règnes  antérieurs  à 
Louis  XIV  ;  Louis  XIII,  Louis  XIV,  Louis  XV  et  Louis  XVI),  renferme 
une  série  de  gravures,  dessins,  tableaux  et  objets  se  rapportant  à  l'his- 
toire du  costume  et  de  l'équipement,  aux  différentes  formations,  organisa- 
tions et  inventions  depuis  Charles  IX  jusqu'à  la  chute  de  Louis  XlV.  La 
presque  totalité  des  estampes  exposées  provient  de  la  collection  du 
général  Vanson,  premier  directeur  du  Musée,  et  léguée  par  lui  au  Musée. 
Une  série  de  pancartes,  entre  lesquelles  des  cartouches  représentent  les 
drapeaux  des  régiments,  rappelle  les  principaux  faits.  Enfin  des  étiquettes 
et  des  inscriptions  sont  apposées  sur  tous  les  objets  classés  chronologi- 
quement. 

A  dr.,  galerie  Louvois  ou  galerie  des  Régiments  de  la  1''*=  République 
et  du  l"  Empire,  divisée  en  salles  de  la  Révolution,  de  la  République  et 
de  l'Empire  jusqu'en  1815.  Parmi  les  estampes  on  remarquera  la  série 
en  couleur  des  costumes  militaires  éditée  chez  Martinet.  —  2«  salle  : 
commencement  de  la  collection  Wurtz-Pées,  composée  de  '20,000  figures 
cnv.  (8,000  seulement  sont  exposées)  en  carton  découpé  et  peintes  à  la 
main  représentant  les  uniformes  de  la  République  et  du  1"  Empire  (cette 
collection  se  continue  dans  les  salles  4,  5  et  6);  plan  en  relief  des  ruines 
de  Saragosse.  —  salle  :  plan  en  relief  (épisode  de  la  bataille  d'Aus- 
terlitzj  ;  uniformes  dont  un  de  sous-lieutenant  de  la  15"=  demi-brigade. 
—  5''  salle  :  réduction  en  bronze  de  la  colonne  Vendôme.  —  6''  salle  : 
plan  en  relief  de  la  prison  de  Norman  Cross  en  Angleterre  où  restèrent, 
})cndant  onze  ans,  6,000  Français  prisonniers  de  guerre. 

3"  étage.  —  A  g.,  galerie  La  Tour  d'Auvergne,  consacrée  à  l'histoire  des 
régiments  de  la  Restauration,  de  la  Monarchie  de  Juillet  et  de  la  2"  Répu- 
blique (costumes,  dessins  et  aquarelles).  —  2"  salle  :  uniformes  de  la 
garde  royale  sous  Charles  X.  —  3"  salle  :  vitrine  où  est  figurée  l'arrivée 
du  duc  d'Orléans,  lieutenant  général  du  royaume,  à  l'Hôtel  de  Ville,  le 
."U  juillet  1830.  —  b''  salle  :  vitrine  (Défense  héroïque  do  Mazagran).  — 
G''  salle  ;  3  vitr.  (Mort  du  duc  d'Orléans,  route  do  la  Révolte;  attentat  du 
l)Oulfcvard  du  LfMuplc  contre  Louis-Pliilippo,  lo  juill<>t  ]XX);  Défense 
courageuse  (In  scri^oiit  Blandan,  U  avril  181-ij.  Unifonnc  (rofticior  do  garde 
nationale  rurale  (ies  environs  de  Bayeux,  vers  1810-1848. 

A  dr.,  galerie  d'Assas,  consacrée  au  second  Empire  et  à  la  3"  Répu- 
blifjiio,  on  voie  d'installation. 

Enfin  sous  la  galerie  N.  du  l''''  étage  seront  ouverts  ultérieurement  ; 
—  l'*unc  ])ibliothèque  spéciale  et  un  cabinet  d'estampes  ;  — 2"  les  anciennes 
salles  du  Conseil  des  Invalides;  dans  la  1'%  souvenirs  de  Sainte-Hélène; 
dans  la  2'" ,  portraits  de  gouverneurs  des  Invalides;  dans  la  3%  face  aux 
fenêtres,  portrait  de  Louis  XIV  ;  entre  les  fenêtres,  i)ortrait  de  Napoléon  P"", 
l)ar  Ingres,  et  son  })uste  par  Bosio  ;  au-dessus  de  la  porte,  portraits  des 
<Umi\  archite(-tes  de  l'hôtel,  Mansart  et  Libéral  Bruand  ;  au  plafond,  apo- 
théose de  8t  Louis;  dans  les  laml)ris,  portraits  de  Louvois  et  des  plus 
anciens  gouverneurs. 

L'église  Saint-Louis  (entrée  au  fond  de  la  cour  d'honneur) 
(îsl  lf)ngn(;  de  "70  m.  et  large  de  22. 

L'intérieur  est  décoré  de  drapeaux,  ét(Midards  et  |)avillons  provenant  do 
l'AfriquJî,  du  Maroc,  do  Crimée,  d'Italie,  etc.  (une  partie  des  1,500  drapgaux 
pris  sur  l'ennemi  pendant  les  guerres  do  la  République  et  de  l'Empire  a 
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été  brûlée  par  les  invalides,  en  1814,  au  moment  de  l'entrée  des  Alliés). 

On  remarque  dans  l'église,  aux  piliers  de  la  nef  et  du  chœur,  les  monu- 
ments d'un  certain  nombre  de  maréchaux  ou  gouverneurs  des  Invalides  : 
le  comte  de  Guibert,  le  duc  de  Coigny,  le  comte  de  Lobau  (Mouton),  le  duc 
de  Conegliano  (Monceyj,  le  duc  de  Reggio  (Oudinot),  le  baron  d'Espa- 
gnac  de  Huguet-d'Amarrit,  le  maréchal  Jourdan,  le  duc  de  Padoue. 

Les  caveaux  renferment  les  sépultures  suivantes  :  Turonne,  Jourdan, 
Mouton,  Moncey,  Oudinot,  duc  de  Reggio.  Duroc  et  Bertrand:  maréchal 
Bessières,  duc  d'Istrie;  maréchal  Mortier  et  les  vk  tiiiIos  de  1  attentat  du 
28  juillet  1835  ;  maréchal  Vallée  ;  amiral  Duperré  ;  mai  eclial  Séi  urier  ;  maré- 
chal Grouchy;  général  Duvivier  ;  maréchaux  Bugeaud,  îSébastiani,  Gérard, 
Exelmans,  de  St-Arnaud,  Barafruey-dHilliers.  En  outre,  les  Invalides 
conservent  le  cœur  de  Vauban,  celui  de  Ivléber,  celui  du  général  Négrier, 
et  celui  de  Mlle  de  Sombreuil,  célèbre  par  son  dévouement  filial. 

A  g.  de  l'église  Saint-Louis,  dans  le  corridor  de  Metz,  l'esca- 
lier K  donne  accès  au  4**  étage,  à  la  galerie  des  plans-reliefs  des 
places  de  guerre. 

La  galerie  des  plans-reliefs  des  places  de  guerre  (pour  les  jours  et 
heures  d'entrée,  V^.  p.  235),  créée  par 
Louvois  et  qui  oifre  un  grand  intérêt 
historique,  contient  75  plans  renfermés 
dans  une  suite  de  salles  qui  ont  450  m. 
de  longueur.  Il  est  défendu  d'y  prendre 
des  notes  ou  de  dessiner. 

De  la  cour  d'honneur  il  faut 
gagner  par  l'intérieur  de  l'hôtel  la 
place  Vauban  pour  aller  visiter  le 
Dôme  et  le  tombeau  de  Napoléon  P'. 

Le  Dôme  des  Invalides,  cons- 
truit par  J.-Hardouin  Mansart,  au 
commencement  du  xvnr-  s.,  forme 
l'extrémité  S.  de  l'église  St-Louis.  Il 
est  tourné  vers  le  S.  sur  la  place 
Vauban,  dont  le  sépare  une  vaste 
cour,  fermée  par  une  belle  grille  en 
fer.  G'eîît  le  plus  beau  monument 
religieux  qui  ait  été  construit  en 
France  depuis  la  Renaissance.  — 
Dans  les  niches  du  rezrde-chaussée, 
Charlemar/ne  et  St  Louis;  aux  angles  de  Tattique,  la  Justice 
et  la  Tempérance,  la  Prudence  et  la  Force.  —  Coupole  couverte 
en  plomb  (restaurée),  avec  i2  grandes  côtes  dorées  encadrant 
des  trophées  dorés  et  surmontée  d'une  flèche  haute  de  105  m. 

L'intérieur  est  remarquable  par  ses  proportions,  la  perfection  des  scul- 
ptures, la  richesse  du  pavé  (belles  mosaïques  du  temps  de  Louis  XIV).  Au 
centre,  une  grande  ouverture  circulaire  avec  balustrade  d'appui  laisse 
voir  la  crypte  avec  le  tombeau  de  Napoléon  P""  {Y,  ci-dessous). 

Dôme  :  sur  les  pendentifs  de  la  coupole,  Les  Quatre  Evcmr/élistcs,  par 
Charles  de  Lafosse;  —  sur  l'entablement  au-dessous  des  fenêtres,  médail- 
lons sculptés  (les  principaux  rois  de  France);  —  au-dessus  des  fenêtres, 
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pointures  {1rs  Apôtres);  —  coupole  :  St  Louis  présentant  à  Jésus-Christ 
l'épéc  arec'  Irifpicllc  il  a  triomphé  des  ennemis  de  la  religion,  peinture  par 
Charles  de  J^atossi'. 

l^^ln  fai'^nnt  le  lour.  à  dr.  :  —  Chapelle  St-Augustin  :  tombeau  de  Joseph, 
Irrrc  de  ^a])()l('()u  et  roi  d(^  Sicile;  coupole  :  6  peintures  et  coupole,  par 
L')iiis  ] îoulloiia-ne.  —  Toinhcan  de  Vauban  (1807;  la  Science  et  la  Guerre, 
S  l'^te\;  au-d(^ssiis  d(5S  portes,  bas-reliefs  :  St  Louis  ordonnant  la 

,'i,i:.sirrrt loii  f/t'.s  nnniz('-  \  t/igts,  et  la  Pnse  de  Damiette.  —  Chapelle  St-Am- 
hiuisi'  :  ()  [KMMlurc^s  et  coupole,  par  Louis  Bbullongne.  —  Maître-autel  en 
marbre;  au-dessus,  par  derrière,  A550?7î;9- 
tion,  et,  à  la  voûte,  la  Ste-'Lrinité,  pein- 
tures par  N.  Coypel. 

De  chaque  côté  du  maître-autel,  un 
escalier  conduit  à  l'entrée  de  la  crypte 
(  on  n'y  entre  qu'avec  une  permission,  soit 
du  gouverneur  des  Invalides,  soit  du 
ministre  de  la  guerre,  soit  du  ministère 
des  beaux-arts).  —  A  dr.  et  à  g.  de  l'en- 
trée, mausolées  (d'après  les  dessins  de 
\'is(  onti)  renfermant  les  restes  des  maré- 
chaux Bertrand  et  Duroc.  —  Une  porte 
vitrée  permet  de  voir  l'intérieur  de  l'église 
St-Louis  (  V.  ci-dessus). 

La  porte  de  la  crypte,  en  bronze,  est 
llanquée  des  statues  colossales  de  la 
l'^nrcc  civile  et  de  la  /''orce  militaire,  par 
Duret.  On  lit  sur  l'imposte  la  })hrase  sui- 
vante :  «  Je  désire  que  mes  cendres 
reposent  sur  les  bords  de  la  Seine,  au 
milieu  de  ce  peuple  français  que  j'ai  tant 
aimé.  ))  —  Le  tombeau  de  Napoléon  T', 
long  de  4  m.,  large  de  2  m.,  haut  do 
4  m.  50,  d'un  granit  rouge  antique  do 
Tombeau  de  Napoléon  I^"".  Finlande,  présent  de  l'emjjcreur  Nicolas, 
est  placé  sur  un  pied  de  granit  vert  des 
\'()sges  ;  tout  autour,  une  gahn'ie  couvert(>  est  ornée  de  bas-reliefs  d'après 
l(>s  com})Ositions  de  Simnrt.  I)(^uz(^  jii^urcs  colossales  (les  12  victoires 
jjrincipalcs  de  rEmpcrcMii-).  dernière  (cii\  rc  de,  Pradier,  adossées  à  cette 
galerie,  regardent  le  sarco|)liag(\  >Six  iropluM's  de  54  drapeaux  pris  à  la 
bataille  d'Austerlitz  sont  pla(;('s  (Milr(^  les  slalu(\s.  —  Un  caveau  fermé 
renlV^rme  diverses' reliques  de  Napoh'oii. 

Vaï  continuant  le  tour  de  l'église  :  —  Cliai)eIlo  St-Grégoire  :  6  peintures, 
p:ir  Michel  Corneille.  —  Tombeau  de  Turenne,  composé  par  l^ebrun  et 
rxéculé  i)ar  Tuby  [la  Sugesse  et  la  Valeur,  par  Marsy)  ;  au-dessus  dos 
jjorf.es,  bas-reliefs  :  Translation  de  la  couronne  d'épines;  St  L^ouis  tou- 
chant et  guérissant  les  malades.  —  Chapelle  St-Jérôme  (restaurée)  :  tom- 
fii'du  du  prince  Jérôme  ([sj,  par  Guillaume);  tombeau  de  son  fils  aîné; 
dcu\  b.-is-i-cdicfs  dorés  de  N.  Coustou. 

JARDIN    DES  PLANTES 
ET  MUSÉUM  D  HISTOIRE  NATURELLE^ 

Jours  et  heures  (Ventrée.  Le  jardin  c^t  pul»lic  t.  1.  j.  do  0  h.  m.  à 
s  II.  s.;  inusi(|U(;  militaires  le  dini.  «i(s  lin  ;i\ril  ;iu  15  (jcl.  Les  galeries  de 


[CHAP.  Via]  JARDIN  DES  PLAiNTES.  243 


zoologie,  de  minéralogie,  d'anatomie,  etc.,  sont  ouvertes  de  11  li.  à  4  li. 
les  jeudi,  dim.  et  fêtes  sans  billets,  les  mardi,  vendr.  et  sam.  avec  billets; 
la  ménagerie,  de  1  h.  à  4  li..  lorsque  les  animaux  ne  sont  pas  exposés  au 
dehors,  les  dim.  et  jeudi  sans  billets,  les  autres  j.  avec  billets;  la  grande 
serre,  de  1  Ii.  à  4  li.  t.  1.  j.,  lundi  et  sam.  exceptés;  les  autres  serres, 
mardi,  vendr.  et  sam.  avec  billets.  La  bibliothèque  rue  Bulïbn,  8)  est 
ouverte  t.  1.  j.  non  fériés  de  10  h.  à  4  h.  ;  vacances  de  10  j.  à  Pâques  et 
du  P""  au  30  sept.  —  Les  billets  d'entrée  sont  délivrés  gratuitement,  soit 
sur  demande  écrite  adressée  au  Directeur  du  Muséum,  soit,  de  i)référence, 
sur  une  demande  verbale  faite  au  bureau  de  l'administration  (Vi.  1:  entrée 
à  l'angle  de  la  rue  Cuvier  et  de  la  rue  Lacépéde)  t.  l.  j.  oxccpté  dim.  et 
fêtes  de  10  h.  à  4  h.  Le  mardi  est  donc  le  jour  le  plus  tavorablo  jxjur  visiter 
le  Jardin  des  Plantes  lorsqu'on  est  muni  de  billets.  Chaque  billet  comporte 
l'autorisation  pour  cinq  persoimes.  Uécole  de  botanique  est  ouverte  t.  1. 
j.,  dim.  et  fêtes  exceptés,  de  6  h,  à  11  h.  matin  et  de  1  h.  à  6  h.  soir.  Enrin, 
pour  des  motifs  professionnels  et.  en  s'adressant  à  M.  le  Directeur  du 
Muséum,  on  peut  obtenir  des  cartes  d'entrée  permanente  valables  pour 
un  an.  Ces  cartes  permettent  de  dessiner  et  travailler  dans  les  serres, 
l'école  de  botanique  et  les  parterres.  Avec  la  «  carte  dariisie  »  on  esi 
autorisé  à  dessiner,  modeler  et  photograj)hier  dans  les  allées  du  Jardin, 
dans  la  Ménagerie  et  les  galeries  du  Muséum. 

Le  Jardin  des  Plantes  (Pl.  IV,  P,  14),  ancien  Jardin  du  Roi, 
vaste  auj.  de  31  iiect.,  est  compris  entre  le  quai  St-Bernard  et 
la  place  Valhubert,  au  N.-E.;  la  rue  Cuvier,  au  N.-O.;  la  rue 
Geoiïroy-St-Hilaire,  à  l'O.,  et  la  rue  Bullon.  au  S.-E.  Quoique 
dans  une  situation  excentricjue,  ce  jardin  est  le  plus  populaire 
de  Paris. 

La  fondation  du  Jardin  du  Hoi  remonte  à  1(V2G.  Le  terrain  pi'imilif  en 
lut  donné  au  roi  par  Guy  de  la  Brosse,  médecin  de  Louis  XIII.  Il  t\\\ 
ouvert  au  public  en  1650;  ce  ne  fut  d'abord  qu'un  jardin  des  li(Md»cs 
médicinales.  En  1693,  le  neveu  de  La  Brosse,  Fagoii,  premier  nK'dccin  de 
Louis  XIV,  est  nommé  surintendant.  Sous  son  administration,  la  prospé- 
rité de  l'établissement  ne  fait  que  s'accroître.  Duvernej,  E.-F.  (ieoti'roy, 
Tournefort,  A.  de  Jussieu  y  professent.  Vaillant  est  préposé  à  la  direc- 
tion des  cultures  (l'herbier  de  Vaillant,  acquis  en  1722,  fait  encore  la 
base  de  l'herbier  actuel).  En  1732,  Du  Fay,  nommé  administrateur,  offre 
au  cabinet  sa  belle  collection  de  pierres  précieuses.  En  1739  il  est  rem- 
placé par  Buffon,  qui  augmenta  l'importance  des  collections.  Il  n'y  avait 
alors  que  trois  chaires  :  de  botanique,  de  chimie  et  d'anatomie.  Buffon 
eut  pour  successeurs  le  marquis  de  la  Billarderie  (1788),  puis  Bernardin 
de  Saint-Pierre  (1792). 

En  1793,  un  décret  fixe  l'organisation  nouvelle  de  l'établissement  sous 
I  le  nom  de  Muséum  d'histoire  naturelle.  La  Convention  y  institue  douze 
chaires,  auxquelles  sont  appelés,  entre  autres,  Daubenton,  A.-L.  de  Jussieu, 
,  Fourcroy,  Brongniart,  Portai,  Geoffroy  St-Hilaire,  Lamarck,  Tliouin.  De 
nouveaux  terrains  sont  acquis,  de  nouveaux  l)âtinicnls  consti-uits,  la  Tiiéna- 
gcrie  est  créée.  Depuis  1793  on  rencontre  ])arnii  les  noms  <los  savants 
illustres  attachés  au  Muséum  ccmix  d(^  Haiiy,  Vauqu(din,  Laccpcflo,  Cuvier, 
Chevreul.  L'établissement  comprend  auiouVd'liui  un  jardin  l»otaiii(|U(\  des 
collections  complètes  de  plantes  et  d'arbres  fruitiers,  des  serres,  nu  jardin 
zoologique,  des  musées  d'anatomie,  d'anthropologie,  de  paléontologie,  de 
zoologie,  de  minéralogie,  de  botanique  et  une  bil)liothèque. 

Cours  publics.  —  Les  chaires  d'enseignement  du  Muséum  sont  au 
nombre  de  18.  De  plus,  chaque  été  ont  lieu  des  cours  gratuits  de  dessin 
d  histoire  naturelle,  et  une  série  de  leçons  sur  l'histoire  naturelle  des 
colonies,  dites  cours  coloniaux. 
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En  entrant  dans  le  jardin  par  une  des  portes  principales,  sur 
la  place  Valhubert,  on  a  devant  soi  un  vaste  espace  que  divisent, 
dans  le  sens  de  la  longueur,  deux  allées  de  tilleuls  plantées  par 
Bu  (Ton  (à  l'extrémité,  galeries  de  zoologie  et  serres,  V.  ci-dessous). 

A  g.  de  l'entrée  se  trouvent  VEcole  de  dessin  d'après  les 
plantes,  les  fleurs  et  les  animaux,  et  les  nouvelles  galeries  d'ana- 
tomie. 

Les  Galeries  d'anatomie  (architecte,  Dutert)  sont  décorées 
sur  les  façades  de  4  grands  bas-reliefs  en  bronze  {la  Lutte  de 
Vhomme  avec  les  animaux)^  par  Bardas,  Frémiet,  Marqueste  et 
Coûtant,  et  de  8  petits  bas-reliefs  en  marbre  (Scènes  de  la  vie 
animale).  L'entrée  principale  est  surmontée  d'un  Vautour,  par 
Gardet,  et  d'un  fronton  par  Allard  (VHistoire  naturelle  recevant 
les  présents  des  grands  règnes  de  la  nature).  Tout  autour,  au- 
dessous  des  enètres,  sont  disposés  des  bustes  de  naturalistes 
célèbres.  En. avant  de  la  façade  du  côté  du  jardin,  deux  sta- 
tues en  brorze,  dont  l'une  par  Frémiet,  représentent  VAge  de 
la  pierre. 

Rez-de-chaussé''\  —  Vestibule  :  à  dr.,  Homme  luttant  contre  un  oranj- 
cnitanfi,  bas-relief  en  marbre  blanc  par  Frémiet.  —  A  dr.,  amphithéâtre 
j)our  les  cours  :  au  plafond,  le  Défilé  des  races  humaines  emportées  vers  la 
lumière,  par  Cormon  ;  sur  les  panneaux,  scènes  empruntées  aux  époques 
préhistoriques. 

Au  fond  du  vestibule,  galerie  d'anatomie  comparée  (36,000  échantil- 
lons) :  à  dr.  et  à  g.  de  l'entrée  :  bustes  de  Geoffroy-Saint-Hilaire  et  de 
Blainville  ;  têtes  de  baleinoptères  rorquals.  Tout  autour  de  la  galerie  sont 
disposées  des  vitrines,  celles  de  dr.  consacrées  à  l'étude  des  différents  organes 
et  des  phénomènes  de  la  vie,  ainsi  qu'à  la  tératologie  (monstruosités  de 
l'organisation  de  l'homme  et  des  animaux);  celles  de  g,,  à  la  théorie  du 
squelette  (squelettes  de  mammifères,  poissons,  oiseaux,  etc.).  La  galerie 
est  divisée  en  deux  par  des  vitrines  transversales  contenant  des  anatomies 
en  cire  exécutées  par  Pinson,  chirurgien  major  des  gardes  Suisses  du  roi 
Louis  XVI  (art  de  la  cire  appliqué  à  l'anatomie  de  l'homme  et  des  ani- 
maux). Tout  le  milieu  de  la  galerie  (buste  de  Guvier)  est  occupé  par  des 
squelettes  de  grands  mammifères,  reptiles,  oiseaux,  etc.  :  rhinocéros, 
girafes,  bufles.  aurochs,  taureaux,  loutres,  singes,  rorqual  du  Cap,  baleines, 
hyperoodon  rostré,  tortues,  crocodiles,  f^avials  du  Gange. 

Revenu  au  vestibule,  on  gravit  l'escalier  à  dr. 

Escalier.  —  Rampes  en  l'er  forgé  (iris  et  fougères  entrelacées).  —  Em- 
preintes «le  fossiles;  bustes  en  l)ronze  de  Chinois  et  d'Africains  par  Cordier. 

l*""  étage.  —  Galeries  de  paléontologie  :  179.000  échantillons.  Vitrine, 
don  de  M,  le  baron  Edmond  do  Rothschild  :  squelette  d'un  ours  et  d'un  lion 
de  l'époque  tertiaire  (caverne  de  l  llerm,  Ariège)-,  squelettes  d'un  petit 
ours,  d'un  lion  et  d'une  liyèn(^  (caverne  de  Gargas,  Ilautcs-Pyrénées). 

2"  étage.  —  Galeries  d'anthropologie  :  25.000  échantillons  ;  collectioni 
considérable  de  squelettes  et  do  crânes  de  toutes  les  races  humaines. 

A  l'O.  des  nouvelles  galeries  d'anatomie,  le  Pavillon  Georges 
Ville  contient  dos  collections  de  physique  végétale. 

I/(!space  compris  entre  la  rue  de  Rulîon  et  l'allée  de  tilleuls 
la  plus  raf»procliée  présente  deux  bosquets  :  école  des  arbres 
fruitiers  à  noyau,  ou  verger;  école  des  arbustes  d'ornement,! 
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dans  laquelle  se  trouve,  près  des  galeries  de  botanique,  le  pre- 
mier Robinia  pseudo-acacia^  planté  en  1634  par  Vespasien  Robin, 
et  à  côté  duquel  sont  quelques  grandes  graminées  ornemen- 
tales, bambous^  arundo,  etc. 

Entre  les  deux  grandes  allées  de  tilleuls  sont  des  parterres 
coupés  par  quatre  allées  transversales;  on  y  trouve  d'abord 
des  plates-bandes  renfermant,  étiquetées,  les*^  plantes  alimen- 
taires, industrielles  et  médicinales  \  puis  des  parterres,  et  des 
carrés  consacrés  aux  plantes  d'ornement  et  aux  plantes  annuelles 
de  pleine  terre;  une  petite  allée  centrale,  entre  les  carrés  des 
plantes  annuelles,  est  bordée  d'une  collection  de  rosiers. 

Entre  la  seconde  allée  de  tilleuls  et  l'allée  des  marronniers 
qui  longe  la  ménagerie,  deux  grands  carrés  sont  consacrés  à 
l'Ecole  de  botanique  (plus  de  2  hect.),  gui  renferme  env. 
13,000  espèces  de  plantes. 

La  ménagerie  ou  jardin  zoologique,  dont  les  divers  pavil- 
lons sont  indignes  d'une  ville  comme  Paris,  s'étend  au  N.  de 
l'allée  des  marronniers,  sur  laquelle  s'ouvrent  deux  entrées  et 
que  bordent  les  fosses  aux  ours,  ours  bruns  et  ours  blancs.  — 
Franchissant  l'entrée  la  plus  rapprochée  du  quai,  on  se  dirigera 
vers  les  loges  des  animaux  féroces,  lions,  ours,  panthères, 
jaguars,  caracal,  etc.  (lorsqu'ils  ne  sont  pas  dans  les  cages  exté- 
rieures on  peut  les  voir  à  l'intérieur  avec  une  permission).  — 
A  g.  des  loges  des  animaux  féroces,  une  allée  mène  au  palais 
des  singes,  toujours  très  entouré  par  la  foule.  En  hiver,  les 
*smges  sont  renfermés  dans  une  galerie  demi-circulaire  adossée 
à  la  cage  d'été.  Les  rongeurs,  les  petits  marsupiaux  y  occupent 
une  salle  centrale  éclairée.  —  A  l'E.  du  palais  des  singes  se 
trouve  la  Rotonde,  consacrée  aux  grands  herbivores  :  éléphants, 
rhinocéros,  hippopotames,  girafes,  etc.,  et  à  laquelle  fait  face 
la  grande  rotonde  en  fer  des  oiseaux:  aquatiques,  avec  un  parc 
de  chameaux  et  dromadaires.  —  De  là,  se  dirigeant  au  N.,  on 
franchira  la  petite  rivière  qui  parcourt  du  S.-O.  au  N.-E.  le 
jardin  zoologique  dans  toute  son  étendue,  et  l'on  visitera  suc- 
cessivement les  volières  des  oiseaux  de  proie,  la  faisanderie,  la 
ménagerie  des  reptiles,  remarquablement  aménagée  et  précédée 
de  deux  bronzes  :  le  Charmeur,  par  Marchand,  et  le  Chasseur  de 
crocodiles,  par  Arth.  Bourgeois. 

Se  dirigeant  à  l'O.,  on  verra  :  —  à  g.,  le  bassin  des  otaries 
et  des  phoques,  au  S.  duquel  est  l'Orangerie,  longue  de  66  m. 
env.;  au  pied  de  l'Orangerie  se  trouvent,  en  contre-bas,  le 
jardin  des  semis  et  le  jardin  de  naturalisation-,  —  à  dr.,  la 
maison  de  Cuvier,  et  l'Amphithéâtre,  où  se  font  les  cours  et 
à  l'entrée  duquel  sont  placés  ordinairement  les  deux  beaux 
palmistes  hauts  de  plus  de  10  m.  donnés  à  Louis  XIV  au  com- 
mencement du  xvii^  s.,  par  le  margrave  de  Bade-Durlach.  — 
Plus  loin  est  le  bâtiment  d'administration,  ancie»  hôtel  Magny, 
où  l'on  doit  demander  les  billets  pour  visiter  les  collections. 
Contre  le  bâtiment  se  voit  un  groupe  en  bronze  [Dénicheur 
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(Voursons)  par  Frémiet.  En  face,  sur  une  pelouse,  statue  de 
Chevreul,  par  L.  Fagel. 
A  rO.  de  ce  bâtiment  se  trouvent  la  butte,  avec  :  le  labyrinthe, 
   .    _  le  cèdre  du  Liban, 


ne  sont  pas  ouvertes  aux  visiteurs,  sauf  la  grande  serre  (en 
trée  du  côté  de  l'école  de  botanique),  qui  est  publi(|ue.  Les' 
serres  du  groupe  de  l'Ouest  peuvent  être  visitées  avec  des 
billets. 

Les  Galeries  de  zoologie,  devant  la  façade  desquelles  un 
bassin  renferme  nos  principales  plantes  aquatiques  indigènes, 
occupent  un  vaste  et  beau  bâtiment  dont  la  façade  est  ornée 
de  médaillons  de  savants  illustres  et,  au  centre,  d'une  statue 
de  la  Science. 

Rez-de-chaussée.  —  Yostil)ulc  :  à  dr.,  escalier  montant  aux  étages  et 
an  bas  (lnqn(^l  se  voi(Mit  nn  médaillon,  on  marbre,  par  lîarrias,  de  Louis- 
.liilrr.  Aiulfr,  urcliiioctf  de  l'cMlilico,  nn  j^ronpe  en  bronze,  par  Cavelier,  le 
bnstc  d(;  (iiii  do  la.  lirossc,  ])ar  Matto,  et  nne  statue  allégorique  dont  le 
|)i(;d(îstal  (rniK^  le  r(!i-v(dct  d(;  liulfon  ;  on  i'iico,  Lirand  hall;  à  g.,  galerie 
l)arallèlo  an  |)1'('c(m|(.|i|  . 

Ghand  hai.i..  Mil iiiiiufiii-cs  et  poissu)is.  Les  i;ran<ls  mammifères  (élé- 
phants, girafes,  hippopotames,  rhinocéros,  b(Xin('s,  etc.)  ot  6  squelettes  de 
cétacés,  de  dimensions  colossales,  sont  disi)osés  symétriquement  au  centre. 
Les  autres  maminilcres  et  les  poissons  occupent  une  double  rangée  de 
vitrines  tout  autour  de  la  salle. 

Salles  aux  extrémités  du  hall.  —  ManiinilÏMcs.  La  salle  de  g.  ou  j 
du  S.  donne  sur  un  vesti})ule  d'où  un  rscalici-  (an  bas,  buste  de  i 
Victor  Jiiaivrmont,  par  Talnet,  et  groupe  en  bronze,  par  Thomas)  monte  ; 
à  dr.  anx  étaj/tîs  cl  dans  le(|ucl  s'ouvre  à  g.  la 

(jalkiuk  iiaralhde  an  bail.  —  Mammifères  :  petits  'carnassiers,  race 
féliuQ,  collection  de  bois  do  cerfs,  d'élans,  d'antilopes,  etc.  ;  lemurs  et 
bîpilemurs,  belle  collection  do  lions  et  tigres;  tout  le  côté  g.  de  la  galerie 


le  premier  que 
l'on  ait  vu  en 
France  (il  fut 
planté  en  1735  par 
Bernard  de  Jus- 
sieu),  la  colonne 
érigée  à  la  mé- 
moire de  Dauben-' 
to7i,  enfin,  au  som- 
met de  la  butte, 
le  belvédère,  lé- 
gère construction 
de  bronze.. 


De  la  butte, 
pour  se  rendre^ 
aux  galeries  de 
7X)ologie,  on  pas-  - 
sera  entre  leS' 
serres.  Celles  du, 
groupe  de  l'Est, 
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est  occupe  par  les  vitrines  des  singes,  au-dessus  desquelles  sont  celles 
des  rongeurs. 

Le  rez-de-chaussée  communique  par  deux  passages  couverts,  d'un 
côté  avec  les  serres,  de  Tautre  avec  la  bibliothèque  ;  des  salles  de  cours 
sont  installées  à  l'extrémité  du  bâtiment  correspondant  à  la  bibliotlièque. 

l*""  étage.  —  Vertébrés  et  mollusques  bivalres ;  coquillages,  coraux, 
magnifique  collection  doiseaux,  reptiles,  tortues;  horloge  indiquant  le 
temps  moyen  et  le  temps  vrai,  construite  par  Rol)in  en  1785. 

2"  étage.  —  Invertébrés,  insectes,  coquilles,  vers,  polypiers,  papillons, 
crustacés. 

Du  vestibule  du  étage  un  court  escalier  donne  accès  à  la  galerie 
d'entomologie  appliquée. 

Les  Galeries  de  botanique,  de  minéralogie  et  de  géologie 

occupent  un  vasle  édifice,  en  retour  d'équerre  avec  les  galeries 
de  zoologie,  long  de  170  m.,  avec  deux  portiques  d'ordre 
dorique  (frontons  sculptés  par  Lecorne).  Le  pavillon  0.  contient 
la  bibliothèque;  le  pavillon  E.,  le  musée  de  botanique;  les 
bâtiments  qui  les  réunissent  forment  la  galerie  de  géologie  et 
de  minéralogie.  On  entre  par  le  portique  de  dr.,  en  avant 
duquel  sont  disposés  de  beaux  échantillons  minéralogiques. 

Galeries  de  minéralogie  et  de  géologie  (PL  3).  —  1"=  salle  ou  ves- 
tibule. Collection  de  Haiiy,  le  véritable  londateur  de  la  galerie  de  miné- 
ralogie: modèles  cristallographiques  faits  sous  la  direction  de  Romé  de 
Lisle  (177-2). 

Grande  galerie  (à  g.)  longue  de  100  m.  —  Aux  deux  extrémités,  tableaux 
représentant  des  curiosités  naturelles  ou  des  sites  remarquables.  Au 
milieu  de  la  galerie  sont  les  statues  en  marbre  :  à  dr.,  de  Georges  Cunier, 
par  David  d'Angers;  à  g.,  d'Batiy,  par  Brion.  Derrière  la  première,  à 
g.  de  laquelle  est  la  vitrine  des  mines  Alibert  (graphite  et  néphrite  de 
la  Sibérie  orientale),  est  un  relief,  par  Poulett  Scrope,  des  puys  ou  vol- 
cans éteints  d'Auvergne;  autour  de  la  seconde,  de  superbes  tables  en 
albâtre  blanc  et  rouge,  ainsi  qu'en  mosaïque  de  Florence.  Entre  les  di^ux 
statues,  la  collection  des  météorites  ou  i)ierres  tombées  du  ciel  com[)reiid 
700  échantillons  provenant  de  270  chutes,  notamment  un  holosidère  ou  fer 
météorique  trouvé  en  1866  à  Cohahiula  (Mexique)  et  un  arvaïte  renfermant 
de  petits  grains  de  diamant,  trouvé  à  Arizona  (Etats-Unis).  Au  milieu  do 
la  partie  do  la  saile  comprise  entre  l'entrée  et  les  statues,  vitriiK'  (•,ont(> 
nant  des  reliefs  du  Mont-P>lano  et  des  Hautes-Pyrénées. 

La  minéralogie,  qui  occupe  les  armoires  et  vitrines  fnisaul  le  tour  do  la 
salle,  comprend  plusieurs  classes.:  corps  simples,  s(;ls  alcalins,  1(mi-cs 
alcalines  et  autres,  métaux  et  leurs  composés,  silicates,  l'iic  rlassilica- 
tion  rationnelle  permet  d'étudier  les  caractères  géiKuaiix  dos  niiiK'raiix 
et  des  cristaux  et  l'application  de  la  minéralogi(;  aux  arts  (i)i('rros  d'unio- 
meut,  à  lithographier  et  à  peindre,  mosaïques,  ))i(!rr('s  i)r(''cioiis('S  l)rut(>s 
et  taillées,  marbres  de  diverses  couleurs,  etc.;.  Kw  laisant  le  lour  d(^  dr. 
à  g.  on  remarque  notamment  :  une  collection  de  |)i(MTcs  précieuses  do  pro- 
venance américaine  donnée  par  M.  Pierjxjiil  xMoi  uau;  -2  inaiinili(|uos  blocs 
de  quartz  amétliyste  ;  des  spécimens  do  kuii/ii(^  'miruM-al  nouveau),  aiii*"- 
thyste,  tourmaline,  amazonite,  outre-moi-,  nounn'iic,  i^a/iiK-riie,  axinih;, 
chrysocole,  almandin,  ouwarowito,  coloplioniie.  a j)lMiiie.  ("pidoi e  oi,  apanie, 
ilvaïte,  rubellite,  datolite,  topaze,  turijuoiso,  ailaniil,(\  clicssv  li te,  mala 
chite,  agate,  quartz  enfumé,  quartz  hyalin,  (piari/  rose,  lliiornu^,,  pyrite 
et  blende;  or,  argent,  cuivre  et  soufre  "nalils. 

La  géologie,  qui  occupe  les  vitrines  centrales  ol,  l(;s  couloirs  lal<';i'aux 
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supérieurs,  comprend  :  —  l**  une  collection  systématique  des  terrains,  ou 
étages  géologiques,  Tune  des  plus  complètes  de  l'Europe  (10,000  échan- 
tillons env.)  ;  en  commençant  par  la  dr.  du  côté  de  la  bibliothèque,  les 
terrains  sont  ainsi  classés  :  terrains  schisteux  cristallin,  cambrien,  silu- 
rien, dévonien,  carbonifère,  permien,  triasique,  jurassique,  crétacé,  ter- 
tiaire, quaternaire  et  actuel;  — 2<*  une  collection  spécifique  des  roches; 
—  3**  une  collection  géographique  (elle  occupe  la  plupart  des  tiroirs  des 
galeries  basses  et  des  galeries  hautes)  ;  —  4<»  une  collection  paléontolo- 
gique.  —  A  côté  des  vitrines  des  terrains  sont  disposées  :  dans  le  couloir 
de  dr.,  la  collection  paléontologiqiœ  (poissons,  reptiles  et  mammifères  fos- 
siles) ;  dans  le  couloir  de  g.,  la  collection  spécifique  des  roches. 

A  l'extrémité  de  la  galerie  (tronçons  d'un  prisme  articulé  de  lave  basal- 
tique; modèles  d'un  gros  bloc  de  fer  natif  et  du  fer  météorologique  de 
5  360  kilog.  trouvé  à  Bandego,  Brésil)  on  passe  dans  un  vestibule  [statue 
de  Jussieu,  par  Legendre-Héral),  donnant  accès  dans  les 

Galeries  de  botanique.  —  Cette  collection,  dont  l'origine  remonte  au 
don  fait  en  183'2,  par  M.  Adolphe-Théodore  Brongniart,  de  sa  collection, 
s'est  accrue  du  don  de  la  collection  Robillard  d'Argentelle  (connue  sous 
le  nom  de  Carporama)  et  de  nombreuses  collections  nouvelles. 

Dans  les  collections  publiques  nous  mentionnerons  :  1»  une  belle  suite 
de  modèles  en  cire  de  champignons,  exécutés  au  commencement  du  xix«  s. 
par  Pinson  ou  donnés  par  l'empereur  d'Autriche  ;  2«  une  collection  de 
fruits  secs  et  de  fruits  charnus  ou  de  fleurs  conservés  dans  l'alcool  ;  3*^  une 
très  nombreuse  collection  de  végétaux  fossiles.  —  Dans  les' collections 
réservées  à  l'étude  et  qui  comprennent  les  herbiers,  on  peut  évaluer  le 
nombre  des  échantillons  à  plus  de  500,000,  et  le  nombre  des  espèces  diffé- 
rentes, représentées  souvent  par  plusieurs  échantillons  de  diverses  ori- 
gines, à  200,000  au  moins. 

Bibliothèque.  —  La  salle  du  rez-de-chaussée  est  ornée  d'une  statue 
d' Ad  an  son. 

La  bihliotluMinc  renferme  env.  200,000  vol.,  18,000  manuscrits  et 
3,500  cartes  géogra[)hiqucs.  La  bibliothèque  de  Ch.  Bonaparte,  prince  do 
Canino,  qui  forme  un  fonds  à  part,  est  surtout  remarquable  pour  les 
ouvrages  d'ornithologie.  Parmi  les  manuscrits,  on  remarque  :  ceux  de  Tour- 
nefort,  Plumier,  Bulïon,  des  Jussieu,  de  Vicq  d'Azyr,  Lamarck,  Com- 
merson,  etc.;  un  manuscrit  chinois,  en  8  vol.  petit  in-fol.,  avec  figures  ;  des 
])eintures  chinoises  sur  papier,  etc.;  une  collection  considérable  do  dessins 
de  poissons  et  do  (h)cunionts  manuscrits  concernant  l'ichthyologie,  collec- 
tion lbrmé(î  pnr  Cuvior  (^t  VahMicionnos  ;  dos  «Icssius  originaux  d'histoire 
naturelle  d(^  iiliisicurs  voyages  d(î  circniiin;Lvii;;ition.  Le  fonds  le  plus 
précieux  est  la  collection  des  vélins  ou  dessins  d'iiistoirc  naturelle  (120  vol. 
in-folio  comprenant  plus  de  8,000  dessins),  commencée  par  Robert  pour 
Gaston  d'Orléans  en  1630,  continuée  jusqu'à  nos  jours  par  Joubcrt, 
Aubriet,  MUe  Bassenortc,  Van  Spaendonck,  les  frères  Redoute,  Maréchal, 
Chazal,  Wcrner,  Mlle  Riché,  Riocreux,  etc. 

Dans  la  rotonde  do  l'escalier  intérieur  est  exposée  une  collection  de 
portraits  des  professeurs  du  Jardin  du  Roi  et  du  Muséum;  buste  do 
Buffon  en  l)iscuit  do  Sèvres  ;  buste  do  Chevreul  centenaire,  par  Bernstamm. 

A  ro.  des  galeries  de  botanique,  minéralogie  et  géologie,  se 
trouve,  la  '/rurison  de  liuffon,  iiommé(ï  autrefois  Fin  tendance 
(bullon  y  Jiahita  de|)uis*n73  jusqu'à  sa  mort,  16  avril  1788). 

De  Tautriî  côté  de  la  rue  Bulïbn,  sur  un  grand  terrain  appar- 
tenant au  Muséum,  sont  des  dépendances  comprenant  les  pépi- 
nières et  div(!rs  laboratoires. 
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MANUFACTURE   DE  TAPISSERIES 
DESGOBELINSi 

Jours  [et  heures  d'entrée.  —  Le  musée  et  les  ateliers  que  le  public  est 
admis  à  visiter  sont  ouverts  les  mercr.  et  sam.  de  1  h.  à  3  h. 

Cet  établissement  (Pl.  IV,  0,  16;  avenue  des  Gobelins,  42)  se 
compose  de  bâtiments  très  étendus  ayant  conservé  intacte  la 
physionomie  du  xvii^  s. 

Le  premier  atelier  royal  de  tapisseries  fut  celui  de  Fontainebleau,  trans- 
féré par  Henri  II  à  Paris.  Supprimé  pendant  les  troubles  de  la  Ligue,  cet 
atelier  fut  rétabli  par  Henri  IV,  et  installé,  en  1601,  dans  les  bâtiments 
des  Gobelins  (les  premiers  Gobelins  étaient  des  teinturiers  établis  dans  le 
quartier  St-Victor;  leurs  teintures  jouissaient  d'une  grande  réputation). 
Louis  XIV  installa  aux  Gobelins  la  Manufacture  royale  des  meubles  de  la 
Couronne,  organisée  par  un  édit  de  1667.  Lebrun,  puis  Pierre  Mignard  en 
furent  directeurs.  Si,  après  eux,  des  peintres  n'ont  pas  toujours  la  direc- 
tion des  Gobelins,  ce  sont  eux,  les  Coypel,  les  Oudry,  les  Boucher,  qui 
inspirent  leurs  chefs-d'œuvre.  On  y  réunit,  en  1827,  la  manufacture  royale 
de  la  Savonnerie,  établissement  créé  par  Henri  IV,  à  Chaillot,  dans  une 
ancienne  fabrique  de  savon,  d'où  lui  vient  son  nom.  Une  partie  des  bâti- 
ments des  Gobelins  a  été  incendiée  par  la  Commune  en  1871. 

Le  Nusée  est  situé  à  g.  dans  la  cour.  Les  sujets  des  tapis- 
series sont  généralement  indiqués  par  des  inscriptions. 

i"  salle.  —  Faire  le  tour  de  dr.  à  g.  :  Ze  Passage  de  ponte  Molle,  d'après 
Raphaël  (xvii«  s.).  —  Le  Sacrifice  d'Ahrakarn,  d'après  Simon  Vouct  (xvii«  s.). 
—  La  Danse  des  Nymphes,  d'après  Noël  Coypel.  —  3  pièces  de  la  Tenture 
dite  les  Chasses  de  Ma.ximilien,  fabrique  de  Bruxelles  vers  1550  (appar- 
tiennent au  Musée  du  Louvre  ;  réparés  aux  Gobelins).  —  Tenture  des 
Iriomphos  :  Triomphe  de  Pallas,  d'après  Noël  Coypel,  xvii«  s.  —  Tenture 
dArthémise  :  le  Triomphe  d'Apollon,  d'aprôs  Lerambert,  fabrique  de  Paris. 
xvii«  s.  —  Tenture  des  dessins  de  Raphaël  :  le  Mariage  d'Alexandre,  d'après 
Noël  Coypel,  xvii«  s.  —  Le  Sacrifice  de  Listre,  d'après  Raphaël,  fabrique 
de  Mortlako  (Angleterre),  xvn»'  s.,  exposé  provisoirement.  —  Le  Château 
de  Saint-Germain  de  la  suite  des  Mois  ou  des  Résidences  royales,  d'après 
Oh.  Lebrun,  Go])elins,  xviic  s.  —  E lie  montant  au  ciel,  tapisserie  laine  et 
soie,  anciens  ateliers  de  Paris,  manufacture  De  la  Planche  et  de  Comans 
aux  Gobelins.  —  Terme,  d'après  Ch.  Lebrun.  —  Autour  de  la  salle  :  bustes 
de  Charles  Lebrun  (1619-1690),  par  Leroux;  Jean  Fr.  de  Troy  (1679-1752), 
par  Pans;  Jean-Baptisto  Oudrv,  par  Maillard  :  Pierre  Mignard  (1610-1695), 
par  Jouant;  François  Desportes  (1661-1743)  et  Fr.  Boucher  (1703-1770), 
Pf-^  Jacquet;  Claude  Audran  (1658-1734),  par  Belloc  ;  Noël  Coypel  (1628- 
1707),  par  Sabatut;  statue  en  bronze  de  Colbert  ;  vase  de  Sèvres.  Dans  des 
vitrines  :  tapisseries  coptes  du  vi«  au  x«  s.  ;  travail  d'un  élève  tapissier 
depuis  son  début  à  l'école  jusqu'à  son  entrée  à  l'atelier. 

2«  salle  ou  passage  (à  dr.).  —  Verdure  du  xvi«  s.  —  Tenture  des  Chasses 
de  J.ouis  XV,  Ze  Limier,  d'après  Oudry  (xviiies.).  —  Les  Flamands  deman- 
aent  la  paix  «  Clovis  (Bruxelles,  xvii«  s.).  —  Tenture  des  Indes  :  les  Tau- 
reaux et  Combat  d'animaux,  d'après  Dosportes  (xviii«  s.).  —  Vase  de  Sèvres. 

1.  V.       sect.,  p.  80. 
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3«  salle  (à  g.).  —  Au  milieu,  tapis  persan  du  xvi«  s.  (legs  Goupil).  — 
A  dr..  Sanglier  de  Calydon  (xviii'^  s.).  —  Le  Baiser  de  Judas  (xvi^  s.).  — 
Fragments  des  Chasses  de  Maximilien.  Gobelins  xviii®  s.  d'après  les  tapis- 
series flamandes  du  xvi^  —  Louis  XI  levant  le  siège  de  Dole  et  de  Salins 
en  1477  (Bruges,  1501).  —  Salutation  angélique  (xv*^  s.).  —  Le  Christ  mort 
(xvi®  s.).  —  Au-dessus,  tapis  persan  en  soie  (legs  Goupil).  —  Adoration 
des  Mages  (xv'^  s.).  —  Guérison  du  paralytique,  la  Mort  d'Ananie  (xvi®  s.). 

—  Mort  de  Joab  (Fontainebleau,  xvi*=  s.),  d'après  Ducerceau.  —  Sacrifice 
de  Lystre,  Elymas  frappé  de  cécité,  d'après  Raphaël.  —  Tapis  persan  du 
xvi*'  s.  (legs  Elie  Delaunay).  —  Vase  de  Sèvres. 

4«  salle.  —  Plafond  de  i'atelier  de  Lebrun.  —  Fragment  d'Aubusson.  — 
Verdure  du  xvi*'  s.  (Flandres).  —  Entrée  de  ï ambassadeur  Turc  dans  le  jar- 
din des  Tuileries  le  Ï6  mars  i73f,  modèle  de  Ch.  Parrocel,  broderie  de  Per- 
rot,  tapisserie  la^ne  et  soie  exécutée  de  1732  à  1734  dans  l'atelier  de  haute 
lisse  de  Lefebvre.  —  Le  Coricert  (xvi"  s.).  —  Flore  (Fontainebleau,  xvi''  s.). 

—  Autour  de  la  salle,  meubles  en  tapisserie  de  la  Savonnerie  (fleurs)  et 
vase  de  Sèvres.     *  ' 

Au  fond  de  la  salle,  à.  g.,  on  entre  dans  le  P»"  atelier  des  tapisseries, 
séparé  d'un  second  atelier  par  un  escalier  de  13  marches.  Les  tapisseries 
sont  fabriquées  sur  des  métiers  (plusieurs  datent  du  temps  de  Louis  XIV) 
dont  la  chaîne  est  verticale  et  qui  sont  dits  de  haute  lisse  parce  que  les 
flls  qui  servent  à  manœuvrer  l'une  des  nappes  de  la  chaîne  et  que  l'on 
appelle  lisses,  sont  tendus  en  hauteur.  Le  tapissier  occupe  un  siège  entre 
le  métier  et  le  tableau  qui  lui  sert  de  modèle,  la  face  tournée  du  côté  du 
jour  et  le  métier  interposé  entre  lui  et  les  fenêtres  de  l'atelier.  L'artiste 
ne  voit  son  modèle  qu'en  se  retournant  et  son  travail  qu'à  l'envers.  De 
petites  glaces  placées  devant  la  tapisserie  et  montées  sur  des  tiges  de 
cuivre  lui  permettent  de  suivre  le  travail  point  par  point.  On  peut  éva- 
luer en  moyenne  la  surface  de  tapisserie  fabriquée  en  un  jour  à  34  cent, 
carrés  par  personne. 

Dans  le  premier  atelier  :  Nymphe  et  Bacchus,  d'après  J.  Lefebvre;  le 
ToucJier,  d'après  P.  Baudry;  Scène  de  Bon  Quichotte  ;  Jupiter  et  V  Amour. 

—  En  passant  dans  le  2*  atelier,  à  g.,  Vénus  et  Vulcain.,  d'après  Boucher. 

—  Au  delà  du  2''  atelier  on  s'engage  dans  un  corridor  garni  de  tapisseries  : 
Verdures  franraises  (xv  et  wi''  s.);  tapisseries  d'Espagne;  tapis  d'Orient. 

—  Un  escalier  descend  à  l'extérieur;  au  bas,  à  dr.,  porte  donnant  dans  la 
salle  de  la  Savonnerie. 

Dans  la  cour  à  g.,  au  delà  d'un  passage  voûté,  on  visite  une  chapelle 
ornée  de  deux  grandes  tapisseries  :  la  Messe  de  Bolsène,  Héliodore  chassé 
du  temple,  d'a])r(>s  l\aj)liai'l.  Au  l)as  des  tapisseries,  dans  des  cadres,  sont 
placés  des  modèhïs  do  laj)issories  des  Flandres,  d'Italie,  de  Suisse  do 
divers  siècles,  des  dessins  de  Van  der  Meulen,  une  sanguine  de  Jean 
Bérain  (à  g.)  et  les  esquisses  des  pièces  récemment  exécutées. 

En  quittant  la  ciini)elle  on  se  dirige  en  face  pour  sortir  des  Gobelins. 


MANUFACTURE  DE  PORCELAINES  DE  SÈVRES 

Moyens  de  transport.  —  A.  Par  chemin  de  fer.  —  Départ  soit  de  la  garo 
Saint-Lazare,  soit  do  la  gare  des  Invalides,  pour  Pont-de-Sèvres^  station 
loul,  à  fait  à  proximité  de  la  Manufacture  de  Sèvres.  —  Prix  :  do 
l'aris-Saint-Lazare  à  Pont-de-Sèvres,  00  c.  et  50  c;  de  la  gare  des  Inva- 
lides à  P<)ni-d(;-Sèvres,  1  fr.  et  50  c. 

B.  Par  tramway.  -  Départs  du  quai  du  Louvre,  (între  le  Pont-Neuf  et  le 
i)oiit  (les  Arts,  à  l'h.  35  et  à  l'I».  5;  prix  50  c.  à  Tint.,  35  c.  à  l'impériale 
(couverte);  descendre  au  pont  do  Sèvres.  —  Dans  Paris,  corresp.  au 
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Louvre,  au  pont  des  Saints-Pères,  à  la  place  de  la  Concorde,  au  pont 
de  FAlma  et  au  pont  de  Grenelle  avec  les  omn.  et  trams  de  la  C'^  des 
<jmnibus. 

<  .  Par  bateau.  —  Départ  du  quai  des  Tuileries  (rive  dr.).  —  Escales  dans 
Paris,  toutes  sur  la  rive  dr.  de  la  Seine  :  Concorde.  Aima.  Passy  et 
Auteuil  (viaduc  du  Point-du-Jour ;  corresp.  avec  la  Petiic-Cointure).  — 
Prix  :  20  c.  en  sem.,  40  c.  dim.  et  fêtes.  —  Trajet  reconuntiudc. 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Le  Musée  céramique  et  les  salles  d'expo- 
sition sont  ouverts  t.  1.  j..  dim.  compris,  de  midi  à  4  h.  du  P""  oct.  au 
31  mars,  de  midi  à  5  h.  du  1"  avril  au  30  sept.  —  Les  ateliers  ne  se  visi- 
tent qu'avec  des  cartes  délivrées,  sur  demande  écrite,  soit  par  l'adminis- 
trat-eur  de  la  Manufacture,  à  Sèvres,  soit  par  la  direction  des  Beaux-Arts, 
rue  de  Valois,  3,  à  Paris,  et  seulement  les  lundis,  jeudis  et  sam.,  de  1  h. 
à  4  h.  du  1"  oct.  au  31  mars,  de  1  h.  à  5  li.  du  1*=""  avril  au  30  sept.  Pour- 
boire facultatif  au  gardien  qui  accompagne  mais  d'usage,  l  fr.  minimum, 
50  c.  par  pers.  si  I  on  est  en  groupe. 

Sèvres  (restaurant  du  Nord  et  de  la  Manufacture ,  près  de 
l'entrée  du  parc),  8,  216  hab.,  situé  au  débouché  d'un  vallon  pro- 
fond dans  la  vallée  de  la  Seine,  est  célèbre  par  sa  Manufacture 
de  porcelaines. 

La  Manufacture  nationale  de  porcelaines  comprend,  outre 
les  ateliers,  les  fours  elles  locaux  de  l'administration,  des  salles 
d'exposition  et  un  remarquable  et  important  musée  céramique. 

On  pénètre  dans  le  bâtiment  principal,  en  façade  sur  le  parc 
et  au  fronton  duquel  est  une  grande  mosaïque  exécutée  à  la 
Manufacture,  par  un  large  escalier  au  pied  duquel  a  été  édifiée 
la  statue  en  bronze  de  Bernard  Palissy,  par  Barrias.  Dans  le 
vestibule  (à  g.,  vestiaire;  dépôt  des  cannes  et  parapluies  obli- 
gatoire et  gratuit)  se  tiennent  les  gardiens  chargés  de  conduire 
dans  les  ateliers  les  visiteurs.  A  moins  que  les  visiteurs  n'arri- 
vent précisément  au  moment  d'un  dé]>art  pour  les  ateliers,  on 
les  fait  entrer,  en  attendant,  à  dr.,  dans  les  salles  d'exposition, 
où  le  gardien  vient  ensuite  les  appeler  et  retirer  leurs  cartes, 
pour  les  conduire  aux  ateliers;  à  la  sortie  de  ceux-ci,  les  visi- 
teurs peuvent  monter  au  Musée  céramique,  installé  à  l'étage. 

Rez-de-chaussée.  —  Vestibul?:.  —  Enormes  jarres  (4,000  lit.),  fabriquées 
pour  la  conservation  de  Thuile  à  Lucena  (Espagne).  —  Urnes  de  Giat 
(Haute-Vienne).  —  Amphores  gallo-romaines. 

Salles  d'exposition  (on  entre  à  dr.).  —  P*'  salle.  —  Grès  et  porcelaines 
conservés  comme  pièces  de  -musée  ;  modèles  de  sculptures  d'auteurs 
contemporains;  le  tout  formant  une  exposition  permanente.  —  Au  milieu, 
à  dr.,  b*'  vitr  :  porcelaine  dure  n"  1,  '2"  vitr.  :  grès  à  couvertes  variées; 
à  g.,  P''  vit.  :  porcelaine  tendre,  2''-  :  porcelaine  dure  n"  2.  —  Grands  vases 
à  couvertes  et  à  cristallisations. 

S*"  SALLK  (k  dr.).  —  A  g.  :  Tableaux  sur  poi'cclaive  :  Charles  ^'^  la  Mort 
d'Atala,  la  Maîtresse  du  Titien,  portrait  de  Van  Dyck,  Sainte  Cécile,  copies 
de  chefs-d'œuvre  du  Louvre.  —  Surtout  de  table  à  sujets  mytliologiques, 
par  Fr&mict  (Exposition  de  1900).  —  Modèles  en  biscuit  de  sculptures  do 
Frémiet,  Saint-Marceaux,  Deloye,  Hannaux,  lloudon. 

3«  SALLE.  —  Tableaux  :  Embarquement  pour  Cythère;  Fruits;  Madone 
au  grand  duc.  —  6  vitr.  isolées  renfermant  des  pièces  d'exi)osition  et 
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4  vitr. -appliques  contenant  des  pièces  mises  à  la  disposition  des  visi- 
teurs ;- premier  modèle  d'étude  du  Lion  de  Belfort. 

4«  SALLE  (en  remontant  à  g.).  —  Tableaux  :  l'Ecole  d'Athènes,  la  Yierge 
au  voile  ;  Paysage  (la  Charrette  au  cheval  blanc)  ;  Ste  Thérèse  la  Déli- 
vrance de  St  Pierre.  —  Pièces  de  services  de  table  ;  vases  de  formes 
diverses;  biscuits.  . 

Une  galerie  vitrée  conduit  aux  fours  et  aux  ateliers  de  fabrication  ;  le 
gardien  qui  conduit  explique  les  diverses  opérations  exécutées  sous  les 
yeux  des  visiteurs. 

EscALih:R.  —  Grands  vases  dont  deux  en  pâte  tendre,  fond  turquoise, 
monture  bronze. 

V  étaqe.  —  Palier  supérieur  de  l'escalier.  —  2  statues  de  bronze  :  la 
Céramique,  par  Guillaume;  la  Sculpture,  par  Germain.  —  Mosaïques 
d'après  L.-O.  Merson.  —  Bustes  de  Brongniart,  fondateur  du  musée,  par  , 
Feuchère,  et  de  Rioucreux  (1791-1872),  ancien  conservateur,  par  Mathieu 
Meusnicr.  —  Rhinocéros  et  hyène  en  porcelaine  dure  de  Saxe  (1730).  — 
Chautfoirs  du  château  de  Versailles  (xvii«  s.),  en  faïence  émaillée.  —  Car- 
relages persans  (xviiie  s.).  —  Carreaux  de  Delft  (xvii^-xviii®  s.). 

Musée  céramique.  —  Ce  musée,  qui  renferme  plus  de  15,000  pièces 
anciennes,  représente  une  valeur  d'env.  10  millions  de  fr. 

Salon  d'honneur,  dont  le  plafond  est  supporté  par  12  colonnes.  —  Au 
milieu,  magnifique  vase  blanc,  dit  Vase  Neptune,  haut  de  3  m.  15,  par  J.  Ni- 
coUe  (1867);  entre  les  colonnes,  tapisseries  des  Gobelins  (allégories  :  le 
Tournage,  la  Cuisson,  la  Sculpture,  la  Peinture  du  vase,  tissées  par  C.  Duruy, 
(raprèslcs  cartons  de  Lechevalliei'-Chevignard),  et  beaux  vases  d'une  grande  ■ 
valeur.  —  5  vitr.  (faire  le  tour  de  dr.  à  g.  et  finir  par  la  vitr.  devant  la 
fon.)  résumant  l'historique  de  la  porcelaine  de  Sèvres  dont  la  fabrication  a 
commencé  à  Vincennes  (dans  la  1'"  vitr.,  flacon  contenant  le  premier  kaolin 
trouvé  en  France  en  1755  et,  à  côté,  petit  Bacchus  fabriqué  avec  ce  kaolin). 

galerie  (à  dr.).  —  A  dr.  et  à  g.,  série  de  compartiments  :  au  centre, 
longue  vitrine  renfermant  les  plus  belles  pièces.  —  En  face  de  rcntrc(\ 
Vierge  en  faïence  (éc.  de  délia  Robbia,  xv*^  s.). 

CoMPARTLMENTS  à  dp.  —  l"'"  :  potcrios  égyptiennes  (n"  1175,  curieux  vase 
funéraire,  désigné  sous  le  nom  de  vase  cajwpe)  et  poteries  mates  antiques 
grecques  avant  Tèro  chr(M  ienne;  —  '•2"  :  poteries  antiques  lustrées  grecques 
(il"  7230,  sur  la  vitrine  4,  spécimen  des  amphores  décernées  en  prix  aux 
vainqueurs  dans  les  fêtes  publiques  nommées  Panathénées);  —  3"  :  antiques 
étrusques  (n"  1916,  ustensiles  divers  que  l'on  plaçait  dans  les  tombeaux; 
dans  le  bas  de  la  vitrine  5,  lam])es  et  jouets  d'enfants),  celtiques,  gauloises 
et  gallo-romaines,  rouges  romaines  mates  et  lustrées;  —  4''  :  poteries  mates 
du  vii'^  au  xvi"  s.  trouvées  en  France  et  péruviennes  antiques  ;  — 5^  :  pote-, 
ries  antiques  mexicaines  et  colombiennes,  terre  cuite  votive  de  Pondichéry, 
terres  cuites  diverses  (Tanagra,  Nini,  David  d'Angers);  —  6*"  :  poteries  ver- 
nissées françaises  du  xii*'  au  xviii"  s.  ; —  7'-  :  poteries  vernissées  françaises 
«lu  xvr-  au  xviii"  s.  (à  dr.  de  la  vitrine  13,  remarquable  terre  cuite  qui  ornait 
la  façade  dn  château  d'Oiron,  Deux-Sèvres),  poteries  do  diverses  natures 
trouvées  à  Paris  [xir-xvi''  s.)  ;  —  :  poteries  vernissées  françaises  et  étran- 
gères des  xvr-xviii'"  s.,  carreaux  de  y)o(des  divers  (Nuremberg,  Suisse,  etc.);  ' 
—  O""  :  jtoteries  vernissées  françaises  (xvir-xviii"  s.),  carreaux  vernissés  ! 
(ré|)0(|iu's  cl  provenances  div(;rses. 

En  Ire  les  <<»inparliments  de  dr.  et  de  g.,  vases  en  porcelaine  tendre  et 
en  porcclaiiM'  dure;  décorés. 

Dans  b's  vi  i  iunks  (au  milieu  d(^  la  galerie)  corrcs|)ondant  à  cotte  pre- 
mière série  «1(5  compartini(;nts  :  faïences  italiennes  éniaillées  (xv«-xvi"  s.), 
liispano-mores(|u<;s  (xv'  -xvii''  s.),  orientales,  do  l'Asie-Mineuro  et  Rhodes 
(xv-xvni"  s.);  céramiques  ])orsano  (xiv«-xl\«  s.;  dans  la  vitrine  2-1,  remar- 
(|uablo  fragment  d'architocturo  avec  rcflèts  m6talli(iuos  qui  provient  d'une 
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mosquée  d'Ispahan,  n°  7083),  du  Caire  et  de  Syrie  (xii<^-xvii«  s.)  ;  grès  cé- 
rames français  et  étrangers  (xvie-xviii«  s.);  faïences  de  Bernard  Palissy 
et  de  son  école  (xvi'^-xvii^  s.),  poteries  vernissées  italiennes  (xvi«-xviii®  s.). 
A  l  extrômité  de  la  salle,  adossé  à  la  vitrine,  tuyau  de  poêle  en  Rouen  (1780). 

Avant  de  voir  les  compartiments  de  g.,  on  visite  la  salle  à  l'extrémité 
de  la  galerie  :  grand  ])Ocle  en  faïence,  représentant  la  Bastille,  offert  à  la 
Convention  ;  grand  poêle  en  faïence  émàillée  en  vert,  de  rsuremberg; 
fourneau  de  coupelle  (xviii^  s.).  —  Au  centre,  -2  vitr.  où  sont  exposés  les 
derniers  dons,  legs  et  achats. 

Compartiments  à  g.  de  la  galerie.  —  P»"  et  2®  compart.  (en  revenant)  : 
faïences  éraaillées  de  Moustiers  (xviii'^  s.).  Marseille  (xvii^-xviiie  s.),  Stras- 
bourg (xviii«-xix®  s.);  —  3^  et  4"  :  faïences  françaises  du  xyiii^  s.  (Nider- 
viller,  Saint-Clément,  Aprey,  Sceaux,  Saint-Amand,  Saint-Omer,  Bordeaux, 
Goult,  Rennes)  ;  —  5*  :  faïences  émaillées  françaises  de  provenances 
diverses  (xvii'^-xviii'^  s.  ;  entre  les  vitrines  56  et  57,  statuette  de  Saint 
Sébastien  en  faïence  blanche  de  Nevers,  xvii«  s.)  et  espagnoles  (xviii«  s.); 
entre  le  5«  et  le  6®  compart.,  buste  en  faïence  fine  du  comte  d'Aranda 
(Alcora,  Espagne,  xviii"  s.);  —  6®  :  faïences  émaillées  de  Delft  (xyu*- 
xvin*^  s.);  —  7"  :  faïences  (xviii*  s.)  de  Suède,  Bavière,  Hanovre,  Hon- 
grie, etc.;  —  8"  :  faïences  émaillées  françaises  et  étrangères  (xyiii»  s.); 

—  9*  :  faïences  fines  françaises  fin  du  xviii*  s.,  pavage  et  cheminée  du 
manoir  de  Lintot,  fabrique  de  Rouen  (1730-1740). 

Dans  les  vitrines  (au  milieu  de  la  galerie)  correspondant  à  cette  deuxième 
série  de  compartiments  :  faïences  émaillées  françaises  et  italiennes  des 
xvi'=-xviii<^  s. 

2^  galerie  (à  g.  du  salon  d'honneur).  —  En  face,  cassolette  des  Quatre- 
Saisons,  modèle  de  Carrier  Belleuse.  —  Compartiments  à  dr.  :  l^"*,  2^  et  3«  : 
porcelaine  de  Chine  décor  bleu;  —  4^  et  5«  :  porcelaines  de  Chine  et  du 
Japon  époques  diverses;  —  6^,  7"  et  9''  :  porcelaine  de  Chine  décors  variés; 
— -  8«  porcelaine  de  Chine  ancienne  fabrication. 

Vitrines  (côté  dr.)  de  miilieu  :  porcelaines  et  grès  de  Chine  et  du  Japon. 
A  l'extrémité  de  la  vitrine,  petit  modèle  en  porcelaine  chinoise  moderne 
de  la  tour  de  Nan-King. 

A  l'extrémité  de  la  galerie,  on  visite  4  salles,  avant  de  voir  les  compar- 
timents de  g. 

l""*^  salle  :  poteries  exotiques  diverses;  porcelaines  de  Chine  et  du  Japon 
modernes);  tombeau  indien  moderne;  Bouddha  et  les  16  rakans,  terre 
cuite  laquée,  —  2^^  salle  (à  dr.)  :  musée  moderne  des  fabrications  fran- 
çaise et  étrangère;  baignoire  en  faïence  dite  «  ingerçable  ».  —  3^  salle 
(à  g.  et  au  fond  de  la  ï")  :  faïences  modernes  de  provenances  diverses. 

—  4^  salle  :  émaux  sur  cuivre  anciens  et  modernes  (n''  736,  plat  ovale  de 
Suzanne  Court);  verreries  diverses  depuis  l'antiquité  jusqu'au  xviii*  s. 

Compartiments  à  g.  de  la  galerie  :  l"  :  porcelaine  dure  do  Sèvres,  xvii*- 
xviii®  s.;  —  2**  :  id.,  xik^  s.  ;  —  3*^  id.,  xix«  s.  ;  émaux  sur  métal  ;  le  Vaisseau 
le  Vengeur,  peinture  sur  porcelaine  par  Garneray  ;  • —  4^  :  portrait  de  Dilh, 
porcelainier,  par  Drolling;  porcelaine  dure  de  Sèvres;  modèles  de  pièces 
en  blanc;  peintures  sur  porcelaine  (Intérieur  d'après  Gérard  Dou,  Fleurs 
et  Fruits  d'après  Spaendonck,  portrait  de  Raphaël  d'après  lui-même);  — 
5^  :  peintures  sur  porcelaine  (l'Amour  et  Psyché,  portrait  d'après  le  Tintoret, 
la  Fornerina,  Sainte-Famille  d'après  le  Parmesan,  Entrée  de  Henri  IV 
à  Paris,  le  pape  Jules  II);  partie  du  vase  dit  de  l'Alhambra;  —  6«  :  pein- 
tures {Menue  de  Bolsena,  paysage  d'après  Poussin);  applications  de  divers 
procédés  et  premiers  essais  faits  à  la  Manufacture  ;  portrait  ;  —  7"  :  modèles 
en  terre  cuite  exécutés  de  1750  à  1800  pour  être  reproduits  en  biscuits; 
vases  décorés,  dont  un  composé  par  Fragonard;  assiettes  peintes  par 
Jacobbcr  en  1846;  — 8^  -.guéridon  en  porcelaine  peinte  (deurs);  jardinière 
de  Sèvres,  porcelaine  nouvelle  (prix  de  Sèvres,  1882J;  —  9«  :  modèles  en 
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terre  cuite  {V.  \  porhmits  de  Jeanne  d'Aragon  et  de  la  reine  Marie- 
Amélie.  Près  do  la  porto  d'entrée  de  la  galerie,  buste  de  Louis  XVIII, 
en  biscuit,  par  Mascrct,  et  plaque  de  porcelaine  blanche  de  dimensions 
remarquables. 

Vitrines  de  milieu  corrosp.  à  la  '2*^  série  :  porcelaines  tendres  et  por- 
celaines dures  Iranoaisos  et  étrangères  du  xviii"  s. 


MONNAIE  ET  MUSÉE  MONÉTAIRE  ^ 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Ateliers  et  musée  monétaire,  visibles  le 
mardi  et  le  vend.,  de  1  h.  à  3  li.,  avec  une  permission  spéciale,  indispen- 
sable, délivrée,  sur  demande  écrite,  par  M.  le  Directeur  des  monnaies, 
quai  Gonti,  11. 

L'hôtel  de  la  Monnaie  (Pl.  IV,  M,  H),  vaste  édifice  d'une 
beaulé  sévère,  qui  borde  le  quai  Gonti,  entre  l'Institut  et  le 
Pont-Neuf,  a  été  construit  par  l'architecte  Jacques-Denis  Antoine. 
La  première  pierre  fut  posée  en  1771. 

Au  commencement  du  xiv®  s.,  la  Monnaie  se  trouvait  dans  la  rue 
actuelle  de  la  Monnaie,  entre  le  Pont-Neuf  et  la  rue  du  Roule  ;  au 
XVIII''  s.,  un  nouvel  édifice  fut  construit  sur  le  vaste  emplacement 
qu'avaient  occupé  le  grand  et  le  petit  hôtel  de  Gonti. 

La  façade  principale,  sur  le  quai  Gonti,  a  120  m.  de  longueur; 
l'arcade  centrale  est  occupée  par  une  porte  monumentale  à  pan- 
neaux grillés  ornés  du  chitï're  de  Louis  XV  et  d'éléganls  marteaux 
en  bronze;  l'imposte  est  remplie  par  un  écusson  lUuirdelisé 
accosté  d'un  Mercure  et  d'une  Gérés.  L'attique  est  orné  des 
statues  de  la  Loi^  la  Prudence,  la  Force,  le  Commerce,  V Abondance 
et  /a  Paix,  par  Le  Gomte,  Pigalie  et  Mouchy. 

La  façade  en  retour  sur  la  rue  Guénégaud  est  ornée,  au  centre; 
de  quatre  statues,  la  Terre,  l'Air,  VEau  et  le  Feu,  par  Duprez  et 
Jean-Jacques  Gaffieri. 

Grand  escalier  (à  dr.  du  vestibule  d'entrée)  à  double  rampe,  une  dos 
œuvres  d'art  les  plus  remarquables  de  l'architecture  au  xviii*  s.  —  Sur 
lo  ■>'■  pali(!r,  (uitn'^o  du  Musée  monétaire. 

Antichambre  où  sont  ])ointcs  les  armoiries  des  villes  qui  ont  frappé 
monnai(!  au  xvi'-  et  au  xix'^  s.,  avec  l'indication  des  lettres  monétaires.  — 
Dans  vitrines,  séries  d'échantillons,  lingots,  lames,  flans  et  pièces  mon- 
nayées, qui  constituent  l'histoire  de  la' fabrication  des  monnaies  d'or, 
d'arg(Mit,  de  lironze  et  des  médailles. —  A  dr.,  «  mouton  »,  instrument 
spécial  pour  le  monnayage;  à  g.,  balancier  ayant  servi  à  la  frappe  des 
j>ié('('s  d(ï  r)0  ('(ïntinH^s. 

Grande  salle,  remarquable  j)ar  son  archiUîcture  et  sa  décoration,  du 
nH'illoiir  siylc^  Louis  XVi.  -  Sur  la  cheminée,  buste  de  la  République  en 
biscuit  de  Scvrtîs,  par  Injnlhcrt.  Au-dessus  des  })ortes,  lettres  ornées,  qui 
sfuit  ios  chiUVos  d(}  (;ontr6b>urs  généraux  d(^s  linances.  —  Au-dessus  (le  la 
port(!  d"(ïrif  réo  et  de  \;i  cluHiiinéo,  bustes  do  Louis  XVI  et  do  liOuis  XVIIL 

On  a  réuni  dans  la  grande  salle  les.  séries  les  plus  intéressantes  du 
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Musée  Monétaire  ;  on  y  voit  exposées  les  œuvres  des  médailleurs  con- 
temporains, français  et  étrangers,  une  remarquable  collection  de  mon- 
naies nationales  et  des  colonies  françaises,  un  choix  de  médailles  fran- 
çaises anciennes,  etc. 

En  faisant  le  tour  de  la  salle  de  dr.  à  g.  —  Armoire  entre  les  colonnes  : 
mesures  sitologique,  œnologique,  oléologique,  calibres  et  viroles;  déné- 
raux  français  et  étrangers.  —  l»"*^  vitrine  :  médaillons  en  biscuit  de 
Sèvres  reproduisant  des  médailles  de  Roty  et  de  Chapelain.  —  2«  :  mé- 
dailles et  plaquettes  par  Levillain,  Pillet,  Lechcvrcl,  Mme  Borgeaud, 
P.  Richer,  Legastelois.  —  3"  (autour  d'un  grand  vase  de  Sèvres  fond 
bleu)  :  médailles  et  plaquettes  de  Prud'homme,  Patey,  Chaplain  et 
Lemaire.  —  4-  :  médailles  et  plaquettes  de  Yencesse,  Roiné,  Baudichon, 
Mme  Croce-Lancelot  et  Alexandre  Cliarpentier.  —  Armoire  à  dr.  de  la 
cheminée  :  coins,  poinçons,  pinces  et  modèles  d'instruments  divers.  — 
Devant  la  cheminée  :  vitrine  de  monnaies  et  médailles  annamites.  — 
Armoire  entre  les  colonnes;  échantillons  d'aflinage  des  espèces  d'or  et 
d'argent  et  instruments  servant  à  l'analyse  des  métaux.  —  l''^'  vitr.  après 
la  cheminée  :  médailles  de  Ponscarme  et  Max.  Bourgeois.  — 2''  vitr.  (autour 
d'un  grand  vase  de  Sèvres  fond  bleu)  :  médailles  et  plaquettes  de  Soldi, 
Roty  et  Lagrange.  —  3'^  :  médailles  et  plaquettes  de  Degeorge  et  Chapu. 

—  1  :  plaquettes  en  biscuit  de  Sèvres  reproduisant  des  œuvres  de  H.  Dubois, 
S.-E.  Vcrnier,  Allouard,  etc.  —  Armoire  à  g.  de  la  porte  d'entrée  : 
modèles  de  stylophore,  de  bigornes,  de  porte-poinçons  et  instruments 
divers. 

Vitrines  disposées  dans  la  salle.  Vitr.  à  dr.  en  allant  do  la  porte  à  la 
choniinée  :  l"""-"  :  médailles  et  plaquettes  de  Coudra}^,  A.  et  H.  Dubois, 
(i.  Dupré,  Lefcbvre,  Vernon.  —  2"  :  médailles  et  plaquettes  de  Portugal, 
Espagne,  Italie,  Angleterre,  Russie,  Suède,  Amérique.  —  3''  :  monnaies 
<lcs  colonies  françaises  d'Amérique,  de  Gochinchino,  Indo-Chine  et  Cam- 
bodge. —  4"  :  monnaies  de  nickel  d'Allemagne,  d'Autriche,  de  Belgique, 
Bulgarie,  Crête,  Grèce,  Italie,  Serbie,  Suisse,  Japon,  Corée,  Egypte, 
Etats-Unis,  Mexique,  Honduras,  Bolivie,  Brésil,  Chili,  Colombie,  Pérou, 
Equateur,  Vénézuéla,  Réjjublique  Dominicaine,  Jamaïque,  République 
Argentine,  la  Réunion,  Martinique,  la  Guadeloupe,  etc.  —  5*^  :  monnaies 
de  la  liégence  de  Tunis  et  d'Alger.  —  ô*"  :  monnaies  de  Louis  XIV, 
l-jouis  XV,  Louis  XYI  et  de  la  République  (119-2),  des  pays  conquis  par 
Napoléon  (1799-1814),  du  second  Empire  et  monnaies  actuelles. 

Vitrines  à  g.  en  venant  de  la  porte  d'entrée.  —  D*"  :  plaquettes  et  médailles 
(le  Daniel  Dupuis.  Borrel,  Vernier,  Mouchon,  Tasset,  L.  Deschamps  et 
Bottée,  —  S**  :  sabots  en  argent  sycée  (à  très  haut  titre)  du  Yangtsé.  — 
3'^  :  médailles  et  plaquettes  d' Autriche-Hongrie  et  d'Allemagne.  —  4"  : 
grandes  et  belles  médailles  en  bronze  argenté,  représentant  des  rois  de 
France  et  les  présidents  de  la  République  Française.  —  'd"  :  choix  de 
belles  représentations  d'anciennes  médailles  et  de  sceaux  français  (don  de 
M,  le  comte  de  Beauchamp).  — 6""  :  médailles  et  plaquettes  des  Pays-Bas, 
de  Belgique,  Suisse.  —  1''  :  monnaies  françaises  en  or,  en  argent  et  en 
bronze  depuis  les  Mérovingiens  jusiprà  Louis  XIII. 

Corridor  servant  d'entrée  à  quatre  salles  :  dans  l'embrasure  de  la 
fenêtre,  2  tableaux  généraux  des  dénominations  et  figures  des  poinçons  de 
la  marque  d'or  et  d'argent  de  la  régie  de  Henri  Clavel  etde  J.-B.  Fouache 
(xviii'-  s,). 

l'''  salle.  —  Vitrines  contenant  les  médailles  françaises  antérieures  à 
la  Révolution. 

2*  salle,  dite  de  Napoléon.  —  Médailles  du  Consulat  et  des  campagnes 
2t  du  règne  de  Napoléon       avec  les  coins  qui  ont  servi  à  les  frapper. 

—  Masque  en  bronze  de  l'Empereur,  moulé  à  Sainte-Hélène  par  Antom- 
narclii.  —  gur  une  console  entre  les  fenêtres,  médaillier  de  l'Empereur, 
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renfermant  toutes  les  monnaies  ayant  cours  en  Italie  à  l'époque  du  cou- 
ronnement. —  Buste  en  marbre  de  Bonaparte  premier  consul,  par 
Canova.  —  Au  centre,  réduction  en  bronze,  à  1/24,  de  la  colonne  Ven- 
dôme, surmontée  de  la  statue  exécutée  en  1811  par  Ghaudet.  Ce  travail 
a  demandé  13  ans  au  graveur  Brenet.  Le  modèle  en  cire ,  sur  trois 
sections  convexes,  est  exposé  sous  une  vitrine. 

3*^  salle.  —  Médailles  des  règnes  de  Louis  XVIII,  Charles  X,  Louis- 
Philippe  et  Napoléon  III.  —  Aux  murs,  portraits  à  l'huile  de  directeurs 
de  la  Monnaie  ;  grandes  médailles  (fondues)  en  bronze,  œuvres  du  gra- 
veur Borrei.  —  Sur  un  chevalet,  portrait  du  graveur  Andrieu,  en  pati- 
neur, par  Delafontaine  (1798). 

4*=  salle.  —  Collections  de  monnaies  étrangères. 

Pour  aller  aux  ateliers  (s'adresser  au  concierge)  il  faut,  de  la  l"""  cour, 
gagner  p^ar  un  passage  voûté  à  g.  la  seconde  cour,  où  l'on  voit  à  dr.  une 
porte  avec  l'indication  «  Ateliers  ».  Sur  la  façade  du  bâtiment  au  fond  de  la 
P''  cour,  bustes  de  Henri  II,  Louis  XIII,  Louis  XIV  et  Louis  XV,  et  statues 
de  V Abondance  et  de  la  Bonne  Foi.  La  visite  se  fait  sous  la  conduite  d'un 
guide,  à  qui  l'on  donne  d'habitude  une  gratification.  —  Les  ateliers  sont  au 
nombre  de  trois.  —  Dans  Vatelier  des  espèces  ont  lieu  la  fonte  des  métaux, 
le  laminage,  le  découpage  des  flans  (disques  de  métal  prêts  à  recevoir  la 
frappej.  —  ISatelierdu  monnayage  est  une  vaste  salle  contenant  34  p?'e5fse5, 
de  différentes  grandeurs,  qui  d'un  seul  coup  donnent  à  chaque  pièce  la 
triple  empreinte,  face,  revers  et  tranche.  La  plupart  de  ces  presses,  dites 
Thonnelier,  du  nom  de  l'inventeur,  frappent  chacune,  en  moyenne,  de 
50  à  65  pièces  par  minute  :  elles  pourraient  fournir,  en  un  jour, 
850,000  pièces  environ.  Au  fond  est  le  bureau  du  contrôle,  et  derrière, 
sous  une  coupole  vitrée,  la  statue  en  marbre  de  la  Fortune,  par  Mouchy. 
—  Vatelier  de  la  fabrication  des  médailles  renferme  15  balanciers.  Un  grand 
balancier,  de  la  force  de  600,000  kilogr.,mû  par  la  vapeur,  sert  à  frapper. 
les  médailles  de  très  fort  module  et  à  enfoncer  les  coins  ;  un  autre  balan- 
cier, de  la  force  de  250,000  kilogr.,  date  du  règne  de  Louis  XIV. 

Les  bureaux  et  la  caisse  de  change,  où  le  public  peut  apporter  des 
matières  d'or  sous  certaines  conditions  et  en  recevoir  lo  prix,  sont  éta- 
blis au  rez-de-chaussée,  sous  le  grand  vestibule,  galerie  à  g. 

La  Monnaie  possède  en  outre  deux  magasins  où  les  médailles  dont  les 
coins  lui  appartiennent,  sont  mises  en  vente  ;  l'une  est  à  l'intérieur  de 
l'hôtel  du  quai  Conti,  l'autre  est  situé  bd  des  Italiens,  II  :  on  vend  éga-r 
lement  dans  ce  dernier  magasin  les  produits  de  la  manufacture  natio- 
nale de  Sèvres  et  de  la  chalcographie  du  Louvre. 


MUSÉE  DE  L'ARMÉE 

Pour  la  description  de  ce  Musée,  installé  aux  Invalides, 
V.  Invalides,  p.  238. 


MUSÉE  D'ARTILLERIE 


Pour  la  description  de  ce  Musée,  instiillé  aux  Invalide^ 
V.  Invalides,  p.  230. 
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Jours  et  heures  d'entrée.  —  T.  1.  j.  de  10  h.  à  5  h.  du  15  avril  au  1^'"  oct. , 
de  10  h.  à  4  h.  du  1"  oct.  au  15  avril;  le  lundi,  à  partir  de  midi.  —  Prix 
d'entrée  :  1  fr.  par  pers.  en  semaine,  50  c.  les  jours  fériés;  gratuit  le 
dimanche.  —  La  bibliothèque  est  publique  et  ouverte  gratuitement  t.  1.  j. 
non  fériés  de  10  h.  à  5  h.  30  et  le  soir  de  7  h.  30  à  10  h.  ;  fermée  :  P^  2  et 
3  janvier,  du  jeudi  saint  au  lundi  de  Pâques,  du  14  au  31  août. 

Ce  musée  (entrée,  rue  de  Rivoli,  107,  Pl.  I,  L,  10),  formé  par 
la  Société  de  l'Union  Centrale  des  Arts  Décoratifs,  est  installé 
depuis  le  l'^'  juin  1905  dans  le  Palais  du  Louvre,  aile  du  pavillon 
de  Marsan.  Il  contient  de  riches  et  importantes  collections  d'art 
ancien  et  moderne  (10,000  pièces  env.).  Il  occupe  quatre  étages 
(le  4*  est  en  voie  d'installation)  desservis  par  un  ascenseur 
(prix,  10  c.  par  pers.  à  la  montée  et  à  la  descente). 

Rez-de-chaussée.  —  A  dr.  du  guichet,  les  salles  sont  occupées  par  les 
collections  se  rapportant  à  l'art  français  et  étranger  du  xix«=  s.  —  Salle  106  : 
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reproductions  galvanoplastiques  d'œuvres  françaises  et  étrangères;  relevés 
d'architecture.  —  Sallf.  110  :  costumes  de  cour  et  armes  ayant  appartenu 
à  Napoléon  P'".  Salij.s  11^2-114  :  meubles  de  l'Empire  et  de  la  Restaura- 
tion; modèle  du  surlout  de  tal)lo  du  roi  Charles  X.  —  Salle  116  :  œuvres 
de  Claudiu.s  Popclin  ;  <l(>ssins  do  (lalhuid.  —  Sai.lk  ]18  :  céramique  et 
œuvres  de  i)cintiu'f>  oi  sculpi  iir(>  •l'arlistos  ctruiiLiors.  —  Salle  120  :  céra- 
'  mique  moderne.  —  Sallk  j-2-2  :  d-uvrcs  do  Conshint  Sénin;  service  détaille 
et  pièces  de  surtout  exécutés  pour  ÎSapoléon  111  par  la  maison  Christofie. 
—  Salle  124  :  œuvres  de  Grasset;  céramiques  de  Bouvier,  Danunouse,  Deck^ 

Y.  f"""  .çcc/., 
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Mme  A.  Moreau-Nélaton,  carton  do  A.  Besnnrd  pour  des  projets  de  vitraux 
pour  rp]cole  do  Pharmacie;  vitraux  de  Grasset.  ~  Sali.e  126:  dans  les 
vitrines,  productions  de  la  Manufacture  de  Sèvres  exécutées  de  1860  à 
1V»01;  portes  monumentales  dessinées  par  Paul  SédiLlc  et  exécutées  par 
Fniu'(/rnois.  —  Salle  193  :  grande  décoration  en  bois  sculpté  exécutée  par 
J/.  Georges  Honitschel,  encadrant  »  Tlle  Heureuse  »  panneau  point  par 
A.  Besnnrd;  dans  les  vitrines,  œuvres  de  céramique,  d'orfèvrerie  et  de 
bijouterie  d'artistes  contemporains  (la  Paix  du  foyer,  par  Darnpt;  la  Nature, 
par  JJarrias:  statue  on  bois,  métal  et  ivoire);  ])aii]i(>aux  (bVoratifs  tVAmaii- 
Jean,  iVJIenri-Marliu,  do  .\ .  Besnard,  meubles  de  MajoreUc,  de  de  Feure,  etc. 
—  Salle  121  (Japon)  :  collections  de  laques  (donation  Léon  Dru),  de  tissus, 
de  céramique,  de  bronzes  et  d'estampes.  —  Salle  IPJ  :  porcelaines  de  la 
Chine;  émaux-cloisonnés  (legs  Rochard).  —  SAf,LE  117  (Orient)  :  céra- 
mique; tissus;  tapis  i)ersan  du  xv^  s.  ;  cuivres  arabes  et  égyptiens  (xiii"  et 
xiv^'  s.),  faïences  de  Rhodes  (donation  Tournière,  Jouassain)  ;  étoffes  et 
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tissus;  brod('S  do  l'Asie  contralo  (donation  Hugues  Krafft).  —  SAfj.i:  115 
(art  Persan)  :  tapis  du  xV  s.  ;  faï(3nces  à  rcdets  ;  tissus  ;  miniatures  persanes 
et  jndi(>nnes.  —  Salle  1  K]  :  raïences  de  Tur([uio  et  d'Asie-.Mineure  ;  car- 
reaux <lo  revêtement  du  xvi''  s.,  tapis  }>ersans  du  xv^^  s.  (dons  Jules  Maciet). 

On  monte  au  P''  ('d.cagc  par  l'cscaUer  do.  Kohan,  à  g.  du  guichet. 

1'^''  étage.  —  Salll  2(I()  :  si-nlptnrcs  françaises  du  xiV  et  du  xv  s.  ;  aux 
murs,  tapisseries  (époqu(ï  Louis  Xll). 

A  sur  h'  Carrousel,  salles  2<J1,  203,  205,  207  :  collections  d'art  français 
du  w  s.;  la^pisseries  (scènes  tirées  d'un  Roman,  donation  Emile  Peyre  : 
.jugement  Dernier,  Ilcîrculo,  vainqueur  du  lion  de  Néniéc,  les  Bûcherons, 
dons  Jules  Maciet);  stalle  d'(''glise  à  trois  places. 

I^Af-coN  210  (sur  la  gra.iub;  nef):  sculptures  françaises  du  xvi"  s.;  au 
centre,  puits  vénitien  du  xvi"  s. 

A  g.,  sur  la  rue  de  Rivoli,  salle  208  :  tapisseries  et  boiseries  de  la  \n'v 
micro  Renaissance  française.  —  Salle  212  :  autel  en  marbre  (château  de  la 
Bâtie;  ;  retable  en  bois  (xvi"  s.).  —  Salles  216,  218,  220,  222,  224  :  boiseries, 
meubles  et  tapisseries       la  Renaissance  française,  provenant  comme  les 
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précédentes  de  la  donation  Emile  Peyre.  —  Salle  -^-^G  (comnuMicciiKMit  du 
XVII''  s.)  :  verreries  françaises  et  italiennes  (donation  Patrico-Salin  ).  s.m  r,i  :s 
230-23-2  (art  français  du  milieu  du  xvir  s.  ;  :  tapisseries  provenant  du  (kirdc- 

meuble  national,  renouvelées  plusieurs  l'ois  dans  l'annco.  Sallk 

tapisserie  de  Coypel;  panneaux  do  boiseries  du  cliàtoau  de  Versailles, 
époque  Louis  XIV,  etRégenee;  collccTions  de  coti'rets  en  cuir  du  wi"  a.u 
xviii'^  s.  (donation  Natlianiel  de  Rothschild).  —  Salle  ■2-21  (cpo(|uo  Louis  XV)  : 
panneaux  peints  par  LancreL  :  boiseries  de  l'ancien  Palais  Bouri)on  ;  lialcon 
d'un  théâtre  du  xviije  s.  —  Salle  •2:v>  :  faïences  de  Rouen  ;  lit  on  ]iois  doré, 
aux  armes  des  Rohan.  —  Salle  -217  :  lioiscrie  Régence;  dessins.  — 
Salle  215  :  costumes  Louis  XV:  faïences  de  ^Monstiers,'  de  iNlarscille  et  du 
Midi;  porcelaines  tendres  de  St-Cloud  :  dessins  d'ornenients.  —  Salle  213: 
broderies  de  l'époque  Louis  XV  et  pièces  de  coslunies;  pmdraiis  de  7onr- 
nicre.s.  —  Salle  -20'.)  :  porcelaines  en  pàt'^  tendre  et  dure  de  fal)rication  étran- 
gère (Allemagne,  Hollande.  An.Lrleterre.  etc.  :  dessins  do  maîtres  étrani^ers. 
Entresol  du  V  étage  (montée  par  l'escalier  IJ,  à  côté  de  la  SalloloK). 

—  A  g.,  salle  -259  (chambre  Directoire)  :  curieux  tal)leau  (lloudon  dans 
son  atelier,  faisant  le  buste  du  mathématicien  Laplaco).  —  Salle  261  : 
gravures  en  couleurs  de  l'époque  Louis  XVI  ;  costumes,  bijoux  (donation 
Xathaniel  de  Rothschild).  —  Salle  263  (salon  Louis  XVI)  :  panneaux  peints 
dans  la  manière  de  Prieur  (donation  Emile  Peyrej.  — -  Salle  265  :  porce- 
laines tendres  de  Sèvres,  de  Chantilly,  de  Mennecy  ;  biscuits,  terres  cuites. 

—  Salle  267  :  panneaux  à  attributs  i»eints  par  Lpriclie  \  collection  de  mou- 
tardiers en  porcelaines  françaises  et  étraniières  formée  par  M.  Edouard- 
Hébert  et  ort'erte  par  M.  Fitz  Henry  ;  estam])es  eu  couleurs.  —  Salle  ^G',)  : 
collection  de  ferronnerie  déposée  par  M.  H.  Le  Scc^  des  'l'ounicdlcs  (d 
présentant  l'histoire  comj)lète  de  l'art  du  fer  et  de  racicr,  du  a  m'  au 
xviii'^  s.  —  Salles  272  à  262  :  collection  de  tissus  an<'icjis  et  modeiiLes.  — 
Salles  2G0  et  258  (art  espagnol  du  xv'  au  x vue  s.)  :  ]neut)les.  taldeaux,  sculp- 
tures (donation  Emile  Peyre).  —  Salle  256  (art  alhunand  du  au  xvi'^  s.)  : 
Adam  et  Eve,  par  Crcmach;  bois  sculptés,  table  chaii^^eur,  xvi''  s.  (ilona- 
tion  Emile  Peyre). 

Dans  la  cage  de  l'escalier,  tapisserie  italienne  du  w  i/  s.,  à  décor  d'ara- 
besques (donation  Emile  Peyre). 

Palier  252,  menant  aux  salles  2r)l-2r):;-2r>:,--:':.:'  wuivres  de  la  Renais- 
sance italienne;  Mise  en  croix  de  Tc^ccle  d;' Manic-na  ;  bustes  eu  marbre, 
tapisseries,  colfres  en  pâte  et  en  bois,  oriK's  d<j  nu'saïijue,  i)rovenant  en 
grande  partie  de  la  donation  Emile  Peyre. 

La  Bibliothèque  (au  rez-de-chaussée  du  pavillon  do  Marsan,  entrée  à 
droite  du  guichet)  comprend  :  env.  12.()imj  volu.nies  (arts  plastiques  et  sur- 
tout art  décoratif);  une  collection  encyclopédique  d'cnv.  630,000  gravures, 
lessins  et  photographies;  des  échantillons  d'étoiles  et  de  papiers-points. 

MUSÉE  DES  BEAUX-ARTS  DE  LA  VÎLLE 
DE  PARISi 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Ouvert  t.  1.  j.,sauf  le  lundi,  de  lo  h.  à  1  h. 
lu  P""  oct.  au  31  mars  et  de  10  h.  à  5  h.  du  P''  avril  au  30  sept.,  à  Tc^vcep- 
ion  des  fêtes  légales. 

Ce  musée,  ouvert  en  1902,  est  installé  clans  le  Petit  Palais 
les  Champs-Elysées  (avenue  Alexandre-Ill ;  PL  1,  I,  9),  con- 

L  V.  i"-'  sect  .  56". 
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slruit  pour  l'Exposition  de  1900  par  Girault.  Sa  façade,  longue  de 
129  m.,  ofTre  un  porche  monumental  flanqué  de  deux  groupes  : 
à  dr.,  les  Quatre  Saisons^  par  L.  Convers;  à  g.,  la  Seine  et  ses 
rives,  par  Ferrary.  Le  tympan  est  décoré  d'un  motif  :  la  Ville 
de  Paris  entourée  des  Muses  et  sur  laquelle  s'appuie  la  Seine, 
triomphe  de  VOcéan  jusqu^à  la  Méditerranée,  par  le  sculpteur 
Injalbert.  A  dr.  et  à  g.  du  porche,  au  pied  de  la  coupole,  s'élan- 
cent le  Génie  de  la  Peinture  e*^  le  Génie  de  la  Sculpture,  par 
Saint-Marceaux.  —  La  façade  postérieure  est  ornée  des  Heures 
(au  fronton),  par  Hector  Lemaire,  et  de  V Archéologie  et  de  VHis- 
toire  par  Desvergnes.  —  La  cour  intérieure  est  remarquable. 

Rotonde.  —  A  g.,  vestiaire,  gratuit  et  obligatoire.  —  Au  centre,  Fré- 
mict.  St  Georges. 

Galerie,  à  dr.  (sculptures).  —  Dans  Taxe  :  Frémiet.  Duguesclin  ;  J.  Bou- 
cher. Devant  la  mer.  SaliiTes.  La  Musique  ;  Fontaine.  Léda;  Barrau.  Salammbô 
et  ]Màtho.  —  A  dr.  :  Moncel.  Le  Lierre:  Plé.  Echo  :  Marf/t/et  de  Vasiselot. 
La  Pureté  planant  au-dessus  des  ^  ices  ;  Mme  Léon  Bertau.c.  Psyclu*  ;  Béf/uhie. 
La  Première  parure.  —  A  g.  :  Allounrd.  La  Source  ;  Bovfosse.  Premier 
frisson;  Bét/uine.  Charmeuse  ;  J/o^/cc/.  p]nigme.  —  Rotonde  à  l'extrémité  : 
LarrJie.  La  Tem})cte  (bronze).      Caoelier.  Friincols  V^'\ 

A  g.  dans  la  galerie,  collection  Dutuit,  léguée  à  la  Ajlle  de  Paris  en  1002. 

]'■>  COMPARTIMENT.  —  Vitr.  à  dr.  :  reliures  royales,  aux  armes  de  rois  de 
Ki'aiico.  —  A'itr.  à  :  belles  reliures  aux  armes  de  princes  ou  de  person- 
na,L:cs  (•(Mcbrt^s;  premiers  livres  à  gravures  (xv*'  et  xvi"  s.).  —  ^'itr.  en 
face  :  faïences  de  lîcrnartl  l^aJissy  et  do  son  école;  faiencos  hispano-mau- 
resques (bassin  rond  »lu  w  s.i,  dr  Pci'sc,  (le  Rouen,  de  Rhodes,  de  Chine. 

De  dr.  à  g  :  livres  à  ijravurcs  ('poffue  liOuis  XllI  {Bembrandt  et  Callot); 
livres  à  vi^iietles  dn  xviu'^  s.  —  Vitr.  :  reliures  modernes,  Empire,  Restau- 
ration, Louis  X  VM.  —  Poussin.  Massacrexles Innocents.  —  Reliures  LouisXV, 
Réi^enco,  Louis  XIV;  llcliures  de  Clovis  Eve,  du  Gascon,  de  Grolier  et 
de  Maïoli.  —  Dans  ce  com])artiment  se  succèdent  des  expositions  tempo- 
raires de  gravures  dowi.  la  collection  renferme  de  riches  spécimens,  prin- 
cipalement <le  liembrandt. 

IL  coMi'Ai;  ri.M  i:x  r.  Au  c(MUre,  vitr.  à  dr.  :  ol)jets  en  ivoire  du  moyen 
âge  et  émaux  cliani jibA  ('s  ;  \'i<.'r{/c  ])rocessionnelle  de  l'abbaye  d"Ourcamp" 
(xiT-  s.);  crosse  (mi  ivoire  (Iraxail  <lu  xiv  s.);  crosse  en  émail;  coffret  en  os. 
(travail  italien  du  xm"'  s.');  -1  d'iplyqiœs  en  ivoire  (vie  du  Christ),  du  xiv"  s. 
2  Iriplj/f/ucs  reH(jvaircs  (travail  l'InMian  fi.)  ;  2  plaqucfi  de  c/iàsses,  émau.'C. 
champlevés.  —  Vitr.  à  i^.  :  émaux  de  Limoges,  par  Nardon  Pénicnud  (la 
V.  adorant  l'Enf.  J.,  trii)ty(|uej,  Jenn  11  Vénicaud  (Adoration  des  Mages),! 
Jean  dourtois  (Descente  de  Croix);  Pierre  Bei/ niond  (nno  coupe). 

De  dr.  à  g.  :  Jean  Steen.  Mendiant.  —  Teniers.  Fumeurs;  Scène  d'inté- 
rieur; Joueurs  de  cartes.  —  Janssens.  Intérieur.  —  A.  van  Ostade.  Ul 
savant.  —  Bnysdael.  Vue  do  Harlem.  —  Vitr.  plate  :  dessin  de   Van  d 
Mviilcn.      Pverdhif/en.  Marine.  —  Terburg.  La  Visite  du  fiancé.  —  H" 
bema.  Le  Moulin  à  eau;   Route  en   forêt.  —  (ionza/ès  Coque.  Joyc 
s(jciélé.  --  Vitr.  j)late  :  dessins  \yiiv  Melzu,  Van  Ostade,  Jtcinljrand/ ,  cAc. 
Metsn.  Dame  au  (davecin.  —  Is.  van  Ostade.  La  Ferme.  —  Haysdael. 
('hât(;au.  —  N.  Maan.  Dentellière.  —  Palamcdes.  Au  cabaret.  —  Cnyï).  VacU 
-  -  Vitr.  plate  :  dessins  de  K.  du  Jardin  et  de  l'éc.  italienne.  —  ()n  trave 
la  .sallo.  —  Dessins  de  liuysdael.  Van  de  Velde,  Van  Dyclc,  Itendn'ondt,  etc 
Van  (ioyen.  Paysage.  — A.  Van  Ostade.  La  Lettre.  —  Jiendyrandt.  Son 
trait  (attril)utio"n  doutenscO-  —  Th.  de  Keyser.  Portrait  d'homme.  — 
de  Veille.  Marine.      Van  der  Neer.  Coucher  de  soleil.  ~  A.  van  Ost 
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Au  cabaret.  —  'D.  Téniers.  Cabaret.  —  Brouwer.  Un  chanteur.  —  J.  Steen. 
Le  Petit  idiot  mendiant  ou  le  Carnaval.  —  Terburt/.  Femme  au  miroir.  — 
Dessins  de  C\  Lussart,  Visscher,  Lucas  de  Lei/de,  Hobhcma. 

lll"  COMPARTIMENT.  —  Aux  murs,  5  tapisseries  d'Auljusson.  —  Au  centre, 
vitr.  à  dr.  :  argenterie  et  faïences  (('poiiiic  Louis  XV);  pendule  de 
Lepaute.  —  •2«  vitr.  :  laques  et  céladons.  —  A  -  ]'''  viti-.  :  verres  de  \^Miise 
(buire,  dn  du  xv«  s.),  lampe  de  mos(pi(M>  i  ir;i\,iil  aralte,  w'  e(>le!ii-es 
pièces  de  faïences  d'Oiron  ou  de  St-Porcliaire  i  dninlieaii  du  sei  viec  de 
Henri  11  et  deux  bil)erons,  rarissimes  faïences  fraue;i i.^es  du  wv  s.)-  — 
vitr.  :  montres  et  l)iioux  Renaissance,  petits  l.ronzes.  i)endule,  (diupc 
ayant  appartenu  à  Luther. 

De  dr.  à  g.  :  meuljles  Louis  XVI  et  Louis  XV.  —  Hubert  Robert. 
Temple  en  ruine.  —  Schmidt.  Portrait  d'iiomme.  —  Bouc/œr.  Scène  cham- 
pêtre. —  J.  Veymet.  Les  Laveuses.  —  Clodion.  Faune  et  bacchante  (terre- 
cuite).  —  Frarjonard.  L'Allée  ombreuse  (dessin).  —  Watteau.  Études  (des- 
sins). —  Cheminée  avec  garniture  Louis  XVI.  —  Fragonmxl.  Un  parc 
(dessin).  —  Hubert  Robert.  Lavandières  dans  un  parc.  —  Sur  un  meuble,  Clo- 
dion. Bacchante.  —  Pater.  Société  dans  un  parc.  —  Greuze.  L'Accordée 
de  village  (dessin).  —  Clodion.  lîaechautes  (bas-relief  en  terre  cuite).  — 
Hubert-Robert.  Ruines  romaines.  ~  On  traverse  la  salle.  —  Claude  Lor- 
rain. Paysage.  —  Sur  un  meuble,  cabinet  Renaissance  en  écaille,  argent 
et  bronze.  —  Au-dessus  :  Tiepolo.  Alexandre  et  Bucéphale.  —  Vitr.  : 
faïences  italiennes;  —  3  bas-reliefs  de  l'école  florentine  (deux  terres  cuites 
genre  Délia  Robbia,  un  marbra;  du  xv  s.).  —  Vitr.  :  faïences  italiennes. 
—  Sur  une  commode,  statuette  en  buis  (travail  champenois,  xyi'^-  s.), 
2  bronzes  Louis  XIV.  —  Dessins  de  Guardi. 

IV'  COMPARTIMENT.  —  Avaut  la  grille  de  sortie,  vitrines  de  porcelaine  et 
de  faïences  diverses. 

Galerie  (à  dr.).  —  Au  centre,  1'^  vitr.  :  vases  et  rliytons  dont  2  vases  à 
fond  blanc,  patère  ]»liénicicnne  en  argent.  —  'i"-'  :  idaques  Renaissance.  — 
S*"-  :  monnaies  grecques,  byzantines,  rouiaines,  iVaiu  aises  ;  acteur  romain 
avec  son  masque  (P'"  s.  de  fEm|)ii-e  i  ;  miroir  de  Palesirma  en  bronze  ;  bijoux 
étrusques,  grecs,  romains,  gaulois,  ]u(''I'(a  iii,i;ieus.  hyzantins;  tessères 
romaines.  —  4'^  :  plaques  Renaissance.  —  5"  :  vases  grecs  dont  un  avec 
danse  de  Ménades  et  de  Satyres  ;  ciste  latine  de  Préneste  en  bronze  ;  bronzes 
(miroir  grec  du  v*^  s.)  ;  verre  à  boire. 

En  revenant,  vitr.  contre  les  murs,  l""  :  Bacchus  adolescent,  bronze.  — 
2^  vitr.  :  bronzes  égyptiens,  étrusques  et  grecs;  plaque  de  verre  bleu  et 
blanc  (iv«  s.);  casque  étrusque  ;  masque  de  Bacchante;  cuiller  do  toilette 
(bois  égyptien).  —  Sur  un  socle,  têt(3  de  Romain.  —  3*^  vitr.  :  vases  à  ligures 
rouges  sur  fond  noir;  terres  cuites  de  Tanagra.  —  Sur  un  socle,  buste 
d^Antonin  (bronze).  —  4''  vitr.  :  bronzes  grecs  et  romains.  —  5«  vitr.  :  Bonus 
Eventus  (Fins  d'Annecy).  —  Sur  un  socie  près  de  la  porte,  tête  de  person- 
nage romain  (trouvaille  d'Annecy). 

Galerie  (collections  de  la  Ville  do  Paris).  —  I'*^  travée.  —  De  dr.  à  g.  : 
Boilly.  Distribution  de  vivres  aux  Champs-Elysées  en  1822.  —  Courbet. 
Proudhon  et  ses  enfants.  —  P.  Delaroche.  Les"^  Vainqueurs  de  la  Bastille 
à  rilôtel  de  Ville.  —  Bonnat.  Etudes  pour  le  Palais  de  Justice.  —  Courbet. 
La  Sieste.  —  Bonnat.  Christ  en  croix.  —  Jonfikin.d.  Clair  de  lune.  —  Bibot. 
Ciiez  l'antiquaire.  —  Jonglànd.  Route  dans  le  Nivernais.  —  L.  Cogniet. 
Bailly  proclamé  maire  de  Paris.  —  Dauuder.  Trio  d'amateurs.  Amateur 
d'estampes.  .loucnirs  d'échecs.  —  Z'^-/r/c/'o/'.x'.  Deux  études.  -•  /.  Bail.  Partie 
de  cartes.  —  F(rati„- Latour.  Tentation  de  St  Antoine;  Faust.  —  Henner 
Eglogue.  —  ./.  Bail.  Cendrillon.—  Boudn, .  Co\\\)  de  vent.  —  Ten  Cate.  Yue 
de  Paris  prise  de  Montmartre.  ~-J.-L\  /Jlanr/ir.  La  Mandarine.  —  Ménard. 
Terre  antique.  —  Avy.  Bal  .blanc.  —  PuuUelin.  Le  Ilaut-Jura.  —  Lioll. 
Alphand.  —  Guillemet.  Paris  vu  des  liautcurs  de  Belleville.  —  Darien.  Les 
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lîalles.  —  Sisley.  Eglise  do  Morct,  le  soir.  — /.  T^eZ/^T.  Trois  bons  amis. 

—  Friant.  Souvenir.  —  Guillemet.  Quai  de  Bercy.  Cliarenton.  —  Roll.  En 
été.  —  JiujoloL  Fin  de  jour  d'octobre.  —  Guillemet.  La  Seine  à  Conûans-.; 
Cliarenton;  —  RaffaellL  Hôtel  des  Invalides. 

Sculptures  :  Barrias.  Les  Premières  funérailles.  —  Bastet.  Madeleine. 

—  Ddloii.  Ma(juotte  du  monument  à  la  République. —  Hercule.  Primevère. 

—  Gaul Iirri/i .  Paradis  perdu. 

A  dr.,  2  SALLES  :  esquisses  des  peintures  pour  la  décoration  de  riiôtel 
de  Ville;  dessins  et  études  de  Puvis  de  Chavannes.  —  Atelier  Ziem  : 
35  taljleaux;  41  aquarelles,  études,  albums,  etc. 

ir-  TRAVÉE. —  De  dr.  à  g.  .J.-E.  Blanche.  Jules  Chéret.  — J.-P.  Laurens. 
Proclamation  de  la  République.  —  Hambert.  Le  Colonel  Marchand.  — 
J.-P.  Laurens.  St  Bruno  refusant  les  présents  du  comte  Roger.  —  Bonnat. 
St  Vincent  de  Paul  raclictant  les  galériens.  —  Cottet.  Messe  basse  en  Bre- 
ta}^n(\  —  Lni(ji  J.oir.  Fête  à  l'Hôtel  de  Ville  en  Thonneur  de  l'empereur 
do  Knssie  (1<S*J0).  —  Mai(jnan.  Le  Christ  rédempteur.  —  L.  Lhermitte.  Aux 
halles.  —  E.  Boui-fivois.  Lever  de  lune.  —  Y.  Demont-Breton.  Dans  l'eau 
l)leue.  —  Bil/olle.  Fortilications.  —  BoU.  Fête  du  14  Juillet.  —  Buland. 
Procession.  —  Alpii.  de  Neuville.  Combat  du  Bourget. 

A  dr.,  Sallc  Carriès  :  plâtres,  grès  émaillés  (bustes  et  têtes  remarqua- 
i)lrsi,  don  de  AL  Georges  Hœntscliel.  —Salle  de  porcelaines  de  Sèvres 
jrièccs  d(î  (dioix  de  Sèvres  moderne  (vases,  statuettes,  bustes,  deux  por- 
ti(pu^s  on  v'érami(|uo.  —  Atelier  Dalou  :  maquettes,  bustes,  marbres, 
lu'onzes,  etc. 

Rotonde..  —  Octobre.  Le  Remords.  —  Vital  Dubray.  L'Impératrice  José^^ 
l)liine.  \ 

Gaîerie.  —  Dans  Taxe  :  DailVinn.  R(''\'eil  d'Adam;  P.  Darbefeuille.  Che-j 
^ri(>r;  Fn'uiiet.  l'orl ed'alot.  —  A  g.  :  Vilul-Cornu.  Douée  languenr.  — 
Mme  llerllie  (iii'unlei.  L'Enfant  malad(>.  —  Muncel.  Vers  l'Amour. 


MUSÉE  CARNAVALET 

ou  MUSÉE  HISTORIQUE  DE  LA  VILLE  DE  PARIS' 


Jours  et  heures  d'entrée.  -  'V.  1.  y.  snul'  le  Imnii.  i]e  1 1  à  1  li..  du  P 
au  ;>1  mars  et  de  10  li.  à  5  h.  du  1"  ;i\ril  ;iu  .in  sep!.,  à  l'exception  deî 
l'êtes  {('«gales.  —  Le  cabiiu^t  des  («sfanipcs  <>st  \  isil)!(>  t.  1.  j.,  dim,  excei)tè 
])our  y  travailler,  demantler  une  carte  au  conservateur. 

Ce  musée  (à  l'angle  de  la  rue  de  Sévigné  et  de  la  rue  dei 
Francs-Bourgeois)  fut  créé  en  1877,  dans  les  bâtiments  de  l'hôte 
Carnavalet  (PL  IV,  P,  11).  Il  compte  38  salles. 

L'iiétol  Carnavalet  porte  le  nom  do  ses  seconds  propriétaires,  les  Kj 
iKivenoy,  appelés  par  euphonie  Carnayalet,  lamille  bretonne  dont  le  clïT 
l"'ran('ois  d(^  Carnavalet,  avait  été  gouverneur  du  roi  Henri  III.  Cet  hôi 
lut  biiti  en  1550  par  Pierre    Lescot  et    décoré  d'admirables  sculptur 
])ar  Jean.  Goujon,  pour  Jac(|uos  des  Ligneris,  président  au  Parlement, 
ne  comprenait  alors  que  le  bâtiment  m-incipal  au  fond  de  la  cour,  tel  qui 
vi(mt  d'être  restauré,  et-4o  rez-de-cliaussée  seulement  des  trois  autréj 
côtés,  aménagé  ])our  l'entrée  et  l(;s  communs.  Kn  KiGO,  Mansart  tranii 
forma  cet  hôtel  en  y  ajoutant  le  l'""  étage  sur  ces  trois  côtés  et  la  façadj 
actuelh;  sur  la  rue,  dans  laquelle  il  ne  conserva  que  le  jjortail  du  xvi'"  s. 


1.   V.  .V"  sert.,  p.  60. 
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Mme  de  Sévii^né  habita  l'hôtel  Carnavalet  pon<lant  près  de  vincit  ans,  de 
1677  jusqu'à  samort,  survenue  en  1696  au  château  <!e  Grip:nan  ;  niais  elle  n'en 
fut  que  locataire.  Elle  occupait,  avec  Mme  de  (irignan.  sa  lille,  Fajjjjartc^- 
ment  du  premier,  au  fond  de  la  cour,  où  sont  auj.  la  salle  des  estampes 
et  le  cabinet  du  conservateur,  auquel  on  acédait  par  le  grand  escalier 
de  pierre  qui  existe  encore.  L'aile  g.  renfermait  la  galerie  et  le  salon  de 
réception  communs,  seules  pièces  qui  aient  conservé  leur  décoration  du 
temps. 

La  façade  de  la  rue  Sévigné  a  son  portail  dii  xvi®  s.,  conservé 
par  Mansart  dans  sa  façade  neuve  de  1661,  et  orné  de  sculptures 
de  Jean  Goujon  (à  la  clef  de  voûte  :  VAftondance^  fiaurine  ailci^ 

;<!■  naval. 


Musée  Carnavalet. 

de  quatre  corps  de  bâtiment.  Celui  en  face  de  la  porte  d'entrée 
est  le  principal  corps  de  logis,  du  xvi^  s.,  restauré,  d'après  les 
anciens  plans,  par  Paruientier  et  Roguet.  Le  rez-de-chaussée 
seulement  des  deux  ailes  date  de  la  Renaissance.  Les  faeades 
de  la  cour  sont  décorées  des  sculptures  suivantes  : 

Bâtiment  principal  :  quatre  grands  bas-reliefs  ;  les  Saisons,  avec  les 
signes  du  zodiaque  correspondants,  belles  seuJ[)ture 
Goujon  ou  sous  sa  'lireetion,  vers  ];>')().  — 
beaux  masearons  de  maître  l'oiie(!;  au-de^ 
moderne.  iniil('ï  de  ecliii  d'en  laee,  fpii  s 
tenant  des  /jnJ/jirs,  par  (laiidraii  et  Pascal 
par  Van  Obstal  '1000^  :  Juinj/i,  //rbr,  nimi 
oolesd(;s  quatre  \'(  iils.    -  AiU':  (\.  :anx  aivdi 
rables  masearons  de  niaîti-e  Ponee  ;  an  de; 
relief  de  Jean  (Ion jen  :  (iriiics  coiif/i''s  In 
V  étage,  assez  bons  bas-reli(d's  d(;  \W)  : 
l'entrék  :  sur  l'arc  de  la  porte  eoelièr 


exécuter 
AilÎ-:  on.  :  aux  (d<d's  <i 
.sus  de  la  ])etito  p(Jl't(^  I 
eul  est  anci(Mi  :  Crnic. 
MS^ij).  An  K'-  éta.gi%  ba 
'c  et  hlorc  ;  au-dessiis. 
i  \-  (  >  I  te  s  d  n  r  e/-de  -(  d  i  a  u  s  s 


par  Jean 
voûte, 
as-r(dief 
'.  coiidii's 
■;-r.di(>l's, 
les  s\  in- 
■e.aibiii- 


///   iirs  llanil>r,ni..r  nllirinr 
V  (Jinil.rr  /'J/rnn'u/s.  —  Cè 
aduiiraljles  tiirures  do 
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Goujon  et  de  sa  meilleure  manière  ;  à  la 
deux  Renommées. 

Jardin.  —  Sur  le  jardin,  limité 

Rez  -de-Ch.aussée 


MUSÉK  CARNAVALET. 

iiiHîs  sont  i)er(;écs  pour  recevoir  dos 
I  liillVes  ^n'ossièrement  j^'-ravés. 


,  clef  do  voûte  :  V Autorité,  entre 

par  les  rues  Paycnne  et  des 
Francs-Bourgeois,  s'étendent 
deux  galeries  et  un  corps  de 
bâtiment  ajoutés  depuis  quel- 
ques années.  Le  milieu  de 
ces  trois  annexes  est  occupé 
par  d'intéressants  édifices 
sauvés  des  démolitions  de 
Paris  :  sur  la  rue  des  Francs- 
Bourgeois,  Varc  de  Nazareth, 
qui  sert  d'entrée  de  ce  côté, 
est  une  élégante  arcade  du 
règne  de  Henri  II  (1550)  qui 
établissait  autrefois  la  com- 
munication entre  la  Chambre 
des  Comptes  (ou  Palais  de 
Justice)  et  son  dépôt  d'archi- 
ves, en  enjambant  la  rue  de 
Nazareth.  On  y  remarque  de 
belles  consoles  et  une  frise 
décorée  par  Jean  Goujon  des 
chiffres  et  devises  du  roi.  La 
grille  en  fer  forgé  est  moder- 
ne. —  Le  pavillon  (xvni''  s.), 
en  face,  provient  d'un  hôtel 
de  Choiseul  qui  se  trouvait 
sur  le  passage  de  la  rue  du 
Quatre-Septembre.  —  Au  fond 
s'élève  la  belle  façade  de 
l'ancien  Bureau  des  drapiers, 
autrefois  rue  des  Déchar- 
geurs, près  des  halles.  Les 
sculptures  représentent  la 
Ville  de  Paris  commerçante 
et  ses  armoiries,  entre  deux 
grandes  cariatides. 

Rez-de-chaussée  (entrée  sous 
la  porto  cochcro  à  dr.).  — 
Archéologie  parisienne.  —  Ga- 
lerie des  arènes.  —  1'"  travée  : 
fossiles  et  monuments  do  Vn,()e  de 
la  piar/'e  du  bassin  parisien.  — 
'2"  travée  :  débris  gallo-romains 
trouvés  à  Paris,  particulièrement 
dos  pierres  do  la  première 
enceinte  do  Lutècc.  Quolques- 
lâts,  d'autres  portent  dps  noms  ou 
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Galerie  des  tombeaux.  —  Meules  et  moulins  antiques  trouvés  dans  le 
sol  parisien.' —  Riche  collection  de  sarcophages  en  pierre  et  en  plâtre, 
provenant  des  cimetières  méro- 
vingiens de  St-Marcel,  de  St-Ger- 
maindesPrés,de  Montmartre,  etc. 
—  Sarcophage  romain  en  pierre 
avec  squelette  intact  (fouilles  des 
Gobelins,  189-2,. 

Salles  en  retour,  bâtiment 
principal.  — 1'^''  salle.  —  Plafond 
rétabli  dans  sa  décoration  primi- 
tive.—  Fragments  d'édifices  gallo- 
romains  de'la  Cité  (consulter  les 
étiquettes  pour  le  détail).  —  Che- 
minée d'un  château  de  province 
(xv!*^  s.j,  décorée  aux  armes  du 
fondateur  de  l'hôtel,  le  président 
des  Ligneris. 

2«  s.\LLE.  —  Poteries ,  verres, 
bronzes,  médailles  et  objets  divers 
de  Yépoqiie  gallo-romahie  (fouilles 
parisiennes).  —  Collection  consi- 
dérable d'objets  provenant  d'un 
cimetière  gallo-romain  (fouilles  de 
la  rue  Nicole,  1878j. 

3*=  SALLE.  —  Objets  divers  et  mo- 
numents de  mêmes  nature  et  prove- 
nance de  V époque  mérovingienne  et 
du  moyen  âge.  —  Statuette  équestre 
de  Charlemagne,  de  l'époque  ca- 
rolingienne, —  Dans  une  vitrine, 
nombreux  fragments  de  poteries 
romaines  trouvés  au  Luxembourg 
et  portant  des  signatures  de  potiers. 

Vestibule.  —  Anciennes  inscrip- 
tions funéraires  et  monumentales 
provenant  des  églises,  cimetières  et 
édifices  de  Paris.  —  Anciennes  pla- 
ques indicatrices  des  rues,  portant 
les  numéros  des  quartiers  (xviii''  s.). 

i "  étage.  —  On  y  accède  par  l'es- 
calier d'honneur,  décoré  d'anciens 
plans  de  Paris  et  de  moulages  de 
Jean  Goujon;  en  haut,  belle  porte 
en  bois  sculpté  provenant  d'une 
maison  de  la  rue  Copeau,  aujour- 
d'hui rue  Lacépède.  —  Les  salles 
du  l*""  étage  comprennent  trois  di- 
visions :  Topographie  parisienne, 
Histoire  parisienne,  Salons  de 
style.  Chaque  salle  est  numérotée 
et  les  toiles  portent  des  étiquettes. 

Topographie.  —  Salle  I  :  Vues 
du  Vieux  Paris;  Place  Royale  sous 
Louis  XIII.  —  Salle  II  :  Panneau  dr.  :  Vues  parisiennes,  ^emie^^BX  Raguene 
de  1750  à  1775;  Panneau  g.  :  Cimetière  des  Innocents  au  XVP  s.,  Incendie 
du  Petit-Pont,  par  Oudry,  Procession  de  la  Ligue  sur  la  place  de  Grève, 
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peinture  attribuée  à  Fourbus,  l'une  des  pièces  capitales  du  Musée. 
Salle  III  :  aquarelles  et  dessins  du  xviii«  s.  ;  deux  vitrines  de  croquis  des 
frères  De  Saint-Aubin;  à  g.  :  le  Panthéon  en  construction,  par  Gr.  de  Saint-  - 
Aubin;  les  Tuileries  en  j808,  par  Norblin;  le  Palais  Boyal,  par  de  Lespi- 
nassc.  —  Salle  IV  ;  à  g.  :  Vue  de  Paris  en  1630,  don  de  M.  Sedelmeyer  ;  le 
Décintrement  du  Pont  de  Neuilly,  par  Hubert  Robert;  à  dr.  :  Incendie  de 
l'Opéra,  du  môme,  et  toute  une  série  de  jolies  toiles  de  Demachy  :  Déga- 
gement de  la  Colonnade  du  Louvre,  etc.  —  Salle  V:  Château  de  Saint-Cloud, 
par  Troyon;  dessins  et  aquarelles  d'époque  Empire  et  Restauration.  — 
Salle  Vi  :  topographie  contemporaine  :  le  Boulevard  Poissonnière  en  1830, 
par  Dagnan  ;  Etudes  parisiennes  de  Lansyer;  Donjon  de  Vincennes:  petite 
toile  de  Corot;  dans  la  "vitrine  centrale,  plusieurs  vues  des  Halles,  du 
Boulevard,  etc.,  par  Canella. 

Histoire  parisienne.  —  Salle  VI  (salle  Dangeau),  ancienne  chambre  à 
coucher  de  rhôtel  de  Dangeau,  historiographe  de  Louis  XIV  (l'hôtel  était 
autrefois  place  Royale);  les  boiseries  et  le  plafond  (peint  par  Perrier  :  le 
Lever  du  soleil)  ont*été  transportés  de  toutes  pièces  ;  cette  décoration,  fort 
abîmée  mais  intéressante,  attend  une  restauration  complète.  —  Belles 
tapisseries  anciennes.  —  Buste  en  cire  de  Henri  IV,  exécuté  d'après  nature 
sur  le  cadavre  du  Béarnais  (1610),  don  de  M.  Aimé  Desmottes. 

Salle  VII  (salle  de  la  Ligue),  ancienne  salle  à  manger  de  l'hôtel 
Dangeau.  —  Plafond  peint  par  Lebrun  et  restauré  par  Maillot  {Oli/ni/ie  ; 
Hébée  présentée  jxir  Mercurr  à  Jupiter  ;  à-a^n^  les  angles,  les  Muses).  —  Dans 
les  vitrines,  documents  de  l'époque  de  la  Ligue,  curieuse  gouache  sur  l(>s 
Orgies  de  la  Ligue.  —  Près  de  la  fenêtre,  collection  relative  à  l'histoire  dos 
ballons. 

En  sortant  de  la  salle  VIT,  remarquer  dans  le  vestibule  voisin  une  très 
curieuse  série     enseignes  parisiennes  en  l)ois  scnl|)té  et  fer  f()rg(''.  ot.  (l;;]is 
l'escalier,  toute  une  suite  d'anciennes  plmjuvs  dr  rhr mi n-' . 
SallG  IX   et  Xï  (galeries  de  la  Révolution). 

médailles  et  autograi)lies  révo- 
lutionnaires. —  Au  mur  de  g., 
en  cimaise,  Scènes  de  la  Bévoiu- 
tion  :  Féte  de  l'Etre  Suprême  et 
Féte  de  l'Unité,  Marat  assassiné, 
l)eau  camaïeu  de  David,  Prépa- 
ratifs de  la  Fédération  des  Pari- 
siens aux  Champ  de  Mars,  su- 
])erbe  aquarelle  originale  de 
l)(d)ucourt,  nombreux  dessins  de 
L(d)arbier,  Hubert  Robert,  elc. 
Va\  seconde  ligne,  suite  de  poi'- 
tr.iils  des  principaux  personna- 
ges de  réi)oque  :  Marat,  Danton, 
Robcsi)ierrc,  Philippe  l^^galité,  André  Chénicr,  Marie-Joseph,  Desg<'- 
nettes,  etc.  —  Dans  les  vitrines,  à  g.,  miniatures,  porcelaines,  éventails, 
hijoux,  insignes  révolutionnaires.  A  dr.,  le  long  des  fenêtres,  longue  série 
d  aulographes.  —  A  signaler,  dans  la  salle  IX,  le  buste  de  M.  de  'Liesrilh\ 
aiieieii  cons(M"vateur  du  Musée;  et  donateur  delà  collection  révolutionnaire. 

Salle  X  (salon  des  Stuarts).  —  Le  charmant  salon  qui  séi)are  les  deux 
galeries  do  la  Révolution  est  composé  de  pièces  rapportées  :  bois(M-ies 
lin(;m(Mit  sculj)tées,  d'époque  régence  et  provenant  do  l'hôtel  des  Stuarts. 
nie  St-[Iyacinth(î,  et  j)lafond  peint,  de  l'école  de  Boucher,  reiirésenlant  la 
inaîtr(!ss(5  d'une  «  p(;titc  maison  »,  ci-devant  rue  Blanche,  n"  5,  sous  les 
traits  (h;  la  déesse  Flore.  Sur  la ch(;minée,  belle;jcy/r/;</fw/<'c/»«a/6',  flambeaux 
à  médaillon,  vases  (h;  la  fête  d(î  l'I^^tre  Suprême.  -  A  dr.,  commode  de  style 
iiOuis  \  V;  buste  de  ïaljhé  /Jelilh-,  terre  cuite  de  Vnjnu  \  f<( ut eu.il  de  Vol 
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taire  et  fauteuil  mécanifjue  de  Couthon  (c'est  dans  ce  fauteuil  que  le  fameux 
conventionnel  allait  à  l'Assemblée). 

Salle  XIÏ  (salle  de  la  Bastille).  —  Presque  tous  les  souvenirs  rassem- 
blés ici  se  rapportent  à  l'histoire  de  la 
Bastille.  —  Au  milieu,  modèle  de  la 
Bastille,  taillé  dans  une  pierre  de  la 
forteresse  par  le  patriote  Palioy.  — 
Dans  la  vitrine  centrale,  vues  nom- 
breuses de  la  Bastille,  clefs,  débris 
divers,  plan  en  relief;  Dernier  ordre 
aato(jrapIie  de  Louis  X  VI,  pièce  raris- 
sime. —  Dans  les  autres  vitrines  :  por- 
trait de  la  veuve  Capet  au  Temple,  par 
Prieur,  reliures  révolutionnaires  (l'une 
d'elles  en  peau  humaine),  armes  de 
l'époque,  etc.  —  Aux  murs,  tableaux 
des  Droits  de  Vhomme  et  de  la  Consti- 
tution en  papier  peint,  provenant  de  la 
salle  de  la  Convention,  drapeaux  de 
sections,  tambours,  piques.  —  Armoire  à 
médaillon  représentant  la  prise  de  la 
Bastille  —  Beau  portrait  de  Latude, 
par  Yestier,  surmontant  la  vitrine  qui 
contient  l'échelle  du  p'isonnier  et  les 
instruments  de  son  évasion. 

Salle  XIII  fsalle  Empire).  —  Souve- 
nirs nombreux  de  Napoléon  I".  —  Gravures  en  couleurs,  portraits 


Portrait  de  Latude,  par  Vestier. 


la  Viile 


a 


lorL'  iiol 


Lorgnette  de  Napoléon  I*' 


Nécessaire  de  campagne  de  Vempercur.  \v 
Bertrand  qui  l'avait  reçu  de  Napoh'o 
flacons  de  toilette,  peigne,  tire-bottes, 
brosse  à  dents,  etc.,  etc.  —  L'Exposi- 
tion de  Van  IX  au  Louvre,  gouache  d(î 
Baltard  ;  portrait  de  Gohier  et  de 
Mme  Gohier. 

Salles  de  style.  —  Ces  salles  ont 
été  créées  en  1898,  à  la  place  de  l'an- 
cienne bibliothè([ue,  transportée  elle- 
même  à  l'hôtel  St-Fargeau.  Garnies  de 
boiseries  de  styles  divers,  elles  cons- 
tituent maintenant  une  série  de  niilicux 
d'époques  où  se  trouvent  exposées  les 

meilleures  jjeintures  du  Musée,  dans  le  cadre  qui  leur  est  propre.  Ces 
salles  sont  au  nombre  de  9  : 

Salle  XIV  (salle  BoîIIy).  —  Boiseries  d'époque  Béf/encp,  provenant  de 
l'hôtel  de  M.  de  Broglie.  —  Curieuse  statuette  de  Cliinard  :  A  h'-f/orie 
répuJtlicaine .  —  Superbe  série  de  tableaux  de  Boilly  :  Déparl  des  conscrits 
en  1807,  l'une  des  œuvres  les  plus  im])ortantes  du  maître;  Poi-I  l'-Dra  peau 
de  la  fête  civique,  pour  la  réunion  de  la  Savoie  à  la  France;  le  l'asscif/c 
du  Pont  Hoi/al  en  1800,  curieuse  peinture  sur  verre.  —  Deux  grands  ])an- 
neaux  d'Hubert  Robert.  —  Portrait  de  Mmi'  /Joi/cn  ]);ir  Toequé  et  celui  du 
graveur  Mariette  par  De  Pesne,  encadré  dans  Ja  ])oiserio  de  la  eliominée. 

Salle  XV  (salle  du  Costume).  —  Au  fond,  grainie  viirino  contenant  la 
collection  de  costumes  français,  donnée  par  M.  Henri  Cain:  habillements 
masculins  et  féminins,  do  Louis  XIV  au  Direrioire.  —  Au  mur,  tableaux 
et  dessins  donnés  pour  la  plupart  par  M.  Alai  ici  ;  à  signaler  :  un  superbe 
portrait  d'homme  y^àr  Prud'hon,  une  Etndi-  au  ]iast(d  de  l>oueli(M".  d'autres 
attril)uées  à  Perroneau  et  à  Latour,  etc.  Parmi  les  gravures,  une  raris- 
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sime  épreuve  do  la  Promenade  du  Palais  Royal  de  Debucourt.  —  Au  centre 
et  dans  les  vitrines  latérales,  poupées  anciennes,  peignes,  gants,  bas,  -; 
accessoires  du  costume,  lorgnettes,  boutons,  boîtes,  etc. 


Le  passage  du  Pont  Royal  vers  ISOO,  peinture  sur  verre,  par  Boilly. 


Salle  XVI  (salle  du  Théâtre).  —  Portraits  d'acteurs  et  d'actrices  :^ 
Mlle  Maillart,  en  déesse  de  la  Raison,  par  Garneray;  Mme  Préville,  joli^ 
crayon  de  Saint-Aubin.  —  Grand  tableau  panoramique  du  Boulevard  du  ^ 
Temple  sous  le  second  Empire,  avec  toute  la  série  des  théâtres  de  l'époque  : 
le  Cirque  Olympique,  les  Délassements,  les  Funambules,  Lazari,  etc.  — 
Nombreux  objjsts  concernant  l'histoire  du  théâtre  :  le  glaive  de  traqédie 
de  Talma,  la  ynontre  de  Rachel.  —  Statuettes  de  Rachel  et  de  Déjazet.  — 
Buste  de  Taillade,  par  Deloye.  —  Vitrine  \ 
sur  les  trois  Dumas.  \ 
Salle    XVII    (salle  Lucien    Faueou),  '\ 
petit  couloir  orné  de  boiseries.  —  Vues' 
du  vieux  Paris  :  Liauf/iirfdion  des  Invalides  ' 
par  Louis  A7F,  dessin  de  Van  dor  Meulcn.  ; 
—  Dans  une  chambre  annkxk,  ini])ortante 
collection  de  coi?is  et  de  dessitis  d  Augustin  ' 
Dupré;  dans  une  petite  galerie  adjacente,. 
médaillier  comprenant  plusieurs  milliers  ^ 
de  pièces  ' 

Salle  XVIII  (salle  de  Liesville).  - 
l>oiscries  Louis  XV.  —  Portrait  de, 
Tlirroigne  de  Aléricourt.  —  Beau  portrait: 
de  Mme  Chardin,  légué  par  Mme  de! 
Rotlischild.  —  Portrait  de  Jeaurat,  par 
lui-même.  —  Petit  pastel  do  Saint-Aubi 
représentant  V Amphithéâtre  de  l'Ecole 
Cfiirurgic.  —  Précieux  dessin  de  Gocliin 
Séance  à  VEcole  de  dessin.  —  Dans  1 
Théroigne  do  Méricourt,  vitrine  centrale,  éventails,  biscuits,  minia- 
tures xviii"  siècle. 

Salle  XIX  (boudoir  rocoeo).  —  Boiseries  laquées  à  la  Pillement,  déco 
cliinois  sur  loiid  jaune,  grande  glace  sertie  de  feuillage.  Ces  panneau 
provenant  <le  riiùtel  Laril)oisière,  forment  un  délicieux  spécimen  de  déc 
ration  Louis  XV. 

Salle  XX  (salon  Sévigné).  —  Cette  pièce  était  autrefois  lo  salon 
Tà(-()\A,'um  (h;  la  Marquise;.  Les  boiseries  ont  été  conservées  dans  leur  ét 
I)riniitif.    -  Sur  lo  panneau  contV'dXy  portrait  de  Mme  de  Grignan,  filio 
Mme  do  Sévigné,  par  Mignard.  —  Au-dessous,  vitrine  renfermant  plusicu 
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souvenirs  intimes  :  lettre  de  la  marquise,  morceau  d'une  de  ses  robes, 
nutof/raphe  de  Carnavalet.  —  Près  des  fenêtres,  deux  toiles  d'Hubert 
Robert,  prêtées  par  le  Musée  de  Versailles  :  le  Pont  Notre-Dame  et  le 


M-^e  de  Grignan,  par  Mignard.  Voltaire,  })ar  Largillière. 


Pont  au  Chajif/e.  —  Du  même,  le  Bassin  d'Apollon.  —  A  remarquer  enfin 
plusieurs  éventails  à  la  gouache,  représentant  des  scènes  pittoresques  du 
Vieux  Paris  au  xvii«  s.  :  marchés,  bateaux-lavoirs,  mascarades,  etc. 

Salle  XXI.  —  Petit  pavillon  de  céramique.  —  Plusieurs  pièces  de  grande 
valeur  provenant  de  la  do- 
nation De  Liesville. 

Salle  XXII  (galerie  des 
Echevlns).  —  Portraits  de 
deux  Echevins  parisiens, 
œuvre  magistrale  de  Nico- 
las Largillière  ;  du  même, 
un  portrait  de  Voltaire  d 
24  ans,  légué  au  Musée  par 
Charles  Floquet.  Portrait 
de  Jean-Jacques  Rousseau, 
peinture  attribuée  à  La 
Tour;  plusieurs  fragments 
de  Noël  Ilallé^  bon  por- 
trait d'homme,  par  Duples- 
sis.  —  Dans  les  fenêtres, 
quatre  grandes  vitrines  de 
faïences  françaises  :  Rouen , 
Nevers,  Marseille,  Mont- 
pellier, etc.  —  Sur  les  Les  Échevins,  par  Largillière. 
bahuts  de  chêne,  différents 

documents,  miniatures  et  objets  se  rapportant  à  la  Municipalité  pari- 
sienne. 

Les  galeries  du  1'-''  étage  ont  pour  compléments  les  salles  contemporaines 
du  rez-de-chaussée  et  le  Musée  du  siège  du  •2'-' étage. 

Rez-de-chaussée.  —  Salles  contemporaines  (au  bout  du  jardin  ;  on  y 
arrive  en  suivant  les  arcades).  —  I"'  salle  (en  commençant  par  la  dr.): 
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souvenirs  du  Palais  Royal  :  Maqiicttp  du  Palais  et  des  f/airries  vers  iS46^ 
exécutée  sur  l'ordre  de  Louis-Philippe  pour  la  reine  Victoria;  au  mur, 
collection  des  médaillons  de  David  d'Anijers.  —  2"  salle  :  débris  et  frag- 
ments de  V ancien  Hôtel  de  Ville;  grandes  rosaces  du  plafond  d'une  des 
galeries;  tableaux  modernes  de  Ton  Gâte,  Giliot,  de  Ménorval,  etc.  — 
3'^  SALLE  {'période  i8S0-iS48)  :  au  centre,  collection  importante  de  sta- 
tuettes-charges des  contemporains,  par  Dantan  jeune  ;  autour  de  la  pièce, 
nombreux  tableaux  et  portraits  :  Armand  Carrel,  par  Henry  Scheffer, 
frère  d'Ary  ;  Paul  et  Alfred^  de  Musset  enfants;  Alfred  de  Vif/ny  en  uniforme 
de  lieutenant  ;  Béranfjer,  par  Couture  ;  Scènes  des  journées  de  juillet  ;  bustes 
de  Garnier-f^ar/ès ,  du  serijent  Mercier;  fauteuil  mortuaire  de  Béranger  ; 
fusil-parasol  des  gardes-nationaux,  sous  Louis-Philippe,  etc.  —  4*^  salle 
{salle  Carnot);  buste  du  président  Carnet,  offert  par  ses  fils,  trophée  de 
drapeaux,  deux  vitrines  de  souvenirs. 

2^  étage.  —  Musée  du  siège  de  Paris  (on  y  monte  par  l'escalier  qui 
part  de  la  salle  Empire).  ■ —  salle  :  moulage  du  masque  de  Gambetta, 
autographes  et  souvenirs  du  même  ;  drapeau  des  bataillons  de  la  garde 
nationale  parisienne;  dessins  nombreux  de  Max.  Lalanne.  —  2"  salle  :  la 
Porte  Maillot  pendant  le  siège,  par  Edouard  Détaille  ;  la  Queue  aux  bouche- 
^.  ,  r?e.s, par  Guillaumet;  suite  d'a^yua- 

Musee  du  bieOe  (  étage)      relies  d'Isidore  Piles;  agrès  du 

Jardin.  ballon  le  Vauban  ;  vitrines  sur  la 

défense  de  Paris, les  ambulances, 
la  correspondance  ])ar  ballons.  — 
3^  SALLE  ;  vitrines  sur  Valimen- 
tation  et  la  garde  nationale  ; 
moulage  du  7nasque  de  Henri 
Regnault;  autographe  et  croix 
de  Victor  Duruy  ;  suite  de  des- 
sins (fac-simile)  de  Bida  et  de 
Henri  Regnault,  don  de  M.  Fou- 
CJiam,  etc.  ;\q?>  événements  et  les 
oiis  avancés  (|ui  terminent  la  gale- 
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rot.  —  A""  SALLE  :  Cariea/ures  de  Daniiiic 
h'jnrmes  du  siège.  —  Hatis  l(;s  deux  pavi 

rie,  collections  relatives  à  V Alliance  Franco-Russe  et  tableaux  modernes  de 
Charles  Guillier. 


MUSÉE  CERNUSCHn 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  T.  1.  j.,  sauf  le  lundi,  de  10  h.  à  4  h.  du 
cet.  au  31  mars  et  de  10  h.  à  5  h.  du  1"  avril  au  30  sept,  à  rexccption 
des  fêtes  légales. 

Ce  musée  (avenue  Velasquez,  7;  Pl.  I,  I,  6)  occupe,  près  du  Parc 
Monceau,  l'ancien  hôtel  de  M.  Cernuschi,  qui  l'a  légué  en  1895 
à  la  ville  de  Paris  avec  ses  collections  d'objets  de  la  Chine  et 
du  Japon,  célèbres  dans  le  monde  de  l'art. 

Ce  musée  renferme  ;  —  1"  44  grosses  i)ièces  en  bron;^e  dont  11  do 
Chine  et  30  du  .Ia|)on.  —  2"  l,r)4r)  pièces  moyennes  en  bronze,  statuettes, 
l)rMle-parfunis,  chauffe-mains,  vases,  urnes,  animaux,  chimères,  person* 
nages  dont  r)24  de  Chine,  19  do  l'Inde  et  992  du  Jai)on.  —  3«  847  petites 
])iècos  dont  308  de  Chine,  56  do  l'Inde  et  483  du  Japon.  Dans  cette  caté- 
gorie figurent  un  certain  nombre  do  gardes  d'éi)écs  et  de  miroirs  métal- 
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[laiic^  —i»  2,500  pièces  céramiques  de  Chine  et  du  Japon  (vases,  coupes, 
cornc^ts,  urnes,  théières,  vases  céladon).  —  5«  Environ  50  kakémonos 
fpanneaux  décoratifs,  dessins  ou  peintures  sur  soie)  dont  10  de  Chine  et 
40  du  Japon.  —  6^  4^7  livres  chinois  ou  japonais.  —  31  meubles  chinois 
et  tonkinois.  Enrin  une  erande  statue  en  bronze  de  Bouddha. 

M.  Gonse,  dans  son  livre  sur  l'Art  Japonais,  a  apprécie  ainsi  la  collec- 
tion de  M .  Ccrnuschi  :  ,    , , .  ^  r  i  • 

«  Le  îrrand  Bouddha  de  bronze  rapporte  de  Megouro  par  M.  Gernuschi 
date,  dit-on,  de  la  fin  du  xyiii-^  s.  11  reproduit  les  dispositions  principales 
de  lœuvre  du  temps  de  l'empereur  Sliioumoun  (le  plus  grand  Bouddha  de 
rinde  qui  a  26  m.  de  haut;...  11  mesure  4  m.  50  de  la  base  de  la  fleur  au 
sommet  du  disque,  ce  qui  donnerait  au  personnage  debout  une  hauteur 
le  près  de  0  m.  C'est  certainement  la  plus  grande  sculpture  en  bronze 

possédée  par  un  particulier        La  magnifique  galerie  en  bois  scu  pte, 

décorée  de  dragons,  dont  M.  Cernuschi  a  fait  une  tribune  au  tond  du 
hall  de  son  hôtel,  derrière  le  grand  Bouddha,  peut  être  rattachée  a  1  école 
de  Zingoro.  Elle  est  digne  de  lui.  Elle  provient  d'un  des  temples  détruits 
de  Yédo.  »  ,  t.      •  i 

Un  beau  tigre  en  bois  doré  appartient  à  la  mémo  époque.  Parmi  les 
pièces  du  xvii«  s.  il  faudrait  citer  :  «  2  brûle-parfums  de  temple  à  4  pieds 
et  en  bronze  doré,  aux  armoiries  des  Tokougava  (les  trois  feuilles  do 
mauve),  portant  la  date  de  la  fonte,  1681  ;  un  chat  accroupi  avec  rehauts  de 
dorure  sur  le  pelage  ;  un  pèlerin  monté  sur  un  mulet  ;  un  crabe  monumental  ; 
les  deux  philosophes  Hauzan  et  Jittokou,  d'un  modelé  si  gras,  si  vivant, 
d'une  expression  si  plaisante;  un  corbeau,  des  coqs,  des  oiseaux  de  proie, 
un  canard  d'un  mouvement  admirable,  un  chion  surprenant  d  expression 
et  d'une  patine  exceptionnelle,  etc.  » 


MUSÉE  DE  CLUNY  i 


Jours  et  heures  d'entrée.  —  T.  1.  j.,  cxc.  le  lundi  et  jours  loru  s  qui  ne 
tombent  pas  le  dim.,  de  11  h.  à  5  h.  du  l-'''  avril  au  ;:0  sept.,  et  do  11  h.  a 
4  11.  du  l"  oct.  au  31  mars  ;  le  dim.  fermé  à  4  h. 

L'hôtel  de  Cluny  (rue  Du  Sommerard,  24;  Pl.  IV,  N,  12)  est 
une  des  plus  belles  habitations  particulières  que  nous  ait  léguées 
l'art  du  moyen  âge. 

Cet  hôtel,  construit  par  l'abbé  de  Cluny,  Jacques  d'Amboise,  frère  du 
ministre  de  Louis  XII,  fut  rarement  habité  par  les  dignitaires  de  l'Ordre 
et.  peu  après  son  achèvement,  en  1515,  devint  la  résidence  de  Marie 
d'Angleterre,  veuve  de  Louis  XII  (la  cliambro  habitée  par  cette  prin- 
cesse a  conservé  le  nom  do  chambre  de  la  Reine  Blanche,  parce  que  les 
reines  de  France  portaient  le  deuil  en  blanc).  Jacques  d'Ecosse  y  épousa 
la  fille  de  François  P'';  le  cardinal  de  Lorraine,  le  duc  de  Guise  et  le  duc 
d'Aumale  y  séjournèrent  en  1565.  En  1833,  M.  Du  Sommerard,  conscdler 
à  la  Cour  tles  comptes,  v  installa  les  nombreux  objets  du  Moyen  Age  et 
de  la  Renaissance  qu'il  avait  passé  sa  vie  à  rassembler.  Après  sa  mort-, 
ses  collections  et  l'hôtel  furent  acquis  par  l'Etat. 

i  On  pénètre  dans  la  cour  par  une  porte  en  arc  surbaissé,  sur- 
montée des  armes  des  d'Amboise.  —  Le  principal  corps  de  logis, 
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en  face,  offre  une  tourelle  à  pans  coupés  (à  sa  base,  attributs  de 
St  Jacques,  par  allusion  au  nom  du  fondateur,  Jacques  d'Am- 
boise),  une  balustrade  à  jour  à  la  naissance  du  toit  et  de  magni- 
fiques lu- 
carnes. — 
L'aile  de 
l'O.  (à  g.) 
est  beau- 
coup plus 
ornée. 

Sousle  por- 
tique :  œu- 
vres de  scul- 
pture de  la 
Renaissan- 
ce ;  — dans  la 
cour,  à  dr., 
margelle  do 
puits  du  ma- 
noir du  Sau- 
vage ,  près 

d'Amboise 
(xv"  s.). 

Le  mu- 
sée (entrée 
à  dr.  ;  ves- 
tiaire obligatoire  et  gratuit),  très  intéressant,  renferme  plus  de 
14,000  objets,  tels  que  sculpture,  en  marbre,  en  bois,  en  pierre, 
ivoires,  émaux,  terres  cuites,  bronzes,  meubles,  tableaux, 
vitraux,  faïences,  tapisseries,  tissus,  verrerie,  vitraux,  objets  de 
serrurerie,  orfèvrerie  et  bijoux,  etc. 

Nous  désignerons  aux  visiteurs  les  objets  les  plus  remarqua- 
bles (faire  le  tour  des  salles  en  commençant  par  la  dr.). 


Hôtel  de  Cluny. 


Rez-de~chaussée. 


i 


salle.  —  Salle  de  vente  des  photographies.  -  -  Vitraux  suisses  et  alle- 
mands (xve  et  xvi*-  s.).  —  Meubles  (bois  sculpté).  —  Vitr.  plates  :  poids, 
mesures  et  mortiers  du  xiii"  au  xviii^'  s.;  sceaux,  médailles. 

2  salle  (à  dr.).  —  Ta])isserios  françaises  (tin  du  xvi*^  s.).  —  Chaussures 
(le  tous  pays  depuis  ranti([uité  jusqu'au  xviii*^  s. 

3'"  salle  (à  g.  de  la  1''^).  —  ^]\-])()sition  temporaire  des  dons  ou  achats 
récents.  —  Au  plafond,  peinture  sur  bois  (xvii*'  s.).  —  Vitraux  suisses  et 
français  (xvi*''  et  xvii*'  s.).  —  Cli<Mnin('>o  eu  pierre  avec  bas-relief  (le  Christ 
à  la  font  aine)  \kiv  Hup:ues  Lallement  (15G'i).  —  Bois  sculptés  :  t^roupes,  sta- 
tuettes, panneaux,  collres  (xv'^  et  xvi''  s.).  —  De  chacpie  côté  de  la  cheminée, 
I)einture  sur  cuir  (bjré,  d'après  les  Wniuiins  illuslrcs  de  II.  Goltzius  (Rouen, 
.\vii'=  s.).  —  Devant  la  clicmin('e,  moules  à  hosties  et  à  oublies  (xiii'^  au 
xvii'-  s.).  —  Vitr.  ])lates  :  collection  de  jetons  de  la  ville  do  Paris. 

4"  salle.  —  Vitraux  allemands  (xV  s.).  —  Bois  sculptés  (xv«  et  xvi«  s.). 
—  Paroi  d'entrée  :  retable  de  la  Passion  (n»  789)  en  bois  peint  et  doré  | 
(Champdeuil,  Seine-et-Marne);  Vierge  ouvrante  (art  français,  xiv''  s.).  — 
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Paroi  en  face:  grand  retable  de  la  Passion  (abbaye  de  St-Denis).  Vitr. 
plates  :  plombs  historiés  trouvés  dans  la  Seine. 

Au  centre,  sur  un  écran,  legs  Adolphe  de  Rothschild.  —  Côté  de  la  cour  ; 
Adoration  des  Mat/es, 
peinture  attribuée  à  Luca 
d'Olanda  (15-23);  au-des- 
sus Résurrection,  plat 
d'étain  ixv«  s.);  Résurrec- 
tion et  Descente  aux 
limbes,  bas-reliefs  d'albà- 
tre  dans  un  beau  ^cadre 
en  bois  sculpté  et  tapis 
(xvi^  s.)  ;  2  volets  de 
triptvque  par  Michel 
Wohlgemuth  (1480)  ;  Jésus 
au  mont  des  Oliviers, 
groupe  en  buis  (hispano- 
flamand  (xvi«  s.).  —  Côté 
du  jardin  :  Assomption. 
St  Jacques,  peintures  sur 
vélin  (  art  espagnol , 
s.);  Grand  chantre, 
bois  sculpté  (art  allemand,  xv"  s.);  serrure  (art  français,  (xv  s.); 
miniature    italienne    (Invocation    à    tous    les    saints)    comprenant  GO 

Setits  sujets  (xvi^s.);  bâton  du  cardinal  Montelparo  (art  italien),  fin 
U  XV!*"'  s.  ). 

5"  salle.  —  Vitraux  allemands  (xv«  s.).  —  Cheminée  en  pierre  avec  bas- 
relief  [Diane  et  Actéon),  exécutée  par  Hugues  Lallement.  —  Suite  d(^s 
Romains  illustres,  d'après  H.  Goltzius.  —  Cabinets  français  (xvi^  s.),  et 
armoire  iiollandaise  en  placage  {xvn^  s.),  —  Vitr.  :  plaquettes,  médailles. 
—  Au  centre,  dressoir  allemand  (lin  du  xv°  s.). 

6*  salle.  —  Meubles  et  oVjjets  d'art  du  xvii**  et  du  xviii^  s.,  espajj  nols  oi 
italiens,  donnés  par  M.  J.  Audéoud.  —  Sous  un  globe.  Adoration  ih-s  nus 
(petits  personnages  en  terre  cuite).  —  Armoire  avec  figurines  en  bois, 
sculpté  et  en  terre  cuite  peinte.  —  Au  centre  :  crèclœ  napolitaine  {Praesepe), 
du  xviii^  s. 

Corridop.  —  Un  escalier  de  huit  marches  descend  à  un  corridor  conduisant 
à  l'escalier  qui  mène  au  l"  étage  [Y.  ci-dessous).  —  Peintures  italiennes 
des  xiv«  et  XV*  s.  —  Retable  «spagnol,  du  xv*'  s. 

1"  salle.  —  Tapisseries  françaises  et  flamandes  dos  xv''  et  xvi''  s.  — 
Bois  sculptés,  français,  allemands  et  italiens  (xin*'  au  xviii''  s.)  :  statues, 
statuettes,  coffres,  panneaux.  —  Aux  quatre  angles,  statues  mutilées  d'A]JÔ- 
tres  (Sainte-Chapelle  ;  xiii"  s.).  —  Paroi  en  face  do  rentrée  :  statuette  de 
Notre-Dame  des  Ardents  (art  français,  xv^  s.);  grille  de  clôture  r<''glise 
'l  Angerolles,  Puy-de-Dôme  (commenc.  du  xvr  s.).  — -  Paroi  do  Tentréo  à 
la  porte  :  mosaïque  (la  V.  et  l'Enf.)  du  ChirlaiHlaJ*»  f  W"  s.):  mosaïques 
II'-  s.  (église  abbatiale  de  Saint-Denis)  (b^nt  nn(^  rei)i'('^sente  le  moine 
i  "  ficus,  auteur  de  ces  mosaïques,  et  uik^  .-iiitfo,  fi-iii^iiinit  de  Zodiaque, 
Ut  mois  d'octobre.  —  Paroi  à  g.,  '2  vitr.  :  iinMlaillons  pcint-s  (du  xvi'-  s.,  à 
<ie  la  porte  des  thermes;  des  xvn''  et  xviir',  à  dr.i. 
Au  milieu  :  sous  verre,  la  V.  et  l'Enf.  (marbre  v.c.  de  l'.oni-ii-oLnio,  rommonc. 
\"'-  s.)  ;  quatre  pleurants  })rovenant  du  tombeau  (b;  lMiirip|)o  le  Hardi 
bres,  par  Claus  de  AVerve,  Ml'2)  ;  —  clinssc  (nvi  alloniand,  lin  <hi  xv-  s.  ; 
\  itr.  plates  :  bois  sculptés;  j)ortraits-niôdail b)ns  on  cire  ;  livres  dlnuiros 
enluminures;  — aux  six  eob)niios,  stainos  (b;  bois  du  xii*^  au  xvii«  s.  ; 
eolonne  centrale,  en  face  (b'  l'ontri'o  :  Vierge  fart  français  xiv"  s.),  au- 
'icv^iis  V/'Jnf.-J.  par  F.  Dnqnesno}-.  an-ibîssns,  C/iris-l  ru  rroi.i;  (art  d'Au- 
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commencement  du  xv<^  s. 


vergne,  xii®  s.);  devant  la  porte  des  Thermes,  St  Jean  dans  le  désert 
Italie  du  Nord). 

A  dr.,  entrée  de  la  chapelle  basse  {  Y.  ci- 
dessous);  à  g.,  entrée  de  la  grande  salle  des 
Thermes  [Y.  ci-dessous). 
On  traverse  le  corridor. 
8''  salle.  —  Magnifiques  tapisseries  flaman- 
des du  commenc.  du  xvi^  s.  —  [Histoire  de 
David  et  de  Bethsabée).  —  Sculptures  :  de  dr. 
à  g.  :  les  Trois  Parques,  attribuées  à  Germain 
Pilon  (xvi^  s.)  ;  la  Yierye  du  prieuré  d'Arbois, 
peinte  et  dorée  (xvi«  s.);  sur  des  tables  :  le 
Sommeil,  Ariane  abandonnée,  Mise  au  sépulcre, 
marbres  (xvi«  s.).  —  Vitr.  :  ornements  sacer- 
dotaux, étoffes  brodées  du  xii^  au  xvi*^  s.  ; 
dentelles,  velours,  etc.,  du  vi^  au  xvi<^  s.  ;  vête- 
ments du  xvie  au  xviiie  s.  ;  coiffures  de  fem- 
mes;     éventails    _^ 


Col-rabat  en  point  de 
Venise  (xvi"  s.). 


anciens. 

9«  salle.- Suite 
des  tapisseries  fla- 
mandes de  la  8«  salle.  —  A  g.,  dans  un  cadre, 
tissu  de  soie  (art  du  Bas-Empire,  vi«  s.).  — 
Au  milieu  :  grande  lanterne  en  fer  doré,  aux 
armes  de  Lorraine  (xvi''  s.)  ;  tentures  du 
St-Esprit,  comprenant  :  la  garniture  de  l'autel 
avec  son  retable  et  son  dais,  celle  du  lutrin 
avec  son  dais,  les  manteaux  et  le  collier 
des  chevaliers  de  l'ordre  fondé  par  Henri  III. 
—  Vitr.  :  étoffes,  vêtements  civils  et  sacer- 
dotaux, broderies,  etc. 

Galerie  des  carrosses.  —  1  tapisseries 
fraiiraises  (xviii''  s.),  d'après  Teniers.  — 
('arros.srs  do  gala  français  et  italiens  (xvn^- 
XVI 11'  s.)  ornés  de  peintures  et  dorés  (le 
n"  (YXA  aurait  appartenu  à  Paul  V  et  a  servi  à 
Pie  IX  pour  son  entrée  à  Bologne;  la  gar- 
niture et  les  harnais  pour  6  chevaux  sont 
en  cuir  blanc).  -  Traîneaux;  chaises  à 
porteurs;  voitures  diverses.  —  Cinq  potences 
<m  fer  forgé  oi  repousse'  provenant  des  écuries 
du  roi  à  VersaiUes. 

De  cette  galerie  on  revient  au  corridor, 
où  se  trouve  l'escalier  en  bois  sculpté  do 
l'ancienne  Chambre  des  Comptes  de  Paris, 
construit  sous  Henri  IV  (armoiries  et  chiffres 
<le  ce   prince   et  de   Marie    de   Médicis)  : 

<lrapeaux  et  j)ièccs  d'armures.  ~  Au  P'"  étage,  sur  la  rampe,  Str  Mu 
leine,  en  bois  do  chêne  (Allemagne,  s.). 


Mitre  brodée  du  xiv 


étage. 

Corridor.  —  Armes  défensives  et  offensives  du  xv"  au  xviii'' s.  ;  trophées 
d  amnas.  -  Dans  les  baies  sur  la  galorio  du  Nord,  vitr.  :  belle  collection 
d"(''|)é(ïs  Ch^gs  l']d.  (h;  Beaumont). 

Galerie  du  Nord,  formanl  l'('tage  supérieur  de  la  salle  des  bois,  — 
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Faïences  et  porcelaines  françaises,  hollandaises,  allemandes.  —  Paroi  à  g., 
vitr.  :  grès  allemands;  charmante  grille  italienne  du  xviii"  s.;  de  chaque 
côté,  épis  de  faîtage  ;  devant  la  grille  :  deux  groupes  en  terre  cuite  de 
Clodion,  Satyres  jouant  avec  des 
enfants,  buste  d'enfant,  terre  cuite 
de  Pigalle  ;  vitr.  :  faïences  de 
Bernard  Palissy  et  de  son  école  ; 
faïences  d'Oiron. 

On  traverse  le  corridor. 
1   galerie  du  Sud.  —  Faïences 
italiennes.  —  Paroi  à  g.  :  terres 
cuites    émaillées   de    L.  délia 
Robbia  et  de  son  école. 

2«  galerie  du  Sud.  —  A'itraux 
des  xv*^  et  xvi''  s.  (Provins).  — 
Faïences  hispano-moresques  et 
siculo-arabes.  —  Faïences  de 
Rhodes  (fabrique  de  Lindos),  de 
Damas,  d'Asie  Mineure. 

Grande  galerie  (à   dr.).  — 
Paroi  d'entrée  :  magnifiques  ta- 
pisseries françaises,  tin  du  xv*^  s. 
[la  Dame  à  La  licorne),  du  château 
St  Etienne,  Auxerre 
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do   Boussac.  Creuse;  Lvfiende  de 


Paroi  N.  (à  dr.  en  entrant)  :  grande  cheminée  ' 


,  (juatrf 


irpiorro,  du  xvi«  s.,  aux 
!  »  il  ^:  -  r  o  !  i  c  i's  r  o  p  r  ('  s  o  n  t  a  1 1 1 
[)or;!>  avec  son  huissorio 


armes  de  France  (dans  la  partie  su])érieuro 
le  transport  de  la  Santa  Casa  de  Lorettc) 
du  xvi«  s.;  à  g.,  revers  de  la  même  porte; 
au-dessus,  plafond  en  bois  sculpté,  le  tout 
provenant  d'une  maison  de  Rouen. 

Vitraux  provenant  de  rMùt(d-I)iou  do 
Provins,  de  la  Ste-Chapello  de  Paris  et 
du  château  d'Ecouen. 

Devant  les  baies  vitrées,  s('rio  de  vitri- 
nes renfermant  une  magniti([uo  collection 
d'émaux,  la  plupart  de  Liniogos  :  —  l'''^  : 
14  plaques  [Scènes  de  r£raiifjile).  par 
P.  Reymond  (ir>55);  grand  médaillon 
(Clément  VII)  du  xvi"  s.;  bassin  rond,  par 
P.  Pénicaud  (xvi«s.);  émaux  des  Laudin, 
Nouailher,  Reymond  (coiîret  avec  scène 
de  la  Bible;,  Martin  Didier  (xvi[''  s.);  râpes 
à  tabac  (xvii"  s.).  —  "2"  :  triptyque  de  deuil 
du  XVI'' s.  avec  portrait  en  pied  de  Cathe- 
rine deMédicis,  par  Martin  Didier,  entouré 
d'autres  pièces  des  xvi"  et  xvii"  s.,  par 
Jean  II  et  Jean  III  Pénioaud,  P.  Cour- 
teys,  Suzanne  de  Court,  Jean  Limosin; 
émaux  italiens  ;  —  :  portraits  de  Claude 
de  Lorraine,  duc  de  Guise,  et  de  la  duches- 
se, sa  femme;  portrait  d'Eléonore  d'Au- 
triche, reine  de  France,  par  Léonard 
Limosin  (1536);  magnifique  série  de 
médaillons  [  Vie  de  Jésua-Christ),  par  Léonard  Limosin  ;|coupes  en  grisaille 
par  Jean  Courtois,  de  Limoges,  et  P.  Reymond  (1554)  ;  — 4"  :  tableau  [le 
Christ  en  croix),  par  Nardon  Pénicaud  ("1503);  Diptyque  [le  Christ  et  la 
Vierge),  par  Jehan  Pénicaud;  — -  5'-  :  émaux  champlevés  (xii"  au  xiv^  s.). 


Fragment  de  la  tapisserie 
,  (lite  de  la  Dame  à  la  licorne 
'  (xye  s.). 
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l)laques  de  Limoges  des  xii«  et  xiii'^  s.,  crosses  épiscopales  (xii'^  et  xiii''  s.), 
deux  châsses  de  Sto  Fausta  (égl.  de  Sergy,  Indre,  xiii''  s.);  croix  de  pro- 
cession, etc. 

Paroi  S.  (à  g.  en  entrant).  — Yitr.  à  dr.  :  verreries  de  Venise,  des  Pays- 
Bas,  ilo  Franco,  etc.  —  Au  mur,  0  grands  émaux  limousins  {Saturne,  Mer- 
cure. Murs.  /ICrrule,  Jupitfr,  la  Charité,  le  Soleil,  la  Prudence,  la  Justice), 
par  P.  Courtois  (1550).  —  Au-dessous,  retable  en  cuivre  doré  et  émaillé 
(bords  du  Rhin,  xii«  s.)  ;  sous  le  retable,  joli  coffre  (n»  1336)  en  bois  sculpté 
(Venise,  xvi«  s.)  —  Vitr.  à  g.  :  verreries  vénitiennes  et  autres. 

En  revenant  vers  la  cheminée,  plusieurs  vitr.  d'orfèvrerie  religieuse  (arts 
carolingien,  français,  allemand  et  italien  du  viii'=  au  xyi*^  s.)  :  reliquaires, 
ostensoirs,  châsses  (dont  celle  de  S t  Anne,  par  Hans  Greitf,  de  Nuremberg, 
crosses,  encensoirs,  plaques  {la  Cène,  la  Flagellation)  en  cuivre  repoussé 
et  doré  (Limoges;  xii''  et  xiii^  s.)  ;  le  Christ  entre  les  quatre  symboles  évan- 
ffélistes,  bronze  doré  (xii"  s.). 

On  traverse  la  T  galerie  du  S.  pour  entrer  dans  une  suite  de  salles. 
I'"  salle.  —  Collection  d'antiquités  hébraïques  formée  par  S.  Strauss  et 
donnée  par  Mme  la  baronne  Nathaniel  de  Rothschild.  —  De  g.  à  dr.  : 
armoire  contenant  des  tabernacles,  des  brûle-parfums,  des  lampes  en  orfè- 
vrerie du  xv['  au  xviii''  s.  —  Cheminée  en  pierre  peinte  (le  Mans,  xv*^  s.). 
—  Tabernacle  et  pupiire  italiens  en  bois  sculpté  (1472).  —  Contrats  de 
mariage.  —  Rouleaux  de  l'iiistoire  d'Esther.  —  Devant  les  fenêtres,  vitr.  : 
langes  de  circoncision  avec  inscriptions,  broderies.  —  Au  milieu,  vitr.  : 
anneaux  do  tianrailles,  amulettes,  plaques  décoratives  des  tables  de  la 
loi,  couteaux  de  circoncision,  boites  à  parfums,  en  orfèvrerie  du  xvi^  au 
XVI [i«  s.;  dressoir  français  (xvi?  s.). 

2''  salle.  —  A^itraux  (xv*=  et  xvi''  s.).  —  De  g.  à  dr.  :  Les  Pèlerins  d'Emmaïis 
et  St  Tho7nas,  la  Mise  an  tombeau  et  la 
Résurrection,  peinture  à  l'œuf,  sur  soie, 
xv  s.  (Ferrare).  —  Panneaux  peints  sur 
fond  d'or  (n"«  1703,  1704),  sujets  tirés  de 
riliade  et  autres;  tableaux  peints  sur 
bois  à  fonds  d  or  (n«^  1683,  1684).  attribués 
àGentile  da  Fabriano,  le  tout  provenant  de^ 
coffres  de  mariage.  —  Cabinet  italien 
d'argent  et  d'écaillé  avec  pierres  dures 
(xvii''  s.).  —  Bureaux  en  bois  incrusté 
d'étain,  dont  un  avec  horloge  aux  armes 
de  Créquy.  —  Cabinet  en  maroquin  rouge, 
doré  aux  petits  fers  (Louis  XIV).  —  Cabinet 
vénitien  re})résentant  une  façade  do  palais 
I  xvi"'  s.).  —  An  milieu  vitr.  :  instruments 
(lo  niiisi(iuo  :  violon  d'Amati  ;  coffrets  et 
(Miiis.  -  Dans  les  fenêtres,  vitr.  :  cuirs 
travaillés  et  gaufrés  (bourses,  gaines, 
reliures,  etc.) 

3*^  salle.  —  Plafond  à  voussure,  copie 
du  j)lafond  d'E.  Lesucur,  à  l'hôtel  Lambert. 
—  Cabinet  flamand  (xvii"  s.).  —  Fauteuils 
du  château  d'Effiat  (xvii*'  s.).  —  Clavecin 
Iratiçais  ((in  du  xvii"  s.]. 
4"  salle  (reconstitution  d'une  cliambro 
au  XVI''  s.).  —  (Cheminée  en  nierre  sculj)tée  (le  Mans,  xv®  s.).  —  Vitraux 
^xiv"  s.).  —  Tentures  en  soie  orodéo  (an(  i(Mi  ])alais  de  l'Arsenal).  —  Grand 
lit  à  baldaquin  et  dossier  sculpté  'Françcjis  I'')  ;  la  garniture  vient  du  lit  do 
PiciTo  de  Goiidi,  évêque  de  Paris  m  156U.  (;inqarinoiresàdcuxcorps(Ilc-dc- 
I'Y;in('(i,  '2«  moiti(«du  xvi"  s,).  —  Buffet  Henri  11  (n"  14-24  ;  abbaye  de  Clairvaux). 


lit  à  baldaquin  du 
lemps  de  François 
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5''  salle  ou  Salle  des  ivoires.  —  Vitraux  (>:v*^  et  xvi*'  s.).  —  Bustes  de 

A.  du  Sommerard,  fondateur  du  musée,  et  de   , 

son  fils,  E.  du  Sommerard.  —  Ivoires  romains, 
byzantins,  français,  allemands,  italiens, 
espagnols.  —  2  oratoires  des  duchesses  do 
Bourgogne  (n°  1019  :  Vie  de  St  Jean- Baptiste, 
1080  :  la  Passion),  tous  deux  de  la  Char- 
treuse de  Dijon  (xiv-c  s.).  —  Groupes  et 
enfants,  par  F.  Duquesnoy  et  Van  Obstal.  — 
Au  milieu,  vitr.  droites  :  Divinité  couronnée 
(art  romain,  m*  s.),  Ste  Catherine  (art  fran- 
çais, xv''  s.),  reliquaire  byzantin  (xiii*'  s.), 
coffrets,  Vierqe  assise  (art  françajs,  commenc. 
du  xiii*^  s.);  vitr.  plate  (côté 'de  la  cour)  : 
(n"  1081)  triptyque  de  Saint  Sulpice  (xiv«  s.); 
(n"  10S8j  fragment  do  tripty(pie  en  ivoire 
colorié  et  doré;  •2"  vitr.  plates  (côté  de  la 
cour;  :  pyxides  à  hosties  (latin,  vi"  s.),  feuille 
de  diptyque  consulaire  (vi'=  s.),  etc. 

6*^  salle  ou  salle  de  la  Fepponnerie.  — 
Vitraux  suisses  (xvi''  s.}.   —  Ciicminée  en 
pierre  sculptée  (Troyes  ;  xvi''  s.).  —  Nom- 
breuses   pièces   de   serrurerie  artistique  : 
clefs,   serrures,    targettes   et    mascarons  ; 
bossettes  de  mors,  fermoirs,  etc.  —  Colîres 
en  fer;  cuivres;  dinanderie.  —  De  chaque 
côté  de  la  cheminée,  vitr.  avec  des  bronzes 
italiens  {Joueur  de  flàte,  par  Pollajuolo)  et 
français  du  xv«  au  xvn«  s.  —  Au  milieu  : 
table  ronde  en  ébène  avec  un  dessus  en 
granit  de  Corse  (sur  cotto  table,  grande  mine 
ou  mesure  en  métal  de  cloche,  xv**  s.,  et  dimo  on  br()iiz( 
droites:  coiîrets,  lampe;?,  ceintures  de  chasteté;  fonts 
baptismaux  en  métal  de  cloche  (Allemagne,  xivs.); 
cuve  baptismale  en  plomb  (église  de  Blagnac.  xvi^  s.); 
sphère  cékîsto  en  bronze  (Italie,  lôO-i):  l)anc  d'orfèvre  a 
étirer  en  l)ois  marqueté  et  fer  gravé  (Allemagne,  lûtir)). 

—  Paroi  du  fond,  vitr.  à  g.  :  étains  (aiguières  et  bas- 
sins) i)ar  l<'rançois  Briot  fwr-  s.),  etc. 

7«  salle  ou  salle  des  Couronnes.  —  Tai)issori(!s 
flamandes  (époque  Louis  X,1I)  faisant  i)artie  d'une;  sinte 
de  six  pièces  trouvécîs  ;i   Koncn.   --    J)(;  di'.  a,  u:.  ((mi 
entrant  par  la  porte  do  di-.,  <  ()f(;  do  l;i  coud  : 
fen.  :  miroir,  drageoirs.  Itoiios.  Ihicons,  t.-ihai 
Panneaux  de  noyer  à  ai-a,l)('>(| iics  <1  or  (  Iv'ouoii 

—  Reproduction  peinte  sur  toilo.  avoo  pai'Mos  ( 
du  chef  de  Ste  Martlio.  doimo  ji.ii-  L<.i 
Ste-Marthe  de  Tarascon.         Autel  d 
d'Allemagne,  donné  jia.i-  lui   a  la.  <  ;it,|i 
au  xi«  s.  ;  au-dessous,  lapissono  Iwod 
XVI'' s.).  —  Vitr.  :  cachots  français   ( xvii' -.xviii«  s.)  — 
Croix  processionnelle  des  (irands  ('arruos  do  Paris  fxv''  s.).  — 
fen.  :  orfèvrerie  gatlloise  et  mérovingienne.     -  Vilr.  droite  :  < 
cuivre  (Allemagne).  —  Vitr.  d(;  fon.  :  -2  c(Mntiir(;s  L'a rn k^s  d  a 
l'une  du  xiv^  s.,  l'autre  du  xV;       :.1M0)  collier  do  l'Ordre  d(>  1  \\\ 
de  Savoie  (xvi'-  s.);  boucle  (h;  oomiiirc;  en  cuivre  dero  Italie, 
bagues  (xiii'^-xviii''  s.).  —  Nef  en  orfc^vrorie  [)ortaiil  ('liai'les-(,)iii 


Grand    cabinet  Henri  11, 
provenant    de  l'abbaye 
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liants  dignitaires  de 

r 


sa  cour  (pièce  mécanique  allemande  très  curieuse, 
xvi«  s.).  —  Entre  les  portes, 


Couronnes  des  rois  Goths  (vu 


d  or 


1'"'^  vitr.  :  flacons,  couteaux, 
cuillères  ;  cristaux  de  roche 
<it  sardoincs;  3"  châtelaines, 
ctuis,  boîtes. 

Au  milieu  :  —  l^e  vitr.  (en 
partant  de  la  porte  par  la- 
([uelle  on  est  entré)  :  montres 
et  horloges  françaises,  alle- 
mandes, italiennes  en  cuivre 
(hjré  (xvic  et  xvii'=  s.);  — 
•2'^  vitr.  :  astrolabes  des  xvii« 
et  xvni^  s.  ;  boussole  de  poche 
(n*»  7044),  en  argent,  de  forme 
ovale,  avec  laquelle  De  Saus- 
sure lit  l'ascension  du  Mont- 
^^'^'%'*ff^'!;ii^^  V»  I     Blanc  ;  boussole  de  poche  de 

I  %\  î  \  i     l'amiral   Nelson    (n«  7046); 

cadran   solaire  mobile  (n^' 
7037)    ayant    appartenu  au 
prince    de    Conti  ;  lunette 
d'approche    (xvii'=    s.);  — 
S""  vitr.  :   croix  procession- 
nelles françaises  (xiii''  s.)  et 
italiennes  (xvi"  s.);  la  Rose 
>iiiM>o  par  Clément  V  au  prince-evêque  de  Bâle   (commenc.  du 
fermail  de  chape  (bel  ouvrage  allemand,  xiii^s.); 
s-r,  couverture  d'évangéliaire  (travail  français) 
avec  plaques  d'ivoire  :  la  Crucifixion  (art 
I    carolingien,  ix*'  s.),  la  V.  et  les  Apôtres  (art 
||    byzantin,  xiii"  s.);  '2  têtes  do  lion,  pommes 
'j    de  sièges  romains  (cristal  de  roche)  ;  croix- 
lj    reliquaire  (art  français,  xiii'^  s.);  étricrs  de 
François        collier  de  chien  du  roi  d"h's})a- 
giie  Ferdinand  11,  ('(•lii(nii(M'  en  cristal  i\c 
i-ocho  monté  en  argent  (xV  s.);  —  5''  vilr. 
(au  centre):  trésor  de  Guarrazar;  neuf  cou- 
ronnes du  VIT  s.,  en  or  massif,  dont  plu- 
sieurs sont  ornées  de  sa])hirs  et  daulres 
])icrros  Unes,  suspendues  à  (h's  chaînes  d'or 
(>t  trouvées,  en  1858  et  1<S(')0,  à  hi  Fuenle  de 
(xuarrazar,  })rès  de  Tolède;  hi  ])his  grande 
est  celle  du  roi  goth  JiccccsDiiU/ius  {i^A9  îi 
(j7'2)  ;  la  seconde  j)orte  le  nom  de  Sonnir(f. 

11  faut  r(^venir  à  la  4''  salle  j)Our  entrer, 
à  dr.,  dans  la  S''  sall(\ 

8''  salle.  \  itraux  du  xv!*"-  s.  —  î^ur 
la  cheminée,  horloge  astronomique  anglaise 
(xvii"  s.).  —  Miroirs  italiens  (xvi^  s.). 
Mobilier  do  la  chambre  du  maréchal  d'Kl- 
fiat,  au  château  d'Effiat  (grand  lit  à  balda- 
quin). —  Ecran  en  bois  doré  (Louis  XIV). 
—  "2  éjuneties  (Anv(;rs  et  Vonise). 

On  nasse  «h;  cette  sallo  dans  la  chapelle  (un  seul  i)ilior  central),  véritable 
(•hef-<l'(f>uvr(î  d'ornomentalion  sculpturale  (à  la  voûte,  le  Pèro  éternel  bénis- 
sant son  I^'ils  mourant,  et  des  ang(!s  jtortant  les  instruments  do  la  Passion).^ 


(  liiny. 
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De  dr.  à  g.  :  Vierges  (arts  français  et  italien,  xiv  et  xv  s.)  ;  retable  de 
Saint-Germer  (art  français,  xiii"  s.);  au-dessus,  croix  de  la  Cliartreuse  de 
Dijon  (xvi«  s.);  retables  français  (xiv^  s.),  retable  de  l'abbaye  d'Everborn 
(xv^  s.)  :  retable  de  Bernay  fterre  cuite).  —  Au  milieu,  lutrin  en  cuivre  (xv*^  s.). 

Un  escalier  (accessible  seulement  le  dim.  ;  quand  la  porte  est  fermée  il 
faut  descendre  à  la  1^  salle  du  rez-de-chaussée  et  ouvrir  la  porte  à  dr., 
aboutit  à  un  portique  à  pilier  central  avec  chapiteau  orné  d'un  K  couronné, 
chilii'c  de  Charles  VIII,  où  sont  réunies  les  sculptures  du  xV  s.  :  à  dr,  de 
la  porto.  ttHe  de  gargouille  (Poissy,  art  anglais  en  France);  paroi  à  dr., 
£cce  Homo  art  français;  et  consoles;  au  pilier  central,  la  Y/er^e  (art  fran- 
çais). Retables  en  pierre  [la  Vie  et  la  Passion  du  Christ),  Provins;  statues 
mutilées  provenant  de  Notre-Dame  ;  la  Vierge  portant  V Enfant  (abbaye 
de  St-Victor). 

Traversant  la  7*^  salle  [V.  ci-dessus),  on  descend  dans  la  grande  salle 
des  Thermes. 

Le  palais  des  Thermes  (Pl.  IV,  N,  12)  est  conliguà  l'hôtel  de 
Cluny.  La  façade,  ou  du  moins  la  partie  des  ruines  qui  en  tient 
lieu,  donne  sur  le  bd  St-Michel. 

Sous  la  domination  romaine,  un  palais  entouré  de  jardins  s'élevait  sur 
la  rive  S.  de  la  Seine.  On  a  tout  lieu  de  croire  que  ce  palais  est  l'œuvre, 
non  de  Julien,  mais  do  Constance  Clilorc,  qui  séjourna  dans  les  Gaules  de 
292  à  306.  Ce  qu'il  y  a  de  certain,  c'est  que  Julien  y  résida  plusieurs 
années  avec  sa  femme  Hélène,  et  qu'en  300  il  y  fut  proclamé  Auguste.  A 
partir  de  Clovis,  le  vieux  palais  romain  fut  habité  par  les  rois  francs. 
Délaissé  par  les  rois  de  la  seconde  et  de  la  troisième  race,  il  était  encore 
un  édifice  important  en  1180.  Philippe  Auguste,  à  cette  date,  en  fit  présent 
à  Henri,  son  chambellan.  Vers  133u,  l'abbé  de  Cluny,  Pierre  de  Chalus,  s'en 
rendit  acquéreur  au  nom  do  sa  communauté.  Depuis  cette  époque,  les 
restes  de  la  demeure  des  césars  et  des  rois  francs  ont  été  désignés  sous 
le  nom  de  palais  des  Thermes  :  c'est  qu'en  etfet,  la  seule  partie  de  l'antique 
édifice  épargnée  par  le  temps  est  celle  des  bains.  Oubliées  pendant  des 
siècles,  ces  ruines  furent  achetées  en  1831  par  la  ville  de  Paris  et  cédées  à 
l'Etat  en  1843  (date  de  la  fondation  du  musée). 

La  grande  salle  des  Thermes,  autrefois  le  frigidarium  ou  salle 
des  bains  froids,  est  longue  de  20  m.,  large  de  11  m.  50  et  haute 
de  18.  Au  N.  on  trouve  la  piscine^  communiquant  avec  le  frigi- 
darium par  un  large  passage  voûté.  L'eau  qui  servait  aux  bains 
et  qui  provenait  d'un  endroit  nommé  Rungis,  à  trois  lieues  de 
Lutèce,  était  distribuée  dans  les  salles  par  des  conduits  dont  les 
traces  sont  encore  visibles. 

Cette  salle  renferme  dos  sculptures  classées  par  séries  chronologiques  : 

—  1°  (centre  et  fond  do  la  sallo;  époque  gallo-roniaino  (à  g.,  statue pr ésumée 
de  V Empereur  Julien)  \  —2"  (  dans  un  retrait  à  g.)  tom})es  do  l'époque  méro- 
vingienne; —  3"  fan  juiir  do  g.)  éj)oquo  romane,  xi*^  et  xii«  s.  ;  —  d*'  (dans 
l'angle  à  dr.  do  rcscalior;  ('q)oque  gotliique,  xiii®  s.  [la  Vierge,  apôtres  ^vo- 
yonant  de  Notre-Dame,  clefs  <le  voûte,  etc.);  —  5"^(dans  l'angle  à  g.  de 
l'escalier),  xive  s.  {Atljim,  apnlrc.s  provenant  de  l'église  Saint- Jacques,  etc.), 

—  6"  (dans  la  pisciiio;  :  inosai([uo  romaine;  pierres  tombales  et  gisants  du 
xn.i«  au  xv"  s.  (on  remarquera  ceux  des  grands  maîtres  de  Rhodes). 

Descendant  quelques  marches,  on  se  trouve  dans  une  petite 
chambre  :  à  dr.,  une  excavation  profonde  permet  de  voir  les 
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substruclions  du  palais;  en  face,  à  travers  une  porte  grillée 
(condamnée)  on  aperçoit  une  petite  cour;  c'est  là  qu'était  le 
tepidarium,  ou  salle  des  bains  chauds;  on  y  voit  à  g.  les  dalles 
d'une  voie  romaine,  trouvées  rue  Saint-Jaçjques,  et  les  ouvertures 
voûtées  des  égouts  par  lesquels  s'écoulait  l'eau  des  bains. 

Pour  se  rendre  au  jardin,  il  faut  sortir  du  musée  et,  de  la 
cour  d'entrée,  passer  à  g.  (à  dr.  lorsqu'on  entre  par  la  rue  Du 
Sommerard)  dans  un  couloir  au  delà  duquel  une  charmante 
porte,  du  xvi®  s.,  donne  accès  au  jardin.  A  g.  s'élève  la  façade 
N.  de  l'hôtel  de  Cluny,  avec  la  petite  abside  de  la  chapelle.'  En 
parcourant  le  jardin  de  l'E.  à  l'O.,  on  remarquera  : 

A'asque  de  fontaine  (xvi*^  s.).  —  La  Seine  et  la  Marne,  ligures  en  haut 
relief  du  xvi'^  s.,  attribuées  à  Jean  Goujon  et  qui  décoraient  la  façade 
principale  de  la  porte  St-Antoine.  —  Portail  du  xiii'^  s.,  par  Pierre  de 
Montcrcau  (abbaye  de  St-Germain-des-Prés),  sous  lequel  passe  l'allée.  — 
Contre  le  mur  de  la  chapelle,  porte  principale  du  collège  de  Bayeux 
(xiv*^  s.),  autrefois  rue  de  la  Harpe  et  démoli  en  1859.  —  ISur  la  pelouse, 
grand  clocheton  gothique  (chapelle  de  Vincennes).  —  Portail  principal 
de  l'égl.  St-Benoît  (xv'^  s.),  servant  d'entrée  à  la  salle  des  sculptures 
(porte  condamnée).  —  Beau  porche  roman  (cloître  des  Bénédictins  d'Argen- 
teuil).  —  Sous  un  arc,  la  Yierf/e  (abbaye  de  Poissy,  xiv*^  s.).  —  Au  delà 
de  la  3"  pelouse,  dans  une  petite  cour  :  enseigne  en  pierre  sculptée,  les 
Trois  iSarheaux  {xvii"  s.);  piliers  de  la  tour  St-Jean-do-Latran  (xiv*'  s.;  ; 
margelle  d'un  puits  (xvii«  s.),  etc. 
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Jours  et  heures  d'entrée.  —  Ouvert  les  dim.,  mardi  et  jeudi  du  1"  avril 
au  ;iO  sept,  de  midi  à  ."")  h.,  du  l^-"  oct.  au  'M  mars  de  midi  à  4  h. 

Ce  musée  occupe  les  paliers  des  deux  escaliers  et  une  partie 
du  r*"  étage  du  palais  du  Trocadéro  (P1.I,E,  10).  La  porte  s'ouvre 
dans  le  grand  vestibule  d'entrée  de  g.,  près  de  l'ascenseur. 

Rez-de-chaussée.  —  An  ])ie(l  de  l'escalier  :  moulages  de  statues  et  bas- 
reliefs  du  musée  do  Mexico,  lîloc,  sculpté  connu  sous  le  nom  de  la  Tortue 
de  Quirigua  (Gual(;mala).  Autel  scul[)té  de  ('opan  (^Honduras).  —  Paroi 
•  l'une  chambre  couverte  de  sciilpinres  dans  le  Jeu  de  paume  de  Chichen 
It/a  (Yucalan). 

1"'  l'Ai.iKU  :  types  et  usl(;nsilcs  de  rAméri({ue  du  Sud.  —  2"  palieii  :  bas- 
rclicM's  (le  Santa  Lucia  Cosumallmapa. 

i"  élHiie.  —  Galerie  en  lace  de,  i'cscalier  :  aulid  sculpté  et  grandes 
slclcs  <l(!  ('(j])an  (ll()ii<luras)  cl  de  (,)u i i-ii,Mia  ((uialemala).  —  Monuments 
v^y\)ùeA\^.  —  P)ust(i  de  sphinx  ;  luisi(>  d'un  roi  pasteur.  —  Plan  en  relief  de 
Gizèh  avec  U;  si)liinx  el  les  py raniiiU^s.  Collection  d'étoffes.  —  Vitrines 
(le  ('osiial.  -  -  (Jas(îs  de  Maciaf^ascar. 

Galeries  de  TAmérique  parallèles,  à  dr.  du  palier.  La  plupart  des  objets 
(vvposf's  sont  des  moulages.  —  f/alerir,  :  types  et  bustes  d'indigènes;  de 
dr.  à  a;.  :  ro(di(;rs  avec  inscriptions  ou  ligures  linéaires  gravées  en  creux; 
colonne  en  f.,'ranito  blanchâtre  avec  bas-reliefs;  poteries,  grandes  jarres  ; 
estam[)ag(!  de  la  tète  d'une  statue  en  porpliyro;  tête  colossale  en  diorite; 

1.  V.  /"  .seeL,  p.  .10. 
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figure  symboliques  ;  stèle  hiéroglyphique  de  Copan  ;  marches  de  l'escalier 
principal  du  palais  de  Palenque  ;  bas-relief  trouvé  dans  un  faubourg  de 
Xochicalco  :  sanctuaires  et  bas-reliefs  en  stuc  des  temples  du  Soleil  et 
de  la  Croix  à  Palenque;  la  Pierre  du  Soleil,  à  Mexico;  fûts  de  colonnes  et 
piliers  gravés;  la  Porte  du  Soleil,  à  Tiahuanoco.  Au  milieu  de  la  salle, 
couriare  ou  pirogue  à  deux  voiles:  statue  de  Thaloc,  dieu  de  la  pluie; 
vases  funéraires:  plans  en  relief  des  fouilles  pratiquées  à  Tula  et  à  Téo- 
tihuacan,  du  puits  de  Montezuma,  etc.;  Pierre  de  Tizoc  ;  cylindre  en  por- 
phyre sculpté  haut  de  95  c.  et  large  de  2  m.  63;  énorme  monolithe  d'une 
divinité  composite.  —  5'=  r/oVer/-?  :  côte  Nord-Ouest:  Californie  (statuettes, 
poteries  et  pesons,  outils  de  l'âge  de  la  pierre)  ;  Mexique  (tètes,  statuettes 
et  poteries  en  terre  cuite,  divinités  en  pierre  peinte,  jougs  ou  colliers  de 
sacrifice,  masque  funéraire,  massue  d'obsidienne,  colliers,  miroirs  en  pyrite 
de  fer,  vases  peints,  etc.);  Amérique  centrale;  Bas-Pérou  (momies  de 
femmes,  armes  et  outils,  étoffes  et  parures);  buste  de  J.  Crevaux,  par 
Hébert  ;  Guyanes  ;  République  Argentine;  Equateur,  Vénézuéla,  Colombie; 
Etats-Unis  (armes,  costumes,  harnais,  types,  buste  d'un  chef  Seminole). 
Au  milieu  de  la  galerie  :  Le  dernier  dés  ^lohicans,  groupe  en  plâtre  peint 
par  Guillemin;  sépulture  californienne:  ustensiles  et  armes  d'obsidienne  et 
en  quartzite  (Mexique);  porphyre  représentant  le  Serpent  emplumé,  prin- 
cipale divinité  des  Toltcques;  tombe  d'une  dame  péruvienne  et  momies. 

A  l'extrémité  des  galeries  de  l'Amérique  on  visite  une  galerie  consacrée 
aux  principaux  états  d'Europe  et  la  salle  des  anciennes  provinces  de 
France. 

Galerie  de  TEupope.  —  Vitrines  des  divers  pays  :  Belgique,  Suisse, 
Norvège.  Laponic,  Islande,  Allemagne  du  Nord,  Scandinavie,  Finlande, 
Ru*jsie,  Tartaric,  Turquie,  Allemagne,  Roumanie,  Albanie,  Sérbie  (modèle 
de  ferme),  Galicic.  Espagne,  Italie,  Grèce. 

Salle  des  provinces  de  France.  —  Costumes  bressans,  bretons,  nor- 
mands, franc-comtois,  basques,  auvergnats,  etc.,  groupes  grandeur  nature; 
intérieurs  breton,  normand,  bourguignon;  collections  de  coiffures;  usten- 
siles; crèche  j)rovenf;ale  ;  berger  des  Landes. 

On  revient  j)ar  les  galeries  de  l'xVmérique  au  palier  de  l'escalier,  sur 
lequel  s'ouvre  à  g.  la 

Salle  de  TAfrique.  —  Collections  de  Madagascar,  Tunisie,  Maroc.  — 
Le  long  du  mur,  à  dr.,  deux  grandes  vitrines  renfermant  des  objets  algé- 
riens; entre  ces  vitr.,  groupe,  grandeur  naturelle,  de  forgerons  nègres.  — 
Collections  du  Sénégal,  de  la  Gambie,  des  rivières  du  Sud,  d'Egyi)te,  do 
Nubie.  —  Tam-tam  de  guerre  orné  de  sculptures.  —  Trône  du  roi  Glégh'^ 
(Dahomeyi.  —  Statues  de  rois  Dahoméens  (Gf-so,  Gh'glé  ol  P.elianzin), 
don  du  général  Dodds  ;  statue  en  fer  d'Ebo,  génie  do  la  giKïrro.  Vitrines 
d'Ethiopie,  Guinée,  Ogooué,  Gabon,  Haut  et  Bas-Niger,  Tcliad-Chari,  Cafro- 
rie,  Zambèze,  Oubanghi,  Région  des  J^acs,  Ouellé,  Nil  Blanc,  Loango, 
Congo.  —  Petits  modèles  :  du  tombeau  des  rois  de  Mauritanie,  dit  Tom- 
beau de  la  Chrétienne,  à  Castiglione  (Algérie),  du  tombeau  des  rois  numides 
ou  le  Medracen  à  Aïn-Yagout  (Constantine),  du  lonibean  d'un  ancien  chef 
Berbère  (Tunisie),  du  palais  souterrain  de  Sassif-rîttoucli  (Tunisi(ïj.  —  Coif- 
fure d'apparat  d'un  chef  'Mozambique).  —  Photogra))hios. 

2«  étage  ^formé).  —  Océanie  :  bustes  en  i)lâtro  colorié,  armes,  ustensiles,^ 
poteries,  étoffes.  —  Proue  et  poupe  d'une  pirogue.  —  Tombeau  d'un  chef 
(Nouvelle-Zélande).  —  Modèles  de  huttes.  —  Idoles.  —  Modèle  d'habitation 
d'un  chef  malais.  —  Vitrines  des  îles  Philippines,  des  Célèbes,  des  Mo- 
luques,  de  Java.  Sumatra,  Bornéo,  de  la  presqu'île  Malaise.  —  liuste  de 
Dumont  d'Urvillo. 
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Jours  et  heures  d'entrée.  —  Ouvert  t.  1.  j.,  sauf  le  lundi,  de  midi  à  4  li. 
du  l^""  oct.  au  31  mars  et  de  10  h.  à  5  h.  du  h""  avril  au  30  sept.,  à  l'excep- 
tion des  fêtes  légales. 

Le  Musée  Brignole-Galliera  (avenue  du  Trocacléio;  Pl.  I, 
G,  9;  entrée  du  musée  rue  Pierre-Charron,  10,  à  Tangle  des  rnes 
Pierre-Charron  et  de  Galliera;  entrée  du  square,  avenue  du 
Trocadéro)  occupe  un  élégant  édifice  construit  de  1878  à  1888, 
par  Ginain,  dans  le  style  de  la  Renaissance  italienne;  il  se  com- 
pose d'un  pavillon  central  (trois  grandes  arcades  avec  les  statues 
de  la  Peinture  par  Chapu,  de  V Architecture  par  Thomas,  de  la 
Sculpture  par  Cavelier),  flanqué  de  deux  ailes  à  colonnades  for- 
mant portiques.  Mme  la  duchesse  de  Galliera  a  fait  don  de  la 
construction,  ainsi  que  du  square  qui  l'entoure,  à  la  Ville  de  ^ 
Paris,  qui  y  a  installé  d'anciennes  tapisseries  tirées  de  sa  collée-  | 
tion,  des  marbres  et  une  exposition  permanente  d'objets  d'art  ^ 
industriel  dont  la  plus  grande  partie  est  à  vendre  (s'adresser,  ■ 
dans  le  vestibule  à  g.,  au  bureau  du  conservateur,  qui  sert  d'in- 
termédiaire entre  le  public  et  les  artistes).  \ 

Portiques  de  la  coup.  —  Statues  de  marbre  ;  maquettes  et  projets.  / 
Vestibule.  —  Au  centre  :  Guilbert,  Daphnis  et  Chloé.  —  Autour  :  Vital 

Cornu,  Une  femme;  Ch.  Perron,  L'Epave;  Bayard  de  la  Yinatrie.  Pan-  i 

dore  ;  Fontaine,  Fascination.  —  2  vases  de  Sèvres. 
A  dr.,  dans  le  vestibule,  salle  d'exposition. 

Grande  salle(cn  face). —  Aux  murs, magnifiques  tapisseries  ;  sur  la  cimaise, 
(;n  commençant  à  dr.  :  Achille  armé  par  Thétis  et  Achille  consolé  par  Thétis, 
tapisseries  exécutées  à  Bruxelles  vers  1775  par  Jacques  II  van  der  Borght 
et  envoyées  en  France  par  Pichegru,  comme  contribution  de  guerre.  — 
Au-dessus  de  ces  deux  tapisseries,  commencement  des  Scèiies  de  la  vie  des 
Saints  Gervais  et  Protais,  exécutées  au  Louvre,  d'après  les  tableaux  do 
Philippe  de  Cliampaigne,  de  Sébastien  Bourdon  et  do  Lesueur  :  Transport 
des  restes  des  Saints  à  la  cathédrale  de  Milan.  —  Campement  de  bohémiens^  , 
le  Fauconnier,  d'après  Casanova  (manufacture  de  Bcauvais).  —  Scène  de 
bivouac,  par  Audran,  d'après  Casanova  (Gobclins).  —  Au-dessus  do  ces  trois 
tapisseries.  Décollation  des  Saints  Gervais  et  Protais.  —  fJlf/sse  reconnaît 
Achille  au  milieu  des  filles  de  Lycomède  (Bruxelles,  1778),  d'après  Noël 
II allé.  —  Fnlèvernent  d'Hélène  (Bruxelles,  1777)),  par  François  II  van  den  . 
Uorglit,  d'après  Coypel.  —  L'Eté,  tapisserie  en  basse  lisse,  laine  et  soie, 
(>\écMtéo  aux  Gobelins  vers  1710  par  Souet  le  fils,  d'après  le  carton  do 
('iaude  Autran.  —  Souvenir  de  fête,  peinture  par  Cazin.  —  Pastorale,  tapis- 
s(;ric  des  Gobelins  (1700),  d'après  Boucher.  —  Au-dessus  des  trois  pièces 
précédentes, /y/»v'?i//ow,  des  reliques  des  Saints  Gervais  et  Protais.  —  L'Eva- 
ntniisHement  d'Armide,  |)ar  Monmerqué,  d'après  Coypol  (Gobclins,  1739).  — 
Au-dessus,  Apparition  des  Saints  Gervais  et  Protais  à  Saint  Ambroisc,  évê- 
tjue  (le  Milan.  —  Au-dessus  de  la  i)orte  d'entrée,  le  Mois  d\ioât,  tapisserie 
lîiiiio  et.  soie  ex»'cuté(î  au  xvii*^^  s.  dans  les  ateliers  du  faubourg  Saint-Marcel, 
d'après  Van  Orley.  An  milieu  de  la  salle,  statiKîtte  en  njarbre  de  Diane, 
l>ar  Itonrhvr  ;  dans  les  angbis,  (puitre^  vases  de  Sèvres.  Autour  de  la  salle  : 
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buste  d'Armand  Renaud,  par  Dalou;  «  Fantaisie  »,  buste  en  marbre  poly- 
chrome, par  Moncel;  deux  vases  par  Daffier;  vitrines  d'objets  d'art,  re- 
liures, etc. 

De  la  grande  salle,  deux  portes  donnent  accès  dans  la 
Grande  galerie.  —  Tapisseries  :  Pan  et  Amymone  (Gobelins,  xv!!!*"  s.), 
d'après  Boucher;  Le  Mois  de  Mars,  tapisserie  en  laine  et  soie,  exécutée 
au  xv!!*"  s.  dans  les  ateliers  du  fg  St-]Marcel,  d'après  van  Orley  ;  Le  Som- 
meil dangereux,  d'après  Boucher  (Gobelins,  1754  à  1770).  —  Vitrine  d'objets 
d'art  de  l'empire  russe,  donnés  par  M.  le  baron  de  Baye.  —  Porcelaines 
flammées  de  Chaplet;  grès  émaillés  de  Carriès  ;  grès  de  Cazin  ;  grès  flammés 
de  Belahejxhe,  Dalpayrat,  Lesbros,  Bigot;  bijoux  et  camées,  etc.;  vase  de 
Sèvres.  —  Sculpture  :  Oh!  Jeunesse,  \)ar  Pezieux. 
A  chaque  extrémité  de  la  galerie  s'ouvre  une  salle. 

Salle  à  dr.  —  L  Eté  ou  le  Triomphe  de  Cérès,  tapisserie  en  laine  et  soie 
rehaussée  d'or  (Gobelins,  1731  à  1749),  par  Coyette,  d'après  Mignard.  — 
Produits  de  la  Manufacture  de  Sèvres. 

Salle  à  g.  —  Magnifique  tapisserie  {l'Automne  ou  le  Triom/t/w  de  /Incc/ms), 
laine  et  soie  rehaussée  d'or  (Gobelins,  1750),  par  Leblond.  d'après  Mignard. 
—  Objets  provenant  des  dift'érentes  écoles  professionnelles  de  Paris. 


MUSÉE  GUIMETi 

RELIGIONS.  HISTOIRE  ET  ARTS  DE  l'eXTRÈME-ORIENT 
ET   DE    l'antiquité  CI-ASSJQUE. 

Jours  et  heures  d'entrée.  — Ouvert  t.  1.  j.  sauf  le  lundi,  de  midi  à  5  h. 
du  l"  avril  au  30  sept.,  à  4  h.  du  l*'"  oct.  au  31  mars.  —  La  bibliothèque 
est  ouverte  t.  1.  j.  sauf  les  dim.  et  lundi  aux  mêmes  heures. 

Ce  musée  (place  d'Iéna;  Pl.  T,  F,  9),  —  fondé  à  Lyon,  en  1879, 
par  M.  Emile  Gnimet,  au  retour  d'une  mission  pour  étudier  les 
religions  de  l'Extrême-Orient,  —  a  été  transféré  à  Paris  en  1888 
en  exécution  d'une  loi  du  8  août  1885,  acceptant  le  don  des 
collections  de  M.  Guimel.  Le  musée  publie  quatre  séries  de 
publications  :  Annales  du  Musée  Guimet,  Biblioilièque  cVEtudes, 
Bibliothèque  de  vulgarisation  et  Bévue  de  Vhistoire  des  Belif/ions, 
H  s'y  fait  des  conféren(!es  publiques  tous  les  dim.,  à  2  h.  1/2,  du 
1"  nov.  au  31  mars. 

^  L'édifice,  de  style  néo-grec,  a  deux  façades,  l'une  avenue  d'Iéna, 
l'autre  rue  Boissière,  reliées  par  une  tour,  de  27  m. 

Rez-de-chaussée.  —  Grand  vestibule  (Pl.  a)  :  marbres  romains  (bustes) 
de  la  villa  lladriana;  Etudes  de  Louis  Dumoulin.' 

Kn  face  s'ouvre  le  grand  escalier  d'honneur;  àdr.,  la  galerie  de  céra- 
mique chinoise;  à  g.,  la  galori(;  de  céramique  japonaise. 

N.  B.  —  Les  ])ièces  les  plus  intéressantes  dans  chaque  vitrine  sont 
indiquées  ])ar  une  étiquette  sjjéciale. 

Galerie  d'Iéna.  —  Céramique  chinoise  (galerie  à  dr.,  longue  de  30  m., 
large  de  7  m.  50,  et  divisée  en  3  salles  d(>coréos  de  ])eiiitures  chinoises; 
t*l-  g)-  —  P"  SALLE.  —  Spécimens  de  procédés  de  fabrication  et  de  décors. 
—  Vitr.  i  :  porcelaines  anciennes  dilos  C('-!u<lon.  —  2  :  grands  feux 

anciens.  —  Vitr.  3  :  porcelaines  cracjueh'cs  et  décorées  sur  craquelé.  — 
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Vitr.  4  :  porcelaines  faites  à  Kïng-té-Tchïn,  à  décors  dits  de  Nankin.  — 
Vitr.  0  :  porcelaines  modernes  décorées  à  Canton.  —  Vit7\  6  :  porcelaines 
antidatées  imitant  des  pièces  anciennes.  —  Trois  vitrines  sans  n"*  con- 
tiennent des  objets  variés  faits  et  décorés  sous  les  règnes  de  Kien-long, 
de  Kia-king  et  de  Taô-kouan.  —  Contre  le  mur,  paravent  en  laque,  dite 
de  Coromandel  (une  fote  à  la  cour  sous  les  Ming). 
IP.  —  Porcelaines  classées  selon  l'ordre  de  la  découverte  des  couleurs. 

—  Vit}\  7  :  argile  naturelle,  poteries  de  Ni-liien,  improprement  dénommées 
Boccaros,  la  plupart  du  xviii''  s.  —  Vit?\  S  :  émail  blanc,  découvert  peut- 
être  dès  le  vi''  s.  de  notre  ère.  —  Vitr.  9  :  décoration  au  bleu  de  cobalt,  sous 
couverte.  —  Vitr.  10  :  rouges  métalliques,  oxydes  de  cuivre  et  de  fer,  ors, 
émail  noir.  —  Vitr.  //  :  décors  au  vert  de  cuivre,  dits  Famille  Verte.  — 
Vitr.  i"2  :  décors  violets,  jaunes  et  verts  alliés.  —  Vitr.  13  :  décors  rose 
d'or,  dits  Famille  Rose.  —  Vitr.  14  :  porcelaines  armoriées  ou  à  décors 
européens,  faites  en  Chine  sur  commande.  —  Vitr.  14  bis  :  porcelaines 
du  genre  dit  «  de  la  Compagnie  des  Indes  ». 

Ill«.  —  Pièces  signées  et  datées,  servant  de  justification  au  classement  i 
précédent.  —  Vitr.  15  :  époque  des  Soung  (960-1279).  —  Vitr.  15  bis  :  dynastie 
des  Ming  (1368-164-2).  —    Vitr.  16  :  règne  de  Khang-hi,  de  la  dynastie 
des  Thsing  (1662-17-23).  -  Vitr.  16  bis  :  règne  de  Young-tching  (1723-1736). 

—  Vitr.  17  :  époque  de  Kien-long  (1736-1793).  —  Vitr.  18,  partie  dr.  :  suite 
de  l'époque  de  Kien-long;  partie  g.  :  règnes  de  Kia-king  (1796-1821)  et  de 
Taô-kouang  (1821-1851). 

Galerie  Boissîère.  —  Céramique  japonaise  (galerie  à  g.,  longue  de  50  m.> 
large  de  7  m.  50,  divisée  en  5  salles  ornées  de  peintures  japonaises  et  de 
grands  bronzes;  Pl.  n).  —  1''^  salle. —  Vitr.  1-A  :  poteries  primitives  dites 
Korobokouros.  —  Vitr.  i-B  :  poteries  archaïques  trouvées  dans  les  tom- 
beaux coréens.  —  Vilr.  1-C  :  porcelaines  coréennes  anciennes.  —  Vitr.  1  : 
instruments  de  miisi(|uo.  —  Vitr.  3  :  objets  divers  servant  au  Tchanoyou 
ou  cérémonie  du  Thé  (voir  l'explication  à  g.  de  la  vitr.).  —  Vitr.  3  :  faïences 
et  grès  anciens  de  S('i().  Takatori,  llizen  et  Shigaraki.  —  Vilr.  4  :  taïonces 
de  Soma  et  faïences  al l ril»u(M>s  aux  Coréens.  —  Vitr.  5  :  faïences  et  lerros 
cuites  de  Mousaclii  ;  l'aïçi!C(>s  et  grès  surdécorés  par  Makoudzou  ;  y>ov^ 
celaines  de  Mino.  —  Vi/r.  ti  :  i)roduits  de  provenances  et  de  dates  diverses 
surtout  remarquables  par  leur  originalité. 

IP.  —  Vitr.  8  :  terres  cuites  do  Kioto;  porcelaines  et  faïences  par 
Makoudzou.  —  Vitr.  9  :  porcelaines  d'Owari.  —  Vitr.  12  :  céladons  de 
différentes  provenances.  —  Vitr.  26  :  porcelaine  moderne  de  Hizen.  -  Vifr. 
A  à  N  :  collection  de  Kogos,  boîtes  à  parfums  pour  la  cérémonie  du  The 

—  Au  centre  de  la  salle":  Tô,  châsse  à  reliques,  du  temple  d'Eniti. 

III^.  —   Vitr.  13  :  fabrication,  dite  de  Banko  ;  faïences  de  Sanouki. 

—  Vitr.  14  :  faïences  anciennes  de  Koutani  (Kaga).  —  Vitr.  15  :  faïences 
et  porcelaines  modernes  de  Koutani.  —  Vitr.  16  :  faïences  à  l'aspect 
grossier,  dites  Rakou  ;  faïences  de  Kénzan. 

IV".  —  Vitr.  17  :  faïences  de  Kiotô  (Awata).  —  Vitr.  18  :  porc  - 
lain(^s  de  Kiotô  (Kiomidzou).  —  Vitr.  19  :  objets  de  provenances  diverses. 

—  Vitr.  20  :  grès  de  Bizén. 

V«.  —   Vitr.  21,   22,  23,  24,  i>5   :  çrès  et  porcelaines  do  Hizén. 
Vitr.  27,  28  :  fabrication  ancienne  de  Kiotô.  —  Vitr.  29  :  i)orcclaines  <l<  s 
fabriques  princiènîs  de  Mikavadji  (Hirato),  Matsougatami  et  Okava<lii 
(Nal)éshima).  -  -  Vitr.  30  :  porcelaines  anciennes  de  Bizén;  produits  <ic 
Satsounia  »!t  d(^  Higô.  —   Vitr.  31  :  faïences  de  Satsouma. 

Cour.  (irand  Lint/a,  granit.  —  Porto  orientale  (moulage)  du  tuniulus 
})ouddhiqMe  (h?  Santchi,  l'"'"  s.  av.  n.  ère. 

Galerie  sur  cour  (IM.  i).  —  Monuments  du  Siam  et  du  Cambodge. 

—  ]•■"  SALi.K  :  moulages  de  statues,  onipr(Mnt(^s  et  inscriptions.  —  11'"  :  réduc- 
tion de  la  porK;  d'Angkhor-Thom.  —  II  I"  :  moulage  dos  bas-reliefs  du  t(nnplo 


N.  B.  —  La  distribution  étant  la  même  à  chaque  étage,  les  mêmes  lettres 
servent  de  repère  aux  pièces  du  rez-de-chaussée,  du  l®'  et  du  2®  étage;  seule 
rufTeclalion  de  chaque  pièce  varie  d'un  étage  ù  l'autre. 


Rez-de-chaitssèe. 
n.  Rotonde  d'entrée. 

h.  I  Cabinets  du  Conservateur-adjoint 

c.  }    et  du  Gardien-chef. 

d.  Water-closets. 

e.  Bureau  des  gardiens. 

f.  Grand  escalier. 
Céramique  chinoise. 

/».  Porte  de  dégagement. 

i.  ^  Monuments  du  Cambodge  et  du 
j.  ^  Siam. 

/i.  Escalier. 

Cour  de  service. 
m.  Salle  de  conférences. 
n.  Céramique  japonaise. 

1"  étage, 
a.  Bibliothèque. 

Ij.  ^  Cabinets    du    Directeur    et  du 

c.  (  Conservateur. 

d.  Religion  des  Parsis. 

e.  Salle  de  travail. 

f.  Grand  escalier. 

g.  Religions  de  l'Inde,  du  Tibet  et  de 

la  Chine, 
ille  de  Jade. 


.   l   Ueligions  de  1  Inao-t-liine,  de  la 
.■  <     Sibérie,   religion    populaire  de 
J'  (    la  Chine  méridionale, 
/r.  Escalier. 

(  Art  japonais.   Sculpture,  laques, 
\     gardes  de  sabres. 
n.  Religions  du  Japon. 

2*^  cKige. 

a.  Galerie  de  peinture.  —  Collections 
provenant   des    fouilles  faites  à 
Anlinoé  (Egypte). 
^Cabinets   de   l'architecte   et  des 

c.  l  traducteurs. 

d.  Magasin. 

e.  Atelier  de  reliure. 

f.  Grand  escalier. 

g.  Art  japonais  et  Art  chinois  (pein- 
tures et  estampes). 
Religions  de  la  Grèce,  de  l'Italie 

et  de  la  Gaule.  —  Art  musulman 
de  l'Asie  Centrale.  —  Monuments 
J'  (    de  la  Cappadoce.  ■ —  Corée. 
/,  Escalier. 

m.  Logements  des  gardiens. 
«.  Egypte  et  culte  isiaque. 
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d' Angkhor-wât  ;  statues  de  grès  provenant  de  ce  même  temple.  —  Rotonde 
(Pl.  j.)  :  éléphant  (moulage)  de  îSiam  ;  char  sacré  (Inde). 

1"^^  étage.  —  En  face,  Bibliothèque  (Pl.  a);  à  dr.  de  l'entrée,  Mondjou. 
dieu  de  ia  Science  (sur  un  lion)  et,  à  g.,  Foiujiœn,  dieu  de  l'Intelligence 
(sur  un  éléphant),  statues  japonaises  en  bois,  du  xvi«  s.  Elle  renferme 
'27,000  vol.,  dont  un  assez  grand  nombre  de  manuscrits  orientaux.  Il  y  a 
'2  catalogues,  l'un  par  noms  d'auteurs,  l'autre  classé  méthodiquement. 

Salle  1k  g.  de  l'escalier).  —  Religion  des  Parsis.  Groupe  représentant 
la  cérémonie  du  Yaçna  ou  olfrande  au  feu  sacré.  Objets  du  culte.  — 
Modèle  d'une  Tour  du  Silence  (ossuaire  des  Parsis).  —  Prêtre  Parsi  en 
prières  et  Tour  du  Silence  de  Bombay,  peintures  de  Félix  Régamey. 

Galerie  d'Iéna  (à  g.  de  l'escalier  ;  Pl.  g)  divisée  en  5  salles.  —  I»"®  salle.  — 
Religions  de  l'Inde.  —  Au  milieu  :  Lakshmî,  bronze  ancien;  à  côté  à  g., 
modèle  réduit  d'un  char  sacré.  —  Autour  de  la  salle  :  Vishnou.  couché  sur 
le  serpent  Çésha,  basalte;  Lakshmî,  granit;  Bayadère  de  Madoura  et 
Brahmane  Çivaîte,  peintures  de  Félix  Régamey. 

Brahmanisme.  —  Vitr.  /  :  Agni,  dieu  du  feu;  Indra,  dieu  de  la  pluie  ; 
Soma,  dieu  de  la  lune;  Sourya,  dieu  du  soleil  ;  Oushas,  déesse  de  l'aurore  : 
anciens  Brahmanes  (fragments  de  chars  sacrés)  ;  Bralimâ,  dieu  créateur, 
âme  universelle;  Sarasvatî  ou  Vâtch,  déesse  de  la  parole,  épouse  do 
Brahmâ;  les  Pantchâyatana,  ou  5  dieux  du  foyer  domestique.  —  Vitr.  '2  : 
Vishnou,  dieu  préservateur  du  monde,  et  son  épouse  Lakshmî,  déesse  do 
la  fortune;  Kâma,  dieu  de  l'amour.  —  Vitr.  3  :  incarnations  de  Vishnou; 
Krishna,  le  dieu  fait  homme.  S''  incarnation  de  Vishnou, —  Vitr.  4  :  Çiva. 
dieu  destructeur,  et  ses  épouses  ou  Çaktîs  :  Pàrvatî,  Prithivî,  Oumà, 
déesses  bienveillantes  de  la  nature,  Kâlî,  Dourgâ,  Bhavanî,  Dévî,  déesses 
terribles  de  la  destruction.  —  Vitr.  5  :  temple  du  Grand  Çrîringham,  moollo 
d'aloès.  —  Vitr.  6  :  temple  du  Petit  Çrîringham,  moelle  d'alocs. —  Vitr.  7  ; 
temple  de  Jagannâtha  ou  Djagernaut,  bois  de  teck. 

II"'  sallp:.  —  Au  milieu  :  Çiva  Tândavadans  un  cercle  de  flammes,  bronze 
ancien.  —  Vitr.  8  :  les  deux  fils  de  Çîva  :  Ganéca,  le  dieu  de  la  sagesse 
à  tête  d'éléphant,  et  Skanda  ou  Karttikéya,  dieu  de  la  guerre.  —  Vitr.  9  : 
Ilanoumant,  le  dieu-singe,  et  Garouda,  le  dieu-aigle,  monture  de  Vishnou; 
objets  servant  au  sacrifice  obligatoire  [Sandkyà)  du  matin  ;  scènes  d'ado- 
ration du  Linga;  bayadère  el  ascètes.  —  Vitr.  iO  et  //  :  ustensiles  du  çiilte 
brâhmani(iue. —  Vitr.  jxirtie  (j.  :  Bouddhisme  indien  :  Avahjkitocx ara, 
personnification  de  la  charité,  grès  de  Bénarès;  le  Bouddha  Çâkya-niouni, 
Bouddhas  et  dieux  bouddhiques;  Bouddiia  mourant,  bois  peint  de  Coylan. 
l'artie  dr.  :  Djainisme  :  images  des  Tîrthamkaras  et  dieux  djains.  —  Vitr.  Ui  : 
Java  :  images  brahmaniques  et  bouddhiques;  bijoux,  Vishnou  porté  par 
Garouda,  bois  peint  de  Bâli;  marionnettes. 

IJI"  SALLK.  —  Religions  du  Tibet  et  de  la  Chine.  —  Dans  l'axe,  trois  vitr. 
sans  y/""  :  livres  bouddhiques,  amulettes  et  albums,  décrets  impériaux.  — 
Vitr.  14  :  Lamaïsme  :  ustensiles  et  ornements  sacerdotaux  du  culte  boud- 
<lhi(iue  tibétain  ;  inscrij)tions  et  sculptures  sur  pierres.  Le  Mandahi  de  l'uni- 
v(!rs.  —  Vitr.  /J>  :  J)imnités  lamaïques  :  l'''  groupe  :  Rgyal-ba-Rigs-]nga, 
I)hyfini-Bou(hlhasou  Bouddhas  de  contemplation.  '2"^  gr.  :  Sângs-rgyas,  Boud- 
dhas huiriains  et  imaginaires.  3«  gr.  :  Yidam  ou  i)rotecteurs.  4"  gr.  :  lîyang- 
Tchoub  S(!ms-dpah  célestes  ou  Bodhissatvas  de  contemphition.  Partie 
pluie  :  copie  des  peintures  des  plafonds  des  quatre  i)rincipales  salles  du 
palais  d(i  Potala,  à  Lhasa. —  Vitr.  16  -.Divinités  lamaïqv.es  : '^v  gr.  :  Byang- 
rrhhub  Scrns-dpali,  Bodhisattvas  terrestres.  6"  gr.  :  Lamas  ou  Arhats  : 
d  isri|)l(»sd(':  (^^A-kya-mouni,  prêtres  béatifiés,  Dalaï-Lamas  ;  PadmaSambhava, 
iiitrcvinricMi-  dii  bouddhisme  au  Tibet;  Tsong-Khapa,  le  fondateur  du 
lainaïstiKv.  Nga-dv;ing  Blo-bzang,  fondateur  du  j)ouvoir  temporel  des  Dalaï- 
Lamas.  p^r.  :  M  kah-hgro-n)a,  déesses  tutélaires.  8"  gr.  :  Tchhos-skyong, 
déCciisriiis  de  la  loi.  '.I'  gr.  :  "\'ulllia,  difMix  du  i)a.ys.  10''  gr.  :  Sa-bdag,  di(Mix 
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champêtres  et  lares.  Partie  plate  :  ustensiles  du  culte  :  Dordjé,  foudre; 
Drilbou,  sonnette  sacrée  ;  instruments  de  musique  faits  avec  des  ossements 
humains;  khor-lo,  cylindres  à  prières.  —  Bouddhisme  chinois  :  Vitr.  /7  : 
Bouddhas  et  Bodhisattvas  ;  Meitsou-pousa,  le  Bouddha  futur.  —  Vitr.  18  : 
Bodhisattvas,  dieux  et  génies.  —  Vitr.  /P  :  Lohans  (disciples  du  Bouddha) 
et  prêtres  saints.  —  Yitr.      :  Koan  in,  dieu  de  la  charité,  sous  ses  33  formes. 

—  Vitr.  21  :  Thihet  :  déesses  personnifiant  Fénergie  divine;  instruments  de 
musique. 

IV*  SALLE.  —  Taoïsme  :  Vitr.  22  :  Dieux  secondaires.  Fou-hi,  premier 
empereur  ;  Chinnoung,  inventeur  de  l'agriculture  et  de  la  médecine  ;  les 
dieux  de  la  fortune;  les  cinq  dieux  des  lettres,  etc.  —  Vitr.  23  :  Chens  ou 
Esprits. —  Vitr.  24:  Dieux  du  bonheur  et  Pa-chens.  —  Vitr.  25  :  Divinités 
terrestres;  dieux  du  foyer  domestique:  miroirs  chinois  de  l'époque  des 
Han.  —  Vitr.  26  :  grands  dieux.  Chang-ti  ou  Thicn,  dieu  suprême  du  ciel; 
Héoutou,  déesse  de  la  terre  ;  dieux  sidéraux  ;  Laô-tseu,  fondateur  du  Taôismo. 
.—  Vitr.  27  :  Confucianisme  :  Tablette  impériale.  Confucius,  le  saint  civil, 
et  Kouan-ti,  dieu  de  la  guerre.  Modèles  de  tombeaux. 

V*  SALLE  ou  salle  de  Jade,  où  l'on  a  réuni  les  objets  les  plus  précieux  par 
leur  matière  et  leur  travail.  —  Vitr.  28  :  statuettes,  vases,  tasses,  en 
jade  vert,  cristal  de  roche,  malachite,  etc.  —  Vitr.  29  :  Confucianisme  : 
vases  antiques  du  culte  des  ancêtres.  —  Vitr.  30  :  objets  impériaux,  sceaux 
de  Khang-hi  et  autres  empereurs;  sceptres;  tasses  en  corne  de  rhino- 
céros. —  Vitr.  31  :  vases,  coupes,  théières,  etc.,  en  jade.  —  Vitr.  32  :  objets 
impériaux  :  bronzes  anciens,  cloisonnés,  porcelaines,  laques  massives.  — 
Vitr.  33  :  jades  et  porcelaines  décorées  de  poésies  de  l'empereur  Kién- 
long.  —  Quatre  vitr.  sans  :  sceptres  et  sceaux  impériaux.  —  Autour  de 
la  salle  :  tentures  brodées  et  vases  de  bronze  très  anciens.  —  Table  incrustée 
de  nacre,  du  xv*=  s. 

Grande  galerie  supcoup,  divisée  en  5  salles  (Pl.  i).  —  Religions  de  l'Indo- 
Chine.  —  l'"''  salle.  —  Vitr.  i  et  2  :  Cambodr/e  :  statues  et  statuettes  de  bois 
et  de  bronze  représentant  le  Bouddha  Çâkya-mouni  et  divers  personnages 
bouddhistes. 

Il»  SALLE.  —  Vitr.  3  :  Bouddhas  et  objets  divers  du  Cambodge  et  du 
Laos.  —  Vitr.  4  :  Laos  :  images  bouddhiques;  objets  du  culte  ;  manuscrits. 

—  Vitr.  5  et  6  :  Birmanie  :  statues  et  statuettes  du  Bouddha  et  de  divers 
personnages  bouddhistes  en  marbre,  bronze,  argent;  instruments  de  musique 
sacrée. 

IIP  SALLE.  —  Au  milieu,:  plaque  sonore  provenant  du  temple  de  Lieu- 
Suon  à  Hanoï;  grandes  statues  de  Bouddhas,  Bodhisattvas  et  saints  du 
Tonkin  ;  réduction  en  bois  du  temple  bouddhique  d'Ava  (Birmanie).  —  Vitr.  7  : 
Birmanie  :  ornements  de  temples  ;  ustensiles  du  culte;  manuscrits.  —  Vitr.  8  : 
Siam  :  statuettes  bouddhiques;  ustensiles  du  culte:  manuscrits;  monnaies 
anciennes.  —  Vitr.  9  :  Annam  et  Tonkin  :  Quan-Am,  dieu  de  la  charité,  à  mille 
bras.  Confucius.  Chapelles  ancestrales.  Objets  funéraires. —  Vitr  10  :  statuet- 
tes de  Quan-Am  et  d'autres  personnages  religieux  ;  autel  domestique  du  culte 
des  ancêtres.  —  Vitr.  11  :  instruments  de  musique  chinois  très  anciens. 

lY^  SALLE.  —  Vitr.  12  :  Chamanisme  sibérien  :  idoles  des  Yakoutcs  et  des 
Tongouscs.  —  Vitr.  13  :  Culte  pojmlaire  de  la  Chimie  méridionale  :  instru- 
ments de  musique;  costumes  des  figurants  des  processions.  —  Vitr.  14  : 
ustensiles  du  culte;  tablettes  ancestrales;  scène  de  funérailles.  — 
Vitr.  15  :  marionnettes  servant  à  jouer  les  Mystères  sacrés.  —  Vitr.  A  : 
personnages  du  temple  bouddhique  de  Lamphoto  (à  Amoy),  dédié  à  la 
Trinité  bouddhiste. 

V«  SALLE.  —  Vitr.  B  :  personnages  du  temple  bouddhique  de  Hôkéghem 
(à  Amoy)  consacré  à  Çâkya-mouni.  —  Vitr.  16  et  17  :  Divinités  taôistes  et 
bouddhistes  adorées  à  Amoy.  —  Fauteuil  hérissé  de  clous  aigus  servant 
pour  les  exorcismes. 
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Rotonde  (Pl.  j).  —  A  dr.,  reproduction  du  sanctuaire  du  temple  de  Po-sing- 
Taï-Té,  dieu  de  la  production,  et  de  Ma-tsô-pô,  déesse  des  eaux  à  Amoy. 
Personnages  du  temple  du  dieu  de  l'enfer  à  Amoy.  Personnages  du 
temple  du  dieu  urbain  à  Amoy.  —  A  g.,  scène  de  prières  pour  un  mort. 
Cérémonie  du  culte  des  ancêtres.  Théâtre  de  marionnettes  servant  à  jouer 
des  Mystères  dans  la  cour  des  temples.  Parasols  d'honneur.  Chaise  "pour 
porter  l'image  d'un  dieu  dans  les  processions. 

Galerie  Boissière  (à  dr.  de  l'escalier;  Pl.  n),  divisée  en  6  salles  ornées 
de  peintures  japonaises,  et  consacrée  aux  Religions  du  Japon. 

I''^  SALLE.  —  Au  milieu  :  Ida-tén,  protecteur  des  couvents.  —  Vitr.  f  : 
Shïn-tô,  religion  nationale  du  Japon  ;  elle  ne  renferme  que  des  objets 
de  culte,  le  Shïn-tô  interdisant  de  représenter  les  dieux.  —  Bouddhisme 
japonais.  Vitr.  2  :  secte  Riô-bou,  qui  a  adopté  la  plupart  des  dieux  du 
Shïn-tô.  —  Vitr.  3  :  ornements  sacerdotaux.  —  Vitr.  4  :  les  Boutsou 
(Bouddhas);  Daï-Niti-Niôraï  (Intelligence  suprême);  Amida  (lumière 
intinie);  Câkyamouni;  Yakoushi,  etc.  —  Vitr.  5  :  le  Bossatsou  Kouan-on, 
dieu  de  la  charité,  dans  ses  33  formes. 

IP  SALLE.  —  Vitr.  6  :  les  Bossatsou  (Bodhisattvas)  :  Fouguén  ;  Mondjou; 
Jisô,  etc.  —  Vitr.  7  :  Mio-ôs,  dieux  lumineux.  Téns,  dieux  célestes.  Djins, 
divinités  terrestres.  —  Vitr.  8  :  Divinités  spéciales  de  la  secte  Zén-siou,  fondée 
au  viii'^  s.  par  Dôguén.  Sceptres  de  prêtres.  —  Vitr.  9  :  Divinités  et 
objets  sacrés  de  la  secte  Tcndaï,  fondée  par  Den-gniô-daï-si  au  viii*'  s.  — 
A  g.  de  l'entrée  de  la  salle  :  Yen-nô-guiô-dja,  patron  des'  voyageurs, 
bois  du  xvii'^  s. 

IIP  SALLE.  —  Entre  les  colonnes  :  vases  en  bronze,  du  xv''  s.,  représentant 
la  Transfiguration  et  le  Nirvana  du  Bouddha.  —  Au  centre  :  fac-similé  du 
Mandara  (autel)  érigé  au  ix"  s.,  dans  le  temple  de  Tôdji  à  Kiotô,  par  Kô- 
bô-daï-si  (au  milieu  groupe  des  Bouddhas,  à  sa  g.  le  groupe  des  Bodhi- 
sattvas et  à  sa  dr.  celui  des  Mio-ôs).  Le  Bouddha  mourant,  bois  laqué. 

—  Vitr.  10  :  secte  Sïngon,  fondée  au  ix"  s.  par  Kô-bô-daï-si  ;  divinités 
de  la  secte  ;  portrait  du  fondateur,  en  vieille  faïence.  —  Vitr.  1  /  :  secte 
Hokké-siou;  fondée  par  Niti-rén;  portraits  do  ce  prêtre;  chapelles  Man- 
daras.  —  Vitr.  13  :  secte  Sïnsiou,  fondée  par  Shïnran  en  1^56;  divinités; 
portrait  de  Shïnran  ;  objets  ayant  servi  à  l'office  bouddhique  du  21  février  1891. 

—  Vitr.  13  :  secte  Djô-dô  (xii''  s.);  le  Paradis  de  Soukhâvati;  les  8  enfers; 
statues  de  Jisô,  sauveur  des  âmes. 

IV''  SALLE.  —  Art  japonais.  Au  milieu  :  Nikô-Bosatsou,  bois  doré:  Jiso 
Bosatsou,  bronze  du  xviii''  s.  —  Vitr.  14  :  figurines  et  scènes  tirées  des 
contes  populaires.  —  Vitr.  15  :  légendes  chinoises.  —  Vitr.  16  :  Héros  et 
scènes  de  l'histoire,  du  roman  et  du  théâtre  japonais;  poupées  de  la  fête 
des  petites  filles. —  Vitr.  17  :  les  7  dieux  du  bonheur  :  Bishamon,  Hotéi, 
Béntén,  Daïkokou,  Yébis,  Fokourokou-djou,  Djou-rô-djin. 

V*  SALLE.  —  Vitr.  1S  et  19  et  dans  toute  la  salle  :  portraits,  sculptés 
en  bois,  de  prêtres  fondateurs  de  sectes  et  supérieurs  de  monastères. 

VI"  SALLE.  —  Au  centre  :  Dharma,  bois  du  xiv*^  s.  et  lanternes  do  temple 
on  bronze.  —  De  dr.  à  g.  ;  châsse  à  reliques;  statues  d'Amida,  dont  une 
du  X*  et  une  du  xii"  s.  —  Vitr.  20  :  objets  impériaux  ;  terres  cuites  ])ré- 
historirjues.  —  Peintures  murales  du  temple  de  Shiba.  —  Six  beaux  bronzes 
(xvin"  s.)  (hi  temple  do  Nara.  —  Amida  le  Boudha  éternel  entre  Konan-ou 
(la  c.liarité)  et  Séisi  (la  i)iété).  —  Scène  de  duel  entre  guerriers  japonais. 

Petite  galerie  sur  cour  (Pl.  m).  —  Art  japonais.  —  Autour  de  la  salle  ; 
Kak<'Mii()ii(»s  (;t  |);irav<'nts  des  plus  célèbres  pemtros  du  Japon. —  Vitrines  : 
jdalcaiix,  bditcs,  coffrets  et  écritoires  en  la(|ue  ;  peintures  anciennes  sur  soie 
i'i  sur  pajjicM-  ;  statu(;ttes  anciennes  en  bois  et  en  terre  cuite  ;  Inrôs  ou  l)oîtes 
a  nié<l(5ciinî  ;  Netskés  (boutons  de  ceinture)  et  peignes;  masques  ;  laques 
aiu  icMiM's  ;  lames  d'armuriers  célèbres  ;  coffre  à  trésor  du  Shôgoun  Yéyoslii 

2'  tîtnçjf;.      Dans  rpscaiicr  et  la  gabîrie  circulaire  au-dessus  delà  Biblio* 
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thèque  :  vues  et  scènes  religieuses  du  Japon,  de  la  Chine  et  de  l'Inde,  pein- 
tures de  Félix  Régamey.  —  Fouilles  d'Antinoé  de  M.  Al.  Gayet  (1896-1903)  : 
momies  de  Thaïs  et  de  Sérapion,  momies  de  Leukioné  et  d'une  dame  byzan- 
tine iive  etv  s.j;  objets  chrétiens  de  l'époque  romaine  et  byzantine  ;  objets 
chrétiens  coptes  ;  étoffes  et  vêtements  ;  costume  d'une  musicienne  ;  figurines; 
masques  funéraires.  —  Sur  lé  mur  à  dr.  de  l'entrée  centrale  peiîiture  grecque 
(Dame  romaine)  du  iv"  s.  ;  costume  d'une  musicienne. 

Galerie  d'Iéna(Pl.  g  et  h).  —  I""®  salle  :  art  pictural  de  V Extrême-Orient  : 
à  dr.,  œuvres  chinoises,  coréennes,  tibétaines  ;  à  g.,  œuvres  japonaises 
(peintures  des  écoles  Tosa  et  Kano  ;  estampes  de  divers  artistes  du  xyi" 
au  xix«  s.  ;  dessins,  croquis,  livres  illustrés).  —  Norimons,  ou  chaises  à 
porteurs,  aux  armes  de  Koudjô  et  de  Sendaï. 

n«  SALLE  (Grèce,  Italie,  Gaule).  —  Au  milieu  :  tête  de  jeune  homme  marbre 
grec,  par  Lysippe;  Apollon,  marbre  grec.  Vitr.  /  :  ustensiles  de  bronze 
(région  lyonnaise).  —  Vitr.  2  :  fresques  de  Pompéi  et  d'Herculanum  ; 
terres  cuites  grecques  ;  poteries  de  Pouzzole. —  Vitr.  S  :  vases  grecs  à  décors 
rouges  sur  fond  noir.  —  Vitr.  4  :  statuettes  en  terre  cuite  de  Cyrénaïque  ; 
crantes  et  masques  funéraires  romains.  —  Vitr.  5  :  vases  grecs  à  décors 
divers;  statuettes  greccpics  archaïques;  tigurines  do  Tanagra  et  de  Cyré- 
naïque ;  fresque  do  Pompéi.  —  Vitr.  6  :  ligurincs  de  Cyrénaïque  et  romaines  ; 
orantes.  Vitr.  7  :  bijoux  gallo-romains;  camées  et  intaillcs.  —  Autour  de  la 
salle  :  urnes  funéraires,  et  bustes  romains. 

Grande  galerie  sur  cour  (Pl.  i).  —  Terres  cuites  de  Vichy,  de  Toulon-sur- 
Arroux  et  de  Trion;  terres  cuites  gauloises;  divinités  gallo-romaines  (bronzesj; 
ligurines  et  vases  de  terre  cuite  ;  figurines  de  marbre  ;  casque  de  Marathon 
et  casque  étrusque  ;  terres  cuites  d'Asie-Mineure,  d'Athènes,  de  Chypre  et 
de  Rhodes;  poteries  noires  étrusques;  verres  trouvés  en  Syrie.  —  Art 
musulman  de  l'Asie  centrale  :  terres  cuites,  monnaies,  pierres  gravées, 
moulages  de  pierres  gravées,  ustensiles  coréens,  moulages  des  sculptures 
hétéennes  sur  rochers  de  la  Cappadoce. 

Rotonde  (Pl.  j)  :  Bouddhisme  coréen  :  objets  funéraires  ;  chapeaux  et 
coiffures;  peintures  et  meubles;  scènes  de  la  vie  coréenne. 

Galerie  Boissière  (Pl.  n).  —  Egijpte  ancienne.  —  Aux  murs,  peintures 
(scènes  de  la  vie  égyptienne,  v«  et  vi*=  dyn.).  —  Statues  et  cercueils  :  momies  ; 
tables  à  libations.  —  Vitr.  3  (au  milieu)  :  amulettes,  scarabées,  bijoux, 
objets  de  toilette.  —  Vitr.  4  :  vases  canopes.  —  Vitr.  5  :  stèles,  coffrets,  sar- 
cophages d'animaux.  —  Yilr.  6  :  divinités  égyptiennes;  triades  de  Mem- 
phis,  Abydos  et  Thèbes.  —  Vilr.  7  :  objets  de  culte  ;  groupe  de  la  iv"  dyn.  ; 
fragment  du  rituel  funéraire  peint  sur  papyrus.  —  Vitr.  8  :  divinités 
diverses;  stèles  d'Anubis;  le  dieu  Nil;  Isis  debout  allaitant  son  fils  Horus. 

—  Vilr.  9  :  coffrets,  chevets;  animaux  sacrés;  statuettes  d'Osiris.  —  Au 
milieu,  buste  de  la  reine  Shap-en-hap,  marbre  jaspé.  —  Vitr.  10  et  il  : 

'Stèles  funéraires.  Ouashbitis  ou  répondants. —  Vitr.  12  :  monuments  royaux 
de  l'Ancien  et  du  Moyen  Empire.  —  Vitr.  13  :  monuments  du  Nouvel 
Empire;  beau  papyrus  funéraire. —  Vitr.  14  :  cônes  funéraires  ;  scarabées 
et  objets  royaux.  —  Vitr.  15  :  stèles;  figurines  de  laiV  et  de  la  xii*^  dyn.  — 
Vitr.  16  :  stèles  funéraires  et  Ouashbitis.  —  Au  milieu,  Isis  romaine 
(marbre  blanc).  —  Vitr.  17  :  divinités  égyptiennes  trouvées  en  Italie,  à 
Carthage,  à  Constantinc,  en  Autrfche.  —  Vitr.  18  :  divinités  et  objets  isia- 
ucstrouvés  en  France,  principalement  dans  la  vallée  duRhône.  —  Vitr.  19  : 
ivinités  alexandrines  en  terre  cuite.  —  Vitr.  20,  21,  22  :  divinités  diverses. 

—  Vitr.  23  :  monuments  isiaques  romains  (Egypte).  —  Vitr.  24  :  monuments 
•  isiaques. 


PARIS.  —  19 


290 


MUSÉE  DU  LOUVRE. 


[CIIAP.  VlllJ 


MUSÉE  GUSTAVE  MOREAUi 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Ouvert  t.  1.  j.,  excepté  le  lundi,  de  midi  à 
5  h.  en  été,  à  4  li.  en  hiver. 

Ce  musée  (rue  de  la  Rochefoucauld,  14;  Pl.  I,  L,  6),  légué  à 
l'Etat  par  le  peintre  Gustave  Moreau  (f  1898),  avec  l'hôtel  qu'il 
habitait,  a  été  remarquablement  aménagé  par  son  exécuteur 
testamentaire  et  ami  M.  Henri  Rupp. 

Cette  collection  comprend  797  peintures  de  toutes  sortes  (la  plupart  sont 
dos  études,  des  esquisses  ou  des  ébauches) ,  319  aquarelles  ;  plus  de 
7,000  dessins  et  cahjues;  23  cartons  de  calques  divers.  Elle  est  installée 
dans  1  salles  au  rez-de-chaussée,  dans  une  grande  salle  au  2"  étage  (le 
l^^''  est  réservé  à  l'administration)  et  dans  deux  salles  au  3"  étage.  Les 
dessins  sont  classés  séparément  sur  des  portants  en  bois  encastrés  dans 
rintérieur  des  murs.  Au  centre  de  la  2''  salle  du  3"^' étage  une  grande  table 
tournante  contient  des  atiuarelles  et  des  dessins.  Sur  chaque  panneau 
des  salles  se  trouvent  des  pancartes  indicatrices.  L'œuvre  considérable 
de  ce  grand  penseur  ne  saurait  être  appréciée  que  par  une  élite  de 
délicats. 


MUSÉE  DU  LOUVRE^ 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Tous  les  dim.  de  10  h.  à  4  h.  en  toute 
saison  ;  les  autres  jours,  exc.  le  lundi,  de  9  h.  à  5  h.  du  l*^""  avril  au  30  sept., 
de  10  II.  il  1  h.  du  "i"'  oct.  au  31  mars.  —  La  salle  du  Mastal)a  (anti(|uités 
éf^y[»1ieun('s)  est  ouv(mmc  les  mercredi  et  dim.  do  1  li.  à  1  h.  ou  5  h.  —  La 
saîle  des  Moulapcs  (Tantiques,  les  mardi  et  samedi  de  1  h.  à  4  ou  r>  h.  (entrée 
soit  par  le  (piai,  soil,  i)ar  le  square  du  Carrousel).  — Le  musée  de  l'Extrémc- 
Orieni  est  ouvert  t.  1.  j.  do  1  li.  à 4  h.  (lundi  exc).  —  Le  musée  de  gravure 
ou  de  (dialcop:rapliio  est,  ouvort  1. 1.  j.  de  11  h.  à  4  h.  (lundi  exc).  —  Tousles 
lundis,  do  1  11.  a  :>  h.,  on  peut  visiter  (entrée  par  la  porte  de  l'escalier 
Henri  11;  hvs  restes  souterrains  de  l'ancien  Louvre,  avec  une  carte  délivrée 
par  la  Direction  des  Musées. 

Principales  curiosités  :  —  au  roz-(h'~(  li;iussc(>.  la  Sculpture  antique 
(Vénus  do  Milo,  etc.;  p.  'iir/),  la,  Sculpture  du  Moven  Age  et  de  la 
Renaissance  (y.  ]).  :'.o:îi.  et  la,  Scul|)lur(>  moderne  rrancais(^  (  V.  p.  313); 

-  im  1"»'  étap;;e,  la  salle  !  ,aca:^e  (pcdiilure  ;  p.  :\\i'>).  le  Snloii  (^arré  de  riM'ole 
fraii<;aisc  (peintures  ;  \'.  p.  317),  la  L;a,lei-ie  iTApollon  (xiii'inedes  Diamants 
de  la  Couronne,  etc.  ;  V'.  p.  idli),  l(>  Salon  ('an-('  ( (di(>rs-d'(i'ii\ do  la  i)ein- 
ture  (le  tout(;s  les  écoles  ;  T.  p.  iril),  la,  (;rand(>-(;al(^ri(>  (  ('"col(>s  (d  rani^éres  ; 

V.  ]).  323),  la  salle  de  Van  Dyck,  la  salle  d(>  Kulxms  et  les  IG  cabinets 
qui  l'entourent  (écoles  flamande  et  hollandaises;  V.  p.  .3'2G-3'28),  puis  la 
Grainle-Salle  de  peinture  do  l'Ecole  IVancaiscî  (Y.  p,  330);  —  enfin,  au 
V?"  élaiife,  la  salle  du  legs  Thomy-Thierry  (  V.  p.  346). 

On  j)ourra  fain;  ensuite  le  tour  <lu  l*^''  étapce  (V.  p."  315  et  suivantes)  et 
j>arcourir  les  salles  des  Antiquités  céramiques  et  égyptiennes,  de  rancion 


L   V.  4'^  srri.,  J).  il. 
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musée  des  Souverains,  du  Moyen  Age  et  de  la  Renaissance,  de  la  Susiane, 
des  Dessins  et  du  Mobilier. 

Le  tableau  ci-dessous  facilitera  les  recherches  au  visiteur. 

Pagos. 


iV.  B. 


P  liges. 


Peinture. 

Ecole  française   330,  346 

Salon  carré  de  Técole  française.  317 

Ecole  italienne   32'2 

Ecoles  flamande  et  hollandaise.  32ô 

Ecole  espagnole    3-2 1 

Ecole  allemande   3-2.) 

Ecole  anglaise   3-2  i 

Salon  carré  de  loutes  les  écoles.  321 

Salle  Laraze   31G 

^allo  Thomy-Thierry   340 

Sculpture. 

.^(;uli)turc  antique   297 

Sculpture  du  moyen  âge  et  de 

la  Renaissance.   303 

Sculpture  moderne   313 

Antiquités. 

Asiatiques   310,  339,  348 

Egyptiennes   307,  335,  347 

Africaines   297 


Chrétiennes   306 

Céramique   33'2 

Bronzes,  bijoux,  petits  mar- 
bres '                  344,318,  334 

Objets  d'art  du  moyen  âge,  de  la 
Renaissance  et  des  temps  mo- 
dernes. 

Céramique   338 

Bronzes  et  fers   338 

Ivoires   341 

Emaux  et  orfr\  rcrio             319,  340 

Mobilier   3 13 

Dessins  et  gravures. 

Salles  des  dessins   311 

^lusée  des  gravures   3  17 

Musées  divers. 

Musée  Thiers   342 

Musée  de  Marine   346 

Musée  d'Extrême-Orient   347 


Historique  du  palais.  —  V.  au  chai)i!rc  des  Édifices  civils,  p.  183. 

Historique  du  musée.  —  C'est  à  François  que  remoijte  l'origino  do  ro 
cabinet  fin  Uni.  devenu  le  musée  du  Louvre.  Le  Primatice,  Andréa  d(d  Snrto 
étaient  chargés  par  ce  prince  de  rccliercher  en  Italie  les  ouvrages  les 
plus  précieux,  do  faire  reproduire  en  bronze  les  plus  belles  ligures  de 
l'antiquité.  A  la  mort  de  François  l*"",  le  cabinet  renfermait  des  statues 
assez  nombreuses,  entre  autres  la  Diane  à  la  Biche,  et  12  des  plus 
beaux  tableaux  du  musée  actuel,  dont  4  Raphaël,  3  Léonard  de  Vinci 
et  le  portrait  du  roi,  par  Titien.  A  l'avènement  de  Louis  XIV,  ce 
cabinet  comprenait  à  peine  200  tableaux;  mais  Colbert,  profitant  de  la 
détresse  où  le  banquier  Jabach  était  tombé,  acquit,  au  prix  de  220,000  li- 
vres, outre  sa  collection  de  5,542  dessins,  tant  admirée  par  le  Berniii, 
101  tableaux  achetés  par  Jabach  lorsque  le  Parlement  mit  en  vente  les 
richesses  artistiques  do  Cliarles  I"*",  parmi  lesqu(dh;s  so  trouvait  la  galerie 
des  ducs  de  Mantoue,  qui  })assait  pour  la  plus  Ixdlc  do  ritalic.  Précédem- 
ment, à  la  mort  de  Mazarin,  Colbert  avait  racheté  h>s  tableaux,  de  même 
provenance,  que  Jabach  avait  vendus  au  Cardinal,  et  panni  h's()uels  figu- 
rait l'Antiope  du  Corrège.  Ce  fut  là  le  noyau  de  hi  collect  ion  actuelle,  et 
lors  de  l'inventaire  de  1709-1710,  le  cabinet  com|treiiait  2,  lo.'î  lahleaux.  Il 
s'enrichit  encore  par  la  vente  du  princo  de  Can^nan,  s(hi.s  Louis  XVI,  et 
parles  tableaux  que  les  rois  commandèrent  aux  Lc'brun,  aux  Mi^aiard, 
aux  f'oypel,  à  tous  les  maîtres  français  en  un  mot.  Louis  XVI  raugnjcuta 
de  nombreux  tableaux  flamands.  ¥.n  1750,  une  notable  partie  dos  chofs- 
dVeuvre  du  cabinet  du  Roi  fut  exposée  au  palais  du  Luxembourg. 

L'Assemblée  nationale,  dès  le  mois  do  mai  1791,  ordonna  «  la  création 
d'un  muséum  au  palais  du  Louvre  ».  Le  27  juillet  1793  le  décret  consti- 
tuant le  Muséum  de  la  R&puhlique  est  adopté,  et  vers  le  mois  de  novembre 
m  usée  ouvre  ses  portes  au  {lublic. 
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La  Convention  ayant  décidé  le  transport  au  Louvre  des  tableaux  restés 
à  Versailles,  la  Grande  Galerie  fut  bientôt. insuffisante  et  dut  être  remaniée 
dans  ses  dispositions.  Le  Salon  Carré  et  la  galerie  d'Apollon,  puis  la 
Grande  Galerie,  se  rouvriront  de  l'796  à  1801,  enfin  le  Jluséurn,  quand 
les  conquêtes  de  TEnipire  Teurent  enrichi  d'autres  chefs-d'œuvre,  devint 
alors  la  collection  la  plus  magnilique  des  temps  modernes;  mais,  on 
1815,  les  étrangers  rojtrircnit  la  plupart  des  trésors  dont  ils  avaient  été 
dépouillés. 

Louis  XVIII  distrilina  (Mitre  Ic^s  muséos  do  pr(.»vinc(>  d  l(>s  ('L;lis(^s  environ 
300  des  (alileaux  du  Ldinrc,  qui  appijrloiuneut  alors  à  la  Liste  civile.  Jl 
voulut  (pie  la  A'éuus  de  MiI(k  iiou \  (dloiiiciit  dérou\-erto,  lïit  placée  au. 
Louvre  dau^^  Tétat  <mi  nu  1  a\aiT  1rou\é(\  En  18i>l,  jo  Louvre  roeucillit 
dans  les  salles  ouveites  au  rez-de-ehaussée  les  premiers  éléments  du 
musée  de  la  sculpture  moderne.  Sous  Charles  X  s'ouvrirent,  au  L''  étage, 
les  belles  salles  du  Musée  des  antiquités  grecques  et  égyptiennes.  En 
même  temps  furent  acquises  par  l'Etat  les  précieuses  collections  Revoil  et 
Durand.  Sous  Louis-Philippe,  le  musée  Assyrien  fut  créé. 

En  1848,  le  musée  du  Louvre  devint  la  propriété  de  l'Etat  et  une  grande 
impulsion  fut  donnée  aux  travaux  qui  devaient  le  reconstituer.  Le  Salon 
carré,  la  salle  des  Sept-Clieminées,  la  galerie  d'Apollon,  la  Grande  Galerie, 
furent  décorés  et  embellis.  Sous  le  second  Empire,  le  musée  s'enrichit  do 
toiles  précieuses  et  de  statues  antiques,  la  collection  Campanafut  achetée, 
Sauvageot  donna  la  sienne  en  1856  et  le  D""  Lacaze,  en  1869,  légua  au 
musée  sa  galerie  de  tableaux.  D'autres  legs  fort  importants  ont,  depuis 
IS'ïO.  enrichi  le  musée,  qui  a  reçu  :  en  1874,  les  boîtes  et  les  miniatures  de 
M.  et  Mme  Lenoir;  en  1876,  les  bronzes  et  les  dessins  de  M.  llis  de  la 
Salle  ;  en  1878,  de  Mme  Duchâtel,  cinq  toiles  de  la  plus  grande  valeur  ;  en 
1881,  les  collections  de  M.  Thiers  ;  en  1885,  le  riche  cabinet  du  baron 
Ch.  Davillier;  en  1888,  la  Psyché  de  Prud'hon,  léguée  par  la  comtesse 
Sommariva;  en  1889,  le  legs  de  Mme  Boucicaut;  en  1890,  le  legs  Piot  ;  en, 
1899,  les  legs  Alphonse  et  Baronne  Nathaniel  de  Rothschild,^  en  1902  le 
legs  Thomy-Tliietry .  etc. 

Nos  missions  artistiques  et  scientifiques  n'ont  cessé,  depuis  cinquante 
ans  surtout,  d  ajouter  à  ces  richesses. 

Aperçu  général.  —  Los  inimonsos  richesses  du  Louvre,  rcq^arties  au 
point  de  vue  administratif  en  sept,  d(''parteuients.  ont  ('dé  (dassées  par 
musées  d'après  leur  oii-ine.  leni-  (•pn(pn\  liMir  nature^  d'art,  savoir  : 
1"  musée  de  peinture;;  -J"  ninsf-e  des  dessins:  ;;"  nius(''e  de  (dialeograjdiie 
ou  (les  gravures;  4«*  mus(''e  de  sculpture  aidiipn^:  5"  musée  (Je  scul}»ture 
du  moyen  âge  et  de  la  Kenaissanee  ;  (V'  inns(>e  de  sculpture  moderne; 
7°  musée  des  antiquités  asiatiipies  ;  8"  mus('e  des  anti(pii1(^s  ('gy pt iennes  ; 
9"  musée  des  anticpiités  africaines;  10**  musée  des  anti<pii(('s  (li  r(''t  iennes  ; 
11"  musée  de  céramique  anticjue;  L2'*  musée  des  bronzes,  bi  joux,  petits 
marbres  antiques;  l^**  musée  des  objets  d'art  du  moyen  âg(\  de  la  Renais- 
sance et  (l(^s  temps  modernes;  14°  "musée  Thiers;  15*»  musée  de  marine-; 
10"  musée  (rExtrême-Orient. 

Peinture.  —  La  jjeinture  forme  le  principal  attrait  du  I^ouvrô.  Elle 
comprend  les  écoles  française,  italienne,  flamande,  hollandaise,  espagnole, 
allemande  et  anglaise. 

Ln(;  salh"  dite  le  Salon  C.arri'.  (  V.  p.  321)  offre  un  choix  de  tableaux  pris 
])armi  l(;s  cliefs-d'oîuvrc  do  toutes  ces  écoles.  Toutes  les  toiles  qui  y 
figurent  sont  célèbres.  On  y  rencontre  les  noms  do  Ra])liaël,  do  Léo- 
nard do  Vinci,  de  P.  Vérorièse,  du  Titien,  du  Tintoret,  du  Corrègo,  du 
(iiorgiono,  de  Vélascpie/,  de  Ril1)ens,  do  Rem))randt,  du  Poussin,  etc. 

\,'i''cid(',  frtuir.oisc  occupe  natundlement  la  place  la  plus  considérable, 
('(•pendant  ses  primitifs  sont  insuffisamment  représentés.  Un  Jean  Cousin, 


iiAl'.  Mil     APERÇU  GÉNÉRAL  DU  LOUVRE. 


293 


■Iques  toiles  de  Jean  Foucquet,  de  François  Clouet,  d'artistes  demeurés 

.  onnus  forment  un  fonds  curieux  mais  trop  incomplet. 

Eu  arrivant  au  xvii®  s.,  les  œuvres  abondent.  Simon  Vouet,  Bon  Boul- 
Iniigne,  Sébastien  Bourdon,  Valentin.  Jean  Jouvenet,  Largillicre,  Le 
Brun,  Mignard  entourent  les  trois  grands  maîtres  de  l'époque,  Poussin, 
Lesueur  et  Claude  Lorrain.  —  A  l  art  sévère  et  retenu  de  ces  grands 
"peintres  succède  l'art  frivole  et  charmant  du  xyii»^  s.  Il  nous  est  montré 
par  Watteau,  Bouclier,  Fragonard.  Vanloo,  Tocqué,  Drouais,  Lancret, 
Pater,  Nattier,  Coypel,  Greuze.  Chardin,  Desportes,  Oudry,  Joseph 
Vernet,  Hubert  Robert.  Boilly  et  David  en  marquent  latin. 

Les  œuvres  principales  de  David  et  des  maîtres  de  la  Révolution  et  de 
l'Empire  sont  réunies  dans  une  salle  spéciale,  une  sorte  de  salon  carré  de 
la  peinture  française  {V.  p.  317).  On  y  rencontre,  outre  David,  Gros, 
Gérard,  Géricault,  Girodet,  Prud'hon. 

Une  salle  dite  du  xix*  s.  {V.  p.  330)  renferme  la  plupart  des  modernes. 
Cette  exposition  est  particulièrement  intéressante  en  ce  qu'elle  permet 
d'apprécier  la  marche  de  l'art  dans  le  siècle,  la  lutte  du  classicisme  et  du 
romantisme.  Ingres  et  Delacroix  en  occupent  les  places  d'honneur. 
L'école  dite  de  1830  y  compte  ses  maîtres  les  plus  illustres  :  Paul  Huet, 
Théodore  Rousseau,  Millet,  Corot,  Troyon,  Daubigny,  Diaz,  Decamps, 
Fromentin,  Courbet.  Deux  autres  salles  du  xix«  s.  et  la  salle  du  legs 
Thomy-Tlîierry  complètent  la  collection  du  xix''  s.  On  y  trouve  des  toiles 
remarquables  de  Jules  Dupré,  Isabey,  Decamps,  Coroi,  Àleissonior,  de. 

Ij'école  italienne,  dont  les  primitifs  ne  sont  pas  re|»r('soiil és  (Mi  propor- 
tion de  leur  nombre  et  de  leur  célébrité,  réuni i  les  noms  do  Cinialmo,  do 
Giotto,  de  Fra  Beato  Angelico,  de  Botticelli.  do  Fra  Filippo  I/i|)pi,  <los 
Bellini,  de  Sacchi,  de  Ghirlandajo,  de  Mantogna.  do  Lnini,  do  (iiovanni 
Dosso,  puis  du  Pérugin,  qui  clôt  les  temps  liéroïques  de  l'art  (ît  nous 
conduit  aux  grands  maîtres  de  la  Renaissanoe.  L  écolc  vénitienne  est 
représentée  par  Titien,  Véronèse ,  le  Tintoret,  Giorgione ,  Bonifazio, 
Canaletto,  Tiepolo,  Guardi.  En  passant  aux  i)eintres  romains  nous  ren- 
controns Raphaël,  Jules  Romain,  Sassoferrato,  Josépin,  Romanelli,  Feti. 
Parmi  les  artistes  florentins^nous  trouvons  Léonard  do  Vinci,  Andréa  del 
Sarto,  Bronzino,  Pontormo,  Albertinelli.  Dans  les  autres  écoles  italiennes 
brillent  les  noms  du  Guide,  du  Parmesan,  du  Dominiquin,  d'Annibal  Car- 
rache,  do  Salvator  Rosa,  du  Caravage,  de  l'Albane. 

Vf'cole  cspar/nole  est  représentée  par  un  j)elit  nombre  de  tableaux,  mais 
de  choix.  Les  artistes  s'appellent  Vélas({uo/,  Murillo,  Ribera,  Zurbaran, 
Goya,  Collantes. 

Lqh  écoles  flamande  ot  Jiollandfiisc  sont,  hoauooup  mi(M]x  roprésontées. 
On  peut  s'y  faire  une  idée  assez  oomploto  (lo  l'art  dos  Paysd'>as.  Parmi 
les  ancêtres  on  rencontre  Ilans  Monding,  Otto  Vonius,  (xérard  David, 
Jean  Gossert,  (Juentin  Matsys,  P>i-uogliol  (^t  Antoni<j  Moro.  Les  grands 
maîtres  sont  Rubens,  Rembrandt,  Van  Dyolc,  Franz  Hais,  Jordaens, 
Philippe  de  Champaigne,  Porbus  lo  jomio,  Gaspai'd  do  Crayer,  Van  der 
Meulen,  Brueghel  de  Velours,  Albort  ("uyp.  Koi'dinand  Bol,  Les  petits 
maîtres  qui  caractérisent  spéoialemont  1  art  dos  l*avs-Has  et  sont  aussi 
de  grands  maîtres  dans  leur  gonro  oui  des  loilcs  iM.iiiltroiisos  ot  do  olioix. 
Citons  parmi  eux  Gérard  Don,  j)a\id  TiMnors,  Mci/n,  'l'(M-bm'-\  A'aa 
Ostade,  lîerghem,  Both,  Van  (.<i\(mi.  Stcon,  pniN  les  donv  -rands  |)avsa- 
■  i^tos  Hobbenia  et  Rnysda'd.  oi  \r  (•(d(d»r(>  prinlro  d'animaux  l'aul 
"or;  ce  dernier  est  insiil'lisaïunion l,  ropr('soii i c 

l^'école  allemande  (;st  paiivro.  l>(uix  lahloanx  dos  xv  et  xvi"  s.  do-  l'éoohi 
'o;  Cologne,  des  portraits  d'I lolhoin,  do  Lucas  Cranach,  d'Angélica 
Kauffman,  de  Hensius,  de  Mengs,  une  tôto  [)ar  AUtcrt  Durer,  constituent 
à  peu  près  le  fonds  allemand. 

Uécole  anr/loÀse  n'est  pas  plus  riche.  iNous  y  relevons  quelques  toiles  do 
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Lawrence,  de  Constable.  de  Bonington,  de  Georges  Morland,  de  Richard 
Morland,  d'Opie,  de  Gainsboroiigh, 

En  principe,  les  œuvres  de  chaque  école  son  placées  les  unes  à  côté  des 
autres.  Par  exception,  il  existe  des  groupes  spéciaux  motivés  par  des 
raisons  d'art  ou  de  convenance  vis-à-vis  de  donataires  généreux. 

Collection  Lacaze.  Cette  collection  de  tableaux,  réunie  par  le  D*"  Lacaze 
et  léguée  par  lui  au  Louvre,  est  rare  à  la  fois  par  le  nombre  des  œuvreS' 
qui  la  composent,  leur  valeur  d'art  exceptionnelle  et  leur  diversité. 
Toutes  les  écoles  y  sont  représentées.  Watteau,  Franz  Hais,  Ribera, 
Rembrandt,  Rubens^  Largillière,  Fragonard,  Brouwer,  Vélasquez,  Greuze, 
le  baron  Gérard,  Nattier,  Rigaud,  Coypol,  David  Téniers,  Philippe  de 
Champaigne  y  comptent  des  ouvrages  de  premier  ordre. 

Salle  Duchdtcl.  Le  legs  de  M.  Duchâtel  se  compose  de  quatre  tableaux, 
d'un  prix  inestimable.  Un  est  d'Antonio  Moro,  un  autre  de  Memling. 
Deux  sont  d'Ingres;  le  premier  de  1808,  le  second  de  1856;  ils  mar({uent 
les  deux  extrémités  de  la  vie  du  peintre.  D'admirables  fresques  de  Luini 
occupent  un  côté  de  cette  salle. 

Legs  Thoimj-Thiennj.  Il  se  compose  de  111  toiles  de  nos  maîtres  français 
du  XIX®  s.  (Delacroix,  Troyon,  Jules  Dupré,  Decamps,  Corot,  Tli.  Rousseau, 
Isabcy,  Meissonier),  de  l'œuvre  presque  entier  de  Barye  en  modèles  ou 
en  ])remières  épreuves  et  d'un  mobilier  de  salon  en  tapisserie  des 
Gobelins. 

Dessins.  —  Les  dessins  occupent  une  place  considérable  et  offrent  le 
plus  grand  intérêt  au  point  de  vue  de  l'étude  de  la  manière  de  chaque 
maître.  Toutes  les  écoles  sont  représentées,  notamment  l'école  française. 
Ce  musée  renferme  une  collection  de  pastels,  de  miniatures  et  d'émaux. 
Une  importante  collection  de  dessins  d'anciens  maîtres  a  été  léguée  par 
His  de  la  Salle. 

Gravures.  —  La  collection  de  gravures  contient  des  spécimens  remar- 
quables des  maîtres  français  de  cet  art. 

Sculpture  antique.  — La  Grèce,  les  îles  grec([ues,  l'Asie  Mineure,  l'Italie, 
la  Gaule  fouillés  par  les  savants,  les  agents  consulaires,  ont  rendu  à  la 
vie  de  l'art  tout  un  monde  do  personnages  célèbres  et  de  divinités  qui 
peuplaient  l'antiquité.  Malheureusement  ils  ne  sont  pas  sortis  intacts  des 
entrailles  de  la  terre.  11  a  fallu  que  la  science  et  l'art  modernes  vinssent 
à  leur  aide  pour  les  reconstituer.  Néanmoins  l'effet  est  magi([uo.  Devant 
cette  population  de  marbres  aux  attitudes  rythmées,  aux  formes  (d('\L;antes 
et  correctes,  parmi  ces  corps  divins  qui  font  une  escorte  m;ii:nili(|ne  à 
la  déesse  suprême,  la  Vénus  do  Milo,  on  comprend  toute  la  puissance  de 
la  l)eauté  antique.  Avec  la  V(mius  de  Milo,  le  plus  beau  morceau  que 
possède  le  Louvre,  est  la  Victoire  ailé(^  de  Samotlirace,  qui  accueille  les 
visiteurs  sur  le  ])alier  de  l'escalier  Daru. 

Sculpture  du  moyen  âge  et  de  la  Renaissance.  —  Les  monuments  les 
plus  im])ortants  d(^  la  sculptur(î  française  primitive  sont  des  tombeaux, 
des  l)as-r(diel's,  des  suj(îts  pieux,  ornements  des  églises  et  des  abbayes 
auxquelles  se  consacraient  presque  exclusivement  les  artistes.  L^école 
bourguignonne  olfro  un  spécimen  curieux  et  unique  do  son  art  dans  lo 
tombeau  d(^  Philip|)e  Pot,  gran<l  sénéchal  do  Bourgogne.  Avec  la  Renais- 
sance;, les  sculi)teurs  décorent  hîs  châteaux,  les  domaines  des  rois  et  des 
favorit(^s.  Ia^  château  d'Anca  fournit  un(i  (euvre  magnilique  de  Jean 
Goujon  av(!c  sa  Diane  do  Poitiers  en  déesse  mythologifiue.  (citons,  à  côt('' 
do  c('  grand  nom,  les  noms  do  Mi(;li(d  Colombe,  de  Germain  Pilon,  de  H;n 
tliélcmy  Prieur,  d(î  Framiueville,  de  Fréminet,  qui  sont  représentés  \):vy 
des  morc(^aux  (h;  prerïiier  ordre. 

La  section  italienne  olfro  doux  sixîcimens  de  l'art  puissant  de  Michel 
Ang(î,  <i<;s  (i'uvr(^s  (h;  Benvenuto  ('ellini,  Donatello,  Mino  da  Ficsole.  Los 
ouvrages  (jui  dominent  sont  les  Madones.  1m»  marbre,  en  bois  i)eint,  en 
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stuc,  en  terre  cuite,  l'art  italien  a  traite  ce  sujet  aycc  une  inépuisablo 
fécondité.  Des  bustes  nombreux  et  parlbis  très  beaux  do  personnages 
historiques  font  revivre  cette  magnilique  époque.  —  L'atelier  des  délia 
Robbia  a  fourni  nombre  de  terres  cuites  émaillées  qui  i'ornient  sur  les 
murailles  une  décoration  étonnante  par  leur  linesse  et  la  paiet('>  do  leurs 
couleurs. 

Sculpture  moderne.  —  Elle  commence  à  Puget  pour  linir  à  C;ir])oaux. 
De  Pierre  Puget  le  Louvre  possède  dos  chefs-d'œuvre.  Ciions  a  cotr  de 
lui  Simon  Guillain,  les  frères  Anguier.  I.ogros.  Jacques  Sarra/iii.  Fi-anolio- 
villc.  Girardon  et  Goysevox.  L'œuvre  do  Coysevox  est  nombrcMiso  cl 
brillante.  Ses  neveux,  les  Coustou,  qui  reçurent  son  lourd  liéritai:o  d/art. 
sont  moins  bien  représentés.  La  fin  du  xvii^  s.  est  marquée  |>ar  um^ 
décadence  complète  de  l'école  de  sculpture.  Nous  ne  rencontrons  qu  Ldauo 
Bouchardon,  élève  de  Coustou  le  jeune.  La  réaction  s'accuse  avec  l^igalu^ 
et  se  j)oursuit  avec  Houdon,  son  disciple.  De  Tun  et  de  l'autre  lo  Louvr(? 
possède  de  belles  œuvres.  AUegrain,  le  ])arent  et  la  doublure  do  Pigallo. 
Falconet,  se  présentent  avec  leurs  marbres  charmanis.  puis  Pajou,  1<' 
sculpteur  de  Mme  Du  Barry.  Les  maîtres  de  la  scul[ituro  sous  Jo  prcniioi- 
Empire  offrent  quelques  beaux  ouvrages.  Ils  s'ai)poll(Mit  Cliaudol.  Gorlo. 
Bosio,  Dumont,  Giraud.  Au  milieu  de  leurs  œuvres  correctes  éohiK^  1  art 
fin  et  indépendant  de  Canova.  Nommons  encore  Clodion  dont  lo  giuiro 
gracieux  est  à  i)eine  représenté.  Alors  se  présentent  les  honinios  dlustrc^s 
qui  ont  donné  la  vie  à  la  statuaire:  Rude,  Pradier,  David,  Fran<  is(iuo 
Duret,  Foyatier,  Jaley,  Perraud.  Rude,  particulièrement,  nossodo  au 
Louvre  de  magnifiques  ouvrages.  Citons  enfin  Carpeaux  et  P>ary(\  l(>s 
deux  grands  artistes  novateurs  contemporains. 

•Antiquités  asiatiques.  —  Ce  qui  frappe  surtout  lorsqu'on  pcmolro  dans 
ce  musée,  c'est  le  caractère  étrange  et  colossal  des  manil'ostai  n)ns  d(; 
lart  assyrien.  On  y  rencontre,  parmi  les  débris  des  palais  •ii's  lois 
N(;mrod,  Sargon,  Sardanapale,  des  taureaux  ailés  à  face  huniaino,  dos 
chasses,  des  scènes  de  guerre,  des  expéditions  navales.  La  plasli([uo 
assyrienne  s'attache  de  jjréférence  à  la  reproduction  de  la  vie  rôollo,  (^t 
par  ce  qu'on  en  voit,  de  la  vie  de  cour  et  des  exploits  de  souverains.  A 
la  suite  du  domaine  assyrien,  la  Phénicie  offre  une  oollootion  d(^  sarco- 
phages unique  au  monde,  provenant  de  la  néoi<»pol(^  de  Saïda.  La.ludoo 
se  présente  avec  ses  souvenirs  bibliques,  un  l)as-i(di<  1"  du  (  iwuidolior  à 
sept  branches  et  la  stèle  d(;  Mésa.  Los  fouilles  do  l  ilo  de  (diypro.  ikjus  ont 
donné  le  vase  colossal  d'Amathonte,  qui  était  sitiu'  sur  lo  soniniol,  iVunc 
montagne  et  servait  aux  libations  dos  lidolos.  Moniioimons  aussi  dans  l(,>s 
salles  voisines,  où  sont  réunies  les  antiijuités  groc([uos  d'Asio  Afinouro, 
le  vase  dit  de  Pergame,  lequel  ])orlo  sur  sa  [lanso  une  IViso  (doganto  ilc 
cavaliers  au  galop,  et  surtout  les  d('!)ris  nia.unili(pios  du  faiu(Mi>;  i(>iuplo 
«iApollon  Didyméen  à  Milot,  iriomphc  du  stylo  !oni(|U(%  et  ooux  du 
temple  de  Magnésie,  consaord  a  \rt<uiiis  L'Micop'lir>  s.  c'osl -à-diro  à  Dian*^ 
aux  sourcils  blancs.  Enfin  la  collocnon  d(  la.  Susiano,  avec  los  morceaux 
entièrement  reconstitués  des  palais  dArlfdnis  ot  de  Darius,  offre  un 
ensemble  unique  de  l'art  perse,  lo  plus  hi'illant  do  l'Asie. 

Antiquités  égyptiennes.  —  Les  objets  l'assomhlos  dans  ce  musée  ont 
pour  but  de  faire  connaître  la  (dvilisaiion  do  rancioiui;'  l'^-yitto.  Sos  dieux, 
sa  vie  civile,  ses  rites  funéraires,  son  liist(jir(^  son!  raoont(''s  par  dos 
statues,  des  cercueils,  des  jjapyrus,  moiuo  par  dos  ustonsilcs  servant  à  la 
vie  usuelle.  Des  statues  de  souverains,  dos  sphinx,  <]os  in(ji"0(^aux  d(^ 
temple,  par  leurs  dimensions  colossales,  donnnit  wwc  id('o  du  euraotèro 
grandiose  des  monuments  de  la  vallée  du  Nil.  (,)u(d(|uos  ])iooos  sont 
remarquables  autrement  (|ue  |)ar  ruiKd'f't  a r(di(MdoL:i(|uo  ;  t(ds  sont  :  le 
bas-relief  représentant  le  ron(;tionnairo  Anionnios  el  sa  leinnio  Topit,  les 
tatucttes  de  la  reine  Karomana,  du  Scribe  accroupi  et  de  la  i)rotresso 
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Toui.  Une  collection  de  bronzes  très  complète  fait  bien  connaître  le 
panthéon  égyptien. 

Antiquités  africaines.  —  Elles  proviennent  de  l'Afrique  du  Nord  (Algérie, 
Tunisie,  Cyrénaïque,  Tripolitaine,  Maroc).  Des  monuments  épigraphiques, 
des  bas-reliefs,  de  belles  mosaïques,  plusieurs  statues  d'art  grec,  intéres- 
santes par  leurs  draperies,  en  forment  le  fonds. 

Antiquités  chrétiennes.  —  Des  inscriptions  grecques  et  latines  décou- 
vertes à  Rome  et  en  Italie,  en  Grèce  et  en  Asie  Mineure,  sur  la  côte  de 
Phénicie  et  én  Afrique,  des  sarcophages,  des  fragments  de  basiliques 
constituent  cette  collection.  A  remarquer  le  tombeau  de  St  Drausin, 
évêque  de  Soissons. 

Céramique  antique.  —  Cette  collection  est  considérable.  Elle  comprend 
6,000  pièces  et  occupe  11  salles.  Son  importance  est  justifiée,  en  outre 
de  la  beauté  et  de  Tintérêt  qu'otfrent  certains  morceaux,  par  les  services 
que  rendent  les  vases  peints  pour  reconstituer  la  peinture  en  G-rèce  et  la 
connaissance  de  l'antiquité.  Les  pays  représentés  sont  la  Troade,  la 
Phénicie,  Chypre,  Rhodes,  l'Attique,  la  Béotie,  l'Italie  et  particulièrement 
l'Etrurie,  la  Sicile,  l'Asie  Mineure,  la  Crimée,  la  Cyrénaïque,  l'Egypte. 
Au  milieu  de  ces  collections  innombrables  brillent  les  statuettes  de 
Myrina  et  de  Tanagra,  qui  démontrent  que  le  modelage  en  terre  peut 
devenir  un  art  exquis.  On  rencontre  dans  le  voisinage  de  ce  musée  une 
galerie  de  fresques  et  de  verreries.  Une  des  fresques  est  célèbre  sous  le 
nom  des  Muses  d'Hcrculanum. 

Bronzes,  bijoux,  petits  marbres  antiques.  —  Les  bronzes  antiques 
forment  une  magnifique  collection.  Elle  se  compose  de  statues  et  de 
statuettes  de  divinités,  d'animaux,  de  débris  d'armures,  de  cistes,  d'armes, 
de  miroirs,  de  candélal)res.  Au  milieu  des  bijoux  antiques  brille  le  trésor 
d'argenterie,  dit  de  Boscoreale,  trouvé  près  de  Pompéï,  et  donné  au 
Louvre  par  le  baron  Ed.  de  Rothschild. 

Les  petits  marbres,  réunis  dans  la  salle  dite  de  Clarac,  nom  d'un  ancien 
conservateur  des  antiques,  se  composent  principalement  de  statuettes  de 
divinités. 

Objets  d'art  du  Moyen  Age,  de  la  Renaissance  et  des  temps  modernes. 

—  Sous  ros  noms  a  été  formée  une  collection  importante  et  magnifique 
d'ol)jots  divers  sans  autre  parenté  entre  eux  que  celle  de  l'art.  Elle 
conii)r(;nd  de  la  céramique  française,  italienne  et  allemande,  des  bronzes 
et  des  fers  du  moyen  âge  et  de  la  Renaissance,  des  pièces  d'art 
musulman,  diverses  petites  sculptures,  des  meubles  des  xvii®  et  xviii"  s., 
des  ivoires,  des  verrc^s,  dos  émaux,  des  objets  historiques,  des  armures  et 
de  merveilleuses  tapisseries-.  Dans  cinq  salles,  dites  salles  du  mobilier 
français,  ont  été  réunis  les  plus  beaux  meubles  et  les  plus  belles  tapisse- 
ries des  xvii'''  et  xviii"  s.  —  Dans  la  somptueuse  Galerie  cC Apollon  (  V^.  p.  319) 
brillent  les  diamants  de  la  couronne  au  milieu  des  richesses  artistiques  et 
des  souv(Miirs  historiques  de  la  vieille  France.  —  Une  autre  salle  do  ce 
musée  renferme  le  legs  Adolphe  de  Rothscliild. 

Musée  Thiers.  —  Ce  musée  est  coniposo  do  coUoctKMis  h'-i^nécs  au 
Louvre  par  l'ancien  Président  de  la  Ropubiiipui.  11  est  regrottahio  (pTolles 
coiri|)r(;ruient  beaucoup  d'objets  peu  digues  de  figurer  parmi  nos  irosurs 
d'art.  On  voit  dans  la  salle  principale  un  beau  portrait  do  l  luois.  par 
lionfiat. 

Musée  de  Marine.  —  Installé  au  '2'"  étage,  il  offre  de  curieux  modèles  do 

iia,\ll'os. 

Musée  d'Extrême-Orient.  —  11  se  composo  (ui  grande  partie  do  la  collec- 
iion  <le  (  éraniicpio  do  M.  Orandidier. 

AviH  important.  —  La  ])lupart  des  collections  du  Louvre  n'occupent 
[)as  un  local  bien  distinct  auquel  il  soit  possible  d'arriver  sans  traverser 
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un  autre  musée  ;  aussi  avons-nous  classé  ces  collections  dans  un  ordre 
permettant  au  visiteur  de  parcourir  l'ensemble  du  musée  sans  rien  omettre 
<ans  perdre  de  temps.  Un  numéro  placé  après  le  nom  de  la  salle  (lorsque 
lom  ne  ligure  pas  sur  le  plan)  permettra  au  visiteur,  en  se  reportant 
j  lan,  de  se  rendre  compte  du  point  de  ritinéraire  où  il  se  trouve  et  de 
le  modirier  ou  de  Tinterrompre  à  sa  fantaisie.  Les  numéros  de  notre  plan 
ne  correspondent  pas  aux  numéros  ofrîciels  des  salles. 

Dans  chaque  salle  sont  accrochées  de  petites  pancartes  avec  des  notices 
historiques. 

Les  principales  curiosités  sont  indiquées  en  lettres  grasses.  Ce  signe  [s] 
indique  les  statues,  ce  signe  (g)  les  bustes,  ce  signe  (P)  les  portraits. 


Rez-de-chaussée  ^ 

Musée  des  Antiques.  —  On  entre  par  la  porte  du  pavillon 
Denon,  au  S.  de  la  place  du  Carrousel. 

Vestibule.  —  A  dr.  et  à  g.  deux  galeries  conduisent  au  Musée. 

Galerie  Nollien,  à  dr.  —  Au  pavement,  grande  mosaïque  byzantine  de 
Kabr-IIiram  (Phénicie);  aux  deux  extrémités,  contre  le  mur,  quatre  frag- 
ments de  la  mosaïque  de  Kabr-Hiram.  —  Dans  l'axe,  devant  l'entrée,  fon- 
taine avec  groupe  bachique;  plus  loin,  doubles  bustes  ou  kermès  (Hacchus 
et  Ariane:  .Satyres  adossés). —  A  dr.,  l"""  fenêtre,  AnLinoûs  en  Hercule; 
2"  fen.,  Jeune  romain,  (^  ix  physionomie  expressive  ;  entre  la  d"  et  laT)»^  fen,, 
V Amour  Farni-se.  —  A  g.,  5'"  fen.,  Ariane  «lu  Vatican,  bronze  fondu  à  Fon- 
tainebleau, réparé  par  Cardin  du  Moustier  vers  1510  ;  entre  la  5*=  et  la 
6*^  fen.,  /iacchus;  en  haut  de  la  galerie,  Jiome  drapée,  torse  colossal  de  beau 
style.  —  An  fond,  escalier  conduisant  aux  galeries  de  peinture  (  V.  étage). 

Galerie  Denon.  à  g.  —  Beaux  bronzes  modernes  (xvi"  ou  xvn«  s.,  poar  la 
plupart  ;  quelqu(;s-uns  ont  été  exécutés  pour  Fran^-ois  l'"''  et  viennent  do 
Fontainebleau),  d'après  l'antique.  —  Sarcophages  :  —  à  dr.,  Bacchus  et 
Ariane;  les  Muses  [un  des  plus  Ijeaux  et  des  mieux  conservés  du  musée; 
sur  la  frise,  festin  bachique];  Achille;  Diane  et  Actt'on  ;  Kndymion  et 
Sélérié  ;  —  à  g.,  Tritons  et  Néréides;  Prométhée  ;  Apoll  tu  (M  Miirsyas; 
Combat  d'Amazones  (Salonique);  Phèdre  et  Hippolyto;  Mon  i\r  Mdcagre. 

Escalier  (inachevé).  —  A  la  voûte,  mosaïques  d"a])r('s  les  cartons  de 
Lenepvcu.  — -  En  face,  en  haut,  Victoire  de  Samothrace  (  V.  p.  'S.i-l). 

Salledes  Antiquités  du  Nord  de  rAfrique(àdr.,sur  le  1«'  palier).  —  Anti- 
quités grecques  et  romaines  (surtout  des  monuments  épigraphiijuos)  provt;- 
nant  de  la  Cyrénaïque  (quelques  très  belles  statues  d'art  grec  iici'sonii.-mcs 
drapés),  de  la  Tripolitaine,  de  la  Tunisie  (mosaïques),  do  1  Alg(';ri(!  (has- 
reliefs)  et  du  Maroc.  —  A  g.,  petit  (g)  de  PtoLémée,  roi  de  Mannlniiic,  cl 
Tête  de  Méduse  de  très  beau  style  grec.  —  Au  milieu,  Femme  ih^aprc 
(Cyrènc);  Sérapis  coiffé  du  modius,  symbole  de  la  fertilité  due  aux  inon- 
dations du  Nil. 

On  traverse  le  l"  palier  et  l'on  descend  à  dr.  quelques  marclics.  —  i\ 
g.,  Niohide  et  son  Pédafjofjue  (Soissons).  —  A  dr.,  cliarniaiit  has-r(di(q' 
{Danseuses  j. 

Salledes  Prisonniers  barbares  (consacrée  aux  mailucN  de  couleur). — 
A  g.,  l"  fenêtre  :  a  dr.,  bouclier  votif  (téte  de  (Mainlius  I  )riisiis  .' ).  -  A  dr., 
buste  de  VVinw.s  (draperies  en  albâtre  oriental);  /^/mw  alliati(>  ,m 
bronze).  —  A  g.,  -iMcn.  :  masque  colossal  du  Soh'il.  V]n  lace  Alinci  Nc 
restaurée  en  Rome  (porphyre  oriental  et  bron/o  (loi('>;.  Au  pav(!ni(!nt, 
mosaïque  romaine  (scènes  et  travaux  rustiques).  —  f  aisant  lo  tour  de  la 

1.  Les  catalogues  des  diverses  collections  sont  en  vente. 
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salle,  à  (Ir.  :  sicio  antique  eu  marbre  rouge;  gTaiido  cuve  en  brèche  vio- 
lette; derrière,  piliers  du  temple  enchanLe  de  Thessaloniquo  ornés  de  huit 
tigures  en  bas-relief,  du  iii'^  s.,  mutilées  par  le  feu;  urne  funéraire  [tonihosiu. 
du  comte  de  Caylus  à  St-Germain  l'Auxerrois);  lion  (basalte  vert);  Impé- 
ratrice en  adorante  (porphyre  oriental  et  marbre  blanc)  ;  sauf/lier  (marbre 
grisi;  le  Pécheur  dit  Africain  (marbre  noir  et  albâtre  fleuri);  deux  prison- 
niers barbares  debout  (porphyre  et  marbre  blanc)  de  chaque  côté  d'un 
prisonnier  assis  (brèche  verdâtre);  Minerve  (albâtre  oriental). 

Salïe  de  la  Rotonde  (Pl.  1). —  Plafond  par  Mauzaisse;  voussures  avec 
figures  en  stuc  par  Micliel  Anguier  (1653).  —  Au  centre,  Mars  ou  Achille 
Borghèse.  —  De  dr.  à  g.  :  xlfelpomène;  Apollon  Lycien  entre  deux  Mercure. 

—  Sous  Tarcade  (à  la  voûte,  bas-relief  de  Chaudet  :  la  Peinture,  la  Scul- 
pture et  V Arcliitectnre)  :  grou[)e  admirable  dit  le^Faune  à  l'enfant,  ou  Silène 
portant  Bacchus  enfant;  à  dr.,  [s]  d'un  poète  dramatique  grec  et,  à  côté, 
(B)  du  môme  poète  (environs  d'Aucli)  ;  à  g.,  Mars  vainqueur  entre  deux  (B) 
de  Corbnlon,  père  de  l'impératrice  IJomïtia.  —  Apollon  Lycien  entre  deux 
Mercure.  —  Cérès.  —  Nyniplie  dite  AncJiyrrhoe.  —  Pioinité  drapée  (ancien 
style  grec).  —  Fenêtre  centrale  :  à  dr.,  Apollon  restauré  en  Bonus  Eventus; 
au  centre,  autel  astrologique  de  Gabies  avec  les  tètes  des  12  Dieux  et  les 
signes  du  Zodiaque;  à  g.,  Athlète  dit  Pollux.  —  Apollon.  —  Bacchante. 

Salle  de  Mécène  (Pl.  2).  —  Plafond,  par  Meynier;  voussures,  par 
Biennoury.  —  Série  des  grands  bas-reliefs  romains  (sacrifices  devant  le 
temple  de  Jupiter  Capitolin,  Suovetaurilia,  etc.).  —  (B)  de  la  fin  de  la 
République  :  '2'-  fenêtre  à  g.,  Lépide  ("?). 

Salle  des  Saisons  (Pl.  3).  —  Plafond,  par  Romanelli.  —  Au  centre, 
Julien  II,  dit  l'Apostat.  —  A  dr.  :  grand  bas-relief  Mithriaque  [Sacrifice 
d'un  taureau  en  V honneur  du  Pieu  Mithra),  le  premier  de  ce  genre  qu'on 
ait  découvert  (il  fut  trouvé  dans  la  grotte  mithriaque  du  Capitole)  ;  Constantin 
le  Grand  (B).  —  Germanicus.  —  A  g.,,  bustes,  bas-reliefs,  statues  de  Muses  \ 
à  la^i'enôtre  centrale,  2  colonnes  en  porphyre  avec  bustes  saillants  des 
deux  Philippe  laurés. 

Salle  de  la  Paix  (Pl.  4).  —  Cette  pièce  servait  d'entrée  aux  appartements 
d'Anne  d'Autriche.  —  Plafond,  par  Romanelli.  —  Au  centre,  Julia  3Iamnixa, 
mère  d'Alexandre  Sévère,  en  Cérès.  —  A  dr.,  porte  en  bois  sculpté,  do  1658. 

Salle  de  Septime  Sévère  (Pl.  5).  —  Plafond,  par  Romanelli.  —  Au  centre, 
époux  ruin;!ins  en  Mars  et  Vénus,  é})oque  d'Hadrien.  —  A  dr.  :  (B)  de  Geta 
et  d(^  ScjiHinr  Sérère  ;  Antinoiis,  (B)  magnihque  ;  Julia  Domna  (?)  ;  jilusieurs  (g) 
de  Luriiis  \  V/  //.s  ;  Pertinax  isj.  —  A  g.  :  Faustine  la  mère  [S];  (B)  de  Caracalla, 
dont  un  dans  la  l'  fen.,  très  l)eau,  en  marbre  gris,  de  Septime  Sévère,  do 
('nm/node,  etc.  ;  Caninius  [s],  i)rocurateur  linancier  en  Afrique. 

Salie  des  Antonins  (Pl.  6).  —  Elle  contenait,  dans  sa  ])remière  partie,  la 
clianibrc  (l'Aniic  'rVul  l'iclie,  (^t  dans  la  s(v'()nde.  vers  la  lenrlr(\  un  grand 
cal)in(M,  ui;  cciii'  i)i'Mic(^ss('  (,rav;i Niait  iivcc  s(>s  ministres.  ^  Plafond,  par 
R<nnanclli.  An  ccnlro  :  Antinoiis  r\\  OsirisjBj  colossal  |les  yeux  devaient 
être  ligurés  par  des  i)ierrcs  hiuisl;  Marc-Aurèle,  |s|  colossale,  [sj  assise  de 
Trajan.  —  [s]  et  (B)  de    A/arc-Aurete ,   Faust i/ir   l;i  incr(> ,  Lucius  Verus. 

—  A  g.,  tête  (colossale  de  Lucille  ((-artlKige ),  [BJ  d'.\//l(mi/i,  de  Faustine  la 
Jevn.i:,  etc. 

Sallo  d'Auguste.  -  IMal'ond,  pai-  Matont.  -  Dans  l'axe  :  admirable  tête 
d'Antiochus  III.  —  J7crr  //c,  j^b)  colossal  ;  /'ompée  le  Grand,  (g);  l'Orateur 
romain  en  Mercure,  autrefois  dénonmié  Germanicus,  ou  Jules  César,  [s] 
admirable  et  i)resquo  intacte,  en  marbre  de  Paros,  trouvée  à  Rome  au 
XVI''  s.,  et  ])ortant  sur  la  carapace  de  la  tortue  (emblème  do  Mercure)  i)lacëo 
à  ses  pieds,  la  signature  du  sculpteur  Gléomcne,  fils  de  Cléomèiie,  Athénien.] 
Agrippa,  (B)  ;  Rome,  (BJ  colossal;  Octavie,  sœur  d'Auguste,  (B)  on  basalte. 

—  Dans  riiémicychï,  Auguste  entre  une  autre  statue  d'Auguste  et  une  de 
Tibère;  de  clia(|uo  côté  de  riiéniicycle,  adolescent  portant  la  huile  d'or,  -r- 
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A  (ir.  et  à  g.,i'^ct  (g)  de  Claude,  Néron,  Caligula,  Germanicus,  libère,  etc. 
—  Entre  la  5«  et  la  3^  fen.,  beau  (g)  de  Vespasien. 

On  revient  sur  ses  pas  jusqu'à  la  Rotonde,  dans  laquelle  s'ouvre  à  dr.  la 
salle  de  Phidias. 

Salle  Grecque  ou  de  Phidias  (Pl.  7),  le  Salon  Carré  de  la  soulpliire 
antique.  —  Au  plafond,  Diane  implorant  Jupiter,  par  Prud  hon  :  les  autrc^s 
peintures  sont  de  Garnier  et  jMcrimée.  —  Beau  j^avement  en  ijiarbre  de 
couleur  et  granit  gris.  —  Au  centre.  Junon  de  très  aiM"i(vi  stvle  Saiiios); 
deu.x  Apollon  (statues  funéraires),  torses  grecs  de  siyl{>  archaïque  i  Actium); 
tête  d'Apollon,  réplique  d'un  original  du  v*=  s.  av.  J.-C.  aiinl)ué  au  scul- 
pteur Kalamis;  tète  virile,  arcliaïque\(v*'  s.  av.  J.-C). 

Paroi  Oue.st  (à  dr.  en  venant  de  la  Rotonde).  —  Bas-reliefs  du  v^'  ou 
Yi°  s.  avant  notre  ère  (île  de  Thasos)  provenant  d'un  monumciU  votif  à 
Apollon^  aux  Nymphes  et  aux  Grâces.  —  Procession  des  Grandes  Pana- 
thénées, fragment  de  la  frise  du  Partliénon,  façade  orientale  ;  c'est  une 
çeuvrc  de  Phidias  ou  d'un  de  ses  meilleurs  élèves.  —  Bas-relief  du  })]us 
beau  style  [Adieux  d^Orphée  et  d'Eurydice  que  Mercure  s'apprrle  a  ra mi'urr 
kux  enfers),  —  Métope  du  Parthénon  [Centaure  enlevant  um-  fm/zi/i'-.  — 
llétopes  du  temple  de  Jupiter  à  Olympia  [Herçule  domptauf  /V  hairmu-^ 
Hercule  présentant  à  Minerve  un  des  oiseaux  du  lac  Stympluilc  <. 

Paroi  Sud.  —  P^  fenêtre  :  à  dr.,  stèle  de  Phiiis,  fille  de  Clromrdr^  ouvraiio 
de  style  archa'ique  (île  de  Thasos);  bas-relief  dit  l'Exalta t/H//  dr  la  fln/r 
(Pliarsale);  bas-relief  de  stylo  très  ancien  [Ar/amemnon  et  ses  dcirr  ltrratils)\ 
sous  la  fenêtre,  fragments  du  temple  de  Juj)iterà  Olynipie.  —  Alexandre  le 
Grand,  admirable  fragment.  —  2''  fen.  :  à  dr.  et  à  g.,  inonumcuiis  vol  ils 
(à  dr.,  lion  dévorant  un  taureau)},  devant  la  fenêtre  :  hrcerl  au  sujet  des 
sommes  empruntées  aux  trésors  des  temples  d'Athènes.  |i(>ndanl  la'L'U(M'r(i 
du  Péloponèse.  —  Muse  assise.  —  3'  l'on.  :  à  dr.  et  à  g.,  siclcs  fun('-rair(^s  ; 
devant  la  fenêtre,  torse  (Vathlète. 

P.\HOi  Est.  — -  Belle  série  de  stèles  S'''pu  le  raies.  —  Sur  J(;  (hnaiit,  ///  finn'- 
rairc  (Macédoine).  —  V'a.se /"/<nera/r<?,  dit  do  .Marathon.  —  I)(^  clia(|ue  coté 
de  la  porte  du  corridor  de  Pan,  battants  [loi-lrs  dr  l oiahrait.r  (Macé- 
doine). 

Paroi  Nord.  —  Stèles  sépulcrales.  —  Tôic  <lc  Cèrès  (h^pii-e).  -  Niobide 
(Patras).  —  Tête  d^Athlôte,  dit  Thésée.  —  h\Micirc  :  has-rcliefs  e.t  inserii)- 
tioiis;  derrière  une  vitrine.  Lion  (environs  i\e  PJaléej.  Diadumène  <lo 
Polyclète  [une  partie  du  visage  seulement  est  antiques  j.  —  Minerve  de 
Crète.  —  Tête  do  femme  voilée  (Aspasie?).  —  Métopes  du  temple  do  Jupiter 
à  Olympie. 

On  entre  dans  le  Corridor  de  Pan  [V.  ci-(h^ssousj  et  l'on  passer  à  dr.  Les 
salles  du  côté  de  la  Seine  ont  exaetc)nciil  la  larL"(Mir  (lu'avait  d(^  ce  eo\r  le 
fossé  du  vicu.x  Louvre  de  Charles  V.  Pcn-raull.  en  agrandissant  le  palais, 
éleva  son  mur  de  face  sur  le  revêtement  de  ce  f(jssé. 

Salle  du  Tibre-  —  A  dr.  et  à  g.,  entre  deux  cohnines  de  granit  oriental, 
jS]  de  Muses. 

A  la  paroi  de  l'Ouest  (à  dr.  en  entrant),  quatre  Satyres  colossaux,  for- 
mant atlantes. 

Devant  les  satyres  et  dans  l'axe  de  h  i  salh;  :  le  Tibre,  groupe  colossal 
(Rome;  xvi«  s.).'  —  A  dr.  et  à  g.  du  groupe.  Faune  jouant  de  la  flûte, 
regardés  comme  des  co})i(3s  d'un  faune  do  Praxitèle.  —  I-]n  continuant 
l'axe  :  Diane  chasseresse  ;  au  |)i('desi;il.  l)as-r(di(U"s  d(^s  7Vo/v  \'//lrs.  —  Poète 
grec  inconnu,  tenant  une  lyre  d'une  cijns'U'vntion  riMuaniuahle  I  ;  à  sa  di-., 
Vénus  accroupie,  dite  do  Vumiuc  (France),  la  plus  Ix'lle  r('-pli(pie  de  ce  t\  pe; 
à  sa  g.,  autre  Vénus  aec/-oapic^  de  Tyi-  (l(;s  jainhes  en  plali-(^  <jnL  été  inou- 
lées  sur  la  précédente). 

■  A  dr.  (en  partant  du  Til)re;,  1"""  ('enclre  :  J/ers  !);  inaripdlc  ilr  pnils, 
ornée  au  pourtour  d'un  bas-rcliof  (Apollon  conduisant  une  pi'occssion 
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bachique).  —  Faune  d' Arles,  tôtc.  —  2«fen.  :  dans  Fembrasure,  à  àv.,  Minerve  ; 
à  g.,  Déesse  restauréo  en  Espérance.  —  3"  fen.  :  à  dr.,  Apollon  (torse  d'un 
travail  délicat);  à  g.,  Satyre,  dit  de  Praxitèle  (travail  très  fin);  réduction 
du  précédent  (Épirc).  —  Diane,  dite  la  Zingarella  (la  petite  Bohémienne); 
la  tète,  les  avant-bras  et  les  pieds,  en  bronze,  sont  do  l'Algarde  (xyii^  s.). 
A  g.  (en  partant  du  Tibre),  côté  du  Corridor  de  Pan.  —  Jupiter  diadémé  (g)- 

—  Ésculape  colossal.  —  Tête  charmante  de  Vénus;  au  support,  un  griffon. 

—  Sous  Tarcade  :  à  g.,  Enfant  bachique  tewant  une  outre;  à  dr.,  Hercule 
enfant  étouffant  les  serpents  (ces  deux  \s\  sont  placées  sur  des  cippes 
funéraires).  —  Jolie  tète  de  jeune  fille]  au  support,  un  griffon.  —  Bacclius 
de  Versailles.  —  Tôte  de  Jeune  Satyre  souriant.  —  Sous  l'arcade,  Apollon 
Delpkique.  —  Erato.  —  Sous  l'arcade  entre  cette  salle  et  la  suivante  :  à 
g.,  Virgile  (B),  Antinous  en  Aristée;  à  àv..,  personnage  romain  en  Mars  ou 
en  xVcliille. 

Salle  du  Héros  combattant  (Pl.  8).  —  Dans  l'axe  :  Diane  deGabies,  admira- 
ble \s\  reproduisant  une  œuvre  du  iV  s.  avant  notre  ère  (Gabies).  —  Faune 
riant,  charmant  (g)  grec  (Vienne,  Isère).  —  Le  Gladiateur  ou  Héros  com- 
battant, [s]  célèbre,  signée  à'Agasias  d'Ephèse,  trouvée  au  xvii«  s.  dans  les 
ruines  d'Actium.  Les  bas-reliefs  du  piédestal,  attribués  au  Bernin,  semblent 
appartenir  plutôt  au  xviii*-'  s.  —  Thésée  ou  Hercule  jeune  (B).  —  Vénus 
Genitrix  (Fréjus,  au  xvii''  s.).  —  Atalante,  de  Trianon. 

A  dr.  (on  partjuit  de  la  salle  du  Tibre)  :  Mercure  Richelieu.  —  l''^  fen.  : 
Jiipih'r-AiiriiiOii-Saiiipis:  Enfant  debout  sur  un  cippo  funéraire;  @  de 
V'/iiis.  typ'"  de  la  A'c'mius  du  Ca})itole.  —  thpjic;  au  piiMh^stal.  bas-relief 
(('/in.sscnr.s  ou  l*(ish'iirs).  -  -  (Bj  de  héros  {Xv\c  rappord'c  d(^  beau  stylo).  — 
^2''  l'on.  :  Centaure  dompté  par  l'Amour;  polils  iB)  do  jouno  Jiomnio  [Mcr- 
cure'!)  ol  d(>  jouno  liUo.  —  Diane  chasseresse.  —  3''  l'on.  ■.Mercure  enfant, 
sur  un  eijipe  a\'oo  l)as-roliofs  baolii({n(>s  ot  iiisoriplion  on  l'honneur  du 
consul  Aiiioius  Paulinus.  —  Anaiz()ne  blosséo. 

A  g.  :  Mcreiirc  a  la  hoiirse.  —  Amour  c\\  llorouh'.  sur  un  cij)pe  funé- 
rair(>.  —  Home  :B)-  —  A  monr  adolescent  ;  au  [)iO(l(^sTal.  bas-rolioC  {J''.seiila jte  et 
Hygic).  —  Marsyas  sus|)on(lu  ])a,r  U>s  poii^iKMs  à  un  tronc  do  pin  |  l'tMuar- 
(lual)le  j)ar  la  soionoo  anal ()nii(pio  1  ;  d(;  oliaipK^  oni(',  potitos  [Sj  V Apollon. 

—  E  Amour  et  l'syehé.     -Apollon,  l'glhien.   -  Sili'ne  pojien/\  — M  inerre  Daci- 

;  au  pié(h'stal.  boan  bas-i'cdiof. 

Salle  de  la  Pallas  (IM.  •,);.  Dans  ra.x(>  :  Mahai/r:  vase  de  Sosibios, 
amj)hore  à  vin  avoo  bas  roliof  ( /'V'/o  haehie/nr),  iniilation  du  slyh'  ai'oliaïque 
du  i"'"  s.  avant  noirci  oro.  Apollon  Sauroctone,  rc^plnpio  u  ùn  original  en 
bronze  de  Praxit(d(\  Homère,  un  des  plus  l)eaux  du  musée.  —  Vénus 
d'Arles.  —  Statue  dilo  Xaïade,  marbre  pcmtélique.  —  Vé)ius,  réplique  de 
la  V(;rius  d'Arles.  —  Alexandre  le  Grand,  (B)  le  i)lus  célèbre  de  tous  ses  por- 
traits, trouvé  en  IITJ  (Tivoli).  —  Génie  du  Repos  éternel,  ou  FAmour  au 
repos.      Vase  aux  masques. 

A  (h".  :  J'julerpe.  -  -  I ''^  fen.  :  V /'Jcorcheur  ;.  au-dessous,  cippe  funé- 

raiio  d(;  F'undanius  Velinus.  —  'i"  fen.  :  base  cylindrique  ornée  des  bustes 
d(!  la  luiKî  et  de  deux  étoih^s  et  do  la. této  do  FOc('>an  ;  tête  d'Amour;  této 
de-  jrinie  grecque  \  iV\m  beau  style].  —  3«  fen.  :  beau  candélabre  ;  tôto  du 
Soleil.  (h»nl  le  j»iéd((Uolio  ost  snj)j)orté  par  une  janjl>e.  —  1"  i'en.  :  Triada 
-odi(trifle,  Mercirrr,  Jupiter,  Cércs,  base  do  candéhil)re  suj)[torfant  une  autre 
bas(^  <b-  oaii(l(;labr(5  reprc'sonlanl,  des  Amours  /xn-tant  les  armes  de  Mar.<t. 
r>'  l'on.  :  /{(icc/ius  et  Sili'n(\  g\'{)U\)i\  —  Junon. 

A  g.  :  Adorttnlt:  (mi  Euterpc.  hlore.  Ap(dlon  0).  —  Eme  cincM'a.ire  ; 
au-<h^ssiis,  Olifant,  M(u-<-ure  (?;.  Polymnie ,  [Sj  <lon(.  hi  partie  inférieure 
seuhînKîiit  (!sL  antique.  —  Apollon.  {B)  colossal.  —  Esculape  (B).  —  Pallas 
de  Velletri,  |s1  colossale,  la  j)his  belle  et  la  plus  célèbre  des  statues  anli(iues 
de  Minerve-,  découverte  (mi  1707.  -  -  Jiacchus  barbu.  —  Vcsta  (g).  —  Cérès. 
-  Elias  fjésar  (gj.  —  \j  Amour  bandant  l'arc     Hercule,  quatre  réi)étitions 
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du  même  sujet.  —  Uranie,  [s]  colossale  de  femme,  dont  Girardon  a  fait  une 
Uranie. 

Salle  de  Melpomène  (Pl.  10).  —  Au  pavonierit.  rnosau/iic  exécutée  sous 
premier  Empire  par  Belloni,  d"aprcs  les  dessins  do  (Tcrard.  —  A  dr.  :  i\i  lobi' 
1",  \'rnus.  —  T/ialie;  au  piédestal,  l)as-relief    ti-.is  .Va 'n 'Irs"^.  —  me 
mue  @.  —  Euterpe,  belle  statue  grecque. 
_: .  :  Vénus,  tète  colossale.  —  Uranie  ;b). 
Mercure,  réplique  de  TAntinous  du  Boi- 
re. —  Euterpe. 

I  foritl  de  la  salle,  dans  riiénjicN  clc 
Mcdpomène,  muse  de  la  tragédie,  iSj  d'un 
seid  l)lo(^  de  marbre  pentélique,  et  une  dos 
plus  grandes  connues. 

On  passe,  à  g.,  dans  la  salle  de  la  Vénus 
de  Milo. 

Salle  de  la  Vénus  de  Milo  (Pl.  11).  —  La 
statue  connue  sous  le  nom  de  Vénus  de 
Milo  et  qui  occupe  dans  nos  musées  le 
premier  rang  parmi  les  chefs-d'œuvre  de 
la  sculpture  antique,  fut  découverte  en  18-20. 
près  du  village  de  Castro,  dans  Tîle  de  Milo. 
Le  marquis  de  Rivière,  ambassadeur  do 
France  à  Constantinople,  l'acheta  et  l'offrit 
en  1821  à  Louis  XVIII.  Elle  remonte  sans 
doute  au  iv^  s.  avant  notre  ère.  Devant  la 
fenêtre,  une  vitrine  contient  des  fragments 
d'un  bras  et  d'une  main  gauches  trouvés  au 
môme  endroit  que  la  Vénus  rcetto  main, 
très  mutilée,  semble  d'un  travail  iiiA'riour 
â  celui  du  pied  de  la  Vénus  .  —  Dorrioro 
îa  statue,  contre  le  mur,  petits  busios  ou 
thermes  trouvés  en  même  temps  (|U(^  lu 
Vénus  de  Milo;  dans  le  mur,  devanis  d(>  Vénus  de  Milo. 

sarcophages. 

Sous  l'arcade  :  à  g.,  Vénus  de  Falerone  (beaucoup  d'analogie  avec  la 
Vénus  de  Milo). 

Salie  de  Psyché  (Pl.  1^).  —  Adr.,  cÀ)\a\  dos  fonôtr:^s  :  tôto  de  Bacclius.  — 
Safi/re  dansant. —  Grands  .s/^V/^'-S',  on  niurbro  Idunr,  iVuwc  prêlrrssf  do  Crrès 
et  d'un  prêtre  de  Jiacchns.  —  Bus-rcdicd's  do  l)cau  s1,vl(?  :  Jupiter,  Junon  et 
Hébé;  Victoire  fiacri  fm  n  I  un,  I  n  iirra  n .  —  Athlète.  —  Terpsicliore . 

A  ^.  :  ApoUo/i  Lijrii'ii  Qj.  Sa  lyre  dansant.  —  Persre  (g)-  —  Psyché. 
—  Omphale  (Bj-  —  A  r///''.s/ v.  -  Athlète  <ki  tête  rapportée  est  do  stylo 
polyclétéen).  —  //i/f/i''''. 

Sous  Tarcade  :  u  di-.,  W'nus;  h'  SiTpcnl<iii-e.  dil,  h-  /'sj/Ili\  bus- roliot' : 
Darne  romaine  tni  Yrims  ù  l;.,  V<''iiii!i  \  uphrodito  (  poso  do  la  Vouus  du  ('api-' 
tole)  ;  Matrone  roiuuiuo  f  l)us-roli(d'j  :  Xcuus  el  l'Aimnir. 

Salle  du  Sarcophage  d'Adonis(Pl.  V.)).  —  A  dr.  :  Hcrculr.  jeune.  —  Dans  lo 
mur,  devant  de  sarf;oj)hag(; 'scènes  do  la  logoudo  do  Sr/i'iir  et  d' End jiniion)  ; 
devant,  hase  triangulaire  surmontée^  d'un  oulaul  buoliiquc.  —  Bacchus 
(jeune).  —  Devant  la  f(;nôtrc,  vasque^  on  forme  do  ooipiillo. 

A  g.  :  Hercule  au  roi)Os.  —  Déiaonlhène  (B).  —  Dans  lo  mur,  devant 
d'un  sarcophage  {c/ta.sse  au  lion;  léf/ende  d'Adonis:  JJacc/ius  rt  lus 
génies  des  quatre  saisons).  —  l'ersonnaf/e  barbare.  —  Epou.i:  romains.  — 
Bacchus. 

Sous  Tarcade  à  dr.  et  à  g.,  deux  Vénus  marines. 

Salle  de  l'HermaphPoditefFl.  11).  —  Minerve pacifliine.  —  Gaulois  blessé, 
réplique  d'une  œuvre  do  l'école  de  Pergame.  —  Sati/re  et  Panisque  (jeune 
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Pan  tirant  une  épine  du  pied  d'un  satyre).  —  Satyre  et  Enfant,  groupe  do 

beau  style  (villa  Hadriana,  près  de  Tivoiij.  —  Thucydide  (p). 
A  g.     Socrate  (g).  —  Minerve  de  Palcrme.  —  Hermaphrodite  de  Velletri, 

couché  J  maladroitement  restauré  |.  —  Minerve  drapée  et  casquée.  —  Minerve 
au  socle  de  lance. 

Sous  Tarcade  :  à  dr.,  Yénn.s  pudique  [s];  à  g.,  Yénus  [s],  répétition  delà 
Vénus  du  Capitole. 
Salle  du  Sarcophage  de  Médée  (Pl.  15).  —  A  dr.  :  petit  Daccini.s.  —  Hygie. 

—  (xrand  cratère  Borghèse  sur  un  autel  rond  provenant  de  l'île  de  Délos. 

—  Télesphore.,  fils  d'Esculape. 

A  g.  :  Silène.  — Les  Trois  Gh^âces.  — Dans  le  mur,  Satyre  chasseur,  pré-' 
sentant  un  lièvre  à  sa  panthère  (restaurée  en  chien).  —  Miltiade  — i 
Vénus  sortant  du  bain  [charmante].  —  Hercule. 

Corridor  de  Pan  (mal  éclairé).  —  A  dr.  :  Naïade;  le  Tireur  d'épines; 
Satijre  et  rriji/iplie;  Diane  et  son  chien  (Cumes)  ;  Diane  drapée,  en  marche  ; 
grands  T/ier//ies;  Uranie.  — A  g.  :  Hygiée. 

A  dr.,  une  porte,  indiquée  comme  sortie,  donne  accès  à  la 

Salle  des  Caryatides.  —  Ancienne  salle  des  Gardes  (Cent-Suisses),  on  la 
nomma  aussi  la  Grande  Salle  basse  :  elle  précédait  les  appartements  de 
Catherine  de  Médicis.  Les  1)ellos  caryatides  qu'y  plaça  Jean  Goujon  pour 
soutenir  la  tribune  lui  firent  donner  le  nom  qu'elle  porte.  Tous  les  autres;' 
ornomenls,  ainsi  que  la  cheminée  du  fond,  ont  été  exécutés  sous  la  direc-, 
tion  de  Pcrcior  et  Fontaine.  C'est  là  que  Henri  IV  célébra  son  mariage  avec' 
IMarguorito  de  Valois,  et  c'est  sur  la  tribune  qu'il  fut  apporté  après' 
l  athMiiat  de  Kavaillac.  La  Ligue  y  tint  ses  états  et  Mayenne  y  lit  pendre, 
en  JT)'.'!,  cinq  <les  plus  fougueux  ligueurs;  Molière  y  joua  ses  premières.' 
l)ièces:  (Milin  l  lnstitut  s'y  est  réuni.  Le  grand  bas-relief  en  bronze  au-' 
dessus  (ic  l.i  ti'iliune  (^st  une  copie  de  la  Nymphe  de  Fontainebleau.,  parBen- 
venuto  Ccllini. 

A  dr.,  en  v(Miant  du  corridor  de  Pan,  cheminée  nw7inmentale  'Rena.issaLnce, 
o\<'-cn\rr  siii'  les  dcssiiis  de  l'ercier  et  Fontaine  (doux  statues  allégoriques 
de  .leaii  ^'oiijoii).  —  A  dr.  <le  la  clieinin('(\  |^  du  Soleil. 

iJîins  I  nxe  We  la  galei'i(\  eu  se  dirigeant  vers  la  tribune  :  Ifercnlc  jiortant 
son  fils  7'<'/è/)h/'.  —  Neptune  dit  Jupiter  de  Versailles.  —  Mercure  el  A/iollon 
(imitation  dn  style  archaïque).  —  Grande  vasque  en  albâtre  fleuri.  —  Ephèbe 
grec  attachant  ses  samlales.  -  l)(m])\G  [B)  [So/i/tuclc^  ri  Aris/o/t/iane'!).  — 
Jiacchu.s  au  fepns.  Vase  Borghèse,  a\ec  iuagnirn[ue  bas-rcdiof  (/y^cc/m- 
nale).  —  Bacclnis  HiehcUtni .  -  -  (b)  donhh^  [Métrodore  et  Epicnre).  —  Disco- 
bole. —  Grande  va-uquc  en  all)âi  r(^  IhMiri  ;  au  centre,  tête  de  Méduse.  Cette 
vasque  fait  pendant  a  ia  |)i  (M'('Mleiite,  et  lorsqu'on  parle  à  demi-voix  dans 
Tune,  un  écho  se  prodnit  «iaiis  l"anlr(;. 

En  remontant  la  salle.  \  (m  s  la  cheminée,  à  dr.  :  dans  renfoncement  : 
au  fond,  Hercule  et  la  litc/ir.      /IkccIius  Dionysos.  —  @  du  Soleil.  —  Thalia. 

—  '>•■  len.  :  candélabre  magnilique  dit  de  Piranesi.  —  3"  fen.  :  sur  une 
(;olonn(^ avec  ins(n-iption,  statuette  (VAnfinoiis.—  Hercule,  jeune,  colossal.  — 
Dans  r(Mifon(;ement  :  y>6'/v7,'//e,  souvent  reproduite  sous  le  nom  de  Levrette 
liorglièstv,  Mercirre.  —  A  g.,  le  philosophe  Posidonius  | remar([ual>le|. 

Dans  l'hémictycle  :  a^itel  sépulcral  sni-niont(;  d'un  gracieux  groupe  de 
trois  Nymphes;  Hermaphrodite  Borghèse,  restauré  jiar  le  Bernin. 

'rrav(!rsant  d(;vant  Ja  cheminée  on  trouve,  de  dr.  à  g.  :  Platon  (g).  — - 
Athlète  vainquein*.  —  Antisthènes  (B).  —  Apollon. 

l)(îsc('ndatii  vers  la  tribune  :  àdr.,  Socrate aQ);  à  g.,  Démosthène.  —  A  dr., 
Vénus  accroupie.     -  Ale.randre  le  Grand,  [s]  colossale.  —  Enfant  à  l'oie. 

.hipiler  l'inttni .  Minervc  au  coUier.  —  Jupiter.  —  Nymphe  de 
/)iane,  dite  \'éuHs  à  la,  ctn/uille.  —  Jujnter.  —  Vénus  accroupie.  —  Actêon, 

—  Dans  reirilirnsiiro  de  la  dernières  fein'tre,  à  dr.  :  les  trois  Grâces, 
bas-relief. 
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:  sort  durausco  des  Antiques  par  le  vestil)ulo  de  Tescalier  Henri  II  (  V.  ci- 
dessous,  1"  étage). 

Musée  de  Sculpture  du  Moyen  Age  et  de  la  Renaissance. 

—  L'entrée  donne  sur  la  cour  du  Louvre,  dans  la  partie  E.  de  la 
façade  S.  (côté  du  quai). 

Vestibule.  —  Diane  chasseresse,  bronze  <rai)rès  rantitiiio  fondu  ])ar  Bar- 
thélémy Prieur,  avec  4  cfdens  de  bronze,  provenant  d  une  loniame  de 
Fontainebleau.  —  Quatre  bas-reliefs  de  Lranrois  .Marchand  (d  Oi'leans). 

Pour  visiter  ce  musée  dans  un  ordre  log-ique  il  laut  entrcn*  en  lace  dans 
la  salle  IV  (de  Jean  Goujon)  et  se  diriger  a  g.  ])onr  i^airner  la  saWc  1. 

Salle  I  (d'André  Beauneveu  '.  — l)(M'!ia(|nc  cote  de  la  porle.  (  lutrlvs  Vil 
et  sa  femme  Marie  d'Anjou  c;-s  liiisics  p/ovienncnt  de  liMirs  ^;t;:t^cs 
tombales  à  St-Denis).  — 
Au  milieu  de  la  salle  : 
enfant  couché ,  marbre 
(xiV  s.),  tombe  de  Blanche 
"de  Champagne  (f  12S3), 
œuvre  limousine  en  cuivre 
battu  du  commenc.  du 
XIV*  s.  —  Au  fond,  tombeau 
de  Philippe  Pot  (grand 
sénéchal  du  duché  de 
Bourgogne,  ~  1 104),  gran- 
de dalle  de  pierre  portée 
sur  les  épaules  de  huit 

Sersonnages  en  costume 
e  deuil,  belle  scnlptun; 
bourguignonne  (tin  du 
xv«  s.). 

Faisant  le  tour  à  dr.  :       Tombeau  de  Piiilippe  Pot,  grand  sénéchal 

—  Tête  de  Vierr/e,  bois  do  Bourgogne. 
(xiv«  s.),  -r-  lonibeanx  de  &  • 

Guillaume   de  Chanac,  éyêque   de  Paris  (xiv  s.),  et  de  Pliilippe  do 
Morvillier  (xv«  s.).  —  La  Flar/ellation,  bas-reliof.  ])()is  fxin"  s.).  — 
le  père  bénissant,  haut-rclicf,  pierre  fée.  française.  <l(-liiii  .lu  xvr'  s.).  —  fin 
pleureur  (éc.  de  Bourgogne).  —  La  V.  et  l'Enf.  ./.  Lxiv  s.;.  bois 
\'  %.).  — Tombeau  d'Anne  de  Bourgogne,  par  r.riillauiiio  A'JuoI(mi  fxv  s.).  — 
'  Jvrist,  la  V.  et  St  Jean,  calvaire' en'bois  ((•(■.  flai!ia!Ml<\  (h-hut  <lu  xvc's.). 
Anfjcs,  bronze  (France/xiv«  ou  xv  s.).  —  l'ninlirnu.r.  Mo  l'iorrc  d'Kvroux 
et  de  sa  femme  Catherine  d'Alon-on  fconmicuc.  du  xv'  s.  i.  ~  Tête<le  Christ, 
pierre  peinte  (école  champenoiso,  xvi"  s.).  —  Si  .Iran  linj, liste,  ]h)\^  (éc. 
de  Bourgogne,  xv«  s.).  —   Vleiuir  bour^uignoiuic  du  xv  s.       La  V.  cl 
VEnf.  ./.,  pierre  peinte  (éc.  frauco-flainaiide,  xiv  s.).  ---  Tonihcau  do  Phi- 
lippe VI,  roi  do  France  ^église  des  Jacobins  (h^  Paris),  aitribu('>  à  André 
Beauneveu. 

Salle  II  (du  Moven  Age).  —  Au  centre  :  l,i  V.  cl  l'Enf.  ./.  (bois  p^int, 
xii«  s.).  —  Scène  de  l'Enfer,  pieiT(i  peinte  L\o1  r(;-!)aiii(^  do  Pans). 

Dans  la  fenêtre  :  ch<tpilc(ui  in(''ro\  inL!icn  i-otailh-  au  xi"  s.  —  7V/-",s  ci 
frcujments  des  xii'-',  xin«  et  xiv'  s.  —  î'';iisant  le  tour  ;i  dr.  :  Slalucs  funé- 
raires gisantes  de  femme  et  de  (  lievalier  s.).  -  ^  X/  Denis-  prêr/Kinl. 
bas-relief  (xiv«  s.).  —  l  fragnienls  (h)  l'a'nrien  inhr-  i\c  Sl-Elicnu(^  <h^ 
Bourges.  —  La  V.  et  l'Enf  ./.  s.).  !J(Mabl^,  en  marbre  (srènrs  ,lr 
laPassiojt),  du  xiv^  s.  —  Childebert,  roi  de  l'rain-e.  pierre  peinK-  ;xni''  s.). 
forte  en  pierre  sculptée  d'une  maison  do  VahMice  ^ sivh'  uotln(pie  osp;,- 
I  de  l'extrême  fin  du  xv«  s.).  —  La  V.  et  l'Enf.  J.  (xiv  :  .  .  de  Tai 
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de  Coulombs  (Eure-et-Loir).  —  Grand  Christ  en  pierre  (St-Denis,  xiii*^  s.). 

—  4  Anges  en  pierre  (abbaye 'de  Poiss}^  xiii^  s.).  —  Tombeaux  de  Renaud 
et  de  Jean  do  Dornians  (xiV^^  s.). 

Salle  111  de  Michel  Colombe).  —  Au  centre,  Mercure  et  Psyché,  groupe 
en  bronze  par  Ad.  de  Yries  (1593;  éc.  de  Jean  Bologne);  la  Renommée, 
\é\  bronze  du  tombeau  du  duc  d'Epernon  à  Cadillac.  —  Mercure,  bronze, 
par  Jean  Bologne. 

Faisant  le  tour  à,  dr.  :  —  François  I^^,  (B)  bronze  (xyi^  s.).  —  Tombeau  de 
Roberte  Legendre  (f  1520)  et  de  son  mari  Louis  de  Pencher  (en  pendant), 
V  lo-^LproN  eij.-int  ili'  St-Gerniain-rAuxerrois.  — Pierre  tuuntlaire  de  V  abbé  Jean 
de  Croi/ioi.s  !  15-25  :.  —  Lit.  V.  et  V Enf.  J.  (éc.  française,  l'*'  moitié  dux  vi'^'  s.). 

—  J)ictnhniiii''  (le  Moulai,  médaillon  de  haut-relief  (1527).  —  Passage  de 
la  ruer  Jîongc.  lias-relief  (xvi''  s.).  —  Fragment  du  tombeau  de  François, 
comte  de  la  Itochefoiicitult .  —  Jean  Bologne,  (B)  par  Pietro  Tacca.  —  Albert 
Pie  de  Sanoie,  bronze  (éc.  franco-italienne,  P'*'  moitié  du  xvi*^  s.).  —  La 
Nativité  deJ.-C,  St  Jea n-liaptiste  et  St  Jacques  V Evangéliste,  pierre  peinte 
(xvi'^  s.).  —  André  lilondel  de  Bocgucnnourt,  bas-relief,  bronze,  attribué  à 
Maître  Ponce.  —  Jean  dWlcsso  (B),  éc.  française  (xvi«  s.j.  —  Henri  IV,  en 
pied,  par  Bartli.  Tremblay.  —  (^B)  bronze  du  peintre  Fréminet.  —  Jeanne 
de  l*entliièvre  (éc.  française,  xvi*=  s.).  —  Tombeau  de  Vhistorien  Commynes 
et  de  sa  femme.  —  La  Mort  de  la  F.,  bas-relief  (éc.  franco-italienne, 
XVI''  s.).  —  La  V.  et  l'Eiif.  J.,  marbre  de  Fée.  de  la  Loire  (commenc.  du 
XVI*"  s.).  —  Statue  gisante  d'un  tombeau  ou  Christ  mort ,  attribué  à  G.  Pilon. 

—  St  Georges  tuant  le  dragon,  bas-relief,  marbre  prov.  de  la  chapelle  du 
château  de  Gaillon,  par  jMichel  Colombe  (1508). 

Paroi  des  fenêtres:  —  St/iiclefte  prov.  du  cimetière  des  Innocents  (xvi^  s.). 

—  Série  de  j:»7«s^re5  en 
marbre  sculpté  prov.  du 
château  de  Gaillon.  —  Ste- 
L^amille,  bas-relief  attribué 
à  Hans  Daucher  (éc.  alle- 
mande, xvi»'  s.).  —  Monu- 
ment funéraire  du  chantre 
de  Lansteyn ,  par  Emeric 
Schillinck.  —  Le  Génie  de 
l'Histoire ,  par  Fremyn 
Roussel.  —  Henri  IV,  (g) 
bronze  (xvi«  s.).  —  Masque 
moulé  sur  le  cadavre  de 
Henri  II.  —  Henri  J\  ,  @ 
par  Bartli.  Tremblay. 

Salle  IV  (de  Jean  Gou- 
jon). —  Au  milieu,  monu- 
ment funéraire  du  cœur  de 
Diane  au  Cerf,  par  .Ican  (umioii.  Honri  II  (groupe  en  marbre 

des  trois  vertus  théologales 
a])p(dé  aussi  les  Trois  Grâces,  ])ar  Germain  Pilon  ;  le  jjiédestal  est  de 
Domciiico  dcl  liarbiere.  —  Diane  au  Cerf,  prov.  du  château  do  Diane  de 
Poiiicrs,  k  A  net,  ])ar  Jean  (Joujou.  —  Les  Quatre  Vertus  cardinales,  par 
G.  l'ilon,  ligures  on  bois  qui  supportaient  la  châsse  do  Ste  Geneviève,  à 
St-IOli(Min(v(lu-Mont. 

Faisant  \o,  tour  à  dr.  :  —  Enfant,  (g)  par  Germain  Pilon.  —  Tombeau  de 
Chrisloidie  de  Thon,  j)ar  Barth.  Prieur.  —  Déposition  de  croix  et  les  Evan- 
qélisles,  j»ar  Jean  (ioujon,  l)as-rcliefs  ])rov.  du  jubé  do  St-Germain-l'Auxor- 
"rois.  Tombeau  de  Vàlentine  Balhiani,  ])ar  G.  Pilon.  —  Vierge  de  Douleur, 
terre  cm'Wc.  par  G.  Pilon.  —  Monunamt  du  cœur  du  connétable  Anne  de 
MoiilniorctK  y.  ]iar  Barth.  Prieur.  —  Cheminée  du  château  de  Villeroy,  par; 
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i'iloD  (buste  de  Henri  II,  par  Jean  Goujon).  —  Mausolée  de  la  famille  de 
t    -.^c-Brissac,  par  Le  Hongre.  — Henri  III,  (g)  par  G.  Pilon.  —  Portrait 
en  médaillon  de  Philippe  Desportes.  —  René  de  Birague,  chancelier  de 
France,  par  G.  Pilon.  —  Tombeau  de  l'amiral  Chabot.  —  Henri  ///vB),  par 
Pilon.  —  Trois  bas-reliefs  (Tritons,  Néréides,  Nymphes  de  la  Seine),  dcs- 
^  à  la  fontaine  primitive        Innocents,  par  Jean  Goujon.  —  Henri  II 
ar  Germain  Pilon. 

Paroi  des  fenêtres  :  L'Enf.  J.,  par  Ligicr  Richier.  —  Jugement  de 
Daniel,  attribué  à  Jean  Richier.  —  Charles  IX,  (g)  par  G.  Pilon.  —  Le 
Réveil  des  Nymphes,  par  Frémin  Roussel.  —  Le  Christ  au  jardin,  des  Oli- 
viers, par  G,  Pilon.  —  Fragments  du  tombeau  du  duc  de  Guise.  —  So/dats 
romains  gardiens  du  tombeau  de  J.-C.  (atelier  de  Pilon).  —  Le  coimrldblc 
Anne  de  Montmorency  et  Madeleine  de  Savoie,  duchesse  (ic  Monimoreney, 
par  Bartli.  Prieur.  —  Petits  bas-reliefs  de  Técolc  de  J.  Goujon  {Nymphes). 

—  Un  donateur  et  sa  famille,  bas-relief  du  xvr'  s.  —  St  Eloi.  —  Mise  nu 
tombeau,  bas-relief  en  bronze,  par  G.  Pilon 

—  Fragments  de   la   chaire   des  Grands- 
Auf/ustins,  par  (j.  Pilon, 

Salle  V  ^de  Wiehel-Ange).  —  Au  centre, 
vasque  du  château,  de  Gaillon  (travail  italien). 

—  Michel- Ange  (g),  bronze. 
Faisant  le  tour  à  dr.  :  —  St  Jean-Baptiste, 

(g)  par  Mino  da  Fiesole.  —  Béatrix  d'Eslc 
(e).  —  La  y.  et  VEuf.  J.,  pierre  (xv^  s.).  — 
Mnilone  du  château  de  Fontainebleau,  bronze? 

Italienne,  xv«  s.).  —  Jules  César,  marbre 

!')ué  à  Donatello  ou  à  son  écolo  (xv"  s.). 

A/i  ('irconcision,  bas-relief  en  bois  (éc. 

tienne).  —  La  V.  et  l'Enf.  J.,  très  beau 

relief  en  terre  cuite  peinte  et  dorée  (éc. 
Uaiienne,  xv»  s.).  —  Frise  décorative  en 
marbre  ]*rov.  du  toni1)eau  du  pape  Paul  II. 
~  La  Nymphe  de  Fontainebleau,  par  Bcn- 
venuto  Cellini.  —  Jeune  /tomme,  (B)  bronze 
vénitien  (xv«  s.).  —  Jeune  femme,  (B)  bois 
(éc.  florentine).  —  La  V.  et  l'Enf.  J.  (éc. 
vénitienne,  xv«  s.).  —  La  V.  et  l'Enf. \T., 
en  stuc  peint,  par  Jac.  Tatti,  dit  Sansovino. 

—  Ja.son  [s]  bronze  (éc.  italienne,  xvi<=  s.). 

—  Vierge,    bois    peint    (éc.  florentine, 
xw-  s.).  —  La  y.,  lEnf.  ./.'  et  deux  Anges, 
groupe  en  marbre  (xiv^  s.).  —  Robert  Alala- 
testa,  bas-relief  équestre  (xv«  s.).  —  L'Ange  •     l^^sclave,  de  Michcd- Aii^e. 
Gabriel,  bois  peint  (éc.  florentine,  xiv*'  s.). 

—  Hercule  combattant  l'Hydre,  bronze  italien.  —  ;Bj  de  jcinii'  fciinnr 
inconnue  {xv' H.)— La  V.  et  l'Enf.  J.  fôr.  Ilorcii!  Mf\  ^  '  s.  Caj^îiifs 
(en  pendant)  dits  les  Esclaves,  par  Mieliel-AiiL.-  mcux  aduiiralde^s  li^-ures,, 
sculptées  pour  le  tombeau  de  Jules  11.  —  Porte  du  palais  Stanga  de 
Crémone  (xv«  s.),  —  Philippe  Strozzi  (B),  par  Benedelto  da  Majaiio.  — 
Sur  un  chevalet,  Scipion,  (B)  en  has-relîef  rnarbre.  ce.  florentine*  (lin  du 
xv*^  s.)._ —  Dans  la  fenêtre  :  un  Negrc.  [s\  polychrome  en  ni;u-l)r(^  fwi'^  s.i; 
bas-reliefs  en  bronze  du  tombcair  du'nK'decin  Marc-A/i/onn'  (h'Ila  Ton-r,  [)ar 
Andréa  Riccio,  et  divers  bas-reliel's  en  l)ronze,  de  travad  il;)lien  <lu  xv'"  s. 

—  Médaillon  do  l'architecte  L.-ll.  Mhrvfi.  Charh's  (jmnl.  iii(M|;i,illon 
attribué  à  Leone  Lconi.  —  Le  Jugcincnl  ih:  Sitlomon  ((•<•.  nidanaisi^.  wv  s.). 

-  Christ  mort  (xv«  s.).  —  Une  SibijUr,  (xiv"  s.).  --  Dans  la  t(;n(>tre  :  la 
'    ''l'y  allaitant  Romulus  et  Rémus  (travail  italien  du  xvi'^^  s.);  suite  dos 

PARIS.  —  20 


306 


MUSÉE  DU  LOUVRE. 


[CHAP.  VIIl] 


bas-reliefs  {V.  la  l""^  fenêtre);  trois  Madones,  bas-reliefs  en  marbre,  par 
Mino  da  Fiesole.  , 
Salle  VI  (petite  salle  italienne).  —  En  face  de  la  porte,  Vierge  colossale 
en  bois  peint,  attribuée  à  J.  délia  Quercia.  —  De  chaque  cô,té,  la  Tempé- 
rance et  la  Justice,  et,  en  face,  la  Prudence  et  la  Force  (statues  de  l'éc. 
italienne  du  xiii^  s.).  —  Côté  de  la  fenêtre  :  à  dr.,  St  Jean-Baptiste,  @  par 
Donatello.  —  Dans  la  fenêtre,  entre  deux  (B)  do  personnages  antiques  par 
Simone  Bianco,  imitation  de  statue  égyptienne  (marbre  noir,  xyi"  s.);  à  g., 
la  Madeleine,  bas-relief  en  terre  cuite  attribué  à  Benedetto  da  Majano. 

—  Entre  la  fenêtre  et  la  porte,  à  g.,  la  V:  et  l'Enf.  /.,  terre  cuite  peinte; 
au-dessus,  la  V.  et  l'Enf.  J.,  haut-relief  du  xii^  s.  (Ravenne). 

Salle  VII  (des  Robbia).  —  Au  centre,  St  Christophe  (bois  peint  et  doré), 
par  Lor.  Vecchi^tta.  —  La  V.  et  l'Enf.  J.  avec  des  anges,  bas-relief  marbre, 
par  Agostino  di  Duccio.  —  Faisant  le  tour  à  dr.  :  Louis  XII,  par  Lor.  da 
Mugiano,  statue  exécutée  pour  le  chât.  de  Gaillon,  —  La  V.  et  l'Enf.  J, 
(répétition  ancienne  d'un  marbre  de  Rossellino).  —  (§)  à.liomme,  terre  cuite 
(éc.  vénitienne).  —  La  V.  et  l'Enf.  J.  (terre  cuite,  éc.  de  Donatello).  Au- 
dessus,  la  V.  adorant  l'Enf.  J.  (attribuée  à  And.  délia  Robbia).  —  Plusieurs 
petits  bas-reliefs  {la  V.  et  des  Anges),  terre  cuite,  attribués  à  Jjuca  délia 
Robbia.  —  Ferdinand  d'Aragon,  roi  de  Naples  (g).  —  La  V.  et  l'Enf.  J., 
marbre  du  xv«  s.  —  Ste  CatJierine  d' Alexandrie  et  un  donateur,  marbre  du 
xiv«  s.  —  Entre  deux  Apôtres  (façade  du  Dôme  de  Florence),  le  Clirist  au 
Jardin  des  Oliviers,  grande  terre  cuite  émaillée  attribuée  à  Giov.  délia 
Robbia.  —  Dans  la  fenêtre,  (B)  d'?/,?i  cardinal  de  Médicis,  par  le  Bernin.  — 
La  Nature,  curieuse  statuette  marbre,  par  Niccolo  Pericoli,  dit  il  Tribolo. 

—  F  Amitié,  [sj  par  Pietro  Paolo  Olivieri.  —  St  Georges  combattant  le 
dragon  et  une  Pietà  (atelier  des  Robbia)  ;  au-dessus,  Scènes  de  la  vie  de 
Ste  Anne,  en  bois  peint  et  doré  (éc.  milanaise,  xV  s.),  et  V Ascension , 
terre  cuite  émaillée.  —  La  Y.  et  l'Enf.  J.  (attribué  à  And.  délia  Robbia)  ; 
au-dessus,  Ste  Anne,  la  Y.  et  l'Enf.  J.  entre  deux  saints,  attribué  à  Giov. 
délia  Robbia.  —  Près  do  la  porte  un  abbé  mitré  (éc.  des  Robbia). 

Salle  des  Antiquités  chrétiennes.  —  Au  centre,  au-dessus  d'une  mosaïque 
antique,  provenant  de  la  voie  Nomentane,  à  Rome,  tombeau  de  St  Brausiji, 
évoque  de  Soissons.  —  Aux  murs,  plusieurs  inscriptions  latines  provenant 
surtout  d'Algérie.  —  A  g.,  devant  d'autel  connu  sous  le  nom  de  tombeau  de 
St  Ladre  (abbaye  de  St-Denis).  —  Paroi  du  fond  :  sarcop/iagcs  ;  le  plus 
intéressant,  celui  de  Livia  Primitiva,  est  un  des  plus  anciens  monuments 
chrétiens  découverts  à  Rome;  au-dessus  de  la  cuve  du  lion.  Pasteur,  grand 
devant  de  sarcophage  {cinq  scènes  de  la  vie  du  CIrrist).  —  Dans  la  vitrine, 
briques  byzantines;  carreaux  chrétiens  en  terre  cuite  (Tunisie). 
On  traverse  le  vestibule  pour  entrer  dans  la  salle  VIIL 
Salle  VIII  (des  Nouvelles  Acquisi(«ions)  ;  installation  provisoire  et  sou- 
vent remaniée).  —  Au  centre:  Yiergv  en  bois  (éc.  française,  commenc. 
du  xiV'  s.).  —  Colonnes  (xii«  s.)  prov(Mianl  (](>  l'abbaye  de  Coulombs  (Eure- 
et-Loir). 

Faisant  le  tour  à  <lr.  :  —  YilriiK^  conloiicint  un  grand  nombre  de  ma- 
quettes et  de  sculptures  de  petites  d inuMisions  ;  maquettes  de  Carpeaux  et 
do  Barye;  statuettes  en  terre  cuite  du  wiii*'  s.;  fragments  de  scul])tures 
eliampcînoises  du  xvi"  s.  —  Eve,  jsl  l'ois  (éc.  allemaiido,  xv*"  s.).  —  Apôtre 
dormant  (éc.  allemande,  xV  s.)-  ■  Vnrge  de  V Annoncialion ,  bois  (éc. 
Pisanc,  fin  du  xiV  s.).  —  Chris/  en  cro/.r,  bois  (éc.  franc.,  xii«  s.).  —  La  Y. 
et  l'Enf.  ./.,  stuc  peint  (éc.  de  .).  <lell;i  (,)uercia).  —  Ste  Geneviève,  pierre, 
I)rov.  (lu  trumeau  do  Tég.  abbatiah;  de  Ste  Geneviève.  —  Sé  .Jean,  bois 
((îc.  de  Touraine,  xvi"  s.).  —  Ste  Suzanne,  Ste  Anne  et  St  Pierre,  [s]  du  châ- 
teau de  (/liantello  (éc.  franç.,  début  du  xvi''  s.).  —  Statues  de  C/Tarles  Y  et 
do  sa  femme,  Jearme  de  /iourbon,  vrovensLUi  de  l'église  des  Célestius, 
do  Paris.       Jeanne  de  Bourbon,  \s\  funéraire  (éc.  française,  xvi»  s.). 
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—  Statue  de  roi,  en  bois  (ce.  française,  xiii''  s.).  —  La  V.  (oc.  alle- 
mande, xv^  s.). 

Musée  des  Antiquités  Egyptiennes.  —  L'entrée  est  à  dr. 
sous  la  voûte  E.,  entre  la  cour  du  Louvre  et  la  rue  du 
Louvre. 

Le  premier  noyau  du  musée  égyptien  est  la  petite  collection  installée 
au  Louvre,  en  mars  1816,  par  Jomard,  et  composée  de  monuments  recueillis 
par  ce  savant  tant  en  Egypte  qu'en  Angleterre.  Dix  ans  i)lus  tard,  l'acqui- 
sition du  cabinet  Durand,  et  surtout  de  la  collection  Sait  à  Livournc, 
dotait  le  Louvre  de  quelques-uns  des  plus  grands  monuments,  entre 
autres  les  deux  grands  sphinx,  le  sarcophage  de  Raniscs  111  et  la  chapelle 
,  monolithe  de  PÏiilae.  ChampoUion  était  nommé  conservateur  du  musée 
ainsi  transformé  [Nouveau  musée  Charles  X),  qui  ne  tardait  i)as  à  s'accroître 
du  produit  de  la  mission  du  même  ChampoUion  en  Egypte  (18-28).  Les 
fouilles  entreprises  en  1850  par  Mariette  à  Sac^qurah  enrichirent  le 
Louvre  de  la  collection  d(es  monuments  du  Sérapéum  et  d'une  série  do 
statuettes  de  l'Ancien  Empire,  au  nombre  desquelles  lo  fameux  Scribe 
accroupi.  De})uis,  ces  collections  n'ont  cessé  do  s'augmenter-  soit  par  des 
dons,  soit  })ar  des  acauisitions  importantes. 

;   Salle  Henri  lY,  di-ynsée  en  neuf  travées  par  des  pilastres  d'ordre  doriqiK^ 

-  —  Dans  l'arétc .centrale,  sphinx  colossal,  de  granit  rose  (haut.  J  m.  (iC); 
ong.  1  m,  79),  provenant  de  Tanis  (Basse-Egypte);  quoique  i)oii;nii  h's 

-  sraces  de  trois  usurj)ations,  il  parait  remonter  à  la  XIl*^  dyn.  Cuisse 
intérieure  en  bois  du  sarcopliafje  de  l  intendant  Sopi  (XIl'^  dyn.).  Sm-  un 
tocle,  stèles  d'Héliopolis.  —  Au  centre  de  la  salle,  pilier  rectaii- ul.iirr 
avec  divers  monuments  d'un  grand  intérêt.  1"  Au  sommet  :  supeihc  cha- 
piteau hâthorique  en  granit  rose  (fouilles  de  M.  Naville  à  Bubast  is;  donné 
au  JiOuvre  i)ar  VItJf/ypt  Exploration  Fund).  2"  Face  N.  :  magnili({ue  bas- 
relief  (le  roi  Seti  T'  et  la  déesse  Hâthorj,  en  calcaire,  rehaussé  de  cou- 
leurs. Le  roi  est  vêtu  de  son  costume  de  gala  ;  Hâthor  tient  le  roi  d'une 
main  et  soulève  vers  son  visage  le  menât,  collier  des  nourrices  égyptiennes. 
Ce  magnirtque  bas-relief,  jjro venant  du  tombeau  de  Séti  1"  à  Thèhcs,  a 

•  été  ra])porté  par  ChampoUion  en  1829.  3»  Face  O.  :  deux  rrai^iiients  de 
tas-reliefs  de  la  nécro])ole  thébaine,  intéressants  et  jolis  sjxM  nnens  de 
l'art  sous  les  Thoutmôsis  et  les  Aménôthès  :  en  haul,  l;i   (iame  Talclm, 
offrant  à  son  époux  un  fruit,  probablement  une  grenade  ;  en  bas,  iVaL^meni 
d'une  scène  de  funérailles  [remarquer,  à  g.,  une  leninie,  d'un  graci(;ux 
^  prohl,  se  lamentant,  les  bras  levés].  4"  Fae(i  S.  ■.shdur.  colussalc  de  Sokhit, 
I  portant  les  cartouches  d' Aménôthès  111  (X\'lll'  dyn.j.  -  Sur  un  soeh:, 
l^pièces  de  grosse  céramique  provenant  (ril('li(q)(jlis.  —  Caisse  e.rirricare 
^  en  bois  du  sarcophaf/e  de  l'intendant  So/ii  (\'.  ci-dcssus i.  —  Sphinx,  de 
^-.proportions  moindres  (haut.  1  m.  69,  long.  '.\  m.  loj  (pu;  i  (dui  (|ui  sr.  trouve 
li-à  l'entrée,  mais  de  même  style,  de  nn''nie  ("poipH'  et  dci  nn-nnî  ])i'o venanee. 
Revenant  à  l'entrée  et  faisant  le  luur  <lc  la  salle  à  <lr.  : 
1"  travée.  —  2  bas-reliefs  rcprrsrnld ni  le  /■'>/,  en,  adoration,   (levant  le 
iphinx  [on  suppose  qu'ils  étaient  placés  d(;\ an  I,  le  ^i-ainl  sphinx  «b;  (lizèlij. 
'Au  centre  de  la  travée,  naos  monolithe  file  <le  IMiila^),  en  irranit  r(jse, 
^àvec  légendes  du  roi  Ptolémée  Evergète  II  (vers  117  av.  .).-('.)  et  <!<'  sa 
g«œur  et  ])remière  femme  Cléoi)âtre.  Le   na.os   (Mail    N;  i a Ix-rnacbi  l»la,<'(î 
&_dans  le  temple,  au  fond  du  sanctuaire;  il  (  (mi i cna i i  la,  siaiiKî  luystiMacuse 
R'du  dieu.  —  En  avant  du  naos,  belle  taidc  d'olfi'd ndc  d '('i kxi n(;  sail<'. 
^.    2«  travée.  —  Sur  le  mur,  en  bas,  2  .s/r/r.v,  siyle  .les  X  VIII'  ei,  XIX''  dyn. 

—  Ln  avimi,  sarcopharpjs  (1)  12  et  I)  1  1  j,  lin  (h;  la.  ixuaode  pharaon npie. 
»•  3*  travée.  —  Sur  le  mur,  au  centre,  sttdx  rcclantju.fairc,  en  gi-anil  rose 
Kau  nom  du  préfet  de  Thèbes,  Iiekhrna.rà  (X'Vlll"  dyn.j.  —  En  avant,  grand 
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sarcophage  en  granit  gris  (XXVI"  dyn.).  —  Sur  un  socle  en  face  du 
pilastre,  stèle       roi  éthiopien  As/)oi;r?a  (basalte  noir). 

4*=  travée.  —  Sur  le  mur,  à  g.,  stèle  cintrée  (fin  de  la  XVIIP  dyn.).  — 
Au  centre,  fragment  de  bas-relief  (temple  de  Bubastis)  en  granit  rose 
représentant  le  roi  Osorkon  I^'  (XXIP  dyn.),  coiffé  de  la  couronne  du 
Sud  dans  l'acte  de  l'adoration  et  présentant  la  statuette  de  la  déesse 
Vérité.  —  En  avant,  au  centre  de  la  travée,  statue  colossale  [d'un  beau 
style]  d"an  roi  de  la  XII*^  ou  de  la  XIIP  dyn.,  usurpée  par  Ramsès  II 
(granit  gris,  haut.  '2  m.  56).  —  De  chaque  côté  de  la  statue,  sarcophages 
anthropoïdes,  l'un  en  forme  de  boîte  de  momie  (basalte  vert),  fin  de  la 
période  saïte  ;  l'autre  (granit  noir)  représentant  le  défunt  sous  les  traits 
et  dans  le  costume  d'un  homme  vivant,  comme  il  était  d'usage  sous  la 
XIX®  dyn.  —  Devant  les  deux  pilastres,  statues  de  la  déesse  Sokhit,  à  tête 
de  lionne  (XVIIP  dyn.)  —  Au  premier  plan,  statue  accroupie  d'Ousir, 
prince  et  préfet ,  époque  saïte. 

5*^  travée  (centrale).  —  Contre  le  mur,  moulage  du  zodiaque  de  Dendérah, 
dont  l'original  est  à  la  Bibliothèque  nationale  {V.  p.  218),  et  d'une  face  du 
socle  de  l'un  des  obélisques  le  Louqsor  (celui  de  la  place  de  la  Concorde). 

—  Quatre  cynocéphales  assis,  adorant  le  Soleil  levant  (granit  rose).  —  En 
avant,  statue  colossale  (haut.  4  m.  65)  en  grès  rouge  de  Séti  //(XIXHlyn.). 

—  A  g.,  jolie  statuette  en  grès  d\me  jeune  favorite  royale,  tenant  le  sistre 
(XVIIP  ou  XIX«  dyn.).  —  Devant  les  pilastres,  statue  en  diorite  de  Sokhit 
(XVIIP  dyn.),  et,  au  premier  plan,  statue  accroupie  en  granit  gris  d'Oua-  , 
hahrà,  investi  de  hautes  charges  et  vivant  vers  la  XXV'  ou  XXVP  dyn. 

6®  travée.  —  En  avant,  statue  colossale,  en  granit  rose,  du  roi  Sebekho- 
tep  IV  de  la  XIII«  dyn.  [belles  proportions,  style  noble,  commun  à  tous  les  ' 
monuments  de  cette  époque].  —  De  chaque  coté,  sarcophages  anthropoïdes, 
l'un  (D  3)  en  granit  gris  (style  de  la  XIX^  dyn.),  Fautre  (D  7)  en  basalte 
(XXVP  dyn.)^. 

7"  travée.  —  Devant  chacun  des  pilastres,  fragments  de  statue  en  basalte 
représentant  le  dieu  Amon  de  Thèbes  sou,s  les  traits  de  Séti  7^'".  —  En  avant, 
sarcophage  colossal  de  granit  rose,  d'une  belle  exécution,  et  provenant  de 
la  sépulture  de  l'un  des  plus  grands  rois  do  l'Egypte,  Ramsès  III  (XX'^  dyn.)  ; 
le  couvercle  est  à  l'Université  do  Caml)ridgo. 

8''  travée.  —  Sur  le  mur,  stèle  en  granit  rose,  en  forme  de  porte,  érigée' 
])ar  Tliuutiiinsis  /''•■  et  usurpée  par  sa  fille,  la  reine-régente  Hatchepsitou 
(XVI IP'  dyn.). 

9'  travée.  —  Au  centre,  naos  monolithe  en  granit  rose,  érigé  par  le  roi 
Amasis  (XXVP  dyn.)  et  provenant  d'un  tenn)le  de  la  Basse-Egypte,  peut- 
être  celui  do  Sais.  Ce  monument  a  été  retire  de  la  mer  près  d'Alexandrie 
sur  les  indications  de  Jomard.  —  Dans  l'angle,  fragment  de  stèle  en  basalte, 
])ortant  le  texte  connu  dans  la  sci(M)c(>  sons  le  nom  de  décret  de  Canope, 

En  revenant  vers  la  i)orte  d'enlr('e  :  —  U'-  i  uavée.  —  Quelques  débris  de 
montants  de  porte  en  granit,  épo([ue  de  Ramsès  II. 

8'  travée.  —  Cuve  et  couvercle  du  sarcophage  de  Tiskartis  (basalte  noir). 

—  Entre  ces  deux  objets,  statue  de  Pefaanet,  intendant  du  trésor  royal 
sous  Amasis  (XX'VP  dyn.).  —  Devant  la  fenêtre,  fragment  de  fresque,  d  un 
tombeau  thébain  (XVÏII''  dyn.),  représentant  trois  jeunes  femmes  (l'une 
•ircoiii|»lit  les  rites  de  l'olfrande  et  les  deux  autres  font  de  la  musi<]ue).' 

7'  travée.  —  Sarcophage  d'un  prêtre  (granit  gris,  basse  époque). 

6'  travée.  —  lOntre  la  cuve  et  le  couvercle  d'un  sarcopliage  en  basalte* 
noir  (é|)0(pH5  saïte),  statue  en  grès  de  Nekhthorcb,  agenouillé.  .  ' 

5'  travée.  —  Face  au  i)ilier,  chapiteau  à  bouton  de  lotus  provenant  do  la 
sall(î  hypostyie  du  tem[)le  <le  lîubastis,  granit  rose. 

4'  travée.  -  Statue  en  diorite  du  premier  prophète  d'Osiris,  Ou7mofréj 
aw.d  les  insignes  de  sa  charge. 

3*"  travée.  —  Superbe  sarcophage,  en  basalte,  de  Zaho,  prêtre  d'Imhotep^ 
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porté  d'Egypte  par  Champollion  en  IS^O  [remarquer,  au  fond  de  la  cuve, 
iéesse  des  morts.  Amentit,  recevant  lo  défunt,  et  au-dessus,  sous  le 
ivercle,  Nout,  la  déesse  Ciel,  s'étendant  sur  la  momie,  comme  le  lui 
iiande  Tinvocation  gravée  à  côté].  —  Fa\  face  de  la  fenêtre,  fragment 
'  monolithe  en  granit  gris  (époque  saïte),  consistant  en  un  calendrier 
tique  où  étaient  représentées  les  36  décades  dont  se  composait  Tannée 
_ue  ou  religieuse  des  Egyptiens.  —  A  dr.  du  grand  sphinx,  dans  l'axe  : 
tète  et  pieds  colossaux  en  granit  rose,  du  roi  Aménôthès  III  (il  semble  que 
ces  deux  l'ragmcnts  aient  appartenu  au  même  monument).  Sur  le  piédestal, 
noms  de  -23  tribus  africaines  vaincues. 
Salle  d'Apis.  —  Ce  vestibule  renlerme  la  plupart  des  monuments  rap- 
.  portés  des  fouilles  du  Sérapéum  par  Mariette.  —  Le  taureau  Apis  (en 
égyptien  Hapi)  était  l'incarnation  vivante  du  grand  dieu  de  Memphis,  Ptali. 
Tout  taureau  n'était  pas  apte  à  remplir  ce  rôle  :  pour  être  déclaré  Apis,  il 
devait  i)orter  certains  signes  sur  son  pelage  et  sur  sa  langue.  Après  sa 
mort,  l'Apis  était  momifié'et  enterré  on  grande  pompe  dans  une  séi)ulture 
•iale  de  la  nécropole  memphite,  le  Sérapéum,  qui  fut  découvert  en  1851 
Mariette.  Bien  que  le  culte  d'Apis  remonte  aux  époques  les  i)lus  loin- 
los.  les  jdus  anciens  monuments  trouvés  dans  le  Sérapéum  ne  sont  })as 
'•rieurs  au  règne  d'Aménôtliès  III  (XVIII'=  dyn.)  ;  les  plus  récents  ne  sont 

-  postérieurs  à  Césarion,  fils  de  Cléopâtre.  Les  stèles  d'Apis  constituent 
;r  l'historien  des  documents  chronologiques  d'une  grande  importance  : 
-ont  des  épitaphes  do  TApis  mort,  accompagnées  de  noms  do  rois  et 
dates.  Les  stèles  réunies  dans  le  vestibule  sont  pour  la  plupart  en 

ii  actères  hiéroglyphiques  et  hiératiques. 

Dans  l'embrasure  de  la  fenêtre  :  4  stèles  nous  offrant  de  beaux  spéci- 
I  I  IIS  de  gravure  à  l'époque  saïtc,  en  même  temps  qu'elles  sont  des  monu- 
iits  historiques  importants.  —  Au  centre  de  la  niche  de  dr..  Apis,  \s\  cal- 
I  c  (on  distingue  encore  les  traces  de  la  peinture  reproduisant  la  robe 
iiche  et  noire  de  l'animal);  dans  la  niclie  de  g.,  petite  [s]  du  dieu  Bès; 
is  l'embrasure  de  la  fenêtre  et  de  la  porte  qui  lui  fait  face,  lions  couc/iés. 
\ /.i  salle  contient  aussi  un  certain  nombre  do  canoj)es  ou  vases  contenant 
entrailles  des  Apis  et  quatre  sphinx  dont  l'un  porte  une  inscription 
1  ilK'iiicienne.  Les  sj)hinx  et  les  lions  sont  d'époque  sa'ite. 

Salle  du  Sérapéum.  —  On  y  entre  à  dr.,  en  passant  devant  un  montant 
de  la  porte  du  Sérapéum,  remonté  par  Mariette  (nombreuses  inscrijjtions 
démotiques  j)rotégées  par  un  verre).  —  Au  milieu,  vitr.  contenant  (l(;s  l)ar- 
ques  et  autres  objets  faisant  partie  du  mobilier  funéraire  du  tombeau  de 
:•   la  principauté  de  Siout  (X'^-Xll''  dyn.).  —  Nombreuses  sli-lcs,  pour  la  plu- 
part démotiques  ;  Z-fon  de  Fépoque  de  Nectanèbe;  fruduicnt  de  montant  de 
porte  en  ])ierre  calcaire  orné  de  scul])tures  délicates  et  très  appr(''ciées  d(;s 
,   amateurs  (bas-relief  représentant  Nekhtharheb.XXX"  dyn.,  et  la  déesse  Isis). 
On  revient  dans  lo  vestibule  ou  salle  d'Apis  et  Ton  a  devant  soi  la 
Salle  du  MoYen  Empire.  —  Des  plus  intéressantes  au  point  de  vue 
iLrraphique.  elle  contient  une  importante  série  de  stèles  do  la  XI'^  à 
\II1"  dyn. 

\  g.  :  —  C-S.  Stide  représentant  deux  pri?icesses  de  la  XIII''  dyn.  fai- 
.1  l'olfrande  au  dieu.  Khem.  —  C-13.  Stèle  (calcaire)  do  la  reine  j\''ont//:/ii/t/ 

ant  l'olfrande  au  dieu  Osiris  et  à  la  déesse  Ilâtiior  (XIII'  dyn.).    -  (>;;. 

le  au  nom  de  Méri,  datée  de  l'an  IX  du  roi  Ousirtesen  I''''  (le  ixîrsun- 

-  e  à  qui  ce  monument  est  dédié  y  est  représenté  avec  son  i)ère,  sa  mère 
a  jeune  sœur;.  —  C-2.  Jolie  stèle  au  nom  du  nommé  IJorott,  prêtre  de 

pyramide  du  roi  Amenemhât  r""  (XII*' dyn.).  —  B-3.  Ila^-relief  représcn- 
l  a.t  le  roi  Sebekhotep  IV  (XIII«  dyn.).  —  (ViO.  Célè})r(î  stèle  d'Antef,  prince 
'I  AV)ydos(le  personnage  à  qui  elle  est  dédiée  y  esL  rej)résonté  recevant 
!  '  ornmage  de  son  frère  et  de  son  fils).  Ce  long  texte,  soigneusement  gravé, 

1  tient  un  éloge  d'Antef  dont  le  stylo  pompeux  ressemble  à  celui  des 
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traités  do  morale  auxquels  il  emprunte  d'ailleurs  la  plupart  de  ses  dévelop- 
pements. —  Au  fond,  statue  de  bois,  grandeur  nature  d'un  personnage  nommé  - 
Nakhti  provenant  de  Sioût  (X''  dyn.). 

En  revenant  vers  la  porte  :  dans  l'embrasure  de  deux  fenêtres,  sarco-  / 
phages  on  bois  point  provenant  de  la  nicmo  trouvaille  que  la  statue  de 
Nakhti  f'nécropolo  do  Sioùt).  —  Dans  los  (îuibrasures  do  doux  fonrtros  :  ; 
stèles  C-lô'ï  ot  108,  S|)ôcimons  romarqnablos  quoique  nmtilos  do  la  gravure  , 
sur  pierre  calcaire  au  temps  de  la  XTl"  dyn.  —  A-17.  Statue  on  granit 
gris  demi-grandeur  du  roi  Sehekhotcp  ///  (XIIP  dyn.).  ~  Dans  l'ombra- 
sure  de  la  première  fenêtre,  deux  stèlo^  intéressantes,  C-15,  au  nom  de  ' 
Moirrkaoïi  (scènes  mystiques)  et,  C-160,  au  nom  de  Ilaka,  chef  des  archers  . 
et  statue  du  préfet  Iméroii.  (XIII°  dyn.). 

Revenant  sur  ses  pas,  on  traverse  le  vestibule  pour  prendre  l'esca- 
lier Pepciep;  sur  la  paroi,  à  g.,  revêtement  d'une  muraille  du  temple  do 
Karnak,  constituant  un  important  fragment  de  l'inscription  connue  sous 
le  nom  d'Annales  de  Thoutmôsis  III.  —  1"  palier  :  Ramsès  II,  [s]  en  albâtre 
oriental  (tout  le  haut  du  torse  est  une  restauration  italienne  du  xv!!!*^  s.);  ^ 
àdr.,  vitr.  contenant  des  chaussures  et  dos  objets  de  toute  sorte  en  vannerie  • 
ainsi  que  des  modèles  de  maisons,  de  bateaux  et  des  engins  de  pêche.  —  ' 
'2«  PALIER  :  vitr.  avec  spécimens  ^'étoffes  (le  linge  sans  broderie  appartient  ( 
à  la  période  pharaonique  ;  la  toile  tendue  dans  la  partie  supérieure  est  de  ; 
la  XXP  dyn.  ;  les  étoffes  brodées  sont  d'époque  chréti'enne),  chaussures,  ; 
aiguilles,  épingles,  etc.  —  Pour  le  palier  supérieur  et  la  suite  des  collée-  ' 
tiens  du  musée  Egyptien,  V.  l'^''  étage  (p.  335)  et  rez-de-chaussée  (p.  341).  ' 

Musée  des  Antiquités  Asiatiques.  —  L'entrée  se  trouve  sous  ! 
la  voûte  E.,  en  face  du  musée  Egyptien. 

Ce  musée  a  été  constitué  principalement  avec  les  découvertes  de  MM.  Botta, 
Victor  Place,  Félix  Thomas  et  De  Sarzec. 

Galerie Chaldéo-Assyrienne.  —  Vestibule.  —  3  grands  bas-roliofs  i)rove-  ' 
nant  du  palais  de  Sarf/on  à  Khorsahad  (vu''  s.  av.  J.-C).  —  1  p(Mifs  bas-  , 
reliefs  du  palais  du  roi  Assonr-P)niii-lIabal  (Sardanapalo  V),  à  Ninire  [chasse 
an.  lion:  s/rf/f  d'iiin'  r/llr;  conrois  de  prisoiiiriers) . 

Sali.i;.  -  A  di".  et  à  g.  de  hi  porte,  grands  taureaux  à  face  Innnaine, 
avec  iiiscri|tl  ions  Iracées  cnlro  los  jainhos,  (pii  contiennent  les  litres  do 
Sarfjon,  roi  du  pai/s  d' A  .ssoii /■ ,  et  un  rcM'it  dos  victoires  de  co  priiico.  , 

l^aroi  a  dr.  :  trois  riDuu/nr.s  di""  '21.  '2.")),  dont  l'un  porte  un  vase  à  boire  .i 
et  h;s  d(!ux  autres  nii  cliar  léger  et  ouvert  devant.  —  Fiijiire  vidassale 
(n"      (|ui  était  plae('e.  (Miire  d(^s  taureaux  pour  compléter  la  (it^coral ion  du  j 
portail  du  palais.  —  hJiumqnt's  (n'"'  '21,  '22,  l'A)  ])ortant  une  table  éh'gammont  , 
scul|)to(i,  un  siège  et  un  vas(\.  —  Fif/itrc  rolossalr  (sans  ii"),  ailée,  richement 
})arée,  tenant  un  vase  et  une  ])omm(>  d(>  |»iii;  les  conies  do  taureau  qui 
décorent  la  tiare  de  cette  fignr(^  sont  un  signe  do  divinité.  — Bas-reliefs. 
(n***  15,  16,  17)  représentant  le  roi  et  s(>s  serviteurs.  —  Figure  colossale  (n«  4)  ! 
pressant  un  lion  contre  son  coi  iis  ei  (enant  de  la  main  droite  une  arme 
recourbée.  —  Personnage  harhu  (n"  11)  richement  vêtu,  tenant  une  tige  de 
l)avots  à  trois  capsules.       /'tn-sonnage  barbu  (n"  10)  })ortant  une  gazelle 
(ît  une  fleur  de  lotus.  -  -  /''ignrr  colossale  (n»  6),  munie  de  quatre  ailes.  — 
Denv  taureau,/;  ailés  à  face  humaine  (n'"*  1,  '2);  entre  les  jambes,  inscriptions 
<;ri  riionneur  du  roi  Sargon  ;  ils  l'orniaient  Ventrée  d'une  des  portes  de  i  édifice 
de  Kluyrsahad .  —  Devant  les  grands  monuments  de  cette  j)aroi,  antiquités 
ch.alfl.i'ennes  (7  statues  datant  do  l'époque  de  Goudéa  et  doux  têtes;  la  tête 
au  turban  est  une  dos  plus  précieuses  trouvailles  de  M.  do  Sarzoc;xxx«  s. 
env.  av.  notre  ère). 

Côté  des  fenêtres  (on  revenant  vers  la  porto  d'entrée).  —  1"  fcn.  :  à  dr., 
personnage  sacerdotal  (n"  13)  portant  une  tigo  do  pavot;  à  g.,  figure  ailée 
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à  tête  d'aigle  (le  dieu  oiseau  Nisrok)  tenant  une  pomme  de  pin  et  une  cor- 
beille. —  fen.  :  bas-relief  (villa  assiégée)  du  palais  de  Neinrod;  scul- 
ptures du  palais  d'Assour-Bani-Habal  {Sardanapale  Y),  à  INinive  (Génie 
adorant;  le  roi  dans  son  char  de  guerre,  convois  de  prisonniers,  etc.).  — 
3"  îcn.  :  à  dr.,  sculpture  iiu  palais  de  Sarr/on  à  Khorsabad  ;  à  g.,  Génie  gar- 
dant l'arbre  sacré,  et  monolithe  en  basalte  sur  lequel  est  sculptée  une 
(  liasse.  —  Devant  cette  fenêtre,  pavage  d'une  porte ,  d'un  dessin  très  élé- 
gant. —  4*  l'en.  :  sculptures  du  palais  d' Assour-Bani-Habal;  bas-reliefs 

.  trouvés  à  Kalakh  (auj.  Nimroud);  autel  do  bronze  (fouilles  de  Suse).  — 
5«  fen.  :  Génie  à  serres  d'aigle  du  palais  du  roi  Assour-Nazir-Habal  ;  petit 

^  autel  à  3  faces  ;  Génie  devant  Varbre  sacré,  stèle  provenant  des  fouilles  de 

[.  Suse. 

:  Sur  le  côté  g.  de  la  salle  et  faisant  pendant  à  la  série  des  statues  chal- 
déennes,  antiquités  provenant  des  fouilles  de  Suse  :  Stèle  de  victoire  du 
roi  Maram  Sin;  Scène  de  Libation,  stèle  religieux;  bornes-limites  du  roi 
Kassite  Melichikkou  -,  obélisque  de  Man  Ichtousou  et  colonne  des  lois  du  roi 
Hammo}irai)i,  tout  couverts  d'inscriptions. 

Salle  d'Eshmounazap(Pl.  16). —  Aux  murs,  bas-reliefs  assyriens  repré- 
sentant des  expéilitions  navales.  —  Briques  avec  inscriptions  historiques 
provenant  des  palais  de  Ninive  et  de  Kliorsabad. 

Au  centre  :  magnifique  sarcophage  d'Eshmounazar,  roi  des  Sidoniens, 
découvert  à  Saïda  (Sidon)  et  portant  la  i)lus  longue  inscription  phénicienne 
connue  ;  sur  la  même  rangée  (côté  des  fenêtres),  sarcophage  très  remar- 
quable avec  un  personnage  dont  Toreille  g.  est  percée  d'un  trou  par  lequel 
les  parent<5  et  les  amis  pouvaient  parler  au  mort;  sarcophage  (côté  du 
mur;  n°  28),  en  lave  de  Safita,  trouvé  entre  Tortose  et  Amrit,  le  seul 
de  ce  genre  que  Ton  connaisse  en  pierre  de  Syrie.  —  Lion  en  bronze.  . 

Au  ibnd,  vitrines  plates  :  —  à  g.,  antiquités  chaldéenncs,  fragments 
de  vases,  etc.;  à  dr.,  colliers  en  pierres  dures,  perles,  bijoux  d'or,  pierres 
gravées  et  dévelopi)ements  sur  plâtre  de  quelques  cylindres,  genre  de 
pierres  gravées,  que  Ton  portait  suspendus  au  cou  comme  des  amulettes. 

Salle  des  Tombeaux  phéniciens  (Pl.  H).  —  La  collection  de  sarcophages 
phéniciens  du  Louvre  est  unique  au  monde  (les  plus  anciens  se  trouvent  dans 
la  salle  précédente).  Ces  sarcophages,  tous  en  marbre,  à  gaine  et  à  têtes 
sculptées,  ont  été  trouvés  à  Biblos,  Tortose  et  surtout  à  Saïda.  Originaire- 
ment couverts  de  peintures  dont  il  reste  quelques  traces,  ils  appartiennent 
en  général  à  une  époque  antérieure  à  la  domination  des  Grecs  en  Asie.  — 
Dans  une  niche  à  g.,  statue  royale  trouvée  à  Sarfend  (l'antique  Sarepta).  — 
Contre  les  murs,  inscriptions  libyques  et  puniques,  bas-reliefs  provenant 
de  l'Algérie  et  de  la  Tunisie.  —  Dans  la  fenêtre  :  monuments  hétéens; 
pierres  sculptées  (Haute-Syrie),  stèles  araméennes. 

Salle  Judaïque  (sous  Tcscalier  asiatique).  —  Au  centre,  célèbre  Stèle  de 
Mésa,  avec  une  inscription  i)hénicienne  de  34  lignes  contenant  le  récit  des 
guerres  de  Moal)  contre  Israid,  lors  de  la  révolte  de  Mésa,  à  la  mort 
.  d'Achab  (année  896  avant  J.-C).  —  A  dr.,  dans  la  l""®  fenêtre,  stèle  de 
Schihan  (sculpture  moabite).  —  Presque  tous  les  autres  monuments  de 
cette  salle  sont  dus  à  M.  de  Saulcy  :  trois  sarcophages  du  tombeau  des  rois, 
moulages  du  fronton  du  tombeau  des  Juges,  petits  ossuaires  juifs  décorés  de 
rosaces  au  trait,  etc. 

Dans  trois  vitrines  plates  :  fioles,  ossements,  trouvés  dans  le  tombeau 
des  rois,  poteries,  lampes  et  verreries  très  anciennes  et  curieux  pied  votif 
en  marbre  avec  inscription  grecque. 

La  travée  de  g.,  au  fond  de  la  salle,  est  consacrée  aux  antiquités  de 
basse  éjjoquo  orientale,  stèles  néo-puniques,  etc. 

Escalier  Asiatique.  —  Moulages  des  magnifiques  bas-reliefs  assyriens 
du  Musée  Britannique  découverts  par  Layard  (scènes  de  chasse,  des  com- 
bats, sièges  de  ville,  etc.),  —  Bas-reliefs  assyriens  originaux,  entre  autres 
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à,  dr.,  1"  rampe)  grand  bas-relief  des  tributaires  condidsant  des  chevaux, 
surmonté  d"uno  inscrii)tioii  de  12  lignes,  et  grand  bas-relief  des  archers. 
—  1''^  palier  :  sarcophages  trouvés  dans  la  nécropole  de  Byblos.  —  2*^  palier  : 
sarcophages  trouvés  dans  la  nécropole  de  Saïda;  sarcophage  en  plomb 
(Psyc/ié)  trouvé  à  Saïda.  —  Sur  les  paliers  intermédiaires,  bases  avec 
inscriiil Ions  f/rccqiirs  (Aradus). 

Après  avoir  vu  les  objets  exposés  sur  Fescalier,  le  visiteur  reviendra  sur 
ses  pas  pour  entrer  dans  la 

Salle  Phénicienne  et  Chypriote  (Pl.  18).  —  Ce  qui  fait  le  grand  intérêt  de 
cette  salle,  c'est  la  réunion  d'antiquités  dont  les  provenances  sont  certaines  ' 
et  qui  ont  été  rapportées  pour  la  plupart  de  la  côte  de  Pliénicie  ou  de  l'île 
de  Chypre,  par  MM.  E.  Renan,  Rej,  Waddington,  de  Vogué,  de  Saulcy. 
Elles  iVapparticnnoiit  pas  toutes  à  la  période  phénicienne  proprement  dite, 
mais  elles  portent  presque  toutes  Fempreinte  de  l'art  asiatique. 

Au  milieu,  célèbre  vase  d'Amathonte,  rapporté  de  l'île  de  Chypre  en  1866 
et  sous  les  anses  duquel  on  retrouve  le  dessin  exact  des  chapiteaux 
chypriotes  p]a(  ('s  à  côté  sur  des  piliers.  La  même  décoration  se  retrouve 
eiicoro  sur  Je  niagnilique  sarcopliaçje  de  Kneifedh,  placé  derrière  le  vase 
et  dont  le  Louvre  ne  possède  malheureusement  que  des  fragments.  , 

En  faisant  le  tour  à  dr.  :  —  Paroi  Est  :  partie  de  la /V/se  et  do  Yavchi-  '  j 
Iravi;  d'un  tem})le  Geljcil  (Byblos);  li/ifeair  de  porte  d'un  temple  phénicien 
(El dé,  près  do  P>yblos)  j)réscntant  comme  emblèmes  Turœus  et  le  globe 
ailé;  au-dessous,  rra,'_;-me!i t  d'un  c solaii'e  d'Oum-el-Awamid,  restitué 
])ar  le  coîoiud  LansscMlat;  tdtjle  à  lilnitions  (Sérapéum)  avec  inscription 
araiué(Mine.  J'.viioi  Nonu  :  dans  les  fenêtres,  inscriptions  phéniciemies, 
IVaL;iii('ni s  d(>  sciilj/iui'cs  lius  et  originaux  (Ruad);  fragments  de  sculptures 
'Palaiyrc,  :  eiiti'(>  la  1  "'  ri  la  2''  fon.,  trois  pierres  d'un  monument' très  ancien 
mc  liyblos,  (•ai'a.'M,("i'isiM's  [lar  Yoi'nrnicnt  n,  f/r(((tins.  —  Paroi  Ouest  :  monu- 
,,rn!s  chipiriDirs.  doiii  sc^pi  .s/iitnr.s  tic  div(M's(^s  ("poques,  six  curieuscs  inscrî- 
ptioiis  cl  deux  beaux  r/mni/rdiu'.  —  Pakiu  Si  o  :  i^Qtits' textes  grecs  funé- 
raires (Saïda). 

Salle  de  Milet  (Pl.  l  .i  ).  Laplupari  dt^s  aiili([uités  de  cotte  salle,  olfert es 
en  \H74  par  MM.  bMinoiid  c(,  (^iisiavt^  de  Uothschild,  sont  le  résultat  des 
fouilles  laites  autour  de  Milci,  ddléra,(  l(M^  du  Latmos,  par  MM.  O.  Rayet 
et  Thomas.  J^es  i)riucipalcs  j)rovieiiiient  de  llieronda,  qui  occupe  actuelle- 
ment rein])lacemenl  de  Didymes,  à  10  k.  S.  de  Milet  (Asie  Mineure). 

Au  udlieu,  deux  bases  colossales  de  colonnes  du  célèbre  temple  d'Apolton 
hidipiiécii ,  reconsiruit  vers  Tépoquc  d'Alexandre  le  (h-and.  —  Torse  d'homme. 

Va\  faisant  le  tour  à  dr.  :  —  Paroi  Est  :  chapiteaux  do  i)ilastres  ioniques 
■Milet);  femme  assise  (Milot)  ;  bas-reliefs  d'un  temjjle  d'Assos.  —  Paroi 
iNoKiJ  :  deux  femmes  assises  et  Hou  colossal  do  style  archaïque  (Milet);  au- 
dessus,  inétopes  du  temple  d'Assos  ;  colossal  chapiteau  d'anto  du  temple 
(TApollon  I)i(lyméen;  dans  les  l'en.,  inscriptions  fjrecques.  —  Paroi  Ouest  : 
(jualre  statues  (th<'àtro  de  Milot);  petit  autel  à  Zcus  Labrawulos  ;  torso 
do  Itarchus  jcume  ]  bas-reliefs  d'un  temi)lo  d'Assos.  —  Paroi  Sud  :  fon.  cen- 
iralo,  marbres  de  (Jy/ique  (bamiuels  funèl)res)  ajipartenant  ù  cotte  école 
i.rocqiio  do  TAsio  Mineure  dont  les  œuvres  rivalisont  avec,  colles  do 
i  Atti(pio  ;  à  dr.,  charmant  bas-relief  de  Diane  Lucifera;  dans  la  fen.  sui- 
vanUî,  lnj\se  de  jeune  homme  (Beyrouth)  et  torse  de  Vénus,  mar])ro  (Baal- 
Ikm'U).  lOiilro  les  fenêl.ros,  c/ia/ntraux  du  tomplo  d'Apollon  l)iilyiné(;n. 

Salle  de  Magnésie  du  Méandre  (Pl.  20).  —  Aux  murs,  frise  (ra])portéo  on 
isr.',  par  M.  Victor  Ti^xier)  (Tuii  t(unple  do  Magnésie  du  Méandre,  on  Asie 
Mineure,  consacré  à  Artemis  /j-.ucojjhri/ne  {Wvdiwi  aux  sour(;ils  blancs). — ■  Au 
milieu,  beau  vase  de  Pergame  (don  du  sultan  Mahmoud),  avec  uno  très 
(■•léganto  fris(î  de  cavaliers  au  galo|).  Devant  et  derrière  lo  vase,  vitrines 
conl.eiiant,  l'une  des  niouhïs  de  bijoux. et  de  petites  scuinturos  do  Smyrno, 
l  autro  des  ligurines  on  j»lombdo  mémo  [>rovcnanco.  —  Paroi  ù  dr.  :  stôlos 
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funéraires  et  votives.  —  Contre  la  paroi  du  fond,  textes  grecs  (Carie  ot 
Cilicie).  —  A  g.,  dans  la  1'"^  fen.,  réplique  de  \vi  Diane  à  la  biche  (Phrygie) 
et  femme  drapée  (la  tête  manque)  du  iv^  s.  (mausoléo  d"IIalicarnasso),  ot, 
dans  la  -i"  fen.,  fragments  de  bas-reliefs  (Smyrnc)  ;  on  avant,  vitrino  do 
jM  titcs  terres  cuites  grecques. 

A  l'extrémité  de  la  salle,  à  dr.,  cabinet  des  antiquités  ihrniim'-s  (soulpturcs, 
l'a--- reliefs  et  fragments  de  statues  provenant  des  fouilles  d'Osuna). 


•  L'entrée  est  sur  la  cour,  à 


la  dr.)  :  Persée  et 


Musée  de  Sculpture  moderne.  - 

dr.  du  pavillon  Sully. 

Salle  de  Puget.  —  Au  centre  (en  commence 
Andromède  ;  Hercule  au  \  repos  :  Milon  de 
Crotone,  par  Puget;  2  vases  do  ïcc.  fran- 
çaise (xvii«  s.).  —  Faisant  le  tour  à  dr.  :  — 
Le  Printemps,  termes  par  Lcîgros.  — 
Edouard  Colbert,  (g)  par  Desjardinji.  — 
L'Enf.  J.  jouant  avec  les  instruments  de  la 
Passion,  i)ar  Paolo  Bernini.  —  Hanlouin 
Maasart,  @  j)ar  J.-L.  Lemoyno.  —  Anne 
d'Autriche,  Louis  XIII  et  Louis  XIV,  bronzes 
du  monument  du  Pont-au-Change,  i)ar 
Simon  Guillain.  —  Marie  de  liarhaneon- 
f''i'!y,  [s]  tombale  par  Barth.  Prieur.  —  2'om~ 
de  Jacques-Auguste  De  Thou,  par 
Vnguier.  —  Gasparde  de  la  Chastre,  [s] 
i  j  .  i.ale  par  Fr.  Anguier.  —  Pltaétuse,  ])ar 
Tlîéodon  (jardin  des  Tuileries).  -  /ji 
Géométrie  et  la  Charité,  par  ]^cgi'(js.  — 
L' Mirer,  terme  par  Legros.  —  Uoileau.,  iBj 
par  Girardon.  —  Hercule  et  Atlas,  morceau 
de  réception  à  TAcadémie  do  Alicliel  An- 
guier. —  Christ  (éc.  espagnole,  xvu«  s.) 
sous  verre.  —  Vase  colossal,  fin  du  xvii^"  h. 

—  Alexandre  vainrpi.eur,  par  P.  Puget.  — 
L'Eté,  terme  par  Legros  (dos  Tuilorios).  — 
Atlas,  par  Théodon,  j/ondant  d(;  la  Pliacîtuso 
(F.  ci-dessus).  —  Tombeau  du  cardinal 
Mazarin,  i)ar  Ant.  Coysevox.  —  Alichel  Le 
Tuilier,  (B)  bronze  par  Coysevox.  —  Alexan- 
dre et  Diogène,  bas-relief  par  l*ugot.  — 
Polyphème,  par  Corneille  van  Clôvo.  ^ 
Arif/es  et  Chérubins,  attribués  à  Veyrior.    -  /'/ 

—  Bossuet,  fg)  (éc.  française-,  xwn"  s.).  —  LAnhunnr,  i(M'nio'j)ar  T^ogros. 
Salle  de  CoYsevox.  —  Au  centre  :  moiiument  fiinrrairc  do  lloiiri  do  Lon- 

guoville.  par  Fr.  Anguier;  statues  tombales  d(^  Ch.  de  LaAionvilîo  (M  do 
lommc,  ])ar  Gilles  Guérin. 

lisant  le  tour  à  dr.  :  —  Flore,  par  René  Fr(']iiiii.  —  Hur;,!  raimincir  de 
■ith,  par  Pierre  Franclieville.  —  Jacques  il,-  Sonn-,'.  si  t(>inl.;i](>  par  ]>'r 
.v.ijuier.  —  Le  Rhône,  par  A.  Coysevox.  —  Callicrinc  <le  la  Tn'nioi)lr  's'i 
tombale  par  Simon  Guillain.  —  Orpliée,  j)ar  V.  Fj-aiirhovillo  ~  J)in,7r 
par  René  Frémin.  ~  Colbert  —  Nymphe  à  la  coquille.  \k\v  C.n  scvox' 
~  Louis  XIII,  (B)  bronze  par  Warin.  —  Annulnr  de  la.  l'orir.  si  (oiiilialc  par 
Buurdin.  —  Marie  Adélaïde  de  Savoie,  ducliossc  .lo  r',oiir" (»L;-nc  (Mi  Diano 
par  Coysevox.  —  Claude  de  V  Aubes  pi  ne ,  [s|  tonilialo.  ni.^Lrhmn  iBl'par 
Coysevox.  —  Tritons,  néréides,  nyniplicH,  Ip'aii':^  ci  rr//l<rnrrs,  ')as-i'o"li(M"s  on 
marbre,  par  Gérard  van  Obstal.      Douiiniquc      yir,  b)  jta'r  Guil  J)nj)rô 


Milon  do  Crotone,  par 
Puget. 


'D,  par  Hérard. 
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—  Marie  Serre,  mère  du  peintre  Rigaud,  (B)  par  Coysevox.  —  Médaillon 
de  Nicolas  Jinilard,  par  Guillaume  'Dupré.  —  Pierre  Mignard,  @  par 
Desjardins.  —  /ierr/er.  par  Coysevox.  —  Quatre  nations  vaincues  cncJiaînées 
(bronzej.  ([ui  riaient  placées  au  i)ied  de  la  statue  équestre  de  Henri  IV, 


P. 

/{irhrin 
Mari/H, 
-  J>^nn 

tcaii  (le 


Fraiiquoville.  —  Le  Grand  Condé.  (B)  par  Coysevox,  Le  Cardinal  de 
iB\  Ant.  Coysevox,  (B)  par  lui-même,  Vrnus,  })ar  Coysevox. 
■  t/r  Lu.rc/nbom'f/.  [s]  touihalo.  —  Amphifrite,  par  Michel  Anguier. 
/r  \'ii-o>nic.  s'  (oiiiIkiIo.  —  '2  coh/ines  rostrales  provenant  du  châ- 
I. 'h.  lieu. 

On  ii'a\'crsc  la  salle  do  Pngct  pour  visiter  les  salles  suivantes  : 
Salle  des  Coustou.  —  Au  centre  :  Prométhée,  par  N.  Adam;  Adonis  se 

  reposant  de  la  chasse,  par  Nie.  Coustou. 

r  ^  j       Faisant  le  tour  à  dr.  :  —  Marie  Leczinska, 

-  "  ])ar  Guil.  Coustou.  —  (g)  d'homme,  terre  cuite 
peinte,  attribué  à  Cafiieri.  —  Trudaine,  (g) 
par  Lemoyne.  —  Projet  de  monument 
Louis  XV,'  par  le  même.  —  Nicolas  Coustou, 
(B)  terre  cuite,  par  Guill.  Coustou.  —  Plutus, 
dieu  de  la  Richesse,  par  Flamen.  —  Mercure 
tiltachant  ses  talonnières,  en  plomb,  par  , 
l^igalle.  —  Nivelle  de  La  Chaussée,  (B)  terre 

^m^mM.\  l'i    cuite  par  Caffieri.  —  Mercure  (marbre),  pa^* 

^"^'^^  i^^Wi^l  l^ii^^'ille,    G.-M.    Guérin,  (f)  i)ar  Pigalle. 

/.'Amour,  par  P'alconet.  —  Gabriel,  (g)  par 
Lemoyne..  —  Louis  XV,  par  N.  Coustou. 
Annihai.  i)ar  Slodtz.  —  Titan  foudroyé,  par, 
Dumont.  —  Vénus  an  bain,  par  Allegrai;-. 
La.  Poésie  lyrique,  par  Adam.  —  La  liai- 
ijueuse,  par  Falconet.  —  Diane  au  bain,  par 
Allegrain.  —  Lfercule  sur  le  bâcher,  par 
(t.  Coustou.  —  L.a  3Jusic/ue,  par  Falconet. 
Jules  César,  \)iir  N.  Coustou.  —  Aîilon  de  ^ 
h  I     Crotone,  par   Falconet.   —   Un  Fleuve,  par 

I  4''^  Cafiieri.  —  Nombreux  morceai/o;  de  réception 

Y  I    (^xécutés   par    les   membres   do  l'ancienne 

t       ;  1]     Académie.  —  Sur  les  murs,  bas-reliefs  en 

fc"    ---  4     \)Vi)\v/.c.     du    piédestal    de    la    statue  de 

Louis   XIV,    sur   la   place   dos  Victoires, 
])ar  Desjardins. 
-  Au  centre,  Diane,  par  Houdon;  la  Afort  d'Abel,  \)-dr 
tour,  à  dr.  :  —  L'Amour  et  l'Amitié,  par  Pigalle. 
L'Amour,  i)ar  liouchardon.  —  Maréchal  de  Saxe,  (g)  par  Pigalle.  — 
liarchanfc,  pur  Pajou.  —  Faunç  endormi,  imitation  de  l'antique,  })ar  Bou- 
clianhjn.  —  Washinr/ton,  (g)  par  Houdon.  —  Avarie  I^eczinska,  par  Pajou.' 

—  /iousseau.,  Vabbé  Aubert,  Lavoisier,  liuffon,  Diderot,  (B)  i)ar  Houdon.  — 
Modèle  do  la  statue  équestre  do  Louis  XV,  \rù.T  Bouchardon.  —  (g)  d'homme,! 
lern;  cuite,  i)ar  Falconet.  —  Fran/c/in,  (B)  par  Houdon.  —  liuffon,  (B)par: 
l'ajoii.  -  Mirabeau,  JJujjuesnoy,  Vol/aire,  (B)  j)ar  Houdon.  —  Au  centre  do 
rilcniicyclo,  Morphée,  movccan  (\o  rcMcpl ion  à  l'Académie  de  Houdon.  — ■ 
Alexandre  d  Louise  Brongniart,  (B)  terres  cuiles  ])ar  Houdon. 

Salle  de  Chaudet.  v\n  ceiitr(;  :  Le  Berger  Pliorbas  et  Œdipe,  ])ar  Chau-i 
Gt/,i,//,it'd(\  par  l'ierre  .Inli{în;  l'Amour  et  Psyché,  j)arCanova;  Muciusi 
Satrola,  par  ])(;s{Mn(v,  Arislée,  dieu,  des  Jardins,  par  Bosio.  —  F'aisant  lej 
tour,  à  (Ir.  :  —  Psyché,  par  Pajou.  —  J \ij()u,  (0)  pur  Roland. —  Amalthée,\ 
par  .Iulicii.  -  Jiacchante,  pur  Clodion.  —  Lv  Soldat  de  Marathon,  par  Cortot.  i 
Kpanrinondas,  j)ar  Bridan.  —  fj'Aînour  et  J'syché,  autro  groui)e,  parj 
-  Napoléon      (g)  par  Chaudet.  —  liiblis,  par  Dupaty.  —  L  Amours] 


Dia 


Salle  de  Houdon. 

Stonf.   —  Faisant  le 


de 


Canova. 
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•laudet.  —  Projet  de  tombeau,  par  Giraud;  un  chien,  par  le  même.  — 
■icis^  par  Bosio.  —  Mme  Dumont  mère,  (B)  par  Dumont.  —  Hyacinthe, 
'.Qsio.  —  (g)  cVhomme.  par  Chinard.  —  Zépliire  et  Psyché,  par  Riixtiel.  ~ 

.  ;;b)  par  Pajou.  —  Nisus  et  Euryale,  par  Roman.  —  Marcçau.  ^b)  ])ar 
■  ait.  —  L'Amour  et  Psyché,  par  Delaistre.  —  Daphnis  rt  (liiné,  par 
i.  —  J.  n.  Lemoyne,  @  par  Pajou.  —  Homère,  par  Roland.   -  L'innn- 

]»ar  Roman.  —  Snvée,  ^B)  par  Roland. 
.Ile  de  Rude.  —  Au  milieu  de  la  salle  :  MercUrc,  hronze  par  Rude  ;  la 
:!e  <l'At<itante.  par  Pradier;  Jeune  Pêcheur  napolitain,  par  Rude.  — 
nirc  et  Lapithe,  bronze  de  Barye. 

saut  le  tour  à  dr.  :  —  David,  (Bj  par  Rude.  —  Spa i-fams,  par  Foyatirr. 

:  )land  furieux,  par  Jean  du  .Sei- 
_  ,  il-.  — Le  Dante,  Virgile,  médaillons 
}>ar  Prcault.  —  Cuvier  et  Arayo,  (g)  par 
David  d'Angers.  —  Un  fils  de  Xiohé. 
ii  i:  Pradier.  —  Le  Christ,  par  Rude. 

'  nton  d'Utique,  par  Roman  (ter- 
par  Rude).  —  liéranyer,  @  par  ♦ 
Da\id    d'An^rers.   —    La  Prière,  par 
Jaley.  —  Maréchal  de  Saxe,  ])ar  Rude. 

—  Napoléon  s'éveillant  à  l'immortalité, 
plâtre  original  du  monument  en  bronze 
de  Fixin  (Cùte-d'Or),  par  Rude.  — 
Louis  XI,  par  Jaley,  — Tête  de  Mon(/e. 
par  Rude.  —  Phitopœmen,  par  David 
d'Angers.  —  Tigre  et  Gavial,  bronze  i>ar 
Bnrye.  —  Thésée,  par  Ramey.  —  Jaguar 

rant  un  lièvre,  bronze  par  Barye. 
L'Enfant  à  la  grappe,  par  David 

.  .j^-ers.  —  Jeanne  d'Arc,  Mme  Cahcl. 
(Bj  i>ar  Rude.  Dans  les  fenêtres,  nom- 
breux médaillons  par  David  d'Angers. 

Salle  de  Carpeaux.  —  Au  centre;. 
ks  Quatre  Parties  du  Monde  (modeU;  de 
la  fontaine  du  Luxembourg),  par  Car- 
peaux;  Sortie  du.  Bain,  ])ar  Cabot; 
Jeunesse  d'Aristote,  par  Degeorge.  — 
De  dr.  à  g.  :  Abel  mort,  par  Fougère  Groupe  do  la  Danse,  par 

des  Forts.  —  Sapho,  par  Pradier.  —  La  Carpeaux. 
Sieste,  par  Foyatier.  —  IjiS  Adieux, 

bâs-relief  par  Pcrraud.  — Ugolin  et  ses  enfants,  Ijronzo  par  Carpeaux  ■. — 
Le  Génie  de  la  Lifrerté,  par  Dumont.  — Pécheur  mi po/itaiu  à  la,  coquiUe,  [)lâtre 
original,  par  Carpeaux.  —  Jeune  fille  à  la  fo/i/Knii'.  par  SrIiœiHîwork.  — 
L Enfance  de  Bacchus,  par  Perraud.  —  Jc.iinc.  fil/r  rinifian.l,  son  preu/ier  secret 
à  Vénus,  par  Jouffroy.  —  La  Princesse  Ma.llulde ,  ^Bj  marbre  par  Carpeaux. 

—  Maxime  Dii  Camp,  (§)  bronze  jcir  Pradier.  AJnie  Se  ha  t  i<'r  ^  TB)  par  Clé- 
singer.  —  Vendangeu/r,  par  Dnret.  -  La  Danse  'plaire  (ti'iginal  du  groupe 
de  l'Opéra),  par  Carpeaux.  —  Jeu  ne  pécheur  (hinsnni.  lu  [ai'enleïlc,  ])ar 
Duret.  —  Beauvois,  Giraud  (})r<jnzes;,  /w/.  Anfh-é  :inarl)re),  C/f  L.  hcla- 
t)()nli',  Alexandre  Dumas  fils,  Anpoléun  III,  Mlle  Eioc.re,  Mme  Lefevi-e,  née 

insc,  Marquise  de  la  Valette,  ote.  i' plâtres),  (B)  par  Carpeaux. 


\  l""'  étage. 

f     On  monte  au  P'  étage  par  Vescaiier  du  pavillon  Sully  ou  de 
I Horloge  (V.  Plan,  e), construit  sous  Henri  TI,  dont  il  porte  par- 
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tout  le  chifTrve,  les  armes  et  les.  emblèmes,  et  orné  à  la  voiite  de 
sculptures  de  Jean  Goujon  ou  de  son  école.  Au  palier,  on  entre 
à  dr. 

Musée  de  peinture.  —  Dans  la  description  des  salles  de  ce 
musée,  qui  occupe  une  grande  partie  du  r*'  étaoï-e,  s'intercalent  la 
salle  des  Bijoux  antiques  (  V.  p.  318)  etla  galerie  d'Apollon  (  F.  p.  319). 

QpTïr.  Lr-  Caze.  —  Coi  to  ^  -llo.  appelée  jadis  salle  des  Séances,  renferme 
_      une  partie  des  tableaux  (principalement  de 
1  école  trancaise)  de  la  collection  au  D'  La 
Caze. 

Do  dr.  a  g.  '  :  Fragonard.  Jeune  femme. 
T^a  (/homisc  enlevée.  Bacchante  endormie. 
L  l^:tude.  —  Nallier.  MWa  Lambesc  et  le 
l(uino  Ole  (le  Brionnc.  —  J.-B.  J{ef/riaiilt. 
L;^s  Trois  dràces.  —  Fraf/onard.  L'lns])i- 
ration.  —  Palcr.  Réunion  do  comédiens.  — 
Lancret.  La  Ca_£^e.  Conversation.  Le  Cascon 
puni.  Acteurs  de  la  Comédie  italici 
Piitcr.  P>aia"neuse.  —  Fragcnard.  Baigneuses. 
Buveur.  —  Watteau.  Juticment  de  Paris.  La 
ymoite.  Assemblée  dans  un  parc.  L'Inditfé- 
rcnt.  Pastorale.  —  Natticr.  Une  tille  de 
jji.'Uis  XV  en  Vestale.  —  Watteau.  Gilles 
ueuvre  capitale].  L'Automne.  Faux  pas. 
Escamoteur.  Palcr.  Conversation  dans  un 
l)arc.  —  V^^rt 'Jupiter  et  Antiope.  —  Ec. 
.  Portrait  de  femme  (Mme  Lenoir).  —  Chardin. 
(I  >  cartes.   Tsatures  mortes.  Benedicite. 

Larqillière.  (p)  d'iiomme.  — 
"  J loucher.  Vriuis  rhcz  Vul- 
cain.  —  Lar(j(UicrL'.  Por- 
trait d'homme.  —  Vêlas- 
(liK-z.  Philippe  IV.  —  Bou- 
clier. Les  Trois  Grâces. 
LarcjUlière.  Le  Prcsideni 
de  jjaage.  —  Fr.  Boucher 
Jeune  femme.  —  Ribera.  L€ 
Pied  Bot.  —  Largillière.  L( 
peintre,  sa  femme  et  sa  fille 

—  Velasquez.  Jeune  fem^ 
me.  La  roinc^-  Marie-Annci 

—  Lar/ji/lirre.  J(>une  fem- 
me. \  c.v//('/'.  Jeune 
f(Mnm(\  -  -  /.e  Moync.  Her] 
euh'  et  Onijdiale.  —  Coypel 
Démocrite.  —  Larf/illièrc 
M.  Du  Vaucel.  —  Philippe 
de  Champaigne.  J.-Antoint 

de  Mesme.  —  LarqUl/cre  Tin  écli(>viii.  —  /J/aùd.  Hailly.  Fi'rre.s  /.e  Nam 
K(!posde  paysans.  —  Hyacinthe  Rigaud.  J.-F.-P.  de  Créqui.  <hic  Lesdiguiè 
r(;s,  enfant. 'P.  de  Bérulie.  —  ./'////.  ('r  Ch'inrpaif/ne.  Le  Prc'vul  des  Mar| 
chauds  et  les  p:chcvins  de  Paris.  -  //.  /{ujnud.  Cardin;;!  de  Polignac.  • 
Tinloret.  Pictro  Moconigo. 

1.  Lors()u'un  tableau  n'est 
trouve  au-dessus. 


Allies,  par  Watteau. 


pas  à  la  suite  du   pr('C(Mlent,  c'est  qu'il  Si 
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R^ie        de  Rivoli 
XVI 


id^-.daa  Aïïititpjtitéa  étrusques 
id.,^.des  Vases  Corinthiens 

id  id  àjiffiwesjwire  s 

G    M?^^     id  t«.  fûtiffe  t 

IL    id        id..  ..Italc^êpecsa'SaJi  'e) 

K  id  id  .  ,--Italo^^f2^SalSlpj 

X  id^-de  ôâ^ojïïàçrtLe  ffrec^ùe 
M   id^  -id.---  id,  andqtM/e 


SaUe  des  Bronzes  et  hijoiLX 

id.  Jimum^Jl^urês 

.id..^-Jirts  inaustriels 

i,    _id  Mobili£rJbnéraire 

Miisées  dxL  Moyen-Age 
et  de  la  llenaissa-n.ce 
I  Verresetffrès 
Zet\  Cêranùjpmjfmiçaise 
^Cércanique  italienne 
^Brtmzes, Fers  et  Armes. etc. 
^Sédle  Orientale 

7  id.  deUCollectionÂd/JeBoÛischild 
Musée  des  dessins 


8à4  Dessins 
12     Salle  des  Ivab'es 


mp .  J)u/rértcy  -  Fans 
10-06 


y  '  étage.    SALON  CARRÉ  DE  L'ÉCOLE  FRANÇAISE. 


ha- 


it   1  . 


Salon  de  Henri  II  (mal  éclairé).  —  De  dr.  à  g.  :  P.  Delaroche.  Mai-tvro 
chrétienne.  —  Brascassat.  Animaux  dans  un  paysage.  —  Girodet-Trioson . 
Sommeil  d'Endymion.  —  St-Jean.  La  Récolte.  —  Courbet.  Enterrement  à 
Ornans.  —  Bénouville. 
Mort  de  St  François 
d'Assise.  —  Carie  Verne  t. 
Chasse  du  roi  Charles  X. 

—  Chasse  n'au.  La  Chaste 
Suzanne. 

Salle  des  Sept-Chemi- 
nées  ou  Salon  carré  de 
l'Ecole  française.  — 
Voussures  du  plafond 
ornées  des  bustes  de  pein 
très  français  et  de  figures 
triomphales  en  stuc,  par 
Duret. 

P*"  PANNEAU  (à  dr.),  — 
Gérard.  Le  peintre  Isabey 
et  sa  fille.  —  Aime  Viyée- 
Lebrun.  Le  musicien  Jean 
Paesiello.  —  Girodet-Trio- 
son. Enterrement  d'Atala. 

—  Prud'hon.  Enlèvement 
de  Psyché.  [Chef-d'œuvre 

du  Corroge  français.]  —   Gucrin.  Retour  d 

t*estiférés  de  Jaffa.  —  Gros.  Christine  Ployer 

Bonaparte. —  Gérard.  Amour  et  Psyché." 
IP  PANNEAU.  —  Gérard.  La  marquise  Visconti. 

nier.  —  David.  Mme  Pe- 

cbul.  —  Géricault.  Course 

de  chevaux  à  Epsom.  — 

David.   Son   portrait.  Le 

})ape  Pie  VIL  Sacre  de 

Napoléon  P*"  et  couronn(^- 

ment     de  l'impératr': 

Joséphine    dans  l'ég 

Notre-Dame     de  Paii 
,  [Cette    toile,    haute  dc 

6  m.  10,  longue  de  9  m.  151 , 

contenant   100  portraits 

est  un  des  chefs-d'œuvre 
.  du  maître.] —  Gros.  Bona- 
parte à  Arcole.  —  Cochc- 

reau.  L'Atelier  de  David. 

—  David.  M.  Pécoul,  beaii- 
>^  père  do  l'artiste. —  liiesi  - 
fner.  M.  Ravrio,  fabricant, 
jpde  bronzes,  —  Prud'hon. 

Christ  on  croix;  Baron 
J)onon.  Assomption. 

I1I«  i>ANNEAU.  —  Prud'hi 
riant-général  comte  Fou 


preiiH 


leiniiio  Lucien 
Gcricavlt.  ('ar.'i])i- 


l.a  Justi 


—  G/-OS.  Le  lieu- 
Alnie  Jarre.  La 


!.  Marie-MargQonf o  Ij.'i-iiici-, 
nier-Sariovc/(^  Prud'hon 
Justice  et  la  Vengeance  divine  poursuivant  Gain.  Géricault.  Radeau  de 
la  Méduse.  [Tableau  célèbre  dans  rhistoir(>  do  l'art  français  au  commenc. 
du  xix'=  s.  ;  il  marque  lo  début  do  la  lutte  de  l'art  roniau tique  contre  l'art 
classique.]  —  Prud'hon,  Jeune  homme.  L'impératrice  Joséphine.  M.  Vallet. 


:m8 
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Prudhon.  Le  Christ  sur  la  croix.  —  Géricaiill.  Cuirassier 
blessé.  —  David.  M.  Sérl- 
ziat .  Mme  Récamier . 
Mme  Sériziat.  L'Enlèvement 
des  Sabines.  —  Géricault. 
Otïîcier  do  chasseurs  à 
cheval  de  la  garde. 

Ici  la  visite  du  musée 
de  peinture  est  inter- 
rompue par  la  salle  des 
Bijoux  antiques  et  la 
galerie  d'Apollon,  qui 
renferme  les  gemmes 
eljoyaux  de  FEtat,  l'or- 
tevrerie  et  les  émaux 
du  Louvre  et  les  restes 
(le  l'ancien  Musée  des 
Souverains. 

Salle  des  Bijoux  antiques  (la  plupart  proviennent  do  la  collection  Gam- 
pana).  —  Plafond,  par  INlauzaisse. 
A'iTniKK  (;i:N'rRAT.i;.  —  Dans  la  partie  supérieure,  trijis  niaL:nili(| nos  cou- 


Lo  Ivailcau  do  la  Mcduso,  par  Géricault. 


romies  iVnwv,  .relies,  en  or  et  on  émail,  est 
uniipie,;  c/rsf/iic  t'un (Tai r(.' ,  (Mrus.pie,  en  l)ronzc 
/'■>'  \'  erjieiîHMii.s  ('iiiaillés  (environ 

'-/■  'l'-c (le  petits  rends  fenvirons  do  l-nitii 
l'I.-'jiic  ■!  ;ii-L;riii  <ler(''e  ;ivee  i iiseri])tion.  —  /Vii-»le 


L^ranil 


(  n" 


restaur; 
roau  ;  (1( 
une  iin( 
colliers 


^N'iilei)  ;  (■/mil/ h 
M'ouverts  (lai;s 
tête  barbue  (li" 

SY///7^s•  (Ml  (;r  fil"' 
sse  adiiiirnhlo  (en  e 
d  (1  iithrc  ;   / on/ ii(<:<  en 


(n"  l:>]  en 
.V  à  cher  ('II. 
une  tonil) 
11  >S)  avec 
1  10,  71^), 
•oit  (pio 
or  niass 


d'ertevrcrie 
,  ras, /lie 
le  lieueni;  snrie  il(>  c(irijiioiS' 
iiinrc  (/' .\ pli l'ijil ite, 
iilciiii'S  fil  inTCli  l'CS  ; 
•ilivre  dort',  ce  (|ni  csl.  d(>  la  plus 
,/■  ;  ('hv^anls  colliers  ij i-rro  rt rusiiues 
e  de  A'iilci  et  iTawiiit  snl»i  aucune 
des  cornes  et  (h^'s  oreilles  de  lan- 
de Ira.vail  étrusipie,  dt'-eorés  avec 
(■'(d-aient,  dos  supperls  do  vases); 
;  jihiilrs  étrus(pios  on   or  (Yulci); 

Trésor  de  Boscoreale  trouvé  [U'ès 


objets  en  anihn 

Vi'i'niNK  (il  eoi(;  do  la  vitr.  eoiitrale). 
de  Pompeï,  donné  par  le  baron  Ed.  do  Rothschild.  Ce  trésor  d  argenterie, 
d'une  admirable  consc^rvation,  est  unique  au  monde. 

Yri  HiNi-:  (contre  le  mur).  —  Monuments  d'argent,  notamment  la  Nais- 
sance (le  Vénus  (près  de  Mon1(''limar),  la  grande  ligure  do  la.  Fortune,  en 
bronze  revêtu  de  lames  d'arg(Mit  (Sainpuits,  Yonne),  des  masques  do 
Minerve,  vu  cyfpie,  un  vase  {ÏKmvsc,  (Syrie).  —  Au-dessous,  nombreux 
pendant3  d'oreilles  ;  parmi  ceux  dits  à  selle  (n"*  101  à  128),  il  y  en  a  d'adniira- 
bh's  par  la  ixn'lVîction  du  travail  et  la  délicatesse  de  forme;  bagues  étrusques 
(n""  lui  à  -i-iH)  ;  7nét/.aiU(m.  do  Caracalla,  monté  en  pendant. 

r>  vrnuNKH  (côté  dn  rpiai).  —  l""'-  (en  commençant  à  ç.)  :  monuments  d'ar- 
gent <lé<-ouvorts  en  \K'>()  à  Notre-Dame-iV Aleneon ,  i)rôs  de  Brissac  (Maine- 
ot-Loiro).  —  2"  :  statuent  tes  :  Cérès  ii  l>ras  mobiles  en  argent;  Mars  gra- 
(livus;  Hercule  (ancien  styh;  grec);  la  Fortune;  této  do  Jajiiter]  casserole 
avce.  orncmords  dorés;  an-dessous  :  beaux  bijoux.  —  3"  :  bijoux  d  or  de 
IJoscoroah;.  —  A"  :  d(Mix  grands  <;a7//^V'.v  rcnnains  (monluro  moderne);  au- 
dossons,  ornements  militaii'cïs  d(îs  liomaiiis  et  camées.  W-  :  bagues  en  l'or 
et  en  or,  pi<'rr(^s  gravées,  canK'os. 
YiTMiNi  s  (coté  (lo  la  Cour).  —  Fibules,  ])racolets,  colliers,  etc. 
Vestibule.      Au  pavfMncnl,  înosaïquo  octogone,  faite  par  Pelloni  sons  li 
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■inpire.  —  Au  centre,  copie  en  marbre  d'un  vase  antique  du  Vatican, 
par  (Tiacomo  Raggi  (1820).  —  Peintures  de  la  coupole,  par  Blondcl  et  Couder. 

Galerie  d'Apollon.  —  A  l'entrée,  grille  de  fer,  chef-d'œuvre  de  serrurerie 
du  xvii"  s.  et  provenant  du  château  de  Maisous-sur-Seinc.  construit  par 
Mansart.  —  Cette  galerie,  une  des  plus  belles  de  l'Europe  par  ses  dimen- 
sions (long.  61  m.  39,  larg.  9  m.  46;  haut.  11  m.)  et  par  sa  décoration  inté- 
rieure, fut  construite  sous  Henri  lY,  incendiée  en  1661  et  reconstruite 
sous  Louis  XIV  d'après  Ch.  Lebrun.  —  Au-dessus  de  la  porte  d'entrée  : 
ie  Réveil  de  la  Terre,  peinture  par  J.  Guichard.  d'après  Lebrun,  —  A  la 
voiète  :  au  centre,  Apollon  vainqueur  du  serpent  Python,  grande  et  belle 
composition  d'Eug.  Delacroix;  les  quatre  autres  grands  cartouches  repré; 
sentent  :  la  Nuit  on  Diane,  y>^t  Lebrun;  le  Soir  ou  Morphée,  par  Lebrun; 
Castor  ou  V Étoile  du  Matin,  par  Renou;  VAurore,  par  Lebrun,  refaite  par 
Ch.  Muller.  Sur  les  côtés  de  la  voûte  :  l'Hiver,  ])ar  Lngrcnéc  le  jeune;  le 
Printemps,  par  Callet;  l'Eté,  par  Durameau;  l' Ati/onine.  par  Taraval.  — 
Au-dessus  de  la  fenêtre  qui  a  vue  sur  la  Seine,  le  Ti-iompUc  de  Neptune  et 
d'Amphitrite  ou  le  Réveil  des  Eaux,  par  Lebrun,  restauré  de  nos  jours  par 
Popleton.  —  Sur  les  parois,  18  portraits  en  tapisserie  d'a[)rôs  dos  maîtres 
modernes,  exécutés  aux  Gobelins  et  représentant  les  principaux  artistes 
qui  ont  travaillé  au  Louvre. 

Devant  l'entrée,  grande  table  en  mosaïque  de  Florence  (château  Kiclic- 
lieu;  Indre-et-Loire);  sur  cette  table,  belle  châsse  de  St  l'olen/ irn ,  urlo- 
vrerie  allemande  (xii"  s.). 

Vitrines  du  milieu.  —  vitrine.  —  Ostensoir  (fin  du  xv"  s.)  -  -  lieli- 
quaire  du  bras  de  Charlemac/ne  (commenc.  du  xiii"  s.).  -—  Co/frc/  dii  de 
St  Louis  (xiii*  s.).  —  Croix  reliquaire  (travail  français,  iin  'lu  s.).  — 
Grande  cassette  aux  armes  de  France  et  d'Angleterre  (xiV  s.i,  aA  cc  ins- 
cription en  français.  —  Magnitique  bras  reliquaire  de  St  Louis  d()  Tou- 
louse. —  Plusieurs  reliquaires  (xui'"-  s.)  en  émail  chaïuph'vc  de  Limugcs. 

—  Gémellions  ou  bassins  à  laver  les  mains  (xni'"  s.)  en  émail  ciiam]>levé.  — 
Reliquaire  de  l'ancien  autel  de  l'ordre  du  St-h^sprit  (xv'  s.j. 

H"  VITRINE. —  Baiser  de  paix  de  l'ordre  <lu  Si  ^^sjirit.  —  Deux  coupes  en 
jaspe  rouge,  ayant  appartenu  à  Laurent  de  Médicis  (Tune  est  anti(iue). 

—  2  vases  de  basalte  et  d'agate  jjrovenant  d(;  ^^fazarin. 

III*  VITRINE.  —  Admirables  vases  en  crislal  d(i  roche,  sardoiiio,  onyx, 
lapis,  etc.,  de  toutes  formes,  montés  en  émail  el  en  or  fxvi'  et  xvii"  s.); 
grande  nacelle  en  lapis,  montée  sous  Louis  XIV  ;  vase  de  jaspe  oriental 
(monture  attribuée  à  Benvenuto  Cellini),  etc. 

IV«  VITRINE.  —  Cette  vitrine  renferme  les  objets  suivants,  (hjnt  nous 
empruntons  la  description  à  V Histoire  des  joipuix  de  la  couronne  de  Fra}ice, 
par  Germain  Bapst  :  —  1''  le  Régent,  le  plus  ])eau  diamant  connu, 
136  carats,  estimé  Pi  millions.  Acheté  i)ar  le  Régent  en  1717,  il  fut  volé 
en  septembre  1792  avec  tous  les  diamants  do  la  Couronne  et  retrouvé  un 
an  après.  En  1796,  il  fut  donné  en  gage  des  remontes  de  l'armée  d'Italie 
et  monté  ensuite  sur  la  poignée  de  l'épée  du  premier  consul;  il  orna 
plus  tard  la  couronne  de  Charles  X;  —  2"  le  Diamant  à  cinq  pans  :  était 
au  Trésor  de  la  couronne  en  1691,  fut  volé  en  septembre  1792  et  retrouvé 
trois  mois  après  sur  le  Uni  d'une  maison  sise  cul-de-sac  St-IIonoré  ;  — 
3"  la  broche  rocaille  dessiiu-e  ei  exi'-cui ce  en  18r)6})ar  Allred  lîapst,  joaillier 
de.  la  Couronne;  —  4"  ïépee  dessin<M-  ri  montée  en  ]S2(i.  i):ir  .l.-E.  Bapst, 
joaillier  do  la  Couronne;  r»"  h;  rnhis  dit  la  «  ('oie  <le  lli-eiiKine  ,>  ;  a 
appartenu  à  Marguerit(;  de;  h'oix,  a  vVnne  (Uï  llrelai^iie,  ;i  ('lande  de  Fi'Miice 
et  à  François  P*",  qui  le  ht  (uitrer  dans  le  trésoi-  de  la  ('(miuiuie  ii  s;i  fon- 
dation en  1530.  Mis  en  gage  nombre  de  fois  aux  xvi^  et  xvir  s.,  il  rentra 
au  Trésor  et,  en  1749,  il  fut  taillé  en  dragon  par  Gay  pour  la,  -hMoi  ation 
delà  Toison  d'or;  volé  en  1792,  il  fut  retrouvé  à  Hambourg  (mi  1796;  — 
6"  la  broche  draf/on-perle;  —  7"  une  montre  dite  «  du  Dey  d'Alger  »  ;  — 
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8»  une  plaque  de  l'ordre  de  TEléphant  de  Danemark;  —  9°  un  fac-similé 
de  la  couronne  de  Louis  XV  en  pierres  fausses,  exécuté  par  Rondé;  — 10*"  la 
couronne  dite  de  Char/emaf/ne,  pièce  moderne,  ayant  servi  au  sacre  de 
Napoléon  I'^'"  (les  picrr(>s  seules  sont  antiques);  —  11"  le  monument  commé- 
morât} f  de  la  paix  <lc  Tescheu  (travail  allemand  du  xviii«  s.). 

V'^'  viTiiiNi:.  —  Matières  précieuses  montées  en  or  et  en  émail,  vases  et 
cou])es  cii  cristal.  —  Sur  la  tablette  du  milieu  :  Amazone  à  cheval  i  xvi^  s.). 

YIc  vnmxi:.  —  Vierge  en  cuivre  doré,  que  la  reine  Jeanne  d'Evreux 
avait  otlcrte  en  V.V1\\  à  Taljbaj'o  de  .St-Denis  [un  des  joyaux  de  la  collcci 
tion  .  •  ^ 

YiT]tixi:s  DKs  1'i:nèj  iiES.  —  I"'®  (en  commençant  du  côté  de  l'entrée): 
émaux  iranslncidos  sur  relief,  travail  franco-flamand  (xiv«  s.)  ;  émaux 
peints:  jiorirail  du  peintre  Jean  Fouquet  (xv*^  s.).  —  II''  :  émaux  champ- 
levés,  fabrique  rlicuane  et  faljritjue  limousine;  plaques  (admirable  })ièce 
représentant  la  Mort  de  la  Vierge).  —  III"^  :  émaux  peints  (xyi^  s.).  — 
IY«  :  émaux  peints  (xvi'^^  s.);  Vulcain,  par  Pierre  Pénicaud;  Neptune  et 
Doride,  \)ar  Léonard  et  Martin  Limosin,  d'après  la  composition  du  Rosso. 
^►•ravée  par  J.  .Vn<lruue1  Ducerceau  ;  Concert  champêtre.  —  V^^  :  objets 
d'orfèvrerie  du  wi'  s.;  bagues;  deux  affiqnes  om  hvoches  du  moyen  âge 
(xiii''  s.);  tabatières;  montres.  —  Yl*'  :  émaux  peints  du  xvi''  s.,  de  l'ate- 
lier lies  Pénicaud,  de  Léonard  Limosin,  de  Pierre  Reymond.  —  YII«  :  sceptre 
de  Charles  Y.  chef-d'œuvre  de  l'orfèvrerie  française  au  xivc  s.;  épée  dite 
«  de  Charler/if/f//ie  travail  français  du  xii«  s.,  le  velours  du  fourreau  date 
de  Charles  X  :  fri'iiiai]  dit  «  de  St  Louis  »,  qui  ne  paraît  pas  remonter  au 
delà  de  répo(iuc  de  Ph!li])pe  le  Bel;  éperons  en  or  du  xii^  s.;  main  de 
justice  ayant  servi  à  diliérents  sacres;  livre  d'heures  de  Catherine  de 
Médicis;  Diiroir  et  /joiit/t'ni  r  de  Marie  de  J7cV//c/.s  (présent  delà  République 
de  Yenise).  -  YIII'^  :  suile  de  fémaillerie  peinte  du  xvi«  s.,  i)ar  les  Cour- 
teys,  M.  1).  Pape  et  les  autres  émaillcurs  de  Limoges.  —  IX''  :  très  beau 
jeu  de  trictrac  en  émail,  inir  Léonard  Limosin;  émaux  de  Jean  11  Pénicaud, 
aux  chairs  légèrement  saumonécis.  —  X'^  :  deux  rondaches  convexes,  par 
Pierre  Pénicaud.  —  XL  ;  eciissf)ii  ovale  en  partie  repoussé,  par  Jehan  de 
Court.  —  XIP  :  émaux  frajiçais  (xvi''  et  xvii''  s.). 

Vitrines  du  fond.  —  1''^  vitrink  {k  g.  de  la  fenêtre).  —  Boite  d'Evangé- 
iaire  de  l'abbaye  de  St-])enis  (xi^  s.).  —  (Aboire  d'Alpaïs  (émaillcrie  limou- 
sine, xiii'^s.).  —  Calice  de  l'abbé  Pélagc  (xii"  s.).  —  Reliquaire  de  St  Henri 
(\\\y  du  XII''  s.).  —  Aigle  formé  d'un  vase  en  porphyre  antique  monté  par 
l'abbé  Suger  {\u°  s.).  —  Deux  autres  vases  en  pierre  dure  antique  montés 
])ar  Suger.  —  Patène  en  serpentine  montée  en  or.  —  Reliures  byzantines 
en  argent  repoussé  (8t-Denis). 

IL'  vrnuNE.  —  Cassette  de  la  reine  Anne  d'Autriche.  —  Pièces  d'orfè- 
vr(n-i(;  (chapelle  do  TOrdro  du  St-Esprit). 

VrntiNES  EN  FACE  DES  FENETRES.  —  P"  (on  commonçaut  du  côté  du 
quai)  :  vaisselle  d'émail  de  Limoges  (xvi'=  s.).  —  IP  :  très  beaux  émaux  de 
Ivéonard  Limosin;  Henri  11^  roi  do  France,  k  cheval;  portraits  do  Fran- 
çois //,  do  François  de  lorraine,  duc  de  Guiso,  peint  en  1557  ;  de  Françoise 
d'Orléans,  ])rinccsso  do  Condé  ;  d'un  Jthingrave,  ou  comte' palatin  du  Rhin; 
lihiqiic,  ovale  roprésonlant  la  Chasse,  par  Léonard  et  Martin  Limosin  (on 
a  vouhi  voir,  dans  les  ])ersoniiugcs  du  premier  plan,  Henri  II  et  Diane  do 
i'oil  icrsj  ;  rolfret  à  couvercle  semi-c}  lindrique,  (-omposé  d'émaux  peints; 
iri's  belh!  /V//./^,  on  émail  i)nint. ilalion.  — 111'  :,  portrait  du  connétai)l(î  Anno 
do  M(n\\mi)\'m\(iy  ;  tatileaier  d'émaux  (Sto-Clia})clle),  ])ar  Léonurd  Limosin. 
—  IV'  :  .S7  J'aîd.  et  Si  Thomas  sous  les  traits  do  V amiral  (-habot  et  de 
François  /"",  admirables  émaux  peints  Ijéonard  iiimosin.  —  V*'  :  bouclier 
(^t  fas(|iie  (h'  Charles  IX,  en  or  (Miia  ilh'î  ;  aiguière  et  Tjassin  représentant! 
roxp<'<li(ioii  de,  CJiarles  Quint  conlre  Tunis,  travail  d'Anvers  (xvi"  s.). 
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A  l'extrémité  vS.  (côté  du  quai)  de  la  galerie  d'Apollon,  à  dr., 
s'ouvre  le  Grand  Salon  Carré  qui  continue  la  suite  du  Musée  de 
peinture. 

Salon  Carré.  —  Ce  salon,  qui  fait  partie  dos  i  i  tu-  <\c  Henri  IV. 

a  été  décoré  par  Dùban  ;  les  voussures 
olfrent  des  imitations  d'émaux,  des  trophées 
et  des  statues  allégoriques,  par  Simart.  Les 
tableaux,  tous  de  premier  ordre,  ont  été 
choisis  dans  toutes  les  écoles. 

i*"^  panneau  (à  dr.  en  entrant).  —  Le  Pon- 
tormo.  La  Visitation.  —  Titien.  Mise  au  tom- 
beau. —  P.  Vcronrftp.  Jupiter  foudroyant  les 
Crimes  (ancien  |)latotid  de  la  salle  du  Conseil 
des.  Dix.  au  palais  Ducal).  —  Titien.  Le 
Christ  couronné  d'épines.  —  Spnda.  Concert. 

—  Le  Corrège.  Sommeil  d'Antiope.  i^Volup- 
tueuse  scène  mythologique  dans  laquelle  se 
trouvent  réunies  les  (jualités  de  couleur  et 
de  lumière  où  ce  peintre  est  resté  sans  rival.  ] 

—  Guide.  Enlèvement  de  Déjanire  (suite  des 
Travaux  d'Hercule). 

A  dr.  s'ouvre  la  salle  Duchâtel  (  V.  le  Phin). 

—  A  dr.  en  entrant  :  Antonio  Moro.  Louis  del 
Rio  et  sa  femme.  —  A  g.  :  Memling.  La  V.  et 
l'Enf.  J.  adore;  par  des  donateurs.  —  En 
face  :  Ingres.  La  Source.  Œdipe  et  le  Sphinx. 
[G^]dipe  a  été  exécuté  en  1808,  la  Source  en 
1856.  Hs  maniuent  les  deux  extrémités  do 
la  vie  du  peintre.]  Ces  cinq  tableaux,  œuvres 

capitales,  ont  été  légués  par  le  comte  Duchâtel,  dont  on  voir  I 

{)ar  Chnpn.  —  Paroi  de  dr.  :  Ih'riiard'mo  Luini.  Nativité;  le  Clins 
e  globe  ;  Enfants  sous  une  treille  ;  Adoration  des  Maires.  —  [''rôle  n 

Curius  Dentatus  refusant  les  présents  des  ^   

Samnites  ;  Annonciation  ;  le  Christ  entre 
8t  François  et  St  Jérôme.  Ces  fresques 
magnifiques  ont  été  achetées,  en  1867,  à  la 
famille  Litta,  de  Milan. 

A  l'extrémité  de  cette  salle  et  commu- 
niquant avec  le  crrand  escalier,  s'ouvre  la 
salle  de  vente  des  photographies  (repro- 
ductions de  la  maison  Braun  et  C'*^). 
En  rentrant  dans  le  Salon  Carré. 
11^  panneau.  —  N.  Poussin.  St  François- 
Xavier  rap])elant  à  la  vie  la  fille  d'un  habi- 
tant de  Kaiip:osima  (au  Japon).  —  Rubens. 
Hélène  Fourment,  sa  seconde  femme,  et  ses 
deux  entants.  —  Raphaël.  Balthazar  Casti- 
glione.  —  Le  Corrège.  Mariage  mystique  de 
Ste  Catherine.  —  Léonard  de  Vinci.  La 
Joconde,  Monna  Lisa,  femme  de  Francesco 
del  Giocondo.  [Ce  i)ortrait,  auquel  Léonard 
travailla,  dit-on,  quatre  années  sans  l'avoir 
pleinementterminé,  et  qui  a  fait  verser  des  flots  d'encre  aux  commentateurs, 
passe  avec-,  raison  pour  l'un  dos  chefs-d'œuvre  du  maître,  du  ^enre  et  de  l'art.] 

—  Giorgion.  Concert  champêtre.  I  D'une  composition  bizarre  et  d'une  inten- 
'   de  couleur  extraordinaire  |.  —  Rembrandt.  (P)  do  femme.  —  Titien- 

PARIS.  —  21 


La  Joconde, 
par  Léonard  de  Vinci. 

biisl. 


■m  2 


MariaL;e  niysti(ju(^  de  Ste 
Catherine  d'Alexandrie, 
par  Le  Corrège. 
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Alphonse  de  Fcrrare  et  Laiira  de  Diante,  tableau  célèbre  sous  le  nom  de 
la  Maîtresse  du  Titien.  —  P.  Véronèse.  Repas  chez  Simon  le  Pharisien.  — 

T'mtoret.  Suzanne  au  Bain.  —  Ann.  Carradic.  Pictà.  —  Raphaël.  Grande 
Ste-Famille  à  lai|U(>!l('  on  altacho  d'habitude 

le  nom  do  François  I'''',  parce  que  ce  prince  ~ 
l'ayant  achctéo  avec  le  St  ^Micliel  d'un -duc 
d'Ùrbin.  la  reçut  en  grande  pompe  à  Fon- 
tainebleau. [Raphaël,  alors  à  l'apogée  de 
son  talent,  n'a  rien  produit  de  plus  parfait.] 
—  Giildo  Reni.  Suite  des  Travaux  d'Hercule. 

IIV  panneau.  —  Poussin.  Diogène  jetant 
son  écuellc.  —  Le  Bassan.  Descente  de 
croix  .  — 
Ve lasquez . 
L'Infante 
Marguerite, 
fille  de  Phi- 
lippe IV.  — 
Raphaël.  La 
BeRe  Jardi- 
nière. — 
Ec.italienue 
(xvi'^'  s.  ;  at- 
t  r  i  1j  u  é  au 
Franca).  Un 
jeune  hom- 
me. —  Jou- 

venet.  Descente  de  croix 
glorieuse. 

IV"  panneau.  —  L.  de  Vinci.  Ste  Anne, 
la  V.  et  l'Enf.-J.  —  Guifh  Renl.  Suite  des 
Travaux  d'Hercule.  —  P.  Véronèse.  Ste- 
Famille.  —  Le  Guerchin.  Les  Saints  pro- 
tecteurs de  Modôno. 
portrait.  —  P.  Véronèse.  Noces  de  Cana.  [On  reconnu 
Fi-ançois  l*^'",  Charles  Quint,  le  sultan  Soliman  I", 
.M.'iric  In,  (  lioliiiuc,  reine  d'Angleterre,  le  mar- 
'  ïliiasi,  le  ni.'in|uis  <h^  Pescaire,  Vittoria 
a,,  etc..  (M,  d.'ins  groupe  des  musiciens, 
Paul  Véronèse  lui-même,  jouant  de  la 
son  frcre  Benedetto,  Titien,  vêtu  d'une 
ro))o  rouge,  et  Tintèrent.  |  -  -  Titien.  L'Homme  au 
gant.  —  liera.  Liiini.  SoniincMl  do  l'bhil".  J.  - 
Titien.  François  I"'.  —  An»,  ('tirrachc.  Api)ari- 
tifui  <b'  la  V.  à  Si  jjiic  et  à  Stc  Catherine.  ■ — 
Rayihaël.  St  Michel  terrassant  le  Démon.  — 
Guiilo  lieni.  Suite  des  Travaux  d'Hercule. 

A  la  siiite-  du  Salon  Carré  s'ouvrer  la  Grande 
Calerie,  dans  laquelle,  immédiatemcMit  à  dr.,  on 
trouve  la  salle  dite  <les  Se})t-Mètres. 
Salle  des  Sept-Mètres.  —  Ecole  italienne.  — 
saMe  cist  consarTce  aux  peintres  italiens 
précnrseiii's  ou  contemporains  do  la  Renais- 
sance.    -  Au-dessus  do   la  porte  :  fresque  de 

ht.  M(u/Ii(iiia,  do  l'école  do  Kaphacl,  achetée  par  l'Etat,  en  1873,  au  prix 


Laura  de  Diante, 
par  Titien. 


Stc-Fanii  i      >    i  i  niçois  1' 
par  Kaphacl. 

Barocci.  Vierge 


—  N.  Poussin.  Son 

\':\\\  b'S  ronvives: 


(pus  c 

C()l)ll! 

outre 
viole, 


Portrait    de  Fran- 
çois I"  par  Titien. 


'>()7.:.0()  fr. 
Fn  faisant  le  tour  do 


dr.  à  g.  :  Piero  tll  (\ 


Noces  de  Tliétis  et  ' 


étage. 
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Pélée.  —  Le  Pcruf/ui.  St  Paul.  —  Ben.  GJtirlandaJo.  Le  Christ  marchant 
au  Calvaire.  —  Lor.  di  Credi.  La  V.,  lEnf.  et  deux  Saints.  —  Cos.  /iosselli 
(attribué  à).  Vicriro  ^rlorieusc.  —  Ben.  Gozzoli.  Triomphe  de  St  Thomas 
d'Aquin.  —  Fra  Angelico.  Couronnement  de  la  V.  (sur  la  prédelle,  Miracles  do 
St  Dominique  .  Martvrc  des  Sts  Côme  et  Daiiiien. 

—  Gentile  da  Ftibriano.  La  V.  et  l'Enf.  —  Taddeo 
Gaddi.  Prëdelle.  —  Cimaàue.  La  V.  aux  Anges. 

—  Giotto.  Saint  François  d'Assise  recevant"  les 
stigmates  [^Giotto  (L^^ô-lSSô)  fut  le  véritable 
fondateur  de  l'art  italien  auquel  il  commu- 
niqua une  puissante  impulsion.  Ce  tableau  est 
une  œuvre  de  jeunesse,  où  ne  se  révèle  point 
tout  entier  le  grand  homme  qui  fut  •  peintre, 
sculpteur,  architecte  et  ingénieur.] —  I\  Uccllo. 
Bataille.  Portraits  en  buste  de  (iiotto,  P.  Uccello. 
DonatcUo,  Bunelleschi  et  Giov.  Manctti.  —  Fra 
Fil.  Lippi.  La  V.  et  l'Enf.  entre  deux  saints 
abbés.  La  Nativité.  —  J'ictro  dcllti  Fraucpsca. 
La  V.  et  l'Enf.  J.  —  Dom.  Ghirlandajo.  La  Visi- 
tation. Un  vieillard  et  son  jx'tif-lils.  —  Ma  'niardi. 
La  V.  et  l'Knf.  —  Botticelli.  La  V.,  l'Enf.  J.  et  .  ,  .  ,  , 
St  Jean.  Madone  du  Magnificat.  '^amt  François  d  Assise 

Grande  Galerie.  —   La  Grande-Galerie,   à     recevant  les  stigmates, 
peine   commencée  par   Charles  IX,  fut  con-     P'^^  Giotto. 
struite  sous  Henri  IV,  mais   ne  fut  achevée 

que  sous  Louis  XIV.  Longue  de  275  m.,  large  de  10  m.,  et  divis('ie  en  tra- 
vées, elle  est  consacrée  aux  écoles  italienne,  espagnole,  allemande, 
anLdaise  et  flamande. 

//.  —  Quand  on  aura  vu  les  tableaux  de;  la  paroi  de  dr.  d'une  travée, 
l'ira,  ou  revenir  au  commencement  do  la  travée  pour  voir  les  tableaux 
iu  paroi  de  g.  dans  l'ordre  que  nous  indiquons,  ou  lire  notre  dcscrij)tioij 
en  sens  inverse. 

Travée  A.  —  Ecole  italienne.  —  A  dr.  :  Spcujna.  La  V.  et  l'Enf.  —  Le 
Pérufjin.  8te-Famille.  —  Le  Francia. 
Christ  en  croix.  —  Le  IHnturiccliio.  La 
V.  et  l'Enf.  —  Cos.  Tura.  Pietà.  —  Alber- 
tinelli.  La  V.  et  l'Enf.  —  Francia.  La 
V.  et  des  Saints.  —  A.  del  Sarto.  Ste- Fa- 
mille. Andréa  Fausti.  —  Jufes  Romain. 
Nativité. 

A  g.  :  Sif/norelli.  Adoration  des  Mages. 

—  Baff".  del  Garbo.  Couronnement  de  la  \ 

—  Piero  di  Lorenzo.  Couronnement 
la  V.  —  Fra  Bartolommco.  V.  glorieuse. 
Bronzino.  (g;  d"un  sculpteur.  Ste-Famille.  - 
A.  del  Sarto.  .Ste-Famille.  —  Borfjofjnone. 
St  Augustin  et  un  donateur.  St  Etienne 
et  une   donatrice.   —  Fr.    Sacchi.  Les 
Quatre  Docteurs  do  l'église.  —  L.  de  Vinci. 
St  Jean-Baptiste.  La  V.  aux  rochers.  Por- 
trait présumé  de  Luerezia  Cruvolli,  connu        V i.si Laliun,  pai- (ihirlandajo. 
sous  le  nom  de  la  Belle  Ferronière.  lîac- 

chus.  —  Solario.  Charles  d'Ainboise.  La  V.  au  coussin  vert.  Tête  do 
St  Jean-Baptiste.  —  Bern.  I^uini.  Forge  de  Vulcain.  Salomé  recevant 
la  tête  de  St  Jean-Baptiste.  Ste-Famille.  —  Beltraffio.  La  V.  do  la 
famille  Casio. 
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Sur  un  écran,  au  milieu  :  David  vainqueur  de  Goliath  (table  d'ardoise 
peinte  des  deux  côtes). 

Travée  B.  —  A  dr.  :  P.  Véronèse.  J.-C.  succombe  sous  le  poids  de  la  croix. 
'Vit II' Il .  St  Jérôme.  —  Lolto.  La  Femme  adultère.  —  Titien.  Jupiter  et  Antiopc 
[sujet  traité  par  le  Corrège  (Salon  Carré);  il  est  intéressant  de  comparei 
les  deux  manières;  dans  le  tableau  de  Titien,  le  paysage  est  magnifique 

—  Jiepolo.  Cène.  —  Fr.  (îuardl.  Salle  du  Collège,  au  Palais  Ducal  à  Venise 

—  Canaletto.  La  Sainte  et  le  Grand  Canal  à  Venise.  —  Guardi.  Vues  de 
Venise.  —  P.  Véronèse.  Evanouissement  d  Estlier.  St  Marc  couronnant  le? 
Vertus  théologales  (plafond  du  palais  Ducal).  —  Panini.  Intérieur  de  Saint 
Pierre  de  Rome.  —  Avn.  CarracJœ.  Chasse.  Pèche.  —  Guido  Iteni.  St  Sébas- 
tien. —  Doiiiiiiujuhi.  Sto  Cécile.  —  Dom.  Feti.  Mélancolie. 

A  g.  :  Mantcfiun.  La  Sagesse  victorieuso  des  Vices.  —  Giov.  Be.Uini.  Lî. 
V.  entre  St  Pierre  et  St  Sébastien.  —  Mantegna.  La  V.  de  la  Victoire.  [Belk 
allégorie  chrétienne  en  l'honneur  du  marquis  de  Mantoue,  Francesco  d 
Gonzaga.]  Le  Calvaire.  Le  Parnasse.  [Allégorie  païenne  où  l'artiste  montre 
une  grande  et  rare  science  de  l'antiquité.]  —  Gent.  Bellhii.  (p)  d'homme.  — 
Antonello  de  Messine,  (p)  d'homme,  dit  le  Condottiere.  —  Carpaccio.  Prédi' 
cation  de  St  Etienne  à  Jérusalem.  —  Cima  da  Conegliano.  La  V.  et  l'Enf 

—  Palma  le  Vieux.  L'Annonce  aux  bergers.  —  Giorçjione.  Ste-Famille.  — 
Catena.  (p)  d'homme.  —  Montcupui.  Concert  d'enfants.  —  Sch.  del  Piomho 
Visitation.  —  Montagna.  Ecce  homo.  —  Titien.  La  V.,  TEnf.  J.  et  saints. 

—  Titien.  Ste-Famille.  Les  Disciples  d'Emmaiis.  La  Vierge  au  Lapin.  Allégorie 
on  l  iionncur  d'Alphonse  d'Avalos,  marquis  de  Guast.  Portraits.  —  Véro- 
nèse. Les  Disciples  d'Emmaiis.  —  Tilien 
Concile  de  Trente.  —  ?'////o/vV.  (Ri  d'homme 
Le  Paradis.  —  P.  Véronèse.  Jeune  l'emnie.  Lf 
Calvaire.  —  Calcar.  Jeune  homme. 

Travée  C.  —  A  dr.  :  Pérugin.  La  Vierge.  St 
Sébastien.  —  Sjnuina.  La  Nativité. 

A  g.  :  Raphaël.  Portraits.  St  J(^nii-Baptiste 
<l;uis  le  désert.  A])olh)n  (^t  Mavsyns.  l\a  V. 
;in  (iia(h>me  l)hni.  Ste  Mai'gueril(>.  Si  (leor- 
gcs.  Sic  FainiHe.  Jeanne  d'Aragon  [la  tète 
csi  '\c  Kafiliaid,  le  reste  elo  Jules  Romain]. 

Jules  l)()iii(iin.  Triomphe  de  Titus  et  de 
\  (>si)asi(Mi.       /{ap/iacL  8t  IMichel. 

Tr.n'èe  D.  A  dr.  :  Le  Caravage.  Aloi 
de  \\'igiia(  (iurl ,  grand-maître  de  Malte.; 
('oncert.  Mort  de  la  V.  —  Salvator  Rosa. 
Paysage.  Bataille. 

Ecole  espagnole.  —  A  dr.  :  CuUantàs. 
P>uisson  arelent.  —  Mvrdlo.  Miracle  de 
S.  Diego,  dit  Cuisine  des  Anges.  —  Ribera 
(attribué  à).  Ensevelissement  du  Christ. 

A  g.  :  H errera.  St  Basile  dictant  sa  doc-i 
trine.  —  Ribera.  St  Paul  ermite.  Le  Christ 
au  tombeau.  Adoration  des  bergers.  — 
A/iirifh).  Immacuh'^e  Con(Hq)l ion.  —  Veîns- 
Murillo.  L'Immaculée  Conception.  Naissance 
de  la  Vierge.  Jeune  Mendiant.  Ste-Famille.  -  Velasquez.  Philippe  IV.  — 
Zirr/nirti/i.  l-'unéraillcs  d"un  évrcpuî.  Goi/n.  Jeune  f(Mnmo.  —  Zurbaran. 
St  Pierre  Nolasque  et  St  Raymond  de  Pennafort.  —  Goi/a.  La  Ficmmo  à 
l'évciilaiL  1''.  (iiiinemardet,  anil)assadeur  de  France  en  n'.)8. 

Ecole  anglaise.  —  A  dr.  :  liuningUm.  VieiUe  (iouvernante.  —  W/ii/worth. 
Sir  Tlioiiias  La\vr(>nc(\  — J/opprier.  Comioiisci  d'Oxfor<l.  —  Gpie.  Femmo  on 
Ijhiiic.       Itonhigloii .  Vue  do  Venise.  Parc  do  Versailles.  —  lt(unsay.  Char- 


lmmaciih';e  Conception, 
j)ar  Miirillo. 

giu-z.  liéunion  de  |;or(raits.  — 
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-Sophie  de  Mecklembourg-Strelitz,  princesse  de  Galles.  —  Consiahle. 
L  arc-en-ciel.  —  Phillips.  Lamartine. 

A  g.  :  Boninfiton.  ^Nlazarin  et  Anne  d'Autriche,  François  I'^'"  et  la  Du- 
chesse d'Etampes. —  ixomney.  ^ïv  io\\n  Stanley.  —  Hoppner.  Jeune  femme 
et  jeune  garçon.  —  Consiable.  Baie  de  AVeymonth.  —  Luirrence.  M.  Anger- 
ste'in  et  sa  femme.  —  Raehvrn.  Mrs  Machonichic  et  nn  ciifani.  Vu  invalide 
delà  marine.  —  C'ons^«6/e.  Le  Cottage.  — Mulreadij.  L'Abreuvoir. —  liceclnj. 
Frère  et  sœur. 

Ecole  allemande.  —  A  dr.  :  Denner.  (g)  de  femme.  —  Heinsius.  Mme  Vic- 
toire, tille  de  Louis  XV.  —  Kaufmann.  La  baronne  de  Krûdner  et  sa  lille. 
—  Seibold.  Son  (P;.  —  Merujs.  Christine  de  Sax{\  reino  d'Espagno.  -  /u'. 
de  Cologne  (xv*^  s.).  Tableau  à  trois  compartinionts  :  la  Crue,  I)csc(Mito  do 
croix.  vSt  François.  —  Durer.  Tète  de  vieillard.  —  Mujiiou.  INid  do  pin- 
sons. —  Cranach.  (P)  d'homme. 

A  g.  :  Holbein  le  jeune.  L'astronome.  Nicolas  Kratzer.   Sir  Kicliard 


i'ortra;!  u  i'.raiiiic,  [lUi-  Teulaiioji  do  Si,  AnLomo,  i)ar 

Hans  Holbein.  David  Tcniers  le  jeune. 


Southwcll.  Anne  de  Clèves.  Erasme.  Guillaume  Warham,  archevêque  do 
Cantorbéry.  —  Ec.  de  Cologne  (.xv^  s.).  DoscmmiIc  do  croix.  —  Holbein. 
Thomas  More,  grand  chancelier  d'Anglotorr(>.  —  Cmniiolt  (liltinç/er.  Ado- 
ration des  Mag(;s.  —  L.  Cranach.  Portrait  «riioinmc  A'("nus. 

Travée  E.  —  Ecole  flamande.  —  A  dr.  :  Van,  dcr  Mciden.  Arrivée  de 
Louis  XIV  au  cam[)  devant  Maëstricht.  —  Porbtts.  Henri  IV  (2  portraits). 
—  lioucqnet.  Un  porte-étendard.  —  Van  der  Meid.rn.  Entrée  de  Louis  XIV 
et  do  Marie-Thérèse  à  Arras.  —  liubens.  Triom])lie  de  la  Religion.  — 
Ph.  de  Charapaigne.  Petite  tille.  Mansard  oi  Pr  rrault.  Son  (p).  La  Mère 
Arnauld  et  sa  s(eur,  religieuses  de  Port-Ko\ al.  i'cniine  inconnue.  Le  Christ 
mort.  Jeune  lille.  Robert  Arnaud  d'Andilly. 

A  g.  :  Brueghel  de  Velours.  Bataille  d'Arbelles.  —  Franck.  Ulysses  l'ocon- 
naissant  Achille  déguisé  en  fornrno.  -  Teniers.  Le  Fumeur.  —  l'urbns.  Marie 
Médicis;  Guillaume  de  Vaii-.  —  O/lo  Vi'nins.  IjO  Pointre  vt  sa  famille. — 
'ditH  Cocx.  Réunion  d(;  l'\'unillo.  —  HubriiH.  K\\o  servi  par  un  ange, 
•miers.  L'Enfant  prodigu(ï.  Ton  talion  do  St  Antoine.  Intérieurs  de  cabaret. 
•  do  village.  Œuvres  de  Miséricorde.  —  J{idjc/is.  La  V.,  l'Enf.  J.  et  un 
entourés  d'une  guirlande  do  fleurs. 
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Charles  I",  roi  d'Angleterre, 
par  Van  Dyck. 


Travée  F.  —  A  dr.  :  Jordaens.  Les  Quatre  Evangélistes.  Concert  après 
le  repas.  Jésus  chassant  les  vendeurs  du  temple.  Le  Roi  boit.  Jugement 
dernier. 

A  g.  :  Rubans.  Elisabeth  de  France,  fille  de 
Henri  IV.  La  Fuite  de  Loth.  La  V.  entourée 
dos  Sts  Innocents.  —  Van  Dyck.  Jean  Grusset- 
Richardot  et  son  fils  [toile  célèbre  connue 
sous  le  nom  de  l'Homme  à  la  fraise].  — 
Rubens.  Adoration  des  Mages.  La  Kermesse. 
—  Vcm  JJijck.  Les  Enfants  de  Charles 
Isabelle  d'Autriche. 

Salle  de  Van  Dyck.  —  Do  dr.  à  g.  :  Rubens. 
Trois  tableaux  de  Thistoiro  de  Mario  do  Médi- 
cis  [Y.  ci-dessous,  salle  de  Rubens)  :  la  Nais- 
sance, le  Gouvernement  de  la  Reine,  l'Edu- 
cation. —  Van  Dyck.  Son  portrait.  —  Ruhens. 
Le  Tournoi.  —  Van  Dyck.  Un  homme  et  un 
enfant.  Charles  I"  d'Angleterre.  [Œuvre  ma- 
gnifique que  la  Dubarry  disputa  à  l'impéra- 
trice de  Russie,  pour  conserver,  disait-elle, 
un  portrait  de  famille  ;  le  page  du  roi  s'appe- 
lait Barri.]  Dame  et  sa  fille.  François  do 
Moncade.  La  Vierge  aux  donateurs-.  —  Rubens. 
Thomyris,  reine  des  Scythes,  fait  plonger  la 
tête  de  Cyrus  dans  un  vase  plein  de  sang.  — 
Crayer.  Ferdinand  d'Autriche,  gouverneur  des  Pays-Bas.  —  linbens. 
Marie  de  Médicis  en  Eollone.  —  Ph.  de  Champaùjnc.  Richelieu.  —  lîubciis. 
Le  Christ  en  croix.  —  Ph.  de  Chamriaiijne.  Louis  XllI  couronné  par  la 
Victoire. 

Salle  de  Rubens.  —  Cette  salle,  longue  de  45  m.,  large  de  15,  haute 

do  lo,  d'une  belle  ordonnance  et  d'unc^ 
décoration  harmonieuse,  est  l'œuvre  de 
M.  lvo<l()n,  architecte  du  Louvre.  ¥A\c 
est  consacrée  à  18  toiles  (les  trois 
autres  sont  dans  la  salle  précédente) 
do  l'histoire  de  Marie  de  Médicis 
(rogardor  altcriKitivoment  de  g.  à  dr. 
])()ui'  suivre?  l'ordre  chronologique). 
C(>tto  niagnilique  suite,  commandée  à 
Ruhons  on  10-JO  par  Marie  d(i  Médicis, 
])our  la  décoration  do  la  galerie  du 
Luxembourg  (lu'elle  venait  de  faire 
construire,  comprend  iM  tableaux,  plu> 
les  portraits  de  Marie  de  Médicis,  de 
son  père  et  de  sa  mère.  —  Autour  de 
la  salle,  14  cabinets,  2  vestibules  (M 
2  passages  sont  consacrés  aux  toiles 
des  écoles  flamande  et  hollandaise. 

On  monte  G  marches  de  l'escalier  de 
la  salle  de  Van  Dyck  et  l'on  tourne^  .i 
dr.  A  l'extrémité  du  vestibule  (m. 
entre  à  dr. 

i'"'  cabinet.  —  Kc.  flamande  (xv«'  s. 
La  Salutation  angélique.  —  Gérard  David  (attribué  à).  Noces  de  Cana. 
ICc.  ûamaMdc  (xVt«  s.).  Triptyque.  La  V.  et  les  donateurs.  —    Van  drr 
Weijden.  Déposition  de  croix.  —  Van  Eyok.  La  V.  au  donateur.  [Le  donateur 
s(;rait     cliancelier  Rollin  ;  peinture  d'une  exquise  finesse  et  d'un  riche 


1.1;.  J 


La  \  i(  rg(?  au  thjiiateur, 
par  Van  Kyck. 


etnge. 


SALLE  DE  RUDENS. 


Le  J>anquior  ot  sa  l'cmiiic, 
par  Qucnliii  Matsys. 


coloris  d'une  conservation  étonnante.]  —  Memling.  St  Jcan-Baptisto, 
Ste  .Marie-Madeleine.  —  Memlinf/.  Triptyque  :  Martyre  de  St  SébasticMi  ; 
la  Résurrection;  TAscension.  —  Ec.  flamande  (xv^  s.").  L'Enfer. 

2'  cabinet.  —  Brueghel.  Parabole  des  aveugles.  —  Q.  Matsys.  Le  Banquier 
et  sa  femme.  —  Gérard  de  Saint-Jean. 
Résurrection  de  Lazare.  —  Ant.  Moro  attri- 
bué à).  'P  présumé  d'Edouard  VI,  roi 
d'Angleterre.  Le  Nain  de  Charles  Quint.  — 
Van  de  Venjic.  Fête  à  roccasion  d'une 
trêve  entre  Espagnols  et  Hollandais  (1609). 

3'^  cabinet.  —  Mierevelt.  (P)  de  femme. 

—  Ec.  hollandaise  fxvii*  s.).  Une  chambre 
de  rhétorique.  —  Mierevelt.  (P)  d'homme.  — 
P.  Codde.  Dame  à  sa  toilette. —  Franz  Hais. 
Famille  van  Beresteyn  de  Harlem.  —  H.  Pot. 
Charles  I*"",  roi  d'Angleterre.  —  Er.  Hais. 
Descartes.  Nie.  van  Beresteyn  et  sa 
femme. 

4°  cabinet.  —  Paysages  de  VaJi  der 
Ncer,  Vlieger,  Both.  —  Marines  de  Van 
Goyen  et  de  Salomon  Rinjsdael.  —  Dirlc 
Hais.  Festin  champêtre.  —  De  Hcem. 
Dessert.  —  Craesbeck.  Le  Peintre  peignant 
son  portrait. 

5'=  cabinet.  —  Isaac  van  Ostade.  Famille  du  peintre.  Canal  gelé.  Halte 
de  voyageurs.  La  Halte.  Fumeur.  —  Van  der  Hdst.  (g)  d'homme  et  de 
femme. 

6'  cabinet.  —  J.  Ruysdael.  Le  Buisson.  —  Vaii  der  Hrhl.  .Jugement  du 
prix  de  l'arc.  —  ./.  Jinysdacl.  Entrée  d'un  bois.  —  "Van  der  Heyden.  Village 
en  Hollande.  — /.  Jimjsdarl.  Tempête  sur  les  côtes  de  Hollan<l(\  --  Van. 
der  Hf'i/den.'YïUo  do  Hollande.  —  Terburg.  Leçon  de  musique.  —  Mc/sh. 
Cuisinière.  —  /.  Jini/sdarl.  Coup  de  soleil.  -  -  Metsu.  L(v;oii  <1(>  iiiiis!(|ue. 
Marché  aux  herbes  d'Amsterdam. 

7"  cabinet.  —  Pottcr.  Le  'Vjis  de  la  Hay 
de  garde.  —  P.  Potter.  La  Prairie.  —  Tcrhiirij.  \ 
Canal  glacé.  —  Hobbema.  Moulin  à  eau.  —  V 
Hobhema.  Paysage.  —  Van  de  Velde.  Plage  d 
Jardin.  Charlatans  italiens. 

8"  cabinet.  —  Toiles  de  Decker^  Phil.  van  Di/ck,  /Jcrc/iam. 

On  traverse  Textrémité  O.  do  la  salle  de  Rubcns. 

9"  cabinet.  —  Toiles  de  Van  der  Wer/f,  Wouwerunni ,  \\V 
Heide. 

10*=  cabinet,  —  /.  Ver  Meer.  Dentellière.  —  Terburg.  Le  Galant  militaire.  — 
Van  der  Heyden.  La  Maison  do  ville  d'Amsterdam.  —  Bcga.  Intérieur  rus- 
tique. —  J.  Steen.  Fête  flamande.  —  Mieris.  La  Cuisinière.  —  Nelscher. 
Leçon  de  basse  de  viole.  —  J.  Stem.  La  Maiivais(;  ('onipagnie.  —  Netscher. 
Leçon  de  chant.  —  Mefsa.  Militaire  et  jeune;  danie. 

11''  cabinet.  —  P.  de  Hooch.  Maison  hollandaise.  --Cuyp.La  Promenade.  — 
Wynanls.  Paysage.  —  Cuyp.  Paysage.  Portrait.s  (reniants.  Le  Départ  pour 
la  promenade.  —  J'.  de  Hooch.  Intérieur. 

12' cabinet.  —  Ad.  van  Ostade.  Le  Maître  d'école.  -  Gérard  Dou.  f.'Arra- 
cheuf  de  dents.  Cuisinière.  Le  Tronijjotte.  l'^picicrc  de  villaiic;.  M(MiaL:èr('. 

—  G.  Elinck.  (p)  do  petite  fille.  —  Rembrandt.  Son  portrait.  IMiiiosftplic  en 
méditation.  —  fî.  JJou.  Son  —  Rendrrandt.  Son  iPj.  -  /''.  liol.  Un  niallié- 
maticien.  —  Gérard  Dou.  Lecture  de  la  Bible.  La  Femme  hydropique  un 
chef-d'œuvre     Le  Ménage  du  Menuisier.  —  Hciuhriunl [.  Jeune  lioninie. 

13'=  cabinet.  —  Rembrandt.  Son  (Pj.  Intérieur  de  boucherie.  Vieillard.  Les 
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Pèlerins  d'Emmaûs.  Le  Bon  Samaritain.  L'Ange  Raphaël  quittant  Tobic. 
Vénus  et  l'Amour.  St  Mathieu.  Son  (p)  âgé. 

14*^  cabinet  (ce  cabinet  et  les  deux  suivants  renferment  les  tableaux 
hollandais  de  la  collection  La  Caze).  —  Terburg.  Leçon  de  lecture.  — 
Ad.  van  Ostade.  Intérieur  d'école.  —  Is.  van  Ostade.  Scène  d'intérieur. 

  —  Mie7'evelt.  (P)ide  femme.  —  G.  Don. 

|H|MH|^^^^^^^^aBBjBH|'  Vieillard  lisant.  —  Rembrandt.  Baigneuse. 
||^H^^^^^^^^|^^H^^H|  Femme  au  bain.  —  Brekelenkam.  Con- 
^^^^^^^^^^^^^H^H^H  —  J.  Steen.  Repas  de  famille. 

l^^^^^^^^^^^f^^^^^Hl  —  Nie.  Maas.  Benedicite.  —  Rembrandt. 
^^^^^^^^^^^^^^SB^^^Êk    ©  d'homme. 

i^^^^^^^^^^^^^^^H^^Hi  15^  cabinet.  —  Is.  van  Ostade.  Paysage 
^^^B^KÊ^^^^^^^B^^^Êê    d'hiver.   —  Va?i   der  ffar/en.  Plaine 

^^^^HH^^^^^H^^^^^H  Harlem.  —  Broiaver.  Fumeur.  —  Won- 
■^^H||[nBnBH|H^^^^H    werman.  Les  Pèlerins.  —  Adr.  van  Ostade. 

I^^^^BjKmmfe^^^^^^^^BI    Le  Buveur.  Le   Liseur.  —  /.  Ilavestcin. 
|^^^^H^|HHH|^^^^^^H    (g)  de  femme.  —  Fr.  Hais.  La  Bohémienne. 
j^^^^^^^^^^^^^^^^^Hi    (g)  de 
j^^^^^^^^^H^H^H        16'  Van 
W^^^Ê^^^^^^^^^^^^^^KÊ  —  David  Teniers.  Le  Qwr- 

i^^^^^^^^^^PW^^P^^^M    teur,  le  Ramoneur,  etc.  — Ruljens.  Marie  y\v 
Médicis.  Elévation  de  croix.  —  D.  Teiiwi's . 

Les  Pèlerins  d'Emmaiis,         Les  Joueurs  de  boule.  —  Jhibens.  Philu- 
par  Rembrandt.  pœmen  reconnu  par  une  vieille  femme.  - 

Van  Dyck.  Martyre  de  St  Sébastien. 

De  la  salle  de  Rubons,  le  visiteur  devra  revenir  sur  ses  pas  pour  trouver, 
à  g.,  la  porte  conduisant  aux  Petites  Salles. 

Petites  salles.  —  Sau,!:  I.  —  Ecole  italienne  (petites  toiles).  —  Do  g.  à 
<lr.  :  Le  (la /'ofdfo.  SonniuMl  do  l'Enf.  J.  —  A  un.  ( '<i i-iutchc .  Soinincil 
J'iMif.  J.,  dit  «  lo  Silence  du  Carraclic  ».  —  (iunto  Jicn.i.  Ma»l(;lein(\  T^ccc 
lionio.     -       Olindanu.  Mars  et  Vénus.  —  C.  Maralla.  Mario-MadoIiMnc 
Rospiglinsi. 

Saii  i:  Il  ic('t(n  salle  et  la  suivante  sont  consacrées  aux  origines  do 
l'iMole  française,  xv  ci  xvi«  s.).  —  Ecole  fran- 
çaise. —   De  (Ir.  à  g.  :   Ecole  d'Avignon  (vers 
i  r/T)).  IjO  Clirisl,  Si  Agricole  et  un  Donatenr.  — 
,/.    l''(ni('(jucl .    Charles    \'1L         Nie.  Froment. 
(ryVvignon.  Le  roi   K(M1(;  et  sa  seconde^  teninu', 
-b^aïuKi  «le  Laval.      Ecole  française  (vers  1170). 
Retable  du  Parlement  de  Paris.  Le  Calvaire. 
Jc/ian  l\'rre<il,  dit  Je/ian  de  Paris.  La  V. —  Jenn 
/''onr(/n('t.    (luillaumo   Ju vénal   des  Ursins.  - 
/>c  Ahritre  de  Moulins.  Sto  Madeleine  et  une 
d()nai  ric(î.  -—  ICc.  française  [dnlTO  15*25  et  15:51). 
(uiillannKî,  seigneur  do  Montmorency.  —  Jean 
Malouei  et  Henri  Bellechose.  Dernière  comniu 
nion  et  Martyre  do  St  Denis. 

Au  centre,  dessins  rehaussés  do  couleurs  ei 
(Mihiminures  de  missels,  xiv«  et  xv"  s. 
11,  Sallk  111.  —  De  dr.  à  g.  :  Kc.  de  Fontai 

j)ar  François  (;ion(!t  .  nehieau  (xvi"  s.).  Diane.  —  Nombreux  j)otil,s  por 
traits  intéressants.  — François  Cloue  t.  Henri  11, 
Charles  TX,  Klisal)elh  d'An  (riche,  femme  do  Charles  IX.  —  (Uouet  (attri- 
bué ii).  François  I'•^  —  Jean  Cousin.  Jugement  dernier.  [Tableau  célèbre 
du  premi(U'  peintre  véri(,abl(înH!nt  français.  Il  a  été  peint  pour  h's 
Minimes  «lu  nois  d(i  Vinc(uin(îs.  «  ('e-  <pii  frappe  dans  cette  œuvre, 
c'est  la  cb-ir(,('  <le  l'ordonnance,  la  sobriété  du  coloris,  l'harmonie  de  la 
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pensée  et  de  la  forme.  En  l'examinant  de  près,  on  y  trouve  une  aiiatomio 
savante,  des  nus  superbes,  un  dessin  hardi,  fier  et  pur  ».]  —  Ec.  française 
(xvi*  s.)-  Bal  à  la  cour  de  Henri  III. 
Au  milieu  de  la  salle,  dessins  du  Primatico. 

Salle  IV  ou  de  Lesueur.  —  Suite  de  tableaux  représentant  la  Vie  de 
St  Bruno,  exécutée  par  Fustac/ie  Lesueur  pour  le  couvent  des  Chartreux, 
situé  sur  les  terrains  qu'occupe  actuellement  le  jardin  du  Luxembourg.  [La 
mort  de  St  Bruno  est  le  chef-d'œuvre  du  peintre  dans  cette  collection.] 

Salle  V  ou  de  Lenain.  —  De  g.  àdr.  :  Rciiiomont  de  Si,  Pierre.  Henri  II, 
duc  de  Montmorency.  Forge.  Portraits  dans  un  intérieur.  Jeunes  gens 
jouant  aux  cartes.  Réunion  do  famille.  Retour  de  la  Feiia'ison.  Pro- 
cession dans  une  église.  ?sativil(>. 

On  traverse  le  palier  i sarcopliaires  étrusques)  de  lescaluM'  du  pavillon 
Mollien,  sur  lequel  s'ouvr(\  a  dr.,  la  ijalerio  Mollion. 

Galerie  Mollien.  —  Ecole  française  du  XVI'  s.  -  Panneau  de  dr.  —  Nom- 
breuses toiles  de  Puu.ssiit,  d(^  Lchnni  et  de  Lesueur.  —  Seb.  Bourdon. 
René  Descartes.  —  CL  Lofram.  Manne.  —  Poussin.  Apollon  amoureux 
de  Daphné.  [Dernier  tal)l(^aii.  laisse  inachevé.]  —   Valentin.  L'Innocen(X) 

j  de  Suzanne  reconnue.  —  Martin  Lambert.  Portraits.  —  Lesueur.  Prédication 

ide  St  Paul  à  Ephèse.  (Un  des  j)lus  licanx  tal)l(\'m\  de  1  (M;()h;>.  trancaisc.  i  — 
Claude  Lorrain.  Port  de  mer  au  soleil  coucliaiii.  Fcle  vilhiizcoise.  — 
Valentin.  Concert.  —  (JL  f^e/ebrre.  Un  maître  et  son  (devc^.  —  Cl.  Lorrain. 
David  sacré  roi  par  Sa- 
muel, sous  le  portique  d  un 

;  palais.  [Magnitiquo  })ay  sa- 
ge.] —  Zai^/vj//,^  de  la  //i/ii 
Nicolas  V,  devant  le  corps 
de    St  François   d  Assise. 
[Le  secrétaire  du  pape  se- 

|rait  le  portrait  du  peintre.} 

—  Cl.  Lorrain.  Vori  do  mer. 

—  lîigaud.  Robert  ûa  Cotte. 
Entre  les  deux  portes  :  — 

Bo7i   /Ujidofjne.    St  F)eijoît 
ressuscitant  un  enfanl. 

Panneau  de  g.  (en  conti- 
tiiiant  à  faire  le  tour).  — 
lîifjaud.  Marie  Serre,  mère 
le  Rigaud  (-2  profils  en 
regard  sur  une  même  toile). 
[Présentation    au  Temple. 

—  Poussin.  Jugement  de 
5alomon.  —  Jiif/au.d.  Philippe  V,  roi  d'Espagne.  —  Cl.  Lorrain.  Débar- 
ïuement  de  Cléopâtre  à  Tarse.  —  Poussin.  Le  Temps  soustrait  la  Vérité  aux 
itteintes  de  l'Envie  et  de  la  Discorde.  —  Cl.  Lorrain.   Ulysse  remet 

hryséis  à  son  père.  —  Poussin.  Les  Bergers  d'Arcadie.  —  M'innard.  La 
Vierge  à  la  grappe.  —  Rigaud.  Louis  XIV.  —  La  Hiire.  La  V.  ot  rKnf.  J.  — 
Lesueur.  Messe  de  St  Martin.  —  Rigaud.  Bossuet.  —  CI.  Lvfrhrre.  (p) 
l'homme.  —  Cl.  Lorrain.  PoiM:.  soleil  levant.  —  Srba.sfin,  /;<nird<>a.  Pré- 
ientation  au  temple. —- ,/owrr//r'^  Fagon.  —  J/i(/nard.  Sic  ('(■.  ilr.  —  Laïu/il- 
lère.  Le  Comte  de  la  Châtre. 

Salle  des  Portraits  des  Peintres  français  (les  poitt  aiis  sans  nom  d  au- 
:cur  sont  de  l'artiste  qu'ils  représentent).  —  Au  centre,  niaiiiiiliquc  vase  de 
>èvres. 

De  dr.  à  g.,  en  faisant  le  tour  :  JeauraC  par  Greuze.  —  ,/.  Vernrd.  par 
vlme  Lebrun.  —  Mif/nard.  —  31.  et  Mme  Mom/ez,  par  David.  —  Laurenée, 
)ar  Mosnier.  —  ,/.  Dr  ou  ai  s,  ^mv  Catherine  Lusurier.  —  Langlois,  par  David. 
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Lo  Maréchal  Prim, 
par  HcnriP^ognault. 


—  Santerre.  —  Le  Guerc)im,  —  Ch.  Lebrun,  par  Largillière.  —  Pierre 
Puget,  par  François  Piiget.  — M.  et  Mme  Vien  {Marie  Bebovl),  par  KosVm. 

—  Géricrnilt  (présumé).  —  Séh.  Bourdon.  —  Mme  Mrjée-Lebrnn  et  sa  fille. 

—  L.-Mic/iel  \avloo.  —  H.  Riqaiid.  —  Fraqonard.  —  Théodore  Rousseau^ 
par  Bubuto.   —  Joiivenet,  par  Tortebat.  —  Halle,  par  Jean  Legros.  — 

Soufflot,  par  \an  Loo.  —  Greuzc.  — 
iSicolas  Coustou,.  par  I.argilliore.  —  Séb. 
Jioiirdon.  —  Isabey,  par  Horace  Vernet. 

—  Carie  Vernet,  par  Robert  Lefèvre. 
Mme    Hautebour(j .     —     Heilbuth,  par 
Ricard,  —  Bustes  do  peintres  et,  dans 
le  haut,  de  très  belles  tapisseries  des 
Gobelins. 

Une  porte  s'ouvre  au  S.  sur  la  Grande- 
Salle  française.  C'est  l'ancienne  salle  des 
Etats,  consacrée  à  l'Ecole  française  du 
XIX*'  s. 

Grande-Salle  française  du  XIX"  s. 

—  Au-dessus  de  la  porte  :  Henri  Regnault. 
Portrait  équestre  du  Général  Prim.  —  A 
dr.,  en  faisantlo  tour  :  —  Inr/res.  M.  Cor- 
dier.  —  Baubif/?n/.  Printemps.  —  Juf/res. 
M.  Bochet.  —  Delacroix.  La  Liberté  gi 
dant   le   Peuple  ;    Dante   et  Virgile.  — 

Be<piault.  Execution  à  Grenade.  — 
T/i.  /{ousseau.  Marais  dans  lesL^i^^les.  — I^éopold Bobert.  Retour  du  Pèleri- 
nage;. -—  (Iros.  François  I"  '  et  Charles  Quint  visitant  les  tombeaux  à  St-Denis: 

—  Coiihii-t'.  Les  Romanis  de  la  décadence.  —  Pils.  Rouget  de  Flsle  chan- 
tant jxuir  lu  pi-cMiuM'e  U>\s  <(  la  Marseillaise  ».  —  L.^Bobert.  Moisson- 
neurs dans  les  Marais  Poniiiis.  —  Cou,rbet.  Ruisseau  du  Puits  Noir.  — 
David.  Mme  Morol  do  LaïK-jrrv  (H  ses  tilles.  —  Millet.  Printemps.  —  Hamon. 

Comédie  humaine.  —  David. 
Serment  dos  Iloraces. 
Ingres.  Homère  déifié. 
Millet.  Glaneuses.  —  lur/res. 
P)aigiious(\  —  (lUnjre.  lllu- 
siniis    [)(M"(lnos.   —  Corot. 
Pavsai^(>.     -  In;irrs.  l>hili- 
bert    Rivière.     -  Troyon. 
Bœufs   se  rendant  au  la 
bour.  —  luf/res.  Mme  Ki 
vière.      Roger  délivi-.iM 
Angélique.  Jeanne  d'An 
Reims.  —  DaubUiny.  A  » 
danges   en  Bourgogne. 
Devéria.  Naissance 
Henri  IV.  —  Au-dessus  - 
la   porto  qui  commun i( pi 
avec  la  (irando  (uileric 
Priai  lion.  Entrevue  de  ^  i 
poléon  I'''  et  do  l'cimpeivi 
François  IL  — Huet.  Im 
dation  do  St-Cloud.  —  Dela.roche.  Mort  (fElisabeth  d'Angleterre.  —  Ingres 
Odaliscpie;  M.  Berlin.  —  Troyon.  Retour  à  la  ferme.  —  Ingres.  Cherubini. 

—  Murilhat.    linines   au    Caire.  —  Fromentin.   Campement  arabe.  — 
mandrin.  .louiic  filh;.  —  Courbet.  La  Vague.        Sche/fer.  LanuMiiiais. 
Delacroix.  Prise  de  Constantinople  par  les  Croisés.  —  Th.  Rousseau.  Sortie 


Dante  et  \  ugile  aux  Enfers,  j)ai'  Delacroix. 


Heim.  Charles  X  distribuant  des  récom- 


Les  Glaneuses,  par  Millet. 
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de  forêt  à  Fontainebleau.  -  Scheffer.  Villeniain.  -  Flandria.  Mme  Vinet. 
—J'^f^effer  Mort  de  Gericault.  Delacroix.  Noce  juive  au  Maroc.  -  Scheffer. 
St  Augustin  et  Ste  Monique        "  '     ^-     ^  -  —        -  " 

penses  aux  artistes.  —  Cour- 
bet. Remise  de  chevreuils. 

—  Gros.  Napoléon  à  Eylan. 

—  Delaroche.  Les  Enlants 
d'Edouard  IV. — Delacroix. 
Naufrage  de  don  Juan.  - 
Vertit't.  Judith  et  Hoî<«- 
pherne.  —  Delacroix.  Mas- 
sacres de  Scio. 

On  rentre  dans  la  salir 
des  Portraits  des  peintres 
français  et  l'on  entre  à  dr. 
dans  la  galerie  Daru. 

Galerie  Daru.  —  Ecole 
française  du  XVIIP  s.  — 
Panneau  de  dr.  —  Coypet 
Persée  délivrant  Andro- 
mède. —  Tocqué.  (g)  présu- 
mé de  Mme  de  Graffigny. 

—  Laricret.    Tourterelles  ; 

M^/nJ"''^'''''    77  Dames   de    Malte   en  visite.   -  Tocqué. 

Mme  Dan-e.  -  iJesportes.  Son  (P).  -  Fraçjoiiard.  Corsesus  et  Callirrhoé. 
M..ior  1  1  a'^^'^P/'^'"''-,-  />/'oum>.  Robert  le  Lorrain.  -  Van  Loo. 
Mar  age  de  la  V.  -  Coyp.L  Son  (5.      HalU.  L'Automne.  -  /.  Vernet. 

t'ont  et  château  St-Ange.    Laricret. 

L'Hiver.  —  Sufjlpi/m.^  Martyre  dé 
bt  Hippolyte.  —  Greuze.  Têtes  de  ieune 
fille  (-2  toiles).  —  Nattier.  Madeleine. 
--  Van  Loo.  Diane  et  Endymion.  — 
/.  ^ernel.  Le  Ponte  Rotto  à  Rome.  — 
Lancret.  L'Automne.  —  Tocqué.  Marie 
Leczinska,  reine  de  France.  —  Lancret. 
L'Eté.  —  Boucher.  Diane  sortant  du 
ham.  Vénus  commandant  à  Vulcain  des 
armes  pour  Enée.  —  Lancret.  Le  Prin- 
temps. —  Frar/onard.  Leçon  de  musi- 
que. —  Chardin.  Pourvoyeuse.  —  Voi- 
riot.  Nattier.  —  Boucher.  Sujet  pasto- 
ral. —  Oudry.  Blanche,  chienne  do 
Louis  XV;  Chien  à  la  niche.  —  Chardin. 
Singe  antiquaire.  —  Lépicié.  Cour  do 
ferme.  —  Chardin.  Ustensiles  de  chasse. 

—  Tarnval.  Triomphe  d'Amphitrite.  — 
Boiicher.  Sujet  j^astoral.  —  Oudry. 
Chien  gardant  des  pièces  de  gibier.'  ~ 

—  Jioilly.  Arrivée  d'une  diligence.  —  De 
auberge.  —  /.  V^eme/f.  Clair  de  lune.  —  y>/  o//,//V  Cuisiiu 

r.X?n"n^" T^'','''^-       ^"-'i^'  P^'^'  -  Malédiction 

paternelle.  Le  ImIs  puni.  —  Greuze.  Portrait  d'homme. 
Panneau  de  g.  ^  Boucher.  2  sujets  pastoraux.  —  Lancret 
Greuze.  L'Accordée  de  village.  [Peut  être  regai  .lé  rominc  le 
du  genre. I  —  De,  Troy.  Toihîtte  d'Esther.  —  J/wy'  Vnirr- f.rhr,,,, 
Kaymond.  —  L,:pici,'.  Carhî  Vernet.  —  Chardin.  UsIcmisII 
Mwf.  Lebrun,  Son  portrait  et  celui  dd  sa  fille.  —  HiLairi 


?J<>nu 
Mann 


rortrait  (ic,  AI.  Bertin, 
par  Ingres. 

Cojonux  do  Meudon. 
<•*.  la  porte  d'une 


L'Innocence. 

flieC-d'aMivro 
.  Mni(^  AJolée- 
ïs  variés.  — 
'.  La  Lecture. 
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—  Laf/renée.  Mélancolie.  —  Hilaire.  Leçon  de  musique.  —  Van  Loo.  Halte  do 
chasse.  —  Greuze.  La  cruche  cassée.  —  Perronneau.  Oudry,  peintre  et  sculp- 
teur. —  Watteau.  Embarquement  pour  Cythère.  —  Greuze.  La  Laitière  [don 

de  la  baronne  N.  de  Kotliscliild  i.  —  Aved.  jMarcpiis  de  Mirabeau.  —  /Joncher. 

Kiilcvonicnt  d'Euro])(\  -   Moyue.  L'0l3'mpc,  esquisse  d'un  plafond.  — 

O/iiricr.  Thé,  chez  lo  })rmc(^  de  Conti.  — "  Chardin.  Benedicite.  —  Boucher. 
LlvUe;  le  Hut.  —  C/iardin.  La  Merci  laborieuse.  —  /.  Vernet.  Pa3'sage.  — 
JioKcher.  Scène  d  intérieur.  —lUignard.  Le  Grand-Dauphin,  Louis  de  Fi-ancc, 
et  sa  taniille.  —  ,/.  \ernet.  J>ai£,nieuses.  —  Chardin.  Cuisine.  —  Desportes. 

Fruits  et  gibier.  —  Chardin.  Fruits  et 
animaux.  —  Desportes.  Fruits  et  gibier. 
—  Tocqné.  Louis  de  France,  fils  do 
Louis  XV.  —  Oudry.  Ferme. 

Ici  finitla  visite  du  Musée  de  pein- 
ture. Ce  musée  se  complète  par 
trois  salles  au  2®  étage  (p.  346)  qu'il 
ne  faut  pas  manquer  d'aller  voir 
et  qui  renferme  des  chefs-d'œuvre 
d'artistes  français  du  xix®  s. 

Palier  de  Pcsealicp  Daru.  —  Deux 
fresques  de  Bofticelli,  une  fresque  de 
Fra  Atif/elico  (le  Christ  en  croix  entre 
la  Y.,  yt  Jean  et  St  Dominique),  et 
moulages  de  statues  découvertes  dans 
les  fouilles  faites  à  Delphes  aux  frais 
de  la  France  i)ar  l'écolo  d 'Athènes  :  sur 
le  palier,  à  g.,  groiiiio  do  daiisonsos, 
autour  d'une  colonne  d'acantlie:  à  dr.. 
sphinx  sur  une  colonno,  cx-\o1o  dos 
Naxicns;  sur  Ici  palier  plus  liant,  fonU^ 
moderne  d'après  le  rélè1)re  Aurige  ou 
cocher  en  broii/e  (Dolplios).  —  J^hi  l"nc(ï 
do  l'ciscalier  (pii  nionlo  droit  de  la  galo- 
rie  l)on(;]i  (  V.  i\oz-(lo-cliauss(M' i,  Vic- 
toire de  Samothrace,  slaim^  gro<  (|n(^  do 
premier  ordre,  trouvent  à,  Sanioi h l'acc 
en  1863  par  M.  Cham))oiseau  et  dont  le  piédoslal,  formé  d'onornios  blocs 
de  marbr<\  rapport!^  d(q)iiis,  ]'o|ii'(''sont('  l'avant,  d  iun;  galère.  —  Sur  lo 
|)alier  à  g.  ((•(nnninnii[uant  avec  |<>  voslihulo  do  la  gahirie  d'A})ollon)  : 
restitution  en  plâtro  de  la  façade  du  trésor  de  Cnide  (Delphes). 

On  rentre  dans  le  vestibule  de  la  galerie  d'Ai)olIon,  puis  on 
trav(Tse  la  sallè  des  Bijoux  et  le  salon  des  Sept-Cheminécs.  Au 
fond,  à  dr.  et  k  g.,  s'ouvrent  les  galeries  du  Musée  de  Céra- 
miques antiques. 

A.  -  -  Salle  des  Origines  comparées  (Plnhiicie,  Chyi)rc,  Asie  Mineure, 
lihodcrs,  (irèc(;,  ILali(î).  —  Plafon<l ,  ]»ar  Alanx.  —  Vi'tr.  centrale  de  g.  : 
terres  cuites,  calcaires  et  bijoux  (Chypre^);  bijonx  (Phénicic).  —  Au  centre, 
deux  énormes  vases  reconstitués  avec  des  IVagnuMits  j-apportés  d'Athèn(^s 
^scènes  d'enterrement  du  style  le  plus  an<;i(>n);  grambî  yVovc  de  Béotic  avec 
ladiefs  très  anciens  (Persé(;  luant  la  (lorgogiu;);  ossuaire  crétois  en  terre 
'  iiite  peirit(5,  ra[)porté  ])arM.  ('lermont-Canneau.  —  Vitr.  centrale  de  dr.  : 
terres  cuil,(;s,  j)oteries  et  bijoux  (île  de  Kiiodes).  —  A  g.  (en  venant  de  la 
salle  dos  Sept-Chcminées),  remarquable  collection  de  terres  cuites  phéni- 


.a  vicl-oire  de  Samothrace. 
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ciennes.  Plus  loin,  grand  masque  gréco -ph#»iicien ,  fragment  préc  ioux 
d'iin  couvercle  de  sarcophage  en  terre  cuite.  Dans  la  vitr.,  très  l^oaii 
masque  en  terre  cuite  peinte  (Carthage)  ;  vasos  trouvés  à  Carthage  (fouilles 
du  R.  P.  Delattre  et  de  M.  Gauckler)  ;  vases  primitifs,  de  Troie,  d'autres 
de  Yortau.  près  de  Pergame  (fouilles  de  M.  P.  Gaudin).  —  Vitr.  du~~fond  : 
monuments  de  Tile  de  Chypre,  classes  chronologiquement.  —  Vitr.  de  dr.  : 
vases  anciens  de  Rhodes  à  décor  mycénien,  à  ornementation  florale  et  à 
zones  d'animau^w,  vases  de  Santorin,  vases  très  anciens  d'Attiquo  et  de 
Béotie  classés  chronologiquement. 

B.  —  Salle  des  Terres  cuites  (Asie  Mineure,  Italie).  —  Plafond,  par 
Steuben.  —  Au  centre.  3  vitr.  :  statuettes  et  objets  divers  trouves  dans 
îa  nécropole  de  Myriyia,  près  de  Smyrne.  par  MM.  Pottier,  Reinacli  et 
Veyries.  —  Presque  toutes  les  terres  cuites  dans  les  vitrines  contre  les 
murs  faisaient  partie  de  la  collection  Campana  et  ont  été  découvertes 
dans  la  Grande-Grèce.  Plusieurs  figurines,  remarquables  par  leur  gran- 
deur, proviennent  d'Ardée.  —  Ant(''/ixes  et  plaques  en  terre  cuite  portant 
presque  toujours  des  sujets  tirés  de  la  légende  d'Mercule  ou  de  celle  de 
Thésée,  qui  décoraient  en  frise  les  aj)[)artements  de  l'époque  romaine. 

C.  —  Salle  des  Poteries  étrusques  (Chiusi,  ancien  Clusium).  —  Plafond, 
par  E.  Devéria.  —  Vases  étrusques  d'une  ancienne  éj)oquo,  presque  tous 
à  couverte  noire  avec  dessins  au  traii  ou  en  relief,  et  affectant  des  formes 
bizarres,  de  poissons  ou  d'autres  animaux;  quelques-uns  portent  des 
inscriptions  tracées  à  la  pointe.  —  Au  centre  :  jattes  ou  pithoi  et  grands 
plats  de  terre  cuite,  ornés  de  reliefs  imprimes  (Cervetri). 

D.  —  Salle  des  Antiquités  étrusques  (Cervetri,  ancienne  Cœré).  —  Pla- 
fond, par  Fragonard.  —  Au  centre  :  grand  tombeau  en  terre  cuite  de 
style  étrusque"(vi'=  s.  av.  J.-C);  un  des  monuments  les  plus  précieux  de 
la  collection  Campana,  trouvé  dans  un  des  tumuli  de  Cervetri.  Les  pein- 
tures sur  (jrandes  plaques  d'arr/ile,  exposées  dans  la  salle,  ont  été  recueillies 
dans  une  chambre  souterraine  voisine.  —  Vases  de  style  géométrique 
(Italie). 

On  passe  dans  un  petit  couloir  où  sont  exposées  des  antêfixes  en  terre 
cuite  re[)r('senîant  d(;s  masques  de  divinités  étrns(|U(îS. 

E.  —  Salle  des  Vases  de  style  corinthien  (Italie).  —  Plafond,  par  Heim. 
—  Au  centre,  deux  vitr.,  collection  des  bijoux  les  phis  précieux  ( PluMiicic, 
Chypre,  Rhodes  et  Lydie).  —  La  plupart  des  vases,  remar(|nal)l('s  par  la 
décoration  tout  asiatique  de  zones  d'animaux  superposées,  sont  anU'riciii-s 
à  Pisistrate;  le  plus  remarquable,  près  et  à  g.  de  la  porte  <lii  niuscfî 
Egyptien,  représente  le  Repas  d'Hercule  chez  Kvrytios.  —  Noii)1.i'(îiiscs 
hydries  et  amphores  avec  sujets  mythologiques  ou  se  rapportant  aux 
légendes  héroïques  de  la  Grèce;  un  cratère  à  support  nous  montre  wuo 
représentation  archaïque  de  Persée  et  les  Gorqones.  —  Du  côté  des  fcMiô- 
tres,  petits  vases  à  parfums,  dits  homhylios.  et  ])o]]cs  rnupcs  à.  fond  blanc 
du  style  cyrénéen. —  Dans  l'embrasure  de;  la  L'randc  ixiiic  lViirirc,  d(Mix 
sa/rcoph.ar/es  de  Clazornène,  représentant  la  |h  i  m  nrc  ioiiicinic  du  vi"  s. 

F.  —  Salle  des  Vases  grecs  à  figures  noires  (iialu  ;.  iMafou  I,  par 
Fragonard,  —  La  fabrication  d(;s  vases  de  celle  salie  s'>  jiiacc  e!ii,r(^ 
l'époque  de  Pisistrate  et  les  guerres  M(';di(pies;  ils  ont  (d'-  l'a l)ri(| ik's  à. 
Athènes  même,  puis  exj)ortés  en  Italie.  Les  sujcd^s  des  peiiitur(;s,  (;ni|)nint('s 
à  la  mythologie,  se  rapportent  aux  légendes  d'Hercule  ou  de  TIk-siW".  au 
cycle  Troyen,  à  l'histoire  des  dieux.  Beaucoup  de  vases  portent  des  inscrip- 
tions explicatives  contenant  les  noms  des  héros  ou  des  dieux  repr(''S(Mi h'-s  ; 
quelquefois  c'est  une  allusion  à  un  personnage  ou  an'  sujet.  -  Petites 
vitrine  de  centre  :  arnphore  signée  par  le  potier  A'./v'A /V/.s  ^(Joui ha t,  d  llerciiU; 
et  de  Géryon);  jolie  œnochoé  du  peintre  Amasis;  cyathos  du  céramiste 
Théozolos.  —  Vitr.  centrale  :  au  milieu,  précieuse  amphore  à  peintures 
blanches  et  violettes  (signée  Andokidi-s)  ;  18  vases  (signés  JSicoslhènes).  — 
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Vitr.  du  fond  :  amphores  pavathénaïqiies,  données  en  prix  dans  les  concours 
des  Panathénées  à  Athènes.  —  Yitr.  plates  :  belles  coupes  à  ligures  noires. 

G.  —  Salle  des  Vases  grecs  à  figures  rouges  (Italie).  —  Plafond,  par 
Schnetz.  —  Vit.  centrale  :  4  grands  cratères  d'une  très  belle  facture  : 
Apollon  et  le  çiéant  Tijtlos  avec  sa  mère  Gè  {la  Terre)  ;  la  lutte  d'Hercule 
et  iVAntée,  signé  d'Eup/ironios  ;  la  Mort  des  JS'iobides  et  la  Douleur  d' Achille  ; 
au  centre,  une  scène  de  bacchanale  peinte  par  Hermonax  (époque  de  Péri- 
clès).  —  Petite  vitr.  centrale  :  grande  coupe  (des  plus  remarquables)  exé- 
cutée par  Euphronios  et  représentant  Thésée  porté,  par  Triton  dans  la 
demeure  d'AmpJiitrite;  autre  coupe  {la  Prise  d'Ilion)  par  Brygos.  —  Vitr. 
de  g.  :  Briséis  enlevée  à  Ac/iî7/e,  skyphos  par  Hiéron.  —  Vitr.  du  fond  : 
Crêsus  sur  son  bûc/ter.  —  Vitr.  de  dr.  :  Œdipe  et  le  Sphinx.  —  Vitr.  plates, 
devant  les  fenêtres  :  coupes  grecques  peintes,  deux  des  plus  curieuses 
sont  la  jolie  cijUx  où  sont  représentés  Linos  et  Musée  et  la  coupe  à  fond 
blanc  {Hercule  tuant  Iphitos). 

H.  —  salle  des  Vases  italo-grecs.  —  Plafond,  par  Drolling.  —  4  vi»tr. 
d'angles,  au  milieu  de  la  salle  :  suite  de  la  série  de  la  salle  précédente  ; 
belles  coupes  signées  par  les  potiers  attiques  du  s.  Epictètos,  Chachry 
lion,  Douris,  Hiéron,  Brygos.  —  Vitr.  centrale  :  rhytons  {double  tête  de 
Silène  et  de  Ménade,  tètes  bachiques  et  grotesques):  vases  à  boire  en  forme 
de  têtes  d'animaux,  aigles,  béliers,  chevaux,  bœufs,  chouettes  et  gritfons. 
—  A  g.,  en  entrant  :  hea-ux  plats  vernissés  noirs  à  reliefs  (fabrique  de  Ca- 
lénos).  — A  dr.,  heWes  poteries  à  vernis  vert,  d'autres  à  vernis  rouge,  époque 
romaine.  —  Au  fond,  vases  grecs  continuant  la  série  de  la  salle  précédente 
et  montrant  la  fin  de  la  peinture  à  figures  rouges  en  Grèce.  —  Devant  les 
fenêtres  :  collection  de  moules  de  terre  cuite  et  très  riche  collection  de 
lampes  ornées  de  reliefs. 

Salle  des  Fresques  et  Verreries.  —  Plafond,  par  Cogniet.  —  Parmi  les 
pointures,  les  plus  dignes  d  attention  sont  (en  commençant  par  la  g.)  : 
les  Miisi's  d' tlerculanuni  \  ])Iusiours  fresques  données  en  1825  par  le  roi  do 
rsapl(;s  François  l''"";  la  grande  /'ras//ifc  de  la  collection  Cani|iana,  repré- 
s(Mjlanttous  les  personnages  d'une  même  famille,  avec  le  Jiom  i\o  chacun 
au-(lossus  de  sa  tête;  des  .slelcs  ])ointos  (Alexandrie  d'Kgyjitci;  ci  surtout 
'!(;  niagniliqu(ïs  portraits  gr('<'o-êgyptioiis  sur  bois  provenant  du  Fayoum  ; 
au-dessous,  ))iis((^s  vu  plâtre  peint,  fragments  de  sarcophage  (Haute- 
l%gypl,e).  —  La  \  iir.  (-(Miiinlc  cl  les  vitr.  devant  les  fenêtres  renferment 
une  collection  de  verres  des  plus  remarquables,  des  camées,  pâtes  de 
verres,  coUii-rs,  c.\v.  Les  pièces  les  plus  précieuses  {coupes,  gobelets  et 
p(îtits  rases  a  /xirfnms  do  couleurs  vX  de  dessins  variés)  sont  réunies  dans 
une  vili'.  ('Il  ;ivant  de  la.  vitr.  ceiiirah^. 

Le  visiicnr  d(!vra  r(;\MMiii-  sur  ses  |)as,  et,  do  la  salle  E.  {V.  ci-dessus), 
pass(M'  <lans  les  salh^s  de  ('Jarac  (;t  K,  L,  M. 

Salle  de  Clarac  (petits  marbres).  —  Plafond  :  L'Apothéose  d'Homère, 
copie  du  tableau  d'Ingres,  par  MM.  Balze  frères  et  Dumas.  —  Vitr. 
c(mtrale  :  bois  et  plnlrcs  anfiques  trouvés  pour  la  plupart  en  Crimée  dans 
i(;s  tombeaux  de  Kerifli  f  Ta  iicicuine  Panticai)ê(;).  —  Vitr.  sur  la  cheminée: 
iroires  antiques  (enl  re  autres  l(^  l'annuix  ivoire  Barberini,  Icdiptyquedes  Muses 
ei  un  feuillet  do  diptyque  cousulaire).  —  Vitr.  contre  les  murs  :  impor- 
tante collection  de  marbres  do  petites  dimensions  :  iôtc,  jambe  et  mains 
d'une  statue  grecque  archaïque,  tèle  et  statuettes  archaïques,  tête  de  ' 
Sphinx  (Haalbeck),  bustes  intéressants  par  le  travail  des  yeux,  groupes  de 
le,  triple.  Hécate,  Diane  chasseresse,  Vénus  pudique,  Vénus  accroupie,  Kscu- 
1(1  pc,  Bcpas  funèbre  avec  traces  do  couleurs,  J\Iuse  et  tête  de  lion,  tête  d'homme 
d(!  [)rolii  eu  liant  r(dief,  en-téle  de  décret  avec  l'image  do  Minerve,  etc. 

K.  2'  salle  des  Vases  italo-grecs.  —  Plafond,  par  Meim.  —  Les  vases 
de  (■ett(î  salle  r(q)r(!sentent  la  céramique  ])einto  fal)riquéo  en  Italie  et  sont 
divisés  (Ml  4  fabrirpuîs  :  (tpuHenne,  canipauienue,  lucanienne,  étrusque,  dont 
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les  plus  beaux  spécimens  sont  exposés  au  centre,  sur  une  grande  tal)le 
de  brèche  violette. 

L.  —  Salle  de  la  Céramique  grecque  (trouvée  en  Grèce).  —  Plafond,  par 
Meynier.  —  Au  centre,  vase  de  premier  ordre  (île  de  Mile  roprt-soiiiaiit 
le  Combat  des  Dieux  et  des  Géfints;  rhyton  à  double  tête  (délnii  du  v  s.  i  ; 
charmant  groupe  de  Tanagre  montrant  deux  jeunes  tilles  jouaiii  a  tourner 
sur  elles-mêmes:  série  de  tigurines,  de  musiciennes  et  de  d.anseny.cs.  —  Sur 
la  cheminée,  vitr.  contenant  les  objets  les  plus  précieux,  lécythcs  blancs, 
petits  vases  attiqucs,  coupes  archaïques.  —  Yitr.  contre  les'^  murs  :  série 
merveilleuse  de  terres  cuites  grecques  de  Tanagra,  en  Béotie;  lécythcs 
grecs  à  fond  blanc  d  un  style  exquis  (Attique).  —  Vitr.  près  des  fonôtrcs 
(tout  y  est  à  voirj  :  nous  citerons  dans  la  vitr.  de  g.,  le  Flùtew\  lo  i:i-oup(^ 
des  Amours  et  les  charmantes  figurines  de  femmes. 

M.  —  Salle  de  la  Céramique  antique  (Cyrénaïque,  Crimée,  Tarse.  l\iiyj>to 
alexandrinej.  —  Plafond,  par  Picot.  —  Au  centre,  têtes  vu  cuite 
(Smyrnej;  très  belle  tète  de  Jupiter,  iète  d'Hercule,  tète  d  aihlèir  doiéo, 
tête  de  Doryphore,  etc.  —  Vitr.  plates  :  terres  ciiites  de  Tarse.  -  Sur  la 
cheminée,  têtes  grotesques  et  de  caricatures  en  terre  cuite,  prov(Mi;nii  de 
Smyrne  (don  de  Paul  Gaudin).  —  Le  reste  d(i  la  salle  est  consa<  rc-  aux 
vases  et  terres  cuites  de  la  C3^rénaïque.  On  peut  signaler  :  qnobpies  IxdU's 
amphores  panathénaïques  datées  par  lo  nom  de  l'archonlo  en  lonet icns. 
une  jolie  Injdrie  à  reliefs  dorés  et  un  beau  vase  à  peinture  rouLic  [/c 
Triomphe  comique  d'Hercule);  dans  les  embrasures  des  fenêtres,  dos  Icri-rs 
cuites  vernissées.  Un  petit  nombre  d'antiquités  provient  do  Kertch  en 
Crimée;  d'autres,  des  fouilles  d'^4^]ga^  en  Asie  Mineure. 

Musée  des  Antiquités  égyptiennes  (une  partie  des  collec- 
tions de  ce  musée  se  trouve  au  rez-de-cliaussée,  V.  p.  o07  et  !547). 

Salle  des  Colonnes.  —  Plafond,  par  Gros.  —  In.stallation  pr()vis(jire.  — 
Cercueils  dorés  de  deux  rois  de  la  XI*^  dyn,,  du  nom  (V  A  h  I  rf  ('V\\v])cs). 
Sous  verre,  joli  cartonnage  à  visage  féminin  (pii  re'  (ni \  l  ail  la  ni(nni(^  d'uiK^ 
pallacide  d'Àmon,  nommée  Mautnofrit  (XIX''  dyn.^.  Au  cenlic,  e(.  ai)puy(''s 
contre  les  colonnes,  cerc?/,e//.ç  dont  plusieurs  ayant  a p])arfenu  à  des  pi'(Hr(>s 
ou  des  prêtresses  des  XX'^-XXIP  dyn.  ;  colfrets  runt'fairr^s.  —  Aux  (piairc^ 
angles,  quatre  vitrines  murales;  côté  de  la  eour  :  vitr.  l-lst  :  eollec) ions  de 
figurines  du  Dieu  ^ès  ;  vitr.  Ouest  :  tigurines  en  terre  éina  ill('(!  ou  en  Uronzc; 
représentant  c6'?;er5es  divinités;  du  côté  opposé  :  vitr.  V).  :  ehnix  de  icpi  f'- 
sentation  d'animaux,  la  plup^art  en  bronze  ;  vitr.  O.  :  Us/msi/cs  da  cul/c  en 
bronze. 

Salle  des  Bronzes  et  des  Bijoux  (Pl.  I).  —  Plafond,  })ar  Picot.  —  Au 
centre,  vitrine:  bijoux  et  les  plus  beaux  Sj)éêimens  des  iii^urines  émaillées 
ou  des  pierres  gravées.  —  Côté  de  la  fen.;  /)(■!//  Osiri^^  si,r  uni'  mloirucl t c 
entre  Isis  et  H  or  us  aux  cartouches  du  roi  Osorkon  li,  er  rl  lapis  laz/uli 
(XXII"  dyn.);  sceau  et  lions  en  or  (XVlll''  dyn.;;  prIili'H  han/ues  en  or, 
d'époque  saïte  et  ayant  formé  primitivement  les  extrémités  d  un  collier 
de  perles;  bijoux  rapportés  par  Mariette?  du  Sérapéum  :  /wr/oral  en  or 
incrusté  de  pâtes  de  verre  (le  motil' central  e>(,  rei'jni'  d'une  \  ipere  et  d'un 
vautour,  emblèmes  du  Nord  et  du  Mi'iij:  r/jr^rirr  n  iric  di'  /x'dicr,  enn'' 
d'émaux,  chef-d'œuvre  de  ciselure;  ei   d "i ncrusla Mon  ;  pfcloi-ti I.  du  pr,'/)'/ 
Psarou,   en  serpentine   revêtue  d'or;   hf/gm;  r/.  .srcau  t/n  nd  H(irciidi(d) 
(XyiIP  dyn.).  —  A  g.,  entre  les  deux  peiiles  slaliu-ttes  de  'l'hot  à  tête 
i  d'ibis,  égide  surmontée  de  la  tête  de  la  de'îessrî  Seddiei  en  (deetrum;  coupe 
i  en  or  et  fond  de  coupe  en  argent;  joli  sphin.r  en  bi'onze  inrrust('  d'or 
(XXP  dyn.);  bracelets  en  or  (style  d(î  là  X  L\''  dyn.j;  (iniulcl  h's  en  (■(jrnali  ne. 
I  —  A  dr.,  jolie  statuette  d'Isis  assise  en  um;  pièn-e  seinlda.Me  an  j;ide  :  jolie 
I  fragment  de  tête  de  femme,  bois  dacacia  (style  de  la  XVlll'"  «U  n.;;  Ilippo- 
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potames  en  terre  émaillée  représentant  la  déesse  Tliouëris  (XVIP  dyn.)  ; 
étui  à  collyre,  etc.,  etc.  —  Face  à  la  cheminée  :  joli  étui  de  tablette  en 
Itronzc  incnisto  d'or,  d'électron  et  d'argent  au  nom  de  la  Reine  Shapenapit 
iXX\  ''  dyn.),  olijet  do  la  plus  grande  rareté. 

A  dr.  de  la  vitr.,  sur  un  socle  isolé,  magnifique  statuette  en  bronze 
damasquiné  de  la  reine  Karotnana  (XXII°  dyn.),  rapportée  par  Cham- 
poliion.  —  Du  côté  opposé,  statuette  en  bronze  d'un  scribe  nommé 
AJesoii. 

AiiMOïKi':  A  :  principaux  dieux  théhains.  —  Armoire  B  :  divinités  du 
Nord  de  l'/u/ypte.  —  Armoire  C  :  divinités  du  cycle  Osirien.  —  Armoire  D  : 
Noms  (curieuse  représentation  d'un  Horus  éqnestre  et  vêtu  en  empereur 
romain).  —  Armoire  E  :  Bès.  —  Armoire  K  :  diverses  divinités.  Sur  la 
cheminée  :  4  statuettes  représentant  des  divinités  assises  :  bronze.  —  De 
chaque  coté  de  la  porte  conduisant  dans  la  salle  suivante,  sur  des  piliers 
isolés,  drtix  têtes  en  bronze  d'un  très  bon  style. 

Salle  des  Monuments  figurés  (Pl.  II).  —  Plafond,  par  A.  de  Pujol.  — 
A  g.,  en  entrant,  cynocéphale,  anc.  emp.,  calcaire.  —  Au  panneau  central 
(côté  de  la  cheminée),  peintures  et  bas-reliefs  peints  provenant  de  la  nécro- 
pole thébaine;  de  chaque  côté,  papyrus  appartenant  à  la  classe  des  rituels 
funéraires  ;  à  dr.,  grand  rituel  fédition  de  luxe  de  la  XVIIP  dyn.);  à  g., 
en  bas,  papyrus,  édition  d'un  livre  appelé  le  Livre  de  ce  qui  est  dans  VHémi- 
splière  Inférieur. 

Phi  lace  de  la  porte,  Horus  faisant  la  libation,  un  des  plus  grands  bronzes 
connus  (époque  saïte). 

Au  contre  de  la  salle,  le  Scribe  accroupi,  trouvé  par  Mariette  dans  le 
lomboau  de  Sekhemka  à  Saqqârah.  C'est  l'un  des  monuments  les  plus 
(•(■'lobi  os  o(  certainement  le  plus  justement  vantés  de  la  iculpture  égyptienne 
(le  rAiicicu  Km|)ire.  Autour  de  la  statue,  vitrine  octogonale  dans  la((uelle 
sont  r\|M)sés  les  oltjets  se  rattachant  au  matériel  du  scribe,  du  peintre.^ 
du  HCid plein-  et  les  poids  et  mesures.  —  De  chaque  côté  de  la  statue,  2  grandes 
viti-.  (  Mil i(Mi;iiit  les  plus  bolh^s  pièces  de  la  sculpture  sur  pierre  et  sur  bois 
Coriu;!  lit  1111  <Mis('nil)lc  do  p(>lil(\s  slaliies  (^t  d(^  statuettes  de  toutes  les  époc(ues 
(h'  l'art  ('gyplion  (pii  jTcst  ('gah^  en  son  genre  dans  aucun  musée.  Faute 
de  p()ii\r)ii-  lout  citer,  indi([U()ns  dans  la  vitr.  de  l'IOst  au  centre,  une  tête 
on  calcaire  jx'int  de  l'Ancien  Phnpire  aussi  c('dèbre  (lUC  le  Scribe  accroupi 
et  un  l)as-r(di(d'  rc[tr('>scn1aiil  le  roi  Menkaouhor  (V^'  dyn.),  calcaire. 

4  vitrines  muiah's  disp«)S('cs  aux  (pialre  coins  de  la  salle  contiennent, 
exposés  cliron()l()L;i(|ncnic!il ,  d'aiilrcs  monuments  de  la  sculpture  ;  l'Ancien 
et  le  Moyen  l'impirc  dans  la  vilr.  S.-l<].,le  Nouvel  Empire  dans  la  vitr.  S.-O. 
(!t  N.-O.  (dans  celles  d(^rnière,  en  haut,  joli  bas-relief  représentant  un 
égyptien  noninu'  Amcnmès  et  sa  femme  Tepit,  puis,  au-dessous,  statue  en 
steatite  jaune  du  roi  Aménothès  IV  IXVIH''  dyn. J,  ainsi  que  deux  jolis 
petits  bas-reliefs  représcmtant  Ramsès  II,  enfant  et  jeune  homme)  ;  l'époquo 
saïte  et  gréco-romaine  dans  la  vitrine  N.-E.,  à  noter  dans  cette  vitrine  : 
stèle  d'une  exécuti(jn  rema,r(|uable ,  nous  montrant  un  prêtre  du,  tenrps 
d!  A  nuisis,  nommé  Psammetik-Nofré-sîm,  prosterné  devant  Apis  (la  généalogie 
|)at(;rnelle  du  ])ersonnag(î  est  ra))i)ortée  jusqu'à  la  l'.)'*  génération);  en  avant 
de  la  stèh;,  tête  de  vieillard  en  gianit  noir,  ('âge  située  dans  rcmbrasurc 
de  la  fenétr(^  :  jolies  stalu/'t/cs  en  bois.  Sur  des  socles  isolés,  })rès  des 
jenctr(5S  :  statuette  de  la  prêtresse  Toui,  on  bois  d'acacia  i)oli,  stylo  do 
la  XVill''  dyn.,  une  des  étoihîs  de  la  collection  égy])ticnno  du  Louvre;  du 
côté  oppose,  statuette  en  bois  de  Piaï,  lonctionnaire  de  la  XIX"  dyn.;  on 
fn.ce  de  la  |)orle  conduisant  dans  la  salle  suivante,  jolie  statue  représen- 
tant une  pnr/ciise  d'o/frandes,  bois  p(Mnt,  Xll"  dyn. 

Salle  de  PArt  industriel  (Pl.  111).  Plafond,  par  II.  Vcrnct.  —  Cette 
salhi  (^sl  consacrée!  aux  monuments  de  la  vie  privée  dos  Egyptiens.  — 
Sur  la  (dicniiiKMî,  (pialre  canop(;s  et  un  beau  vase  on  albâtre. 
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Au  centre,  vitrine  contenant  les  plus  beaux  spécimens  des  vases  en 
pierre  dure  et  en  albâtre,  des  plus  anciennes  époques  de  l'art  éaviitioii; 
la  collection  des  vases  d'albâtre  est  la  plus  belle  que  l'on  connaisse,  elle 
se  continue  dans  les  vitrines  murales  du  fond,  de  chaque  côté  de  la  che- 
minée. 

Aux  quatre  angles  de  la  salle  :  vitr.  contenant  les  plus  beaux  échan- 
tillons de  Tart  de  la  céramique,  de  la  sculpture  sur  bois  et  sur  ivoire,  du 
verre  et  des  pierres  dures.  —  Vitrine  des  bois  :  ustensiles  de  toilette  ; 
cuillers  de  toilette  représentant  des  nageuses  présentant  une  anj_;(M  iç  eu 
forme  de  cartouche  ou  tenant  un  canard  dont  le  dos  évidé  sert  de  cu[iide 
à  la  cuiller;  boîtes  à  kohol  en  bois  d'acacia;  castagnettes,  boîtes  à  j(Mi,  etc. 

—  Vitrine  des  ivoires  :  statuettes,  boîtes  à  koliol,  étuis,  nuinclies  de 
miroir,  cornes  magiques,  et  superbe  paire  de  casiagnettes  de  la  XJ  I  -  dyn. 

—  Vitrine  de  la  céramique  :  vases  et  objets  en  céramique  émailh'M^  (h^ 
vert  et  de  bleu,  parmi  lesquels  des  coupes  ornées  de  poissons  et  de  tiein-s 
de  lotus;  étuis  à  kohol,  colliers,  bagues  et  divers  objets  de  ])arnres  et 
servant  d'amulettes.  —  Vitrine  des  pierres  dures  :  vases,  palettes  de  s(  l'ilx^s, 
scarabées,  ustensiles,  tous  objets  d'une  belle  matière  et  d'un  beau  style. 

—  Près  des  fenêtres,  à  dr.  ot  à  g.,  vitr.  murales  :  bronzes  usuels,  usten- 
siles, instruments  de  musique,  miroirs  et  intéressants  spécimens  de  la 
céramique  ;  ainsi  que  dans  les  deux  vitrines  qui  leur  font  pendant. 

Salle  du  Mobilier  funépaire  (Pl.  lY).  —  Plafond,  par  Gros;  bas-relicts 
en  grisaille,  par  Fragonard. 

A  g.  en  entrant,  devant  les  pilastres,  tête  en  basalte  vert  de  Psammétik  III, 
le  se^l  portrait  de  ce  roi  (XXYP  dyn.).  —  Dans  l'axe  de  la  porte,  jolie 
.  statuette  dAmon,  bronze. 

Armoire  A  (à  g.  de  la  cheminée)  :  masquf<s  de  momies,  chcre/s  fiuic- 
raires.  —  Armoire  B  :  Coffrets  funéraires  destinés  à  contenir  l(>s  sta 
tuettcs  dites  oushebtiou.  —  Armoire  C  :  divers  scaral)ées  royaux.  \  rin. 
octogcinale  au  centre,  collections  des  scarabées  ot  d'amuletics;  au  centre, 
Statue  en  bronze  du  même  style  que  la  statue  de  Mesou  (salh;  des  bronzes), 
î^ntre  les  murs,  vitrine  de  sarcophages  et,  dans  l'embrasure  des  fenêtres, 
jolie  collection  d'amulettes  à  g.  et  de  scarabées  à  dr. 

A  coté  de  la  fen.,  petite  vitrine  contenant  un  choix  d'objets  d'art  et  de 
fif/urines  acquis'récemmcnt.  —  En  sortant,  chien  en  })asalte  d'époque  saïte. 

Palier  de  l'escalier  Percier.  —  De  chaque  côté  de  la  porto  en  sortant, 
bustes,  en  marbre,  de  Chanipollion  le  Jeune  et  (V /vmm.  de  J\nii(ii'\  anciens 
conservateurs  du  musée.  —  Dans  la  log-^qa,  la  rifriiir  des  ni.s/.riniK  /i/s 
contient  des  arcs,  dos  flèches,  des  massues,  un<î  s('rie  i\c  cannes  <loii( 
quelques-unes  portent  le  nom  de  leur  propriétaire,  des  iustrunuMits  ara- 
toires, notamment  les  pièces  d'attelage  d'une  charrue  thébaine.  Au-dessus  : 
un  superbe  tambour,  des  cymbales,  une  trompette  militaire,  des  flûtes  et 
un  étui  de  flûtiste'.  La  vitrine  des  meuh/r's  conti(uit  un  })eau  fauteuil,  parfai- 
tement conservé,  plusieurs  tabourets  dont  l'un  a  ses  côt(''s  l'orniés  par  deux 
lions,  des  yjliants  décorés  de  têtes  de  canards,  (liv(;rs  irap:nienls  de  meu- 
bles remarquables  par  la  beauté  de  l'exécution,  et  une  harpe,  |)iece  unique 
qui  jouit  d'une  célébrité  toute  spéciale  ])arnji  les  i)lus  rares  objets  trou\*''s 
dans  les  tombes  égyjjtiennos.  —  Entre  ces  vitrines,  su[)er!M'  yv/.sv  dulbnlrc 

f)ortant  les  cartouches  du  roi  Osorkon  il.  su)-  la  lace  opitosco,  insci  ipl ion 
atine.  —  En  avant  :  statue,  en  basalte,  polii^  et,  relouc'lice  pai-  une  main 
moderne,  d'un  personnage  nommé  Nésihor  (XXVi'  dyn.).  —  Dans  deux 
niches,  d'Isis  en  granit  noir  de  style  égyptisant  dovanl,  I'uik;  d(^s- 
quollos  une  vitrine  contient  des  véf/étaux  recueillis  dans  les  londics  thé- 
baines.  —  Pour  les  paliers  intermédiaires  en  descendant,  \  .  p.  19:5. 

On  entre  ;\  g.  dans  les  salles  du  Musée  4"  MoYen-Age  et 
de  la  Renaissance. 

paris.  —  i'^i 
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Vestibule  des  salles  dites  de  la  Colonnade  (Pl.  1).  —  Le  plafond  et 
les  parties  anciennes  des  lambris  proviennent  des  appartements  que 
Louis  XIII  avait  fait  orner  pour  Anne  d'Autriche  dans  le  château  neuf  de 
Vincennes.  —  Portraits  de  Louis  XIII  (attribué  à  Ph.  de  Champaigne)  et 
cCAnne  d'An  fric  lie.  —  A  dr.,  carte  de  France,  faite  de  marbres  et  pierres 
précieuses  provenant  de  la  manufacture  de  pierres  dures  d'Ekaterinen- 
bourg,  et  que  la  Russie  avait  exposée  à  sa  section  de  l'Exposition  uni- 
verselle de  1900  et  que  S.  M.  le  Czar  a  offerte  au  musée  du  Louvre.  Devant 
la  2^  fen.,  coff;ret  enrichi  de  pierres  rares  offert  par  les  femmes  russes  aux 
femmes  françaises.  — 2  vitr.  :  grès  allemands  de  Siegburg,  Raeren,  Nassau 
et  Kreussen;  verres  français,  italiens  et  allemands  des  xv%  xvi%  xvii«  et 
xviii«  s.  —  Deux  vases  de  Sèvres. 

Chambre  à  alcôve  (Pl.  2).  —  Les  boiseries,  qui  proviennent  des  appar^ 
tements  de  Henri  II  au  Louvre,  ont  été  remaniées  sous  Louis  XIV.  C'est 
dans  l'alcôve  de  cette  chambre  que  fut  déposé  le  corps  de  Henri  IV 
après  l'attentat  de  Ravailiac.  —  Dans  l'alcôve,  quatre  enfants  soutenant 
un  pavillon,  par  Grilles  Guérin.  —  Aux  retombées  du  plafond,  esclaves  et 
trophées  par  Girardon  et  Regnauldin;  Renommées  par  Laurent  Magnier 
et  Legendre.  —  Au-dessus  de  la  cheminée  (moderne),  portrait  en  pied 
de  Marie  de  Médicis,  copie  du  portrait  de  Porbus  (Grande  galerie).  — 
Vitrines  de  faïences  françaises  :  faïences  de  St  Porchaire  dites  de 
Henri  II  ou  d'Oiron  ;  faïences  de  Nevers  do  style  italien  et  de  style  fran- 
çais; faïences  de  Bernard  Palissy  ;  dans  la  vitr.  centrale,  plats  de  style 
rustique  ou  de  personnages  en  relief,  grand  bas-relief,  VÈau,  provenant 
de  la  collection  Spitzer. 

Chambre  de  parade  (Pl.  3).  —  Les  boiseries,  en  grande  partie  du 
temps  de  Henri  II,  constituent  un  des  plus  beaux  spécimens  de  la 
décoration  des  appartements  au  xvi*^  s.  —  Aux  murs,  tentures  tis,sé(;s  de 
soie,  d'or  et  d'argent,  dont  les  compositions  sont  empruntées  à  l'iiisioire 
do  Déi)ora,  dans  le  livre  P''  des  Juges.  —  Au-dessus  de  la  rhcminée, 
porlvdil  (lit  Ih'iiri  II  —  Au  centre,  vitr.  de  faïences  (h^  Lyon,  de  Rouen, 
<l(;  Mousiiei's,  Sceaux.  —  Au  fond,  dans  deux  vitrines  liantes,  bois 
sculptés,  i)otitos  scul[)tures  en  marbre  et  en  albâtre  des  \V  et  xvi<'  s., 
colfrets  en  bois  et  en  cuir;  sur  un  meuble,  portrait  de  Charles-Quint  (éc. 
allemande,  xs"  s.).  —  A  g.,  buste  en  albâtre  de  l'électeur  palatin  Othon- 
Ihuiri  (xvii^  s.).  —  Dans  les  fen.,  vilr.  plates  :  bois  sculptés  flamands  et 
alhîniands  (lin  des  xv'',  x\4'"'  et  xvii'-  s.). 

Salle  de  la  Céramique  italienne  (Pl.  1).  —  A  dr.,  spécimens  des  fabri- 
ques de  Cast(!l-l)uranle,  Urbino,  Rimini,  Pesaro,  du  xvi'  s.  ;  au  i'ond ,  superbe 
série  de  faïences  à  reflets  métalliques,  de  Dcruta  et  de  (iuhhio  (xv*'  et 
XVI"  s.);  à  g.,  vases  et  plats  de  Facnza,  Forli,  Venise,  Urhino,  Deruta, 
('alfaggiolo,  Castclli(xv",  xvi'^'  et  xvii<'s.).PorcclaincsditesdesMédicis(xv«s.). 
—  Au  centre  de  la  salle,  coff'rc  vénitien  on  noyer  sculpté  (xvi«  s.)  sup- 
portant un  buste  de  femme  en  faïence  (xv'^  s.);  à  dr.  et  à  g.,  deux  tables 
rraneaises  de  la  Renaissance.  —  Dans  les  angles  de  la  salle,  2  vitrines  : 
a  g.,  faïenc.(ïs  jiriniitives  do  Faenza,  et  de  Calfaggiolo,  xv"  s.  ;  à  dr.,  grand 
vase  décoré  en  bl(Mi  sur  fond  blant'  d'un  ois(îau,  spécimen  capital  des  pre- 
miers ateliers  de  céramistes  florentins  du  milieu  du  xv  s.;  fragments  pro- 
v(Miaiit  d(î  fouilles  faites  à  Faenza  i)ar  M.  Argnani.  —  Entre  les  fenêtres, 
dressoir  espagnol  (xvi"  s.);  meuble  français  (milieu  du  xvi"  s.).  —  Dans  la 
\V  l'enêlie,  carreaux  de  faïence  de  Faenza,  do  Sienne  et  de  Gubbio  (xv" 
et  xvi'-  s.). 

Salle  des  Bronzes  et  des  Fers(Pl.  5).  —  Cotte  salle  est  ornée  de  tapis- 
series r(ïni.ir(|u.'il)l(!s  :  à  la  paroi,  en  fa(;e  des  fonôtres,  au  centre, 
grande  tapisserie  flamande  {L(i  Jugement  dernier)^  du  xv*'  s.,  ofl'erte  par  la 
Société  des  Amis  du  l^ouvrc  ;  à  g.,  tapisserie  flamande  do  HH6  [la  V.  glo- 
rieuse, au  centre);  à  g.,  Moïse  frappant  le  roc/tc?')  ;  à  dr.,  la  Piscine  proba^ 
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tique),  legs  du  baron  Davilliers  (1885);  à  dr.,  tapisserie  flamande 
{St  Luc  faisant  le  portrait  de  la  V'.,  d'après  une  peinture  de  Rogier  van 
der  Weyden),  legs  de  M.  Leroux;  —  parois  à  g.  et  à  dr.  :  quatre  grandes 
tapisseries  de  Bruxelles  du  commenc.  du  xyi*^  s.,  faisant  partie  de  la  série 
des  Chasses  de  l'empereur  Maximilien,  dessinée  par  Bernard  van  Orle3^ 
Dans  le  milieu  de  la  salle  :  —  au  centre,  grand  coffre  en  no3'er  (l'*'  moitié 
du  xv!"  s.);  figurine  équestre  de  Gian,  Francesco  de  Gonzague,  marquis 
de  Mantoue,  par  vSperandio  ;  —  à  g.,  vitr.  :  buste  de  Peter  Vischrr,  par 
lui-même;  Satyres  {6c.  de  Padoue),  Christ  en  croix  {éc.  Milanaise);  l)roiizcs 
italiens  du  xvi*^  s.  ;  flambeaux,  satyres,  coffrols:  —  à  dr..  vitr.  ;  Vc/ius 
sortant  du  bain,  la  Géométrie,  par  J.  BoIol^ho:  Mar'n'  dr  Mi-dicis,  buste 
attribué  à  Guill.  Dupré  ;  Henri  IV,  par  (iiull.  Dnpré:  l/frcidc  Otuiiffant 
Antée  (Italie,  xvi^  s.);  St  Sébastien  ;  —  autour,  7  vitr.  plates  :  1"'  et  '2'=  (en 
commençant  à  g.)  :  coutellerie  du  xv'^  au  xviii''  s.  (couteau  aux  armes  de 
Bourgogne,  ustensiles  de  vénerie,  couverts,  ciseaux,  mouchettcs)  ;  3«  :  pla- 
quettes de  plomb  ayant  servi  de  modèles  d'orfèvrerie;  4^  et  5^  :  serrurerie, 
clés  et  verrous  ;  6®  :  portraits  en  cire  du  xvi*'  au  xviii''  s.  ;  7«  :  plaquettes 
italiennes. 

Revenant  à  la  porte  d'entrée  et  faisant  le  tour  de  la  salle  ilo  dr.  à  g.  : 
—  armoire  (1617);  —  vitr.  :  dinanderic  flamande  s.  i  :  ("tai  us  ;  llain- 

beaux  en  fer  provenant  du  château  d'Ecoucn  ;  —  arnnirc  li  ancaisc;  do  la 
fln  du  xvi«  s.,  en  fer  repoussé;  —  coffre  italien  du  w  s.,  et,  dessus,  r('Mluc- 
tions,  en  bronze,  de  deux  des  figures  do  M iclud-Aii^o,  pour  lo  tomboau 
des  Médicis  ;  —  ryri//e  espagnole  en  fer  fori4"(;  (wi'  s.);  —  grand  coffre 
français  (commenc.  du  xvi«  s.),  et  inorlicrs  du  \v  s.;  -  -  (irnnirc  ou  fer 
repoussé,  ayant  appartenu  au  roi  llomi  11;  Mir.  :  aniruaux  dos  xvi« 
et  xvii"  s.;  animaux  par  Barye;  —  calniicl  do  r('|M)(iu(^       Cliarlos  IX. 

Devant  les  fenêtres  (en  revenant  vors  la  |»orio  d'mtrc'Oi,  T)  vitr.  ])latos; 
l"""  :  médailles  italiennes  des  xv  ot  wr  s.;  j'  :  uuMlaillos  fraiiçaisos  ; 
3*^  :  collection  de  serrures  et  de  clefs  (douatiou  Doislauj  ;  d''  et  5'=  :  pla({uottos, 
d'Andréa  Riccio,  de  Moderne,  etc. 

Entre  la  porte  et  la  fen.,  vitr.  d'armes  :  bouclier,  en  fer  repoussé,  du 
roi  Henri  II;  demi-armure  milanaise  et  rondache  do  môme  provenance, 
xvi^s.;  épées  des  xvi^,  xvii''  ot  xviiic  s.;  ôpéo  du  roi  Louis  XV,  à  poignée 
d'or  ciselé;  fusil  du  dauphin,  pcu-o  du  roi  Louis  XVl. — Au-dessus,  fragment 
de  tapisserie  française  du  xv^  s.  (Vasilii  ('viuoant  los  ouvoyés  d'Assu('rus), 
legs  A.  P>ossy. 

Passant  entre  les  vitr.  plates  ot  los  t'onri rcs,  l''*'  fou.,  vitr.  :  lioi'logos 
allemandes  et  frauçaisos  dos  wo-  (;t  wio  s.  -  -i''  l'en,  (ooiili-alo)  :  l)ustos 
da  Saxivageot  Gt  i\n  Ixiron  hiiriH'n-i- \  invA-.uWow  J'^doiut i-d.  Cal icjiti.i' \  vitr. 
plate  :  épée  italiouuo  du  xv  s.,  0|)(''(;  d(3  Gian.  iM-auocsco  d(;  (ioiiraguc, 
marquis  de  Mantoue,  juir  iiiaîiro  lloi'culcî  do  l^'orrai'*.',  <'or  ou  brouzo  ciselé 
et  doré,  exécuté  pour  Fraio-ois  [''',  da'jue  snisso.  —  ?>'-  Cou.,  vitr.  conte 
nant  les  plus  beaux  bron/i-s  d(ï  la  roilci         :  Arion  jouant  de  la  lyre 

St  Sébastien,  par  Riccio;   Durid   niiinjncui-   de   (In/ia/li    i' Flofoiico,  xv  s.); 

portrait  de  liiccio  par  lui-iiH'iiic  ;  l'\iinic  jtni'inl  de  la  llùh'  (xv  s.  t;  Vi'inis 
pudique  et  Vénus  Victrix;  J'cr-srr  rai/u/iiriir  dr  Méduse  'Wi''  s.^;  .S7  Jean 
tiapt is te,  aitrihiié  à  Donatello.  -  Vile,  entre  la,  l'en,  et  la  porio  :  l»ais(M's 
de  paix  et  statuettes  en  bronz(!  doré,  dos  \V  oi  xvi"  s.   dunaiion  .) .  Maeioi  i 

Ici  trois  salles  consacrées  aux  antiquités  orientales  interrom- 
pent la  suite  des  salles  du  Moyen  Age  et  de  la  Renaissance. 

Salles  de  laSusiane.  —  Ce's  deux  salles  r(;nri'rni(Mit  des  antiquités  orien- 
tales rapportées  j)ar  M.  et  Mme  DicMilafoy  (uiission  de  1881-1886). 

pe  sallt:.  —  Bas-reliefs  en  terre  cuite,  de  ré])oque  de  Darius  I".  A  dr., 
un  taureau  ailé  et  un  lion-,  sur  le  pan  coupé,  une  tête  de  griffon;  en  face, 
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im  griffon  et  un  lion  ailé.  —  Contre  les  autres  parois,  vitr.  :  fragments 
des  mêmes  animaux,  en  terre  cuite  ou  en  faïence;  ustensiles  de  ménage, 
poteries  funéraires,  gonds  de  porte.  —  Au  centre,  restitutions  en  relief 
de  la  salle  du  trône"  d  Artaxerxès  Mnémon  et  de  la  porte  d'entrée  de  la 
forteresse,  dressées  par  M.  Dieulafoy.  —  Photographies  des  monuments 
persépolitains  et  susiens. 

IP  SALLE.  —  A  dr.,  en  entrant,  splendide  chapiteau  en  marbre  gris  pro- 
venant de  la  salle  du  trône  d'Artaxerxès  Mnémon.  —  Vitr.  plates  :  objets 
nombreux,  en  verre,  terre,  albâtre,  granit,  bronze,  avec  ou  sans  inscrip- 
tions; sceaux  ou  cylindres  en  pierre  dure  de  provenance  susienne,  clial- 
déenne  ou  assyrienne.  —  Vitrine  à  g.  :  cachet  d'un  roi  achéménide  et  trois 
cylindres  •  royaux,  dont  un  gravé  pour  une  princesse.  —  Vitr.  à  dr.  : 
superbe  tétradrachme  d'Eucratidès,  roi  de  Bactriane  ;  coupe  achéménide 
taillée  dans  une  coquille  à  pourpre;  fragment  de  verre  portant  une  ins- 
cription cunéiforme  ;  bronze  représentant  un  personnage  appuyé  sur  un 
lion.  —  Le  long  des  murs,  briques  émaillées  appartenant  à  une  théorie  de 
guerriers  aryens  et  des  marbres,  avec  inscriptions  et  reliefs,  qui  faisaient 
partie  des  palais  d'Artaxerxès  Mnémon,  de  Darius  et  des  anciens  rois 
d'Elam.  —  Une  cloison  à  laquelle  sont  adossées  des  antiquités  sépare  en 
deux  la  salle,  dont  le  milieu  est  occupé  par  un  plan  en  relief  des  tumulus 
de  l'Acropole,  dressé  par  M.  Babin  sous  la  direction  de  M.  Dieulafoy. 
Au  N.  se  détache  une  plate-forme  couronnée  par  les  ruines  de  la  salle  du 
trône.  —  Devant  les  fen.  :  belle  base  de  colonne,  avec  inscription,  et  vases 
peints  ou  émaillés.  —  Contre  les  murs,  admirables  bas-reliefs  en  faïence  : 
Couronnement  des  pylônes  du  palais  d'Artaxerxès  (lions  en  bas-relief)  ; 
rampe  d'escalier  en  briques  émaillées  et  décorées  ;  paroi  de  la  salle  du 
trône  de  Darius  /"  (frise  des  Immortels  ou  des  Archers,  avec  personnages 
en  bas-relief,  de  grandeur  naturelle  et  coloriés). 

Salle  Asiatique  des  petits  monuments.  — Objets  précieux  ou  fragiles 
de  l'antiquité  chaldéenne,  assyrienne  et  phénicienne  :  grands  cylindres 
à  inscriptions,  ligurines  babyloniennes  en  albâtre,  etc.  —  Exposition  pro- 
visoire des  objets  découverts  à  Suse  par  la  Délégation  scientifique  de  Perse. 

Palier  de  l'escalier  Asiatique.  —  Sculptures  gréco-bouddhiques  (du  ii^s. 
avant  notre  ère).  —  On  entre  à  g. 

Le  visiteur  rentre  dans  des  salles  du  Musée  du  Moyen-Age 
et  de  la  Renaissance. 

Salle  Orientale  (Pl.  G).  —  Aux  murs,  revêtement  de  faïences  orientales  du 
wi',  du  xviio  et  du  xviii«  s.  —  Au  fond  et  à  g.,  vitrines  :  spécimens  do  la 
(•érariiiqu(^  liisj)ano-morcs([ue,  du  xiv"  au  xvii°  s.  ;  faïences  de  Damas,  do 
Pers(!  et  de  Rhodes  (xvi"  et  xvii"  s.);  coupe  en  faïence  orientale  (xiii^  s.); 
coupes  décoré(\s  sur  engobe,  du  xiV  au  xV  s.;  imitations  de  porcelaines 
oxécuié(;s  en  Perse  au  xvi'"  s.  —  Au  centre,  P*"  vitr.  :  spécimens  de  verrerie  : 
IjouteiHe  et  lampe  de  mosquée  en  verre  émaillé(xivc  s.),  aiguières  en  cristal 
do  roche,  (le  fabrication  arabe  (x*'  s.),  calice  en  cristal  de  roche,  coupes  en 
rrisfal  de  roclio  et  en  jade,  incrustées  d'or  et  do  pierreries;  faïences 
])orsaiK's.  y  vitr.  :  cuivres  aral)es  incrustés  d'argent,  dont  la  pièce  la  plus 
célèbre  est  le  buplislère  dit  de  St  Louis.  —  Do  cette  salie,  une  porto 
donne  accès  à  la  V"  salle  du  Musée  des  Dessins  {V.  ci-dessous)  et  un 
escalier  monter  aux  salles  do  peinture  du  xix«  s.  (  V.  p.  346)  et  du  Musée 
(le  la  Marine  (  V.  p.  \W>). 

Salle  Adolphe  de  Rothschild  (Pl.  7).  —  Plafond  vénitien  en  bois  sculpté 
et  doré  (\\\\  du  xv«  s.).  —  Cette  belle  collection,  léguée  en  1000,  comprend 
des  piè(  es  reinariinaldes  d'orfèvrerie.  — Vitr.  dr.  :  l)aiser  do  paix  et  rosaire 
eu  buis  ((h'biit  du  xvi"  s.)  ;  collier  on  or  émaillé  (dans  la  série  des  médaillons, 
histoire  <lo  la  Passion;  AUemuguo,  xvi«  s.);  oioustrance  (art  vénitien, 
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xv  s.);  Ste  Catherine,  bois  sculpté  (Allemagne,  xvi'^  s.);  ri^liqnairo  (>ii 
arf?ent  (Espagne,  xv  s.);  St  Sébastien,  ivoire  (AlleiuagiH\  xvi''  s.);  tcW- 
quaire  (Flandre,  xv^  s.);  reliquaires,  baisers  de  paix,  médaillons.  —  La  V. 
et  l'Enf.  J.,  bas-relief  par  Agostino  di  Duccio.  —  Au  fond,  reliquaire  de  l-2oi 
(abbaye  de  Florelfe,  Belgique);  au  mur,  tapisserie  tlaniando  du  xv^  s. 
{Multiplication  des  pains).  —  Ste  Catherine  d'Alexandrie,  en  pierre^  (Chani- 
pagne,  1"  moitié  du  xiv«  s.).  —  Vitr.  g.  :  rosaires  en.  cristal  de  ro(dn>  et 
en  agate  (xvi«  s.);  plaque  de  reliure  en  or  cmaillé  ;  n.aveUo  à  encens 
(Venise,  xv^  s.)  ;  croix-reliquaire  en  or  ciselé  (travail  Irancais,  lin  du 
xiv^  s.);  crosse  épiscopale  en  cristal  de  roche  et  en  v(MMneil  iKspagin', 
XVI*  s.);  La  V.  et  l'Enf.  J.  (Allemagne,  xv«  s.);  aspcM^soir  orn;''  d'iMnanx 
peints  (Italie,  fin  du  xv^  s.);  seau  à  eau  bénite  (France,  xiir  s.);  contean- 
présentoir  (Flandre,  commenc.  du  xvi«  s.);  médaillons,  bijoux,  etc. 

Musée  des  Dessins  (pour  suivre  l'ordre  chronologique,  il 
faudrait  commencer  à  l'extrémité  des  salles). 

I"""  salle  (Pl.  8).  —  Dessins  de  maîtres  français  du  xviir  s.  :  Sl-Ai(hiii, 
Greuze,  Baudouin,  Moreau  le  Jeune,  Chardin,  Fragonard,  Pater,  Watteau, 
Lancret,  Lepririce,  Boucher.  —  Toiles  d'Hubert-ïtobert.  —  Portraits  d'ar- 
tistes. —  Dumont.  Mme  Dumont,  nourrice  de  Louis  XV,  et  sa  famille.  —  Vitr. 
au  centre  :  portrait  de  la  princesse  de  Lamijalle,  par  Jean-Michel  Moreau,  et 
album  de  poche  de  cet  artiste;  miniatures  par  Diimont,  Fragonard,  Hes.se, 
Jsabey,  Augustin  (647,  son  portrait),  /.  Guérin  (général  Klél)er).  —  Vitr.  à 
dr.  et  à  g.  :  miniatures  (legs  Lenoir). 

II*  salle  (Pl.  9).  —  Dessins  de  maîtres  français  du  xvii''  s.;  Lebrun,  Jou.- 
venet,  Girardon,  Lesueur,  Coypel,  Poussin,  Claude  Lorrtii/i.  —  Peintures  d(î 
Lesueur  exécutées  pour  la  décoration  de  l'hôtel  Jjambort  {Y.  p.  69)  à  Paris. 
—  Vitr.  centrale  :  émaux  par  Petitot  (Louis  XIV,  Anne  d'Autriche,  Marie- 
Thérèse,  Mme  de  Maintenon,  Mme  de  Sévignéj;  461,  462,  Bauer.  La  Caval- 
cade du  pape  et  la  Marclie  du  trrand  seiLnieur. 

III''  salle  (Pl.  10).  —  Dessins  (le  niailrcs  ]V;iiiçais  du  xvi''  s.  :  Fi-ancoin 
Clouet,  Callot.  —  Vitr.  centrale  :  albntn  de  dessins  de  CaLloI:  allmni  do 
dessins  do  Latjneau.  —  Peintures  de  Lesu.cur  ])Our  Tliotfd  Lambert.  —  On 
entre  à  dr. 

lY*^  salle  (Pl.  II).  —  Dessins  de  maîtres  français  du  xvi«  s.  [Lagneau, 
Ruhineav,,  Dan.  du  Moustier,  Fr.  Clouet). 

M"  salle  ou  Galerie  Rivoli  (Pl.  12).  —  Dessins,  cartons  et  aquarelles  de 
maîtres  français  du  xix«  s.  :  David,  Géricault,  Priid'hon,  Ingres,  Heim,  Dela- 
croix, Henri  Hegnault,  Huet,  AîiHet  (une  paysanne  barattant),  Decamps, 
Charlet,  Alp.  de  Neuville  (le  Parlenientairej. 

On  revient  à  la  IIP  salle  pour  passer  dans  la  salle  des  Ivoires. 

Salle  des  Ivoires  (Pl.  13).  —  Au  mur,  entre  les  deux  fenêtres.  Retable  de 
Poissy,  travail  italien  de  la  fin  du  xiv  s.,  donné  par  le  duc  do  Borry,  frère 
de  Charles  V.  —  Vitrine  centrale  :  selhi  aux  armes  d'Aragon-Sicile,  tra-. 
vail  italien  (xiii'=  ou  xiv«  s.);  triptyque  1)yzantin  (x''  on  xi'-  s.);  le  Cou- 
ronnement de  la  rterr/e  (France,  lin  <fu  xiii"  s.  );  /^/,  //l'.s/w/i/ r  de.  c/'o/,/.- (France, 
fin  du  xiii"  s.);  là  Vierge  de.  ta  Siv-duipcUr  (jM'aur-e,  coninnuie.  du 
KiY""'  s.);  Harpe  (fin  du  xiv"  ou  conimcnc.  du  xv''  s.);  -2  bras  (b-  croix  espa- 
gnols xn«  s.  (don  Doistau).  —  Vitrines  murales  (au  fond)  :  j-laques,  cotiVeis, 
groupes  et  bas-reliefs,  du  vi"  au  xv«  s.,  byzantins,  car(dinL;iens,  franeais, 
allemands  et  italiens.  —  Au-dessus  do  ces  vitrines,  tapisseries  :  Mise  au 
tornhejin  (Flandre,  commenc.  du  xvi"  s.)  ;  hi  Bésvrrection,  tapisserie  flamande 
(xv«  s.).  Kntrfî  les  vitrines  du  fond  :  parement  d'autel  (dessin  sur  soie),  offert 
a  la  cathédrale  de  Narboune  par  Charles  V,  et,  au-dessus,  tapisserie  fla- 
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mande  du  xv*'  s.  [Conversation  d'amoureux).  —  Vitrines  murales  (à  dr.  et 
à  g.)  :  bas-reliefs,  groupes,  poires  à  poudre,  des  xvi«,  xvii*  et  xviii®  s.; 
au-tlessus.  tapisserie  italienne  [Adoration  des  Mages)  à  dr.  et  tapisserie 
flamande  [J.-C.  apparaissant  à  la  Madeleine)  à  g. 

Après  la  salle  des  Ivoires  continue  la  suite  des  salles  de 
Dessins. 
VF  salle  (Pl.  lli.  —  Dessins  d'hu/res. 

VII*'  salle  (Pl.  1")).  ou  salle  des  Pastels  d'artistes  français  du  xviir  s.  Le 
premier  rang  api)artient  à  Maurice -Quentin  de  la  Tour  (grand  portrait  en 
pied  de  Mme  de  Pompadouri.  mais  on  admire  à  côté  de  lui  la  Vénitienne 
Rosalba  Carriera  qui  vivait  de  son  temps  et  qui  a  fait  quelquefois  les  por- 
traits des  mêmes  personnages,  du  maréchal  de  Saxe  par  exemple.  On  voit 
aussi  des  œuvres  de  Chardin  (son  portrait  en  charge),  Hegnault^  Aime  Vigce- 
Lebrun,  Ducreuj\  Mme  Guyard,  Perronneau.  ^  \ 

De  cette  salle  on  entre  à  dr.  dans  les  salles  de  la  collection  \ 
Thiers. 

Salles  Thiers.  —  Deux  salles  renferment  les  collections  léguées  par  | 
M.  et  Mme  Thiers.  Parmi  les  trop  nombreux  objets  exposés,  il  y  en  a 
qui  ne  sont  pas  dignes  du  Louvre.  Les  parois  des  salles  sont  garnies  de 
copies  (réduites)  à  l'aquarelle,  d'après  les  grands  maîtres.  Sur  deux  pupi- 
tres, on  peut  consulter  le  catalogue  illustré  dressé  par  Charles  lîlanc. 

1'*^  salle.  —  A  dr.,  portrait  de  M.  lliiers,  par  Bonnat.  —  Vitrinks  plates 
le  long  des  murs  (en  commene.  à  dr.)  :  bronzes  orientaux,  collection  de 
tabatières  léguée  par  Mlle  Dosne,  collier  de  perles  de  Mme  Thiers,  pein- 
tures chinoises,  pierres  dures.  —  Vitrine  centr.vle  :  laques  (n"  42'2,  hoîte 
japonaise  en  laque  du  xvii^  s.). 

A'iTRiNE  CENTRALE  DE  G.  —  33  ct  31.  Doux  figurcs  d.  anges,  bas-reliefs  on 
terre  cuite  du  Verrocchio  (la  perle  de  la  collection).  —  35.  Déposition  de 
croix,  bas-relief  en  terre  cuite,  maquette  supposée  de  Michel-Ange.  — 
Grand  vidrecomc  en  ivoire  attribué  à  Van  Opstal.  —  113.  Petit  buste 
d'homme  chauve,  bronze  italien  du  xv**  s.  —  177.  Coffret  d©  mariage,  en 
bois  sculpté.  —  173  et  178.  Deux  petits  médaillons-portraits,  en  bois; 
sculpté,  de  l'Ecole  allemande. 

Vitrine  centrale  de  dr.  —  158.  St  Sébastien,  ivoire.  —  154.  Enfant  ?iu^ 
ivoire  par  François  Flamand.  —  120.  Secchia  à  puiser  de  l'eau,  bronze', 
italien  d'un  travail  délicat.  —  109.  Venus  marine,  portée  par  un  bouc  à 
queue  de  poisson,  bronze  important  et  remarquable  comme  nnosse,  attribué 
à  Jacopo  Sansovino.  —  100.  La  Présentation  au  Temple,  bas-relief  en 
bois  sculpté,  travail  allemand  du  xvi'^  s.  — 60.  David  vainqueur  de  Goliath,] 
bronze  italien  du  xv"  s.  —  61.  Statue  équestre,  bronze  do  l'Ecole  padouanc.i 

—  209.  /{uire  en  verre  de  Venise.  i 
2''  salle. —  Céramique  (services  do  Sèvres  ;  grandes  pièces  de  Chine,  etc.). 

—  D(ï  \^  on  revient  à  la  salle  des  Pastels.  ! 

On  revient  aux  salles  de  Dessins. 

VIII' salle  (Pl.  16).  —  Dessins<le  maîtres  hollandais  :  /inniirandf.  A.  Cui/p, 
Gérard  lion.  Van  (tstad.o,  Paul  Potier,  W.  van  M/cris,  C.  dr  Vissr/ter,  /.ucas\ 
dr  Lrydr.  ^  I 

IX''  salle  (Pl.  17).  -  Dessins  de  maîtres  llamands  :  Trnirrs,  Jiubens,  PhiL\ 
dr  ('linni/iaignr,  J.  Ururghrl,  Van  Orley.  —  Tai)isserie  des  (iobelins  {histoire, 
hibliqur  dr  Suzanne),  d'a|)rès  les  cartons  de  Coypel.  j 

X*-  salle  (Pl.  18).  -  Dessins  de  maîtres  allenjamls  v[  llainati.ls  :  //olbrin,] 
A.  iHirrr,  Jternard  van  (trlry.  \ 
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'  mV  salle  (Pl.  19).  —  Dessins  de  maîtres  italiens  do  Venise  :  Canaletti, 
'  Titien,  Tintoret,  Léonard  de  Vinci,  Manteffna,  Cnrpaccio.  —  Près  do  la 

fenêtre  :  quelques  dessins  de  Alurillo  et  do  VclafUjvcz . 
i      mW  salle  (Pl.  20).  —  Dessins  des  maîtn\s  iialiciis  do  Parnio  ot  do  Flo- 
\'  renée  :  Baccio  Bandinelli,  Andréa  del  Sarto,  Corrcye,  Sodomd^  AVrt  Bar- 

tolomeo,  Mariotto  Albert inelli,  Bronzino,  Baroccio. 
\      XIII=  salle  (Pl.  21).  —  Dessins  dos  trois  grands  maîtres  italiens  do  la 
i   Renaissance  :  Michel-Ange,  Raphaël,  Léonard  de  Vinci.  —  Tapisseries 
:   [histoire  de  Moïse). 

'  XIY^  salle  (Pl.  22).  —  Dessins  des  maîtres  primitifs  italiens  :  Lorenzo  di 
\  Credi,  Pinturicchio,  Signorelli,  Pérugin,  Mantegna,  Ant.  Bazzi,  Pollajuolo, 
l  Filippo  Lippi,  Taddeo  Gaddi. 

:  XV^  salle  (Pl.  23),  ou  vestibule.  —  Plafond  :  Vénus  et  Junon  par  Hector 
(   Leroux.  —  Quelques  pastels. 

[  XVF  salle  consacrée  à  la  donation  His  de  la  Salle  (dans  la  galerie,  sur 
r  la  rue  de  Rivoli;  on  y  entre  par  la  salle  I  du  mobilier  français;  V.  ci- 
\  dessous).  —  Nombreux  dessins  des  maîtres  italiens,  flamands  et  français. 

•  Salles  du  Mobilier  français  (l'ordre  chronologique  com- 
[  mence  à  la  salle  V). 

^  salle  (époque  Louis  XVI).  —  Plafond  :  Le  Triomphe  des  Médieis, 

\  par  Carolus  Duran.  —  lapisseries  des  Gobelins  du  xviie  s.  (de  dr.  à  ç;.  : 
[  Véjïus  et  l'Amour,  Danses  de  Nymphes,  Bain  de  Psyché.  Hommage  à  Mer- 
i  cure).  — Peintures  décoratives  par  Co///9eZ. —  Dessus  de  porte  ipar  Boucher 
ï  (Enlèvement  d'Europe). 

[  Au  centre,  sur  un  magnifique  tapis  de  la  Savonnerie  de  l'époque  Louis  XIV, 
I  destiné  à  la  décoration  de  la  galerie  d'Apollon  (F.  p.  200)  :  meubles  pro- 
J  venant  des  mobiliers  de  Saint-Cloud  et  de  Bellevue,  et  ornés  de  bronzes 
\  par  Bennemann,  Carlin  (un  régulateur),  Levasseur,  Riesener  ;  candélabres 
V  en  bronze  par  Clodion  et  Lorta. 

A  dr.,  petite  salle  consacrée  aux  dessins  d'architecture, 
r      II''  salle  (époque  Louis  XVI).  —  Plafond,  par  Mauzaisse.  —  Tapisseries 

des  Armes  de  France  et  des  Mois  arabesques.  —  Dessus  de  portes,  par 
I  Pierre  et  Natoire.  —  Au  centre,  mobilier  de  salon  (tapisserie  de  Beauvais), 
'  legs  Thomy-Thierry.  —  Paravent  en  tapis  de  la  Savonnerie. Près  de  la 

fenêtre  sur  le  Carrousel,  à  g.,  lit,  en  bois  doré,  tendu  de  soieries  de  Lyon 
■  et,  à  dr.,  table  à  ouvrage  de  Marie-Antoinette.  —  Console  en  bois  doré.  — 

Meubles  de  Riesener.  —  Candélabres  de  Clodion.  —  Deux  sphinx  à  têtes  de 
'  femme  (terre  cuite;  éc.  française).  De  chaque  côté  de  la  cheminée  :  à  g., 

portrait  de  Louis  de  France,  fils  de  Louis  XV,  pastel  par  De  la  Tour;  à 

dr.,  portrait  du  duc  d'Angoulême,  pastel  par  Joseph  Boze. 
\      III«  salle  (époque  Louis  XVI).  —  Plafond,  par  DroUing.  —  Paroi  dr.  (si 

l'on  entre  par  la  porte,  côté  de  la  cour  du  Louvre)  :  tapisserie  des  Mois, 
;  d'après  Lucas  de  Leyde,  redessinées  par  Audran.  —  Paroi  en  face  des 
.  fenêtres  :  tapisserie  représentant  une   Bataille,  d'après  Casanova.  — 

Paroi  g.  :  tapisserie  des  Noces  d'Angélique  et  Médor,  d'après  Coypel  ;  à  dr. 

le  Comte  d'Artois  (depuis,  Charles  X)  et  sa  sœur  Marie-Adélaïde  (depuis, 

reine  do  Sardaigne),  enfants,  peinture  par  Drouais  ;  à  g.  :  Hommage  à 

l'Amour,  peinture  par  Iloslin.  —  Dessus  de  portes  :  Natures  mortes  et 
\  Chiens,  par  Desportes. 

,     Meubles  àe  Bennemann,  décorés  de  porcelaines  de  Sèvres;  commodes 
'  Riesener  ;  consoles  en  bois  doré.  —  Dans  l'embrasure  de  la  porte,  grand 
!  vase  de  Sèvres,  monture  de  Thomire.  —  Au  centre,  vitr.  de  porcelaines  de 

Sèvres  (fin  du  xyiii^  s.).  —  Sur  2  meubles,  Nymphe  et  enfant,  modèle  de 

vase,  terres  cuites  par  Clodion. 
IM"  salle  (époque  Louis  XV).  —  Plafond,  par  Blondel.  —  Paroi  d'entrée  : 
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portrait  de  Marie  Leozinska,  peinture  par  Yan  Loo,  entre  2  tapisseries 
(  Psyclu'  iH  r Amour)  ;  Louis  XV,  (§)  par  Lcmoyne  \  sur  une  console,  (g)  d'homme 
juir  Cafficri.  —  Dessus  de  portes,  par  Chardin.  —  Parois  des  fenêtres, 
i  dr.  et  à  g.  :  4  tapisseries  à  l'oml  rose,  par  Neilson.  d'après  les  cartons  de 
Soucher.  —  Paroi  de  la  cheminée  :  portrait  de  Mme  Adélaïde  de  France, 
\>-dr  Xatticr,  entre  2  tapisseries  {le  Sommeil  de  Renaud  et  l'Evanouissement 
d'A?vnide);  dessus  de  portes,  par  Boucher;  sur  la  cheminée,  qui  provient 
de  l'ancien  hôtel  de  TEtat-Major,  place  Vendôme,  à  Paris,  buste  de 
Mme  Dubarry,  par  Pajou,  et  vases  de  Chine  montés  en  bronze  doré  dans 
le  style  de  Meissonier  ;  sur  les  2  meubles  de  chaque  côté  de  la  cheminée, 
aiguières  en  céladon  montées  par  Duplessis  ;  au  mur,  bras  do  lumière  en 
bronze  doré  dans  le  style  de  Meissonier  et  de  Delafosse. 

Aux  quatre  angles,  '^bustes  placés  sur  des  gaines  en  faïence  -de  Rouen, 
attril)uées  à  Fouquay  (commenc.  du  xyiii*^  s.). 

Au  centre,  magnitique  tapis  de  la  Savonnerie  de  l'époque  Louis  XIV, 
destiné  à  la  décoration  de  la  galerie  d'Apollon  (  V.  p.  319).  8ur  ce  tapis  et 
le  long  des  parois,  tables  et  bureaux  de  la  Régence  et  de  l'époque  de 
Louis  XV,  attribués  à  Crcssent,  Ocben  et  Riesener;  consoles  en  bois  doré 
de  genre  rocaille,  dans  le  style  de  Meissonier;  devant  la  cheminée, 
magiiihque  secrétaire  de  Louis  XV  (ébénisterie  de  Riesener;  bronzes 
fondus  et  ciselés  par  Hervieux,  d'après  les  modèles  de  Duplessis).  — 
(irande  console  en  bois  naturel,  époque  de  Louis  XV,  provenant  de  l'hôtel 
des  Invalides. 

A  dr.  contre  la  paroi,  la  Comédie,  marbre  par  Vassc,  et  sur  une  commode 
Y  Enfant  à  la  Cage,  marbre  par  Pigalle. 

Dans  les  fenêtres,  vitr.  hautes  contenant  des  vases  montés  en  orfè- 
vrerie ou  de  porcelaine  de  Chine,  de  l'époque  Louis  XV  ou  Louis  XVI;  ' 
vitr.  plates  contenant  des  tabatières,  bonbonnières,  miniatures,  ivoires, 
bijoux,  émaux,  don  de  M.  et  Mme  Lenoir. 

V«  salle  (époque  Louis  XIV).  —  Plafond,  par  Blondel.  —  Tapisseries 
des  Gobelins  :  paroi  dr.  (si  l'on  entre  par  la  porte,  côté  cour  du  Louvre), 
la  Visite  du  Roi  aux  Gobelins;  à  g.,  le  Parnasse,  d'après  Raphaël.  — 
Dessus  de  portes,  par  Belin  de  Fontenag  et  Lesueur. 

Paroi  dr.  :  sur  le  devant,  par  terre,  beau  tapis  de  la  Savonnerie,  de 
l'époque  Louis  XIV,  destiné  à  la  décoration  de  la  galerie  d'Apollon 
(  V.  p.  319).  —  2  armoires  et  2  commodes,  par  André-Charles  Boulle;  grande 
console  en  bois  sculpté  et  doré  (dessin  do  Robert  de  Cotte),  provenant  du 
château  de  Bercy.  —  Sur  une  table  de  porphyre  oriental,  provenant  du 
château  de  Vaux,  propriété  de  Fouquet,  Jupiter  foudroyant  les  71ta)is, 
bronze  doré  du  xvii''  s.  —  Sur  les  commodes,  2  bustes  on  porphyre 
Alexandre,  par  Girardon,  et  la  Ville  de  Rome). 

Paroi  du  fond  :  console  en  bois  doré  du  style  italien  ;  grand  cabinet  en  ébèno 
.1  marqueterie  d'ivoiro;  commode  en  marqueterie  de  cuivre  et  d'ébèno  ;  ten- 
tures en  velours  rouge  avec  bordures  en  tapisserie  des  Gobelins  (xvii"  s.). 

Paroi  g.  :  cabinets  et  meubles  d'appui,  à  l'efligio  do  Louis  XIV,  par 
André-Charles  Boulle;  console  en  bois  sculpté  et  doré;  gaines,  en  mar- 
(|ueterie,  imitation  du  style  de  Boulle,  par  Levasscur  (époque  Louis  XVI); 
sur  ces  meubles,  bronzes  par  Jean  Bologne  et  vases  en  j)orphyrc. 

Au  sortir  do  ces  salles,  sur  le  palier,  au-dessus  do  la  {)orio  d'entrée, 
tapisserie  aux  armes  de  France,  et  lustre  en  Inronze  doré,  ])ar  André- 
Charles  Boulle. 

Pour  terminer  la  visite  du      étage  il  ne  reste  plus  cpi'à  voir 
la  salle  des  Bronzes  antiques. 

Dans  l(i  vcslibtile.  (hîvatit  la  salle  des  Bronzes  anti(|Uos,  bustes  de  '|)er- 

soiiiia'j'es  romains,  ii.  A;\\\<  ^li's  vi1riii'*s.  riche  cothM-i  ion  ih>  \  ;i>v(>s  r(>cs, 
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.  étrusques  et  romains.  —  Devant  la  fenêtre  centrale  :  Apollon,  statue  plus 
rande  que  nature,  dorée,  trouvée  en  1823  près  du  théâtre  antique  (1(3 
illebonne. 

Salle  des  Bponzes  antiques.  —  Porte  en  fer,  admirablement  travaillée, 
provenant  du  château  de  Maisons. 

Bronzes  HORS  VITRINES.  — Au  centre,  Apollon,  statue  grecque,  archaïque, 
demi-nature,  réplique  du  célèbre  Apollon  Didyméen,  du  sculpteur  Kaua- 
khos  (^^  moitié  du  vi^  s.  av.  J.-C),  trouvée  dans  la  mer  près  de  Piom- 
bino.  —  Dans  les  fenêtres;  au  centre,  admirable  buste  de  jeune  athlète 
vainqueur,  du  plus  beau  style  grec  (Bénévent);  (B)  de  Romain  avec  une 
merveilleuse  patine;  à  g.,  Enfant  romain;  Atys;  Mercure;  à  dr.,  Hercule 
(Herculanum)  et  Amouj^s. 

Vitrine  devant  la  porte  :  miroirs  grecs  à  pieds  formés  par  des  statuettes 
d'Aphrodite,  vases  dont  deux  en  forme  de  t(''tes. 

Vitrine  centrale.  —  Partie  verticale  :  cistes  do  Palestrina:  huit  cistes 
de  la  collection  Campana,  la  plupart  i^ravéos  au  trait  (la  plus  grande, 
dont  le  couvercle  est  surmonté  do  3  statuettes  formant  poignée,  est  remar- 
quable), etc.  — Compartiments  plats  :  tibules,  torques  et  bracelets,  instru- 
ments de  chirurgie  et  de  précision,  bronzes  grecs  du  sanctuaire  de  Dodoiie, 
deux  miroirs  grecs  archaïques,  bronzes  byzantins,  timbres,  clefs. 

Vitrine  devant  la  fenêtre  centrale.  —  Statuettes  les  plus  précieuses  de 
la  collection  :  Hercule  au  repos,  réduction  de  l'Hercule  Farnèse  (trouvé  à 
FoUgno);  plaque  découpée  d'ancien  style  représentant  deux  chasseurs  dont 
Tun  porte  un  bouquetin  (Crète);  la  déesse  Salus  (Reims);  anse  de  vase 
représentant  une  province  vaincue  ;  Dionysos,  réduction  d'une  statue  de 
Praxitèle;  Apollon  (Psitrais)  ;  Hercule  appuyé  sur  sa  massue,  petit  bronze 
grec  d'un  travail  particulièrement  soigné  ;  Vénus  pudique,  les  yeux  incrustés 
en  argent  (Sidonj;rrtse  en  forme  de  tête  de  Monade  (Trébizonde)  ;  deux 
jeunes  Athlètes,  de  Fécole  de  Polyclète  :  admirable  athlète  ou  Dionysos 
(trouvé  à  Olympie  et  attribuable  à  un  maître  de  l'ancienne  école  d'Argos); 
Guerrier  cuirassé  et  casqué  (Grande  Grèce);  tuasque  de  jeune  satyre 
(Dodone),  statuette  dénommée  Achille  lutteur  (Autun),  très  beau  Jupiter 
brandissant  la  foudre  (Dodone),  célèbre  taureau  bondissant  (Autun),  sanylier 
(Luxembourg),  cerf  au  repos  (Sybaris),  etc. 

Vitrine  isolée  à  dr.  —  Côté  des  fenêtres  :  grande  Vénus  pudique,  sans 
tête  (Tarse)  ;  plusieurs  Vénus  de  Syrie  ou  d'Egypte,  Niobide  fuyant 
(Soissons),  Minerve  (Dalheim  en  Luxembourg),  Vesta,  superbe  statuette 
(environs  de  Capoue),  Isis  avec  les  yeux  en  émail,  Jeune  fille  assise 
(Mâcon).  —  Mythologie  (divinités  féminines)  :  riche  collection  de  sta- 
tuettes de  Vénus.  —  Lares  et  Génies.  —  Iconographie,  acteurs  et  masques 
de  théâtre,  Gladiateurs,  Pygmées  et  Grotesques,  etc. 

Vitrine  isolée  à  g.  —  Côté  des  fenêtres  :  bustes,  parmi  lesquels  les 
bustes  votifs  d'Auguste  et  de  Livie  (Neuilly-le-Réal,  Allier),  etc.  ;  grandes 
statuettes  masculines  :  grand  Apollon,  de  style  archaïque,  Bacchus  tenant 
un  canthare,  Mars  casqué  (Reims),  magnifique  Jupiter  (Dalheim,  Luxem- 
bourg), Atys  adossé  à  une  colonne,  etc.  —  Mythologie  (divinités  masculines). 

Vitrines  plates  à  dr.  —  1'"  :  superbe  collection  de  miroirs  grecs  gravés 
et  ornés  de  reliefs.  —  '2*^  :  miroirs  grecs  et  gréco-romains  ornés  do  reliefs. 

Vitrines  plates  à  g.  —  Miroirs  étrusques  ornés  de  gravures  au  trait; 
quelques-uns  avec  inscriptions. 

Vitrines  adossées  aux  murs.  —  A  dr.,  l'«  :  armes,  cuirasses,  boucliers. 

—  :  casques,  mors  de  chevaux,  enseigne  militaire,  grands  masques  de 
lions  ayant  servi  d'appliques,  membres  détachés  ot  fragments  de  statues. 

—  3®  :  célèbre  armure  de  gladiateur  (Pompéi).  —  1*=  :  casques,  animaux  : 
cheval  (Dodone),  grand  coq  admirablement  conservé  (Lyon),  etc. 

Vitrines  adossées  au  mur.  —  A  g.,  l'"^  :  candélabres.  —  2^  :  lampes, 
dont  plusieurs  ornées  de  figurines,  casseroles  et  patères,  balances  romaines, 
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instruments  divers  d'usage  domestique,  dont  un  très  beau  simpulum,  vases 
en  forme  de  tôtes,  anses  de  vases  (grande  anse  ornée  d'une  Gorgogne), 
appliques,  quelques-unes  de  très  beau  style,  disques  ornés  de  reliefs. 

Vitrines  dans  les  embrasures  des  fenêtres.  —  Monuments  cpigraphi- 
ques  :  —  à  dr.  :  inscriptions  sur  bronze,  dont  un  fragment  de  la  loi  de 
l'assemblée  provinciale  de  la  Narbonnaise,  bandelette  avec  inscriptions 
grecques  provenant  du  temple  d'Apollon  Hypertéléates  à  Epidaure  Limera, 
inscriptions  sur  plomb  ;  —  à  g.  :  lingot  et  conduites  de  plomb  avec  inscrip- 
tions, balles  de  fronde  grecques  et  romaines,  poids. 

2''  étage.  ^ 

Du  palier  de  l'escalier  Henri  II  au  l^*"  étage,  on  passe  devant 
la  salle  des  Bronzes  antiques  et  l'on  monte  à  g.  l'escalier  Henri  IV. 
On  entre  à  g.  dans  le  Musée  de  la  Marine. 

Musée  de  la  Marine.  —  21  salles  et  2  galeries  (sur  la  rue  de  Rivoli) 
renfermant  des  modèles  de  vaisseaux  à  voiles,  de  cuirassés,  de  torpilleurs, 
de  yachts  de  course,  de  canons,  de  machines,  d'instruments  nautiques, 
des  vues  des  principaux  ports  de  France  par  J.  Vernet,  des  marines  do 
Gudin,  etc.  —  Salles  II  à  VII,  meubles,  ivoires,  bronzes,  etc.  de  la  Chine 
et  do  rindo-Chine,  collections  ethnographi({ues.  —  Salle  X  :  sculptures 
originales  par  Puget  de  la  galère  amirale  «  la  Réale  ».  —  Salle  XV  : 
do  bris  du  naufrage  do  La  Péronse.  —  Salle  XXI  ;  Isabey.  Embarquement 
(to  Ruytor  et  de  Corneille  de  Witt. 

Au  delà  du  palier  de  Tescalier  qui  descend  au  Musée  du  Moyen- 
Age  et  de  la  Renaissance  {V.  ci-dessus),  s'ouvrent  trois  salles 
de  la  peinture  française  du  XIX^  s. 

Salle  I.  —  De  dr.  à  g.  :  P.  Huet.  Calme  du  matin.  —  Charlct.  Grenadier. 

—  Daumier.  Les  A''oleurs  et  l'âne.  —  Ricard.  Paul  de  Musset.  —  Millcl. 
Église  de  Gréville.  —  J.-N.  Rohert-Fleury .  Colloque  de  Poissy.  —  Corol . 
Le  Colisée.  —  Belloc.  Portraits  de  J.-H.  Belloc,  de  sa  femme  et  de  sa  fillo. 

—  J'otcrlet.  Dispute  do  Trissotin  et  de  sa  lille.  —  Th.  Rousseau.  Bord  do 
rivière.  —  /.  Dnjtré.  Le  Soir.  —  Corot.  Paysage.  —  Delacroix.  Femmes 
d'Alger.  —  Corot.  Souvenir  d'Italie.  —  J.  Dupi'é.  Le  Matin.  —  Decamps. 
Chevaux  de  halago.  —  Gigoux.  Ch.  Fourier.  —  Daumier.  Th.  Rousseau. 

—  Diaz  de  la  PeFia.  Les  Pyrénées.  —  Cabal.  Soir  d'automne. 

Salle  H  (legs  Thomy-ThierrY).  —  De  dr.  à  g.  :  Isabey.  Louis  XIII  au 
cliâteau  de  Blois.  —  Daubigny.  Le  Moulin  de  Gylieu.  —  Corot.  Le  Soir.  — 
Daubigny.  La  Tamise  à  Erith  ;  La  Mare  aux  Cigognes.  —  Troyon.  Le  Matin. 

—  Isabey.  Procession.  —  Millet.  Le  Vanneur.  —  Meissonier.  Joueur  de 
flûte;  Le  Liseur;  Les  Trois  fumeurs  ;  Les  Ordonnances.  —  Fromentin. 
Chasse  au  faucon  en  Algérie.  —  Baryc.  IJons  ])rôs  de  leur  antre.  —  Dela- 
rroi.r.  L(^  Lion  au  lapin.  —  iMiltct.  Los  Botteleurs.  —  Th.  Rousseau.  Lo 

iitoiups.  Delacroix.  r^iilovonuMit  do  Réhecca.  —  Th.  Rousseau.  Los 
Chriios.  -  Corot.  La  Route  d'Arras.  —  J)<dacroix.  Médée.  —  Troyon.  Los 
llaiitoiu's  do  Sur(;snos.  —  ./.  Diiprr.  jjcs  LaiKh^s.  —  Isabey.  Mariage  dans 
l'église  de  Délit.  —  ./.  Ihiin-r.  L(^  Ciaiid  chôiio.  —  Decamps.  Bertrand  et 
Raton;  Le  Réinoulonr  ;  Le  Singe  peintre;  Le  Valet  de  chiens;  Les  Catalans; 
Jtue  de  SmyriK^;  Los  MoiidicUits;  Les  Sonneurs;  Eléphant  et  tigre  à  l;i 
source. 

Au  contre  :  iJ  vitriiKïs  do  bronzes  de  Barye,  en  modèles  ou  en  premières 
ôpr(Mives. 

Salle  III,  —  De  dr.  à  g.  :  Fromentin.  Chasse  au  faucon  en  Algérie.  ^ 
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Chassériau.  Le  Tepidarium.  —  Meissonier.  L'Attente;  Série  d'études.  — 
H.  Reç/nault.  La  Comtesse  de  Berck.  —  Belly.  Vue  du  Nil.  —  Bellanr/é  et 
Dauzats.  Une  revue  sous  le  Empire.  —  Fi^oincntia.  Femmes  é^^yp- 
tiennes  au  bord  du  NIL  —  Meissonier.  Mme  Gerriot.  —  C/iIntreuil.  Remise 
aux  chevreuils.  —  Courbet.  Son  portrait.  —  Ricard.  Son  portrait.  —  Meis- 
sonier. Son  portrait;  Napoléon  III  à  Solférino.  —  Belly.  Pèlerins  allant  à 
la  Mecque.  —  Meissonier.  Alexandre  Dumas  tils.  —  Delacroix.  Son  por- 
trait. —  De  la  Berge.  Arrivée  do  la  diligence.  —  /.  Dupré.  Son  portrait. 

Entresol. 

La  porte  Jean  Goujon  (  quai  du  Louvre)  donne  accès,  au  l^""  étage, 
à  g.  au  Musée  des  Gravures  ou  de  Chalcographie,  à  dr.  au 
Musée  de  l'Extrême-Orient.  Sur  le  premier  palier  de  l'esca- 
lier est  disposé  un  paravant  de  Mitsousoumi,  fin  du  xvi''  s.;  sur 
le  deuxième,  2  vitrines  d'émaux  cloisonnés  (xvi^-xvn^  s.)  et  des 
meubles  chinois. 

Musée  des  Gravures.  —  Ce  musée,  dont  l'origine  remonte  à  Louis  XIV, 
contient  près  de  7,000  pièces.  Il  est  installé  dans  4  salles  où  sont  exposées 
des  é.preuves  —  ])lusieurs  avant  la  lettre  —  do  ses  j)his  beaux  spé.^imcns. 
On  y  trouve  interprétés  j)ar  les  maîtres  de  cet  art,  depuis  les  rMolinck  ot 
les  Audran  jusqu'à  Henriquel-Dupont,  Gaillard,  Léojiold  l'iaiiieni;  et  Jac- 
quet, les  cheCs-d'ocuvre  de  la  ])einturo  et  j)arfois  do  la  sculpture  (juo  Ton 
a  admirés  soit  au  Louvre,  soit  ailleurs. 

Musée  de  l'Extrême-Orient.  — Ce  musée  comprend  actuellement  10  salles 
et  se  compose  en  majeure  partie  de  la  magnifique  collection  de  céramique 
chinoise  réunie  par  M.  Grandidier.  —  Salles  I  a  VII  :  ])orcelaines  de  Chine. 

—  P3ntrc  la  salle  V  et  la  salle  VI  est  un  vestibule,  où  une  vitrine  ren- 
ferme les  statuts  do  trois  des  Lohans,  principaux  disciples  de  Bouddha, 
Çakya  Mouni,  don  de  Mgr  Favier,  évoque  de  Pékin,  et  provenant  du 
Palais  d'été.  —  Salle  VI  :  très  beaux  vases,  sceptre  de  commandement. 

—  Salle  VII  :  sceptre  de  bon  augure  (décor  au.v  mille  llours)  ;  statuettes 
do  divinités  bouddhiques.  —  Les  trois  salles  siii\';ijites  S(jiit  (-onsacroes 
presque  entièrement  à  Tart  du  Jai)on.  —  Sau.i;  A  MI  :  séries  do  (juolques 
très  beaux  kakémonos  de  l'école  de  Kano  (xvi'  s.  i,  de  S(>sshiii,  de  Masa- 
nobou,  d'Hokousaï. —  Au  centre,  magnitique  si;iiu(>  de  1m. is  reiu-ésentant 
un  Bodhitsava  (viii«  s.).  Vitrines,  de  dr.  à  g.  :  sid  ie  de  iiiasijiK^s,  dont  un 
remarquable  en  grès  attribué  au  grand  potier  Niuseï;  colhM  lion  de  laques 
(écritoires,  boîtes  et  boîtes  à  médicaments);  statuettes  du  \iv<"  s.;  statue 
d'Amida,  bois  laqué  du  vu"  s.;  statuette  de  Bouddha;  étuis  à  pipes  et 
juros;  tête  do  Bouddha  archaïque  ;  bustes  en  bois  du  prêtre  Ki^^oken  et 
de  Tokyori  (xvi»  s.);  série  de  bronzes  rituels  d(^  la  Chine.  Vitrines  plates. 
Collections  de  gardes  de  sabre  et  de  peigncîs.  Ornements  de  bronze  pro- 
venant du  palais  du  mikado  à  Osaka.  —  Salle  IX  :  série  de  gardes  en 
fer  (xv-xvii"  s.);  carré  de  soie  brodé  (xviii^-  s.)  des  ateliers  de  Kioto  ; 
vitrine  do  grès,  meuble  tournant  avec  estampes  ja[)onc'ises  du  plus  vif 
intérêt,  où  tous  les  maîtres  de  la  gravure  au  .lapon  s(jnt  représentés 
dei)uis  Moronobou  jusqu'à  Hokousaï  et  II  injslii-li<'.  -  Salle  X  :  collec- 
tion de  petits  objets  de  laque  du  xviii«  s.  qu'avait  réunie  Marie-Antoinette; 
peintures  des  xV-win"  s. 

Annexes  du  rez-de-chaussée. 

L'annexe  du  département  égyptien  contenant  les  monu- 
mcnls  de  l'Ancien  Empire,  située  sous  la  Salle  des  Etats,  a  son 
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entrée  sur  la  place  du  Carrousel  à  la  première  porte  de  bronze  àdr. 
des  grands  guichets  s'ouvrant  sur  le  quai.  Dans  cette  salle,  com- 
posée d'un  vestibule  en  contre-bas  et  d'une  plate-forme,  ont  été 
réunis  tous  les  grands  monuments  de  l'Ancien  Empire  et  les 
statues  de  petites  taille  qui  n'ont  pu  trouver  place  dans  les 
salles  du  l^'  étage. 

Vestibule.  —  A  g.,  jeime  égyptienne  (V"  dyn.),  calcaire.  —  Deux  [sj  du 
personnage  Sepa  et  une  [s]  de  la  dame  Nesa,  époque  archaïque,  calcaire. 
—  A  dr.,  célèbre  stèle  dite  du  Roi  Serpent,  époque  Minite,  calcaire.  De 
chaque  côté  de  la  stèle,  jolies  statues  de  Pahournofir  et  de  Kai,  du  meil- 
leur art  de  la  dyn.,  calcaire  peint.  —  De  chaque  côté  de  l'escalier, 
groupes  représentant  chacun  un  fonctionnaire  menphite  et  sa  femme,  art 
de  la  dyn.;  entre  les  doubles  pilastres,  B  51  et  5'2,  bas-reliefs  d'une 
tombe  de  la  IV''  dyn.  ♦ 

Plate-forme.  —  Chambre  d'offrandes,  provenant  du  mastaba  ou  tombeau 
d'un  haut  fonctionnaire  égyptien  de  la  dyn.,  pommé  Àkhouthotep  et 
ra})porté('  d'I^gypte  par  M.  G^.  Bénédite,  qui  en  a  dirigé  l'extraction  du  sol. 
Les  ])artios  non  sculptées  sont  une  reconstitution  récente.  La  Chamljrc, 
construite  en  blocs  du  plus  beau  calcaire  de  Tourah,  est  rcyôtue  intérieu- 
rement de  sculptures  en  bas-reliefs  qui  comptent  parmi  les  meilleurs  spé- 
cimens de  l'art  égyptien  sous  l'Ancien  Empire. —  Architrave  :  inscription  don- 
nant les  titres  et  nom  du  propriétaire  de  la  tombe.  —  Tambour  cylindrique  : 
nom  et  titres  abrégés  de  Akliouthotep.  —  Embrasure  de  la  porte  à  dr.,  culte 
rendu  à  la  statue  du  défunt  tirée  à  la  cordelle  dans  sa  petite  chapelle  ;  à  g.  : 
préparatifs  pour  la  mise  en  état  de  la  tombe.  —  Intérieur  de  la  Chambre  : 
paroi  antérieure,  scènes  de  la  vie  du  château;  chasse,  pêche,  séchage  du 
poisson.  En  haut  :  toutes  les  phases  par  lesquelles  passe  la  naissance  du 
veau;  saillie,  vêlement  et  autres  scènes  de  la  vie  agricole;  moisson,  trans- 
port des  gerbes,  mise  en  meules,  comptabilité  des  céréales  après  l'engran- 
gement.  En  bas  :  les  bateaux  représentent  le  voyage  funéraire  de  la  momie. 
Parois  latérales  :  à  dr.,  banquet  funéraire;  à  g.,  transport  de  l'offrande 
constituée  en  grande  partie  par  du  bétail.  —  Le  mur  de  fond  (reculé  à  2  ni. 
en  arrière),  orné  de  hautes  et  profondes  rainures  avec  les  deu*  étroites 
fausses  portes  qui  y  sont  taillées,  représente  la  façade  de  Yau-delà,  c'est- 
à-dire  derrière  lafpielle  étaient  censés  s'accomplir  les  mystère  de  la  mort. 
Le  petit  scribe  accroupi,  placé  devant,  est  étranger  au  monument. 

Tout  autour  du  Mastaba,  diverses  statiies  de  l'Ancien  Empire.  Au  pied 
de  la  fenêtre,  énorme  table  (f'o/frande  (granit  rose)  provenant  du  Mastal)a 
d'Akhouthotep. 

La  Nouvelle  salle  de  Susiane,  renfermant  les  découvertes 
faites  à  Suse  depuis  1897  jusqu'à  190'3  par  la  Délégation  scien- 
tique  française  en  Perse,  est  située  au  rez-de-chaussée  du  pavil- 
lon de  la  Trémoille  et  a  son  entrée  à  g.,  sous  la  voùle  qui  fait 
communiquer  le  quai  avec  la  place  du  Carrousel. 

Pour  obvier  à  la  confusion  r('su]l.'iMt  de  l'encombrement,  chaque  ()1i|(M 
est  accompagiK'  (rime  élicpuitlc  porlaiil  la  date  et  les  indications  neci^s 
saires.  Do  plus  les  \'isit-(;urs  ( rou vei-out,  à  rciilr(''e  \ii  salle  un  ixMii 
volume  de  M.  .).  de  Moigan,  clnd"  de  l;i  l)('d('gati<)n ,  (jui,  en  retra«:an(,  l(>s 
travaux  accomplis,  donne  un  aperçu  de  l'Ii isl oire  de  f  l^nani  et  la  description 
des  |)i'inci|iales  décon \  «mMcs.  Avec  ces  i-enseignements  et  les  indications 
données  ci  dessous,  les  visiteurs  parvi(Midront  a  se  reconnaître  parmi  les 
superbes  collections  dont  M.  J.  de  Morgan,  après  ses  retentissantes  décou- 
vertes en  Egypte,  a  su  doter  le  musée  du  Louvre,  gràc&  à  sa  science  auto- 
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risée,  à  son  activité  infatigable  et  au  dévouement  a-;vi  du  do  ses  collaborateurs. 

Au-dessus  do  la  porte  d'entrée  vaste  carte  do  la  Mésopoiamie,  do  l'Elam 
et  du  plateau  persan  aux  temps  antiques.  Les  régions  crlèhrcs  aux  promiors 
âges  de  l'histoire  et  les  grandes  cités  aujourd'hui  disparues  y  sont  indiquées. 

Sur  les  marches  de  l'escalier  :  à  dr.,  massive  table  d'offrandes  en  ])ronzo 
(longueur  1  m.  60)  et  Qond  de  porte  en  pierre  avec  inscription  en  caractères 
cunéiformes  (importante  liste  des  anciens  rois  do  l'Elani  i  ;  à  g.,  grande  cuve 
en  pierre  avec  un  texte  au  nom  d  idadou  (vers  2500  av.  J.-C.)  et  un  autre 
fjond  de  porte  également  en  pierre  avec  une  inscription  votive. 

En  haut  de  l'escalier,  se  faisant  face,  deux  lions  de  pierre,  accroupis, 
(•2,000  ans  env.  avant  notre  ère);  osselet  de  bronze  avec  dédicace  grecque, 
rapporté  par  les  armées  perses  du  pillage  du  temple  d'Apollon  1  )ydiin(''(Mi. 

—  A  g.,  formant  pendant,  superbe  lion  de  bronze  d'époque  a(  liéniénide. 
A  dr,  :  —  l"""  vitr.  -.poteries,  broiizes  et  ornements  provenant  des  dolmens 

du  Talyche  persan,  littoral  de  la  mer  Caspienne).  —  2«  vitr.  :  poteries  iri- 
sées, verreries,  bronzes,  civilisations  arabe,  parthe,  grecque  et  perse.  — 
3'=  vitr,  :  vases  et  objets  en  albâtre  depuis  les  temps  les  plus  archaïques  jus- 
qu'aux souverains  perses.  Au-dessus  de  cette  vitrine,  grand  panneau  (la 
Tell  [coUino  ide  Suse  avant  le  commencement  des  travaux)  par  M.  Georges 
Bondoux,  attaché  à  la  Délégation.  • —  4"  vitr.  :  princij)anx  s])(>ciniens  des  très 
antiques  poteries  découvertes  dans  les  nécro})olcs  de  ^Monssi^in  en  l'.)03.  — 
Au-dessus  de  cette  vitrine,  bas-relief  imoMlaigo)  pris  ;"i  T;);.' li-è-Bostan  et 
appartenant  à  l'époque  sassanide  (env.  600  ans  ap.  J.-t  .  .  W'  \  ii  r.  :  collec- 
tion de  f/rès  émaillés  remontant  à  1,100  ans  env.  a\;ini  ).  (  .:  f/bàfres  et 
figures  d'animaux.  Au-dessus,  autre  grand  panneau  de  M.  (umu  lk^s  15(nidoux 
(les  ouvriers  pris  dans  les  tribus  nomades,  occu[)és  à  travaille!  dans  les  tran- 
chées de  Suse,  dont  la  plus  profonde  atteint  le  niveau  de  2r)  m.  j.  j'  vitr.  : 
textes  et  fragments  de  bas-reliefs  sur  pierre,  d'époque  Kassite  (IGOO  avant 
J.-C.)  ;  série  de  poids,  lingots  de  métal,  bronze,  plomb  et  fragments  d'argent. 

—  1"  vitr.  :  briques  en  grès  émaillé  avec  inscriptions  remontant  à  l'an  mil 
avant  notre  ère.  —  8^-  vitr.  :  briques  inscrites  et  poteries  do  l'an  1100  av. 
J.-C.  —  9«  vitr.  :  briques  inscrites  et  poteries  de  l'an  1500  av.  J.-C.  — 
11*"  vitr.  :  briques  inscrites  et  poteries  (entre  3,500  et  2,500  ans  av.  J.-C). 
Ces  trois  vitrines  sont  surmontées  d'inscriptions  provenant  de  Persépolis 
au  nom  de  Darius. 

Au  fond  de  la  salle,  grand  panneau  sassanide  représentant  une  chasse  au 
sanglier  fépoque  de  Chosroes,  600  après  J.-C).  Devant  ce  ]iann(vin,  deux 
colonnes  horizontales  en  bronze  avec  inscriptions  du  xif^  s.  av.  notre  ère; 
statue  en  diorite  remontant  à  2,. 500  ans  av.  J.-C  et  lr(jis  N  itrines  horizon- 
tales contenant  des  objets  élamites. 

En  revenant  vers  l'escalier,  dans  la  1'"  enihra.sui'c  de  l'enêtrc  :  massive 
colonne  do  Ijriques  inscrites,  au  nom  du  roi  Clioui  i  on  k.  Nakhonnto  (env. 
1,100  av.  J.-C),  vitr.  :  poteries  é\3im\tG^.  —  2*^  einl)rasiiro  :  doux  vitr.  plates, 
tablettes  archaïques  relatant  en  textes  cunéiloi  nies  des  marchés  et  des 
contrats.  —  3"  embrasure  :  deux  vitr.  plates  :  empre>/i./ es  de  sceaux  et  tablettes. 

—  'V  embrasure  :  deux  vitr.  :  objets  du  plus  liaiif  iii((d-èi,  tr()ii\és  dans  les 
fondations  du  temple  du  dieu  Choiichinak.  —  5'  (mo i)iasi]r(>,  d-Mi.x  vitrines: 
séries  de  poteries  j)(dntes  arcliaïques  et  (Vagnionis  A'alhrtres  avec  inscri- 

f)rions.  — 6*  embrasure  :  cuve'cn  bronze;,  Hairnphajje  nù  lurent  trouvés  les 
)ijoux  achéménides  (voir  la  vitrine  des  hijonx  i,  base  df  colonne  au  nom  de 
Xerxès  et  deux  colonnes  avec  cha])iteaux  d'époijue  sassanide. 

Dans  l'àxe  de  la  salle,  grands  monunuMits  :  niagniliipie  statue,  malheureu- 
sement mutilée,  delar«ine  Napir-7\sou  (bronze  massif,  1 .700  kilogr.),  qui  date 
do  1,500  ans  av.  notre  ère;  grand  lion  coucIk',  oji  t(u-ro  cnito  émaillée  qui 
est,  en  ce  genre,  l'œuvre  la  plus  ancienne  connue;  obélisque  du  roi  Manis- 
tfjusou  (4000  av.  J.-C);  célèbre  stèle  dn  Code  d(;  Ilammourabi  (2000  av 
J.-C),  dont  la  magistrale  traduction  parle  P.  Scheil  a  provoqué  tant  d'émot 
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dans  toute  l'Europe  savante  ;  stèle  triomplialc  du  roi  Naram-Sin  (3700  av. 
J.-C).  —  Vitrine  des  bijoux  :  superbe  vase  de  pierre  sculptée  (4000  av.  J.-C); 
statuettes  d'or,  d'ari;oiit  et  d'ivoire  dos  anciennes  périodes  élamit(^s, 
anneaux  et  ])agucs  d(i  luénio  époqno,  curiousoment  orfévrés,  sceptre  votif 
à  tète  de  lion  on  or,  (•(doiuho  (mi  laj)is-lazuli  incrusté  de  clous  d'or,  bijoux 
perses  incrustés  do  pierres  dures  (rv  s.  av.  .I.-C. ),  ])arures  byzantines,  elc. 
—  La  vitrine  des  lyijonx  est  ilaiiqiKW^  do  (|iiati'o  vitrines  plates  renfermant 
des  cacllo1s-(■^•lintll•('s,  dos  bronzes  et  une  foule  d'objets  divers  découvoris 
dans  les  diifércnl es  IrandK'es  de  Suse. 

Les  murs  do  la  nulle  sont  couverts  soit  de  moulages,  soit  de  toiles  do 
M.  G.  Bondoux,  rojin'sontant  les  sites  antiques  de  la  Perse.  Qnantité  de 
monuments,  fraL;inonts  «le  bas-r(di(ds.  koiu/ourrous,  sont  disséminés  entre 
ces  vitrines  et  les  pièces  principales,  partout  où  un  peu  do  place  est 
resté  disponil)le. 
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<hi  l^'-  avril  au  30  sept.,  de  10  li.  à  4  h.  du 
l*^^'"  oct.  au  31  mars.  —  Ouvert  à  l'étude  les 
mêmes  jours.  Le  dim.,  en  toute  saison,  de 
10  à  4  h.  —  Fermé  pour  le  remaniement 
annuel  pendant  une  quinzaine  en  février. 


Ce  musée  (rue  de  Vaugirard; 
Pl.  m,  L,  13)^  est  spécialement  affecté 
aux  œuvres  des  artistes  contempo- 
rains (peinture,  sculpture,  dessins, 
médailles,  pierres  fines,  objets  d'art 
divers,  etc.).  Il  constitue  non  seule- 
ment une  collection  d'œuvres  d'art 
de  choix,  mais  encore  un  ensemble 
disposé  en  vue  de  l'ensei^^mement  du 
mouvement  arlistifpio  coiiloniporain 
dans  les  diverses  spécialités  d'art. 
Il  est  installé  dans  l'ancienne  Oran- 
gerie du  jardin,  agrandie  et  aména- 
gée à  (-et  effet;  malheureusement 
le  local  est  encore  insuffisant.  Ce 
musée  étant,  par  sa  nature  même,  un  musée  de  passage,  nous 

1.  V^.       sect.,  p.  86  . 
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avons  dû,  pour  le  classement  des  œuvres  d'art,  adopter  l'ordre 
alphabétique. 

La  terrasse  qui  s'étend  le  long  du  corps  de  bâtiment  en  contre- 
haut  de  l'avenue  Férou  est  ornée  des  statues  de  bronze  sui- 
vantes (en  commençant  par  la  rue  Férou)  :  Phaéton,  par 
Houssin;  Bacchus  inventant  la  Comédie,  par  /.  Tournois;  Semeur, 
par  Trejitacoste;  Faunesse  (bronze),  par  Mac-Monnies-,  la  Fata- 
lité, par  E.  Chris tophe\  le  Ciseleur,  par  Maniglier-^  Improvisa- 
teur, par  F.  Charpentier  \  Berger  et  Sylvain,  par  Sleiner;  Ghevrier, 
par  R.  Barthélémy  \  Faucheur,  par  jE".  Guillaume.  —  Sur  les 
façades  extérieures  0.  et  S.,  12  bustes  de  sculpteurs  et  de 
peintres  célèbres.  Sur  la  façade  S.  :  Phidias,  par  A.  Millet;  la 
Peinture,  par  J,  Franceschi. 

On  entre  au  musée  par  la  grille  de  la  rue  de  Vaugirard,  presque 
en  face  de  la  rue  Férou.  Le  fronton  du  musée  est  orné  d'une 
sculpture  par  Crauk  [la  France  récompensant  les  Arts).  —  A  dr., 
Orphée  endormant  Cerbère,  bronze  par  Peinte;  à  g.,  Judith, 
bronze  par  Aizelin.  —  Dans  la  cour  d'entrée  :  Le  Froid,  par 
R.  Bloche;  la  Liberté  éclairant  le  monde,  par  Bartholdi;  un  Vau- 
tour sur  un  sphinx,  bronze,  par  Cain;  Vase  en  porcelaine  de 
Sèvres,  par  iJalou;  le  Pardon,  par  E.  Dubois;  Chien  blessé, 
bronze,  par  Frémiet;  Héro  et  Léandre,  haut-relief,  marbre,  par 
Gasq;  Chien  danois,  par  Lami; 
«  Le  peuple  les  jdeure  »,  par  Van 
Biestjroeck;  l'Enfant,  par  Rof/er- 
Bloche;  Jeunes  Aveugles,  groupe 
marbre,  par  IJipp.  Ij^f'ebvre. 

Galerie  de  sculpture.  —  Aux  mors, 
belles  tapisseries  des  Gobelins  :  Série 
des  maisons  royales  et  de  Y  Histoire  du 
roi;  tapisserie  et  carton  du  Poète  et 
de  la  Sirène,  par  Gustave  Moreau  ; 
tapisserie  et  carton  VAutomne  par 
Gorr/uet. 

1    A  l'entrée,   Histoire   de   l'eau,  en 
pâte  de  verre,  par  Cros. 

Aizelin.  Agar  et  Ismaël.  —  Allar. 
Mort  d'Alceste.  —  Allouard.  Loin  du 
monde.  —  Astruc  {Zactiarie).  Barbey 
d'Aurevilly  (B). 

liarrias.  Jeune  fille  de  Mégare.  La 
Nature  se  dévoilant.  —  /.  Bec(p.i.et. 
Ismai'l,  St  Sébastien.  Josepli en  Egypte, 
—  Bnilliiire.  Picador  et  taureau.  — 
liernslamm.  (BJ  du  peintre  Gérôme.  — 
filoek.  Martyre  (bois).  —  Blondat. 
Amour.  —  Boisseau.  Diogène.  —  Bou- 
cher. Le  Repos.  Aux  champs.  Jcïaiinc  d  Ai-c,  i)ar  Cliapu. 

(Japtier.  La  Désespérance.  —  Cariés. 
La  .Jeunesse.  Abel.  —  Cartier.  Gilliatt.  —  C<irrn'r- /ii'llni.sc .  \\v.\h\  oixlor- 
mie.  — J.-C.  Cazin.  Douleur  (bronze).  —  Aime  M.  Caztn.  David  (broiizoj. 
Jeune  fille  (bronze).  —  Chapu.  Jeanne  d'Arc  à  Donrémy.  —  Alexandre 
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F.  Charpentier.  L'Illusion.  —  Christophe.  Lq  , 
Baiser  suprême.  —  Cordier.  Nègre,  nègres-  \ 
se  (B).  —  Cordonnier.  Sur  le  pavé.  —  Coutan.  '\ 
Eros.  —  Crank.  La  Jeunesse  et  l'Amour.  ; 

Dagonet.  Eve  après  le  péché.  Dalou.  Pay-  • 
san  (bronze).  —  /.  Dampt.  St  Jean.  Le  Baiser  ■ 
de  l'aïeule.  —  Delaplanche.  Eve  avant  le  i 
péché.  La  Vierge  au  Lys.  L'Aurore.  @  de  \ 
femme.  —  Des  bois.  Léda.  —  Dubois.  Chan-  '. 
teur  florentin  du  xv*^  s.  St  Jean,  enfant  ^ 
(bronze).  Narcisse. 

Falguière.  Un  Vainqueur  au  combat  de  - 
coqs.  La  baronne  Daumesnil  (g).  Tarcisius, 
martyr.  —  Franceschi.  La  Fortune.  —  Fré-  _ 
miet.  Pan  et  ours. 

Gautherin.  (g)  de  femme.  —  Gemito.  Por- 
teur d'eau.    —   Gérôme.  Tanagra.  Sarah  ■ 
Bernhard  (g).  —  Guillaume.  Les  Gracques  { 
(bronze).  Anacréon.  Mgr  Darboy  @. 

Hannaux.  Le  Poète  et  la  Sirène.  —  j 
Hiolle.  Arion  sur  le  Dauphin.  —  ffugiies. 
Œdipe  à  Colonne. 

Idrac.  Salammbô.  Mercure  inventant  le' 
caducée.  —  Injalbert.  Hippomène.  Joueuse 
de  biniou.  —  ïselin.  Le  président  Boileau  (B).  : 
Lanson.  L'Age  de  fer.  Salammbô.  — \ 
Larche.  Les  Violettes.  —  Lecourtier. 
Chienne  danoise.  —  Hector  Leniaire.  Le, 
Matin.  —  Lenoir.  St  Jean.  —  Lvomtrd.  \ 
L'Adolescence.  —  Longepicd.  L'Immor- 
talité, 

Marqueste.  Persée  et  la  Gorgone.  Gala- 
tliée.  Cupidon.  —  Massoulle.  Naïade.  ' 
Mercié.  David  (bronze).    Le  Souvenir.  —  ' 
C.  Meunier.  Bas-reliefs.  La  Glèbe.  Les'  Puddleurs.  —  G.  Michel.  Dans  le 
Kèvc.  La  Pensée.  —  Mathurln  J/omm.' Pileuse.  —  Moreau-Yauthier.  Une  \ 
Bacchante.  Gallia  @^or,  ivoire,  émaux  (en  collaboration  avec  Falize).  — 

J/o«Z/w.TrouvailleàPompéi.  ■ 
—  Navellier.  Animaux  (bron- 
ze). 

'J*eter.  IjCS  Deux  amis.  — 
Pei/not.     Pro    Patria.    —  j 
Pùecli.  La  Sirène.  La  Muso 
d'André  Chénicr.  (B)  de  jeu-  \ 
ne  femme. 

Th.  Rivière,  Les  Deux  • 
douleurs.  —  P,  Boche.  Mé-  : 
lusine  (statuette,  ])l()ml)).  —  ■ 
J{odin.{B)  <le  fonniie.  Daiiaï- ^ 
tlo.  (B)  (le  J.-P.  Laurens  et, 
de  Puvis  do  Chavannes  j 
(})ronzcs).  St  Jean  (bronze). 
L'Age  d'airain  (bronze).  La 
Pensée  (marbre). 

SainL  Gaudem.  Amer,  Caritas. — Saint-Marcea.ux.  Jeunesse  tle  Dante.  Génie 
gardant  le  secret  de  la  tombe,  (g)  d'hommes  (bronze).  —  Salmson.  Dévideuso 
(bronze).  ~  Schnet/g.  (g)  déjeune  fillo.-—     Soulôs.  Enlèvement  d'Iphigénio. 


Chanteur  llorcntm,  pui 
Dubois. 


'iarcisius,  martyr  chrétien,  par  Falguière. 
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Theimissën.  Harpignies.  —  Thomas.  Virgile.  La  Jeunesse  (bronze).  — 
Troubetskoï.  Tolstoï  à  cheval  (bronze).  —  Turcan.  L'Aveugle  et  le  Para- 
lytique. 

Dans  les  salles  de  peinture  on  rencontre  :  Mozart,  bronze  par  IJar- 
rias  ;  Petite  fille  pleurant,  par  Bartiiolomë  :  Charles  1"\  par  Carriès;  les 
Panthères,  par  Georges   Gardet;  Marchande  do   violettes,  bronze  par 


David,  par  Mercié.  Saint  Jean-Baptiste,  par  Rodin. 


Leroux;  des  statuettes,  par  Th.  Rivière;  le  Baiser,  marbre  par  Rodin 
Bonaparte  au  Caire,  bronze  par  Géromc;  France  et  Russie,  surtout  de 
table,  par  Aubé,  etc. 

Dans  la  salle  de  scnlpUire.  plusieurs  vitrines  contiennent  :  une  collection 
intéressante  de  plus  do  800  médailles,  camées  ou,  plaquettes  do  MM.  Cha- 
plain,  Roty.  Du/mis,  Alp/irr  Duhois,  Cluipu,  Befjeovijc..  Botlée.  Patei/,  Mou- 
chon,  Ma:'riiiiilit'ii  linu r(irni:<.  rrancols.  A/ichcl  ('''zin.  A.  (Iwrpentier,  Yen- 
cesse,  P.  Roche,  lioinr.  Lrijustflois.  Ifnnnniu-.  Lrrilhiii).  ;  dos  figurines  en 
bronze:  Vallqren  LMisère  ,  ;  Coiistaiilin  Meunier  (  1  )(d tard cur  ;  Puddleur,  etc.); 
A.  Lef/ros  (Torse  do  jenne  iillei.  —  Dans  le  saloii  d"onir('o  de  la  peinture, 
2  vitrines  contienneiit  d(^s  émaux  do  TkeRiiuir  .  de  Gi-amUioinme  et  Garnier^ 
des  bijoux  de  Roty,  Gra^.set  et  Vevee,  et  tic  Laliquc,  des  verreries  de  Gallé, 
de  Tiffany  et  ÛGJÙpppiuf/,  des  poreekiiiK-s  do  Sèvres,  des  céramiques  do 
Belaherche,  Chaplet.  Carriès,  JJa/pa  i/e^/ ,  lii^ot,  Michel  Cazin,  etc.,  des 
étains  de  fJcshois,  de  Braleau  et  do  Chnipentier  et  divers  autres  objets 
d'art.  Dans  le  passage  entre  les  sahes  1  et     vitrine  de  grès  de  J.-C.  Cazin. 

Salle  de  peinture.  —  Ces  salles  sont  au  nombre  de  13.  A  dr.  de  la 
sculpture  s'ouvrent  deux  salles,  l'une  est  réservée  aux  tableaux  des  peintres 

PAUIS.  —  ~3 


354 


MUSÉE  DU  LUXEMBOURG. 


[CIIAP.  Vlll] 


appartenant  presque  tous  à  l'école  dite  impressionniste,  légués  au  musée 
par  M.  Caillebotte,  l'autre  contient  les  œuvres  des  peintres  étrangers.  A 
l'extrémité  de  la  salle  de  la  sculpture  se  trouve  le  salon  d'entrée.  La  salle  7 

est  consacrée  à  des  expositions  périodi-  : 
ques,  principalement  d'estampes.  1 

Salle  Caillebotte.  —  Œuvres  des  pein- 
tres impressionnistes  :  Caillebotte,  Degas,  ^ 
GuiUaumin,  Lebourg,  Manet,  Claude 
A/onef,  Aline  Morisot,  Pissaro,  Raffaëlli, 
Renoir,  Sisley,  Toulouse-Lautrec.  Voici 
les  morceaux  les  plus  importants  :  Bou- 
din. Port  de  Bordeaux.  A^illefranche.  — 
Caillebotte.  Raboteurs  de  parquet.  — 
Degas.  Danseuse  sur  la  scène.  Café  du 
boulevard.  —  Lebourg.  A  Herblay,  effet 
de  neige.  Bord  de  la  Seine.  —  Manet. 
Olympia.  Le  Balcon.  —  Alonet.  Déjeuner. 
Givre.  Eglise  de  Yéthcuil.  Gare  8t- 
Lazare.  Rocliers  do  Belle-Ile.  —  Raf- 
faëlli.  A'ieux  convalescents.  Invités 
attendant  la  noce.  —  Renoir.  Enfants 
au  piano.  Moulin  de  la  Galette.  —  Sisley. 
Bords  du  Loing.  —  Toulouse-Lautrec. 
Etude  de  femme. 

Salle  des  écoles  étrangères.  —  Eu 
raison  de  Tinsuftîsance  des  locaux,  la 
conservation  du  Musée  s'est  vue  dans 
l'obligation  de  scinder  en  quatre  expo- 
sitions successives  la  section  des  écoles 
étrangères. 

l'*^  EXPOSITION  (Ecoles  belge,  hollau- 
(laiso  et  danoise).  —  Les  princii)aux 
lableaux  à  signaler  sont  : 
Jielgcs  :  —  H.  de  l^ra L-cIccr.  \  leux  l)il)(d()ls.  -  liiicrlsoen.  Petite  cour  au 
bord  do  l'eau.  —  Clans,  liayou  do  soleil.  .Maison  do  l'artiste.  —  pierck.r. 
Lecture  de  la  P)il)le.  —  Frédcric.  Los  Ag(^s  de  l'ouvrier.  Vieille  servante  ; 
Triptyque  :  L'Age  d'or.  —  V.  (iilsoul.  Soii',  temps  gris.  —  Lavrmc.its.  Kin 
d'automiK?.  (^jushinlin  Mcnnii'r.  Au  pays  noir.  —  Alfred  Stcrcns.  IvcKjur 
debal.Gliant  passiouuc'.  ,/osrj)/i  S/ crms .  Sui)plice  de  Tantale. —  Ve/traercn. 
N;itiirf'  ui()r!(\         \Vif/r/i/\.  Souvcuir,  etc.  —  Rops.  Dessins. 

//(d/d.v.dfii.s  :  -  -  Jlrii'l.  \\■^rv\^^\u'  eu  (iuoldro.  —  Jongkind.  Aquarelles.  — 
Alesdag.  Soleil  couchaul .  —  Van  Soest.  Paysage  d'hiver,  etc. 

Danois  :  —  Achen.  lulérinir.  —  7/5^e<i.- Intérieur.  —  Kroyer.  Barques  de 
pêche.  —  Paulsen.  CA\:u\\\)Vo.-i.i  coucher. 

2°  EXPOSITION  [Anglais).  —  /Jelleroche.  Printemps.  —  Rrangvoyn.  Marclu' 
sur  la  plage.  Puits  au  Maroc.  —  Bunny.  Ai)rès  le  bain.  —  James  Kay. 
L'hiver  sur  les  bords  do  la  Clydc.  —  Lavery.  Pèro  et  fille.  Printemps, 
lyorimcr.  Bénédicité.  —  Morricc.  (v)uai  des  (iirands-Augustins. —  Robcrtson. 
Va\  Ecosse.  —  Sims.  L'Enfance,  etc.  —  Watts.  Jj'Amour  et  la  Vie. —  Aqua- 
r(îlles  de  East  et  de  Rainey,  dessins  d(!  Alma-Tadéma.  Burne-Joncs,  Lord 
L(!ighton,  Ch.  Kcenc,  Du  Mauricr,  Edwin  Edwards,  etc. 

EXPOSITION  [Américains).  —  Alexandcr.  Eeinmo  on  gris.  — Mlle  Cassait. 
Mère  et  (Mifant.  —  Dannal.  La  Femme  en  rouge.  Contrebandier.  —  //c/' 
l  'oster.  Paysage.  — Fricso.ke.  Devant  la  glace.  —  Wrr/Ze;' r^'a/y.  Cigarières 
rliio  aud  Wliito.  —  Hamillon.  Gladstone.  —  Harrison.  En  Arcadie. 
f/r„ri.        Neige.       //omrr  (  Winslorn).  Nuit  «l'été,  —  Horion..  Mercredi 
H  ut  à  Sévillc.  -  -    Il iiiiijdircys  Jonliston.  (P  .       /.a  Fargv.  Jésus  et  Made- 
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Les  Foins,  par  Bastien-Lcpag 


Icine  (aquarelle).  —  Mac  Ewen.  Dimanche  en  Hollaiido.  —  Malchcrs.  Mater- 
nité. —  Miller.  Vieilles  demoiselles.  —  Sarf/ritt.  Carnicncita.  —  Tanner. 
Résurrection   de  Lazare. 

—  Whisiler  (g)  de  sa  mère,     k      .  —=f;^^^^^^^,^^.,^=^ — ^^^^^^ 

4*  EXPOSITION  (Alle- 
mands, Scandinaves,  Suis- 
ses et  Russes,  Italiens  et 
Espagnols).  — Allemands  : 

—  Achcnbach.    Môle  de 
?saples.  —  Knaus.  Prome- 
nade.  —  Kuehl.  Question 
difficile.    —    Liebermann.  ^ 
Brasserie   de  campagne/ 

—  Von  Uhde.   Le  Christ 
chez  les  Paysans,  etc. 

Scandinaves  :  —  Edelfelt. 
Service  divin  au  bord  do 
la  mer.  —  Grimelund.  Mai- 
sons de  pêcheurs  en  Nor- 
vège. —  Sahnson.  A  la 
barrière  de  Dalby.  — 
Skredsivif/.  Villa  Baccio- 
chi.  —  Sirôyn.  Jeune  mère. 

—  Thaxdov).  Soir  d'hiver  en  Norvèiro.  Vieille  fabrique,  pastel.  —  Wtdtiberfi. 
Côte  de  Suède.  —  Wentzell.  EntcuTOinoiil,  (ruii  marin.  — Zorn.  PrciuMir.  etc. 

Suisses  :  —  Daud-Bovij.  Séréiiilé.  --  Bu i-iudkI.  Los  Disciples.  —  Jl/lc  Brcs- 
lau.  Jeunes  filles.  —  Carlos  Sr/nm/n'.  A(iuarcllos,  etc. 

Russes  :  —  Marie  Bashkirl.sc//'.  ,M(>(it,inLr.  l*onraits,  pasi-c^ls.  —  Nicolas 
Gay.    Crucifixion.    —    Pasteriuic.    \' ci  11c 
d'examen. 

Italiens  :  —  Boldini.  (g)  de  femme.  — 
Carcano.  Campagne  d'Asiago.  —  MorbeUi . 
Jour  de  fête  à  l'hospice  San  Trivulzio.  Ih' 
Nittis.  Place  des  Pyramides.  Place  du 
Carrousel.  —  Tito.  Chioggia. 

Espagnols  :  —  Sorolla  y  Basiida.  Retour 
do  la  pêche.  —  If/riacio  Zidoaf/a.  Portraits 
de  femmes.  La  Naine,  etc. 

Galeries.  —  Adan.  La  Fille  du  i)assovir. 

—  Adler.  Hâlcurs.  —  Af/oxhe.  Etude.  -- 
Aman-Jean.  Jeune  femme. 

/.  Bail.  La  Ménagère.  —  Barau.  Sur  la 
Suippes.  — Barillet.  Bergères  lorraines.  -— 
Bartlwlomé.  Paysanne  (pastel).  -  llasclwL. 
Mme  X.  —  Bastien-Lepage.  Les  Foins.  — 
Baudry.  (P)  de  Madeleine  Brohan,  do 
Peyrat  et  du  peintre  Giraud.  La  Fortune 
et  le  jeune  enfant.  La  Vérité.  —  B(dlari- 
(jer.  Abel.  —  Benner.  St  Jérôme.  —  Ber- 
nard. Fumeur  égyptien.  —  Bcniirr,  Jai!- 
vier  ('Bretagne).  —  Besnard.  Pui  t  d  Al:j<'i 
au  crépuscule.  La  Morte.  Lutio  ^Ini-  rayons.  Femme  se  chauffant.  — 
A.  Binet.  Marins.  —  V.  Binai.  Usines  à  Rouen.  —  Blanc/ie.  P.  Adam. 
Fleurs.  Le  peintre  Thaulow  et  sos  cniants.  —Bompard.  Prière  à  la  madone. 

—  Mme  Rosa  Bonheur.  Labourage  nivernais.  La  Panique.  —  Bonnat.  Léon 
Cogniet.  Job.  Cardinal  Lavigerie  et  Aimé  Millet.  Pays  basque  (paysage).  - 


La  Fortune  et  le  jciuio 
enfant,  par  Baudry. 
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IJonvin.  Servante  à  la  fontaine.  Réfectoire.  L'Ave  Maria.  —  Bordes. 
Laboureur  et  ses  enfants.  —  Boudot.  Saison  dorée.  —  Bouguereau.  Triom- 
phe du  martyre.  La  Jeu- 
nesse et  l'Amour.  Vierge 
consolatrice.  —  Boulard. 
L'Enfant  du  pêcheur.  Pe- 
tite fille  aux  cerises,  (g)  de 
son  père.  —  Boulard  (Emi- 
le). Falaises  à  Sotteville.  — 
Brandon.  Sermon  du  ieùne 
d'Ab.  —  Breton  {Emile). 
Chute  des  feuilles.  —  Breton 
(Jules).  Bénédiction  des  blés. 
Glaneuse.  Rappel  des  gla- 
neuses. —  Brouillet.  Inti- 
mité. —  Brown  [John- 
Lewis).  Avant  le  départ.  — 
P.  Buffet.  Paysage.  —  Bu- 
land.  Tireurs  d'arbalète.  — 
Biissy.  Rade  de  Villefran- 
che.  Vue  de  Villefranche. 
Cahanel.  Naissance  do  Vénus.  M.  Armand,  architecte.  —  Cabié.  Approche 
do  Forage.  —  Caroliis  Duran.  Lilia.  Dame  au  gant.  Soir  dans  l'Oise.  Mme  G. -F. 
Le  peintre  Français.  Poète  à  la  mandoline.  Le  Vieux  lithographe.  Pom- 
miers. —  Caro-Delvnille.  Ma  femme  et  ses  sœurs.  —  Carrière.  Maternité. 
Famille.  Ciirist  en  croix.  Cazin. 
Ismaël.  Chambre  mortuaire  de 
L.  Gambetta.  Terrains  de  culture 
011    Flandre.   Neige.   —  Chaplin. 


Labourage  nivernais,  par  Rosa  Bonheur. 


Portrait  de  Léon  Cogniot,  La  Dame  au  gant,  par 

par  F»onnat.  Carolus  Duran. 

•Jeune  fille.  Souvenirs.  —  Chavet.  Dormeuse.  —  CIngot.  Tendresses  noctur- 
nes. —  Chudant.  Soir  do  lune  sur  l'Oasis.  —  Colin  {Gustave).  Bohémien- 
nos.   Collin.  Floréal.  —  Constant  {Benjamin).  Tante  Anna.  Justice  du  ché- 

rif.  Mon  fils.  Derniers  rebelles.  —  Cormon.  Caïn.  Forge.  Lohoux.  -—  Cottet. 
Au  pays  do  la  mer  (triptyque).  Nature  morte.  Port  de  Camarct.  La  brume 
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Bagnan-Bouveret.  Pain  bénit.  Tête  de  femme  Ouled-Nayl.  —  Dameron. 
Cabane  de  bûcheron  aux 
Vaux-dc-Cernay.  —  Da- 
moye.  Marais.  —  Dantnn. 
Coin  d'atelier.  —  Dauchez. 
Brûleurs  de  goémons.  — 
Décheriaud.<^àe  son  père. 

—  i>^/a?iûv.  Inde  et  Orient. 

—  Delasatle  {Mlle).  Ben- 
jamin-Constant. —  Delau- 
nay.  Communion  des  Apô- 
tres, (gj  de  sa  mère.  Peste 
àRome.  Diane.  —  Demont. 
La  Nuit.  Abel.  —  Demont- 
Braton  [Mmei.  Plage.  — 
Deshoutin.  Mme  X.  Etude. 

—  Desbrossp.s.  Montée  du 
Petit-Saint-Bernard.  — 
Deschamps.  Charité.  — 
DesvaUii'res.  Tête  d'hom- 
me. (P)  de  femme.  —  De 
taille.    Le    Rêve.    Sortie  le  coqs,  par  Gcrôme. 

de  la  garnison  de  Hunin-  ^  , 

gue.  —  Dinat.  L'Homme  au  chapeau.  Esclave  d  amour  et  Lumière  dos 
yeux.  Terrasses  de  Latrhouat.  —  Z>ort'.  L'Ange  de  Tobio.  —  Duùourg  {Muni). 
Coin  de  table.  —  Diœz.  Ulysse.  Butin.  —  Dnfau  {Mlle).  Automne.  — 
Dufour.  Avignon,  en  décem^)re.  — 
Duhem.  Canal  flamand.  —  Diqini  {Ju-  | 
lifin).  Vache  blanche.  Faucheurs.  — 
D' Estlenne.  Noc  e  en  Bretagne. 

Faivre  (Abel).  Femme  à  l'éventail. 

—  Falgnière.  Eventail  et  poignard. 
Souvenir  d'Espagne.  —  Fantin  Latour . 
(g)  de  sa  femme.  Scène  première  de 
Rheingold.  Atelier  aux  Batignolles. 
La  Nuit.  —  Fauvfdet.  Ascanio,  cise- 
leur florentin.  —  Ferrier.  Le  général 
André.  —  Fichel.  Arrivée  à  l'auberge. 

—  A.  Flamerifj.  Bateau  de  pêche,  à 
Dieppe.  —  /"'.  Flanumf/.  Eylau. 
Mme  X.  —  Flandrin  (Paul).  Paysage. 

—  Fouace.  Ma  Pêche.  —  A.  Fourié. 
Sous  les  branches.  —  Friant.  La 
Toussaint. 

Gafjliardini.  Village  de  Houssillon 
(Provence).  —  Gaillard.  St  Sébastien. 
M.  de  Ségur.  (g;  de  femme.  —  Gal- 
land.  .Jour  des  cuivres.  —  Du  Gardicr. 
Sur  la  plage.  —  Geoffroy,  -lour  do  | 
visite  à  l'hôpital.  —  Gérônir..  ('oinli.ji 
de  coqs. —  Gervex.  Jury  de  poiniurc". 
Satyre  et  Bacchante.  —  Gilbert  (//.). 
@  de  E.  C.  —  Gillot.  Port  St-Nicohis 
Cimetière  israélite  à  Tetuan. 
Tréport.  —  Granit.  Mlle  M 


Saint  Sébastien,  par  Henner. 

—  Girardot.  Montagnes  du  Riff". 
A.  Gosselln.  Soir.  —  Grandsire.  Canal  du 
(riii(/nard.  Troupeau  à  la  mare.  —  Guiqou. 


Paysage  provençal*.  —  Guifjuct.  Jeune  fille  faisant  du  crochet.  —  Guil 
laumet.  Laghouat.  Intérieur  arabe.  La   Séguia  (Algérie).  Le  Désert. 
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Guillemet.  Bercy,  en  déccmbro.  —  Guillou.  Arrivée  du  pardon  de  Ste-Aiine. 
Hanoteait.  Grenouilles.  —  Hareuœ.  Nuit  d'aoxit.  —  Harpignies.  Torrent 

dans  le  Var.  Le  Colisée. 
Lever  de  lune.  —  Hébert. 
Mme  X.  Les  CervaroUes. 
Baiser  de  Judas.  La  Mala- 
ria. —  Hédouin.  Glaneuses 
à  Chambaudoin.  —  Heil- 
hiith.  Rêverie.  —  Helleu. 
A'ersailles.  —  Henner.  La 
Chaste  Suzanne.  St  Sébas- 
tien. Naïade.  Christ  en 
croix.  Mlle  L....  Idylle.  Un 
prêtre.  —  Henriquel- Dupont. 
Lamartine  (miniature).  — 
Herpin.  Paris  vu  du  pont 
des  Sts-Pères.  —  Hoffbauer. 
Coin  de  bataille.  —  Hum- 
hert.  La  V.,  L'Enf.  J.  et 
St  Jean-Baptiste,  (p)  de 
femme. 

Jaco7nin.      Charmes  de 
Jeannin.  Embarquement  de 


^^Excommunication  de  Robert  le  Pieux 
(fragment),  par  J.-P.  Laurens. 


Montchevrcuil.  —  Jalabert.  Mme  Rattier 
fleurs.  —  Jeanniot.  Femmes  en  deuil. 
Kreyder.  Offrande  à  Bacchus. 

LaboiiUnic.  Au  sermon.  —  La  Gandara  [Antonio). ]silm.e  X....  —  Lagarde. 

Retraite.  —  iM/iron.  (g)  d'homme.  —  Lansijer. 
Environs  de  Menton.  —  Lapparra.  Copias. 

—  La  Toiic.lie  (G.).  La  Loge.  Les  Cygnes. 

—  Laurens  (Jesm-Paul).  Excommunication  de 
Robert  le  Pieux.  Délivrance  des  emmurés  de 
Carcassorin(\  Los  Hommes  du  St-Oftice.  — 
Laurens  i.\  l'hrrt).  Solitude,  (g)  de  J.-P.  Lau- 
rens. —  L.dr/t'i/Ie.  Nuit  d'octobre  à  Mous- 
tiers-au-Perclie.  —  Laurent  (LJrnest).  Femme 
iMi  rose.  —  Lrandre.  @  de  G.  C...  —  Lecomtc- 
du-Nouy.  Porteurs  de  mauvaises  nouvelles. 

—  Lefebvre.  La  Vérité.  Yvonne.  —  Lebasr/ue, 
Goûter  sur  rher])e.  —  Legros.  Christ  mort. 
Amende  honorable.  Paysage.  —  Leleux 
(Adolphe),  (p)  de  l'auteur. —  ï^eleux [Armand) . 
IMiaimacie  du  couvent  des  Capucins,  à 
Rome.  —  Lelicpvre.  Soleil  do  mars.  —  Lepère. 
Le  Grain.  Nature  morte.  —  Lerolle.  Dans  la 
(Campagne,  (g)  de  femme.  —  Le  Roux.  Ceri- 
siers. —  Leroy.  Tisseuses  arabes.  L'Oasis 
d'El-Kantara.  —  Le  Sidaner.  La  Table  et  le 
Dessert.  Lévy  [Emile).  Meta  sudans.  — 
Lrny-D/mrmer.  Aveugles  à-  Tanger.  - 
Llivraiille.  Paye  des  moissonneurs.  —  L.obrc. 
Libliothèque  "du  roi  à  Versailles.  - 
Lomont.  Lied.  —  Loup.  Mélancolie.  —  Lucas. 
Bénédicité. 

Macliard.  Mme  X.  —  Maignnn.  Carpcaux.  -  -  Maisiai.  Bords  d'un  chemin 
on  Touraine.'  —  Henri  Anirtin.  Maison  du  soleil.  Sérénité.  —  Jacques 
Marlin.  Fleurs  et  fru;  l' .  —  Mathey.  (p)  d'un  graveur.  —  Maurin.  Fillotlo  à  In 
I»'>ii|)(-c.       Mrlidd.  I<:  liant  \>r\'i\y\.'  -  hcHv  Mriiard.  (p;  d'homme.  Troupeau. 


Orphée, 
l)ar  Gustave  Morcau. 
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—  Mcrei'^  {Antonin).  Vénus.  —  Michel  {Emile).  Semailles  d'automne.  Dune 
près  de  Harlem.  —  Milcendeau.  Mère  et  enfants.  —  Monteiiard.  LaCorrèzo, 
transport  de  guerre.  — 
Moreau  {Gustave).  Orpliée 
et  14  remarquables  peintu- 
res et  aquarelles  formant 
la  partie  principale  du  don 
Hayem  réparti  dans  les 
salles  ;  ces  ouvrages,  dont 
quelques-uns  comptent  par- 
mi ses  chefs-d'œuvre,  sont  : 
L'Enlèvement  d'Europe,  le 
Calvaire,  peintures  ;  l'Appa- 
rition, Pliaéton,  Salomé, 
Bethsabée,  la  Péri,  TAmour 
et  les  Muses,  Samson  et 
Dalila,  le  Sphinx,  le  Jeune 
Homme  et  la  Mort,  ki 
Plainte-  du  Poète,  Pieta, 
Venise.  —  Moreau -Nélaton. 
Harfleur.  —  Morisset.  Lec- 
ture. —  Morlot.  La  Moisson.  —  Morot  {Aimé).  Rezonville. 
Les  Chemineaux.  Le  Port  d'Alger. 

Neuville  (Alphonse  de).  Cimetière  de  Saint-Privat . 

Olive.  Rade  de  Villefranche. 

Pelouse.  Coin  de  Cernay.  Grandcamp  vu  do  la  pi 
tique  en  Bourgogne. —  Marins  Pen^et.T'\T3i\\\('n\^^ ^ 
Port  de  la  Rochelle.  —  Picard.  Fem- 
me qui  passe.  —  Pointelin.  .Soir  de 
septembre.  Côtes  du  Jura.  —  Prinrl, 
Bain.. —  Protais.  Bataillon  carré.  — 
Puvis  de  Chavannes.  Pauvre  pccluMir. 

Quifjnon.  Avoines  en  fleur.  ---  {hiosf. 
Saison  nouvelle.  Fleurs  à  planier. 

Rapin.  Le  Soir  à  Druillat  (Ami.  — 
Réfjamey  (G.).  Cuirassiers.  —  A.  liciian. 
Ischia.  Sapho.  —  Renard.  La  (irand 
Mère.  Le  Baptême.  —  P.  Renouard. 
MM.  Mollard  et  de  Roujoux,  directeur 
et  sous-directeur  du  Protocole.  — 
E.  Renouf.  Brumes  du  matin.  —  Ribot. 
St  Sébastien.  Son  (p).  Le  Samaritain. 
Jésus  et  les  Docteurs.  —  Ihcnrd. 
Mme  X....  —  Richement.  TvO  Kôvo.  — 
Rigolât.  Route  de  Kardada.  —  Rohcrt 
Fleur  !j  {Tony).  Dernier  jour  de  Cormthe, 
Anxiété.  —  Rocher/rosse.  Chevalier  aux 
fleurs.  —  RoU.  Madame  Ida.  Fermière. 
En  avant.  —  Royer.  Bénédicité. 

Sabatté .  St-Germain-des-Prés .  — 
Sain.  Fouilles  à  Pompéi.  —  Saint-- 
Gerrnier.  Enterrement  à  Venise.  Le 
Rapport  secret.  —  Sautai.  Ye'iWc  d'uiio 

exécution  capitale  à  Rome.  Eiiliso  do  Lavardin.  —  Schutzenheryer.  Ter- 
psichore.  —  Le  Sénéchal  de.  I\<;rdrôorei.  Au  mouillage.  —  Simon.  Proces- 
sion. —  Simonnet.  Ville-d'Avra v. 

Tanzi.  Le  Soir.  —  Tatteyraui,,  Débarquement  de  vérotiers.  —  Thirion. 


En  Normandie,  par  Roll. 
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Moïse  exposé  sur  le  Nil.  —  Tissot.  Faust  et  Marguerite.  Portraits  dans 
un  parc.  —  Tournés.  Toilette.  —  Trayer.  Marchande  de  crêpes,  à  Quim- 
perlé.  —  Troncy.  Les  bijoux. 

Valadon,  (p)  de  femme.  Nature  morte.  —  /.  Vebcr.  La  Princesse.  —  Ve?iiay. 
Nature  morte.  —  Vibert.  Gulliver  enchaîné.  —  Vignal.  Rue  à  Collioure. 

—  ViïJain.  Nature  morte.  —  VoUon.  Curiosités.  Poissons  de  mer.  Port 
d'Anvers.  (P)  d'homme.  —  VuiUefroy.  Dans  les  prés.  Retour  du  troupeau. 

Weerts.  Mort  du  jeune  Bara.  —  Wêry.  Bateliers.  —  ^Vorms.  Romance  à 
la  mode. 

ZacJiarian.  Fruits  et  nature  morte.  —  Ziem.  Vues  de  Venise.  Marine. 

—  Ziiber.  Le  Hollandsch  Diep. 

Parmi  les  aquarelles,  pastels  et  dessins,  répartis  dans  les  salles  et, 
salle  3,  dans  deux  meubles  à  volets  comprenant  environ  120  dessins, 
nous  signalerons  :  E.  Détaille.  Inauguration  du  nouvel  Opéra.  —  L.  Fran- 
çais. Paysages  (aquarelles).  —  Gilbert.  Repriseur  de  tapisseries  (pastel). 

—  (htilhunnct,  Jules  Jacquemart,  Zuber,  Iwill.  Aquarelles.  —  Euf/.  Isabey. 
Aquarelles.  —  Burne-Jones,  Jean-Paul  Laurens,  Leyros,  Merson,  J.-F. 
iMillct,  Marrius  Perret,  Puvis  de  CJiavannes,  Jicuouard,  etc.  Dessins.  - 
Alph.  de  Neuville.  Les  Prisonniers,  le  Turco  (aquarelles),  etc.,  etc. 
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Jours  et  heures  d'entrée.  —  Ouvert  t.  I.  j.,  excepté  les  dim.,  lundis  et 
■fêtes,  de  midi  à  3  h.  ;  fermé  la  semaine  de  Pâques  et  du  l'^'"  juillet  au  l^^sept. 

Ce  musée  (entrée  rue  Auber,  par  la  rampe  du  pavillon  g.  ou 
de  rO.;  pour  l'Opéra,  F.  p.  367)),  organisé  en  1903  par  M.  Charles 
Malherbe,  arcliiviste,  est  installé  au  1*"  étage  de  TOpéra,  à  côté 
de  la  bibliothèque. 

Rotonde  (rez-de-chaussée).  —  A  dr.,  maquette  du  Mystère  de  Valen- 
ciennes  représenté  en  1547;  à  g.,  reconstitution  do  la  scène  du  théâtre 
d'Orange,  par  M.  Darwan. 

Vestibule  (1''''  étage).  —  Armures  de  théâtre. 

(Ialehtk  de  la  bibliothèque.  —  La  bibliothèque,  consacrée  à  l'histoire 
du  théâtre  et  de  la  musique,  comprend  :  la  collection  complète  des  opéras 
et  ballets  i('])r('s(Mil ('>s  à  l'Opéra  depuis  son  origine;  L'),000  vol.  et  bro- 
chures; (■,().()()  I  (-^ {;iiiij)cs  ;  des  partitions  autographes,  et  des  curiosités 
diverses  exposées  ilans  la  galerie  du  musée.  —  A  dr.,  la  salle  de  la  Rotonde 
est  eonsaert'e  aux  h'ctetirs. 

(;aij:i!if.  im;s  maoiji  ttks.  A  dr.  et  à  g.,  série  de  maquctics  do  déco- 
l'ations  éclairées  â  la  lumiè're  électrique. 

Galerie  du  musée.  —  Au  milieu,  vitr.  de  souvenirs  se  rapportant  aux 
compositeurs  et  artistes  (encrier  de  Spontini  ;  verre  de  Jelyotte  ;  tabatières 
<le  Gherubini;  archet  de  Paganini  ;  curieuse  pochette  du  xviii*'  s.  avec 
tête  coiffée  du  bonnet  phrygien;  etc.). 

A  g.  :  reconstitution  de  la  salle  de  l'Opéra  aux  Tuileries  de  1704  à  1770; 
au-dessous,  poupées  en  costumes  de  théâtre  du  .xvii*=  s.  :  au-dessus,  por- 
trait de  Jelyotte  par  Van  Loo.  —  Vitr.  :  afticlies  des  xvii*',  xviii"  et  .\ix°  s. 

Sur  une  console  Empire,  provenant  du  palais  de  Saint-Cloud,  buste  de 
la  Guimard,  par  Merehi.  —  Guitare  de  (îonnod  brisée  par  un  obus  alle- 
mand â  St-Gloud;  piano  do  .Spontini;  harpe  éolienne  de  la  duchesse' 
(le  liei  ri  ;  au-dessus,  dessins  et  aquarelles  rej)résentant  des  scènes  d'opéras 
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(une  de  Cochin,  deux  de  Moreau).  —  Deux  dessins  de  costumes,  par  Bou- 
cher. —  Yitr.  :  spécimens  de  costume  des  xvii^,  xviiie  et  xix«  s.  ;  pendule 
de  la  chambre  de  Rossini.  —  Portrait  de  G^luck  par  Cochin  (crayon); 
I  dessins  (Meyerbeer  et  Rossini  sur  leur  lit  de  mort).  —  Reconstitution  de 
I  la  salle  de  l'Opéra  au  Palais-Royal  (1673  à  1763);  au-dessous,  poupées 
'  (costumes  du  xviiie  s.).  —  Spécimens  de  l'ancien  éclairage  des  théâtres. 
Au  milieu,  vitr.  de  souvenirs  divers  (restes  des  vêtements  de  la  danseuse 
Emma  Livry,  morte  brûlée  en  1862;  bombe  d'Orsini  ;  morceau  de  bretelle 
et  linge  ensanglanté  du  duc  de  Bcrri  ;  masques  de  danseurs  au  xviii«  s.  ;  etc.). 
'     Paroi  des  fenêtres  :  maquette  de  la  machinerie  de  l'Opéra  en  1765;  au 
dessous,  poupées  (costumes  du  xix*'  s.);  vitrines  d'autographes  de  compo- 
siteurs; portrait  de  Paganini,  par  Vuineron]  -2  maquettes  des  Comédies 
italienne  et  française  au  xviii«  s,  ;  au  dessous,  poupées  de  danseuses 
i  (1765,  1802,  1881  j;  mèche  de  cheveux  de  Boïeldieu;  etc. 
I  ,  Tout  autour  de  la  galerie,  bustes  de  compositeurs  et  d'artistes. 


MUSÉE  DE  SCULPTURE  COMPARÉE^ 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  T.  1.  j.,  lundi  excepté,  de  11  h.  à  4  h.  du 
l"""  oct.  au  30  avr.,  et  de  11  h.  à  5  h.  du  l'""  mai  au  30  sept. 

Ce  musée  (Pl.  I,  E-F,  10),  créé  sur  l'initiative  de  Viollet-Ie-Duc, 
est  installé,  depuis  1882,  dans  les  deux  ailes  du  palais  du  Tro- 
cadéro,  et  actuellement  dirigé  par  M.  C.  Enlart.  Il  est  consacré 
aux  reproductions  par  le  moulage  des  principaux  types  de  la 
sculpture  monumentale  des  siècles  passés  tant  en  France  qu'à 
l'étranger.  A  part  quelques  moulages  de  statues  égyptiennes,  de 
fragments  gallo-romains,  mérovingiens  et  carolingiens,  il  com- 
prend des  morceaux  du  xi*"  au  milieu  du  xix^  s.  Le  choix  des 
OL'Uvres,  la  perfection  avec  laquelle  elles  ont  été  reproduites 
rendent  ce  musée  des  plus  intéressants.  Cette  collection  étant 
en  voie  de  remaniement,  nous  en  signalerons  les  pièces  princi- 
pales dans  l'ordre  chronologique  des  styles.  Dans  le  nouvel  amé- 
nagement, les  moulages  d'oeuvres  antiques,  d'œuvres  des  pays 
étrangers,  les  reproductions  de  peintures  murales  et  de  vitraux 
seront  disposés  le  long  des  galeries  qui  côtoient  les  salles  du  côté 
du  jardin,  les  salles  elles-mêmes  demeurant  réservées  à  l'ar<:hi- 
tecture  et  à  la  sculpture  françaises.  Chaque  pièce  porte  une 
étiquette  explicative. 

Epoque  gallo-romaine.  —  Autel  du  temple  de  la  Cité,  à  Paris;  détails 
du  temple  d'Auguste  et  de  Livie,  à  Vienne  ;  statues  (cette  collection  est 
encore  à  l'état  rudimentaire). 

Epoques  mérovingienne  et  carolingienne.  —  Sarcophages;  chapiteaux 
de  Saint- Aignan  d'Orléans  et  de  Germigny-des-Prés. 

Epoques  romane  et  de  transition.  —  Très  riche  collection  de  portails 
du  xii«  siècle  choisis  parmi  les  plus  célèbres  :  Vézelay  (entre  la  et  la 
2«  salle),  Autun,  Avallon,  la  Charité-sur-Loire  (tympan),  Charlieu,  Saint- 
Trophime  d'Arles  (fragments),  Saint-Gilles  (porte  centrale),  Moissac,  Notre- 
Dame  de  Saintes,  Aulnay-de-Saintonge,  Notre-Dame-du-Port  de  Clermont, 
Souillac  (fragments);  pilier  du  cloître  d'Arles;  collection,  en  formation, 
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des  plus  remarqual)les  chapiteaux  romans  de  toutes  les  dcoles  ;  fonts 
baptismaux  de  Saint-Venant. 

Style  ogival  de  la  moitié  du  xii'-  s.  et  des  deux  siècles  suivants. 
—  Fragments  nombreux  et  bien  choisis  de  Notre-Dame  de  Paris,  particu- 
lièrement de  la  porte  Sainte-Anne,  des  portes  des  croisillons  et  de  la  clô- 
ture du  chœur;  jambages  des  portes  occidentales  de  Notre-Dame  de 
Chartres  ;  statues  des  célèbres  porches  latéraux  de  la  môme  cathédrale  ; 
trumeau  du  portail  central  de  la  cathédrale  de  Sens  ;  l'une  des  f)ortes 
secondaires  de  la  façade  de  la  cathédrale  de  Rouen;  l'un  des  portails  <h\ 
transsept  de  la  même  église  ;  tympan  central  de  la  cathédrale  de  Bourges  ; 
portail  N.  de  la  cathédrale  de  Bordeaux;  un  des  tympans  de  Saint-Urbain 
de  Troyes  ;  statues  et  bas-reliefs  des  portails  de  la  cathédrale  d'Auxerre  ; 
statues  de  l'église  détruite  de  Notre-Dame  de  Corbeil;  gros  chapiteau  de 
la  cathédrale  de  Reims;  fragments  du  jubé  de  Bourges;  statues  dites  de 
Rieux,  à  Toulouse  ;  puits  de  Moïse  et  statues  du  portail  de  la  Chartreuse, 
à  Dijon  ;  tombeaux  des  ducs  de  Bourgogne  ;  Vierges  nombreuses  ;  statues  de 
la  grande  porte  du  château  de  la  Ferté-Milon  ;  retable  de  la  Sainte-Cha- 
pelle de  Saint-Germer ;  tombeaux  et  pierres  tombales;  châsse  d'Aubazino. 

Style  ogival  des  xV  et  xvi®  siècles.  —  Chapelle  dite  «  la  Recevresse  », 
d'Avioth  (Meuse)  ;  escalier  de  Saint-Maclou  de  Rouen  ;  stalles  de  la  cathé- 
drale d'Amiens;  clôture  du  chœur  de  la  cathédrale  de  Chartres;  vantaux 
de  la  cathédrale  d'Aix,  de  1480  environ  et  où  s'annonce  déjà  la  Renaissance  ; 
porte  du  palais  ducal  de  Nancy,  où  s'annonce  également  la  Renaissance. 

Renaissance.  —  Œuvres  de 'Laurana  (Provence  et  Comtat  Vcnaissin); 
saints-sépulcres  de  Solesmes  et  de  Saint-Mihiel  ;  tombeaux  des  tils  de 
Charles  VIII,  de  François  II  de  Bretagne,  de  Henri  II,  de  Gaston  de  Foix, 
de  Guillaume  du  Bellay,  de  L.  de  Brézé  ;  œuvres  diverses  de  Jean  Goujon 
et  de  Germain  Pilon  ;  vantaux  du  portail  S.  de  la  cathédrale  de  Beauvais 
et  des  portes  de  Saint-Maclou  de  Rouen  ;  clôture  de  chapelle  de  la  cathé- 
drale de  Rodez  ;  jubé  de  la  cathédrale  de  Limoges  ;  stalles  de  Gaillon,  de 
Saint-Bertrand-de-Comminges  ;  statues  de  Troyes  et  de  l'école  troyenne  ; 
voûte  du  «  Gros-Horloge  »  de  Rouen;  cheminée  du  château  d'Ecouen; 
médaillons  du  château  de  Montai  (Lot);  grand  pinacle  en  candélabre  de 
Saint-Pierre  de  Caen,  œuvre  d'Hector  Sohier;  hôtel  Bernuy  de  Toulouse; 
fontaine  de  Beaune-Semblançay,  à  Tours  ;  croix  de  Saint-Cirgues  (Puy-de- 
Dôme). 

Epoque  moderne.  —  Nombreux  fragments  d'architecture  et  de  sculpture 
du  château  et  du  parc  de  Versailles  ;  bustes  et  statues  par  Girardon  (Enlè- 
vement de  Proserpine),  Slodtz,  Coysevox  et  Houdon  ;  fontaine  du  «  Gros- 
Horloge  »  de  Rouen  ;  fontaine  do  fs^eptune,  à  Nancy  ;  porte  de  l'arsenal  de 
Toulon,  par  Puget;  retable  de  la  cathédrale  de  Rouen,  par  Clodion  ;  frag- 
ments du  célèbre  haut-relief  de  Rude,  appelé  «  la  Marseillaise  »,  à  l'arc  de 
triomphe  de  l'Etoile. 

P>rRANGER.  —  Pilier  à  statues  de  la  cathédrale  de  Strasbourg  (xii"  s.); 
groupe,  saint  Georges  et  le  Dragon  (xiii''  s.),  de  la  cathédrale  do  Bâle  ;  clie- 
minée  d'une  maison  de  Bruges;  œuvres  de  Laurana  et  d'Andréa  délia 
Robbia;  vantaux  du  baptistère  de  Florence;  l'Adonis  mourant  de  Michel- 
Ange;  sculptures  de  cathédrales es))agnoles,  allemandes  et  anglaises;  porte 
d'une  église  Scandinave  on  bois,  à  enroulements  et  entrelacs,  d'un  stylo 
énergique  longtem{)S  en  usage  on  Suède;  etc. 

Des  photograi)hies  de  sculptures  et  de  monuments  complètent  l'aména- 
gement de  ce  musée;  on  peut  en  acheter  à  des  j>rix  fixés  par  un  tarif.  On 
peut  également  se  procurer  des  moulages  d'un  grand  nomoro  des  pièces. 
Los  prix  en  sont  indiqués  au  catalogue  (i)rix,  1  fr.). 

A  rextrémité  de  Taile  g.  sont  instalhuîs  une  salle  do  conférences  et  une 
bibliothèque  (1,200  vol.,  ouverte  t.  1.  j.,  excepté  le  dim.,  do  11  h.  à  1  h.), 
où  l'on  jX'Mt  consulter  la  collection  des  dessins  de  Viollet-lo-Duc  et  la  col- 
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action  de  photographies  des  monuments  liistoriques  dont  les  salles  con- 
iennent  des  spécimens  nombreux  sous  dos  cadres  tournants. 

A  l  extrémité  de  l'aile  dr.,  Musée  d'Antiquités  cambodgiennes,  fondé 
't  dirigé  par  M.  Delaporte. 


MUSÉE  VICTOR-HUGOi 

DIT  MAISON  DE  VICTOR  HUGO 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  T.  1.  j.,  sauf  le  lundi,  de  10  h.  à  4  h.  du 
"  oct.  au  31  mars  et  de  10  h.  à  5  h,  du  l*"''  avril  au  30  sept.,  à  l'exception 
les  lètes  légales. 

Le  Musée  Victor-Hugo  occupe,  place  des  Vosges,  6  (Pl.  IV, 
J,  11),  la  maison  habitée  par  Victor  Hugo  fie  1832  à  1848.  En 
903  la  Ville  de  Paris  y  a  installé  un  musée  fort  intéressant 
consacré  tout  entier  au  poète. 

Escalier.  —  Les  murs  de  l'escalier  et  des  paliers  sont  ornés  de  dessins 
ft  d'aquarelles  (par  Jiocheffrosse ,  L.  Boulanger,  Célestin  Nanteuil,  Emile 
3ayard,  Geoffroij,  Tony  Johannot,  Jean-Paul  Laurens,  etc.),  pour  l'illustra- 
ion  des  œuvres  du  poète.  On  y  voit  aussi  des  affiches  intéressantes  et  entre 
e  l"  et  le  S*"  étage  un  bas-relief  en  pâte  de  verre  (Apothéose  de  Victor 
iugo)  par  H.  Gros. 

1"  étage.  —  Salle  des  dessins.  —  Dessins  de  Brion,  Cliifflart,  Frémiet, 
^mile  Bayard,  ïiocheyrosse,  Maillart,  Henri  Pille,  Lix,  Adrien  Marie.  — 
Buste  de  Victor  Hugo  par  Schœnewerk  (1879). 

Salle  des  peintures.  —  Toiles  commandées  par  M.  Paul  Meurice  à 
lifférents  artistes  et  destinées  à  rappeler  les  principales  œuvres  de  Victor 
tlugo  ou  quelques  grandes  dates.  —  De  g.  à  dr.  :  Carrière.  Fantine  aban- 
lonnée.  —  Fantin-Latour.  Le  Satyre.  —  Bonnat.  Portrait  de  Victor  Hugo. 

-  Henner.  Sara  la  baigneuse.  —  Raffaelli.  Fête  du  27  février  1881.^  — 
Oevambez.  Jean  Valjean  devant  la  cour  d'assises  d'Arras.  —  Dalou.  Tête 
le  Victoi^  Hugo  modelée  le  lendemain  de  sa  mort.  —  Roll.  Veillée  funèbre 
Arc  de  Triomphe).  —  P.  Baudry.  Sacre  de  la  femme.  —  Willette.  Gavroche 
i  la  barricade.  —  Luc-Olivier  Merson.  Esmeralda  et  Quasimodo.  —  Bastien- 
Upafje.  Victor  Hugo  (fusain).  —  Chifflart.  Mort  de  Gilliatt.  —  Grasset.  Evi- 
•adnus.  —  Rochegrosse.  Les  Burgraves.  —  Jean-Paul  Laurens.  Mort  de 
3audin.  —  David  d'Angers.  Buste  de  Victor  Hugo  (1838).  —  Besnard.  Pre- 
nière  représentation  d'Hernani  au  Théâtre-Français.  —  Roybet.  Don  César 
le  Bazan.  —  Steinlen.  Les  Pauvres  gens.  —  Emile  Bayard.  Gambronne  (gri- 
iaille).  —  Cabanel.  Le  Titan.  L.  Ed.  Fournier.  Hernani.  —  L.  Boulanger. 
'L.a  Litière  du  cardinal  de  Ricbeliou.  —  Lucien  Mélingue.  Après  la  bataille 
grisaille).  —  Bioult.  Claude  Gueux.  —  Au  milieu  do  la  salle,  sur  une  table, 
mcriers  de  Victor  Hugo,  Lamartine,  George  Sand,  Alexaiulro  Dumas  père. 

—  Sur  une  table,  vase  de  Siivres  peint  par  Fragonard,  otlerr  en  1881  par  le 
,'ouvernement  à  Victor  Hugo  pour  sa  SO'^  année. 

Salle  de  la  Bibliothèque  et  des  Estampes.  —  Série  de  portraits  (litho- 
graphies et  photographies)  de  Victor  Hugo.  —  Aquarelles  d'Eug.  Dela- 
croix, Gavarni,  Boulanger.  —  Portrait  de  Victor  Hugo  et  de  son  second 
ils  François-Victor  (1834),  par  Aw^.  rfe  Châiillon.  —  Bibliothèque  de  toutes 
es  éditions  originales. 

T  étage.  —  P«  salle  (ancienne  salle  à  manger)  :  série  des  plus  interes- 
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santés  de  dessins  originaux  de  Victor  Hugo  ;  — 2^  (ancien  salon)  :  bois  sculptés 
et  peints  par  Victor  Hugo;  «  son  style,  dit  M.  Henry  Houssaye,  procède 
du  gothique  et  du  chinois  »  ;  —  3^  :  dessins  de  Victor  ïlugo  ;  ■ —  4^  :  reconsti- 
tution de  sa  chambre  mortuaire. 

3"  étage.  —  Musée  intime  :  portraits,  meubles  personnels  ;  souvenirs.  — 
Musée  populaire. 

MUSÉES  DIVERS 

Nous  mentionnerons  comme  ayant  un  caractère  tout  à  fait 
spécial  :  —  le  Dépôt  des  collections  du  service  de  V Assainisse- 
ment (rue  d'Allemagne,  185  bis\  visible  t.  1.  j.  de  9  h.  à  5  h.  avec 
une  carte  délivrée  par  le  bureau  de  l'ingénieur  des  eaux  et 
assainissement,  avenue  Victoria,  4);  —  le  Musée  Commercial  dé 
VOffice  colonial  (galerie  d'Orléans,  37,  au  Palais-Royal;  ouvert 
de  2  h.  à  5  h.  du  1*"'  mai  au  15  sept,  et  de  2  h.  à  4  h.  du  l*"  oct. 
au  30  avr.;  fermé  les  lundi,  dim.  et  fêtes);  —  le  Musée  Mickiewicz 
(quai  d'Orléans,  6;  au  2^  étage  à  dr.  ;  ouvert  t.  1.  jeudis  de  midi 
à  4  h.),  contenant  des  autographes,  portraits,  éditions  et  tra- i| 
ductions  des  œuvres,  objets  ayant  appartenu  au  poète,  etc.;  ce  i 
musée  est  dans  le  même  local,  que  la  Bibliothèque  Polonaise  l 
(ouverte  t.  1.  j.  non  fériés  de  11' h.  à  4  h.  en  hiver  et  de  midi:  ' 
à  5  h.  en  été),  qui  renferme  env.  80,000  vol.;  —  le  Musée  Péda-  [ 
gogique  (rue  Gay-Lussac,  41;  ouvert  t.  I.  j.  excepté  le  dim.  dc",  ^ 
10  h.  à  5  h.),  avec  une  bibliothèque  de  50,000  vol.,  qui  est  la n 
Bibliothèque  centrale  de  l'enseignement  primaire,  et  une  inté-fi 
ressante  collection  de  poupées;  —  le  Musée  Social  (rue  Las 
Cases,  5),  fondé  en  1894  par  le  comte  de  Ghambrun  (biblio- 
thèque de  6,000  vol.  env.;  ouverte  t.  1.  j.,  dim.  excepté,  de  9  li. 
à  midi  et  de  2  h.  à  6  h.). 


MUSÉUM  D'HISTOIRE  NATURELLE  j 

Pour  les  différentes  galeries  d'anatomie,  de  zoologie,  de  bota-  j 
nique,  de  minéfalogie  et  de  géologie  que  comprend  le  Muséum 
d'histoire  naturelle,  V.  l'article  Jardin  des  Plantes  (p.  242). 

OBSERVATOIREi 

Jours  et  heures  d'entrée.  —  Visible  le  premier  samedi  do  chaque  mois 
à  '2  h.  avec  une  autorisation  du  Directeur. 

L'Observatoire  (Pl.  IH,  L-M,  15-lG),  fondé  par  Colbert  et  construit 
de  1667  à  1672  d'après  les  dessins  de  Perrault,  est  situé  au  S.  de 
Paris,  à  l'extrémité  d'une  avenue  qui  forme  le  prolongement  de 
la  grande  allée  du  Luxembourg.  Ses  quatre  faces  correspondent 
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ux  quatre  points  cardinaux,  et  la  latitude  de  la  façade  méridio- 
ale  est  prise  pour  la  latitude  de  Paris.  La  ligne  méridienne  ou 
léridien  de  Paris  la  coupe  en  deux  parties  égales.  Elle  sert  de 
oint  de  départ  aux  longitudes  orientales  ou  occidentales  des 
ivers  points  du  globe  dans  les  cartes  géographiques  construites 
n  France.  L'Observatoire  a  pour  tâche  de  se  livrer  à  l'étude 
u  Ciel  à  l'aide  de  tous  les  moyens  dont  dispose  la  science 
loderne  et  spécialement  d'exécuter 
3s  travaux  fondamentaux  de  l'astro- 
lomie  de  haute  précision. 

A  dr.  du  vestibule,  un  magnifique  esca- 
er  de  pierre  conduit  aux  étages  supc- 
ieurs.  —  Au  P''  étage,  dans  le  bâtiment 
rincipal,  la  grande  salle  est  utilisée 
omme  bihliof/ièque  et  salle  de  réception. 
jSl  rotonde,  formant  la  base  de  la  tour  de 
Ouest,  contient  des  gravures  représen- 
ant  l'état  primitif  de  l'Observatoire,  des 
pécimens  de  cHchés  photographiques  du 
iel,  les  étalons  du  système  métrique,  des 
rismes  ayant  servi  aux  mémorables  expé- 
iences  d'optique  de  Fresnel  et  d'Arago.  Observatoire. —Cliclié Falcon. 
-  La  salle  du  2*  étage,  sur  les  dalles 

e  laquelle  est  tracée  la  ligne  méridienne  de  Paris,  renferme  d'anciens 
nstruments  de  physique  et  d'astronomie,  ainsi  que  des  bustes  d'astrono- 
les  et  de  navigateurs  français.  —  Sur  la  plate-forme  du  bâtiment  prin- 
ipal  un  puits,  qui  descend  jusque  dans  les  catacombes,  a  servi  à  des 
tudes  sur  la  chute  des  corps  et  à  la  célèbre  expérience  de  Foucault  sur 
e  pendule. 

Dans  l'aile  de  l'E.  la  nouvelle  salle  méridienne,  construite  en  1831,  ren- 
erme  le  cercle  méridien  de  Secrétan-Eichens,  établi  par  Le  Verrier,  la 
iinette  méridienne  et  le  cercle  mural  de  Gambey.  —  Dans  la  coupole  de 
'E.,  construite  en  1850  et  tout  en  cuivre,  est  le  grand  équatorial  de 
Jrunner  ;  dans  la  coupole  de  l'O.,  l'équatorial  de  Secrétan-Eichens. 

Des  pavillons  isolés  au  S.  renferment  le  cercle  méridien  donné  par 
A.  R.  Bischoflfsheim,  un  grand  télescope  à  miroir  argenté  de  1  m.  20  d'ou- 
verture, la  lunette  photographique,  construite  par  M.  M.  Henry,  et  deux 
unettes  équatoriales  coudées. 

Les  caves,  profondes  de  27  m.  et  à  la  température  constante  de  12^,1, 
enferment  des  instruments  météorologiques  et  une  pendule  sidérale  qui 
i  pour  mission  de  synchroniser  les  pendules  des  diverses  salles  d'obser- 
'ations. 


CHAPITRE  IX  0 

THÉÂTRES.  -   LIEUX  DE  PLAISIR 
ET  DE  RÉUNION 

Théâtres.  —  Cirques.  —  Music-Halls  et  spectacles  divers.  - 
Concerts.  —  Cafés-concerts.  —  Cabarets  artistiques.  —  Baï 
publics.  —  Panoramas. 


Notice  générale.  —  Le  théâtre  est  une  des  plus  grandes  distractioï 
de  Paris  ;  il  n'y  a  du  reste  pas  de  capitale  au  monde  qui  possède  autan' 
de  salles  de  spectacle.  Mais,  il  faut  bien  le  dire,  ces  salles  sont,  en 
général,  assez  peu  confortables  ;  étant  donné  le  prix  plutôt  élevé  des  ' 
places,  le  public  aurait  le  droit  d'être  mieux.  De  plus  les  représentations  ; 
commencent  de  plus  en  plus  tard,  les  spectacles  sont  de  plus  en  plus  ; 
courts  et  les  entractes  de  plus  en  plus  longs.  Les  cafés-concerts,  dont  ' 
les  prix  sont  plus  modérés  et  qui  jouissent  d'une  grande  vogue  au})rès  , 
d'un  certain  public,  se  sont  transformés  peu  à  peu  en  véritables  théâtres  , 
(on  y  joue  surtout  des  revues  et  des  vaudevilles.  Enfin  les  JMusic-Halls,  ; 
dont  les  prix  sont  maintenant  aussi  élevés  que  ceux  des  théâtres,  don-  ' 
nent  des  ballets  ou  des  revues  à  grand  spectacle  avec  mise  en  sc  ène 
luxueuse  et  sont  surtout  fréquentés  par  les  étrangers. 

Parmi  les  théâtres  de  Paris,  quatre  reçoivent  des  subventions  de  l'Ktat; 
ce  sont  :  l'Opéra,  le  Théâtre-Français,  l'Opéra-Comique  et  l'Odéon. 

Tous  les  théâtres  jouent  chaque  soir,  à  l'exception  de  l'Opéra,  dont  les 
représentations  ont  lieu  les  lundi,  mercredi,  vendredi  et  samedi.  — 
Presque  tous  les  théâtres  donnent  le  dimanche,  pendant  l'hiver,  des 
matinées  commençant  entre  1  h.  et  2  h.' et  se  terminant  vers  5  h.  1/2.  Le 
Théâtre-Français  et  l'Odéon  donnent  en  outre,  le  jeudi,  dans  la  journée,, 
des  rei)résentations  dites  classiques;  celles  de  l'Odéon  sont  accompagnées 
d'une  conférence. 

On  peut  prendre  un  abonnement  soit  pour  un  ou  plusieurs  fauteuils 
d'orcliestrc  et  de  galerie,  soit  ponr  une  loge  on  l)aignoire  dans  les  théâtres 
suivantes  :  — à  rb|ièra,  pour  six  mois  ou  nn  an,  |)onr  les  trois  représen- 
tations des  lundi,  luorcrcil i  («t  vondrcdi,  ou  pour  un  de  ces  jours  seule- 
ment; l'abonnement  pour  les  icitrcsontations  «lu  saincMli  est  moins  cher;  — 
au  théâtre  Français,  les  mardi  ot  j(Midi,  ^Ic  diM  cMultro  a.  mai  ;  —  â  l'Opéra- 
Comique,  les  jeudi  et  sanuMli,  do  novonihro  a  piin;  â  l'Odéon  les 
lundis  (deux  séries)  d'o(;tobre  â  mai.  —  Les  lluNitrcis  du  Vaudeville,  des 
Variétés  et  Antoine  délivrent  des  séries  do  coupons  d'abonnement. 

La  plupart  des  théâtres  ferment  ])cndant  l'été.  Seuls  l'Opéra  et  le 
Théâtre-Français  sont  tenus  do  rester  ouverts. 

IjCs  prix  des  fauteuils  d'orchestre  et  de  balcon  sont  on  général  do 
8,  10  et  12  fr.  (au  bahton  les  places  de  l''"  rang  sont  plus  chères).  Los. 
places  prises  en  location  coûtent  50  c.  â  2  fr.  de  i)lus  que  les  places  ])rises 
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au  bureau,  sauf  pour  certains  théâtres  qui  ont  le  môme  tarif.  (Pour  le 
prix  deg  places^  V.  les  tarifs  affichés  à  la  porto  des  théâtres  et  à  coté 
dos  bureaux  de  location.)  S'il  s'agit  d'une  pièce  en  vogue,  si  l'on  tient 
absolument  à  avoir  des  places  pour  le  soir  môme,  il  faut  s'adresser  aux 
agences  des  théâtres,  de  préférence  aux  marchands  de  billets  qui  vous 
assaillent  à  la  porte  des  théâtres.  Le  prix  des  places,  coté  suivant  le 
succès  des  pièces,  varie  par  conséquent  tous  les  jours.  Les  principales 
agences  se  trouvent  :  av.  de  l'Opéra,  38,  bd  des  Italiens,  9,  pl.  Vendôme, 
2,  av.  des  Champs-Elysées,  28  et  71. 

Les  représentations  commencent  généralement  de  8  h.  à  8  h.  1/2. 

h'orchestre  et  le  balcon  ou  galerie  sont  les  meilleures  places;  mais, 
en  général,  on  est  mal  assis  dans  les  théâtres  de  Paris  car  les  places  sont 
étroites  et  les  rangs  de  fauteuils  trop  rapprochés.  Dans  la  plupart  des 
logos  de  côté  il  n'y  a  que  les  personnes  assises  au  premier  rang  qui 
peuvent  bien  voir  la  scène.  Les  dames  sont  admises  à  rorchcstrc  dans 
tous  les  théâtres  (pas  aux  premiers  rangs  dans  certains  théâtres,  comme 
ropéra,  les  Variétés,  le  Palais-Royal).  Les  dames  ne  sont  pas  admises  à 
l'orciiestro  avec  leurs  chapeaux  à  l'Opéra,  aux  Français  (môme  aux  mati- 
nées), à  l'Opéra-Comique  (seulement  les  jours  d'abonnement)  et  au  théâtre 
Sarah-Bernhardt. 

Des  vestiaires  sont  nstallés  à  Tentrée  des  théâtres,  près  du  contrôle  ; 
mais  il  est  préférable  de  remettre  ses  effets  aux  ouvreuses  qui  se  tiennent 
dans  les  couloirs,  et  qui  vous  indiquent  vos  places,  surtout  si  l'on  est  avec 
une  dame  ;  dans  ce  dernier  cas  on  donne  à  l'ouvreuse  une  pièce  de  50  c.  tant 
pour  les  effets  que  pour  le  petit  banc  ou  coussin  ;  si  Ton  est  seul,  25  c. 
sont  généralement  suffisants.  Au  dernier  entr'acte,  les  ouvreuses  cher- 
chent à  vous  rendre  vos  effets  ;  on  n'a  pas  besoin  de  se  soumettre  à 
cette  exigence. 

THÉÂTRES 

Opéra  (place  du  même  nom;  Pl.  I,  L,  8),  vaste  et  bel  édifice 
construit  par  Charles  Garnier  (superf.  M, 000  m.;  il  a  coûté 
30  millions  env.).  Commencé  en  1861,  il  a  été  inauguré  en  1875. 

Le  théâtre  de  l'Opéra,  fondé  par  Tabbé  Perrin,  Champerôn  et  le  mar- 
quis de  Sourdéac,  s  ouvrit  en  1671,  dans  une  salle  située  sur  l'emplacement 
de  la  maison  qui  porte  actuellement  le  n"  12  do  la  rue  Mazarine.  Il  eut 
3nsuite  j)our  directeur  le  célèbre  musicien  Lnlli  :  co  J'ut  sous  la  direction 
le  ce  dernier  que  le  théâtre  ])rit  le  nom  d' Ara^lrmic  roi/ale  de  Musique. 

L'Opéra  est  régi  par  un  administrateur  nommé  par  le  gouvernement; 
ia  subvention  est  de  800,000  fr. 

La  façade,  décorée  de  marbres  de  couleur,  offre,  au  rez-de- 
:haussée,  des  statues  (le  Drame,  par  Falguière,  le  Chant,  par 
Dubois  et  Vatrinelle,  Vldylle,  par  Aizelin,  la  Cantate,  par  Chapu), 
les  groupes  {la  Musique,  par  Guillaume,  la  Poésie  Lyrique,  par 
louffroy,  le  Drame  Lyrique,  par  Perraud,  la  Danse,  par  Carpeaux) 
U  quatre  médaillons  {Bach,  Haydn,  Pergolèse,  Cimarosa)  par 
jumery.  —  Au  l^'  étage,  entre  16  colonnes  d'ordre  corinthien 
monolithes  en  pierre  de  Bavière),  bustes  en  bronze  doré  de 
{Mozart,  Beethoven.  Spontini,  Auher,  Rossini,  Meyerbeer,  Halévy, 
ît  en  retour  ceux  des  deux  plus  illustres  librettistes,  Quinault 
Scribe;  aux  frontons  latéraux,  V Architecture  et  V Industrie,  la 
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Peinture  et  la  Sculpture,  par  Petit  et  Gruyère.  —  Au-dessus 
de  l'attique,  rangée  de  masques  antiques  en  bronze  doré  et,  à 
dr.  et  à  g.,  PHarmonie  et  la  Poésie,  en  bronze  doré,  par  Gumery 

Au  delà  de  la  coupole  de  la  salle  remplacement  de  la  scène 
est  indiqué  par 
un  immense  fron- 
ton (aux  angles, 
Pégases,  par  Le- 
quesne;  au  som- 
met, Apollon  éle- 
vant sa  lyre  d'or, 
par  Millet. 

Les  façades  la- 
térales (bustes  de 
musiciens  et  écus- 
sons  de  la  ville 
natale  de  chaque 
compositeur)  sont 
coupées  par  des 
pavillons.  Geluide 
l'E.  (dr.)  offre  un 
accès  à  couvert 
aux  voitures  du 
public;  celui  de 
l'O.  est  destiné  à 
rentrée  du  chef 
de  l'Etat.  De  ce 
côté  s'élève  le  monument  de  Charles  Garnier,  par  Pascal  (busic 
par  Car  peaux). 

A  la  partie  postérieure  du  monument  le  mur  de  la  scène  est 
décoré  d'une  tête  colossale  de  Minerve  de  plus  de  5  m. 

VESTIBULE  :  LiilU,  Rameau,  Gluck  et  Hxndel  [s]  (par  Scliœncwcrk, 
Alasscur,  Cavclier  et  »Salmson).  —  2«  vestibule,  deslinô  an  service  du 
contrôle.  —  Les  spectateurs  qui  entrent  i)ar  le  pavillon  h  dr.  la  faradc 
pénètrent  dans  un  vaste  vestibule  ciucuf.atre  (au  (•ciiirc  de  la  voiiic 
inscri})tion  d'aspect  arahe  :  c'est  là  que  Charles  Garnier  a  sii^né  el  dali' 
son  œuvre)  et  par  une  t^ahnne  (bassin  orne  de  la  Pijtkonisse  en  bronze 
de  Marcello)  et  des  escaliers  arrivent  à  co  '2*^  vestibule. 

Le  grand  escalier,  une  des  conceptions  les  plus  remarquables  du  nom  (d 
Opéra,  i)réscnte  un  ensemble  décoratif  des  i)lus  élégants  et  des  plus 
tor(^s(ities.  Sur  le  i)remier  palier,   une  porte  monumentale  flanquée  d(^ 
d(Mix  cariatides  [la  Trar/édie  et  la  Comédie)  donne  accès  aux  bait2:noir('> 
a  l'ampliitliéâtre  et  à  rorchestre.  Au  P"*  étage,  tout  autour  de  Fescalici 
'M)  co/ou/ic.s  inonolitlies  de  marbre  sarrancolin,  hautes  de  près  de  5  m.,  soi; 
ticiinciil  la  voûte,  décorée  X)ar  Pils  de  i)eintures  allégoriques.  Des  balcon 
jKïrniett(Mit  d(î  jonir  d'une  vue  (rensemble. 

L  avant-foYer  a  sa  voûte  revêtue  de  mosaïques  exécutées  d'après  h 
dessins  de  Curzon. 

Le  grand  foyer,  lonj,^  do  54  m.,  larj^e  do  13  et  haut  do  18,  est  orné  de 
r(îmar(piabh;s  peintures,  par /*rt?/7  liaudry  [\v>  sujet  embrasse  tous  les  aris 
d<;puis  l(;ur  ori^nne  juscpi'à  nos  jours),  de  grandes  glaces  do  St-Gobaiii. 
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hautes  de  7  m.,  et  du  buste  de  Charles  Gmmier,  par  Carpcaux.  -  -  Aux 
extrémités,  deux  grands  salons  octogones  sont  décorés  dé  peintures,  celui 
de  l'E.  par  Barrias,  celui  de  l'O.  par  Delauna}-.  —  Le  foyer  communique 

Far  sept  grandes  portes  vitrées  avec  la  logr/ia  (belle  vue  sur  la  place  et 
avenue  de  l'Opéra). 

A  g.  du  grand  foyer  (en  venant  de  la  salle)  se  trouve  lo  r;rir-L;la<'ier,  a  vec 
des  panneaux  {?es  J/o/-s  de  l'année)  par  Clairin,  Escalier.  1)mcz  et  riiinoii. 

La  salle  renferme  2,156  places.  La  décoration  en  esi  rouL;e  cl  or.  Muit 
grandes  colonnes,  en  écliailion  poli,  dorées  en  partie,  supporteni  le  plafond, 
peint  sur  cuivre  [les  Heures  du  Jour  et  de  la  Nuit),  par  Lenepveu. 

La  scène  est  la  plus  grande  des  scènes  actuelles,  non  pas  toutefois  dans 
le  sens  de  la  profondeur,  mais  surtout  en  largeur  (15  m.)  et  en  hauteur. 
—  Le  foyer  de  la  danse  est  orné  do  peintures  par  Boulanger. 

Pour  la  bibliothèque  et  le  musée  de  l'Opéra,  V.  p.  360. 

Théâtre-Français  (rue  de  Richelieu  et  place  du  Thc»ltre-Fran- 
çais;  Pl.  I,  L,  9,  10),  construit  de  1786  à  1790  par  Louis,  architecte 

du  théâtre  de 
Bordeaux ,  refait 
(pour  les  façades) 
par  Chabrol  de 
1860  à  1864,  incen- 
dié à  l'inLcrieur 
le  8  mars  1900, 
rccoiisli'ui  t  par 
II  e  t .  Cette 
salle  a  porté  les 
déno  m  i  n  ati  on  s 
suivantes  :  1790. 
Variétés  amusan- 
tes ;  1791,  Tliéâtrc 
de  la  rue  Riche- 
lieu; 1792,  Théâ- 
tre de  la  Répu- 
blique; 1799,  Co- 
médie-Française. 
Sous  le  portique, 
côté  de  la  rue  Richelieu,  médaillons  de  Corneille,  Molière,  Racine, 
Victor  Hugo,  par  Denys  Puech. 

La  création  du  Théâtre-Français  ou  Comédie-Française  date  de  1680, 
c'est-à-dire  de  la  réunion  des  comédiens  de  l'hôtel  do  Bourgogne  avec  Fan- 
cienne  troupe  de  Molière,  à  laquelle  s'était  déjà  réunie  la  troupe  du  théâtre 
du  Marais.  Un  règlement  royal  de  1681  fixa  le  nombre  des  acteurs  et  dota 
leur  société  d'une  pension  annuelle  do  12,000  livres.  En  1812,  Napoléon 
signait  à  Moscou  un  décret  qui  modifiait  Facto  do  société  et  soumettait 
à  la  puissance  discrétionnaire  do  l'autorité  tous  les  acteurs  de  co  théâtre. 
Parmi  les  artistes  remarquables  qui  ont  paru  sur  la  scène  du  Théâtre- 
Français  depuis  le  commenc.  du  xix«  s.,  trois  noms  brillent  au  premier 
rang  :  Talma,  Mlle  Mars  et  Rachel.  La  Comédie-Française  est  toujours 
constituée  en  société;  mais  le  gouvernement  nomuK^  Fadministrateur  ;  elle 
jouit  d"une  subvention  de  210,000  fr.,  et  FEtat  lui  donne  la  salle. 

Ce  théâtre  ne  présente  à  l'extérieur  rien  de  particulièrement  remarquable 
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Les  deux  entrées  du  public  se  trouvent  sur  la  rue  Richelieu  et  sur  la  place 

^^\^'.nnnu?'!''^NM^^^^  dp  Talnui,  par  David  d'Angers;  statues  de  la  Tra- 
(irdle  it'ir  DuiVt  et  <lo  In  Comédie,  par  Thomas,  représentées,  la  première 
sous  les  trads  de  Raciiel,  la  seconde  sous  les  traits  de  Mlle  Mars,  statue 
'dp  GcoriiP  Sand,  par  Clésinger.  —  Salle  :  plafond  par  Jambon.  —  Foyer 
du  public  •  /justes  des  principaux  auteurs  qui  ont  écrit  pour  le  Theatre- 
Francais  belle  statue  en  marbre  de  Voltaire,  par  Houdon;  cheminée  ornée 
dun  bas-i'clief  par  Lequesne  {les  Comédiens  courouna7it  le  buste  de  Molière)  ; 
■nlafond  orné  d'une  peinture  de  Dubufe  lils  (Je  Triomphe  de  la  Vénte). 

Dans  le  foyer  des  artistes  sont  placés  les  portraits  des  meilleurs 
acteurs  de  la  troupe  depuis  Molière.  Le  Théâtre-Français  possède  aussi 
une  riche  bibliothèque  et  une  précieuse  collection  d'objets  ayant  appartenu 
à  Molière  et  à  d'autres  célébrités  dramatiques. 

Opéra-Comique  (place  Boïeldieu;  Pl.  I,  M,  8),  incendié  en  mai 
1881,  reconstruit  par  Louis  Bernier  et  inauguré  en  1899. 

L'Opéra-Gomique  fut  d'abord  le  théâtre  de  la  foire.  On  comprenait  sous 
cette  dénomination  les  spectacles  qui  se  donnaient  pendant  les  foires 
St-Germain  St-Laurent  et  St-Ovide.  En  1715,  FOpéra  vendit  aux  théâtres 
de  la  foire  le  droit  de  iouer  des  vaudevilles  mêlés  d'ariettes.  Favart  et  sa 
femme,  avant  pris  la  direction  de  POpéra-Comique,  créèrent  la  véritable 
comédie  à  ariettes.  Le  théâtre  reçoit  une  subvention  annuelle  de  140,000  fr. 

I  'intérieur  est  orné  de  peintures  et  de  sculptures  remarquables.  — 
Grand  vestibule  de  la  façade  :  à  g.,  la  Comédie  lyrique,  par  Antonin  Mercié  ; 
à  dr    le  Drame  hjrique,  par  Falguière  (ces  deux  statues  sont  actuellement 
au  wed  des  rrrands  escaliers  d'honneur  ;  de  chaque  côté  de  ces  escaliers 
doivent  lio-urer  le  Moinnnpul  de  Bizet,  par  Falguière,  et  le  Monument  dâ 
Gounod  gîorihé  par  une  Musc).  -  Escalier  :  rampe  de^dr.,  peintures  ^ 
François  Flameng,  le  /hdh'l,  la  Tragédie,  au  plafond,  la  Comédie  fusiigeaii 
les  \'"irps-  rami.o'do       :  peintures  de  Luc-Olivier  Merson,  la  Poésie, 
Ch<inl  uii  îiioiipii  (i(iP  \  au  plafond,  la  Chanson,  VEléf/ie,  l'Hymne  naissant  i 
l'uHiou   dp  la  Musique.  —  Avant-foyer  :  quatre  grands  panneaux 
Toseph  Blanc  et  Ouifard  :  la  Danse,  la  Musique,  le  Cliant  et  la  Comédie. 
Grand  foyer  :  plafond  d'Albert  Maignan  :  la  Boude  despotes;  decoratio^ 
reniralo  du  même  :  les  Noces  de  Jeannette,  Zampa,  la  Romance,  le  Cha\ 
ln,.,nur-  -i       lu  Foire  Saint- Laurent;  à  dr.,  le  Ballet  de  la  Berne,  deu 
ruMiitiirrs  p;i'i-  G(m  v<>\.    -  Petit  salon  de  g.  :  peintures  d'Edouard  Tofl 
dou/e  •  //'  Ipu  dp  /{'>l>iu  ut  de  Marion;  panneaux,  la  Danse,  la  Musiqnâ 
iu  Dlafond'  Clnrilirulion  dp  lu  Musique-,  petit  salon  de  dr.  :  peintures  | 
Raphaël  Collin  :  Il nspiru Imn,  panneaux,  l'Ode       la  Romance;  plafonj 
ht  Vérité  animuni  lu  hlcUnn.    ^  Salle  :  plalon.l   par  lienjamin  Constaj 
16  oïncsc6]èl,res.lurép.rt<,.re  (:armen^ 

Planche,  etc.;  lu  Symphomp ,  lu  Popsip.  Ip  (  huni,  lu  (r/oirp).  -  L)00  placé 

Odéon  (place  de  POdéon  ;  Pl.  IV,  M,  13),  le  seul  théâtre  de  Paril 
avec  l'Opéra,  isolé  de  toutes  parts  :  il  a  la  forme  d'un  tempj 
kntique;  ses  galeries  extérieures  sont  occupées  en  partie  pf 
di^s  libraires. 

P,âti  sur  l'emplacement  de  l'ancien  hôtel  de  Condé,  par  les  architectl 
AVaill  vet  Peyrc,  il  s'ouvrit  le  0  avril  178-2,  sous  lo  titre  do  Théâtre-Françaj 
Depuis  1841,  il  est  resté  lo  deuxième  tiiéâtrc  français.  Il  reçoit  une  subve| 

^' 'vestihul'e  dVjitréo  :  belle  statue  do  Molière  mourant,  par  Allouard,  et, 
ricre"  tapisserie  do  Peauvais,  diaprés  les  dessins  do  P.  Colin  —  VestibïJ 
,  t  FOYFR  (au  P  ""  étage)  :  hustes  et  portraits  d'acteurs  et  d  auteurs  cc( 
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temporains,  8  panneaux  [Phèdre  èt  Ce7//>/è«e,  par  Gomerre  •  Itodru/ue  et 
Alceste,  par  Schommer  :  Sijlvia  et  I{erna7n\  par  Dagnan-Bouveret ,  ;  Lii^pf  tr 
et  Fif/aro,  par  Courtois)  et  plafonds  par  Raphaël  Collin.  —  Sai  i  f  pl  i 
fond  par  Jean-Paul  Laurens),  une  des  plus  belles  de  Paris  et  une  <lc  rcjics 
où  l'on  est  le  mieux  assis.  —  1,420  places. 

Gymnase  (bd  Bonne-Nouvelle,  30  ;  PL  U,  N,  8).  —  Fondé  en  1 820 
il  s'appela  longtemps  Théâtre  de  Madame,  à  cause  de  la  protec- 
tion spéciale  que  lui  accordait  la  duchesse  de  Berry.  Scribe 
à  qui  il  dut  sa  fortune,  y  fit  jouer  toutes  ses  pièces.  Il  a  été 
entièrement  restauré  en  1880.  —  On  y  joue  des  comédies  — 
1,100  places. 

Vaudeville  (au  coin  de  la  rue  de  la  Chaussée-d'Antin  et  du 
bd  des  Capucines;  Pl.  1,  L,  8).  —  Fondé  en  1792,  ce  théâtre, 
dont  les  couplets  politiques  firent  tout  d'abord  le  succès,  s'est 
installé  en  1861  dans  l'édifice  actuel,  élevé  par  Magne.  Au-dessus 
des  trois  fenêtres  du  l*^*-  étage,  bustes  de  Collé,  Scribe  et  Désau- 
giers:  Au  milieu  du  fronton,  statue  d'Apollon,  par  Chevalier  — 
On  y  joue  des  comédies.  — -  1,100  places. 

Variétés  (bd  Montmartre,  7;  Pl.  I,  M,  8).  —  Ce  théâtre,  fondé 
par  Mlle  Montansier,  en  1790,  au  Palais-Royal,  s'installa  en  1808 
dans  la  salle  du  bd  Montmartre,  construite  par  Gellerier.  —  On 
y  joue  des  vaudevilles  ou  des  opérettes.  —  1,100  places. 

Palais-Royal  (au  Palais-Royal,  rue  de  Montpensier,  38  ;  Pl.  T 
M,  9).  —  Construite  en  1784  pour  le  théâtre  de  Beaujolais,  achetée 
en  1790  par  Mlle  Montansier,  qui  lui  donna  le  nom  de  théâtre  des 
Variétés  (F.  ci-dessus),  cette  salle  fut  agrandie  en  1831,  et  le 
théâtre  devint  un  véritable  théâtre  de  vaudeville.  Le  foye?^  du 
public  est  orné  de  deux  grandes  toiles,  par  Emile  Bayard  (les 
principaux  artistes  du  théâtre  depuis  sa  fondation).  —  On  v 
joue  des  comédies  et  des  vaudevilles.  —  850  places. 

Porte-Saint-Martin  (bd  St-Martin,  18;  Pl.  Il,  P,  8).  —  Elevé 
en  1781,  pour  y  installer  provisoirement  l'Opéra,  ce  théâtre  prit 
en  1802  son  nom  actuel.  Il  devint,  à  partir  de  1814,  la  scène  favo- 
rite du  mélodrame  dont  Frédérick  Lemaître  fut  le  premier  des 
interprètes.  Incendié  en  1871  par  la  Commune,  il  a  été  recons- 
truit et  entièrement  restauré  en  1891.  —  On  y  joue  des  comé- 
dies, des  drames  et  des  pièces  à  spectacle.  —  1,^700  places. 

Théâtre Sarah-Bernhardt  (place  du  Châtelet;  Pl.  IV,  N,  11) 
Construit  par  Davioud  en  1861-1862,  ce  théâtre  a  été  Théâtre 
Lyrique,  puis  Théâtre  des  Nations,  puis  Théâtre  de  l'Opéra- 
Gomique.  Il  est  actuellement  dirigé  par  Mme  Sarah  Bernhardt, 
qui  y  représente  des  comédies  et  des  drames.  —  1,700  places 

Théâtre  Antoine  (bd  de  Strasbourg,  14;  Pl.  II,  0,  8),  ancien 
théâtre  des  Menus-Plaisirs,  dirigé  par  M.  Antoine,  créateur  du 
Théâtre  Libre.  —  On  y  joue  des  comédies  intéressantes  et  bien 
mises  en  scène;  l'ensemble  de  la  troupe  est  bon  et  les  prix  des 
places  sont  très  modérés.  —  1,000  places. 

Renaissance  (bd  St-Martin,  20,  à  l'angle  de  la  rue  de  Bondy: 
PL  IL  0,  8).  —  Construit  en  1872-1873.  —  Comédies.  —  1,100  places 


:n2  THÉÂTRES.  [CHAP.  ix] 

Athénée  (square  de  TOpéra,  rue  Boudreau;  Pl.  I,  K,  8),  salle 
élégante  construite  en  1894  dans  le  style  Louis  XV.  —  Comédies. 

^Gaîté^fsq^iâre  des  Arts-et-Métiers;  Pl.  II,  0, 9).  —  Fondé  en  17Ô0, 
à  la  foire  St-Germain,  ce  théâtre  prit,  en  1792,  le  nom  de  théâtre 
de  la  Gaité.  Le  théâtre  actuel  a  été  construit  en  1861-1862  par 
Hittorf.  —  Drames  et  comédies.  —  2,000  places. 

Ambigu  (bd  St-Martin,  2;  Pl.  II,  P,  8).  —  Fondé  en  1769. 
—  Drames  et  mélodrames.  —  l,î)00  places. 

Châtelet  (place  du  Chàtelet;  Pl.  IV,  N,  11).  —  Construit  de 
1860  à  1862  par  Davioud,  c'est  un  des  plus  grands  théâtres  de 
Paris.  —  Féeries  et  pièces  à  grands  spectacles.  —  3,400  places. 

Nouveautés  (bd  des  Italiens,  28;  Pl.  1,  L,8).  — Ce  théâtre  a  été 
fondé  par  l'acteur  Brasseur.  —  Comédies.  —  1,000  places. 

Bouffes-Parisiens  (passage  Choiseul  et  rue  Monsigny,  4  ;  Pl.  7, 
L,  8).  —  Ce  théâtre,  fondé  aux  Champs-Elysées  par  OfTenbach, 
est  établi,  depuis  1857,  dans  l'ancien  théâtre  Comte.  —  Exploi- 
tation intermittente.  —  850  places.  ^      .  ... 

Cluny  (bd  St-Germain,  71;  Pl.  IV,  N,  12).  —  Comédies  et 
vaudevilles.  —  850  places.  ,  ai  ^• 

Folies-Dramatiques  (rue  de  Bondy,  40,  sur  le  bd  St-Martm; 
Pl.  IL  P,  8).  —  Vaudevilles.  —  L600  places. 

MarignY-Théâtre  (aux  Champs-Elysées;  côté  dr.  ;  Pl.  l,  8; 
fermé  l'hiver).  —  Pièces  à  spectacle  et  revues. 

Déiazet  (bd  du  Temple,  41;  Pl.  II,  Q,  9).  —  Fonde  en  1859  par 
la  célèbre  artiste  du  même  nom.  —  Comédies  et  vaudevilles.  — 
900  places. 

Théâtre  Trianon  (bd  Rochechouart,  80).  —  Comédies 
drames.  —  1,080  places.  ^,  .  .  , 

Nouveau-Théâtre  (rue  Blanche,  15;  PLI,  L,  6).  —  Exploita- 
tion intermittente.  , 

Nouvelle-Comédie  (rue  St-Lazare,  18;  Pl.  1,  M,  8),  ancienn 
Bodinière.  —  Comédies.  ^   o  • 

Théâtre  Molière  (à  l'angle  de  la  rue  du  Fg-St-Denis  et 
bel  do  la  Chapelle;  Pl.  Il,  P,  5),  anciens  BouiTes  du  Nord. 
Comédies  et  drames.  —  1,000  places.  r  t.  s 

Théâtre  du  Peuple  (avenue  de  Clichy,  50;  Pl.  I,  K,  5),  ancie 
théâtre  Moncev.  —  Comédies  et  drames. 

Théâtre  Robert-Houdin  (bd  des  Italiens,  8;  Pl.  I,  M,8).— 
polit  théâtre  porte  le  nom  de  son  fondateur.  —  Séances 
cinématOLçraphes,  50  c.  —  Matinées  de  prestidigitation,  jeud 
dim.  et  fêtes  à  2  h.  30.  . 

Signalons  enfin  les  t/uhUre.'i  de  l'ancienne  banlieue  de  Pans 
oii  l'on  joue  presque  exclusivement  le  drame  :  —  des  Terne 
(avenue  dos  Ternes,  5);  —  des  JkiU r/nolles  {hd  du  même  nom,  78) 
—  de  Montmartre  (rue  d'Orsel,  4îi);  —  de  liellemlle  (rue  de  Belle 
ville,  /j6);  —  des  ( }obe lins  (n.\enuG  des  (iobelins,  73);  —  du  Mont 
pâmasse  irwii  do  la  Gaîté,  31)  ;  —  de  (Wenetle  (rue  Croix-Nivert,  o 

Des  théâtres  de  Guignol  sont  inslallés  :  aux  Champs-Elysée 
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(ce  sont  les  plus  renommés  et  les  plus  fréquentés),  de  chaque 
côté  de  l'avenue  Marigny  (Pl.  I,  I,  8);  aux  Tuileries;  au  Luxem- 
bourg; au  parc  de  Montsouris. 

Depuis  quelques  années,  à  côté  des  théâtres  réguliers,  ont 
surgi  et  surgissent  encore  ce  qu'on  appelle  les  théâtres  à  côté^ 
entreprises  ayant  pour  but,  soit  de  renouveler  l'art  dramatique, 
soit  d'acclimater  en  France  des  littératures  étrangères  ou  de 
faire  surgir  des  talents  nouveaux.  Malgré  le  caractère  éphémère 
de  ces  tentatives,  quelques-unes  ont  marqué  dans  l'histoire  de 
l'art  dramatique.  Au  premier  rang,  il  faut  nommer  le  théàlre 
Lif/re,  fondé  en  1887  par  M.  Antoine,  actuellement  directeur  du 
théâtre  qui  porte  son  nom.  Citons  ensuite  :  VOEuvre,  fondée  par 
M.  Lugné  Poé  (les  représentations  ont  lieu  au  Nouveau-Théâtre, 
rue  Blanche,  15),  les  Escholiers,  etc.  —  Puis  de  petites  salles  se 
sont  créées  où  se  jouent  des  petites  revues  et  des  piécettes 
assez  lestes  et  assez  osées  que  fréquente  ce{Dendant  la  bonne 
société;  ce  sont  entre  autres  :  les  Capucines  (bd  des  Capu- 
cines, 39);  le  Grand-Guignol  (rue  Chaptal,  20  ùis)-,  les  Mathurins 
(rue  des  Mathurins,  36j. 


CIRQUES 

Nouveau  Cirque  (rue  St-Honorc,  251;  Pl.  I,  K,  9),  avec  une 
façade  et  un  vestibule  construits  par  Charles  Garnier.  —  Salle 
décorée  de  11  panneaux  équestres  par  J.  Delaunay.  La  piste 
se  transforme  en  une  piscine  nautique.  —  Matinées  les  mercr., 
jeudis,  dim.  et  fêtes.  —  Prix  :  loges,  20  fr.  (location,  25  fr.); 
fauteuils,  3  fr.  (location,  4  fr.);  balcon,  2  fr. 

Cirque  d'hiver  (bd  des  Filles-du-Calvaire;  Pl.  II,  Q,  9),  conte- 
nant 3,800  places,  ouvert  du  1'^''  novembre  au  30  avril.  —  Matinées 
jeudis,  dim.  et  fêtes  —  Prix  :  loges,  3  fr.  (location,  4  fr.);  pre- 
mières, 2  fr.  (location,  3  fr.);  secondes,  1  fr. ;  troisièmes,  50  c. 

Cirque  Médrano  (bd  Rochechouart,  63;  Pl.  I,  M,  5),  ancien 
Cirque  Fernando,  construit  en  1875.  —  Matinées  jeudis,  dim. 
et  fêtes.  — Prix  :  loges,  4  fr.  par  place;  balcon,  3  fr.;  fauteuils, 
2  fr.  ;  stalles  réservées,  1  fr.  50;  stalles,  1  f r.  ;  secondes,  50  c. 


MUSIC-HALLS  ET  SPECTACLES  DIVERS 

Folies-Bergère  (rue  Richer,  32;  Pl.  Il,  N,  7),  établissement 
des  plus  fréquentés.  —  Matinées  dim.  et  fêtes.  —  Fermé  en  été. 
—  Promenoir,  3  fr. 

Olympia  (bd  des  Capucines,  28;  Pl.  I,  K,  8).  —  Matinées  les 
jeudis,  dimanches  et  fêtes.  —  Fermé  en  été.  —  Promenoir,'3  fr. 

Casino  de  Paris  (rue  de  Clichy,  16;  Pl.  I,  L,  0).  —  Tous  les 
soirs,  spectacle  varié.  —  Fermé  en  été.  —  Promenoir,  3  fr. 

Alhambra (ancien  théâtre  du  Château  d'Eau;  rue  de  Malte,  50; 


374 


CAFÉS-CONCERTS.  —  CABARETS.     [CHAP.  ix] 


Pl.  II,  Q,  9).  —  Attractions  diverses.  —  Fermé  en  été.  — 
Entrée,  1  fr. 

Jardin  de  Paris  (aux  Champs-Elysées,  côté  g.;  Pl.  I,  J,  9).  — 
Ouvert  en  été  seulement.  —  Concert-promenade;  attractions 
diverses.  —  Soirées,  5  fr.;  fêtes  de  nuit,  10  fr. 

Théâtre-Concert  du  Moulin-Rouge  (place  Blanche,  bd  de 
Clichy.  86,  88,  90).  —  Exploitation  intermittente. 

Printania  (avenue  de  la  Grande-Armée,  à  la  Porte-Maillot).  — 
Jardin  music-hall,  ouvert  l'été.  —  T.  1.  j.,  matinées  (entrée 
50  c.)  et  soirées  (entrée  1  fr,). 

Musée  Grévin  (bd  Montmartre,  10,  et  passage  JoufTroy,  44; 
Pl.  II,  M,  7),  musée  de  figures  de  cire  où  sont  représentées  des 
scènes  historiques  et  d'actualité.  —  Ouvert  de  1  h.  à  11  h.  du 
soir.  —  Entrée,  1  fr.  ;  enfants  et  militaires,  50  c.  —  Attenante 
au  Musée,  salle  du  Théâtre-Grévin. 

Palais  de  Glace  (aux  Champs-Elysées,  côté  gauche;  Pl.  I,  8,  9). 
—  Patinage  sur  vraie  glace  (pendant  l'hiver  seulement). —  Entrée  : 
de  9  h.  à  midi,  3  fr.  ;  de  3  h.  à  7  h.,  5  fr.  ;  de  9  h.  à  minuit,  3  fr.  ; 
les  dim.  et  fêtes,  3  fr. 

Hippodrome  (boulevard  de  Clichy;  Pl.  I,  K-L,  5).  —  Fauves 
et  attractions  diverses. 

Tour  Eiffel.  —  Les  ascenseurs  fonctionnent  dès  10  h.  mat. 
depuis  le  1'''  dim.  de  printemps  jusqu'au  2  nov.  :  —  Tarif  :  du 
sol  au  l'^''  étage,  1  fr.  (dim.  et  fêtes,  50  c),  du  1^'  au  2*",  1  fr. 
(dim.  et  fêtes,  50  c),  du  2^  au  3%  \  fr.  en  sem.,  dim.  et  fêtes; 
ascens.  complète,  3  fr.  en  sem.,  2  fr.  dim.  et  fêtes.  Du  1*^'  juin 
au  31  août  le  T'  étage  (restaurant,  théâtre,  attractions)  reste 
ou  vert  jusqu'à  11  h.  s. 

Grande  Roue  de  Paris  (avenue  de  SufTren,  74).  —  De  1  h.  à 
minuit  l'été,  de  1  h.  à  6  h.  l'hiver.  En  sem.,  1  fr.  ;  dim.  et  fêtes, 
50  c. 


CONCERTS 

Les  concerts  les  plus  renommés  sont  les  Concerts  du  Conser- 
vatoire de  musique  (rue  du  Fg-Poissonnière,  11  ;  Pl.  II,  N,  7,  8). 
Ils  ont  lieu  en  hiver,,  le  dimanche  dans  l'après-midi.  Il  y  en  a 
vingt;  les  deux  derniers,  appelés  concerts  spirituels^  se  donnent 
le  vendredi  et  le  samedi  saints.  Pour  se  procurer  des  billets, 
ce  qui  est  très  difficile,  il  faut,  soit  écrire  à  l'archiviste  du 
Conservatoire,  soit  se  faire  inscrire  le  mardi,  de  9  h.  à  11  h. 
mat.,  au  bureau  de  location,  rue  du  Conservatoire,  2,  où  l'on 
distribue  les  places  le  sam.,  veille  du  concert,  à  3  h.  moins  un 
(|uart.  Le  bureau  est  ouvert  le  sam.  de  1  h.  à  3  h.,  et  le  dim.  de 
1  11.  à  2  h. 

Les  Concerts  Colonne,  fondés  en  1874  et  organisés  par  PAsso- 
<  iatioii  artistique;,  ont  lieu  le  dimanche,  dans  l'après-midi,  au 
théâtre  du  Châtelet,  sous  la  direction  de  i\L  Ed.  Colonne.  Il  y 
a  24  concerts  [)ar  an,  du  15  oct.  à  lin  avril. 
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Les  Concerts  Lamoureux,  fondés  en  1881  et  organisés  par  la 
Société  des  Nouveaux  Concerts,  ont  lieu  les  dimanches  d'octobre 
à  avril,  pendant  l'après-midi,  au  Nouveau-Théâtre,  rue  Blanche, 15, 
sous  la  direction  de  M.  Chevillard. 

Les  concerts  Colonne  et  Lamoureux  étant  très  suivis,  on  fera 
bien  de  retenir  sa  place  à  l'avance. 

Nous  signalerons  aussi:  —  les  Concerts  Lq  Rey,\QS  dim.  d'hiver, 
au  théâtre  Marigny,  Champs-Elysées;  —  les  Concerts  de  la  Schola 
^Cantoriim,  rue  St-Jacques,  269  ;  —  les  Concerts  Rouge,  rue  de  Tour- 
non,  ô;  —  les  concerts  militaires  (particulièrement  ceux  de  la 
garde  républicaine)  qui  ont  lieu,  du  15  mai  au  15  oct.,  entre 
4  h.  et  6  h.  du  soir,  dans  les  jardins  des  Tuileries  (dim.,  mardi 
et  jeudi;  garde  républicaine,  l'^'"  mardi),  du  Palais-Royal  (dim., 
mercr.  et  vendr.  ;  garde  républicaine,  S""  vendr.),  du  Luxem- 
bourg (dim.,  mardi  et  vendr.;  garde  républicaine,  4^  mardi), 
au  parc  Monceau  (dim.  et  vendr.),  au  parc  de  Montsouris  (dim.), 
au  parc  des  Buttes-Chaumont  (dim.  et  jeudi),  au  Jardin  des 
Plantes  (dim.),  au  Ranelagh  (jeudi),  place  de  la  Nation  (dim.  et 
jeudi),  place  des  Vosges  (jeudi)  et  dans  plusieurs  squares;  — 
les  concerts  du  Jardin  d'Acclimatation,  les  dim.  et  jeudis  à  3  h. 
(en  été  dans  le  jardin,  en  hiver  dans  la  grande  salle  du  palais 
d'hiver); —  certains  concerts  de  musique  de  chambre  (voir  les 
affiches);  —  et  enfin,  comme  servant  pendant  l'hiver  à  des  con- 
certs presque  journaliers  :  la  Salle  Pleyel,  rue  Rochcchouart,  22, 
et  la  Scdle  Erard,  rue  du  Mail,  13. 

Pour  la  musique  religieuse,  les  églises  St-Eustache  (messe 
célèbre  de  la  Ste-Cécile),  St-Gervais,  la  Madeleine,  St-Roch, 
St-Sulpice,  Ste-Clotilde,  la  Trinité  et  St-Augustin  sont  particu- 
lièrement recherchées. 

CAFÉS-CONCERTS  ^ 

Ces  établissements  se  sont  considérablement  multipliés  de- 
puis une  vingtaine  d'années;  leur  répertoire  comprend  des  airs 
comiques  ou  sérieux,  des  vaudevilles,  des  opérettes  et  surtout 
des  revues;  on  y  voit  également  des  clowns,  des  gym- 
nastes, des  acrobates,  des  équilibristes,  etc.  Dans  les  cafés-con- 
certs où  l'on  affiche  à  la  porte  Entrée  libre,  on  est  obligé  de 
consommer  et  l'on  paye  sa  consommation  suivant  la  place  qu'on 
occupe,  1  fr.  à  3  fr.  Nous  citons  seulement  les  principaux. 

Alcazar  d'été  (Champs-Elysées,  côté  dr.  ;  Pl.  I,  J,  9).  11  n'est 
ouvert  qu'en  été.  —  Les  Ambassadeurs  (Champs-Elysées,  côté 
dr.;  Pl.  I,  J,  9).  Il  n'est  ouvert  qu'en  été.  On  y  trouve  un  restau- 
rant.—  La  Seala  (bd  de  Strasbourg,  13;  Pl.  II,  0,  8).  Il  ferme  en 
été.  —  L'Eldorado  (bd  de  Strasbourg,  4;  Pl.  II,  0,  8).  —  Pari- 
siana  (bd  Poissonnière,  27).  —  La  Cigale  (bd  Rochechouart,  120). 
—  Grand-Concert  Parisien  (rue  du  Fg-St-Denis,  37).  —  La  Fournil 
(bd  Barbés,  10).  —  Casino  de  Montmartre  (bd  de  Clichy,  47).  — 
La  Gaîté-Rockechouart  (bd  Rochechouart,  15).  —  Concert  Euro- 
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pée?i  (rue  Biot,  5).  —  Le  Petit-Casino  (bd  Montmartre,  12).  — 
Ba-ta-clan  (bd  Voltaire,  50).  —  Concert  de  VEpoqiie  (bd  Beaumar- 
chais, 10).  —  Concert  de  la  Pépinière  (rue  de  la  Pépinière,  9).  — 
Gaité-Montparnasse  (avenue  du  Maine,  67),  etc. 


CABARETS  ARTISTIQUES 

En  1882,  M.  Rodolphe  Salis  fonda  le  Cabaret  du  Chat-Noir, 
réunion  de  poètes  et  de  chansonniers  qui  acquit  bientôt  une 
grande  vogue,  et  qui  subsista  jusqu'en  1*896.  —  Parmi  ces  trop 
nombreux  cabarets,  dont  beaucoup  ont  une  durée  éphémère, 
nous  mentionnerons:  la  Boîte  à  Fursy,  rue  Pigalle,  58;  le  Little 
Palace,  rue  de  Douai,  42;  le  Calxiret  Aristide  Bruant,  bd  Roche- 
chouart,  84;  les  Cabarets  du  Néant,  de  la  Lune  Rousse,  du  Ciel, 
de  VEnfer,  des  QuaVz-Arts,  tous  bd  de  Clichy,  n''^  34,  36,  53,  55, 
()2;  le  Cabaret  des  Noctambules  (fréquenté  par  les  étudiants),  rue 
Ghampollion,  7,  etc. 


BALS  PUBLICS 

Bal  Bullier,  autrefois  Closerie  des  Lilas  (avenue  de  l'Observa- 
toire, 33).  —  Bal  les  jeudis,  sam.  et  dim.  (été  et  hiver).  —  Entrée  : 
1  fr.,  pour  les  cavaliers  seulement.  —  Pendant  le  carnaval^  bals 
costumés  les  mardis  (les  portes  ouvrent  à  minuit;  prix  d'en- 
trée 2  fr.,  pour  les  cavaliers  seulement).  —  Pendant  la  belle 
saison,  les  jardins  sont  ouverts  (les  jeudis,  fête  de  nuit). 

Bal  Tabarin  (rue  Yictor-Massé ,  36).  —  Entrée,  2  fr.  Le 
samedi,  grande  fete  de  nuit. 

Elysée-Montmartre  (rue  de  Steinkerque,  3).  —  Les  mercredis, 
samedis  et  dimanches. 

Moulin  de  la  Galette  (à  Montmartre,  rue  Lepic,  79).  —  Les 
jeudis,  samedis  et  dimanches. 

Salle  Wagram  (avenue  de  Wagram,  39  his).  —  Les  mardis, 
jeudis,  dimanches  et  fêtes  (jardin  d'été  du  l*""  mai  au  T'"  nov.). 


PANORAMAS 

Diorama  de  Rome  (rue  Lamarck,  \S,  à  Montmartre,  près  de 
l'église  du  Sacré-C(iîur).  ^ —  Entrée,  50  c.  ; 

Panorama  du  Saeré-Cœur(rue  St-Eleuthère,  3,  à  Montmartre,! 
I>r('s  de  l'église  du  Sacré-Cœur).  —  La  toile  représente  le  Gai*; 
va  ire.  —  Entrée,  50  c.  ' 
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LES  SPORTS 

Sport  hippique  :  courses  de  chevaux,  manèges  et  voitures.  — 
Cyclisme,  automobile  et  aéronautique.  —  Tirs.  —  Salles 
d'armes.  —  Jeu  de  paume.  —  Échecs,  dames,  billard.  — 
Yachting,  aviron  et  canotage.  —  Natation,  patinage.  —  Sports 
athlétiques  :  courses  à  pied,  football,  cross-country,  lawn- 
tennis,  croquet,  cricket,  golf,  boules,  alpinisme,  boxe,  lutte. 

Paris  est  devenu,  depuis  quelques  années,  un  centre  sportif 
d'une  importance  exceptionnelle;  il  olTre  désormais,  tant  aux 
amateurs  que  les  sports  intéressent  à  titre  de  spectacle  qu'aux 
fervents  qui  les  pratiquent,  des  ressources  uniques.  On  peut 
dire  qu'à  part  le  sky  et  le  tobboganing,  pour  lesquels  la  neige 
est  indispensable,  il  n'y  a  pas  à  Paris  une  lacune  à  combler. 

Sport  hippique.  —  Courses  de  chevaux.  —  Malgré  l'applica- 
tion rigoureuse  de  la  loi  sur  le  pari  au  livre,  les  courses  de 
chevaux  attirent  de  plus  en  plus  un  public  extrêmement  nom- 
breux, et  sur  certains  hippodromes,  comme  Auteuil,  Chantilly 
et  Longchamp,  d'une  supré...-.  élégance. 

Les  sociétés  sportives  donnant  des  réunions  de  courses  aux 
environs  de  Paris  sont  :  —  la  Société  d'Encouragement  (rue 
Scribe,  3),  qui  dirige  les  hippodromes  de  Longchamp  et  de  Chan- 
tilly; —  la  Société  des  Steeple-Chases  (rue  Castiglione,  1),  qui  a 
l'hippodrome  d'Auteuil,  cité  comme  modèle  d'installation  coquette 
et  confortable;  —  la  Société  sportive  d'Encouragement  (rue 
Halévy,  4),  qui  a  les  hippodromes  de  Saint-Ouen  (courses  d'obsta- 
cles), Maisons-Laffitte  (courses  plates)  et  Enghien  (courses  d'obsta- 
cles) ;  —  la  Société  pour  V amélioration  du  cheval  français  de  demi- 
sang  (rue  d'Astorg,  7),  qui  a  l'hippodrome  de  Vincennes,  oi\  elle 
donne  des  courses  d'obstacles  et  des  courses  au  trot,  et  l'hip- 
podrome de  Saint-Cloud  pour  les  courses  plates  et  les  courses 
au  trot;  —  la  Société  du  Sport  de  France  (boulevard  des  Capu- 
cines, 20),  qui  a  l'hippodrome  de  Colombes. 

Ces  sociétés,  reconnues  et  classées,  courant  sous  les  mêmes 
règlements,  se  partagent,  du  15  février  au  15  déc.,le  calendrier. 
Le  turf  ne  chôme  guère  que  pendant  60  jours  de  l'année,  au  mo- 
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ment  où  les  fortes  gelées  qui  sont  à  prévoir  rendent  les  pistes 
impraticables. 

Les  prix  d'entrée  au  pesage  sont  invariablement  de  20  fr. 
pour  les  hommes  et  de  10  fr.  pour  les  dames  et  enfants.  Sur 
les  hippodromes  de  la  Société  d'Encouragement,  de  la  Société 
des  Steeple-Ghases  de  France  et  de  la  Société  de  Vincennes, 
les  entrées  sont  :  pour  une  pers.  à  pied,  de  1  fr.  ;  un  cavalier, 
5  fr.  ;  une  voit,  à  1  chev.,  15  fr.,  à  2  chev.  ou  plus,  20  fr.  Il  y  a 
en  outre,  sur  les  côtés  de  l'enceinte  du  pesage,  des  pavillons  dont 
le  prix  d'entrée  est  de  5  fr.  Les  autres  Sociétés  font  payer  3  fr. 
l'entrée  des  piétons  sur  leurs  pelouses. 

Dans  la  plupart  des  hippodromes  l'organisation  est  la  même. 
L'affichage  des  numéros  des  chevaux  se  fait  au  fur  et  à  mesure 
du  pesage,  les  noms  des  jockeys  sont  inscrits  en  regard  des 
numéros  correspondant  au  seul  programme  officiel  vendu  sur 
le  champ  de  courses  et,  quand  le  pesage  est  terminé,  un  disque 
rouge,  apparaissant  au  sommet  du  tableau,  indique  la  fin  des 
opérations  préliminaires  et  que  le  nombre  des  chevaux  devant 
prendre  part  à  la  course  est  complet.  C'est  alors  que  com- 
mence à  fonctionner  le  pari  mutuel  dans  les  espèces  de  camps 
formés  sur  la  pelouse  et  au  pesage  par  des  lignes  de  baraque- 
ments en  planches,  où  se  tiennent  des  employés,  receveurs, 
marqueurs  et  payeurs. 

Contrairement  à  ce  qui  se  passe  dans  le  pari  au  livre,  où  le 
joueur  procède  à  une  transaction  ferme,  le  pari  mutuel  présente 
un  aléa  continuel  :  on  ne  sait  jamais  au  juste  ce  que  l'on  tou- 
chera pour  le  cheval  gagnant.  Contre  sa  mise,  le  joueur  retire 
un  ticket  portant  le  numéro  du  cheval  qu'il  a  choisi  ;  cette  mise 
qu'il  apporte  est  additionnée  aux  précédentes;  s'il  en  vient 
d'autres  elles  s'ajoutent  encore  jusqu'au  moment  du  départ  des 
chevaux.  Alors  il  n'est  plus  distribué  de  tickets  pour  la  course 
qui  va  se  disputer.  Pendant  l'épreuve  toutes  les  mises  faites 
indifféremment  sur  les  chevaux  partants  sont  totalisées,  puis  le 
montant  en  est  divisé  entre  les  mises  faites  sur  le  cheval 
gagnant,  ou,  suivant  le  choix  du  joueur,  sur  les  chevaux  placés 
premier  et  deuxième,  déduction  faite  du  prélèvement  de  8  0/0 
fixé  par  la  loi.  Il  ne  reste  plus  pour  les  heureux  possesseurs  des 
tickets  gagnants  qu'à  se  présenter  aux  mêmes  baraques,  gui- 
chets des  paiements,  et  à  recevoir  leur  gain. 

Les  champs  de  courses  les  plus  fréquentés  sont  ceux  de 
Longchamp,  d'Auteuil  et  de  Chantilly. 

1*"  Courses  de  Longchamp.  —  Pour  s'y  rendre  on  a  le  choix 
entre  :  —  le  ch.  de  fer  de  l'Ouest  (gare  St-Lazare,  rive  dr.,  et 
gare  des  Invalides,  rive  g.;  station  de  Suresnes-Longchamp  : 
billet  simple,  de  St-Lazare,  1"  cl.  60  c,  2*^  cl.  40  c;  les  aller  et 
ret.  équivalent  à  deux  billets  simples;  billet  simple  des  Inva- 
lides, 1'°  cl.  1  fr.  40,  2"  cl.  70  c); —  les  bateaux  parisiens  partant 
du  ponton  du  Louvre  (20  c.  en  semaine,  40  c.  le  dimanche);  — 
les  voitures  de  place  (tarif  du  Bois  de  Boulogne);  —  et  enfin 
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les  voitures  spéciales,  grands  breaks  à  30  et  40  places,  attelés 
de  quatre  ou  cinq  chevaux,  desservant  les  jours  de  courses 
Longchamp,  Auteuil,  Colombes  et  Vincennes  ;  ces  voitures 
partent  des  grands  boulevards,  du  boulevard  St-Michel,  près 
du  square  Cluny,  de  la  place  Moncey  et  de  la  Bastille  :  le  prix 
est  de  1  fr.  par  place. 

Les  courses  de  Longchamp  comptent  trois  réunions  :  la  réu- 
nion du  printemps  (12  journées)  commence  en  mars  ou  en 
avril;  celle  d'été  (8  journées;  dans  la  6"^  se  court  le  Grand- 
Prix  de  Paris,  de  200,000  fr.)  en  mai  ou  juin  et  celle  d'automne 
(8.  journées;  dans  la  l"*"  se  court  le  prix  du  Conseil  municipal, 
de  100,000  fr.)  en  octobre. 

2*"  Courses  d' Auteuil. —  Pour  s'y  rendre  on  a  le  choix  entre  : 
—  le  ch.  de  fer  de  l'Ouest  (gare  St-Lazare  ou  toute  autre  gare 
du  ch.  de  fer  de  ceinture)  ;  station  d'Auteuil  :  cl.,  55  c.  ;  2^  cl., 
30  c;  aller  et  ret.  :  l""^  cl.,  90  c.  ;  T  cl.,  50  c.  ;  —  les  voitures 
de  place;  se  faire  conduire  à  la  porte  d'Auteuil  (tarif  de  l'inté- 
rieur de  Paris);  —  les  breaks  de  courses  (F.  ci-dessus,  l'');  — 
les  omnibus  et  tramways. 

\  Les  courses  d'Auteuil  ont  aussi  trois  réunions  :  celle  de  prin- 
temps (19  journées);  celle  d'été,  qui  commence  dans  les  premiers 
jours  de  juin  (9  journées;  dans  la  r*"  se  courent  le  Grand  Steeple- 
Chase  d'Auteuil,  de  120,000  fr.  et  la  Grande  Course  de  haies 
id'Auteuil,  de  60,000  fr.);  celle  d'automne  (16  journées). 
I  3°  Courses  de  Chantilly.  —  Pour  s'y  rendre  on  prend  le  ch. 
de  fer  du  Nord  (gare  boulevard  Denain,  40  k.  ;  trajet  en  40  min. 
par  les  trains  spéciaux  qui  partent  entre  9  h.  mat.  et  midi; 
consulter  les  affiches  spéciales;  billets  simples  :  l'""  cl.,  4  fr.  60; 
|2  cl.,  3  fr.  10;  3*^  cl.,  2  fr.  ;  ail.  et  ret.  :  cl.,  6  fr.  90;  cl., 
1 4  fr.  95  ;  3*"  cl.,  3  fr.  25).  —  Ces  courses  comptent  deux  réunions  : 
|celle  du  printemps,  qui  commence  dans  la  seconde  quinzaine  de 
imai  (3  journées;  dans  la  3'°"  se  court  le  Derby  ou  prix  du 
Jockey  Club,  de  100,000  fr.);  celle  de  l'automne,  qui  commence 
en  octobre  (5  journées). 

Indépendamment  des  réunions  déjà  citées  et  qui  se  décom- 
posent comme  suit  :  28  journées  à  Longchamp,  8  à  Chantilly, 
44  à  Auteuil,  45  à  Saint-Cloud  (dont  en  mai-juin  le  prix  du 
.Président  de  la  République,  50,000  fr.  et  un  objet  d'art),  11  à 
Vincennes;  on  peut  compter  27  journées  à  Saint-Ouen  (dont  en 
octobre  le  Steeple-Chase  des  3  ans,  20,000  fr.),  37  à  Maisons- 
Laffittc  (dont  en  mars,  le  prix  Delàtre,  20.000  fr. ;  en  avril,  le 
prix  Lagrange,  30,000  fr.  et  un  objet  d'art  de  10,000  fr.,  et  le 
prix  Eufjçène-Adam,  50,000  fr.  ;  en  juillet,  le  prix  du  Président  de 
la  République,  100,000  fr.),  14  à  Ènghien  (dont  le  Steeple-Chase 
annuel,  25,000  fr.)  et  22  à  Colombes. 

Chevaux,  manèges  et  voitures.  —  La  promenade  à  cheval  ou 
tn  voiture  tient  sa  place  dans  la  vie  élégante  à  Paris.  C'est 
Je  préférence  aux  Champs-Elysées  et  au  Bois  de  Boulogne  (de 
3  à  5  h.  en  hiver  et  de  5  h.  à  7  h.  en  été)  que  se  montrent 
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les  équipages  de  luxe.  Le  matin,  hiver  comme  été,  le  Bois  est, 
de  10  h.  à  midi,  le  rendez-vous  des  cavaliers  et  des  amazones. 

Pour  les  voitures  à  louer,  soit  à  la  journée,  soit  au  mois, 
F.  les  Renseignements  pratiques^  en  tête  du  volume. 

Pour  les  chevaux  à  louer  le  mieux  est  de  traiter  avec  un 
marchand  de  chevaux  (les  principaux  marchands  se  trouvent 
avenue  des  Champs-Elysées,  à  dr.,  entre  le  Rond-Point  et  l'Arc 
de  l'Etoile). 

Les  principaux  manèges  de  Paris  (on  trouve  dans  presque 
tous  des  chevaux  de  promenade  à  louer)  sont  les  suivants  :  — 
Duphot  (rue  Duphot,  12),  fondé  en  1826,  un  des  plus  considé- 
rables de  Paris;  —  Pellier  (rue  Chalgrin,  3,  avenue  du  Bois-de- 
Boulogne),  très  fréquenté  par  la  société  élégante;  —  Chaptal 
(rue  Chaptal,  23);  —  St-Paul  (rue  Saint-Paul,  30);  —  du.  Jardin 

Acclimatation  [V.  Chap.  V). 

La  Société  française  hippique  (avenue  Montaigne,  33),  qui  a 
pour  but  d'encourager  l'élevage  du  cheval  de  service  et  do 
guerre,  ainsi  que  le  dressage  et  les  soins  à  donner  aux  che- 
vaux, organise  tous  les  ans,  à  Paris,  vers  la  fin  de  mars,  un 
concours  hippique,  oii  sont  présentés  env.  2,000  chevaux,  et 
qui  attire  en  grand  nombre  le  public,  intéressé  surtout  par  les 
épreuves  sur  les  obstacles  disputées  par  les  officiers  et  les  gent- 
lemen en  habit  rouge. 

Le  Tattersall  français  (rue  Beaujon,  24)  est  un  établissement 
où  l'on  vend,  tous  les  jeudis  aux  enchères  publiques  et  t.  1.  j.  ;i 
l'amiable,  des  chevaux,  voitures,  cycles,  automobiles,  etc. 

La  Société  du  Polo  (Bois  de  Boulogne,  pelouse  de  Bagalell(  ) 
est  un  cercle  très  élégant,  composé  de  véritables  hommes  de 
cheval.  —  Magnifique  terrain  de  matches,  chalet,  écuries  pour 
100  poneys.  Deux  saisons  :  avril-juillet  et  septembre-octobre. 

CYclisme.  —  Le  goût  de  la  bicyclette  s'est  développé  depuis 
plusieurs  années  dans  d'énormes  proportions.  Dans  l'intérieur 
de  Paris,  tout  cycliste  doit  strictement  avoir  à  sa  machine  un 
grelot-avertisseur  ou  une  trompe,  tenir  sa  droite,  absolument 
comme  une  voiture,  doubler  ce  qu'il  a  devant  lui  sur  la  gauche, 
et  au  contraire  croiser  en  maintenant  sa  droite. 

Le  cyclisme,  en  tant  que  promenade  et  tourisme,  est  régi  par 
le  Touring-Club  de  France  (T.  C.  F.,  avenue  de  la  Grande-Armée,  05, 
i)  fr.  par'an),  (jui  étend  son  action  sur  toute  la  France,  pose  des 
pot(îaux  aux  descentes  dangereuses  des  routes,  contribue  large- 
ment à  la  création,  à  l'entretien  de  routes  ou  de  sentiers 
cyclables,  obtient  pour  ses  adhérents  des  conditions  spéciales 
dans  les  hôtels  portant  son  panonceau  tricolore,  et  facilite  les 
formalités  de  douane  aux  frontières.  Le  sport  est  dirigé  ])ar 
VUnion  vélocipédique  de  France  (U.  V.  F.,  bd  des  Italiens,  0). 
qui  réglemente  tous  les  vélodromes  de  France,  organise  des 
réunions  sur  piste  et  sur  route,  et  homologue  les  temps  chro- 
nométrés par  ses  officiels. 
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Le  cyclisme  a  le  privilège  d'être  aussi  bien  un  sport  populaire 
qu'un  sport  de  bon  ton;  mais  dans  Paris  la  bicyclette  sert  sur- 
tout aux  usages  pratiques  les  plus  divers.  Uaveniie  de  la  Grande- 
Armée, \di  Porte-Maillot^  le  bois  de  Boulogne  à  l'O.,  et  le  bois  'de 
Viiicennes  h.  l'E.  sont  les  grands  centres  du  cyclisme.  Au  Bois  de 
Boulogne  (Porte-Maillot)  se  trouvent  :  le  chalet  da  Touring-Cliib, 
café,  rendez-vous  des  cyclistes,  point  de  départ  (le  dimanche 
matin  de  6  h.  à  8  h.)  de  nombreuses  courses  sur  route  ou  d'ex- 
cursions dans  la  direction  de  Saint-Germain  et  Mante^s,  ou  Con- 
flans  et  Pontoise;  le  chalet  du  Cycle  (pont  de  Suresnes),  café, 
garage,  atelier  de  réparations  pour  cycles  et  automobiles.  Les 
Bois  de  Boulogne  et  de  Yincennes  ont  des  allées  réservées  aux 
cyclistes  et  de  nombreux  postes  de  secours  indiqués  par  des 
écussons  portant  une  croix  rouge  et  une  flèche  de  direction. 

On  peut  prendre  des  leçons  de  bicyclette  :  chez  Petit  (avenue 
des  Champs-Elysées,  23);  au  Grand  Gymnase  de  l'Europe,  rue 
de  Rome,  88;  en  plein  air,  à  la  porte  Dauphine  (bois  de  Bou- 
logne) et  à  la  porte  Dorée  (bois  de  Vincennes);  le  prix  ordinaire 
d'une  leçon  est  de  2  fr. 

Les  vélodromes  parisiens  sont  les  suivants  :  —  1"*  Vélodrome 
Bu ff'alo  (liisie  en  bois  de  HUO  m.,  à  virages  très  relevés  permet- 
tant les  plus  grandes  vitesses),  à  Neuilly-sur-Seine ,  entre  la 
Porte-Maillot  et  la  Porte  des  Ternes.  Les  prix  des  places  sont 
ainsi  fixés  :  loges,  5  fr.  ;  tribunes,  3  fr.;  virages,  2  fr.;  gra- 
dins, 1  fr.  Courses  tous  les  dimanches  après-midi  et  soir  pen- 
dant la  beUe  saison.  On  peut,  les  autres  jours,  assister  à  l'entraî- 
nement moyennant  50  c.  ;  —  2"  Vélodrome  du  Parc  des  Princes 
(piste  de  666  m.  66),  à  Boulogne,  en  dehors  et  le  long  des  forti- 
fications, entre  les  portes  d'Auteuil  et  de  St-Cloud.  Les  prix 
des  places  sont  ainsi  fixés  :  loges,  1  fr.  la  place;  pesage,  5  fr.  ; 
premières,  3  fr.  ;  secondes,  2  fr.  ;  troisièmes,  1  fr.  ;  —  3**  Vélodrome 
municipal  (piste  de  500  m.),  au  bois  de  Vincennes;  c'est  là  que 
se  court  en  juin  le  Grand  Prix  de  Paris;  son  usage  est  réservé, 
moyennant  un  droit  de  15  fr.  pour  la  matinée  et  de  30  fr.  pour 
l'après-midi,  aux  sociétés  vélocipédiques  d'amateurs  qui  y  don- 
nent leurs  réunions  t.  1.  dim.,  depuis  le  printemps  jusqu'à  l'au- 
tomne. 

Il  y  a  également  chaque  dimanche  d'innombrables  courses 
sur  route,  notamment  de  Champigny  à  Goubert,  de  Montgeron 
à  Ozouer  et  de  Versailles  à  Rambouillet. 

Les  grandes  épreuves  classiques  sont  les  suivantes  :  —  en 
avril,  Paris-Roubaix  (288  k.),  sur  route;  —  en  mai,  Bordeaux- 
Paris  (590  k.),  sur  route;  —  le  Tour  de  France;  —  en  juin. 
Grand  Prix  de  Paris  sur  la  piste  du  vélodrome  de  Vincennes, 
dont  l'allocation,  offerte  par  le  Conseil  municipal,  se  rnonte  à 
10,000  francs;  Grand  Prix  de  l'U.  V.  F.,  sur  piste;  —  en  août, 
Championnats  de  France,  organisés  par  l'U.  V.  F.  :  !<>  Cham- 
pionnat de  vitesse  (2  k.  piste),  2°  Championnat  de  fond  (100  k, 
piste),  au  Parc  des  Princes;  —  le  Grand  Prix  de  la  République. 
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Automobile. —  En  tant  que  sport  l'automobile  a  fait  des  pro- 
grès très  rapides,  sous  l'impulsion  de  V Automohile-cluh  de 
France  (A.  G.  F.,  place  de  la  Concorde,  6)  et  de  V Association 
générale  Automobile  (même  place,  8),  qui  organisent  ou  patron- 
nent annuellement  de  nombreuses  épreuves,  notamment  le 
critérium  des  poids  lourds,  les  meetings  de  Nice,  de  Pau,  les 
éliminatoires  de  la  coupe  et  la  coupe  Gordon  Bennelt,  en  décembre 
le  Salon  de  l'Automobile  et  du  Gycle. 

Les  chauffeurs  ont  à  leur  disposition,  pour  les  réparations, 
l'entretien,  la  garde  de  leurs  voitures,  de  nombreux  garages, 
parfaitement  aménagés.  Parmi  les  plus  importants,  rriention- 
nons  :  V Agence  générale  des  Automobiles  Charron^  avenue  de  la 
Grande-Armée,  45;  V Auto-Hall,  rue  Guersant,  30;  V Auto-Palace. 
av.  de  la  Grande-Armée,  "il  bis  )  le  Palais  de  V Automobile,  bd 
Pereire,  218;  V Auto-Stand,  rue  Duret.  20;  V Auto-Sports,  av.  de 
la  Grande-Armée,  72;  le  Garage  de  Rennes,  bd  Montpar- 
nasse, 60  ;  le  Garage  de  la  Société  Paris- Automobile,  rue  d'An- 
jou, 48  et  50,  etc.,  etc. 

Aéronautique.  —  Le  voyage  aérien,  envisagé  comme  sport, 
avec  conditions  de  direction,  de  durée  ou  d'élévation,  a  reçu  une 
impulsion  considérable  à  la  suite  des  concours  de  l'Exposition 
de  1900  à  Vincennes.  Plusieurs  sociétés  favorisent  les  ascen- 
sions en  commun  de  leurs  membres  et  organisent  des  épreuves 
de  toutes  sortes  destinées  à  faire  progresser  l'aéronautique,  aux 
points  de  vue  de  la  science,  du  sport  et  du  tourisme.  Les  prin- 
cipales de  ces  sociétés  sont  V Aéro-Club,  Fg-Sl-Honoré,  84,  et  la 
Société  française  de  Navigation  aérienne  (rue  Serpente,  28,  Hôtel 
des  Sociétés'  savantes). 

Tirs.  —  Le  Cercle  du  Bois  de  Boulogne  (Société  pour  l'Encou- 
ragement des  Tirs  en  France)  a  installé  dans  le  Bois  (près  la 
Porte  de  Madrid)  un  Tir  aux  Pigeons,  ouvert  les  lundi,  mercredi 
et  vendredi,  et  tous  les  jours  à  partir  de  fin  mars.  Peuvent 
prendre  part  aux  concours  organisés  par  le  Cercle  :  les  mem- 
bres du  corps  diplomatique,  les  membres  de  certains  cercles, 
et  toute  personne  présentée  par  un  membre  du  Comité  et  un 
membre  permanent  du  Cercle.  —  Un  autre  tir  aux  pigeons  est 
installé  dans  l'île  de  Billancourt. 

Quant  aux  tirs  à  la  carabine  et  au  pistolet,  les  salons  de 
M.  Gaslinne-Benette,  avenue  d'Antin,  39,  près  du  rond-point 
des  Champs-Elysées,  sont  le  rendez- vous  des  plus  habiles 
tireurs  de  France  et  de  l'étranger. 

Sociétés  :  —  Union  nationale  des  Sociétés  de  Tir  (rue  Caii- 
martin,  61),  qui  organise  ou  patronne  les  championnats;  —  Le 
Pistolet  (rue  Blanche,  10). 

Salles  d'armes.  —  L'escrime  a  pris  une  grande  extension  i 
Paris.  La  Société  d'' Encouragement  à  l'escrime  (rue  Blanche,  11)  , 
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la  Société  «  VEscrime  française  »  (rue  Mogador,  5)  organisent 
des  assauts  publics. 

De  nombreuses  salles  d'armes  sont  installées  à  Paris,  et  l'on 
y  trouve  tout  le  confort  possible.  Le  prix  des  leçons  est  d'env. 
50  fr.  par  mois.  Les  accessoires  :  veste,  fleurets,  gants,  masque, 
sandales,  etc.,  coûtent  env.  60  fr.  Les  principales  salles  sont  : 
—  sur  la  rive  dr.,  Louis  Mérignac,  rue  Joubert,  32;  Rue^  rue 
St-Marc,  14;  Lafont,  rue  de  Londres,  56;  Caïn,  rue  de  l'Amiral- 
Courbet,  3;  Lambert  et  Jeanvois,  rue  de  Grammont,  16;  Roideau 
(salle  Mimiague),  rue  St-Honoré,  350;  Ayat^  Faubourg-St-Honoré, 
129;  Berges,  rue  des  Acacias,  54;  Carriclwn^  cité  du  Retiro,  7; 
Lecomte  et  C/ierbouquet,  rue  Saint-Lazare,  81;  Philippi,  bd  Ma- 
lesherbes,  112;  —  sur  la  rive  g.  :  Emile  Mérignac,  rue  Monsieur- 
le-Prince,  48;  Kirchhoffer^  place  St-Michel,  6;  Hazotte,  rue  de 
rOdéon,  15. 

Le  Jeu  de  Paume.  —  Le  jeu  de  paume,  jeu  éminemment 
français,  était  avant  1189  le  délassement  de  prédilection  de  la 
noblesse.  Aujourd'hui  il  n'y  en  a  plus  qu'un  construit  dans  le 
jardin  des  Tuileries  (F.  Chap.  V),  sur  la  terrasse  de  la  rue  de 
Rivoli,  en  face  de  la  rue  Gambon.  G'est  un  cercle  fermé  où  les 
étrangers  sont  facilement  admis  à  jouer  sur  la  simple  présen- 
tation d'un  des  membres.  Il  faut  retenir  le  jeu  d'avance.  Le 
prix  de  l'heure,  tous  frais  compris,  est  d'env.  10  fr.,  soit  qu'on 
joue  avec  un  partenaire,  soit  avec  un  paumier,  ou  qu'on  prenne 
une  leçon. 

11  existe,  dans  le  jardin  du  Luxembourg,  un  jeu  de ^  longue 
paume  réservé  aux  membres  de  la  Société. 

Les  Echecs.  —  Le  Café  de  la  Régence  (rue  St-Honoré,  161,  sur 
la  place  du  Théâtre-Français),  fondé  en  1718,  et  le  Cercle  Philidor 
(Gafé  Guillaume-Tell,  bd  de  Strasbourg,  18)  se  partagent  la 
clientèle  des  joueurs  d'échecs.  Au  Gafé  de  la  Régence  on  joue  de 
2  h.  de  l'après-midi  à  minuit.  On  y  voit  la  table  de  Bonaparte, 
en  marbre  noir,  portant  cette  inscription  gravée  sur  une  plaque 
d'argent  :  «  Table  oii  Napoléon^  Premier  Consul,  joua  aux  échecs. 
Gafé  de  la  Régence.  »  La  location  d'un  échiquier,  pour  une  séance, 
est  fixée  à  40  c;  le  prix  d'une  étude  ou  d'une  leçon  varie  de 
2  fr.  à  5  fr.  —  Le  Gercle  Philidor  (cotisation  8  fr.  par  an)  est 
fréquenté  tous  les  jours  par  des  joueurs  assidus;  il  compte  des 
dames  parmi  ses  membres. 

Le  Jeu  de  Dames.  —  Il  y  a  à  Paris  quatre  lieux  de  réunion 
des  joueurs  de  dames,  et  une  Société  du  damier  parisien.  Cette 
société  à  son  siège  Taverne  des  Halles  (rue  Saint-Denis,  133); 
elle  organise  des  concours.  On  joue  aussi  à  la  Taverne  Pousset 
(Faubourg-Montmartre,  61)  et  au  Café  du  Globe  (bd  de  Stras- 
bourg, 8). 
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Le  Billard.  —  Il  se  fait  de  belles  parties  chez  le  célèbre 
professeur  Vignaux  (passage  des  Panoramas),  qui  a  5  billards. 
Il  y  en  a  14  chez  Piot  (rue  Vivienne,  47).  Les  billards  se  louent, 
dans  ces  académies,  1  fr.  50  et  2  fr.  l'heure.  Quelques  cafés, 
comme  le  Gmnc/-Ca/e  (bd  des  Capucines,  14),  VOlympia  (bd  des 
Capucines,  28),  le  Café  de  Suède  (Académie  de  Paris,  bd  Mont- 
martre, 5),  le  Café  de  l'Eldorado  (Académie  des  amateurs,  bd  de 
Strasbourg,  4),  ont  d'excellents  billards  taxés  à  1  fr.  80  l'h.  pen- 
dant la  journée,  et  2  fr.  80  la  nuit. 

Le  Yachting,  l'Aviron  et  le  Canotage.  —  Le  Yacht-Club  de 
France  (bd  Haussmann,  82)  dirige  le  sport  nautique  de  la  voile. 
Le  Yacht-Club  ne  donne  pas  de  courses;  mais  il  subventionne 
les  sociétés  de  régates  maritimes  et  fluviales. 

Le  Cercle  de  la  Voile  de  Paris  (rue  de  Châteaudun,  53)  donne, 
au  printemps  et  à  l'automne,  des  régates  très  intéressantes  dans 
le  bassin  de  Meulan.  Le  Cercle  de  la  Voile  de  Nogent-Joinville 
en  donne  sur  la  Marne. 

Les  sociétés  d'aviron  ont  leurs  garages  :  à  Courbevoie, 
Asnières,  Joinville-le-Pont,  Nogent-sur-Marne.  Les  plus  impor- 
tantes de  ces  sociétés  sont  :  —  la  Société  Nautique  de  la  Dlame, 
qui  possède  à  Joinville-le-Pont  un  magnifique  garage;  —  la  Société 
cV Encouragement  au  Sport  Nautique  en  France^  qui  possède  une 
charmante  installation  à  Nogent-sur-Marne,  dans  l'île  des  Loups  ; 
—  la  Société  Nautique  de  la  Basse-Seine  et  le  Rowing-Cluh  de  Paris 
ont,  sur  le  quai  de  Seine,  à  Asnières  deux  garages  particuliers 
très  bien  installés. 

Les  courses  à  l'aviron  les  plus  importantes  sont  :  — le  Match 
annuel  à  8  rameurs  (l'Oxford  -  Cambridge  français),  qui  se 
court,  chaque  année,  au  printemps,  le  premier  ou  le  second 
jour  des  courses  de  Chantilly,  entre  deux  équipes  à  8  rameurs, 
sur  un  parcours  de  7,500  m.  compris  entre  le  Point-du-Jour  et  le 
pont  de  Suresnes.  Le  public  peut  suivre  cette  course  sur  des 
bateaux  à  vapeur,  alTrétés  par  les  sociétés  organisatrices  du 
match,  qui  prennent  les  passagers  et  les  ramènent  au  Pont-Royal, 
moyennant  3  fr.  par  pers.  ;  —  les  Régates  Internationales  de  Paris, 
qui  ont  lieu  en  juin-juillet  sur  la  Seine  dans  le  bassin  Courbevoie- 
Asnières.  —  La  Coupe  de  Paris  et  les  Grands  Prix  Interna tio7iaux 
se  disputent  en  août-septembre  dans  le  bassin  de  Joinville-lc- 
Pont.  —  Enfin,  pour  terminer  la  saison,  les  fédérations  régio- 
nales donnent  leurs  chami)ionnats,  dont  les  vainqueurs  viennent 
à  j^aris  courir  le  Championnat  de  France. 

Il  existe  aussi  depuis  quelque  temps  une  association  {Canoë 
Club,  82,  bd  Haussmann),  destinée  à  l'encouragement  du  Ton 
risme  nautique,  qui  possède  des  sections  dans  toute  la  France 

Les  amateurs  de  simple  canotage  trouveront  des  bateaux  de 
promenade  dans  presque  toutes  les  localités  avoisinant  Paris, 
et  situées  sur  les  bords  de  la  Seine  ou  de  la  Marne,  et  des 
canots  plus  fins  à  portée  des  garages  des  Sociétés.  On  canote 
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au  bois  de  Boulogne  sur  le  lac  inférieur  (2  fr.  l'h.)  et  sur  les 
lacs  du  bois  de  Vincennes. 

La  Natation  et  le  Patinage.  —  Les  établissements  de  bains 
froids  pour  hommes  et  pour  dames  {V,  les  Renseignements  pra- 
tiqiies),  installés  en  été  le  long  de  la  Seine  dans  '  l'intérieur  de 
Paris,  possèdent  d'excellents  professeurs;  ce  sont  généralement 
d'anciens  marins  ou  des  sauveteurs  émérites. 

En  hiver  on  peut  se  livrer  au  plaisir  de  la  natation  dans  de 
vastes  piscines  établies  dans  différents  quartiers  de  Paris 
(F.  Bains,  aux  Renseignements  pratiques). 

Les  dilférents  lacs  des  bois  de  Boulogne  et  de  Vincennes  sont 
en  hiver,  le  rendez-vous  des  patineurs  des  deux  sexes  Le 
Cercle  des  Acacias  au  bois  de/ Boulogne,  ancien  cercle  du  Tir 
aux  Pigeons,  a  un  bassin  réservé  pour  le  patinage;  on  y  est 
admis  en  se  recommandant  d'un  des  membres  du  Club  et  avec 
une  carte  d'entrée  quotidienne  (20  fr.).  Le  lac  Inférieur  du  bois 
de  Boulogne  est  réservé  au  public  dans  toute  son  étendue-  le 
lac  supérieur  est  enclos;  on  peut  y  patiner  moyennant  un  droit 
d'entrée  de  1  fr.  —  On  patine  aussi  et  l'on  glisse  sur  la  glace 
des  bassins  des  jardins  publics  :  Tuileries,  Palais-Royal,  Luxem- 
bourg. ^  ' 

Enfin,  pendant  huit  mois  de  l'année,  on  patine  sur  de  la  vraie 
glace,  obtenue  artificiellement,  au  Palais  de  Glace  (aux  Chamns 
Elysées,  côté  g.),  où  ont  lieu  des  exhibitions  de  patineurs 
renommés,  professionnels  et  amateurs,  et  des  parties  de  hockey. 

r.^'^vn^^  ^^^'^t*^^"^^-  -  Les  sports  athlétiques  réglementés 
par  l  Union  des  Sociétés  Françaises  de  Sports  Athlétiques  (U  S  F 
S.  A.,  rue  St-Honoré,  229)  tiennent  une  place  importante' dans 
la  vie  parisienne.  Le  stade  Français  a  obtenu  la  concession 
d  un  vaste  terrain,  à  la  Faisanderie,  Parc  de  Saint-Gloud  ftrains 
par  la  gare  Saint-Lazare,  descendre  à  Garches  ou  à  Ville- 
d  Avray),  ou  sont  installés  six  courts  de  tennis  et  une  niste 
Jf.TT^-  '  i'  ~       f^^^i^r/-Club  de  France  pos- 

sède au  hois  de  Boulogne  (pelouse  de  la  Croix-Cafela?!)  un  terrain 
admirablement  aménagé  pour  les  courses  à  pied  et  le  lawn- 
tennis.  Il  y  a  une  piste  plate  de  500  m.  qui  est  parfaite  en  tous 
points  corn  nie  trace,  entretien  et  élasticité,  une  piste  d'obstacles 
avec  murs,  haies  et  rivière,  et  8  courts  de  lawn-tennis.  Le  club 
dispose  d  un  pittoresque  chalet  contenant:  hall  rempli  de  trochées 
de  victoires  (objets  d'art),  de  portraits  d'athlètes,  vestiaires  de 
messieurs  et  de  dames,  salles  d'hydrothérapie,  terrasse  d'où 
ion  domine  la  pelouse  où  se  disputent  les  épreuves  C'est  le 
modèle  du  genre  et  les  réunions  qui  s'y  donnent  peuvent  être 
citées,  autant  pour  leur  intérêt  sporlif  que  pour  l'élégance  du 
pub  ic  mondain  qu'elles  attirent.  L'entrée  est  privée,  mais  on 
rÙ  ul'  .^!'^"^^^"^  f^'^a^î^  P'-^s^er  sa  carte  au  secrétaire  du 
Club.  1)  ailleurs  le  terrain  n'est  séparé  de  la  partie  publique  du 
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Bois  que  par  une  grille  basse  et  légère,  en  sorte  que,  de  dehors, 
on  peut  assister  aux  courses  et  les  voir  au  moins  en  partie.  Les 
menlbres  du  club  s'entraînent  tous  les  jours;  mais  les  réunions 
proprement  dites  ont  lieu  le  dimanche  matin  et  l'après-midi 
ainsi  que  le  jeudi,  jour  principalement  réservé  aux  scolaires. 

On  pratique  éi^alemeiit,  au  Bacing-Club,  le  saut  en  longueur  et 
à  la  perche,  le  lancement  du  disque  et,  du  poids. 

Les  principales  épreuves  sont  :  —  en  mai,  le  Prix  Rlancliet, 
challenge  par  équipes  sur  100,  400,  \  ,500  m.  plat,  et  110  m.  haies  ; 
—  en  juin,  les  Championnats  Interscolaires  et  les  Championnats 
de  France-,  —  dans  les  premiers  jours  de  juillet,  les  Grands 
Prix  du  R.  C.  F.  ;  —  en  novembre,  le  Prix  Roosevelt  et  le  Hrir 
Goudrand.  —  D'diUtres  réunions  plus  sim[)les  dans  leur  organisa- 
tion sont  tenues  le  dimanche  matin  par  diiîcrents  cercles  athlé- 
tiques, notamment  aux  Tuileries  (terrasse  du  bord  de  l'eau). 

Football.  —  Il  se  joue  en  hiver,  sur  les  pelouses  des  vélo- 
dromes du  Parc  des  Princes,  à  Boulogne  (station  d'Auteuil, 
ligne  de  ceinture)  et  du  vélodrome  Buft'alo  (près  la  porte  des 
Ternes);  à  Bécon  (terrains  du  Stade  Français  et  du  Racing-Clitb), 
h  Levallois,  place  Gollanges,  dans  les  bois  de  Boulogne  et  de 
Vincennes,  et  à  l'île  de  Billancourt.  Le  Racing-Club  joue  également 
c  hockey  sur  l'herbe  à  Billancourt. 

En  hiver,  encore,  se  courent,  le  dimanche,  de  nombreux 
Cross-Countries,  à  Ville-d'Avray  (rendez-vous  au  restaurant  des 
Jardies)  et  dans  le  Parc  de  Saint-Cloud  (rendez-vous  au  restau- 
rant Tixier). 

Tennis.  —  Le  tennis,  très  répandu,  se  joue  principalement  :  au 
Tennis-club  de  Paris,  bd  Ëxelmans,  71,  qui  a  des  courts  couverts 
et  en  plein  air;  à  la  Sôciété  de  Sports  de  Vile  de  Puteaux  (pont 
de  Neuilly,  bac  électrique);  au  Racing-club-  de  France,  au  bois 
de  Boulogne  (pelouse  de  la  Croix-Catelan)  ;  au  Stade  Français  (à 
la  Faisanderie,  dans  le  parc  de  Saint-Cloud).  Ces  quatre  sociétés, 
fréquentées  par  le  meilleur  monde,  organisent  des  matches  (sim- 
l)les  et  doubles),  disputés  par  les  raquettes  les  plus  réputées. 

Croquet.  —  Ce  jeu  de  famille,  organisé  comme  sport,  a  ses 
assises  aux  Tuileries,  sur  la  Terrasse  du  Jeu  de  Paume,  et  sous 
les  quinconces  du  Luxembourg,  côté  Ouest,  devant  le  monument 
de  Delacroix. 

Cricket.  —  Des  sociétés  anglaises  et  françaises  jouent  au 
cricket  dans  l'île  de  Billancourt  à  Vincennes,  dans  le  bois  et  sur 
le  terrain  du  Stade  Français. 

Golf.  —  Deux  terrains  sont  disposés  pour  ce  sport  :  l'un 
la  Boulie,  près  Versailles  (Golf-Clnb  de  Paris);  l'autre  à  Coni- 
pi(!gne  (Société  de  Sports  de  Co?npiègne). 

Boules.  —  Au  bois  de  Boulogne  existent  deux  sociétés  ayant 
leur  terrain,  l'une  sous  les  pins  à  la  porte  de  Madrid,  l'autre 
derrière  le  champ  de  courses  d'Auteuil.  Une  dizaine  de  jeux 
sont  répartis  dans  le  bois  de  Vincennes.  ^ 

Alpinisme.  —  La  section  de  Paris  du  Club  Alpin  Français  (rnd| 
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(lu  Bac,  30)  organise  t.  1.  dim.,  sauf  à  Pâques  et  aux  grandes 
vacances  qui  sont  employées  à  des  courses  plus  lointaines,  des 
excursions  dans  les  environs  de  Paris,  qui  sont  si  intéressants 
au  point  de  vue  pittoresque,  et  au  point  de  vue  des  beautés 
archéologiques  ou  artistiques  et  des  souvenirs  historiques.  Les 
personnes  qui  ne  font  pas  partie  du  C.  A.  F.  et  désireuses  de 
prendre  part  à  ces  excursions  peuvent  y  être  admises  sur  la 
présentation  d'un  membre  du  club. 

Boxe,  Lutte.  —  La  boxe  est  très  pratiquée  depuis  quelque 
temps;  aussi  le  nombre  des  sociétés  de  boxe  a-t-il  augmenté.  Il 
y  a  :  le  Boxing-Club  de  France  (rue  Nouvelle,  3,  salle  Casterès); 
la  Boxe  française  (rue  des  Martyrs,  24,  salle  Charlemont);  les 
Boxeurs  français  (salle  Chabrier,  rue  de  Londres,  -13);  V École 
normale  de  Boxe  (salle  Mainguet,  bd  flaussmann,  52)  ;  les  Boxeurs 
parisiens  (salle  Bayle,  avenue  Wagram,  25);  la  Boxe  (salle  Leclerc, 
rue  de  Richelieu,  15);  V Association  des  Etudiants  boxeurs^  rue 
Racine,  9.  La  plupart  de  ces  sociétés  forment  une  Union  des 
Sociétés  françaises  de  Boxe  dont  le  siège  est  65,  rue  Saint- 
Lazare. 

La  lutte  se  professe  chez  :  Noël,  rue  des  Boulets,  21;  Arasse, 
rue  de  Ménilmontant,  7;  et  dans  tous  les  gymnases. 

Les  prix  des  leçons  pour  la  boxe  et  la  canne  sont  généralement 
de  30  fr.  par  mois  pour  3  leçons  par  semaine.  Pour  la  lutte,  on 
traite  de  gré  à  gré. 


ÉGOUTS.  — 
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ÉGOUTS 

Le  réseau  des  égouls  parisiens,  dont  le  programme  a  été 
tracé  par  l'ingénieur  Belgrand,  vers  1860,  comprend  :  —  4  col- 
lecteurs généraux  :  collecteur  d'As7iières,  long  de  9  k.,  com- 
mençant à  la  place  de  la  Concorde  et  recevant  en  ce  point,  par 
un  siphon  sous  la  Seine,  une  partie  des  eaux  usées  de  la  rive 
gauche;  collecteur  Marceau^  long  de  4  k.  8,  commençant  place 
de  l'Aima,  où  il  reçoit  par  un  autre  siphon  le  surplus  des  eaux 
de  la  rive  gauche;  collecteur  de  Clichy,  long  de  4  k.  3,  commen- 
çant place  de  la  Trinité;  collecteur  du  Nord,  long  de  12  k.,  com- 
mençant rue  de  Ménilmontant;  —  des  collecteurs  secondaires 
d'une  longueur  totale  de  43  k.;  —  des  égouts  élémentaires  d'une 
longueur  de  près  de  4,000  k.;  et  près  de  50,000  égouts  particu- 
liers en  branchement. 

Les  eaux  d'égout,  autrefois  déversées  en  Seine  et  qu'on  avait 
dès  1868  entrepris  d'épurer  au  moyen  d'irrigations  agricoles, 
sont  depuis  1899  dirigées  en  grande  partie  sur  les  champs 
d'épuration  de  Gennevilliers  (900  hect.),  Achères  (1,300  hect.), 
Carrières-sous-Poissy  (1,000  hect.)  et  Méry-Pierrelaye  (2,500  hect.), 
où  elles  sont  employées  pour  la  fertilisation  des  terres,  à  la 
dose  autorisée  de  40,000  m.  cubes  par  hect.  et  par  an. 

Les  galeries  d'égout  renferment  les  conduites  de  distribution 
d'eau  (une  conduite  pour  le  service  public  et  industriel,  une 
autre  pour  le  service  privé);  dans  la  plupart,  passent  des  lils 
télégraphiques  et  téléphoniques;  des  tubes  pneumatiques  du 
service  des  postes,  des  conduites  d'air  comprimé  pour  la  régu- 
lation des  horloges  et  la  production  de  force  motrice,  etc. 

L'égout  est  généralement  placé  dans  l'axe  de  la  rue.  Toute- 
fois, dans  des  voies  larges  de  plus  de  20  m.,  un  égout  passe ^ 
sous  chaque  trottoir.  Des  regards,  placés  de  50  en  50  m.,  eni 
facilitr;nt  la  visite  et  l'entretien.  Dans  la  plupart  des  galeries,] 
des  |)la(]ucs  éniaillées  répètent  les  noms  des  voies  publiques; 
suivies  ou  traversées  par  les  égouts  et  les  numéros  des  mai-^ 
sons  desservies  par  les  branchements. 

Un  personnel  de  plus  de  900  ouvriers  est  employé  dans  les! 
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égouts  au  curage  des  collecteurs  et  de  toutes  les  galeries  du 
réseau  :  la  tâche  est  facilitée  par  près  de  4,000  réservoirs  de 
chasse,  ainsi  que  par  l'emploi  d'un  matériel  ingénieux  de  wagons 
et  de  bateaux- vannes. 

Visite  des  égouts  (s'adresser  soit  à  l'ingénieur  en  chef,  direc- 
teur du  service  de  l'assainissement,  pl.  de  l'Hôtel-de-Ville,  9, 
soit  au  Préfet  de  la  Seine).  —  Pour  se  former  une  idée  des 
dimensions,  du  mode  de  construction  et  des  agencements  du 
réseau  souterrain  de  Paris,  il  faut  en  visiter  au  moins  quelques 
galeries  principales.  D'avril  à  sept,  inclus,  l'Administration 
organise  deux  fois  par  mois  une  promenade  à  la  fois  instruc- 
tive et  intéressante  qui  se  fait  sans  fatigue  et  à  l'abri  de  toute 
malpropreté,  dans  des  bateaux  et  des  wagons  mis  en  mouve- 
ment par  traction  électrique.  Le  trajet  que  font  actuellement 
les  visiteurs  part  des  Arts-et-Métiers  pour  aboutir  au  quai  du 
Louvre.  Les  personnes  munies  de  cartes  se  réunissent  en  l'un 
ou  Tautre  de  ces  points  dans  des  chambres  souterraines  bril- 
lamment illuminées  :  deux  groupes  partent  simultanément  des 
Arts-et-Métiers  et  du  Louvre  et  se  croisent  place  du  Châtelet; 
le  premier  suit  en  wagon  les  rues  St-Martin  et  de  Turbigo,  le 
boulevard  Sébastopol,  la  place  du  Cliàtelet,  puis  en  bateau  les 
quais  de  la  Mégisserie  et  du  Louvre;  le  second  fait  le  même 
trajet  en  sens  inverse  et  dans  le  même  temps  (45  min.  env.). 


CATACOMBES 

Des  carrières,  exploitées  depuis  la  domination  romaine  et 
creusées  au  S.  de  la  Seine,  depuis  lé  Jardin  des  Plantes  à  l'E. 
jusqu'à  l'ancienne  barrière  de  Vaugirard  à  l'O.,  s'étendent  vers 
le  S.  sous  les  territoires  de  Montrouge,  de  Montsouris  et  de 
Gentilly;  une  partie  d'entre  elles  fournissent  encore  des  maté- 
riaux de  construction.  En  1174,  1777  et  1778^,  des  éboulements 
considérables  s'étant  produits  sous  les  quartiers  St-Jacques,  de 
l'Observatoire  et  de  Montrouge,  un  corps  d'ingénieurs  fut 
chargé  de  la  consolidation  des  carrières.  Vers  1780,  M.  Lenoir, 
lieutenant  général  de  police,  eut  l'idée  d'utiliser  les  carrières 
de  Montsouris  et  de  Montrouge,  en  y  transportant  les  osse- 
ments extraits  du  cimetière  des  Innocents.  Le  7  avril  1786,  les 
carrières,  bénites  et  consacrées  en  grande  pompe,  reçurent  les 
premières  dépouilles.  C'est  à  partir  de  ce  moment  qu'elles  pri- 
rent le  nom  de  Catacombes  et  cju'elles  furent  détinitivement 
converties  en  un  vaste  ossuaire,  où  l'on  a  transpoi  tc  les  produits 
des  exhumations  faites  dans  les  anciens  cimetières  de  Paris. 

Visite  des  Catacombes  (des  visites  ont  lieu  à  midi  45,  les 
1"  et  samedis  de  chaque  mois;  s'adresser  au  Directeur  des 
Travaux  de  Paris,  à  l'Hôtel  de  Ville).  —  70  escaliers  environ 
donnent  accès  dans  les  Catacombes.  Les  principaux  se  trouvent, 
rue  de  la  Tombe-Issoire ,  dans  la  plaine  de  Montsouris  et  dans 
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la  cour  contiguë  au  pavillon  0.  de  l'ancienne  barrière  d'Enfer 
(Pl.  27,  L,  16).  C'est  dans  cette  cour  (entrée  place  Denfert- 
Rochereau)  que  se  réunissent  les  personnes  autorisées  à  visiter 


les  (l.ilacombcs.  Apres  s'être  munis  d'une  bougie,  qu'ils  peuvent 
acheter  à  l'entrée  de  la  cour  (50  c),  les  visiteurs  s'engagent 
dans  l'étroit  escalier  (91  marches)  en  colimaçon  qui  aboutit  à 
un  long  corridor  où  deux  personnes  ne  peuvent  passer  de  front 
que  sur  ('crlains  points,  et  dont  les  murs  en  maçonnerie  sou- 
tiennent l(;s  rochers  formant  plafond  à  2  m.  50  env.  au-dessus 
(!<'  I;i         (In  visiteur. 
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A  dr.  et  à  g.  s'ouvrent  de  temps  à  autre  d'étroites  et  sombres 
galeries,  barrées  par  des  chaînes.  Une  ligne-  noire,  tracée  au 
milieu  du  plafond,  indique  la  route  à  suivre.  Tantôt  le  couloir 
s'élargit  et  se  transforme  en  carrière,  et  tantôt  il  se  rétrécit. 
Après  10  à  12  min.  de  marche,  on  atteint  une  petite  salle  dont 
la  voûte  est  soutenue  par  deux  piliers,  et  l'on  entre  dans  l'im- 
mense ossuaire,  contenant  près  de  3  millions  de  morts,  qui 
s'étend  sous  les  quartiers  du  Petit-Montrouge  et  de  Montsouris. 
De  nombreuses  et  larges  galeries  s'entre-croisent  dans  tous  les 
sens.  Elles  sont,  à  dr.  et  à  g.,  bordées  par  une  double  muraille 
formée  d'ossements  humains,  dont  la  hauteur  varie  de  2  à  3  m. 
Des  lignes  de  tètes  de  mort  courent  en  cordon  sur  le  milieu  du 
liiur  et  forment  corniche  au  sommet. 

De  nombreuses  inscriptions  rappellent  les  noms  des  cime- 
tières d'oii  ces  ossements  ont  été  exhumés  et  la  date  des  com- 
bats livrés  dans  les  rues  de  Paris,  dont  les  victimes  peuplent, 
par  milliers,  ces  galeries  funèbres.  Çà  et  là  sont  gravées  sur 
les  murs  des  sentences  tirées  de  la*  Bible  ou  des  œuvres  de 
poètes.  Après  avoir  erré  pendant  25  min.  dans  la  nécropole,  où 
l'on  remarque  une  fontaine,  dite  de  la  Samaritaine^  située  à 
15  m.  au-dessous  du  0  de  réchelle  des  ponts  de  la  Seine,  des 
carrefours  transformés  en  chapelles  funéraires  et  le  tombeau 
de  Gilbert,  on  sort  de  l'ossuaire  et  l'on  s'engage  dans  la  galerie 
de  sortie,  interrompue  sur  deux  points  par  des  excavations  de 
forme  conique,  hautes  de  11  m.,  et  portant  le  nom  de  cloches 
des  Fontis.  10  min.  env.  après  avoir  quitté  l'ossuaire  on  atteint 
l'escalier  efi  colimaçon  (82  marches)  qui  débouche  au  n"  92  de 
la  rue  Dareau  (la  visite  dure  env.  1  h.). 


CIMETIÈRES 

La  Ville  de  Paris  possède  19  cimetières,  dont  13,  intra-muros, 
sont  affectés  aux  concessions  perpétuelles,  et  6,  extra-muros, 
destinés  aux  concessions  temporaires.  Les  trois  cimetières  prin- 
cipaux, les  seuls  dont  la  visite  soit  intéressante,  sont  appelés 
officiellement  cimetières  de  l'Est,  du  Nord  et  du  Sud.  Mais  la 
population  parisienne  les  désigne  généralement  par  les  noms  de 
cimetières  du  Père-Lachaise,  Montmartre  et  Montparnasse.  Les 
heures  d'ouverture  et  de  fermeture  des  cimetières  coïncident  à 
peu  près  avec  celles  des  promenades  publiques.  Dans  chacun 
d'eux  est  installé  un  bureau  de  renseignements  gratuits.  Les 
autres  cimetières  sont  ceux  d'Auteuil,  de  Bagneux,  des  Bati- 
gnolles,  de  Belleville,  Bercy,  Charonne,  Grenelle,  Ivry,  la  Cha- 
pelle, la  Villette,  Montmartre-Calvaire,  Pantin,  Passy,  St-Ouen, 
St-Vincent  et  Vaugirard. 

Le  cimetière  du  Père-Lachaise  (Pl.  Il,  T-V,  9-10),  ou  de 
l'Est,  créé  en  1804,  sous  la  direction  de  l'architecte  Brongniart. 
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et  considérablement  agrandi  à  l'E.  depuis  sa  création,  est  situé 
sur  une  colline,  à  l'extrémité  de  la  rue  de  la  Roquette  et  sur 
le  bd  de  Ménilmontant.  C'est  le  plus  vaste  (43  hect.)  et  le  plus 
riche  cimetière  de  Paris.  Son  aspect  n'a  rien  de  lugubre,  et 
l'on  peut  y  faire  une  promenade  très  intéressante  (F.  le  plan). 

V  DIVISION  :  —  Paul  Champion,  chimiste  (f  1884)  ;  —  famille  Federico 
Pineyro  (1885;  [s]  de  l'Espérance);  —  famille  Gamiclion. 

3«  Div.  :  —  Mile  Lenormand,  cartomancienne  (f  1813). 

4<=  DIV.  :  —  Famille  de  La  Rochefoucauld;  —  François  Arago  1853;  (g) 
par  David  d'Angers); 

—  Perdonnet,  ingé- 
nieur (f  1867  ;  [S]  et 
médaillon  par  Vi^tal 
Dubray  )  ;  —  Lefébure, 
compositeur  (-f  1869); 

—  commandant  Ba- 
roche,  tué  au  Bour- 
get  le  30  oct.  1870; 

—  Auber  (f  1871  ;  @ 
par  Dantan)  ;  —  Ba?^- 
thélemy  -St-  Rilaire 
(f  1896);  —  Victor 
Cousin  (f  1867),  phi- 
losophe, orateur  et 
écrivain  ;  —  Ledru- 
Rollin,  homme  poli- 
tique (f  1875;  (B)  par 
Robert-David  d'An- 
gers) ;  —  Couture, 
peintre  (f  1879;  (B) 
et  génies  en  bronze 
I)ar  Barrias)  ;  —  Félix 
Faure,  président  de  Entrée  du  Pèro-Lacli;i 
la    République  (-|- 

1899  ;  figure  couchée,  par  René  do  Saint-Marceaux)  ;  —  Sergent  Hojf  \-\'  190-2; 
monument  par  Bartholdi);  —  £;ur/.  Berge  {•\-  1882,  à  l'âge  de  15  ans);  —  Vis- 
conti,  l'architecte  du  Louvre  (f  1854;  belle  \s\  marbre  par  Lcharivel-Duro- 
clicr)  ;  —  Beulé,  archéologue  (f  1 871)  ;  —  Daiitan,  sculpteur  (f  1812)  ;  —  Achille 
l'nuld  (y  1869),  ministre  dos  linaiicos  sous  Napoléon  III; —  Bossini  (f  1868), 
•  loiiL  les  restes  ont  été  transportés  à  Florence;  —  Louis  Poiusot,  mathéma- 
ticien ff  1859);  —  Alfred  de  Musset  (f  1857; ©marbre  par  Barre);  —  Arsè«e 
Bonssai/e,  littérateur  (f  1896);  —  baroji  Haussmann,  anc.  préfet  de  la 
Seine  (v  1890);  —  LJon  Béclard,  ministre  de  Franco  (f  à  Tanger  on  1864; 
[s]  do  la  Douleur  par  Crauk)  ;  —  f/énéraux  Lecomte  et  Clément  lliniiius  [y  1 871  ), 
•lusillos  par  hîs  insurg(''s  au  dé})ut  de  la  Commune  ([s]  »lo  la  Patrice  par 
Cugnot);  —  Lehas  1S73),  ingfMiiour,  ([ni  transporta^  (ri^:gv|ito  on  h'raiico 
et  érigea  sur  la  pl;ioo  «lo  la  ('onoordo  r()l)olis(|iio  do  Lniiiisor;  fj'Ui)ir 
et  Vavin  (f  1892;isj<lo  J Moin-onsr j  ;  -  Paul  Baudry  i-I-  l'^'^7),  poinlrc  (sou1|h 
tures  on  bronz(^  |iar  Morcit');  cnnilc  /In't/, '/■/■/■  i  •;■  l<s;ir>),  un  des  chefs 
do  la  Révolution  <lo  .Inillol -,  dans  TalNM".  pnnoipak;  :  monument  aux 
Morts,  par  lîarUiolonn''  ci,  Fonnigf'. 

5«  DIV.  :  —  maréchal  Maison  {■[  IS  IO);  i(nn])l(;  monumental  en  granit  do 
Lebrun,  duc  de  Plaisanco  (-;-  lN-,Mj,  lo  collognci  de  Bonai)arte  au  Consulat. 

6"  niv.  :  —  monument  cAcwc  pai-  la  A'ilh;  d(î  Paris  aux  Victimes  de  Juin  1832; 

—  Nélaton,  chirurgien  (f  1873)  ;  —  familles  de  I^esseps  et  de  Caharrus  (f  1900). 


Guidas  Joaime. 
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7*  Div.  :  —  Cimetière  israélite,  qui  se  distm-ue  ])ar  l'originalité  de  ses 
tombeaux,  parmi  lesquels  ceux  de  la  grande  îra-édiennc  Rachel  (f  1858) 
et  de  la  famille  d'Epstein,  à  dr.  en  entrant,  les  sépultures  de  Itotlisehild 
tould.  Schloss,  Allef/ri,  Singer.  Léopold  Javal  et  l'étrange  mausolée  de 
Jacob  Nobles  (f  1893;,  personnage  tout  à  fait  inconnu,  né  à  Port-au- 
Prince;  —  mausolée  d'Héloïse  et  d'Abélard  (sous  un  dais  de  style  oirival, 
statues  couchées  des  deux  amants).  Ce  monument,  érigé,  en  1779  à 
l'abbaye  du  Paraclet  qu'avait  fondée  Abélard,  puis  transféré  à  Paris  au 
musée  des  Petits-Augustins,  pendant  la  Révolution,  a  été  porté  au  J^èro- 
Lachaise  en  1817.  Le  dais  a  été  construit  avec  quelques  débris  do  sculp- 


tures de  l'ancienne  abbaye  de  Nogent-sin-Soii)e,  recueillis  par  A.  Lenoir: 

-  famille  Firmin-lHdot,  éditeurs:  -    Li'paute  (f  1789),  horloger. 

8*=  Div.  :  —  Pierre  Béclard  (f  18-27),  aiia (oiniste,  et  son  fils  Jides  (f  1887: 
(B)  bronze  par  Bra),  secrétaire  ])erpétuol  <io  l'Académie  de  médecine:  — 
Mlle  Mars,  comédienne  (f  1847);  —  Lesur(iiirs,  condamné  pour  l'assassinat 
du  courrier  de  Lyon  (f  1796);  --  Xavier  Bichat  (f  1802),  physiologiste;  - 
Cuvier  (f  1832)  ;  —  Duionq,  chimiste  (f  1838  ;  médaillon  par  David  d'Angers)  ; 

—  Laurent-Pichat,  littérateur  et  homme  ])olitiquo  1886;  médaillon  en 
bronze  par  A.  Mercié);  —  Joseph  de  Chrnii^r^  ])oète  (f  1811):  —  Robertson 
[y  J837),  physicien,  chimiste,  a(''roiiant(\  coiunio  riiidi(| unit  les  scènes 
fantastiques  sculptées  sur  son  sf'i.iil'-rc  ;       l^imlr  <lr  (iir^irdm  l  y  1881). 

'9«  Div.  :  —  Hlaudin  (f  ISI',»;  nu-da  1 1  Ion  en  \>r>H\/.r  ]rjr  (_d(>smger!: 
Potier,  acteur  comique  (f  1838;  'BJ  ]»ar  Daniair;;  -  P<nd.  >h-  Su uit-Victor, 
critique  d'art  (f  1881;  TB)  bron/o  par  ( luillauiiio ,  ;  /l:'rl /n-lirr,  peintre 
(f  1881  ;(B)  bronze  par  Koug(d('l  i:  lio//rr-Co//n)u/.  plnh-sophe  et  homme 
politique  (~  1816);  —  Mlle  Georges,  actrice  (v  186"/);  -  lemjjle  en  marbre 
rouge  de  la  famille  Worms  de  Boinil/i/  (1897). 

10'^  DIV.  :  —  tombeau  original  d(;  Ravrio,  bronzier-doreur  (f  1814):  — 
Denon  (f  1825),  le  compagnon  de  Bonaparte  à  l'armée  d'Egypte  ([s]  bronze 
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par  Cartcllier):  ~  Louis  BupoiH  (f  1783;  (g)  bronze);  —  Gohier  (f  1830), 
président  du  Directoire  (médaillon  par  David  d'Angers);  —  Delambré, 
astronome  (f  1822). 

HP  Div.  :  —  Boïeldieu  (f  1834);  —  Erai^d,  facteur  de  pianos  (f  1831);  — 
Bréguet,  célèbre  horloger  1823);  —  les  compositeurs  Grétry  (f  1813;  (g) 
bronze)  et  Bellini  (1835;  ses  cendres  sont  maintenant  à.  Catane);  —  les 
chanteurs  Garât  (-j-  1823;  (g)  bronze)  et  Tamberlick  (f  1889);  —  Jacques 
Delille,  poète  (•]-  1813)  ;  —  Hérold,  préfet  de  la  Seine,  le  fils  du  musicien 
(•|-  1882)  ;  —  Lesueur,  compositeur  (f  1837)  ;  —  le  chevalier  de  Bouf fiers 
1815);  —  les  deux  Brongniart  (f  l'un,  l'architecte,  en  1815,  l'autre,  le 
chimiste,  en  1847);  —  Bernardin  de  Saint-Pierre  (,f  1814);  —  De  Laharpe, 
critique  (f  1803);  —  Louise  Dugazon,  actrice  (f  1821);  —  Suard  (f  181"j, 
secrétaire  perpétuel  de  l'Académie  française;  —  Begnaud  de  St-Jeaii- 
d' Anq ély  [•\- 1819)  ;  —  Cherubini,  compositeur  f-f- 1842  ;  bas-relief  parDumont)  ; 

—  De  Nittis.  peintre  (f  1884)  ;  —  famille  Carnot  ;  —  De  Parny,  poète  (f  1814)  ; 

—  les  musiciens  Haheneck  (f  1849)  et  Chopin  (f  1849;  \s\  et  médaillon  en 
marbre  par  Clésinger)  ;  — Lakanal,  conventionnel  (-f  1845);  —  "\V/7//cm, 
compositeur  (-J-  1842;  médaillon  par  David). 

12«  DIV.  :  —  Talma,  acteur  (f  1826);  —  Géricault,  peintre  (f  1824;  bas- 
relief  en  bronze  par  Etex). 

13*'  Div.  :  —  Schneider  aîné  (y  1845)  ;  —  Lavoisier,  chimiste  (f  sur  l'écha- 
faud  en  1794);  — MéJiul,  compositeur  (x  1817);  — Mme  Blanchard,  Taéro- 
naute  (-J*  1819);  —  HéroUL  le  compositeur  {-f-  1833);  —  famille  Duvergier 
de  Hauranne{-^  1877);  —  au  centre  d'un  rond-point,  sur  un  haut  piédestal, 
Statue  en  bronze  de  Casimir  Perier  (f  1832),  président  du  conseil  des 
ministres  sous  Louis-Philippe.  Trois  des  côtés  du  monument  (architecte, 
Achille  Leclerc;  statuaire,  Cortot)  sont  ornés  de  bas-reliefs  représentant 
l'Eloquence,  la  Justice  et  la  Force. 

14'=  Div.  :  —  amiral  Pothuau  (-J-  1882);  —  maréchal  de  Lauriston  {-j;  182S). 

15"  DIV.  :  —  /A  Amussat  (f  1856),  avec  médaillon  en  bronze  par  Bogino  ; 

—  Léon  Cogniet,  peintre  (f  1880;  beau  médaillon  en  pierre). 

16*=  DIV.  :  —  colonel  de  Zabédoyère  (-|-  1815),  fusillé  sous  la  Restauration 
pour  avoir  acclamé  Napoléon  à  son  retour  de  l'île  d'Elbe. 

17*=  Div.  :  —  maréclial  Victor,  duc  de  Bellune  1841);  —  les  juriscon- 
sultes Dalloz     1869  et  1886)  ;  —  Michel  Chasles,  le  mathématicien  "(f  1881  ; 

—  Aiiq.  Comte  (f  1857),  mathématicien  et  philosophe;  —  Panckouc/ic. 
éditeur  (f  1798);  —  Elisa  Mereœur,  poète  (f  1835). 

DIV.  :  —  Gaspard  Monge  (f  1818),  géomètre  ((g)  sous  un  monument  de 
style  égyi)tioii);  —  Hachette,  jn'ofossour  à  l'Ecole  polytechni(^ue  (f  1831  ; 

—  PineC  r\\(M\^'c\\\  ;ili(Miisl(<  {-\  ix-^O);  —  l)aron  Perct/,  chirurgien  (f  182ri  ; 

—  Gall,  ]r  créaicur  de  i;i  plii'énologie  (f  1818);  -  Raspail  (f  \Sls\. 
chimiste,  dont  \v  usoh'c,  sculpté  i)ar  Etex,  figure  une  prison;  — Joscjih 
Fouri(')\  |iliysiri('ii  (f  1X;^0;  B;  Itr(inz(;);  —  ChampoUion  (f  1832),  orientalisi 
(o))élis([U('  "avec  iii('-d;i  iIIdii  i;  Aiidrieux  (f  1833),  secrétaire  perpétuel  d(> 
l'Académie  française;  —  amiral  Bosily-Mesros  (-1*  1832);  -  •  Kellermann. 
duc  de  Valmy  (f  1820);  —  Jacques  Laffltte,  financier  (f  1844). 

19«  DIV.  :  —  chapelle,  en  marbre,  de  la  baronne  de  Demidoff  (f  1818); 
Hahneinann,  fondateur  de    rhoméoj)athio  (f  1843);  —  Dureté  sculpteur 
(f  1865). 

20*'  DIV.  :  —  les  actric(\s  Baiœourt  (i-  1815)  et  Clairon  (-]•  1803);  —  ClanJr 
Iternard,  ])liysiologist(^  (f  1878);  —  habey,  j)eintrc  (f  1855). 

22"  DIV.  :  -  -  Désaugiers,  chansonnier  (f  1827);  —  Gustave  Dore,  dessi- 
nateur (t  1883j. 

23"  DIV.  :  Ingres  (-\-  1867:  (B)  l>ar  Bonnassiiuix,  toml)eau  en  marin  (> 
))ar  lîaltard);  —  vcmu;  de  Michel  Anaiison,  vovageur  et  botaniste  (-]-  1851 

—  général  baron  Gourgaud  (f  1852);  —  Dubufe,  peintre  (f  1864). 

24'=  DIV.  :  —  IJaubigny,  ])eintro  (f  1878;  beau  (B)  en  bronze);  —  Mme  ilc 
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irenlts  (f  1830);  —  maréchal  Périrjnon  rf  1818);  —  famille  Clary  (1811)'  — 
Pradier  (f  18o-2),  sculpteur  dont  les  élèves  ont  sculpté  le  buste  et  les  gracieux 
^^^"o^i'^^^'  ~  d'Abrantès  (f  1813);  —  Daumier,  caricaturiste 

f  18 /9j;  —  Corot,  peintre  (f  1875). 

25«  Div.  :  —  amiraux  Roussin  (f  1854)  al  Hamelin  1864);  —  famille 
Gémond  (  184-2;  immense  pyramide);  —  baron  Gros,  peintre  (f  1835)-  — 
chapelle  du  général  d'Aàoville,  encadrée  do  deux  canons  (f  1819)  •'  — 
jA  Fontaine  (f  1695)  et  Molière  (f  1673;.  les  premiers  hôtes  du  Père- 
iachaise;  —  D  Ennery,  auteur  dramatique  (f  1898). 

T  Gay-Lussac,  chimiste  (f  1850);  —  Léon  Faucher,  publi- 
'■^^^/^oi  V   ^'  ~  Padoue  (f  1853);  —  Alphonse  Daudet,  roman- 

cier (f  1897). 

f  27"  DIV.  :  —  amiral  Bniac  (f  1855;  tombeau  sculpté  par  Maindron)  ; 

-  Paillet,  avocat  (f  1855  ;  bas-relief  en  marbre,  par  Doublemard)  ;  —  Couder 

—  Gaudin,  duc  de  Gaëte,  homme  d'Etat  et  financier 
^1844);  —  ffeiiri  fferz,  pianiste  (f  1888);  —  famille  Jincine  (1873);  — 
"^tienne  Pariset,  médecin  (f  1847);  —  e:énéral  Huf/o  (f  1828),  père  de 
rictor  Hugo;  —  Charles  Dupaty,  statuaire  1825). 

28'^  DIV.  :  —  maréchal  Lefe'bvre,  duc  de  Dautzii,--  (-|-  1820)-  —  maré- 
chaux Masséna.  duc  de  Rivoli  (f  181 7j,  lieille  f'f  1860;  tombeau  par 
acques  et  Bosio)  et  Davout  1823);  —  François  Vallesteros  (f  1832), 
jninistre  de  la  guerre  en  Espagne  (@  par  Bra»  ;  —  Beaumarchais  (f  1799)  •  — 
U-Simon  (f  1825),  économiste  et  chef  de  secte;  —  Brillât- Savarin,  auteur 
la  «  Physiologie  du  goût  «  (f  1826);  -  Barras,  un  des  directeurs  de  la 
iépubhque  française  (f  1829);  —  général  Ha.ro  l'i-  1838);  —  Girodet- 
'rioson,  pemtro  ff  1824);  —  Sallandrouze  de  la  Moruayc  (f  1826);  — 
launou,  homme  i)olitique,  érudit,  historien  ff  1840;  médaillon  par  David 
l'Angers);  —  les  frères  Lameth  (f  1829,  1832  et  1854j;  —  «  Lisette  »  de 
îeranger;  —  magnifique  monument  du  général  Foy  (f  1825;  \k\  et  bas- 
cliols  par  David  d"Angers);  —  chapelle  byzantine  du  prince  Georges 
iibesoo  (f  1887);  —  Manuel  (f  1827)  et  Bérariger  (f  1857),  réunis  dans  le 
fieme  tombeau  (2  médaillons  en  bronze  dont  l  un,  celui  de  Manuel,  par 
)avid  d'Angers)  ;  —  Fontaine,  architecte  (f  1853);  —  maréchal  Mortier, 
-uc  de  Trévise  (f  1835);  —  lord  Seymour  {\  1897);  —  Hertford-Wallace, 
■rande  chapelle. 

29«  niv  :  —  maréchal  Ney  (f  1815);  —  Merlin  de  Thionville,  le  conven- 
lonnel  1833;  ;  —  Dacier,  érudit  (f  1833);  —  Paul  Lelonq  ff  1846), 
rchitecte  ;  —  comte  De  Salvandy  1856),  ministre  de  l'instruction  pu])lique 
ous  Louis-Philippe  ;  —  maréchal  Lobau  ]83Xi  ;  —  député  Duhmq  (f  1834), 
ue  dans  un  duel  avec  le  maréchal  Bugoaud;  —  Benjamin  Constant  ff  1830), 
ubhciste;  —  Bœme  (f  1837;  médaillon  et  bas-relief,  par  David  d^An- 
•ers),  poète  allemand;  —  Garnier-Payès  1811),  dont  une  tribune  vide 
appelle  1  éloquence  ;  —  Geoffroy  St-Hilaire      1844;  médaillon,  par  David 

Angers). 

't^?o^o^\'  '  ~  '^'en^e*,  médecin,  membre  de  l'Académie  des  sciences 
Y  1868;  beau  médaillon  en  marbre);  —  Lanjuinais,  conventionnel  (f  1827); 

-  Mlle  Duchesnois,  la  tragédienne  ff  1835;  bas-relief  par  Lemaire)  ;  — 
l  happe,  l'inventeur  du  télégraphe  aérien      1805i;  —  Caulaincourt,  duc  de 

icence  (f  1827j  ;  —  Sinies       ls:jc,,.  r.»ll,-.-no       P.onaparte  au  Consulat; 

-  Nepornncène  Lem.ercivr  Is  if);,  «M  i-ivain  ;  —  romte  Roy,  financier  et 
omme  d^Etat  1847);  —  Marlij,,  da  Nord,  li<.rnino  politique  (f  1847);  — 
î  comte  de  Sahmndy,  écrivain  et  honiiiic  polilKiuc  (f  1856). 

31«  r>iv.  :  —  temple  dorique  de  Marri,  dur  d<'  Bassano  (f  1839);  —  Tallev- 
ind  PAriyord  (f  1883j  ;  —  belle  chai)ollo  J'anhard-Dufour  (1897). 
32«  Div.  :  —  Hersent,  peintre  (f  1860  ;  médaillon  et  bas-reliefs  par  Lanno)  ; 

-  général  Mounier  (f  1860);  —  Bazin,  membre  de  l'Institut  (f  1878- (B) 
larbro  par  Doublemard). 
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Div.  :  —  Roger,  chanteur      1879;  (g)  en  bronze). 

35«  DIV.  :  —  Dabadie,  inspecteur  général  du  génie  (f  1820;  pyramide 
en  granit  surmontée  de  trophées)  ;  —  Clara  Peahody  [i'  1882;  grand  monu- 
ment, avec  haut-relief  en  bronze)  ;  —  marquise  de  Dalmatie,  duchesse  de 
Crès;  —  Belliard,  lieutenant  général,  pair  de  France  (f  1832);  —  Odilon 
Barrot,  homme  politique  {-^  1873);  —  famille  de  Montmorency  (1830);  — 
Scribe,  auteur  dramatique  (-l*  1861);  —  Cliaptal,  chimiste  (f  1832);  — 
Savarij,  duc  de  Rovigo  (f  1833). 

36*=  DIV.  :  —  famille  Schickler  (1867)  ;  —  amiral  Bruix  (f  1805)  ;  —  Georges 
Pouchet,  professeur  au  Muséum  (f  1894;  médaillon  par  Vasselot);  — 
Lavalette  (f  1830),  qu'un  bas-relief  représente  arraché  à  la  prison  par  le 
dévouement  de  sa  femme,  qui  lui  fait  changer  ses  vêtements  contre  les 
siens;  —  Edmond  About  {•]'  1879;  [s]  en  bronze  par  Crauk)  ;  —  famille 
Crespin;  —  Léo7i  Saij,  homme  politique  et  économiste  (f  1896). 

37e  DIV.  :  —  maréchal  Gouvion-Saint-Cyr  (f  1830;  [s]  en  marbre  par  David 
d'Angers);  —  Fontanes,  i)remier  grand-maître  de  l'Université  (-^  1821);  — 
maréchal  Macdonald,  duc  de  Tarente  1840);  —  gén&ral  Gobert  (f  1808), 
avec  magnifique  [s]  équestre  et  bas-reliefs  par  David  d'Angers  ;  —  l)aron 
Larrey  (f  1842),  chirurgien  en  chef  de  la  Grande  Armée  (tombeau  en 
forme  de  pyramide)  ;  —  famille  Frochot  (chapelle  à  hauts  reliefs,  par 
Raggi)  ;  —  Dupuytren,  chirurgien  (*f-  1835). 

39e  DIV.  :  _  maréchal  Suchet,  duc  d'Albuféra  (f  1826  ;  bas-reliefs  par 
David  d'Angers):  —  maréchal  Séruner  (7  1819;;  —  M.  de  Martignac. 
(f  1832),  ministre  de  Charles  X;  —  Di'  Lannean,  fondateur  du  collège', 
Ste-Barbe  (f  1830);  —  J.-B.  Say  (f  1832)  et  Raoul  Duval  (f  1887);  — < 
amiral  du.c  Decrès  (7  1820);  —  général  Ruty  (f  1823i:  —  Edmond  de\ 
Bourke,  personnage  danois  (f  1821;  bas-relief  en  marbre  1;  —  maréchal, 
BeurnonviUe  (f  1821;;  —  Cambacérès  (f  1824j,  le  collègue  de  Bonaparte  au^ 
Consulat;  —  David  d'Angers,  sculpteur  [y  1856;  tombeau  sans  ornement i  ;  — < 
famille  Boode  (temple  gréco-romain)  ;  —  Camille  Jordan,  homme  politique; 
et  publicisto  (f  1821  ;  [s]  marbre);  —  Brion,  statuaire  (f  1863);  —  Purmcn-' 
tier  (f  1813),  agronom(\  (pii  pro])agea  en  France  la  culture  de  la  poniiue 
de  terre;  —  le  Père  Enfantin  (f  1864),  clief  de  Fécole  St-Simonieniic 
(grand  buste,  par  Aimé  Millet);  —  ))aron  Oberkampf  (f  1837);  —  Larcvrl 
Lière-Lépeaux,  membre  du  Directoire  f  is-Jli. 

41«  DIV.  :  —  Volney,  auteur  des  Ruines  »  (r  1820);  —  Morrys  mS 
bronze  et  bas-reliefs). 

i;^  DIV.  :  —  Picard,  académicien  (f  1828);  —  amiral  anglais  Sidney-' 
Smith  f-i-  1840). 

11'  DIV.  :  —  AUan  Kardec  ^I-  18(')9),  écrivain  spirite  (monument  en  forme 
(!<;  dolmen,  avec  (^B)  par  ('aj^dlaro). 

45''  DIV.  :  —  //o.s/o,  statuaire  ('\-  1815);  —  famille  Aguado  (1842),  au  tom- 
beau orné  de  stalu(;s  1  la,  liiciilaisaiice  et  b^s  Arts)  et  de  bas-reliefs. 

46«  DIV.  :  —  Claude  Viiinon,  femme  statuaire  (-1-  188S;  (Bmmi  bronze  que 
la  déi'unte  avait  fait  jjour  sou  t()inb(>au);  Àut/iistc  Vihi,  journaliste 
fi;  1891;  (B)  par  (iuillxMM  ,;  -  Er/ij;  /'i/n/^  révolnl Kuma ii-e  i  1SS9);  — 
vice-amiral  Lalande  (f  isil;. 

47''  DIV.  :  —  g(înéral  f\r  \\  iiu/)/ru  i-]-  1884;  i^j  bronzeV 

18''  DIV.  :  —  Félix  de  Beaujour,  ancien  consul  (f  1836;  pyramide  gigan- 
tesque): —  famille  d(;  iMiiu;  JHaz-Sentos  (1827),  duchesse  do  Duras;  — 
Frédéric  Souiié,  romancier  et  auteur  dramati(|uo  (i*  1847;  médaillon  en 
bronze  par  Clésingcr)  ;  —  Lac/iambeaudie,  fabuliste  (f  1872;  (B)  l>ronze  par 
Taluet);  —  Emik  Souvestre,  romancier  et  auteur  dramatique  (f  1854: 
(B)  marbre);  —  Honoré  de  Balzac,  romancier  (f  1850;  (B)  bronze  par  David 
d'Angers).  . 

49'^  DIV.  :  —  Belescluze,  homme  politique  (f  1871);  —  Beauce,  peintre 
f  1875j;  —  Ch.  Nodier,  litlérateur      1814);  —  Casimir  Delavigne,  auteur 
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dramatique  (f  1843);  —  Eugène  Delacroix,  peintre  (f  1864);  —  Barye, 
sculpteur      1875;  (g)  bronze»;  —  Jacotot,  inventeur  d'une  méthode  d'édu- 
cation (f  1840);  —  Crozatier,  sculpteur  fondeur  (f  1855). 
5Qe  Div.  :  —  général  Uhrich,  défenseur  de  Strasbourg  en  1870  (f  1886); 

—  Emile  Richard,  conseiller  municipal  (f  1900;  i^B)  par  ïcard)  ;  —  Schœl- 
cher,  marchand  de  porcelaine  (f  1833;  sculptur(>s  co  lironze  par  Fro- 

"^ll^'^Div.  :  —  Edouard  Plouvier.  littérateur  (f  1876);  —  Tirard,  homme 
politique  1893;  le  Devoir,  [s]  par  Saint-Marceaux)  ;  —  immense  mau- 
solée d'Adolphe  Thiers  Ir  1877),  avec,  au  tympan,  des  sculptures  de  Chapu  : 
I—  Reber  (f  1880 professeur  au  Conservatoire  de  Musique)  ;  —  baj^on  Taylor 
(v  1879j.  protecteur  des  auteurs  et  des  artistes  dramatiques  ([s]  marbre  par 

'^59«^Div.  :  —  Michelet,  historien  (f  1874;  haut-relief  par  A.  Mercié)  ;  — 
Bidoz  (f  1877),  fondateur  de  la  «  Revue  des  Deux  Mondes  «  ;  —  Chaplin, 
peintre  *T  1891;  allégorie  en  marbre). 

Près  de  la  tombe  de  Michelet  est  le  rond-point  Michelet  avec  le 
monument  des  TravaUleurs  municipaux  (1899),  par  Dupré. 

53e  Div  •  —  Barbedienne,  fondeur  1892;  tombeau  par  Boucher);  — 
Verconsin  auteur  dramati(iuc  (f  1891):  —  ffeilbuth,  peintre  (f  1889);  — 
famille  IJrtk;  —  Jules  Jouy,  chansonnier,  écrivam  (f  1897);  —  Cartellier, 
sculpteur  (f  1831  ;  buste-médaillon  par  Rude,  bas-reliefs  par  Seurre)  ;  — 
De  Seze  (r  1828),  avocat,  le  défenseur  de  Louis  XVI. 

54e  Div  •  —  chapelle  de  Morny,  d'après  Viollet-le-Duc  ;  —  Yiennet, 
littérateur  (f  1868);  —  Auguste  Maquet  (f  1888;  médaillon  bronze,  par 
A   Allar)  le  collaborateur  d'Alexandre  Dumas;  —  Edmond  Adam  (f  1877; 

t'  bronze  par  Millet)  ;  —  Théodore  Barrière.,  auteur  dramatique  (f  1877  ; 
marbre)  •  —      Ricord  (f  1889)  ;  —  comtesse  d'Agoult,  plus  connue  en 
littérature  suos  le  nom  de  Daniel  Stern  (f  1876;  sculptures  par  Chapu); 

—  Ducrotay  de  Blainville,  naturaliste  (f  1850)  ;  —  Duvert,  auteur  drama- 
tifiuo  (-Î-  1876);  —  général  Guidus  de  Ricci  (f  1857). 

55«  Div.  :  —  Guérinot,  architecte  (f  1891;  Pleureuse  en  marbre,  par 

^56«^Div  •  —  général  Neigre  (f  1847;  tombe  encadrée  de  boulets  et  de 
canons  en  pierre);  —  Louis  David,  peintre  (f  1825;  médaillon  en  bronze)  ; 

—  frénéraX  de  Chasseloir/j-Lanbat  {-^  1^3^).         „.      ,       t.,     7  ■ 

5^e  DIV  •  —  maréchal  Gronchy  (f  1847)  ;  —  Hippolyte  Flandrin,  peintre 
(f  1864;  Cé  marbre  par  Oudiné)  ;  —  Marchai  de  Calvi;  —  Pozzo  di  Borgo 

58«^mv.  :  —  chapelle  Bautoy  (1862;  sculi)tures  en  marbre  par  Loison). 

59«  DIV.  :  —  y^e/yxmu,  célèbre  mime  (f  1846). 

P^Oe  Div     —  D'  G.  Pioqey  (f  189i;  (g)  bronze  par  Barbedienne). 

•  —  monuments  érigés  à  la  mémoire  des  Gardes  nationaux  tués 
à  Buzenval  le  19  janvier  1871,  et  des  Soldats  tués  pendant  la  guerre  de 
1870-1871  ((B)par  Schroedcr  et  Lefèvrc)  ;  —  Hughes  Merle,  peintre  (f  1881). 

(^.-je  Anaïs  Segalas,  poète  (f  1893);  —  Mme  Carvalho,  cantatrice 

(f  1895;  monument  par  Antonm  Mercié);  —  Spuller,  publiciste  et  homme 

^^66«^mv  ^famille  \\aleski  (1835);  —  Jules  Vallès,  publiciste  révolu- 
tionnaire (-^  1885)-  —  Ch.  Monselet,  écrivain  (f  1888);  —  Pierre  Flourens, 
Physiologiste  (f  1867),  et  Paul-Gustave  Flourens,  homme  politique  (f  1871)  : 
-Mphand,  ingénieur  (f  1891  ;  pyramide  en  pierre  (©  bronze,  par  Coutan); 

—  Anatole  de  la  Forge,  homme  politique  (f  1891;  bronze   par  Barrias)  ; 

—  Alboni-Zieger  (f  1894)  ;  -  Cli.  Floquid,  homme  politique  (f  1896;  monu- 
ment par  Daiou  et  Formigé).  ^    ^  1, 

67e  niv.  :  —  Charles  et  Louis  Blanc,  critique  d  art  et  homme  politique 
(f  1882);  —  belle  chapelle  Menier  (1899). 


398 


CIMETIÈRE  MONTMARTRE.  [CHAP.  Xij 


68'^  Div.  :  —  Bizet,  compositeur  (f  1875  ;  (g)  bronze)  ;  —  général  Renault 
(f  1871);  —  famille  Errazu;  avec  des  statues  symboliques  par  Mathieu 
Meusnier;  —  Félix  Potin  1896). 

70«  Div.  :  —  /)'■  Ségalas  (f  1876;  @  bronze);  —  Dorian^  homme  politique 
(f  1873;  (B)  bronze  par  Aimé  Millet);  —  Anna  Désolée,  actrice  (f  1874; 
buste). 

7P  DIV.  :  —  Croce-Spinelli  et  Sivel,  aéronautes,  morts  victimes  de  la 
science  en  1875  ([s]  couchées  en  bronze  par  Dumilâtre);  —  CharlesDeshjs, 
littérateur  (f  1885);  —  Albert  Grisar,  compositeur  (f  1869). 

72?  DTv.  :  —  Jean  Reynaud  (1863  ;  @  en  bronze  par  David  d'Angers  ;  [s]  do 
rimmortalité,  marbre,  par  Chapu). 

74«  DIV.  :  —  Rosa  Bonheur  (famille  Micas),  peintre  (f  1899). 

80®  DIV,  :  —  famille  Karakehia. 

81®  DIV.  :  —  Déjazet,  actrice  (f  1875)  ;  —  Abadie,  architecte  (f  1883). 

82*^  DIV.  :  —  J.-P.  Lœbnitz,  céramiste  (f  1895);  —  Eug.  Guiraud,  com- 
positeur de  musique  {-^  1892);  —  chapelle  byzantine,  en  marbre,  d'Yakouleif 
(f  1882). 

85"  DIV.  :  —  Amédée  Achard,  romancier  (f  1875;  médaillon  en  marbre);  — 
Coiiderc,  artiste  de  l'Opéra-Comique  (f  1875)  ;  —  Adrien  Proust,  professeur 
à  la  Faculté  de  Médecine  (f  1903)  ;  —  cimetière  musulman  (petite  mos- 
quée), où  sont  enterrés  la  reine  d'Oudc  et  son  lils. 

87''  DIV.  :  —  Monument  crématoire,  construit  on  1889,  sur  les  plans  de 
Formigé, 

89«  DIV.  :  —  famille  Lebaudy;  —  Alice  Ozi,  artiste  lyrique  et  drama- 
tique (f  1893;  la  V.  à  l'Enfant,  groupe  en  marbre,  par  Gustave  Doré). 

90®  DIV.  :  —  commandant  Lunel  (-j-  1895  ;  buste  par  Latour). 

91®  DIV.  :  —  De  Triqueti,  sculpteur  {j-  1874,  auteur  du  bas-relief  on 
bronze  (Résurrection  de  Lazare)  placé  sur  son  tombeau  ;  —  Blanqui,  révo- 
lutionnaire (-f  1881  ;  [s]  couchée,  en  bronze,  par  Dalou)  ;  —  G.  Lamoihe., 
compositeur  de  musique  (^  1894)  ;  —  général  Alassonaud  (f  1900). 

92*^  DIV.  :  —  Victor  Noir  (f  1870;  statue  couchée  par  Dalou);  —  de  Ycaza 
(f  1890;  Pleurease,  bas-reiief  en  bronze  de  Gr.  Pech;  à  Tint.,  le  jeune  Ycaza 
et  un  Ange,  groupe  en  marbre  par  Pech;  — Terry-y-Adan  (f  1886;  aux 
4  angles,  4  statues  agenouillées  d'Alfred  Lenoir);  —  Victimes  de  l'incendie 
du  Bazar  de  la  Charité  (1897). 

93"  DIV.  :  —  Raoul  Drivai,  homme  politique  (f  1892);  —  Planquelte, 
compositeur  (f  1902);  —  famille  A.  Bain. 

95"  DIV.  :  —  André  Gill,  dessinateur  (f  1887  ;  @  bronze  par  Laure  Coutan)  ; 
—  Joffrin,  homme  politique  (f-  1890  ;  monument  par  Suchetet)  ;  —  Chal- 
lemel- Lacour ,  homme  politique  (f  1896). 

96"  DIV.  :  —  Eugène  Belaplanche,  sculpteur  (f  1891  ;  (g)  bronze  par 
A.  Levasseur);  —  Victimes  de  l'Opéra-Comique  (1887);  —  Gatineau,  avocat 
ff  1885  ;  (g)  bronze). 

Le  cimetière  Montmartre  ou  du  Nord  (Pl.  I,  K-L,  4)  est 
situé  sur  le  boulevard  de  Clichy.  Une  avenue,  longue  de  100  m., 
précède  l'entrée,  flanquée  à  dr.  et  à  g.  de  pavillons  affectés 
aux  bureaux  et  au  concierge. 

2"  DIVISION  :  —  Francisque  Sarcey,  critique  dramatique  (f  1899);  — 
Waldeck' Rousseau  (f  1904). 

3"  Div  :  —  Tony  Johannot ,  dessinateur  et  graveur  (-J-  1852);  —  Théophile 
Gautier  (f  1872;  tombeau  en  marbre  avec  [s]  do  la  Poésie). 

4^  DIV.  :  maréchal  Lannes  (f  1809);  duc  do  Montebello,  dont  le  cœur  se 
repose  ici  (son  corps  est  au  Panthéon);      l'amiral  de  Rigny  (f  1835); 
JJ'  /Hache  (f  1871);  —  comtesse  Marie  l'oindra,  princesse  SÔltiko//' 
f:haj)elle  russe,  richement  décorée). 
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5«  Div.  :  —  Micislas  Kamienski,  volontaire  polonais  au  service  do  la 
France,  tué  à  Magenta  en  1859  ([s]  bronze  à  demi  couchée,  par  Jules  Fran- 
ceschij  :  —  Paul  Delaroche  {-^  1856;  monument  dessiné  par  Duban)  ;  — 
Horace  Vernet  (f  1863);  —  Gustave  Planche,  critique  (f  1857;  ;  —  Ad.  Adam, 
compositeur  (y  1856);  —  Vestris,  danseur  1808)  ;  —  Henri  Mûrger,  litté- 
rateur (y  1861),  dont  le  tombeau  a  été  élevé,  à  l'aide  d'une  souscription, 
par  Millet  ([s]  de  la  Jeunesse). 

6«  DIV.  :  —  Bineau,  ingénieur  (f  1855). 

7«  DIV.  :  —  les  compositeurs  Hector  Berlioz  (f  1869)  et  Carafa  (f  1872);  — 
Foucault,  physicien  1868):  (B)  marbre;  —  Slowackl,  compositeur  polo- 
nais (y  1849,  médj^illon  bronze). 

8^  DIV.  :  —  Léo  Delibes,  compositeur  (v  1891);  —  Drascassat,  peintre 
animalier  (x  1867). 

9''  DIV.  :  — Jacques  Offenbach  (v  1881  ;  (B)  bronze);  — Ducange,  littérateur 
(f  1833);  —  Niedermeyer,  compositeur  (f  1861). 

12«  DIV.  :  —  Delphine  Gay  (-f-  1855),  écrivain,  première  femme  d'Émile  de 
Girardin;  ^  général  Travot  ((B)  marbre  par  IDantan),  le  pacificateur  de 
la  Vendée  (f  1836). 

13«  DIV.  :  —  Gustave  Nadaud,  chansonnier  (f  1893);  —  Edmond  et  Jules 
de  Goncourt,  littérateurs  (t  1896  et  1870)  ;  —  Antony  Beschamps,  littérateur 
(f  1869)  ;  —  Alfred  de  Vigny,  poète  et  romancier  (f  1863). 

15«  DIV.  :  —  Alphonsine  Plessis,  la  Dame  aux  Camélias  1847). 

16^  DIV.  :  —  Biaz,  peintre  (f  187-2). 

17"  DIV.  :  —  marquis  de  Bochefort-Lnçay  (f  1870)  ;  —  Bescherelle,  gram- 
mairien î'f'  1883);  —  amiral  Jurien  de  la  Gravière  {■\-  1892). 

18«  DIV.  :  —  Henry  Beyle  (Stendhal),  f  1842  ;  —  Ponson  du  Terrail  (•^  1871)  ; 

—  Louis  Lurine,  littérateur  (x  1860). 

19"  DIV.  :  —  comte  de  Séf/ur,  diplomate  et  historien  (f  1830);  —  Sevestre, 
acteur  de  la  Comédie-Française,  tué  à  Buzenval  (1871);  —  de  Planard, 
auteur  dramatique  (j-  1855j;  —  Vitet,  littérateur  (f  1873);  —  Emile  Zola, 
littérateur  (7  1902;  (g)  bronze  par  Ph.  .Solari). 

20^  DIV.  :  —  Alexandre  Soumet,  poète  (1845);  —  le  bibliophile  Jacob 
(f  1884;  (B)  bronze  par  Duseigneur). 

21«  DIV.  :  —  Bue,  architecte  (f  1879)  ;  —  famille  Daim  (1829);  —  Armand 
Marrast,  journaliste  {-^  1852),  ancien  président  de  l'Assemblée  nationale; 

—  Nestor  Boqueplan,  littérateur  (f  1870);  —  Alexandre  Dumas  (f  1870;  sta- 
tue Couchée,  par  Saint-Marceaux)  ;  —  Carie   Vernet,  peintre  (j-  1836)  ;  — 

Boyer-Collard  (f  1836);  —  Léon  Gozlan  (f  1866),  romancier  et  auteur 
dramatique  (médaillon  en  marbre)  ;  —  B'^  I^éan  (f  1898)  ;  —  Jules  Simon, 
homme  politique  (f  1896)  ;  —  Henri  Meilliac,  auteur  dramatique  (f 
1897). 

22*  DIV.  :  —  Ernest  Renan,  philologue  et  critique  (f  1892)  ;  —  Ary  Scheffer, 
peintre  (f  1858)  ;  —  Nourrit,  chanteur  (f  1839  ;  médaillon)  ;  —  Samson,  acteur 
(f  1871  ;  beau  (É)  en  bronze,  par  Crauk)  ;  —  Jules  Simon,  écrivain  et  homme 
politique  (f  1896);  —  l'acteur  Monrose  (f  1843);  —  Aimé  Millet,  sculpteur 
(f  1891);  —  Alfred  Behodencq,  peintre  d'histoire  (f  1882). 

23«  DIV.  :  —  Garât,  chanteur  (f  1823)  ;  —  Charles  Fourier,  fondateur  de 
l'école  phalanstérienne  (f  1837). 

24''  DIV.  :  —  L'orcade  Ba  Roquette,  homme  politique  (f  1874)  ;  —  Bougain- 
ville,  navigateur  (-i*  1814). 

25«  DIV.  :  —  Adolphe  Laferrière,  acteur  (f  1877);  —  Caussidière,  journa- 
liste.(f  1861). 

26«  DIV.  :  —  Bouvière,  artiste  dramatique  (f  1865;  médaillon  et  bas-relief 
en  bronzé,  par  Préault). 

27«  DIV.  :  —  le  représentant  Baudin  couchée,  en  bronze,  par  Millet), 
tué  sur  les  barricades  en  1851  ;  —  I*elouze,  chimiste  (f  1867)  ;  —  Troyon, 
peintre  (f  1865);  —  Greuze  (f  1805);  —  Victor  Massé,  compositeur  (f  1881)  ; 
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—  Lambert-Thiboust,  auteur  dramatique  (f  1867);  —  Benri  Heine,  poète, 
(f  1856;  monument  érigé  en  1901). 

'    28^  Div.  : —  Ambroise  Thomas,  compositeur.  (-J-  1896);  —  Méry,  poète 
1866;  [s]  de  la  Poésie,  en  bronze,  par  L.  Durand);  —  Louis  Clapisson, 
compositeur  (f  1866;  tombeau  et  médaillon  en  marbre)  ;  — Auguste  Nefftzer, 
publiciste,  le  fondateur  du  journal  «  le  Temps  »  (f  1876;  [s]  par  Bartholdi)  ; 

—  Bellangé,  peintre  (f  1866)  ;  —  Frédérick  Lemaître,  célèbre  acteur  fran- 
çais      1876;  (B)  bronze,  par  Granet). 

'29''  DIV.  :  —  (riistavc  C/iaudey,  journaliste  (fusillé  pendant  la  Commune, 
buste-médaillon  en  bronze,  par  Renaudot)  ;  —  Charcot  (-J-  1893);  — 
grand  obélisque  en  pierre  surmonté  d'une  croix,  élevé  la  mémoire  de  la 
duchesse  de  Montmorency-Luxembourg  (f  1859). 

30*^  DIV.  :  —  général  de  Girardin  {'['  1855);  —  Ampère,  savant  (f  1830) 

—  Ernest  Feydeau,  littérateur  (f  1873). 

3P  DIV.  :  —  Emma  Livry,  danseuse  de  rOjjéra,  -f-  brûlée  en  1863;  - 
pyramide  Z)e  Coëtlogon  (1863);  —  tombeau  de  la  famille  Cavaignac  (il  ren- 
terme  les  restes  de  Jean-Baptiste  Cavaignac,  député  de  la  Convention,  f  ;i 
Bruxelles  en  1823;  de  Godefroy  Cavaignac,  v  1845,  et  d'Eugène  Cavaignac. 
chef  du  pouvoir  exécutif  en  1848,  fils  du  premier  et  frère  du  second:  le 
monument  porte  la  [s]  en  bronze  de  Godefroy  Cavaignac,  par  Rude,  dont 
elle  est  un  des  chefs-d'œuvre). 

Cimetière  Israélite  :  —  Halévy,  le  compositeur  do  «  la  Juive  »  (f  186-2  ; 
[Sj  marbre  par  Duret);  —  E.  Pereire  (f  1875). 

Le  cimetière  Montparnasse  ou  du  Sud  (Pl.  III,  K,  15),  vaste 
de  18  hect.  45  ares,  a  son  entrée  principale  sur  le  boulevard 
Edgard-Quinet.  De  forme  pentagonale,  il  est  divisé  en  une  série 
de  rectangles  réguliers  séparés  par  des  allées  se  coupant  à  angle 
droit,  de  sorte  que  la  visite  de  la  nécropole  est  des  plus  faciles. 

l""*^  DIVISION  :  — -  Houdon,  sculpteur      1828);  —  Chauveau-Lagarde ,  défen- 
seur de  Marie-Antoinette  (f  1841);  —  Paul  Cabet  (f  1876;       le  "bas-relief 
en  bronze,  par  Cabet)  ;  —  S t- René-Taillandier ,  littérateur  (f  1879)  ; 
baron  Gérard,  le  peintre  (f  1837),  avec  médaillon  (par  Dantan)  et  de 
bas-reliefs  en  bronze  reproduisant  deux  de  ses  principaux  tableaux,  Béli 
saire  et  le  Christ:  ^  F.  Rude  (f  1855),  avec  le  buste  du  sculpteur  (par 
Cabet)  et  un  dessin  du  bas-relief  exécuté  par  lui  sur  la  façade  E.  de  l'Are 
de  triomphe  do  TEtoile;  —  Maindron,  sculpteur  (f  1884),  statue  de  la 
Foi,  par  le  défunt;  —  Vaneau,  élève  (h^  Técolo  Polytechnique,  tué  à  Paris 
en  18^0,  pendant  les  Journées  de  .luillet. 

2«  DIV.  :  —  llrgésippe  Morcdii,  j)oèie  (•]-  183R;  l)nsto  par  Mme  Coutan- 
Montorgueil)  ;  -—  hAloiutrd.  Jac//iu's,  ancien  (l(''i)u((''  (-j-  1900);  —  (histarc 
Droz,  littérateur  (•;•  1<S'.»5);  —  Lenoir,  arelK'ologiK^  (-|-  1830);  —  PriuUion, 
philosophe,  éc()iioiiiisi,('  (-|-  ],S(')r>):  -  [j'frl'in'c  df  /'\))irey,  mathématicien 
(f  1869);  —  les  pciiili-es  Devéria  (-;-  isrw  vl  iscr.i:  —  abbé  Grégoire, 
conventionnel  f-j-  \K\\). 

'.V-  DIV.  :  —  Littré,  s;ivant  et  philologues  [■]■  ISSI);  [tard,  médecin  (h> 
sourds-muets  IS.'W);  —  O/'M/a//,  jiiriscoiisiilte  (•;•  1873;  (g)  et  bas-relief 
en  l)ronze  par  Schœnewerk);  /'.  lUaUc/ille,  littérateur  (f  1868);  —  liamci/. 
statuaire  (f  1838)  ;  —  J\  Véi^on,  directeur  du  «  Charivari  »  (f  1900  ;  (g)  bron/' 
par  Gautlierin). 

4"  DIV.  :  —  Orfila,  médecin  toxicolo^>-isto  (f  1853;  pyramide  et  médaillon 
'•ri  marbrej;  —  abbé  Grnlry,  théolop^ien  et  i)hiloso[)he  (^-  187'2);  —  Mongc 
jéomètre  (•{'  1818);  —  Henri  Regnault,  peintre,  tué  à  IJiizonval  en  1871; 
/M/oM,  sculpteur  (-1*  190-2);  —  AlnUe-Zirun,  ^'•éo^^raphc  (f  1826);  —  Albni 
/'éirot,  député       1897).  , 
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[CHAP.  XI]        CIMETIERE  MONTPARNASSE. 


Au  centre  de  ces  4  premières  divisions,  dans  lalléc  principale.  Monu- 
ment du  Souvenir,  socle  pierre  surmonte  d'un  ange  en  bronze  par  Daillion. 

5«  Div.  :  Crémieux,  avocat  et  homme  politique'  y  1880). 

6«  DIV.  :  —  Mme  Dorval,  actrice  {-^  1849);  —  Adolphe  JocuniP,  géographe 
et  publiciste  (-i-  1881);  —  Baudelaire,  poète  L867)  ;  —  Emile  Et/f/cj- 
(y-  1885,  (B)  bronze):  —  Louis  Asseline,  «  pliilosoplio  matérialiste,  publi- 
ciste radical  »  {-^  1878;  médaillon  en  bronze,;  —  Jlarc  Dufraisse,  repré- 
sentant du  peuple  (y  1876);  —  Biot,  savant  (-|*  1862). 

7«  DIV.  :  —  Antoine  Etex,  sculpteur  (f  1888  ;  @  marbre)  ;  —  Jules  Dela- 
lain,  imprimeur  (y  1877  i  ;  — Jules  Betzel,  éditeur  et  écrivain  (f  1886);  — 
Quatrernère  de  Quincy,  archéologue  (f  18^19)  ;  —  Z)""  Velpeau,  chiruroien 
(f  1867).  ^ 

8«  DIV.  :  —  Adolphe  Blanqui.  économiste  (f  1854);  —  Dussouhs,  repré- 
sentant du  peuple  (y  1851  ;       et  bas-relief  en  bronze  par  Capellaro)  ;  

les  Quatre  Sergents  de  la  Rochelle,  simple  tertre  de  gazon  surmonté  d'une 
colonne  tronquée,  portant  les  noms  de  Bories,  Goubin,  Pommier  et  Raoulx. 
avec  la  date  de  leur  mort,  21  septembre  1821. 

9^  DIV.  :  —  Pierre  Leroux,  philosophe  et  économiste  (f  1870)  ;  D'Alton 

Shée,  pair  de  France  1871);  —  Jules  Sandeau,  littérateur  (f  1883);  - 
Aqar,  tragédienne  (t  1891). 

10«  DIV.  —  Babinet,  physicien  et  météorologiste  f  ISr.V  ;  —  le  poète 
Ducis  C-i*  1816);  —  Ancelot,  littérateur  (-•-  1854)  et  I^achaud,  avocat  (f  1882); 

—  Alfred  Maury,  professeur  au  Collège  do  France  (f  1892);  —  générai 
comte  Lepic  {-x  1827);—  Famille  M eulan,  mausolée  en  granit  rouge  (1899); 

—  comte  de  Noé      1858);  —  Jacques  Duwont.  sculpteur  (-;-  1844) 

11®  DIV.  :  —  Edgar  Qui n e t,  écfwsim,  philosophe  y  ls7r)  :  ]«  nessina- 
teur  Raffet  (f  1860);  —  Le  Verrier,  astronome  y  ls77  ;  —  ('haui,  le  cari- 
caturiste (comte  de  Noé,  y  1879);  —  le  Bouchut  (f  1891  ;  —  Charles 
Garnier,  architecte  (f  1898). 

12«  DIV.  :  — Niepce  de  St-Victor,  chimiste  1870);  —  Crt///6'/e/';'i}.s,  juris- 
consulte, homme  d'Etat  (y  1824);  —  Lepère,  architecte  (y  1841i;  —  Pion, 
éditeur  (y  1895;. 

13«  DIV.  :  —  Théodore  de  Banville,  poète  1891);  —  Deschamin^.  littéra- 
teur ly  1871);  —  Lisfranc,  chirurgien  (-f  1847);  —  B/'oHuuj,  iteintre 
(f  1817). 

14«  DIV.  :  —  Pierre  Larousse,  l'auteur-éditeur  du  grand  Dictionnaire  uni- 
versel (-î*  1875;  beau  (B)  en  bronze  par  Perraudi;  —  Louis  VmiihA.  l'ourna- 
liste  et  littérateur  (y  1883;;  —  Henri  Martin,  riiistorien  ff  ls83  :  Sa-ur 
Rosalie  (f  1856);  —  Feuillet  de  Corichcs.  écrivain  ly  lSX7i. 

15«  DIV.  :  —  général  Hutin  (y  1811  i;  —  p\  raniide  rouge  (  b)  par  Dantan 
aîné)  élevée  par  la  Société  de  géographie;  à  Tin foi-i  uik-  navi-ateur  Dumont 
d'Urville,  qui,  après  avoir  fait  deux  fois  le  tour  ilti  luonàc.  p('!  iiauv  ]iortes 
de  Paris,  avec  sa  femme  et  son  jeune  tils,  lors  'le  l  accplenr  i!u  chemin 
de  fer  de  Versailles,  le  8  mai  1842,  —  le  géntuai  />./  // m  /  IsLs  :  — 
P.  P.  Broca,  anthropologiste  (f  1880). 

16**  DIV.    — J.-B.  Dumas,  chimiste  (f  1890);  —  Girodet,  peintre  (y  1824). 

17«  DIV.  :  —  Marais,  acteur  (f  1891);  —  Sainte-Beuve,  littérateur  et  cri- 
tique fy  1869;  buste,  par  J.  de  Cliarmoy))  ;  —  ScJio'ncircrh-.  sculpteur 

1885;  médaillon  en  bronze); —  Gustave  Jundt .  peintre  ly  l^Sl:  s~  bronze 
de  l'Enfance  et  Tb)  par  Bartlioldi  i  ;  —  Jules  Moulin,  consul  de  France  à 
Saloniquo  (y  1870  ;  'Bj  par  Bogino ;  ;      Li'nnifr  th^  Lisir.  l'oèie  ,f  1894). 

18«  DIV.  :  — Aristide  Boucicaut  ly  InV.'  ci  Mn.-  l;,),irirniii  y  1887),  les 
fondateurs  des  grands  magasins  <lu  '  lîon  Marcli(>  >  ;  -  Conitc  de  Gaspari 
1879;  beau  monument  en  marbre  avec  -lan  l  bronze;;  —  Itécamier 
(•j*  1852;;  —  de  Cardaillac  ('n)é<laillon  i)ai"  Ciauk  .  ^ 

19«  DIV.  :  —  Mme  Collard-Bigé,  peinlr(>  y  1871  ;  iSj  en  marbre  par  Fran^ 
ceschi);  —  Théodore  Deck,  céramiste  (y  1881;. 
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20"  Div.  :  —  Ruhmkorff,  constructeur  d'appareils  de  physique  (f  1877)  ;  — 
Bullier  (f  1869  ;  (g),  médaillon  en  marbre  par  Desprez)  ;  —  Colfavru,  avocat 
et  publiciste  (f  1891). 

25®  DIV.  :  —  le  général  de  Loverdo  1887);  —  Louis  Lucas  (f  1863);  — 
Familles  Reitlinger  {\%^^;  bas-relief  en  marbre,  par  Pézieux);  —  Ed.  Foa, 
explorateur  {-^  1901  ;  médaillon  bronze  par  Gain)  ;  —  Capitaine  Mayer 
(t  1897). 

26«  DIV.  :  —  César  Franck,  musicien  1890)  ;  —  monument  des  soldats 
morts  pour  la  patrie  od  1870-1871  ;  —  Guy  de  Maupassant  (f  1893)  ;  — 
Joseph  Gardet,  sculpteur  (f  1894);  —  chapelle  Bingham  (1858);  —  famille 
Veveis,  4  colonnes  sculptées,  avec  entablement  en  marbre  blanc;  — 
général  Mylius  (f  1866). 

27«'  DIV.  :  —  Baudelaire,  poète  (f  1867;  monument  par  J.  de  Charmoy)  ; 

—  Victimes  du  Devoir  (agents  de  police;  1884);  —  Le  Bas,  architecte 
(f  1867  ;  médaillon  en  marbre)  ;  —  Boulay  de  la  Meurthe,  homme  politique 
(f  1840  ;  @  par  David  d'Angers)  ;  —  Goubet,  inventeur  des  sous-marins 
(-f  1902);  — Pierre  Lavroff,  homme  politique  russe  (^  1900);  —  Metzger, 
ingénieur  (f  1903)  ;  —  général  Lipowski,  défenseur  de  Châteaudun  (f  1870)  ; 

—  Victimes  du  Devoir  (sapeurs-pompiers;  1882);  —  Valentin,  préfet  de 
Strasbourg  en  1870  (f  1879). 

28«  DIV.  :  —  le  colonel  Herbinger  (f  1886;  (g)  bronze  par  Etex)  ;  — 
Auguste  Bartholdi,  sculpteur  (f  1904;  bronze  par  Bartholdi);  —  famille 
Péron. 

29®  DIV.  :  —  Barbey  d'Aurevilly,  écrivain  (f  1889);  —  Soitoux,  statuaire 
{j-  1891;  médaillon  bronze  par  Bourgeois);  —  famille  Pascal;  —  Joseph 
Bertrand,  de  l'Académie  Française  (f  1900). 

30®  DIV.  :  —  3Ille  Heilbronn,  cantatrice  (f  1886). 
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Cimetières,  391. 

Cirque  d'hiver,  373. 

—  Medrano,  373. 

—  (Nouveau),  373. 
Cité  (Ile  de  la),  67. 
Climat  de  Paris,  3. 

Clinique  d'accouchement  (Hôpital  de 
la),  86. 

Cluny  (Hôtel  et  musée  de),  271. 

—  (Théâtre  de),  372. 
Cochin  (Hôpital),  87. 

Colis  postaux  de  Paris,  lxxiii. 
Collection  DuLuit,  260. 
Collège  Chaptal,  32. 

—  de  France,  177. 

—  Rollin,  46. 

—  Ste-Barbe,  83. 
Colonnade  du  Louvre,  186. 
Colonne  de  l'hôtel  de  Soissons,  47. 

—  de  Juillet,  38. 

—  Vendôme,  30. 

Comestibles  {Marchands  de),  lxvii. 
Commerce  de  Paris,  3. 
Commissionnaires,  xv. 
Compagnie  générale  des  Omnibus,xxu. 

—  Transatlantique,  40. 

—  des  Petites-Voitures,  35. 
Comptoir  national  d'Escompte,  36. 
Concerts  {Les),  374. 

—  Colonne,  374. 

—  du  Conservatoire  de  musique,  374. 

—  Lamoureux,  375. 

—  militaires,  375. 
Conciergerie  (Prison  de  la),  196. 
Conservatoire  des  Arts  et  Métiers,  222. 

—  de  Musique  et  de  Déclamation. 226. 
Consoirmiatioii  de  la  cille  de  Paris,  o . 
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Correspondances  des  om)ubus,  xxii. 
Cours  de  Vincennes,  65. 
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Cours-la-Reine,  25. 

—  Maripjny,  117. 
Courses  de  chevaux,  377. 
Courses  d'Auteuil,  379. 

—  de  Chantilly,  379. 

—  de  Longchamp,  378. 
Couvent  du  Sacré-Cœur,  92. 

—  des  Oiseaux,  93. 

Crédit  Foncier  de  France,  35. 
Crédit  Lyonnais,  35. 
Cricket,  386. 
Croix  Catelan,  110. 

—  Rouj^e  (Carrefour  de  la),  88. 

—  du  Trahoir,  52. 
Croquet,  386. 
Cyclisme,  380. 


D 


Déhits  de  tabac,  lxx. 
Défense  de  Paris  (Monument  de  la), 
114. 

Déjazet  (Théâtre),  372. 
Denfert  (Station),  88. 
Dépôt  de  la  guerre,  92. 

—  des  marbres,  77,  91. 

—  de  la  marine,  90. 
Description  de  Paris,  21. 
Développements  de  Paris,  5. 
Diorama  de  Rome,  376. 

Direction  centrale  des  postes  et  télé- 
graphes, 92, 
Divisions  administratives ,  2. 
Dôme  des  Invalides,  241. 
Dragon  (Cour  du),  85. 
Dufayel  (Magasins),  46. 


E 


Eaux  {Service  drs),  3. 
Echecs  {Les),  383. 
Eclairai! e  y  3. 
Ecole  Arago,  66. 

—  d'Arboriculture,  121. 

—  des  Boaux-Arts,  227. 

—  centrale  des  Arts  et  Manufactu- 

res, 50. 

—  coloniale,  86. 

—  de  Droit,  83. 

—  des  Hautes  Études  rdminorrj.ihis, 

33. 

—  Lavoisier,  83. 


Ecole  Massillon,  57. 

—  de  Médecine,  231. 

—  militaire  (Caserne  de  1'),  94. 

—  des  Mines,  232. 

—  nationale  des  Arts  décoratifs.  82. 

—  Normale  supérieure,  83. 

—  de  Pharmacie,  86. 

—  Polytechnique.  78. 

—  (les  Ponts  et  Chaussées,  90. 

—  Pratique,  82. 

—  St-Germain,  90. 

—  spéciale  des  Langues  orientales 
vivantes,  89. 

—  Sophie-Germain,  56. 
Efflise  arménienne,  165. 

—  allemande,  167. 

—  baptiste,  167. 

—  des  Batignolles,  166. 

—  écossaise,  167. 

—  épiscopale  américaine,  167, 

—  des  Lazaristes,  93. 

—  de  la  Madeleine,  123. 

—  Notre-Dame,  124, 

—  Notre-Dame  d'Auteuil,  115. 

—  Notre  -  Dame -des -Blancs- Man- 

teaux, 129. 

—  Notre-Dame-des-Champs,  87. 

—  Notre-Dame-de-Clignancourt,  41. 

—  Notre-Dame-de-la-Croix,  64. 

—  Notre-Dame-de-la-Garc,  80. 

—  Notre-Dame-de-Lorette,  129. 

—  Notre-Dame-des-Victoires,  129. 

—  des  Pelits-Pôres,  129. 

—  de  Port-Royal,  167. 

—  de  la  Rédemption,  165. 

—  roumaine,  168. 

—  russe,  29. 

—  du  Sacré-Cœur,  130. 

—  St-Ambroise,  63. 

—  St-Augustin,  131. 

—  St-Bernard-de-la-Chapelle,  51. 

—  <lc  la  Ste-Chapelle,  131. 

—  St-Christophe,  51. 

—  SLe-Clotilde,  133. 

—  St-Denis,  165. 

—  St-Denis-du-St-Sacrement,  134. 
^-  Ste-Elisabeth,  1.34. 

—  St-Etienne-du-Mont,  134. 
Sl-Eustache,  137. 
St-François-Xavier,  140. 
Sl-Germain-des-Prés,  140. 
St-(iermain-l'Auxerrois,  143. 
St-Gervais-St-Prolais,  146. 

-  St-IIonoré-d'Eylau,  30. 

—  St-Jacques-du-IIaiit-Pas,  83. 

-  St-Jean,  41. 

—  St-Jean-Baptiste,  55. 


INDEX  ALPHABÉTIQUE. 


407 


Eglise  St-Jeau-Baptiste-de-Grenelle , 
9i. 

—  St-Jean-St- François,  148. 

—  St-Joseph,  55. 

—  St-Joseph-des-Carmes,  148. 

—  St-Julien-le-Pauvre,  149. 

—  St-Lambert-de-VuLigirard,  94. 

—  St-Laurent,  149. 

—  St-Leu-St-Giiles,  149. 

—  St-Louis-d'Antia,  41. 

—  St-Louis-des-Tnvalides,  240. 

—  St-Louis-en-l'lle,  150. 

—  Ste-Marguerite,  150. 

—  St-Médard,  151. 

—  S  t- Mer  ri,  15-2. 

—  St-Nicolas-des-Champs,  152. 

—  St-Nicolas-du-Chardonnet,  153. 

—  St-Paiîl-St-Louis,  155. 

—  St-Philippe-du-Roule,  155. 

—  St-Pierre-du-Gros-Caillou,  91. 

—  St-Pierre-de-Montmartre.  41. 

—  St-Pierre-de-Montrouge,  88. 

—  St-Hoch,  157. 

—  St-Séverin,  158. 

—  St-Sulpice,  159. 

—  St-Thomas-d'Aqain,  162. 

—  St-Vincent-de-Paul,  1G2. 

—  de  la  Sorbonne,  163. 

—  suédoise  luthérienne,  167. 

—  de  la  Trinité,  163. 

—  Unie  d'Amérique,  167. 

—  du  Val-de-Gràoe,  164. 
Eglises  anglaises,  167. 

—  grecques,  167. 

—  protestantes,  165. 
Ef/ouis,  388. 

—  {Visite  des),  389. 
Eldorado  (L'),  375. 

Elysée  (Palais  de  1'),  26,  177. 

Emploi  du  temps  pour  visiter  Paris,  S. 

Enfants  malades  (Hôpital  des),  93. 

Entrepôts  dos  vins  et  alcools,  66. 

Esplanade  des  Invalides,  91. 

Estacade  Saint-Louis,  70. 

Etablissement  hydrothérapique  Béni- 
Barde,  116. 

Etablissements  de  bouillon,  lxvh. 

Etablissements  publics,  lxxvii. 

Expositions  annuelles  de  peinture  et 
de  sculpture,  233. 


F 


Faculté  de  droit,  83. 
—  de  médecine,  231. 


Faculté  de  théologie  protestante,  87. 
Faisanderie  (Ferme  delà),  121. 
Faubourg  St-Germain,  88. 
Fiacres,  xvi. 
Foire  aux  jambons,  63. 

—  aux  pains  d'épices,  65. 

—  de  Neuilly,  114. 
Folies-Bergère  (Les),  373. 
Folies-Dramatiques  (Théâtre  des),  372. 
Fontaine  de  l'Arbre-Sec,  52. 

—  du  Chàteau-d'Eau,  51. 

—  Cuvier,  79. 

—  Gaillon,  39. 

—  des  Innocents,  47. 

—  Louvois,  45. 

—  Maubuée,  49. 

—  de  Médicis,  103. 

—  Molière,  44. 

—  Notre-Dame,  68. 

—  de  l'Observatoire,  86,  106. 

—  de  la  Reine,  48. 

—  de  la  rue  de  Grenelle,  91. 

—  St-Michel,  81. 

—  St-Sulpice,  85. 

—  du  Vertbois,  50. 

—  de  la  Victoire,  53. 
Fontaines  des  Champs-Elysées,  25. 

—  de  la  place  de  la  Concorde,  25. 

—  de  la  place  du  Théâtre-Français, 
3i9 

Football,  386. 
Fortifications  de  Paris,  2. 
Français  (Théâtre),  369. 


G 


Gaîté  (Théâtre  de  la),  372. 
Galerie  des  Artistes  modernes,  233. 

—  des  Champs-Elysées,  233. 

—  Durand-Ruel,  233. 

—  d'Orléans,  200. 

—  Petit,  233. 

Gare  de  l'Arsenal,  64. 

—  de  TEst,  50. 

—  des  Invalides  (Ouest,  rive  g.),  91. 

—  de  Lyon,  64. 

—  Montparnasse  (Ouest,  rive  g.),  87. 

—  du  Nord,  51. 

—  d'Orléans  (gare  d'Austerlitz),  70, 

80. 

—  d'Orléans  (gare  d'Orsay),  75,  89. 

—  St-Lazare  (Ouest,  rive  dr.),  32. 

—  de  Sceaux  et  de  Limours,  82. 

—  de  Vincennes,  39. 

Gaz  (Administration  du),  46. 
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Gobelins  (Manufacture  des),  25'2. 
—  (Théâtre  des),  372. 
Golf-Club,  386. 
Grenelle  (Théâtre  de),  372. 
Guignol  (Théâtres  de),  372. 
Gymnase  (Théâtre  du),  371. 


H 

Halle  aux  cuirs,  80. 

—  aux  vins,  70. 
Halles  centrales,  47. 
Hippodrome,  374. 
Hippodrome  de  Long-champ,  111. 
Hôpital  Beaujon,  26. 

—  Boucicaut,  94. 

—  Broca,  87. 

—  de  la  Charité,  90. 

—  Cochin,  87. 

—  des  Enfants-Malades,  93. 

—  Laënnec,  93. 

—  Lariboisière,  51. 

—  Leprince,  91. 

—  de  la  Maternité,  87. 

—  Necker,  93. 

—  de  la  Pitié,  79. 

—  Ricord,  87. 

—  St-Antoine,  64. 

—  St-Louis,  50. 

—  de  la  Salpùtrière,  80. 

—  Tenon,  6i. 

—  Trousseau,  64. 
Horloge  (Tour  de  1'),  194. 
Hospice  Larochefoucauld,  88. 

—  des  Quinze- Vingts,  66. 
Hôtel  d'Albret,  63. 

—  d'Ambrun,  68. 

—  d'Aubray,  58. 

—  d'Aumont,  56. 

—  Bayard,  60. 

—  Bazile^^  ski,  30. 

—  de  Beaumarchais,  57. 

—  d(i  Boauvais,  56. 

—  Roi-il.rso,  2(5. 

—  do  HoiiiMon,  74. 

—  de  Boulogne,  90. 

—  de  Bourgogne,  49. 

—  de  Bragelonne,  59. 
—  Bristol,  !.. 

-  Carnavahït,  60,  202. 

—  de  Gaumai'Lin,  54. 

-  dcChalori-Luxeml)()iii  g,  5(). 

-  de  la  Charité,  27. 

-  de  Charny,  58. 

-  d<;  Chimay,  74. 


Hôtel  de  Choisy,  63. 

—  de  Clérambault,  43. 

—  de  Cluny,  271. 

—  Continental,  l,  24. 

—  de  la  Cour  des  Comptes,  24. 

—  Devin  de  Fontenay,  63. 
Elysée  Palace-Hotel,  l,  27. 

—  d'Ennery,  110. 

—  d'Epernon,  60, 

—  du  Figaro,  45. 

—  Goufûer,  92. 

—  Grand-Hùtel,  l,  39. 

—  Hénault,  56. 

—  de  Hesselin,  68. 

—  de  Hollande,  60. 

—  des  Invalides,  235. 

—  Jean-Bart,  54. 

—  de  Juigné,  60. 

—  Lambert,  69. 

—  -  de  Lamoignon,  60. 

de  Lauzun,  68. 

—  de  Lavalette,  57. 

—  du  Louvre,  li,  22. 

—  de  Lyonne^  58. 

—  de  Maillé,  58. 

—  de  Matignon  ou  de  Galliera,  92. 

—  Maupertuis,  58. 

—  de  Michel  Letellier,  63. 

—  de  Montmorency,  5i. 

—  Nesmond,  72. 

—  de  Nicolaï,  59. 

—  de  Ninon  de  Lenclos,  62. 

—  d'Ormesson  ou  de  Mayenne,  58. 

—  du  Palais,  li. 

—  Pimodan,  68. 

—  Pinon  de  Quincy,  60. 

—  de  Pomereu,  60. 

—  des  Pompes,  85. 

—  Pontalba,  26. 

—  des  Postes,  lxxxii,  43. 

—  Potocki,  29. 
Pourtalès,  32. 

• —  de  la  Présidence  de  la  Chambre 
des  Députés,  91. 

—  de  Preuilly,  56. 

(lu  maréchal  de  Rieiix,  60. 

—  -  St-Aitrnan,  54. 

—  de  St-Priest,  26. 

—  de  Sens,  56. 

—  de  la    Société    de  GéograpTiie, 

90. 

—  de  la  Société  nationale  d'Horti- 

culture, 91. 

—  de    la    Société    des  Ingénieur 

civils,  41. 

—  des  Sociétés  savantes,  82. 
I   —  de  Soubise,  63. 
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Hôtel  de  Sully,  58. 

—  des  Téléphones,  43. 

—  Terminus,  32. 

—  Thiers,  41. 

—  du  Timbre,  44. 

—  de  la  Tour-du-Pin,  60. 

—  de  Tresmes,  6-2. 

—  de  Turenne,  6-2, 

—  de  Vendôme.  59. 

—  des  Ventes  mobilières,  45. 

—  de  Vibray,  59. 

—  de  la  Vieuville,*57. 

—  de  Ville,  178. 

—  de  Vitry,  62. 

—  de  la  Vrillière,  24. 
Hôtel-Dieu,  67. 
Hôtels,  xLix. 


I 

Ile  de  Bercy,  120. 

—  de  la  Cité,  67. 

—  des  Cygnes,  77. 

—  Louviers,  70. 

—  de  la  Porte-Jnune,  121. 

—  de  Reuilly,  120. 

—  St-Louis,  68. 

Iles  du  bois  de  Boulogne,  112. 
Iles  du  bois  de  Vincennes,  120. 
Imprimerie  nationale,  233. 
Industrie  de  Paris,  A. 
Inscriptions  parisiennes,  95. 
Institut  de  France,  180. 

—  (Palais  de),  180. 

—  de  chimie  biologique,  94. 

—  des  Frères  des  Ecoles  Chrétiennes, 
93. 

—  des  Jeunes  Aveugles,  93. 

—  national  agronomique,  83. 

—  ophtalmologique,  55. 

—  Pasteurj  182. 

—  dés  Sourds- Muets,  83. 
Institution  Ste-Périne,  115. 
Invalides  (Hôtel  des),  235. 

—  (Dôme  des),  2 il. 


J 


Jaidin  d'Acclimatation,  112. 

—  de  Cluny  ou  des  Thermes,  280. 

—  Fleuriste  de  la  Ville  do  Paris,  116, 

XCVIII. 

'la  l'Infante,  187. 


Jardin  du  Luxembourg,  98. 

—  du  Palais-Royal,  200. 

—  de  Paris,  374. 

—  des  Plantes,  243. 

—  des  Tuileries,  98. 
Jeu  de  Boules,  386. 

—  de  Dames,  383. 

—  de  Paume,  383. 

Jeunes  Aveugles  (Institut  des),  93. 
Jockey-Club,  35. 

Jours  et  heures  d'ouverture  des  monu- 
ments, musées,  collections,  biblio- 
thèques et  promenades,  xc. 


Lac  de  Charenton,  120. 

—  Daumesnil  ou  de  Charenton,  120. 

—  de  Gravelle,  121. 

—  inférieurdubois  de  Boulogne,  111. 

—  des  Minimes,  121. 

—  de  St-Mandé,  121. 

—  supérieurduboisdeBoulogne,111. 
Laënnec  (Hôpital),  93. 
Lariboisière  (Hôpital),  51. 
LarochefoQcauld  (Hospice),  88. 
Légations,  lxxiv. 

Légion  d'honneur  (Palais  de  la),  183. 

Librairie  Hachette,  82. 

Limites  de  Paris,  2, 

Lion  de  Belfort,  87. 

Liquoristes,  lxx. 

Loncîchamp  (Abbaye  de),  112. 

—  (Allée  de),  112. 

—  (Carrefour  de),  112. 

—  (Courses  de),  378. 

—  (Hippodrome  de),  111. 
Louvre  (Cour  du),  185. 

—  (Magasins  du),  22,  43. 

—  fMusées  du),  V.  Musées. 

—  (Palais  du),  183. 
Luxembourg  (Palais   du)  ,   204.  — 

Jardin,  103.   —  Serres,  106.  — 
Musée,  350. 
Lvoée  Buffon,  94. 
-1-  Carnot,  33. 

—  Charlemagne,  58. 

—  Condorcet,  32, 

—  Henri  IV,  83. 

—  Janson-de-Sailly,  115. 

—  Louis-le-Grand,  81. 

—  Montaigne,  86. 

—  St-Louis,  82. 

—  Victor-Hugo,  60. 
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M 

Magasin  central  des  hôpitaux  civils,  80. 

—  central  des  hôpitaux  mililaires, 
76,  91. 

Magasin  de  vente  des  manufactures 

de  l'Etat,  35. 
Magasins  militaires  des  fourrages,  70. 
Maison  des  Diaconesses,  167. 

—  de  François  T"",  27. 

—  des  Gaufres,  27. 

—  des  Goths,  49. 

—  municipale  de  santé,  xc. 

—  de  retraite  de  Chardon-Lagache, 
115. 

—  de  santé  des  Frères  St-Jean  de 
Dieu,  93. 

~  de  Victor  Hugo,  363. 
Maisons  historiques  ou  curieuses  {V. 
Inscriptions). 

—  de  santé,  lxxii. 
Manèges,  379. 

Manière  de  visiter  Paris,  xc. 
Manufacture  des  Gobelins,  252. 

—  de  Sèvres,  249. 
Manutention  militaire,  77. 
Marais  (Quartier  du),  59. 
Marchands  de  comestibles,  lxvii. 
Marchands  de  vins,  lxx. 
Marché  aux  bestiaux,  51. 

—  des  Carmes,  78. 

—  aux  chevaux,  80. 

—  aux  chiens,  80. 

—  aux  fleurs  de  la  Cité,  67. 

—  aux  oiseaux,  67. 

—  St-Germain,  85. 

—  St-Honoré,  39. 

—  du  Temple,  54. 
Marigny  (Théâtre),  372.  , 
Maternité  (Hôpital  de  la),  87. 
Médecine  (Académie  de),  84. 
Ménagère  (Magasins  de  la),  36. 
Métropolitain,  xlv. 
Minimes  (Lac  des),  121. 
Ministère  des  Affaires  étrangères,  91. 

—  de  l'Agriculture  et  du  Commerce. 

92. 

—  des  Finances,  191. 

—  de  la  Guerre,  90. 

—  de  ITnstriiction  publique  et  des 

Beaux-Arts,  92. 

—  de  l'Intérieur,  26. 

—  de  la  Justice,  31. 

—  de  la  Marine,  25, 


Ministère  des  Travaux  publics,  90. 
Ministères  [Renseignements  généraux 

sur  les),  Lxxiv. 
Monceau  (Parc),  107. 
Monnaie  (La),  254. 
Mont-de-Piété,  63. 
Montmartre,  41.  —  Théâtre,  372. 
Montparnasse  (Cimetière),   400.  ■ — 

Théâtre,  372. 
Montsouris  (Parc  de),  108. 

—  (Observatoire),  109.  / 
Monument  d'AlpIiand,  110. 

—  d'Alphonse  Daudet,  26. 

—  d'Ambroise  Thomas,  108. 

—  d'Auguste  Comte,  82. 

—  de  Banville,  103. 

—  de  Barye,  69. 

—  de  Boucher,  187. 

—  de  César  Franck,  90. 

—  de  Charlet,  87. 

—  de  Charcot,  80. 

—  de  Charles  Garnier,  368. 

—  de  Chopin,  105. 

—  de  Coligny,  43. 

—  commémoratif  des  armées  de  terre 
et  de  mer,  94. 

—  de  Danton,  85. 

—  d'Emile  Augier,  86. 

—  d'Eugène  Delacroix,  104. 

—  d'Eugène  Flachat,  33. 

—  de  Ferdinand  Fabre,  105. 

—  de  Francis  Garnier,  86. 

—  de  Frédérick  Lemaître,  55. 

—  de  Gabriel  Vicaire,  105. 

—  de  Gambetta,  23. 

—  de  Gavarni,  41. 

—  de  Gounod,  108. 

—  de  Guy-de-Maupassant,  108. 

—  de  Jean  Leclaire,  42. 

—  de  Jules  Simon,  31. 

—  de  Lafontaine,  115. 

—  de  Lavoisier,  32. 

—  de  La  Fayette  et  Washington,  27. 

—  de  la  Liberté  éclairant  le  Monde, 
77. 

—  de  Leconte  de  Lisle,  104. 

—  de  Meissonier,  187. 

—  du  maréchal  Moncey,  41. 

—  de  Murger,  103. 

—  de  Pailleron,  108. 

—  de  Pasteur,  92. 

—  de  Pelletier  et  Caventou,  83. 
de  Pinel,  80. 

—  de  Haffet,  187. 

—  de  la  République,  37. 

—  de  Sainte-Beuve,  105. 

—  de  Tarnier,  86. 
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Monument  du  Tnomphe  de  la  Répu- 
blique, 65. 

—  de  Victor  Husro,  30. 

—  de  Watteau,  105. 
Monuments  {Jours  et  heures  d'ouver- 
ture des),  xc. 

MorGTue  (La),  68. 
Moulin  de  la  Galette.  41. 
MoulÏQ-Rou.qe  (Théàtre-Gonceit  du) 
374. 

Mojjens  de   transport   dans  Paris, 

1  XXIV. 

Muette  (La),  115. 

Musée  d'Anthropologie  Broca  ^23-^ 

—  d'Artillerie,  -236. 

—  des  Arts  décoratifs,  957. 

—  de  l'Assainissement,  364. 

—  des  Beaux-Arts  de  la   Ville  de 

Paris,  259. 

—  Carnavalet,  -262. 

—  Cernuschi,  270. 

—  de  Cluny,  271. 

—  Dupuytfen.  232. 

—  Ethnographique   du  Trocadéro 

280. 

—  Galliera,  282. 

—  Grévin,  374. 

—  Guimet,  283. 

—  Gustave  Moreau,  290. 

—  Historique  de  l'Armée,  238. 

—  Historique  de  la  Ville  de  Paris 

262. 

—  de  l'Industrie  du  Bois,  120. 

—  du  Louvre,  290.  —  Aperçu  géné- 
ral, 292.  -  . 
Rez-de-chaussée.   —  Antiques, 

297.  —  Sculpture  du  Moyen  Age 
et  de  la  Renaissance,  303.  —  Anti- 
quités Egyptiennes,  307.  —  Anti- 
quités Asiatiques,  310.  —  Sculpture 
moderne  Française,  313. 

V  ÉTAGE.  —  Peinture  :  —  Salle 
La^Caze,  316.  —  Salle  de  Henri  II, 
317.  —  Salon  des  Sept-Cheminées 
ou  Salon  carré  de  l'Ecole  Française, 

317.  —  Salle  des  Bijoux  antiques, 

318.  —  Vestibule,  318.  —  Galerie 
d'Apollon,  319.  —  Salon  carré,  321 
—  Salle  Duchàtel,  321.  —  Salle  de 
vente  des  photographies,  321.  — 
Salle  des  Sept- Mètres,  322.  —  Grande 
galerie,  323.  —  Salle  de  Van  Dyck, 
326.  —  Salle  de  Rubens,  326.  — 
Petites  salles,  328.  —  Salles  des 
Lesueur,  329.  —  Galerie  Mollien, 
329.  —  Salle  des  Portraits  des  Pein- 
tres frnnf-ais.  329.  —  Grande  salle 


française,  330.  —  Galerie  Daru,  331. 

—  Palier  de  l'escalier  Daru,  332. 
Céramiques  antiques,  333.  —  Salle 

de  Clarac  (pelils  marbres),  334.  — 
Antiquités  Egyptiennes,  335. 

Moyen  Age  et  Renaissance  :  — 
Salle  de  la  Céramique  italienne,  338. 

—  Salle  des  bronzes  et  des  fers,  338. 
Salles  de  la  Susiane,  339.  —  Salle 

asiatique  des  petits  monument  s,  3  '(0. 

—  Palier  de  l'escalier  asiatique.  34U. 
Moyeu  Age  et  de  la  Renaissance 

(suite)  :  —  Salle  Orientale.  340.  — 
Salle  de  la  collection  Ad.  de 
Rothschild,  340.  —  Musées  des 
dessins,  341.  —  Galerie  Rivoli,  341. 

—  Salle  des  ivoires,  341. 

Salles  Thiers,  342.  —  Collection 
His  de  la  Salle,  343.  —  Salles  du 
Mobdier  français,  343.  —  Salle  des 
Bronzes  antiques,  345. 

2«  ÉTAGE.  —  Musée  de  Marine, 

346.  —  Salles  de  peinture  (éc.  fran- 
çaise du  xix«  s.;  legs  Thomy 
Thierry),  346. 

Entresol.  —  Musée  des  Gravures 
ou  de  Chalcographie,  347.  —  Musée 
de  l'Extrême-Orient,  347. 

Annexes  du  rez-de-chaussée.  — 
Annexe  du  département  égyptien, 

347.  —  Nouvelle  salle  de  Susiane, 
348. 

Musée  du  Luxembourg,  350. 

—  Mickiewicz,  364, 

—  Monétaire,  254. 

—  de  l'Office  colonial,  364. 

—  de  l'Opéra,  360. 

—  Orflla,  232. 

—  Pédagogique,  364. 

—  de  Sculpture  comparée,  361. 

—  Social,  364. 

—  Victor-Hugo,  363. 

Musées  {Heures  d'ouverture  des),  xc. 
Muséum  d'Histoire  naturelle,  242. 
Mu  sic-Hall  s,  273. 


N 


Natation,  385, 
Necker  (Hôpital),  93. 
Neuilly,  114. 
—  (Pont  de),  114. 

Notre-Dame  (Eglise  métropolitaine 
de),  124. 
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Nouveautés  (Théâtre  des),  372. 
Nouvelle-Comédie  (Théâtre  de  la),  372. 


O 

Obélisque  de  Louqsor,  24. 
Observatoire,  364. 

—  (Carrefour  de  1'),  86. 
Odéon  (Théâtre  de  1'),  370. 
Olympia  (L'),  373. 

Omnibus  des  chemins  de  fer,  x. 

—  de  la  Compagnie  générale^  xxii. 

—  de  famille,  x. 
Omnibus  et  tramways,  xxii. 
Opéra  (Théâtre  de  1'),  367. 
Opéra-Comique  (Théâtre  de  T),  370. 
Oratoire  St-Marcel,  167. 
Orientation  de  Paris,  14. 
Origines  de  Paris,  5. 


P 

Palais  abbatial,  85. 

—  Bourbon,  175. 

—  des  Champs-Elysées    (Grand  et 

Petit-Palais),  26,  197. 

—  de  l'Elysée,  26,  177. 

—  de  Glace,  374. 

—  de  l'Institut,  180. 

—  de  Justice,  192. 

—  de  la  Légion  d'honneur,  183. 

—  du  Louvre,  183. 

—  du  LuxemlDourg-,  204. 

—  Royal,  198.  —  Galeries,  200.  — 

Jardin,  200.  —  Théâtre,  371. 

—  du  Sénat,  204. 

—  des  Thermes,  279. 

—  du  Tribunal  de  Commerce,  208. 

—  du  Trocadéro,  198. 

—  des  Tuileries,  191. 
Panorama  du  Sacré-Cœur,  376. 
Panthéon,  201. 

Parc  des  Buttes-Chaumont,  106. 

—  Monceau,  107. 

—  de  Montsouris,  108. 

—  de  la  Muette,  115. 
Parisiana,  375. 
Passage  Charinmagne,  56. 

—  Jouffroy,  36. 

—  de  l'Opéra,  35. 

—  des  Panoramas,  36. 

—  des  Princes,  35. 

—  St-Pierre,  58. 


Passy,  115. 
Patinage,  385. 
Pâtissiers-glaciers,  lxviii. 
Paume  {Jeu  de),  383. 
Pavillon  de  Chartres,  108. 

—  Chinois,  110. 

—  de  Flore,  192. 

—  des  Forêts  (bois  de  Vinccnnes), 120. 

—  de  Hanovre,  35. 

—  Henri  IV,  188. 

—  de  Marsan,  192. 

—  de  Rohan,  192. 

—  Sully,  186. 
Pensions  de  famille,  lxi. 
Pépinière  (Concert  de  la),  375. 
Petit-Casino,  375. 
Petit-Luxembourg,  206. 
Petit-Pont,  73. 

Pharmacie  centrale  des  hôpitaux,  72. 
Physionomie  des  différents  quartiers, t). 
Pitié  (Hôpital  de  la),  79. 
Place  de  la  Bastille,  38. 

—  Beauvau,  26. 

—  de  la  Bourse,  45. 

—  du  Carrousel,  22. 

—  du  Châtelet,  53. 

—  de  CUchy,  41. 

—  de  la  Concorde,  24. 

—  Daumesnil,  66. 

—  Dauphine,  67. 

—  Denlert-Rochereau,  87. 

—  de  l'Ecole-de-Médecine,  82. 

—  des  Etats-Unis,  30. 

—  de  l'Etoile,  27. 

—  .de  l'Europe,  32. 

—  de  Fontenoy,  94. 

—  Gambetta,  64. 

—  de  l'Hôtel-de-Ville,  54. 

—  d'iéna,  30. 

—  de  l'Institut,  83. 

—  d'Italie,  80. 

—  Louvois,  44. 

—  du  Louvre,  51. 

—  de  la  Madeleine,  31. 

—  Malesherbes,  32. 

—  Maubert,  78. 

—  Médicis,  82. 

—  Monge,  79. 

—  de  la  Nation,  65. 

—  (le  rOdéon,  86, 

—  de  l'Opéra,  39. 

—  du  Palais-Bourbon,  90. 

—  du  Palais-Royal,  22. 

—  du  Panthéon,  S2. 

—  du  Paivis-NoIroDame,  67. 

—  de  la  Républi(jue,  37. 

—  de  Rivoli,  23. 
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Place  Royale  (      place  des  Vosges). 

—  St-Augustin,  32. 
I  —  St-Georges,  41. 

I  —  St-Germain-des-Prés,  85. 
I  —  St-MicheL  81. 
!  —  St-Sulpke,  85. 

—  de  la  Sorbonne,  82. 

—  du  Théàtre-Krançais,  39. 

—  de  la  Trinité,  41." 

—  Valhubert,  70. 

—  Vauban,  92. 

—  Vendôme,  30. 

—  des  Victoires,  43. 

—  Vintimille,  41. 

—  Voltaire,  63. 

—  des  Vosges,  62. 

—  Wagram,  33. 
Police.  Lxxviii. 

—  Préfecture  (de),  67. 
Pont  Alexandre-IIl,  76. 

—  de  l'Aima,  77. 

—  de  TArchevêché.  73. 

—  d'Arcole,  72. 

—  des  Arts,  74. 

—  d'Austerlitz,  70. 

—  de  Bercy,  70. 

—  du  Carrousel.  75. 

—  au  Change,  73. 

—  de  la  Concorde,  75. 

—  au  Double,  73. 

—  de  Grenelle,  77. 

—  d'Iéna,  77. 

—  des  Invalides,  76. 

—  Louis-Philippe,  72. 

—  Marie,  72. 

—  Mirabeau,  77. 

—  Morland,  70. 

—  National,  69. 

—  Neuf,  73. 

—  Notre-Dame.  72. 

—  de  Passy,  77. 

—  (Petit;,  73. 
I  —  Royal,  75. 

—  St-Louis,  72. 

—  St-Michel,  73. 

—  des  Sts-Pères,  75. 

—  de  Solférino,  75. 

—  de  Sully,  70. 

—  de  Tolbiac,  70. 

—  de  la  Tournelle,  72. 

—  du  chemin  de  fer  métiopolitain. 
77. 

Pont-biais    du    chemin    de    fer  de 

l'Ouest,  77. 
Pont-viaduc  d'Auteuil  ou  du  Point- 

du-Jour,  77. 
Vojndatiov  de  Paris,  2. 


Ports  de  la  Seine,  69  à  78. 
Port  aux  Vins,  70. 
Port-Royal  (Station  de),  87. 
Porte  de  Boulogne,  112. 

—  de  Charenton,  120. 

—  Dauphine,  110. 

—  de  Madrid,  112. 

—  Maillot,  29. 

—  de  Picpus,  120. 

—  de  Reuilly.  120. 

—  St-Denis,  36. 

—  de  St-Mandé,  120. 

—  St-Martin,  37. 

—  St-Martin  (Théâtre  de  la),  371, 

—  de  Vincennes,  120. 
Postes  (Hôtel  des),  lxxxii,  43. 

—  {Renseignements    (/énéraux  sur 
le  service  des),  lxxx. 

Pré  Catelan,  110. 
Préfecture  de  police,  67. 

—  de  la  Seine,  178. 
Printania,  374. 
Printemps  (Magasins  du),  41. 
Prison  militaire,  93. 

—  de  la  Santé,  87. 
Puits  de  Passy,  115. 


Q 

Quai  d'Anjou,  70. 

—  de  rArchevôclié,  73. 

—  d'Austerlitz,  70. 

—  d'Auteuil,  77. 

—  de  Bercy,  69. 

—  de  Béthune,  72. 

—  de  Billy,  77. 

—  Bourbon,  72. 

—  des  Célestins,  57,  70. 

—  de  la  Cité.  72. 

—  de  la  Conférence.  75. 

—  Conti,  74. 

—  aux  Fleurs,  72. 

—  de  la  Gare,  69. 

—  de  Gesvres,  72. 

—  des  Grands- Au gustins,  73. 

—  de  Grenelle,  77. 

—  Henri-IV,  70. 

—  de  l'Horloge,  73. 

—  de  l'Hôtel-de-Ville,  56,  72. 

—  de  Javel,  77. 

—  du  Louvre,  71. 

—  Malaquais,  74. 

—  du  Marché-Neuf,  73. 

—  de  la  Mégisserie,  73. 

—  de  Montebello,  73. 

—  des  Orfèvres,  73. 
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Quai  d'Orléans,  72. 

—  d'Orsay,  75. 

—  de  Passy,  77. 

—  de  la  Râpée,  70. 

—  St-Bernard,  70. 

—  St-Michel,  73. 

—  de  la  Tournelle,  72. 

—  des  Tuileries,  75. 

—  Voltaire,  75. 
Oaartier  Latin,  82. 
Ouinze-Vingts  (Hospice  des)^  G6. 


R 

Racing-jClub  (bois  de  Boulogne),  111. 
Ranelagh  (Le),  L15. 
Remise  [Voitures  de),  xvi. 
Renaissance  (Théâtre  de  la),  371. 
Réservoir  des  eaux  de  la  Vanne,  S8. 

—  des  eaux  de  la  ville,  4L 
Restaurants,  lxii. 

Ricord  (Hôpital),  87. 
Robert-Houdin  (Théâtre  de),  372. 
Rond-point  des  Champs-Elysées,  26. 
Roue  de  Paris  (Grande),  374. 
Rue  Auber,  39. 

—  du  Bac,  90. 

—  Bonaparte,  84,  85. 

—  de  Castiglione,  30. 

—  de  Ghâteaudun,  41. 

—  de  la  Ghaussée-d'Antin,  40. 

—  du  Cherche-Midi,  93. 

—  de  Clichy,  41. 

—  Croix-des-Petits-Champs,  43. 

—  Drouot,  45. 

—  des  Ecoles,  82. 

—  Etienne-Marcel,  44. 

—  du   Fg-St-Antoine,  64. 

—  du  Fg-St-Denis,  37. 

—  du  Fg-St-IIonoré,  26. 

—  du  Fg-du-Temple,  55. 

—  de  Grenelle,  91. 

—  du  Havre,  32. 

—  Lafayette,  46. 

—  Laffitte,  35. 

—  de  Lille,  89. 

—  du  Louvre,  43,  46. 

—  Montmartre,  48. 

—  Morige,  78. 

—  de  la  Paix,  ,39. 

—  des  Petits-Cham])s,  39,  4i. 

—  Pi  erre -Charron,  27. 

—  du  Quatre-Septembre,  45, 

—  Réaumur,  45,  49. 

—  do  Rennes,  85. 

—  Richelieu,  44. 


Rue  de  Rivoli,  22. 

—  Royale,  31. 

—  St-Antoine,  58. 

—  St-Denis,  48. 

—  St-Dominique,  90. 

—  St-Honoré,  30. 

—  Saint-Jacques,  81. 

—  St-Lazare,  41. 

—  St-Martin,  49. 

—  des  Sts-Pères,  88. 

—  de  Seine,  84. 

—  de  Sèvres,  93. 

—  Soufflet,  82. 

—  du  Temple,  54. 

—  de  Turbigo,  49. 

—  de  Turenne,  51. 

—  de  l'Université,  88. 

—  de  Vaugirard,  86. 

—  de  la  Victoire,  41. 
-  Vivienne,  45. 


S 

Sacré-Cœur  (Eglise  du),  130. 
Ste-Anne  (Asile),  88. 
St-Antoine  (Hôpital),  64. 
Ste-Barbe  (Collège),  83. 
Ste-Chapelle,  131. 
St-Cloud,  116. 

—  (Parc  et  grandes  eaux  de),  11  . 
St-Denis  (Basilique  de),  169. 
Ste-Geneviève  (Bibliothèque  de),  220. 
St-Jacques  (Tour),  52. 

St-James  (Château  de),  114. 

—  (Etang  de),  112. 
St-Louis  (Hôpital),  50. 
Ste-Périne  (Institution  de),  115. 
Sts-Pcres  (Guichets  des),  192. 
Salle  Erard,  375. 

—  Pleyel,  375. 

—  Wagram,  376. 
Salles  d'armes,  382. 
Salpêtrière  (Hôpital  de  la),  80. 
Santé  (Prison  de  la),  87. 
Scala  (Concert  de  la),  375. 
Schola  Gantornm,  374. 

Séminaire  des  Missions  étrangères,  90. 

—  Saint-Sulpice,  86. 
Sénat,  V.  Palais  du  Sénat. 
Sci-res  de  la  Ville  de  Paris,  116. 

—  dn  Jardin  du  Luxembourg,  loi». 
Sèvres  (Manufacture  de),  249. 
Situation  de  J'aiHs,  1. 

Société  de  l'Aéro-Club,  382. 

—  des  artistes  français,  233. 

—  des  artistes  indépendants,  233. 
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Société  de  Géographie,  90. 

—  hippique,  377. 

—  nationale  des  Beaux-Arts,  233. 

—  nationale  d'horticulture,  91. 

—  du  Sport  de  France,  377. 

—  Sportive  d'Encouragement,  377, 
Sociétés  de  boxe,  lutte,  387. 

—  nautiques,  385. 

—  savantes,  8-2. 

—  de  tirs,  382. 

'  Sorbonne,  163,  207. 
Sourds-Muets  (Instit.  des),  83. 
Spectacles  divers,  373. 
Sport  hippique,  377. 
Sports  {Les),  376. 
Square  d'Anvers,  46. 

—  des  Batignolles,  33. 

—  Gambronne,  94. 

—  du  Carrousel,  23. 

—  de  la  Chapelle  expiatoire,  32. 

—  de  Cluny  ou  des  Thermes,  280. 

—  du   Conservatoire    des   Arts  et 

Métiers,  50. 

—  Daumesnil.  66. 

—  Delaborde,  32. 

—  Denfert,  87. 

—  des  Epinettes,  42. 

—  des  Invalides,  91. 

—  Lamartine,  115. 

—  de  la  Mairie,  64. 

—  des  Ménages,  93, 

—  Monge,  78, 

—  Montholon,  46, 

—  de  Montrouge,  88. 

—  Notre-Dame,  68, 

—  de  l'Opéra,  40. 

—  Parmentier,  63. 

—  Pierre-Charron,  27. 

—  de  Ste-Clotilde,  90. 

—  St-Germain-des-Prés,  85. 

—  St-Jacques,  52. 

—  St-Laurent,  50. 
j  —  St-Pierre;  42. 

—  Scipion,  80, 

—  du  Temple,  54. 

—  de  la  Tour-Maubourg,  91. 

—  de  la  Trinité,  41. 

—  Violet,  94. 
Statistique  de  Paris,  3. 
Statue  d'Alain  Chartier,  33. 

—  d'Alexandre  Dumas  père,  32. 
^-  d'Alfred  de  Musset,  39. 

'  -    d'Alphonse  de  Neuville,  33, 

—  d'Ambroise  Paré,  232. 

—  d'Arapro,  87. 

—  de  Balzac,  29. 

—  de  Baudin,  64. 


Statue  de  Beaumarchais,  62. 

—  de  Béranger,  54. 

—  de  Berlioz,  41. 

—  de  Bernard  Palissy,  85. 

—  du  sergent  Bobillot,  63. 

—  de  Broca,  85. 

—  de  Chappe,  90. 

—  de  Charlemagne,  68. 

—  de  Charles  Fourier,  41. 

—  de  Chevreul,  246. 

—  de  Claude  Bernard,  82. 

—  de  Condorcet,  84. 

—  de  Dante,  82. 

—  de  Daubenton,  113. 

—  du  général  Daumesnil,  117. 

—  de  Diderot,  46,  85. 

—  de  l'abbé  de  l'Epée,  83. 

—  d'Etienne  Dolet,  78. 

—  d'Etienne  Marcel,  54. 

—  de  François  Villon,  78. 

—  de  Haûy,  93. 

—  de  Henri  IV,  67. 

—  de  Jean-Jacques  Rousseau,  82. 

—  de  Jeanne  d'Arc,  23,  32,  80. 

—  de  Lafayette,  23. 

—  de  Lamartine,  115. 

—  de  Ledru-Rollin,  63. 

—  de  Le  Verrier,  87. 

—  de  la  Loi,  90. 

—  de  Louis  Blanc,  79. 

—  de  Louis  XIII,  62. 

—  de  Louis  XIV,  43. 

—  de  Maria  Deraismes,  42. 

—  de  Molière,  44. 

—  de  Monthyon,  50. 

—  du  maréchal  Ney,  87. 

—  de  Raspail,  87. 

—  de  la  République,  84. 

—  de  Ricord,  87. 

—  de  Sedaine,  46. 

—  de  Shakespeare,  32. 

—  de  Théophraste  Renaudot,  67. 

—  de  Voltaire,  78,  84. 

—  de  Washington,  27. 
Steeple-chases,  377. 
Superficie  de  Paris,  2. 
Synao^ogue  de  la  rue  Budault,  168.  ^ 

—  de  Notre-Dame-de-Nazareth,  168. 

—  de  la  rue  des  Touruelles,  168. 

—  de  la  rue  de  la  Victoire,  168. 


T 

Tabac  {Débile  <h^  .  t.xx. 
Tables  d/wtc,  i.xvi. 
Tattersall.  380. 
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Tcléf/raphes.  —  Indication  des  bu- 
reaux  et    tarifs   des  dépêches, 

LXXXV. 

Téléphones^  lxxxvii. 
Temple  de  la  Nouvelle  Jérusalem, 
167. 

—  de  l'Etoile,  166. 

—  de  rOratoire,  165. 

—  de  Passy,  166. 

—  de  Pentemont,  167. 

—  du  St-Esprit,  166. 

—  de  Ste-Marie,  166. 
Temples  Israélites,  168. 
Tennis,  386. 

Terrasse  du  bord  de  l'eau,  101. 

— 'des  Feuillants,  101. 
Théâtre  de  l'Ambigu,'  372. 

—  Antoine,  371. 

—  de  l'Athénée,  372. 

—  des  Bati!?nolles,  372. 

—  de  Belleville,  372. 

—  des  Bouffes-Parisiens,  372. 

—  des  Capucines,  373. 

—  du  Châtelet,  372. 

—  de  Cluny,  372. 

—  Déjazet,  372. 

—  des  Folies-Dramatiques,  372. 

—  Français,  369. 

—  de  la'  Gaîté,  372. 
Théâtre  des  Gobelins,  372. 

—  du  Grand-Guignol,  373. 

—  de  Grenelle,  372. 

—  de  Guignol,  372. 

—  du  Gymnase,  371. 

—  Libre,  373. 

—  Marigny,  372. 

—  des  Mathurins,  373. 

—  Molière,  372. 

—  de  Montmartre,  372, 

—  du  Montparnasse,  372. 

—  des  Nouveautés,  372 

—  (Nouveau-),  372. 

—  de  la  Nouvelle  Comédie,  372. 

—  de  rodéon,  370. 

—  de  l'Opéra,  367. 

—  de  l'Opéra-Comiquc,  370. 

—  du  Palais-Royal,  371. 

—  du  Peuple,  372. 

de  la  Porte-St-Martin,  371. 

—  de  la  Renaissance,  371. 

—  Robert-Houdin,  372. 

—  Sarah-Bernhardt,  371. 
-  dos  Ternes,  372. 

—  Tri/mon,  372. 

—  des  Variétés,  371. 


Théâtre  du  Vaudeville,  371. 
Théâtres,  367. 

Thermes  (Palais  et  musée  des),  279. 
Thés  et  Laiteries,  lxix. 
Timbre  (Hôtel  du),  44. 
Tir  aux  pigeons,  382. 
Tirs,  382. 

Tombeau  d'Aguesseau,  96. 

—  de  Napoléon,  242. 

—  de  Pasteur,  149. 

Tour  de  la  Bastille  (restes  d'une  tour), 
57. 

—  Eiffel,  94. 

—  de  l'Horloge,  194. 

—  de  l'hôtel  de  Bourgogne  ou  de 

Jean-Sans-Peur,  49. 

—  de  St-Germain-l'Anxerrois,  52. 

—  St-Jacques,  52. 

—  de  St-Martin-des-Champs,  50. 
Touring-Club  de  France,  3. 
Tramways,  xlv. 

Trocadéro  (Palais  du),  198. 
Tribunal  de  Commerce,  208. 
Tuileries  (Jardin  des),  98. 

—  (Palais  des),  191. 


V 

Val-de-Gràce  (Eglise  du),  164. 
Variétés  (Théâtre  des),  371. 
Vaudeville  (Théâtre  du),  371. 
Vélodrome  Buffalo,  381. 

—  municipal,  381. 

—  du  Parc  des  Princes,  381. 
Viaduc  d'Auteuil,  77. 
Villctte  (La),  51. 

—  (Bassin  de  la),  51. 
Vincennes,  116.  —  Château,  116.  — 

Donjon,  116.  —  Chapelle,  119.  - 
Nouveau  fort,  119.  —  Bois,  119. 

Voies  /)nb/i(/iif>s,  3. 

Voi/vrcs  fie  pldce  ou  fiacres,  xvi. 

—  de  remise,  xvi. 
Yoijafieurs  [Circulation  des),  3. 


w 

Water-closetSf  lxxii. 


Y 

YachliiKi,  ,384. 


1585-06.  —  Coulommiers.  Imp.  Paul  BRODARD. 
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DES   RUES   DE  PARIS 


de  l'Abbaye,  L.  11-12. 
de  r  Abbé-de-rEpée,M.14, 
de  r  Abbé-Grégoire,  K.  13. 
de  l'Abbé-Groult,  F.  G. 
14-16. 

des  Abbesses  (pl.),  M.  5. 
des  Abbesses,  L.  M.  5. 
d'    Abbeville,  N.  O.  6. 

Abel,  R.  13. 

Abel-Hovelacque,  O. 
16-17. 

Abel-Lanrent,  T.  16. 

Abel-Rabaud,  R.  8. 
d'    Aboukir,  M.  O.  8-9. 
de  l'Abreuvoir,  M.  4. 
des  Acacias,  F.  6-7. 

Achille,  V.  10. 

Achille- Marlinet,  M. 
3. 

Adolphe-Adam,  N.  11. 
Adolphe-JuUien,  M. 
10. 

Adolphe-Mille,  T.  4. 
AfTre,  O.  4-5. 
de  r  Afrent-Bailly,    M.  6. 
Agrippa-d'Aubi^ué,P. 
12-13. 
d'    Aguesseau,  J.  8. 
de  l'Aisne,  S.  3. 

Alain-Chartier,  F.  G. 
15. 

Alasseur,  G.  12. 

Albert,  R.  8. 

Alboni,  F.  11. 

Alboni  (square),  E.  11. 

Albouy,  P.  7-8. 
[d'    Alembert,  L.  17. 
;d'    Alençon,  J.  14. 
rd'    Alésia,  1.  M.  16-18. 


Alexandre- m  (av.), 
I.  9. 

Alexandre-Ill  (pont), 

I.  9-10. 
Alexandre-Cabanel,G. 

H.  13. 
Alexandre-Dumas,  V. 

11-12. 
Alexandre-Parodi,  Q, 

6. 

Alfred-de-Vigny,  H.  6. 

Alfred  Durand  Claye, 
H.  17. 

Alfrcd-Stevens,  M.  5. 
d'    Alger,  K.  L.  9. 

Alibert,  Q.  7-8. 
d'    Aligre  (cour),  M.  10. 
d'    Aligre  (pl.),  S.  13. 
d'    Aligre,  S.  12-13. 
d'    Allemagne,  R.  U.  4-5. 

Allendy  (villa),  H.  15. 

Allent,  L.  11. 
d'    Alleray  (pl.),H.  15-16. 
d'    Alleray,  G.  1.  15-16. 
de  l'Aima  (av.),  G.  8-9. 
de  l'Aima  (cité),  G.  10. 
de  l'Aima  (pl.),  G.  9. 
de  l'Aima  (pont),  G. 9-10. 
des  Alouettes,  T.  6. 
des  Alpes  (pl.),  P.  16-17. 

Alphonse,  D.  14. 

Alphonse  -  de  -  Neu  - 
ville,  G.  H.  4-5. 
d'    Alsace,  P.  6-7. 
d'    Alsace-Lorraine,  U.  5. 
des  Amandiers,  T.  8-10. 
d'    Amboise,  M.  8. 

Ambraise-Paré,  O.  5. 

Amélie,  H.  10-11. 


Amelot,  Q.  9-11. 
de  r  Amiral-Courbet, E.  8. 
de  r  Amiral-Mouchez,  M. 

N.  18-19. 
des  Amiraux,  O.  3. 

Ampère,  G.  H.  5. 
d'    Amsterdam,  K.  5-7. 

Amyot,  N.  14. 

Anatole-de-la- Forge, 
F.  7. 

de  r  Ancienne-Co  m  é  d  i  e, 
M.  12. 
André-del-Sarte,  N. 
4-5. 

André-Gill,  M.  5. 
Andrieux,  J  .5-6. 
Androuet,  M.  4-5. 
Angélique-Compoint, 
L.  2. 

des  Anglais,  N.  12. 
d'  Angoulême,Q.S.8-9. 
d'    Anjou  (quai),  P.  12. 
d'    Anjou,  J.  K.  7-8. 
d'    Annam,  U.  8-9. 
des  Annelets,  T.  6. 
de  l'Annonciation,  D.  11. 
d'    Antin  (av.),  I.  7-9. 
d'    Antin  (cité),  L.  7. 
d'    Antin  (imp.),  H.  I.  9. 
d'    Antin,  L.  8-9. 

Antoine-ArnaulJ,  C. 
11. 

Antoine-Carême,  N. 
10. 

Antoine-Dubois,  M. 
12. 

Antoine-Roucher,  C. 
13. 

Antoine-Vollon,R  12. 
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Antoinette,  M.  5. 
d'  Anvers  (pl.),  N.  5. 
des  Appennins,  J.  3-4, 
del'Aqnedac  P.  Q.  5-6. 

Arago(bd),L. 0.15-16. 
de  l'Arbalète,    N.-O.  15. 
de  r  Arbre-Sec.  M.  10. 
des  Arbustes,  II.  17. 
de  l'Arcade.  K.  7-S. 
de  r  Arc-de-Triomphe,  F. 
6-7. 

de  r  Archevêché  (pont),  O, 
\% 

de  r  Archevêché  (quai),N. 
O.  12. 

de  r  Archevêché i square^ 

O.  1-2. 
des  Archives,  P.  9-10. 
d'    Arcole  (pont),  O.  11. 
d'    Arcole,  N.  O.  11-12. 
d'    Arcaeil,  M.  19. 
d'    Arcueil  (porte),  L.  19. 
des  .  Ardennes,  T.  3-4. 
des  Arènes,  O.  14. 
d'     Arf^-enson,  J.  7. 
d'    ArgeuLeuil,  L.  9. 
del'Argonne  (r.  et  pl.) 

S.  T.  3. 
d'    Argout,  M.  N.  9. 
d'    Armaillé,  F.  6. 

Armand-Carrel  (pl.)^ 
S.  5. 

Armand-Carrel,  R.  S. 
5. 

de  r  Armorique,  I.  15. 
des  Arquebusiers,  Q.  10. 
d'     Arrns,  O.  13. 
de  l'Arrivée,  J.  K.  14. 
de  l'Arsenal,  Q.  12-13. 
des  Artistes,  L,  18. 
des  Arts  (pont),  M.  10-11 
des  Arts-et- Métiers 

(square),  O.  9. 
de  r  Asile-Popincourt,  11. 

10. 

d'    Asnières  (porte),  II. 
3-4. 

d'    Assas,  K.  L.  12-1  i. 

Asselin,  R.  6-7. 

Asseline,  J.  16. 
de  r  Assomption,    H.  D. 

11-12. 
d'    Astorg,  J.  7-8. 
d'    Athènes,  K.  L.  6. 
de  r  Atlas,  R.  7. 
*Aub6,  N.  11. 

Auber,  K.  L.  7-8. 


d'    Aubervillicrs  (porte) 
Q.  2, 

d'    Aubervilliers,  Q.  R 
2-5. 

Aubriot,  O.  P.  11. 
Aubry-le-Boucher.N 
O.  10. 

de  l'Aude,  L.  18. 
Audran,  L.  5. 
Auger,  V.  12. 
Angereau,  G.  H.  11, 
A  a  g  u  s  te- Bl an  q  u i i  bd) , 

M.  O.  16-17. 
Auguste-Cain,  J.  18 
Auguste-Gomle,L.M 
14. 

Auguste-Lancon,  N 
18. 

Auguste-Laurent,  S. 
11. 

Auguste-Maquet,  B 
15. 

Auguste-Mie,  K.  15 
Auguste-Royer 

(villa),  K.  3. 
Au guste  -  Vacquerie  , 

F.  G.  8. 
Augustin-Thierry,  U. 

7. 

d'    Aumale,  L.  M.  6. 
Aumont-Thiéville,  F. 
5. 

d'    Austerlitz  (pont),  Q. 
14. 

d'  Austerlitz(quai),Q.R. 
14-15. 

d'    Auteuil(porte),  A.13. 
d'    Auteuil  (quai),  B.  D. 
12-15. 

d'    Auleuil(pl.),B.  C.13. 
d'    Auteuil, ^  A.  B.  13. 
de  r  Ave-Maria,  P.  12. 
deTAvre,  G.  13. 
d'     Avron,  V.  X.  12. 
Azaïs,  M.  4. 


Babylone,  I.  K.  12. 
Bac,  K.  10-12. 
liachaiimont,  N.  9. 
Bachelct,  N.  4. 
Bacon,  F,  5. 
Badran  (cité),  K.  IG. 
Bagncux,  K.  13. 
Bagntdct (porte),  X.9. 
Bagnolct,  U.  X.  9-11. 
Baigneur,  N.  3-4. 


Baillet,  M.  10. 

Bailleul,  M.  10. 

Baillif,  M.  9. 

Bâillon,  J.  17. 

Bally,  O.  9. 
des  Bains  (cité),  M.  5. 

Balagny,  J.  K.  3. 

Balard,"  D.  15. 
des  Balkans,  X.  10. 

Ballu,  K.  L.  5. 

Bal  lu  (cité),  K.  5. 

Bain  y-D' A  vrico  urt ,  G . 
5. 

BalLard,  N.  10. 
de    Balzac,  G.  H.  7. 
delà  Banque,  M.  8-9. 
du   Banquier,  O.  P.  15-16. 

Baptisle-Renard,  O. 
17-18. 

Bara,  L.  14. 

Barbanègre,  S.  T.  3. 

Barbès(bd),N. 0.3-5. 

Barbet-de-Jouy,J.l.l- 
12. 

Barbette,   P.  10-11. 
Bardinet,  J.  17. 
Bargue,  H.  l.  15. 
du   Baromètre  (gal.\  M. 
7-8.         '  ' 
Baron,  J.  K.  2-3. 
Barrault,  N.  17-18. 
des  Barres,  O.  11. 
de    Barsac,  S.  15-16. 
Barthélémy,  I.  13. 
Barye,  II.  5-6. 
Basfroi,  S.  11-12. 
du   Bas-Meudon  (porte). 
B.  C.  15. 
Bassano,  G.  8. 
Basse-des-Carmes,  N . 
13. 

Bassompierrc,  Q.  12. 
Bastc,  R.  5-6. 
Bastien-Lepage,B.13. 
delà  Bastille  (pl.).  Q.  12. 
delà  Bastille,  Q.  12. 
des  Batiffnolles(bd),  J.K. 
5-6. 

des  Balignolles  (pl.),  I.  J. 
4. 

des  Batignolles,  J.  K.  4-5. 
des  Batigtiolles  (square), 

I.  J.  14. 
des  Bauches,  C.  11 
Baudeliqiie,  N.  3. 
Baudin,  N.  6. 
Baudoyer(pl.),0. 11. 
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Baudricourt,P.  Q.17- 
18. 

Baulant,  T.  15. 

Bausset,  G.  15. 

Bayard,  H.  9. 

Baven,  F.  G.  5-6. 
<\r    Béârn,  Q.  11. 

Beaubourg,  0.  9-10. 
(le    Boauce,  P.  10. 

Beaucourt(av.j,G.  H. 
6. 

de    Beaue:ency,  S.  15. 
Beaugrenelle  (pl.),  E. 
13. 

Beaugrenelle,  E.  12. 
Beaujolais  (gai.), M. 9. 
Beaujolais  fpass.),  M. 
9. 

Beaujolais,  M.  9. 

Beaujon,  G.  H.  7. 

Beaumarchais  (bd), 
Q.  10-12. 
de    Beaune,  K.  L.  11. 

Beaunier,  K.  L.  18. 

Beauregard,  N.  O.  8. 

Beaurepaire,  P.  Q.  8. 
de    Beauséjour  (bd),  B. 
G.  11. 

Beauséjour  (villa),  G. 
11.  • 

Beautreillis,  P.  Q.  12. 

Beauvau  (pl.);  I-  J-  8. 
des  Beaux-Arts,  G.  11. 

Beccaria,  S.  13. 

Becquerel,  M.  N.  4. 

Beethoven,  E.  11. 
du  Bel-Air,  U.  V.  13. 
de    Belfort,  S.  T.  11. 

Belgrand,  V.  X.  9. 

Belhomme,  N.  5. 

Bélidor,  E.  9. 

Bella,  H.  15. 

Bellart,  H.  13. 
du   Bellay,  O.  12. 
de    Bellechasse  (pl.),  J. 
10-11. 

de    Bellechasse,  J.  K.  10- 
11. 

Bollefond,  N.  6. 
des  Belles-Feuilles,  D.  E. 
8-9. 

de    Belleville  (bd),  R.  S. 
8-9. 

de    Belleville,  S.  X.  6- 
7. 

»  de    Bellevue  (av.),  Q.  16. 
de    Bellevue,  U.  16. 


Belliard,  M.  O.  2. 
de    Bellièvre,  R.  15. 

Bellini,  D.  E.  10. 

Belloni,  I.  15. 

Bellot,  Q.  4-5. 
de    Belloy,  F.  8. 

Belzunce,  O.  <>. 

Bénard,  J.  K.  16-17. 

H  o  n  j  a  n  li  n  -  o  u  s  t  a  n  t  . 
S."  2. 

B.'iiouvilie.  D.  8. 

Bélanger  (ham.),  G. 
12. 

Béranger,  P.  Q.  9. 
de    Bercy  (bd),  R.  T.  15. 
de    Bercy  (pont),  R.  15. 
de    Bercy  (porte),  T.  17. 
de    Beroy  (quai),  R.  T. 

15-n. 
de    Bercy,  Q.  T.  13-16. 

Berger,  M.  N.  10. 

Bergère  (cité),  N.  8. 

Bergère  (gai.),  N.  7. 

Bergère,  N.  7-8. 
des  Bergers,  D.  E.  14. 
de    Bérile,  K.  13. 
de    Berlin,  K.  6. 

Berlioz,  E.  7. 
des  Bernardins,  N.  O.  12- 
13. 

Bernard-Palissv,  L. 
12. 

de    Berne,  K.  6. 

Bernouilli,  J.  6. 
de    Berri,  H.  7-8. 

Berryer  (cité),  J.  K.  8. 

Berryer,  H.  7. 

Berthe,  M.  4-5. 

Berthier  (bd),F.l.y-5. 

Berthollet,  N.  15. 

Bertin-Poirée,  N.  10- 
11. 

Berton,  D.  E.  11-12. 

Bertrand,  I.  13. 

Bervic,  N.  5. 

Berzélius,  J.  2-3. 

Bessières  (bd),K.  2-3. 

Besson,  T.  17. 
de    Béthune    (quai),  O. 
P.  12. 

Boudant,  J.  5. 

Benret,  G.  H.  14-15. 
de    Béziers,  S.  15. 

Bezout,  K.  L.  17. 
de    Bicètre  (porte),  O.  19. 

Bichat,  Q.  7-8. 
delà  Bidassoa,  T.  U.  8-9. 


delà  Bienfaisance,  I.  J.  7. 
de    Bièvre,  N.  O.  12. 

Bignon,  T.  15. 
de    Bigorre,  L.  17. 

Bigot  (villa),  E.  10. 
de    B  i  ]  1  cl  n  c.  (  )  u  r  l  (  p*  i  ite) ,  B . 
15. 

de    Billancourt,  A.  B.  15. 

Billuti  (cité),  T.  8. 
de    Billy  l'quai),  F. G. 9- 10. 

Biot,  K.  5. 
de    Birague,  Q.  11-12. 

Biscornet,  Q.  12-13. 

Bisson,  S.  8. 
de    Bitche  (pl.),  S.  4. 

Blaiu ville,  N.  14. 

Biaise,  S.  10. 

Blanche  (pl.),  L.  5. 

Blanche,  L.  5-6. 
des  Blancs-Manteaux,  O. 

P.  10-11. 
de    Blaye,  S.  T.  16. 

Bleue,  N.  7. 
des  Bleuets,  S.  9. 

Blomet,  F.  H.  14-15 

Blondel,  O.  8. 

Blottière,  l.  16. 

Bobillot,  N.  O.  18-19. 

Boccador,  R..  10. 

Bochard-de-Saron,M . 
5-6. 

des  Bœufs  (ancien  che- 
min), H.  16. 

Boïeldieu  (pl.),  M.  8. 

Boileau  (hameau),  B. 
14. 

Boileau,  A.  B.  13-15. 
Boinod,  N.  O.  3. 
des  Bois,  U.  V.  6. 
du   B  o  is- d  e  -  Boulogne 

(av.),  D.  F.  7-8. 
du   Bois-de-Boulogne,  E. 
7. 

du  Bois  -  de  -  Boulogne 
(square),  D.  7. 

Boislevent,  G.  D.  11. 

Boissière,  E.  F.  8-9. 

Bùissieu,  N.  5. 

Boissonade,  L.  15. 

BoissY-d'Anglas,  J.  8- 
9.  ' 

Bolivar,  R.  T.  6-7. 
Bolivar  (square),  S. 
7. 

Bonaparte,  L.  11-13. 
de    Bondy,  O.  P.  8. 
delà  Bonne,  N.  4. 
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de    Bonne-Nouvelle  (bd), 

N.  O.  8. 
Bonnet,  L.  2. 
des  Bons-Enfants,  M.  9- 

10. 

Borda,  P.  9. 
de    Bordeaux,  O.  P.  13. 
de    Bordeaux,  S.  15. 
du    Borrego,  V.  7. 

Borromée,  H.  14-15. 

Bosio,  B.  13. 

Bosquet  (av.),  G.  H. 

10-  11. 
Bossuet,  O.  6. 
Botha,  T.  8. 
Botzaris,  S.  T.  6. 
Bouchardon,  P.  8. 
Boucher,  N.  10. 
Bouchut,  1.  13. 
Boucry,  P.  Q.  3. 
Boudon  (av.),  G.  13. 
Boudreau,  K.  8. 
Boufflers  (av.),  B.  12- 

13. 

Bougainville,  H.  11. 
Boulainvilliers  (ha- 
meau), C.  D.  12. 
Boulainvilliers,  C.  D. 

11-  12. 

des  Boulangers,  0.  13. 

Boulard,  K.  L.  16-17. 

Boulay,  J.  3. 
delaBoule-Rougè,   N.  7. 
des  Boulets,  S.  U.  11-13. 

BouUe,  R.  11. 

Bouhiois(pl.),F.G.6. 
du    Bouloi,  M.  9-10. 
du    Bouquet  -  de  -  Long- 
champ,  F.  9. 

Bourbon  (quai),  0. 12. 

Bourbon-le -Château, 
L.  M.  12. 

Bourdaloue,  M.  7. 

Bourdon  (bd),  Q.  12- 
13. 

des  Bourdonnais,  N.  10- 
11. 

Bouret,  R.  5-6. 
Bourgeois,  J.  15. 
Bourg-l'Abbé  (pass.), 
O.  9. 

Bourg-l'Abbé,  O.  9. 
de    Bourgogne,  S.  15. 
de    Bourgogne,  J.  10-11. 

Bourgon,  O.  P.  19. 
du    Bourg-Tibourg,0.  11 . 

Boursault,  J.  4-5. 


delà  Bourse  (gai.),  M.  8. 
delà  Bourse  (palais),  M.  8. 
delà  Bourse  (pl.),  M.  8. 
delaBourse,  M.  8. 

Boussingault,  M.  N. 
18-19. 

Boutarel,  O.  12. 

Boutebrie,  N.  12. 

Boutin,  M.  17. 
de    Bouvines  ^av.),  U.  12- 
13. 

de    Bouvines,  U.  12-13. 
Boyer,  U.  8. 
Brady  (pass.),  O.  8. 
Brancion  (porte),  G. 

17-  18. 
Brancion,  G.  17. 
Brantôme,  O.  10. 

de    Braque,  O.  P.  10. 

Bréa,  L.  14. 

Brèche  -  aux  -  Loups, 
U.  15-16. 

Breda  (pl.),  M.  6. 

Bréguet,  R.  11. 

BréraonLier,  H.  5. 
de    Bretagne,  P.  Q.  9-10. 
de    Breteuil  (av.), 1.12-14. 
de    Breteuil  (pl.),  1. 13. 

Bretonneau,  V.  8-9. 
de    Bretonvilliers,  P.  12. 

Brey,  F.  G.  6-7. 

Brézin,  K.  17. 

Bridaine,  J.  4-5. 
de    Brignole,  G.  9. 

Brignole-Galliera 
(square),  G.  9. 

Brillât- Savarin,  M. 

N.  18-19. 
,  Briquet,  N.  5. 
delà  Briqueterie,  H.  17-18. 

Brisemiche,  O.  10. 
de    Brissac,  Q.  13. 

Broca,  M.  N.  15-16. 

Brochant,  J.  3-4. 

Brodu,  ï.  17. 

Brongniart,  M.  8. 
de    Brosse,  O.  11. 

Broussais,  M.  17-18. 

Brown-Séquard,  1.14. 

Bruant,  Q.  16. 

Brune   fhd),    II.  K. 

18-  19.^ 
Brunei,  E.  F.  6-7. 

de    Bruxelles,  K.  L.  5. 
delà  Bûcherie,  N.  12. 
de    Buci  (carr.),  M.  12. 
de    Buci,  L.  M.  12. 


de   Budapest  (pl.),  K.  6. 

Budé,  O.  12. 
de    Buenos-Ayres,  I.  U. 

BufFault,  M.  7. 
de    Buffon,  O.  P.  14. 

Bugeaud(av.),  D.E.  8. 

Bugeaud,  E.  8. 
du    Buis,  B.  13. 
du    Buisson-St-Louis,  R. 
7-8. 

Bullant,  M.  17. 

Buot,  N.  18. 

Burnouf.  R.  7. 

Burq,  L.  4-5. 
delaButte-aux-Cailles,  N. 

O.  17-18. 
des  Buttes  -  Chaumont 
(parc),  S.  T.  5-6. 

Buzelin,  Q.  3-4. 
de    Buzenval,  V.  12. 


Cabanis,  M.  17. 
Cacheux,  N.  19. 
Cadet,  M.  N.  7. 
Caffarelli,  P.  9. 
Cail,  P.  5. 
Caillaux,  P.  19. 
Caillié,  Q.  5. 
du  C#re  (pass.),  N.  O, 
8-9 

du   Caire'  (pl.),  N.  8.* 
du  Caire,  N.  O.  8-9. 
de    Calais,  L.  5. 

Callot,  P.  16. 

Calmels,  M.  3. 
du   Calvaire  (pl.),  M.  4. 
du    Calvaire,  M.  4-5. 

Cambacérès,  J.  7-8. 
du   Cambodge,  U.  V.  9. 

Cambon,  K.  8-9. 
de    Cambrai,  R.  S.  2-3. 

Cambronne  (pl.),  G. 
13. 

Cambronne,    G.  H. 
13-15. 
des  Camélias,  H.  17. 

Camille-Uesmoulins  , 

S.  10. 
Camille-Douls,  X.  7. 
de    Camoëns,  E.  10. 
Camou,  G.  10-11. 
Campagne- Première, 
L.  15. 

de    Campo-Formio,P.  10. 

Camulogène,  H.  17v 
du   Canada,  P.  4. 
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du    Canal  -  de  -  TOurcq 

^porte),  U.  2. 
de    Candie,  S.  12. 

Candolle,  O.  15. 
des  Canettes,  L.  12. 
du   Canivet,  L.  12-13 

Canonge  (cour),  T.  16. 

Canrobertf  cité), G. 14 

Cantagrel,  R.  S.  18. 
du   Capitaine-Ménard,  D 
13-14. 

Caplat,  O.  5. 

Capron,  K.  5. 
des  Capucines  (bd),  K.  L 
8. 

des  Capucines,  K.  L.  8. 

Carcel,  G.  15. 

Cardinale,  L.  11-12. 
du  Cardinal  -  Lemoine 
N.  O.  13-14. 

Cardinet,  G.  I.  4-5. 
des  Carmes,  N.  13. 

Carnot  (av.),  F.  7. 

Caroline,  K.  5. 

Caron,  P.  11. 

Carpeaux,  L.  3-4. 
des  Carrières  -  d'Améri  - 

que,  U.  5. 
du   Carrousel  (pl.),  L.  10. 
du    Carrousel  (pont),  L. 
10-11. 

des  Cascades,  T.  U.  7-8. 

Casimir  -  Dèlavigne, 
M.  12. 

Casimir-Perier,  J.  11, 

Cassette,  L.  12-13. 

Cassini,  L.  M.  15. 

Castagnary,  G.  H.  I. 
'16-17. 
de    Castellane,  K.  7-8. 

Castex,  Q.  12. 
de    Castiglione,  K.  9. 

Catinat,  M.  9. 

Cauchois,  L.  5. 

Cauchy,  C.  D.  14. 

Caulaincourt,  L.  M. 
4-5. 

Caumartin,  K.  7-8. 
delà  Cavalerie,  G.  12-13. 

Cavé,  O.  4. 

Cavendish,  S.  5-6. 

Cazotte,  N.  5. 
des  Célestins(quai),P.  12. 

Cels,  K.  15-16. 
des  Cendriers,  T.  9. 

Censier,  O.  15. 
delà  Cerisaie,  Q.  12. 


de    Gerisoles,  H.  8. 
Cervantès,  H.  I.  1! 
César-Franck,  I.  13 
de   Cette    (Entrep .  de 

Bercy),  S.  15. 
des  Cévennes,  D.  E.  14- 
15. 

Chabanais,  M.  9. 
de    Chablis,  T.  16. 
de    Chabrol,  O.  6-7. 
de    Chaillot.  G.  8-9. 
delà  Chaise,  K.  12. 
du  Chalet,  R.  7. 
des  Chalets  (av.),  C.  11. 
Chalgrin,  E.  F.  7. 
Chaligny,   S.  13-14. 
de    Chalon,  R.  S.  13-14. 
de    Chambertin,  S.  15. 
Chambéry,  H.  17. 
Chambiges,  H.  9. 
Chamfort,  B.  C.  12. 
de    Champagne,  P.  13. 
de    Champatrny,  J.  U, 
du  Champ-de-i'Alouette, 
N.  16. 

du  Champ-de-Marsfparc), 

F.  G.  10-11. 
du   Champ-de-Mars,  H. 
11. 

de    Cbamperret  (porte), 

F.  4-5. 
Championnet,  K.  O. 

2-3. 

Champlain,  T.  9. 
ChampoUion,  M.  13. 
des  Champs-Elysées  (av.), 

G.  J.  7-9. 
des  Champs  -  Elysées 

(rond-point),  H. 1,8. 
de    Chanaleilles,  J.  12. 

Chanez,  A.  13. 
au   Change  (pont),  N.  11. 

Chanoinesse,  N.0.12. 
des  Chantiers,  O.  13. 
de    Chantilly,  N.  6. 
des  Cliantres,  O.  12. 

Chanzy,  S.  T.  12. 
delaChapeile  (bd),  O.  Q. 


delà  Chapelle  (pl.),  P.  5. 
.delà  Chapelle  (porte),  P.  2. 
delà  Chapelle,  P.  2-5. 

Chapon,  O.  P.  9-10. 
Chappe,  M.  5. 
Chaptal,  L.  6. 
Chapu,  G.  H.  6. 
Charbonnel,M.N.19. 


delà  Charbonnière,  O.  5. 
des  Charbonniers,  R.  S. 
13-14. 
Charcot,  R.  17. 
Chardin,  E.  10-11. 
Chardon- La  gâche,  B. 
C.  13-14. 
delà  Charente    (quai),  S. 

T.  2-3. 
de    Charenton  (porte),  V. 
17. 

de    Charenton,  R.  U.  12- 
17. 

Charlemagne,  P.  11- 
12. 

Charles  -  Baudelaire , 

R.  S.  12-13. 
Charles  -  Bénard 

(villa),  X.  14. 
Charles-Bossut,  S.  14. 
Charles-Gazin,  I.  15. 
Charles-Cinq,  P.  12. 
Charles-Divry,  K.  16. 
Charles-Fourier,  O. 
18. 

Charles-Garnier  (pl.) 
L.  8. 

Charles-Gerhardt,  H. 
4. 

Charles-Nodier,  N. 
4-5. 

Charles-Robin,  Q.  6. 
Chariot,  P.  Q.  9-10. 
du  Charoiais,  S.  T.  14- 
15. 

Charonne  (bd),  T.  V. 
11-13. 

de    Charonne,R.U. 11-12. 

Charras,  L.  7. 
de    Chartres,  O.  5. 
des  Chartreux,  L.  14. 
Chasseloup  -  Laubat , 
H.  13. 

des  Chasseurs  (av.),  H.  4. 
du  Château,  1.  K.  15-16. 
de    Chateaubriand,  G.  H. 
7. 

du  Chàteau-d'Eau,  O.  P 
7-8. 

du  Château -des- Ren- 
tiers, P.  R.  17-19. 

de  Châteaiidiin,  L.  M.  7. 
Château-Laftitte  (En- 
trep. de  Bercy),  R. 
16. 

de  Château-Landon,  P. 
Q.  5-6. 
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du    Cliùleau-Rouge  (pl.)» 

N.  4. 
Châtelain,  J.  16. 
du  Châtelet  (pl.),  N.  11. 
de    Chàtillon  (av.),  J.  K. 

18. 

de  ChâLillon(porte),J.18. 
du  Ghat-qui-pèche,  N.1'2. 

Chauchat,  M.  7. 

Chaudron,  Q.  5. 
des  Chaufourniers,  R.  6. 

Chaumont  (porte),  U. 
4. 

delaChaussée-d'Antin,  L. 
7-8. 

Chauveau-Lagarde,J. 
K  8 

Chauvêlot  (bd),H.16. 

Chauvin  (villa),  H.  17. 
de    Chazelles,  H.  6. 
du   Chemin-Vert,  Q.  T. 
10-11. 

Chénier,  O.  8. 
du   Cher,  V.  9. 
de    Cherbourg  (oral.), J.  7. 
du   Cherche-Midi,  J.  K. 
12-14. 

Chéreau,  O.  18. 
de  Chéroy,J.5. 

Cherubini,  M.  9. 
du   Chevaleret,  Q.  S.  16- 
18. 

Chevert.  H.  I.  11-12. 
de   Cbevérus,  L.  6. 
du  Chevet,  R.  8. 

Clievroul,   U.  12-13. 
de.    Chevrciisc,  L.  14. 
delà  Chine,  U.  V.  8-9. 

Ghoiseul,;p.-.ss.),L.8-9. 
de    Choisonl.  L.  8. 
de    Ci:ioisy   (av.j,   O.  O. 
17-19. 

de    Clioisv  (i)Oi'l('.;,  O.  19. 
ClK.nu;!,  K.  1^. 
Choron,  M.  6. 
Clit  isI  ian  -  l)(;\vol,  U. 

i:î. 

(:iif)-t,i;i!ii,  N.  A~:y. 

Clirirliiio,  M.  !■-'. 

ChribLophe  - 1 
G.  8. 
de    Cieé,  K.  lî. 

Cirnaros;!',  S. 
du    (^iliicl  irr(;  St  -  I5cii(iîl  . 

N.  r.;. 

des  Cinq-Diamants,  N.  O, 
17-18. 


du   Cirque,  I.  8. 
dus  Ciseaux,  L.  il. 
dclaCité  (quai),  N.  U. 
dclaCitc,  N.  11-12. 
de    CÎLeanx,  S.  12-13. 

Civialc,  R.  7. 
de    Civry,  A,  14. 
Clairaut,  J.  4. 
Clàpeyron,  H.  I.  12. 
Claude-Bernard,  N. 

14-  15. 
Claude-Chahu,  E.  11. 
Claude-Decaen,  U.  V. 

15-  16. 
Claude-Lorrain,  A.  B. 

14-15. 
Claade-Pouillet,  I.  5. 
Claude-Tillier,  T.  13. 
Claude-Vellefaux,  Q. 
6-7. 

Clauzel,  M.  6. 
Clavel,  S.  T.  7. 
delà  Clef,  O.  14-15. 

Clément,  L.  M.  12. 
Clémence-Rover,  M. 
10. 

Clément-Marot^G.H. 
8-9. 

Clcr,  H.  10-11. 
de    Cléry,  N.  O.  8-9. 
de    GlichY  (av.),    I.  K. 
3-5.* 

de    Clichy  (l)d),  K.  M.  5. 
de    Clichy  (pl.),  K.  5. 
de    Clichy  (porte),  l.  2-3. 
de    Clichy,  K.  L.  5-6. 
de    Cli^-iwuicourt  (porte). 
N.  2. 

de    Glignanconrt,  N.  2-5. 

Glisson,  Q.  16-17. 
delà  Cloche,  U.  9. 

Cloche -Perce,  O.  P. 
U. 

Glodion,  F.  12. 
Chtîiro-Nohc-Dame  , 
N.  O.  12. 
du    (  '.h)îl  fc-Saiiil-l li)iior(''. 
M.  II». 

(lu      CllHllC   SIM.MTI,  O. 

10  11. 

ciopiii,  O.  i:;. 
(lu  (:h)s,  x.  11. 

(In    Clos  l'"(Mi(ini('T(-s  ,  F, 

i;,  ic. 

Clolauv,  N.  13-14. 
Clotilde,  N.  13-14. 
Clovi.s,  N.  O.  13. 


des  Cloys,  N.  3. 

de    Cluny,  N.  12-13. 

Coch'in,  O.  12-13. 

Coëtlogon,  K.  12-13. 
de    CoG^nac,  S.  15. 

Colas,  J.  15. 

Colbert(gal.et  pass.), 
M.  9. 

Golbert,  M.  8. 
de    Colignv,  P.  Q.  13. 
du   Colisée^,  H.  L  8. 
du   Collège  -  de  -  France  , 

(pl.),  N.  13. 
delà  Collégiale,  O.  15. 

Collette,  K.  3. 
de    Colmar,  S.  4. 
delà  Colombe,  O.  11-1?. 
du  Golonel-Oudot,X.15. 
delà  Colonie,  N.  18. 
des  Colonnes,  M.  8. 
des  Colonnes -du -Trône, 
V.  13. 

du    Combat  (pl.  du),  O- 
R.  6. 
Combes,  H.  10. 

delaComète,  H.  J.  10-11. 

de    Comailles,  K.  12. 

du    Commandant-Lamy , 
.T.  11. 

du    Commandant  -  Mar - 
chand,  E.  7. 

du   Commandant  -  Riviè- 
re,' H.  I,  7. 

du   Commandeur,  K.  L. 
17. 

du  Commerce(pl.),  F.  l  i. 
du  Commerce,  G.  F.  13- 
li. 

Gommines,  Q.  10. 

Gompans,  T.  U.  5-7. 
de    Comjiiègne,  O.  6. 
delà  Concorde  (pl.),  J.K.9. 
delà  Concorde  (pont),  J.  9- 
10. 

delà  Concorde.  C.  5. 
e  Gondé.  M.  12-1:5. 
e    Condillac,  S.  9. 

Condorcot,  M.  N.  6. 
('la  (Conférence  ^qnai),  G. 

J.  9. 
u    (Congo,  '1\  li. 
n    Conservatoire,  (J.  7. 
Couslarice  (av.),  P.  N. 
16. 

Constance,  L.  4-5. 
ConsLantin-Pecqucur 
(pl.),  M.  4. 
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de    Constantine,  1. 10-11. 
de    Constantinople,  J.  6. 
Constant-Philippe 

(av.).  P.  Q.  16. 
Conté.  O.  P.  9. 
de   'Conti  (quai),  M.  11. 
delà  Contrescarpe  (bd),  Q. 
1-2-13. 

delà  Convention,  D.  E.  F. 

13-14-15. 
de    Copenhague,  J.  6. 
Copernic,  E.  F.  8. 
Copreau,  H.  14. 
du    Coq  (av.),  L.  7. 
Coq-Héron,  M.  9. 
Coquilliere.  M.  N.  9- 
10. 

Corbeau,  Q.  R.  8. 

Corbineau,  S.  15. 

Corbon,  H.  16. 

Cordelières,  N.  16. 
delaCorderie,  P.  9. 

Coriolis,  T.  15-16. 

Corneille,  M.  13. 

Corot,  C.  13. 

Corlambert,  D.  10. 

Corton  (Entrep.  de 
Bercy),  S.  15. 

Cortot,  M.  4. 

Corvetto,  I.  6. 

Corvisart,   N.  16-17. 
delà  Cossonnerie.  N.  10. 
delaCôte-d'Or,  O.  P.  13. 
du   Cotentin,  I.  J.  15. 
des  Cottages,  M.  3. 
de    Cotte,  R.  S.  1-2-13. 

Couche,  L.  18. 
de    Couln\iers,  J.  K.  18. 

Couprie,  J.  17. 

Courat,  X.  11. 

Courcelles(bd),G.I.6. 

Courcelles  (porte),  F. 
G.  4. 

de    Courcelles,  G.  I.  4-7. 
Courcelle-Seneuil,  N. 
14. 

CourdeRohan,M.  12. 
Cour  de  Rome,  P.  9. 
delà  Cour-des-  Miracles 

(pass.),  N.  9. 
dclaCour-des-Noues,  V,9. 
des  Couronnes,  S.  T.  7-8. 
le    Cour-la-Rcine,  H.  J. 
9. 

Courtalon,  N.  10. 
Courty,  J.  10. 
Couslou,  L.  5. 


delà  Coutellerie.  O.  11. 
des  Coutures-St-Gervais, 
P.  10. 

Coypel,  O.  16. 

Coysevox,  K.  L.  3-4. 
de,  Crébillon,  M.  12-13. 

Crespin,  S.  9. 

Crétet,  M.  5. 

Crevaux,  D.  8. 
de    Grillon.  Q.  12-13. 

Crimée,  R.  U.  2-6. 

Crocé-Spinelli,  J.  16. 
du  Croisic  (square),  J.  13. 
du   Croissant,  N.  8. 

Croix-d  es-Petits- 
Champs,  M.  9-10. 
delà  Croix-Fuubin,  T.  11. 
delaCroix-Jarry,  S.  17-18. 
delaCroix-Nivert,   F.  G. 
13-16. 

delà  Croix-Rouge  (carr.), 

K.  L.  12. 
delà  Croix-Sain t-Simon,X. 
11-12. 
Cronstadt(villa),T.16. 
Croulebarbe,N.0.16- 
*17. 

Crozatier,  S.  12-14. 
de    Crussol,  Q.  R."'9. 

Cugnot,  Q.  3-i. 

Cujas,  M.  N.  13. 

Cunin-Gridaine,  O.  9. 
delà  Cure,  B.  C  12. 

Curial,  R.  S.  2-4. 

Custine,  M.  N.  4. 

Cuvier,  O.  P.  13-14. 
du  Cygne,  x\.  O.  9-10. 
des  Cygnes  (allée),  D.  E. 
11-12. 


Dagorno,  V.  14. 

Daguerre,  K.  L.  16. 
du   Dahomey,  S.  12. 

Dalayrac,  L.  8-9. 
des  Dames,  I.  K.  5. 

Damesme,  O.  18-19. 
de    Damiette,  N.  8-9. 

Dampierre,  S.  3. 

Damrémont,L.M.2-4. 

DancourL  (ril.),  M.  5. 

Dancourt,  M.  5. 

Dangeau,  B.  C."*  12. 

Dante,  N.  12. 

Danton.  M.  12. 
de    Dantzig,  G.  16-17. 
du    Danube  (pl.),  U.  5. 


Danville,  K.  16. 
Darboy,  R.  8. 
Darcet,  K.  5. 
Darcy,  X.  8. 
Dareau,  K.  M.  17. 
Daru,  G.  H.  6. 
Darwin,  M.  3-4. 
Daubenton,  O.  14-15. 
Daubigny  (av.),  H.  5. 
Daubigny,  H.  5. 
Daumesnil(av.),  U.X. 

13-16. 
Daumesnil  (pl.),U.15. 
Daumier,  B.  15. 
Daunou,  L.  8. 
Dauphine  (pass. )^  M. 

11. 

Dauphine  (pl.),  M.  11, 
Dauphine  (porte),  C. 
8. 

Dauphine,  M.  11-12. 
Dautancoart,  K.  4. 
Daval,  Ç).  R.  11. 
David-d'Angers,  T.U. 
5. 

Daviel,  N.  17. 
Davioud,  C.  11. 
Davoust  (bd),X.Y.9- 
13. 

Davy,  J.  K.  3-4. 
du   Débarcadère,  E.  6. 

Debelleyme,  P.Q- 10. 

Debrousses,  G.  9. 

Decamps,  D.  E.  9-10. 
des  Déchargeurs,  N,  10. 

Decrès,  I.  16-17. 
des  Degrés,  0.  8. 

Deguerry,  R.  8. 

Dejean,  O.  4. 

Delaître,  T.  8-9. 

Delambre,  K.  14. 

Delbet,  J.  17. 

Delecourt(av.),F.13. 

Delessert(bd),  E.  10- 
11. 

Delouvain,  T.  7. 
du   Delta,  N.  5.. 

Demarquay,  P.  6. 

Demours,  F.  G.  5-6. 
de    Denain  (bd),  0.  6. 

DeniVi  l-  Boch  e  re  a  u 
(pl.    L.  16. 

Denl'('i"l-Hoi'liereau  , 
L.  M.  14-16. 

Dénoyez,  S.  7-8. 

Deparcieux,  K.  16. 
du   Départ,  K.  14. 
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du   Département,  P.  Q. 
4-5. 

Desaix,  F.  11-12. 

Désaugiers,  B.  13. 

Desbordes-Valmore, 
D.  10. 

Descartes,  N.  13-14. 

Descombes,  F.  5. 

Desgenettes,  T.  10. 
du  Désir  (pass,),  O.  P.  7, 

Désirée,  U.  9. 

Desnouettes,  E.  F. 16. 

Despréaux  (av.),B.14. 

Desprez,  1.  16. 

Desrenaudes,  G.  6. 
du  Dessoiis-des-Berges  , 

R.  17-18. 
des  Deux-Boules,  N.  10- 
11. 

des  Deux-Eous,  M.  N.  10. 
des  Deux-Frères,  L.  M.  4. 
des  Deux-Gares,  P.  6. 
des  Deux-Ponts,   O.  12. 

Devillers  (allée),  M.  5. 
delà  Dhuis,  V.  X.  8-9. 

Diard,  M.  3. 

Diderot  (bd),  Q.  U. 
13-14. 

Didot,  I.  J.  16-18. 

Didot-  Malakoff 
(porte),  I.  18. 

Dieu,  Q.  8. 
de    Dijon,  S.  T.  16. 
du  Docteur,  J.  2. 
du   Docteur-Blanche,  B. 
11-12. 

Dolomien,  O.  14. 

Domat,  N.  12. 

Dombasle,  G.  15-16. 
du  Dôme,  F.  8. 
de  Domrémy,Q.a.l7-18. 

Donizetti,  B.  13. 

Doré  (cité),  P.  Q.  16. 

borian,  U.  13. 

Dosne,  D.  E.  8. 
de    Douai ,  K.  L.  5. 
delà  Douane,  P.  O.  8. 
au    Double  fpont),  N.  12. 

Doudoaiivill.;,  N.  P.^i. 
du  Dragon  fcoiirj,  L.  12. 
du    Dragon,  I^.  12. 

Drevot,  M.  5. 

DrouoL,  M.  7. 

Dnban,  D.  11. 

Dubrunfaut.  T.  U.15. 

Du  Gange,  I.  16. 

Ducouédic,  K.  L.  17. 


delaDuée,  U.  8. 

Dufrénoy,  G.   D.  9. 
Dugommier,  T.  U.  15 
Duguay-Trouin,  L 
13. 

Duguesclin,  G.  12. 
Duhesme,  M.  N.  2-4, 
Dulong,  I.  J.  4-5. 
Duméril,  P.  15. 
Dumont-d'Urville,  F 
8. 

des  Dunes,  S.  6-7. 
de    Dunkerque.N.  P.  5-6, 
Dunois,  Q.  R.  16-17, 
Duperré,  L.  5. 
Dupetit-Thouars,  P. 
9. 

Duphot,  K.  8-9. 
Dupin,  K.  12-13. 
Duplan  (cité),  E.  7. 
Dupleix(pl.),F.G.12. 
Dupleix,~F.  12. 
Dapont-de-l'Eure,  V. 
9. 

Dupuis,  P.  9. 
Dupuytren,   M.  12. 
Duquesne  (av.),*  H.  I 
12-13. 
delaDnrance,  U.  15. 
Duranti,  S.  T.  10. 
Durantin,  L.  M.  4-5. 
Duranton,  E.  15. 
de    Duras,  J.  8. 
Duret,  E.  7. 
Duris,  T.  9. 
Duroc,  I.  13. 
Durouchoux,  K.  16 
17. 

Du  Sommerard,  M 

N.  12-13. 
Dussoubs,  N.  9. 
Dutot,  H.  I.  14-15. 
Dutuit  (av.),  I.  J.  9. 
Duvergier,  R.  S.  4. 
Dnvivier,  II.  11. 


les  E.uix,  E.  11. 

I<:b('lm(;n,  T.  14. 
Kh!é,  I.  13. 
\v.  r  b:i)r(î,  M.  17. 
.le  ri^:(  liaudé,  L.  12. 
<ie  J'  |H:<-,hclle,  L.  9. 
de  l'Echiquier,  N.  O.  8. 
des  Eclusos-Saint-Martin, 

P.  Q.  6. 
de  l'Ecole  (pl.),  M.  10-11. 


del'Ecole-de  -  Médecine 

(pl.),  M.  12. 
de  l'Ecole -de-  Médecine, 
M.  12. 

de  r  Ecole-Polytechnique, 
N.  13. 

des  Ecoles,  M.  O.  12-13. 
d*    Ecosse,  N.  13. 
des  Ecoufïes,  P.  11. 
des  Ecuries-d'Artois,H.7 
Edgar -Quinet  (bd), 
J.  L.  14-15. 
d'    Edimbourg,  J.  6. 
Edme-Guillout,C.10. 
Edmond-About,1. 14. 
Edmond-Godinet,  N. 
17. 

Edmond-Valentin,  G. 
10. 

Edoaard-Detaille,  H. 
5. 

Edouard-Jacques,  J. 
16. 

Edouard-Manet,P.16. 
Edouard  -  Pailleron  , 
R.  6. 

Edouard- Robert,  V. 
15. 

de  l'Egalité,  U.  5-6. 

Eginhard,  P.  12. 
des  Eglantiers,  T.  9. 
de  l'Eglise,  E.  F.  14. 
Elisa-Borey,  T.  9. 
Elisa-Lemonnier,  T. 
14-15. 
de  l'Elysée,  J.  8. 
Elzévir,  P.  11. 
Emeriau,  E.  12-13. 
Emile-Allez,  E.  F.  5. 
Emile-Augier  (bd),  G. 
9-10. 

Emile-Gilbert,  R.  13. 
Emile-Lepeu,  T.  11. 
Emilio-Castellar,  R. 
13. 

Emmery,  U.  7-8. 
d'    Enghien,  N.  O.  7-8. 
de  l'Entrepôt,  P.  Q.  8. 
des  Entrepreneurs,  D.  F. 

13-14. 
des  Envierges,  T.  7-8. 
de  r  Epée-de-Bois,  N.  O. 
11. 

de  r  Eperon,  M.  12. 
des  Epinettes,  J.  K.  2-3. 
des  Epinetles  (square),  K. 
3. 
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de  TEquerre,  S  7. 

Erard,  S.  T.  13-14. 
Erckmann  -  Chatrian, 
D.  4. 

d'    Erlanger.  A.  B.  13-14. 
de  l'Ermitage  (av.),  B.  14. 
del' Ermitage,  U.  8. 
Ernest,  M.  17. 
^  Ernest-Lefèvre,  V.  8. 
'  Ernest-Reoan,  H.  1- 
14. 

Ernestine,  O.  4. 
de  l'Escaut,  R.  3. 
de  r  Espérance,  N.  18. 

Esquirol,  P.  16. 
de  r  Essai,  P.  15. 
de  l'Est,  U.  8. 
del'Estacade  (pont),  P. 
13. 

de  r  Estrapade  (pl.) ,  N  . 
14. 

de  r  Estrapade,  N.  14, 
d'  Estrées,  H.  I.  12. 
des  Etats-Unis  (pl.),  F.  8. 

Etex,  K.  L.  3-4. 

Etienne-Dolet,  S.  T. 
8-9. 

Etienne-Marcel,  M. 
O.  9. 

de  l'Etoile  (pl.),  F.  G.  7. 
de  l'Etoile,  F.  G.  6-7. 
des  Etuves,  O.  10. 

Eugène-Delacroix,  D. 
10. 

Eugène-Flachat.  G.  4. 
Eugène-Gibez,  F.  1. 
Eugène-Labiche,  G. 
10. 

Eugène-Manuel ,  D, 

10-11. 
Eugène-Pelletan,  K. 

16. 

Eugène-Sue,  N.  8. 

Euler,  G.  8. 
d'    Eupatoria,  T.  8. 
de  l'Eure,  J.  16. 
de  l'Europe  (pl.),  K.  6. 

Euryale-Dehaynin,R. 
S.  4-5. 

de  l'Evangile,  P.  Q.  2-3. 

Evette,  S.  4. 

Exelmans  (bd),  A.  B. 
13-15. 

Exelmans,  B.  15. 
de  r  Exposition,  H.  11. 
d'    Eylau  (av.),  E.  9 


Faberl,  I.  11-10. 
Fabre-d'Eglantine,U. 
13. 

Fagon,  O.  P.  16. 
Faidherbe,  S.  T.  12. 
delà  Faisanderie,    C,  D. 
8-9. 

Falguière  (pl.),  1.16. 
Falguière,  I.  J.  14- 
15. 

Faraday,  F.  5-6. 

du   Faubourg- du- Tem- 
ple, Q.  R.  8. 

du  Faubourg-Montmar- 
tre, M.  N.  7-8. 

du   Faubourg  -  Poisson- 
nière, N.  O.  5-8. 

du    Faubourg  -  St  -  An  - 
toine,  R.  U.  12-13. 

du   Faubourg- St- Denis, 
O.  P.  5-8. 

du  Faubourg-St-Honoré, 
G.  K.  6-8. 

du    Faubourg  -  St  -  Jac- 
ques, L.  M.  15-16. 

du  Faubourg-St-Martin, 
O.  Q.  5-8. 

du    Fauconnier,  P.  12. 
Faustin-Hélie,  D.  10. 
Fauvet,  K.  4. 
Favart,  M.  8. 

de    Fécamp,  V.  15-16. 

delà  Fédération,  F.  G.  11- 
12. 

Félibien,  M.  12. 
FélicienrDavid,  C.  D. 

12-13. 
delaFélicité,  I.  4. 

Félix-Faure  (av.),  E. 

F.  15. 
Félix-Faure  (villa), 

U.  6. 
Fénelon,  O.  6. 
Fenoux,  G.  15. 
du   Fer-à-Moulin,  O.  15. 
Ferdinand-Berthoud, 

O.  P.  9. 
Ferdinand-Duval,  Q. 

11. 

Ferdinand-Fabre,  G. 
15. 

Fermât,  K.  16. 
delà  Ferme  -  St  -  Lazare 

(cour),  O.  7. 
des  Fermiers,  I.  4-5. 

Férou,  L.  12-13. 
delà  Ferronnerie,   ^.  10. 


Ferrus,  M.  17. 

Fessart,  S.  T.  6-7. 
des  Fêtes  (pl.),  U.  6-7. 
des  Fêtes,  U.  6-7. 

Feuchères,  M.  4. 
des  Feuillantines,  M.  14. 

Feutrier,  N.  4. 
de    Février   (cour),  R. 
12. 

Feydeau  (gai.),  M.  8. 
Fevdeau,  M.  8. 
delaFidélité,  O.  P.  7. 
du   Figuier,  P.  12. 
des  Filles-Dieu,  O.  8-9. 
des  Filles  -  du  -  Calvaire 

(bd),  Q.  10. 
des  Filles-du-Calvaire,  Q. 
10. 

des  Filles-St-Thomas,M. 
8. 

des  Fillettes,  P.  3. 

Fizeau,  H.  17. 
de    Flandre  (pont),  S.  2. 
de    Flandre,  Q.  T.  2-5. 

Flandrin  (bd),  C.  D. 
8-9. 

Flatter  s,  N.  15. 

Fléchier,  M.  7. 
aux  Fleurs  (quai),  N.  O. 
11-12. 

de    Fleurus,  K.  L.  13. 
Fleury,  O.  5. 
Flocon,  N.  3, 
de    Florence,  K.  5. 

Florian,  V.  10-11. 
du  Foin,  Q.  11. 
de  la  Folie-xMéricourt,  Q. 

R.  8-10. 
delà  Folie -Regnault,  T. 
10-11. 
Fondary,  F.  G.  13. 
des  Fonds-Verts,T.U.15. 
Fontaine  (ancien 

pass.),  R.  7. 
Fontaine,  L.  5-6. 
delà  Fontaine  -  à  -  Mulard  , 

N.  O.  18-19. 
delaFontaine-au-Roi,  Q. 
R.  8. 

delaFontaine-du-But,  M. 
3-4. 

des  Fontaines,  P.  9. 
de    Fonlarabie,  V.  11, 
de    Fontenoy  (pl,),  H,  12. 

Forest,  K.  5. 
du  Forez,  P.  9. 
des  Forges,  N.  9. 
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Fortin  (av.),  P.  17. 
Fortuny,  H.  5. 
des  Fossés  -  Saint  -  Ber  - 

nard,  O.  13. 
des  Fossés  -  St  -  Jacques, 

N.  13-14. 
des  Fossés-St-Marcel,  O. 
15. 

du  Fouarre,  N.  12. 

Foucault,  F.  9-10. 
du  Four,  L.  12. 

Fourcroy,  F.  G.  6. 
de    Fourcy,  P.  11. 

Fourneyron,  J.  4. 

Foyatier,  M.  4-5. 

Fragonard,  I.  J.  3. 

Française,  N.  9. 
de    Franche-Comté,  P. Q. 
9. 

Francis-Garnier,  K. 
17. 

Francisque-S  a  r  c  e  y , 

D.  10. 
Francœur,  M.  3-4. 
Francois-Bonvin,  H. 

14.' 

François  -  de  -  Neuf- 
château,  S.  11. 

François-Gérard,  C. 
12-13. 

François -Millet,  G. 
12.' 

Francois-Miron,0.  P. 
11. \ 

François-Pititon,  I.  5. 

P>ançois-Ponsard,  C. 
lO-ïl. 

François     (pl.),H.  9. 

François  r=S  G.  1.8-9. 
des  Francs-Bourgeois,  P. 
Q.  10-11. 

Franklin,   K.  10-11. 

Franquet,  11.  1(>. 
de    Franquevillc,  G.  10, 
delà  Fraternité,  U.  5. 

Frédéric-Bastiat,I1.7. 

Fréflériclv  -  Lemaîlre, 
U.  7. 

Krémicourt,  G.  13. 
dos  Fréres-Péri(îr,  G.  9. 

Fresnel,  F.  G.  9-10 

Freycinct,  G.  9. 

Friunt,  K.  18. 
de    Friediand  (av.),  G.  U. 
7. 

delà  Frillière  (av.),  A.  14- 
15. 


P'rochot  (av.), M-  5-6. 
Frochot,  M.  5-6. 
Froissart,  Q.  10. 
Froment,  R.  11. 
Fromentel,  N.  13. 
Fromentel(pl.),N.13. 
Fromentin,  L.  5. 
FuUon,  R.  15. 
Furstemberg,  L.  11- 
12. 

Furtado-Heine,N.16. 


du   Gabon,  X.  13-14. 

Gabriel  (av.),  I.J.  8-9. 

Gabriel  (villa),  J.  14. 

Gabriel-Lamé,  T.  16. 

Gabrielle,  M.  4-5. 

Ga,s:er-Gabillot,H.15. 

Gaillard,  L.  6. 

Gaillon  (carr.),  L.  8. 

Gaillon,  L.  8-0. 
delaGaîté,  K.  16. 

Galande,  N.  12. 

Galilée,  F.  8-9. 

Galleron,  V.  X.  10-11. 
de    Galliera,  G.  9. 

Gallois,  S.  16. 

Galvani,  F.  5. 

Gambetta    (av.),  V. 
8-9. 

Gambetta  (pl.),  V.  9. 

Gambey,  R.  9. 

Gandon,  P..  19. 

Ganneron,  K.  4, 

Garancicre,  L.  12-13. 
des  Gardes,  O.  4-5. 
delà  Gare    (bd),    P.  R. 
15-17. 

delà  Gare  (porte),  T.  18. 
delà  Gare    (quai),  R.T. 

15-18. 
delà  Gare,  R.  15. 
delà  Gare  de  Reuilly,  U. 

14. 

Garibaldi  (bd),H.  13. 
(Jarreau,  L.M.  4-5. 
Gasnier-Guy,    U.  9. 
Gassendi,  K.  10. 
Gaston-  de-  SL-  Paul, 
G.  9. 

des  Gatines,  U.V.  9. 

(Jai]jru(;l,  L.  IS. 

GauLhey,  J.  3. 

Gavarni,  E.  11. 

Gay-Lussac,  M.  13-14. 
du   Gaz,  P.  17-18. 


Gazan,  M.  18-19. 
du   Général- Appert,  G. 
D.  8. 

du    Général-Brunet ,  T. 

U.  5-6. 
du  Général-Foy,  J.  6. 
du  Général-Lasalle,  S. 7. 
du  Général-Morin,  O.  9. 
de  Gentilly  (porte),  N. 
19-20. 
Geoffroy  -  l'Angevin, 

O.  10. 
Geoffrov-l'Asnier,  O. 

P.  11-12. 
Geoffroy-Marie,  N.  7. 
Geoffroy-  St-  Hilaire, 

0.  14-15. 
George-Sand,  B.C. 

12-13. 
Georges-Bizet,  G. 8-9. 
Georgeville,  E.  F.  8. 
Gérando,  N.  5, 
Gérard,  O.  17. 
Gerbert,  G.  15. 
Gerbier,  T.  11. 
Gerbillon,  K.  13. 
de    Ger<:ovie,  I.  J.  16-17. 
Géricault,  B.  13. 
Germain-Pilon,  L.M. 
5. 

de    Gesvres  (quai),  N.O. 
11. 

Giffard,  R.  15. 

Ginoux,  E.F.  13. 

Gi  o  r  d  an  o-Br  u  n  o , 

1.  J.  18. 
Girardon,  M.  4. 
Girodet,  B.  13. 

delà  Gironde  (quai),  S. T. 
2-3. 

delà  Gironde,  S.  15. 

Gît-le-Cœur,  M.  12. 
delaGlaoière  ,  M.  N.  15- 
19. 

Gluck,  L.  7-8. 
des  Gobclins    (av.),  O. 

15-16. 
des  GobelinB,  O.  16. 
Gober l,  S.  11. 
Godefroy,  P.  16. 
Godcfroy-Cavaitruii  c . 

S.  11-12. 
Godot-de  -Maurny  . 

K.  7-8. 
Gœthe,  G.  9. 
Gomboust,  L.  9. 
des  G  encourt',  R.  8. 
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Gossec,  V,  15. 
Gounod,  G.  5. 
Gnurgaud   (av.),  G. 
4-5. 

clelaGoutte-d'Or,    O.  5. 
Gouvion-St-Cvr 

(bd),  E.  F.  5-6/ 
Gozlin,  L.  12. 
Graciease,  O.  14. 
de    Grammont,  M,  8. 
de    Grancey,  L.  16. 
du    Grand-Cerf  (pass.)  , 
N.  9. 

du  Grând-Préau,0.P.13. 
du  Grand-Prieuré,  Q.  9. 
delà  Grande-Armée  (av.), 

E.  F.  6-7. 
delà  Grande  -  Chaumière, 

L.  li. 

delà  Grande  -  Truanderie, 
N.  10. 

des  Grandes  -  Carrières  , 

L.  3-4. 
des  Grandt5-A  u  ^  u  s  l  i  n  s 

(quai),  M.  N.  11-12, 
des    Grands  -  Auj^ustinr^. 

M.  11-12. 
dos    Grands-Champs,  V. 

X.  12. 

des  Grands-Degrés,  N. 
12. 

delà  Grange  -  au.\-  Belles, 
Q.  6-7. 
Grange-Batelière,  M. 
7. 

des    Gravilliers,  O.  P.  9. 
GrefTalhe,  K.  7. 
Grégoire  -  de  -  Tours, 
M.  12. 
<l.;    Grenelle  (bd),  F.  G. 
12-13. 

de    Grenelle(pl.  du  pont), 

D.  E.  13. 
de    Grenelle   (pont),  D. 

12-13. 

<I<;    Grenelle  (quai), D.  E. 
12-13. 

de    Grenelle,  H.  L.  11-12. 
de    Grenelle  (square),  F. 
li. 

Grencta    (pass.),  N. 

O.  9. 
Greneta,  N.  9. 
Grenier-  St  -  Lazare, 

O.  10. 
Grenier  -  sur  -  l'Eau, 

O.  11. 


es  Grès  (pl.),  X.  10. 
Grétrv,  M.  S. 
Greuze,  D.  E.  9. 
de    Gribeauval,    K.  11. 
du   Gril,  O.  14-15. 

Gros,  G.  D.  12. 
delà  Grotte,  F.  16-17. 
delà  Guadeloupe,  P.  3-4. 
Gudin,  A.  15. 
Guénégaud,   M.  11. 
Guérin-Boisseau,0.9. 
Guersant,  E.  F.  5-6; 
Guibert  (villa),  D.  10 
Guichard.  D.  11. 
du    Guignier,  U. 
Guil'hem,  S.  10. 
Guillaume-Tell,  F.  5. 
Guilleminot,  J.  16. 
des  Guillemites  ,    O.  P. 
10-11. 
Guillou,  D.  12. 
Guisarde,  L.  12. 
Gustave-Courbet,D.9. 
Gustave-Doré,  H.  4. 
Gustave- Flaubert,  G. 
5. 

Gustave-Nadaud,  C. 
10. 

Gutenberg,  D.  14. 
Guttin,  T,  3. 
Guy-de-Labrosse,  0. 
iï. 

Guy-de-Maupassant, 

C.  10. 
Guyot,  H.  5-6. 
Guy-Patin,  O.  5. 
Guy  ton- de-  Morveau, 
N.  18. 


des  Haies,  V,  11-12. 
du    Hainaut,  T.  4. 

Halévy,  L.  7-8. 

Ilallé,  O.  15. 
des  Halles,  N.  10. 
de    Hambourtr,  K.  6. 
du    Hameau,      F.  16. 

Hamelm,  F.  8-9. 
de    Hanovre,  L.  S. 
de    Harlay,  M.  N.  11. 
de  r  Harmonie,  H.  10-17 
delà  Harpe,  N.  12. 

Harvey,  P.  16-17. 

Hassard,  T.  6. 
des  Haudriettes,  P.  10. 

Haussmann  (bd),  H. 
L.  7. 


Hautefonille,  M.  12. 
d'     Hauteville  (oité),  U. 
6-7. 

cV    Hauteville,  N.  O.  0-8. 
du   Haut-Pavé,  N.  12. 
d'     Hautpoul,  T.  4-6. 
des  Hauts  -Montibœufs  , 

V.  X.  8-9. 
du   Havre  (pass.),  K.  7. 
du   Havre,  K.  7. 

Haxo,  V.  X.  6-8. 

Hébert  (pl.),  P.  Q.  3. 

Hégésippe  -  Moreau  , 
K.  4. 

du   Helder,  L.  7-8. 

Hélène,  K.  4. 
d'    Héliopolis,  K.  5. 

Henri-lV(bd),P.Q.12. 

Henri-lV   (quai),  P. 
Q.  12-13. 

Henri-Becque,  M.  18. 

Henri-Chevreau,  T.  8. 

Henri-Feulard,  R.  7. 

Henri-Heine,  B.  12. 

Henri-Martin  (av.),  C. 
E.  9-10. 

Henri-JVlartin.  D.  11. 

Henri-Murger,  R.  6. 

Henri-Rognaud,  K.L. 
18. 

Henrion-de-Pansey,I. 
16. 

Henry  Monnier,  M.  6. 
Héricart,  E.  13. 
Hermel,  N.  3-4. 
Hérold,  M.  9. 
Herran,  D.  9. 
Herschel,  M.  14. 
Hippolyte-Lebas,  M. 
6. 

Hippolyte-Maindron, 

J.  K.  16-17. 
de  l'Hirondelle.  M.  N.  12. 
HiLtorf,  P.  8. 
Hitlorf(cité),  R.  S.  6. 
Hoche  (av.),  G.  H.  6-7. 
Honoré-Chevalier,  L." 

13. 

de  l'Hôpital  (bd),  O.  Q. 
14-16. 

de  r  Hôpital  -  St  -  Autoi  n  e 

(pl.),  S.  12. 
de  r  Hôpital-St-Louis,0. 7. 
de  l'Horloge  (cour),  J.  6. 
de  r  Horloge(gal.),M.  7-8. 
de  r  Horloge(quai),  M.  N. 

11. 
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des  Hospices,  Q.  19. 
des  Hospitalières-St-Ger- 

vais,  P.  11. 
de  l'Hôtel,  T.  14. 
del'Hôtel-Colbert,  N.  12. 
del'Hôtel-de-Ville(pl.),0. 

11. 

de  l'Hôtel-de- Ville  (quai), 

O.  P.  11-12. 
del'Hôtel-de-Ville,  O.  P. 
11-12. 

Houdart,  T.  9. 

Houdon,  M.  5. 
delaHuchette,  N.  12. 

Humblot,  F.  12. 

Humboldt,  M.  16. 

Huygens,  K.  14-15. 


d'    léna  (av.),  F.  7-10. 

d'    Téna  (pl.),  F.  9. 

d'    léna  (pont),  F.  10. 
Imbault,  E.  14. 

des  Immeubles-Indus- 
triels, U.  12-13. 

de  l'Indre,  V.  10. 

de  l'Industrie,  O.  P.  19. 
Ingres  (av.),B.  C.  11. 

des  Innocents  (fontaine  et 
jardin),  N.  10. 

des  Innocents,  N.  10. 

de  l'Institut  (pl.),  M.  11. 

des  Invalides  (bd),  I.  J 
11-13. 

des  Invalides   (espl.),  I. 
10-11. 

des  Invalides  (pont) ,  I  . 
9-10. 

des  Invalides  (square),  I. 
11. 

des  Irlandais,  N.  l4. 

Isabey,  B.  13. 
des  Islettes,  O.  5. 
del'lsly,  K.  7. 
d'    Issy  (porte),  E.  16. 
lS-19. 

d'  Italic(av.),O.P.17-18- 
19. 

d'  Halie  (pl.),  O.P.  16-17. 
d'  Italie  (porto),  P.  20. 
des  Italiens  (bd),  L.  M.  8. 
d'  lvry(av.),P.Q.  18-19. 
d'     Ivry  (porte),  Q.  19. 


Jacob,  L.  M.  11-12. 
Jacquart,  R.  9. 


Jacquemont,  J.  K.  4. 
Jacques-Cartier,  K.L. 
3. 

Jacques-Cœur,  Q.  12. 

Jacques-Kablé,  P.  4. 

Jacquier,  J.  17. 

Jadin,  H.  6. 
du   Jq,pon,  y.  9. 

Japy,  S.  11. 
du   Jardinet,  M.  12. 
des  Jardiniers,  U.  16. 
des  Jardins,  P.  12. 
de    Jarente,  P.  11. 

Jasmin,  B.  12. 

Jaucourt,  U.  13. 
de    Javel  (quai),  C.  D.  IS- 
IS. 

de    Javel,  D.  F.  13-15. 

Jean  -  Baptiste  -  Du- 
mas, F.  5. 

Jean-Bart,  L.  13. 

Jean-Beausire,  Q.  11- 
12. 

Jean-Bologne,  D.  11, 
Jean-Cottin,  P.  3. 
Jean-de-Beauvais,  N. 

12-13. 
Jean-Dollfus  (av.),  A. 

15. 

Jean-Dollfus,  L.  2. 

Jean  -  François  -  Lé  - 
pine,  P.  4. 

Jean-Goujon,  H.  1.9. 

Jean  -  Jacques  -  Rous- 
seau, M.  N.  9-10. 

Jean-Lantier,  N.  11. 

Jean-Leclaire ,  K.  3. 

Jean-Macé,  S.  T.  12. 

Jean-Marie-Jégo,  O. 
17. 

Jean-Nicot,  H.  10. 
Jean-Robert,  P.  4. 
Jean-Tison,  M.  10. 
Jeanne,  I.  16. 
Jeanne-D'Arc  (pl.),  Q. 
17. 

Jeanne-d'Arc,  Q.  16- 
17. 

Jeannc-d'Arc  prolon- 
gée, P.  15, 

Jeanne -Hachette,  G. 
15. 

de    Jemmapcà  (quai),  Q. 
5-9. 

Jenner,  P.  Q.  16. 
Jessaint,  O.  P.  5. 
des  Jeijneurs,  N.  8. 


Joanès,  J.  17. 
de    Joinville  (pl.),S.  4. 
de    Joinville,  S.  3-4. 

Jolivet,  K.  15. 

Jomard,  S.  4. 

Jonas,  O.  17. 

Jonquoy,  I.  17. 

Joquelet,  M.  8. 

Joseph-Dijon ,  N  .  3. 

Joséphine,  M.  2. 

Joubert,  K.  L.  7. 

Jouffroy  (  pass  .) ,  M. 
7-8. 

Jouffroy,  G.  1.  4-5. 
du   Jour,  N.  9. 
du   Jourdain,  T.  7. 

Jourdan  (bd),  K.  N. 
19. 

Jouvenet,  B.  14. 
de    Jouy,  P.  11. 

Jouve-Rouve,  S.  7-8. 

Juge,  F.  12-13. 
des  Juges-Consuls,  O.  10- 
11. 

de    Juigné,  F.  8-9. 

Juillet,  T.  U.  8-9. 
de    Juin  (cour),  R.  12. 

-Jules-César,  Q.  13. 

Jules-Cloquet,  L.  2. 

Jules-Cousin,  P.  12. 

Jules-Dupré,  G.  17. 

Jules-Janin  (av.),  D. 
•  10. 

Jules -Joffrin  (pl.)> 
N.  3. 

Jules-Sandeau  (bd),C. 

9-10. 
Julie,  I.  J.  17. 
Julie-Joséphine,  D. 

14. 

Julien-Lacroix,  S.  T. 
7-8. 

Julienne,  N.  16. 

Juliette-Lamber,  H.  ''i . 

Junot,  L.  M.  4. 
du    Jura,  O.  15. 
delà Jussienne,  N.  9. 
de    Jussicu  (pl.),  O.  13. 
de    Jussieu,  O.  P.  13-li. 
delà  Justice,  X.  8. 


(le    Kabylie,  Q.  5. 
Kauch,  S.  12. 
Keller,  R.  11-12. 
Kellermann  (bd),  N. 
P.  19-20. 
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Keppler,  G.  8. 
Kléber(av.),E.F.7-9. 


de    La    Barouillière ,  J. 
13. 

La  Barre,  M.  N.  4. 
Labat,  N.  0.4. 
de    La  Baume,  L  7. 
Labié,  E.  F.  6. 
La  Boétie,  H.  J.  7-8. 
Labois  -  Bouillon  ,  Q. 

B.  3. 

de    Laborde  (pl.),  J.  7. 
de    Laborde,  I.  J.  7. 
de    Laborde  (square), J. 7. 
La  Bourdonnais(av.), 

G.  H.  10-11. 
Labrouste,  H.  I.  16- 
17. 

La  Bruyère,  L.  6. 
Lacaille,  K.  3. 
Lacaze,  K.  L.  18. 
Lacépède,  N.  O.  14, 
Lacharrière,  S.  10. 
La  Condamine,  J.  K. 
4-5. 

Lacordaire,  D.  E.  14- 
15. 

Lacretelle,  F.  16. 

Lacroix,  J.  K.  3-4. 

Lacuée,  Q.  13. 
de    La  Favette  (pl.).  0.6. 
de    La  Fayette,  L.  K.  5-7. 

Laferrière,  M.  6. 
de    Lafeuillade.  M.  9. 

Lafûtte,  M.  7-8. 

La  Fontaine  (ham.), 

C.  12. 

La  Fontaine,  B.  D. 
12-13. 

Lagarde,  N.  15. 
de    Laghouat,  O.  4. 

Lagille,  K.  L.  3. 
de    Lagny,  V.  X.  13. 

Lagrange.N.0. 12-13. 

Labire,  Q.  17. 

La  Jonquière,  J.  K.  3. 

Lakanal,  F.  G.  14. 

Lalande,  K.  16. 

Lallier,  M.  5-6. 

Lally-Tollendal,  B.5. 

Lamandé,  J.  4. 

Lamarok,  K.  L.  3, 

Lamartine, M.  N.6-7. 

Lamartine  (square), 
G.  D.  9. 


Lambert,  N.  4. 

Lamblardie,  U.  V.  15. 

Lamennais.  H.  7. 
de    La  Michodiére,  L.  8. 
de  LaMotte-Piquet(av.), 

G.  1.11-13. 
delaLancelte.  U.  15. 

Lancret,  B.  14. 
de    Lancry,  P.  8. 
du    Languedoc,  O.  P.  13. 
de    Lanneati,  N.  13. 

Lannes  (bd),  C.  E.  7- 
10. 

Lantiez,  J.  K.  2-3. 
du   Laos,  G.  12-13. 

Lapérouse,  F.  8. 

Lapeyrère.  M.  3. 

Laplace,  N.  13. 
de    La  Planche,  K.  12. 
de    Lappe,  B,  12. 

La  Quintinie,  H.  15. 
au   Lard,  N.  10. 

Largillière,  C.  11. 
de    La  Beynie,  N.  0. 10. 

Laroche,  S.  16. 
de  LaBochefoucauld,L. 
6. 

Laromiguière,  N.  14. 
Larrey,  O.  14. 
Larribe,  J.  6. 
Las-Cases,  J.  10-11. 
Lasson,  X.  14. 
Lassus,T.  7. 
de    La  Tour-d'Auvergne, 

M.  N.  6. 
de    La  Tonr-Maubourg, 

(bd),  I.  10-12. 
de    Latran,  N.  13. 
de    La  Trémoille,  G.  H. 
8-9. 

Laugier,  F.  G.  5-6. 
Laumière  (av.),  S.  5. 
Laurence-Savart,  U. 
8. 

Laurent-Pichat,  E.  7. 
Lauriston,  E.  F.  7-9. 
Lauzin,  S.  7. 
La  Vacquerie,  T.  11. 
des  Lavandières -Sainte - 

Opportune,  N.  10- 

IL 

La  Vieuville,  M.  5. 
Lavoisier,  J.  7. 
de    La  Vriliière,  M.  9. 
Leblanc,  C.  D.  15-16. 
Lebon,  F.  6. 
Lebouis,  J.  15. 


Lebouteux,  I.  J.  5. 
Lebrun,  O.  15-16. 
Le  Bua,  V.  9. 
Lechapelais,  K.  4-5. 
LeChatelier,F.G.4-5. 
Leclerc,  L.  16. 
Lécluse,  K.  5. 
Lecomte,  J.  4. 
Lecourbe,  D.  1. 14-16. 
Lecuirot,  J.  17. 
Lécuyer,  N.  4. 
Lédion,  I.  J.  18. 
Ledru-Bollin  (av.), 

l-^^sect.Q.B.  12-13. 
Ledru-Bollin  (av.), 

2e  sect.  S.  11. 
Lefftbvre  (bd),  E.  H. 

16-18. 
Legendre,  I.  K.  3-6. 
Legoff,  M.13. 
Legouvé,  P.  7-8. 
Legrand,  B.  6-7. 
Legraverend,  B.  13. 
Leibnitz,  K.  M.  2. 
Lekain,  D.  11. 
Lemaignan,  M.  18. 
du   Léman,  X.  6. 
Lemarois,  A.  15. 
Lemercier,  J.  K.  4-5. 
Lemon,  S.  8. 
Le  Nôtre,  E.  10. 
Léo-Delibes,  F.  9. 
Léon,  O.  4. 
Léon-Gogniet,H.  5-6. 
Léon-Cosnard,  ï.  5. 
Léonard-de-Vinci,  E. 

8. 

Léonce-Beynaud,  G. 
9. 

Léonie,  L.  6. 
Léontine,  D.  14. 
Léopold,  S.  15-16. 
Léopold-Bobert ,  L, 
15. 

Le  Peletier,  M.  7-8. 
Lepeu,  T.  14. 
Lepic,  L.  M.  4-5. 
Le  Begrattier,  O.  12. 
Leriche,  F.  16. 
Leroux,  E.  8. 
Leroy  (cité),  M.  8. 
Leroy-Dupré,  V.  14. 
Lesage,  S.  7. 
Lesdiguières,  Q.  12. 
Lespagnol,  U.  11. 
de    Lesseps,  V.  10. 
Lesueur,  E.  7. 
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du 


Le  Tasse,  E.  10. 
LetelUer,  F.  G.  13. 
Letort,  M.  N.  2-3. 
Leuck-Mathieu,  V.  9- 
10. 

Leverrier,  L.  14. 
Levert,  T.  U.  7. 
Lévis  (pl.),  l.  5. 
Lévis,  I.  J.  5. 
Lhomond,  N.  14-15. 
Llmillier,  G.  16. 
Liancourt,  K.  16. 
Liban,  T.  8. 
delà  Liberté,  U.  5-8. 
delà  Lieutenance  (sentier), 

X.  14. 
des  Lilas,  U.  6. 
de    Lille,  J.  L.  10-11. 

Lincoln,  H.  8. 
delà  Lingerie,  N.  10. 
Linné,  0. 13-14. 
Linois,  E.  13. 
des  Lions,  P.  12. 
de    Lisbonne,  II.  J.  6. 
Lisfranc,  V.  10. 
Littré.  K.  13-14. 
Livingstone,  N.  5. 
Lobau,  O.  11. 
Lobineau,  L.  M.  12. 
de    Logelbach,  H.  5-6. 
du    Loing,  K.  18. 
delà  Loire  (quai),  R.S.  4-5. 
du   Loiret,  S.  18. 

L'Olive,  P.  3-4. 
des  Lombards,  N.  10. 
de    Londres  (cité),  K. 6-7. 
de    Londres,  K.  L.  6-7, 
de    Longchamp  (rond- 

point),  E.  9. 
de    Longchamp,C.  F.8-9. 
des  Longues-Raies,  N.  O, 
19. 

Loos,  Q.  R.  7. 
Lord-Byron,  G.  7. 
Lorraine,  S.  T.  4-5, 
Lota,  D.  9. 
Louis-XVI  (square), 
K.  7. 

Louis-Blanc,  P.O.  5-6 
Louis-Braille,  V.  15 
Louis-David,  D.  10 
Loiiis-le-Grand,  L.  8 
Louis-Philippe(pont), 

O.  12. 
Louis-Thiiillier ,  M 

N.  14. 
delà  Louisiane,  P.  3. 


de 


de 
du 


de  Lourmel,  D.  F.  12-16. 
de    Louvois,  M.  8. 

Louvois  (square),  M. 
8. 

du  Louvre  (pl.),  M.  10. 
du    Louvre  (quai),  L.  M. 

10-11. 
du   Louvre,  M.  9-10. 
de    Lowendal  (av.),  G.  I. 
12-13. 
Lubeck,  F.  9. 
Lulii,  M.  8. 
du   Lunain,  K.  L.  18. 
delaLune,  N.  O.  8. 
de    Lunéville,  T.  4. 
de    Lutèce,  N.  11. 
du   Luxembourg,  L.  13- 
14. 

de    Luynes,  K,  12. 
des  Lyannes,  V.  X.  9-10. 
du   Lvcée-Molière,  G.  11- 
12. 

de    Lyon,  Q.  R.  12-13. 
des  Lyonnais,  N.  15. 


Mabillon,  L.  12. 
Macdonald    (bd),  Q, 
U.  2. 

Mac-Mahon  (av.),  F. 
6-7. 

de    Madagascar,  U.  16, 
de    Madame,  L.  12-13. 
delà  Madeleine  (bd),  K.  8, 
delà  Madeleine  (égliscj,  K. 
8. 

delà  Madeleine  (gai.),  J.  K, 
8. 

delà  Madeleine  (pass.),  K 
8. 

delà  Madeleine  (pl.),  K.  8, 
de    Mademoiselle,  F.  G 
14. 

delà  Madone,  P.  3. 

de    Madrid,  J.  6. 

de  Magdebourg,F.9-10. 

Magellan,  G.  8. 

Magendie,  N.  16. 
de    Magenta  (bd),  O.  P. 
5-8. 

du    Mail,  M.  N.  9. 

Maillard,  T.  11. 

Maillot  (porte),  D.  16. 
du  Maine  (av.),  J.  K.  14- 
17. 

du    Maine  (pl.)i  J 
du    Maine,  J.  K.  15, 


delà  Mairie  (cité),  M.  5. 
delà  Maison-Blanche,  P.  -' 
18. 

delà  Maison-Dieu,  J.K. 16. 
de    Maistre,  L.  3-4. 

Maître-Albert,  N.  0. 
12. 

(le    Malakofffav.),  E.  7-'.>. 
do    Malakofr(porte),l.  IS. 
Malaquais  (quai),  L. 

M.  11. 
Malar,  H.  10. 
Malassis,  F.  16, 
Malebranche,  M.  13. 
Malesherbes  (bd).  II. 

K.  4-8. 
Malesherbes  (cité), 
M.  6. 

Malesherbes  (pl.), 1.5. 
Malesherbes  (vilUn, 

I.  5. 
Malher,  P.  U. 
Maleville,  I.  6. 
des  Malmaisons,  P.  19. 
de    Malte,  Q.  8-9. 
Malte-Brun,  U.  9. 
Malus,  O.  14. 
Mandar,  N.  9. 
Manin,  S.  U.  4-6. 
Mansard,  L.  5. 
Manuel,  M.  6. 
la    Manutention,  G.  9. 
delà  Manutention,  G  .  9. 
des  Maraîchers,  V.  X.  11- 
13. 

des  Marais,  P.  Q.  8. 
Marbeau,  D.  7. 
Marbeuf,  G.  IL  8-9. 
Marcadet,  K.  O.  2  i 
Marceau  (av.),  G.  7 
du    Marché- des- Hl.irics- 

Manteaux,  1*.  11. 
du    Marché-des- Patriar- 
ches, O.  15. 
du    Marché-Neuf  (quai;, 
N.  12. 

du   Marche -Popincourt, 
R.  9. 

du  Marché-Saint-IIonoré 

(pl.),  L.  9. 
du  Marché-Saint-IIonore 

L.  9. 

du    Marché -Ste- Cathe- 
rine (pl.),  P.  11. 
Marc-Séguin,  P.  3. 
delà  Mare,  T.  7-8. 
de    Marengo,  M.  10. 
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Marguerite  (villa),  E. 
14. 

Margueritte,  G.  6. 
Marirueritte  (square), 

G. 'e. 

des  Marguettes,  X.  14-15. 
Maria-Deraismes,  K. 
3. 

Marie  (pont),  P.  12. 

Marie,  O.  14. 

Maric-Davy,  L.  18. 

Mario-et-Louise,  0-  8. 

Marie- llose,  L.  17. 

Marie-Stuart,  N.  9. 
de    Marignan,  H.  8-9. 
de    Marigny  (av.),  I.  8. 

Mariotte,  J.  5. 
de    Marivaux,  M.  8. 

Marmonlel,  G.  15-16. 
des  Marmousets,  0.16. 
delà  Marne  (quai),  S.  T. 
3-4. 

delà  Marne,  S.  4. 
du    Maroc  (pl.),  Q.  4. 
du    Maroc,  Q.  4-5. 
des  Maronites.  S.  T.  8. 

Marqfoy,  Q.  6. 
des  Marronniers,  D. 11-12. 
de    Marseille,  P.  Q.  8. 

MarsoUier,  L.  8-9. 

Martel,  O.  7. 

Martignac(cité),  J.ll. 
de    Marlignac.  .T.  11. 

xMartin-Bernard ,  x\. 
O.  18. 

Martin-Nadaud  (pl.). 
U.  9. 

delà  Martinique,  P.  3. 
des  Martyrs,  M.  5-6. 

M  asséna  (bd),  P.  T. 
18-19. 

Masseran,  I.  13. 

Massillon,  O.  12. 
delà  Masure,  P.  12. 

Mathias-Duval,N.19. 

Mathieu-Molé,  N.  II. 

Mathis,  R.  3. 
des  Mathurins,  J.  L.  7. 

Mathurin  -  Régnier, 

H.  I.  15. 

de  Matignon  (av.),  I.  8. 
de    Matignon,  I.  7-8. 

Maubert  (pl.).  N.  12. 
de  Maubeuge,  M.O.  5-7. 
de  Maubeuge  (square), 
N.  16. 

Maublanc,  G.  15. 


Mauconseil,  N.  9. 
du    Maure,  O.  10. 

Maurice- Mayer,  M. 
17. 

des  Mauvais-Garçons,  O. 
11. 

Maxime,  B.  14-15. 
Mayet,  J.  13. 
Mayran,  N.  6. 
de    Mazagran,  O.  8. 

Mazarine,  M.  11-12. 
Mazas  (pl.),  Q.  13- 
14. 

Mazet,  M.  12. 
de    Meaux,  R.  S.  5-6. 

Méchain,  M.  16. 
de    Médéah,  J.  15. 
de    Médicis,  M.  13. 
de    Médoc,  S.  15-16. 
delà  Mégisserie  (quai),  M. 
N.  11. 

Méhul,  L.  9. 

Meissonier,  H.  5. 
des  Ménages  (square),  K. 
12. 

Ménars,  M.  8. 
Ménessier,  L.  5. 
Menguy,  U.  6. 
de    Ménilmontant  (bd), 

S.  T.  9-11. 
de    Ménilmontant  (pl-)> 
T.  8. 

de    Ménilmontant  (porte) 
X.  8. 

de    Ménilmontant,  S.  V. 
8-9. 

Mercœur,  S.  T.  11. 

Mérimée,  D.  8. 
des  Merisiers   (sentier)  , 
X.  14. 

Merlin,  S.  T.  10. 

Meslay  (pass.),  P.  8. 

Meslay,  O.  P.  8-9. 

Mesnil,  E.  8-9. 
des  Messageries,  N.  O.  7. 

Messier,  M.  16. 
de    Messine  (av.),  l.  6-7. 
de    Messine  (square),  H. 
I.  7. 

Metz  (quai  de),  T.  3. 
des  Meuniers,  U.  16. 
de    Meursault,  S.  15. 
delà  Meurthe,  S.  4. 

Meyerbeer,  L.  8. 

Meynadier,  S.  T.  5. 
de    Mézières,  L.  12. 

Michal,  N.  18. 


Michel-Ange,  A.  B 

13-15. 
Michel-Ange  (villa), 

B.  13. 
Miohel-Bizot,  V.  X. 

1;M6. 
Micheî-Chaslos  ,  II. 

13. 

Michel  -  de -Bourges, 

V.  11-12. 
Michel-le-Comte,  O. 

10. 

Michel-Peter,  O.  15. 

Michelet,  L.  M.  14. 

Mignard,  C.  9-10. 

Mignon,  M.  12. 
des  Miornottos,  T.   U,  6. 
de    Milan.  K.  G. 

Milaud(av.),O.R.  13. 

Miine-Edwards,  F.  5. 

Milton  (cité),  M.  6. 

Milton,  M.  G. 
des  Minimes,  Q.  11. 

Miollis,  G.  H.  13-14. 

Miguel- Hidalgo,  T. 
U.5. 

Mirabeau  (pont),  C. 

D,  13. 
^jjrabeau,  B.  C.  13. 
dos  Miracles  (cour),  N.9. 
de    Mirbel,  O.  15. 
delà  Mire,  M.  4. 
de    Miromesnil,  1.  6-8. 
M  i  ssi  on-  M  arch  a  n  d .  D . 
12-13. 
de    Mogador,  L.  7. 
des  Moines,  J.  K.  3-4. 
Molière  (av.),  B.  14. 
Molière  (fontaine),  M. 
9. 

Molière  (pass.),  0. 10. 

Molière,  L.  9. 

Molitor,  A.  B.  13-14. 

Molitor  (porte),  A. 13. 

Mollien,  I.  6-7. 
de    Monbel,  H.  4. 
de    Monceau  (parc),  H. 
I.  6. 

de    Monceau,  H.  J.  6-7. 

Moncey,  K.  L.  6. 

Moncey  (square), L. 6. 

Mondétour,  N.  9-10. 
de    Mcndovi,  K.  9. 

Monsre  (pl.)'  O.  14. 

Monge,  N.  O.  13-15. 

Monge  (square),  N. 
O.  13. 
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Monjol,  tl.  6-7. 
delà  Monnaie,  M.  N.  10. 
Monsieur,  J.  12. 
Monsieur- le -Prince, 

M.  12-13. 
Monsigny,  L.  8. 
delà  Montagne-Saiate-Ge- 
neviève,  N.  13. 
Montaigne  (av.),  G. 

H.  8-9. 
Montaigne,  I.  8. 
Montalivet,  J.  8. 
Montbrun,  L.  17. 
Montcalm,  L.  M.  3. 
du  Mont-Cenis,M.N.2-4. 
de    Montchanin,  I.  5. 
du    Mont-Dore,  J.  K.  5. 
de    Montebello    (quai)  , 

N.  O.  12. 
de    Montebello,   H.  17. 
de    Monte-Cristo,  U.  V. 
11. 

de    Montempoivre  (po- 
terne), X.  15. 
de    Montempoivre,  X. 15. 
de    Montempoivre  (sen- 
tier), V.  X.  15. 
du    Monténégro  (pass.), 
•V.  6. 
Montenotte,  F. G.  7-6. 
Montéra,  X.  13. 
Montespan   (av.  de), 
D.  9. 

Montesquieu  (gai.), 

M.  10. 
Montesquieu,  M.  10. 
Montessuy,  G.  10. 
de    Montfaucon,  L.  12, 
Montgallet,  T.  14. 
Montgolûer,  P.  9. 
Montholon,  N.  7. 
Montholon  (square), 

N.  6. 

des  Montibœufs.  V.  X.  9. 
Mont-Louis,  T.  11. 
Montmartre     (bd)  , 

M.  8. 
Montmartre  (gai.), 

M.  8. 

de    Montmartre  (po- 
terne), L.  M.  2. 
Montmartre,  M.  N. 
8-10. 

e    Montmorency  (av.), 
B.  12-13. 
de    Montmorency  (bd), 
A.  B.  11-13. 


de  Montmorency,  O.  P. 
9-10. 

Montmorency  (villa), 

A.  B.  12-13. 
Montorgueil,  N.  9. 
du    Montparnasse  (bd), 

J.  L.  13-15. 
du    Montparnasse,  K.  14. 
Montpensier  (gai.), 
M.  9. 

Montpensier,  L.  M.  9. 
de    Montreuil     (porte) , 

X.  y.  12. 

de  Montreuil,  S.  V.  12. 
de  Montrouge(pl.),K.16. 
de    Montroiige  (porte), 

J.  K.  18-19. 
de    Montrouge  (square), 

K.  16. 

de  Montsouris  (av.  du 
Parc),  L.  16-18. 

de  Montsouris  (parc)  , 
M.  18. 

de  Montsouris,  K .  L. 
18-19. 

du   Mont-Thabor,  K.  9. 

Montvon,  N.  7. 

Morand,  R.  8. 

Morard,  J.  17. 

Moreau,  R.  12-13. 
des  Morère,  J.  K.  18. 

Moret,  S.  8-9. 
des  Morillons,  G.  H. 16-17. 

Morland  (bd),  P.  Q. 
12-13. 

Morland  (pont) ,  Q. 
13. 

Morlot,  L.  6. 

Mornay,  Q.  13. 

Mortier  (bd),  X.  6-9. 
de    Moscou,  J.  K.  5-6. 
delaMoselle,  R.  5. 

Mouffelard,  N.  0. 14- 
15. 

du  Moulin-de-Beurre,  J. 
15. 

du  Moulin-de-la-Pointe, 

O.  18-19. 
du   Moulin-de-la- Vierge, 
J.  16. 

du  Moulin-des-Prés,  O. 
17-18. 

du   Moulin-Vert,  J.K.  17. 
du   Moulinet,  O.  18. 
des  Moulins,  L.  9. 

JVIouraud,  X.  11. 
de  Tjoussy,  O.  11. 


Mouton-Duvernet,  K. 

16-17. 
Mouzaïa,  T.  U.  6. 
Mozart,  B.  G.  11-13. 
Mozart  (cité),  C.  11. 
delà  Muette  (chaussée),  C. 

11. 

delà  Muette  (porte),  B.  10. 
de    Mulhouse,  N.  8. 

Muller,  N.  4. 

Murât,  A.  B.  13-15. 
des  Mûriers,  U.  9. 

Murillo,  H.  I.  6. 
de    Musset,  B.  14. 

Myrrha,  N.  O.  4. 


Nansouty,  L.  18-19. 
de    Nantes,  S.  3. 
de    Naples,  l.J.6. 
de    Narbonne,  K.  12. 

Narcisse-Diaz,  C.  13. 
delà  Nation  (pl.),  U.  13. 
delà  Nation,  N.  5. 

National  (pont),  T. 
17-18. 

Nationale,  P.  Q. 16-19. 
delà  Nativité  (pl. ),T. 15-16. 
de    Navarin,  M.  6. 
de    Navarre,  O.  14. 

Navier,  K.  2. 

Necker,  P.  11. 

Négrier  (cité),  11.  11. 
de    Nemours  (gai.),  M.  9. 
de    Nemours,  R.  9. 
de    Nesle,  M.  II. 

Neuf  (pont),  M.  il. 

Neuve-de-la-  Char- 
donnière,   N.  2-3. 

Neuve  -  de-Popin- 
court,  K.  9. 

Neuve- des  -  Boulets. 
T.  11-12. 

Neuve  -  du  -  Théâtre  , 
G.  14. 
delaNéva,  G.  9. 
de    Nevers,  M.  11. 

Newton,  G.  8. 

Ney  (bd),  L.  Q.  2. 
de    Nice,  T.  11. 

Nicolaï,  U.  15-16. 

Nicolas -Charlet,  I. 
14. 

Nicolas-Chuquet,H.4. 
Nicolas-Flamel,N.10- 
II. 

Nicolet,  N.  4. 
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Nicolo,  D.  10-11. 
Niel  (av.),  F.  G.  5-6. 
Niepce,  J.  16. 
du   Nicrer,  X.  14. 
du   Nif,  N.  9. 
Nitot,  F.  8-9. 
Nobel,  M.  4. 
Nollet,  J.  K.  4-5. 
des  Nonnains-d'Hyères  . 

P.  12. 
Nord,  N.  O.  5. 
de    Normandie, P.Q.9-10. 
Norlier  (cité),  R.  6. 
Norvins,  M.  4. 
Notre-Dame  (pont), 

N.  11. 
Notre-Dame(square), 

O.  12. 
N.-D.-de-Bonne-Nou- 

velle,  N.  O.  8. 
N.-D.-de-Lorette,  L. 

M.  6. 
N.-D.-de-Nazaretii  , 

O.  P.  8-9. 
N.-D.-de-Recouvran- 

ce,  N.  8. 
N.-D.-des-Champs,K 

L.  13-15. 
N.-D.-des-Victoires  , 
.  M.  8-9. 

Nouvelle,  K.  L.  5-6 
Nouvelle-du-Théàtre 
G.  14. 
de    Nuits,  S.  15. 


Oberkampf,Q.S.9-10 
d'    Obligado,  F.  7. 

Oblin,  N.  10. 
de  r  Observatoire  (av.),  L. 

M.  14-15. 
de  r  Observatoire  (carr.), 
L.  M.  15. 

Octave-Feuillet,C.10. 
deVOdéon  (carr.),  M.  12. 
del'Odéon  (pl.),  M.  13. 
del'Odéon,  M.  12. 
d'    Odessa,  K.  14. 

Odiot  (cité),  H.  7. 
d'    Offémont,  H.  5. 
de  l'Oise  (quai),  S.  T.  3-4. 
de  l'Oise,  S.  3-4. 
des  Oiseaux,  P.  10. 

Olier,  F.  16. 
d'    Olivet  (fermée),.!.  13. 

Olivier-de-Serres,  F. 
G.  1.5-17. 


0:Tier-Talon,  S  . 

Opéra  (av.),  L.  8-9 

Opéra  (pass.),  M.  7-8, 

Opéra  (pl.),  L.  8. 

Oran,  O.  4. 

Oratoire,  M.  10. 

Orchampt,  M.  4. 

Ordener,  L.  P.  3-4. 

Orfèvres  (quai),  M.  N, 
11-12. 

Orfèvres,  N.  11. 

Orfila,  U.  V.  8-9. 
'Orient,  L.  4. 
'Grillon,  R.  S.  8. 

Orléans  (av.),  K.  L. 
10-19. 

Orléans  (gai.),  M.  9. 

Orléans  (porte),  K.  19, 

Orléans  (quai),  O.  12. 
'Orme,  V.  6. 

Ormeaux,  V.  12. 

Ormesson,  P.  11. 

Ornano  (bd),  N.  2-3. 

Ornano  (square), N. 3. 
'Orne,  1.  16. 

Orsay  (quai),  F.  K.  10- 
11. 

Orsel,  M.  N.  5. 

Orteaux,  V.  X.  11. 

Ortolan,  Q.  14. 

Oudinot,  I.  J.  12-13, 

Oudry,  O.  P.  15-16, 

Ouessant,  G.  12. 
'Ouest,  I.  J.  15-16. 
'Ourcq,  Q.  T.  3-4. 

Ours,  O.  9-10. 


Pache,  S.  10-11. 
Paillet,  M.  13. 
delà  Paix,  L.  8. 
Pajol,  P.  3-5. 
Pajou,  G.  11. 
du   Palais  (bd),  N.  11-12. 
du   Palais-Bourbon  (pl.), 
J.  10. 

du   Palais-Royal  (pl.)  M. 
10. 

Palatine,  L.  12. 
de  Palestine,  T.  7. 
de  Palestro,  O.  9. 
de  Palestro-la-Frontière 

H.  17. 
de    Palikao,  S.  8. 

Palmyre,  M.  17. 
do    Panama,  O.  4. 


de«  Panoramasfpass.),M 
8. 

des  Panoramas,  M.  8. 
des  Panoyaux,  T.  9. 
du   Panthéon  (pl.),  N.  13. 
de    Pantin,  U.  4. 
du   Paon-Blanc,  O.  P.  12. 
Pape-Carpentier ,  L. 
12. 

Papillon,  N.  7. 
Papin,  O.  9. 
de    Paradis.  N.  O.  7. 
de    Parc  (villa),  S.  7. 
du  Parc-de-Ch  aronne 

(chem.),  V.  10. 
du  Parc  -  de-Montsou  ris 

(av.),  L.  16-18. 
du  Parc-de-Montsouris 
(rue  et  villa),  L.  19. 
du  Parc-Royal,  P.  Q.  U. 
delà  Parcheminerie,  N.  12. 
de    Parme,  K,  5-6. 

Parmentier  (av.),  O. 

S.  7-10.  ^ 
Parmentier  (square), 
S.  10. 

des  Partants,  T.  V.  8-9. 
du  Parvis-Notre-Dame 

(pl.),  N.  12. 
du  Pas-de-la-Mule,Q.ll. 

Pascal,  N.  15-16. 

Pasquier,  K.  7-8. 
de    Passy  (pl.),  D.  11. 
de    Passy  (pont),  E.  11. 
de    Passy  (porte),  B,  11. 
de    Passy  (quai),  D.  F. 

10-12. 
de    Passy,  D.  E.  11. 

Pasteur  (bd),  I.  J. 
14-15. 

Pasteur,  R.  10. 

Pastourelle,  P.  10. 
de    Patay,  Q.  R.  17-18. 
des  Patriarches,  O.  14-15. 
des  Pâtures,  C.  13. 

PàturJe,  H.  17. 

Paul-Baudry,  H.  7-8. 

Paul-Bert,  T.  12. 

Paul-Borel,  H.  5. 

Paul-Delaroche,D.ll. 

Paul-Gervais,  N.  17. 

Paul-Lelong,  M.  N. 
8-9. 

Paul-Lenormand,  S. 
14. 

Paul-Louis-Gourier  , 
K.  11. 
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Paaly,  I.  17. 

Pauquet,  F.  G.  8. 

Pavée,  P.  11.  ^ 
des  Pavillons,  U.  7. 

Payen,  D.  13. 

Payenne,  P.  11. 

Péclet,  G.  14-15. 
du  Pélican,  M.  10. 

Pelleport,U.X.  7-10. 

Pelouze,  J.  6, 

Pennes,  H.  13. 
delà  Pension,  V.  13. 
de    Penthièvre,  I.  J.  7-8. 
delaPépinière,  J.  K.  7. 

Perceval,  J.  15. 
des  Perchamps(pl.),B.13. 
des  Perchamps,  B.C.  13. 
du   Perche,  P.  10. 

Percier  (av.),  I.  7. 

Perdonnet,  P.  5. 

Pereire  (bd),  E.  I.  4-6. 

Pereire  (pl.),  G.  5. 
du  Père-La-Chaise  (ave- 
nue), U.  9. 

Pergolèse,  D.  E.  7. 
des  Périchaux(ch.),G.  17. 

Pérignon,  H.  T.  12. 
delà  Perle,  P.  10. 

Pernelle,  N.  O.  11. 

Pernety,  I.  J.  16. 

Perrault,  M.  10. 

Perrée,  P.  9. 

Perrel,  I.  16. 

Perrichont  (av.),  G. 
12-13. 

Perronet,  L.  11. 

Pestalozzi,  0. 14. 

Pétel,  G.  14-15. 

Petiet,  K.  3. 

Pélion,  S.  10-11. 

Petit,  S.  U.  4-5. 
du   Petit-Moine,  O.  15. 
du  Petit-Musc,  P.  Q.  12. 
le    Petit-Pont,  N.  12. 
du  Petit-Pont  (pl.), N.  12. 
du   Petit-Pont,  N.  12. 
delà  Petite-Muette  (av.), 

G.  10-11. 
delaPetite-Pierre,  T.  U. 

Petite-Rue  de  Paris, 

H.  17. 
Petite-Hue-des-Lilas, 

U.  V.  6. 
delà  Petite-Truanderic,  N. 
10. 

des  Potites-Ecuries,  N.O. 
7. 


Petitot,  U.  7. 
des  Petits-Bâtiments(av.), 
E.  6. 

des  Petits-Carreaux,  N. 
8-9. 

des  Petits-Champs,  L.  M. 
8-9. 

des  Petits-Hôtels,  O.  6. 
des  Petits-Pères  (pass.), 
M.  9. 

des  Petits-Pères(p].),M.9. 
des  Petits-Pères,  M.  9. 

Pétrarque,  E.  10. 

Pétrelle,  N.  6. 
des  Peupliers  (av.),  A.  B. 
13. 

des  Peupliers,  O.  18-19. 
des  Peupliers(poterne),0. 
19. 

de    Phalsbourg,  H.  5-6. 
Philibert-De]orme,G. 
H.  4. 

Philibert-Lucot,P.19. 
Philidor,  X.  12. 
Philipp  e-Auguste 
(av.),  T.  U.  11-13. 
Philippe-de-Champa- 
gne, O.  16. 
Philippe-de-Girard  , 

P.  4-6. 
Pial,  S.  T.  7-8. 
de    Picardie,  P.  Q.  9-10. 
Piccini,  E.  7. 
Picot,  E.  8. 
de    Picpire(bd),V.  13-15. 
de    Picpus  (porte),  X.  16. 
de    Picpus,  U.  V.  13-16. 
Pierre-au-Lard,  O.IO. 
Pierre- Bullet,  P.  8. 
Pierre-Charron,  F.  H. 
8-9. 

Pierre-Dillery,  S.  T. 
12. 

Pierre-Dupont,  Q.  6. 
Pierre-Ginier,  K.  4. 
Pierre-Guérin,  B.  12 
13. 

Pierre-IIaret,  L.  5. 
Pierre- Larousse, 1.17. 
Picrro-lc-Grand,  G.  6. 
Pierre-rErmite,0.4-5. 
Pierre-Leroux,  J.  IS- 
IS. 

Pierre-Lescot,  N.  9- 
10. 

Pierre-Levée,  Q.  U. 
8-9. 


Pierre-Nicole,  M.  15 

Pierre-Nys,  R.  8. 

Pierre-Picard,  N.  5. 

Pierre-Sarrazin,M.12. 

Pigalle  (pl.),  M.  5. 

Pigalle,  L.  M.  5-6. 

Pihet,  R.  9. 

Pillet-Will,  L.  M.  7. 

Pinel  (pl.),  P.  16. 

Pinel,  P.  16. 

Pirouette,  N.  10. 
delà  Pitié,  O.  14. 

Pixérécourl,  U.  7-8. 
delà  Plaine  (poterne),  F. 
17. 

de    Plaisance  (porte),  F. 

G.  17. 
de    Plaisance,  J.  16. 

Planchat,U.  V.  11-12. 
delaPlanche,  K.  12. 
des  Plantes,  J.  K.  7-18. 
du  Plat-d'Etain,  N.  10. 
du  Plateau,  S.  T.  6. 
du  Plâtre,  O.  10. 
des  Plàtrières,  T.  8. 
des  Pleyel,  T.  U.  15. 
Plumet,  H.  15. 
Poinsot,  K.  14-15. 
du  Point-du-Jour(pont\ 

B.  C.  15. 
du  Point-du-Jour(porte), 

A.  15-16. 
du    Point-du-Jour,  B.  15. 
delà  Pointe  (sentier\  V. 

11. 

delaPointe-d'Ivry,  Q.  19. 
delà  Pointe  -  Saint  -  Eusta- 
che  (pl.),  N.  10. 
Poisson,  E.  6-7. 
Poissonnière  (bd),  N. 
8. 

Poissonnière,   N.  8. 
des  Poissonniers  (porte), 
O.  2. 

des  Poissonniers,  O.  2-5. 
de    Poissy,  O.  12-13. 
des  Poitevins,  M.  12. 
de   Poitiers,  K.  10-11. 
de    Poitou,  P.  Q.  6. 
du   Pôlo.-Nord,  M.  3. 
de    Poliveau,  O.  P.  15. 

Polonceau,  O.  4-5. 
de    Pomard,  S.  T.  15-16. 
de    Pomereu,  D.  9. 
delà  Pompe,  C.  E.  8-11. 
du   Ponceau  (pass.),  O. 
9. 
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du  Ponceau,  O.  9. 

Poncelet,  G.  6. 
de  Pondichéry,G.12-13. 
Poniatowski  fbd),  T. 
X.  16-17. 
du    Pont-aux-Choux,  Q, 
10. 

Pont- de- Grenelle 
(pl.),  D.  E.  13. 
du    Pont-de-Lodi,  M.  11 
du  Pont-Louis-Philippe 
O.  11. 

du    Pont-Neuf  (pass.),  M 
11. 

du   Pont-Neuf   (pl.  et 
terre-plein),  M.  11 
du   Pont-Neuf,    M.  N. 

10-11. 
de   Ponthieu,  H.  I.  8. 
de   Pontoise,  O.  12-13. 
Popincourt,    R.  S 

10-11. 
Portails  (av.),  J.  7 
Portails,  J.  6-7. 
Portefoin,  P.  9-10. 
des  Portes-Blanches, 0.3 
de    Port-Mahon,    L.  8. 
de    Port-Royal  (bd).  M, 
O.  15. 
Pqssoz  (pl.),  D.  10- 
il. 

du  Pot-de-Fer,  N.  14, 
du  Poteau,  M.  N.  2-3, 
delà  Poterie,  N.  10. 

Pouchet  (porte) ,  J. 
K.  2. 

Pouchet,  J.  K.  2-3 
Poulet,  N.  O.  4. 
Poulletier,  P.  12. 
du  Pourtour-de-l'Église, 
F.  14. 

du    Pourtour  -  du  -  Théâ - 
tre,  G.  14. 
Poussin,  A.  B.  13. 
de    Pouy,  O.  18. 

Pradier,  S.  6-7. 
de    Prague,  R.  12-13. 
des  Prairies,  V.  9-10. 

Préault,  S.  6. 
du  Pré-aux-Clercs,L.ll. 
du    Pré  -  Saint  -  Gervais 

(porte),  V.  6. 
du    Pré-St-Gervais,  U.  V. 
6-7. 

des  Prêcheurs,  N.  10. 
de    Presbourg,  F.  G.  7- 


dela Présentation,  R.  8 
de    Presles,  G.  12. 
du    Pressoir,  S.  8. 
des  Prèlres-St-Germain- 
l'Auxerrois,  M.  10, 
des  Prêtres-Sain t-Séverin, 

N.  12. 
du   Prévôt,  P.  11. 
delà  Prévoyance,  U.  5. 

Priestley,  R.  S.  6. 

Primatice,  O.  16. 
des  Princes  (pass.),  M.  8. 

Princesse,  L.  12. 
du   Printemps,  H.  1.  4. 
delaProcession,  H.  I.  15- 
16. 

Prony,  G.  H.  5-6. 

Proudhon,  T.  15. 
des  Proues  (gai.),  M.  9. 
des  Prouvaires,  N.  10. 
de    Provence,  K.  M.  7 
de    Provence  (av.),  L.  7 
delà  Providence,  N.  18. 

Provot,  R.  8. 

Prud'hon  (av.  ) ,  C  . 
10-11. 
des  Pruniers,  T.  9. 

Puget,  L.  5. 
du    Puits-de-l'Ermite  (et 
pl.),  O.  14. 

Puteaux,  J.  5. 

Puvis-de-Chavannes, 
G.  4-5. 
delaPy,  X.  9. 
des  Pyramides,  L.  9. 
de&  Pyrénées,  T.  X.  7-13. 

Quatretfages,  O,  14. 
des  Quatre-Plls,  P.  10. 
du    Quatre  -  Septembre  , 

L.  M.  8. 
des  Quatre-Vents,  M.  12. 
Quinault,  G.  14. 
Quincampoix,  N.  O. 
10. 

Rabelais,  I.  8. 
Rachel  (av.),  L.  5. 
Racine,  M.  12-13. 
Radziwill,  M.  9. 
Raffet,  B.  12. 
de    Rambouillet,  R.  S.  14, 
de    Rambuteau,    N.  O. 
10. 

Rameau,  M.  8-9. 
Ramey,  N.  3-4. 


Rampai,  S.  7. 
Rampon,  Q.  9. 
Ramponneau,  S.  8. 
Ramus,  U.  V.  10. 
du    Ranelagh  (av.),  C.  B. 
11. 

du    Ranelagh,  B.  D.  11- 
12. 

du   Ranelagh  (square),  B. 
C.  11. 
Raoul,  U.  15, 
delà  Râpée  (quai),  Q.  R. 
13-15. 
Raphaël  (av.),  B.  C. 

10-  11. 

Rapp  (av.),  G.  10-11. 
Rapp  (square),  G.  11. 
Raspail  (bd),  K.  L. 

11-  16. 

des  Rasselins,  X.  11-12. 
Rataud,  N.  14-15. 
Ravignan,  M.  4-5. 
Raynouard,  D.  E.  11- 
12. 

delaRéale,  N.  10. 

Réaumur,  M.  N.  O. 
P.  8-9. 

Rébeval,  R.  S.  7. 
des  Récollets,  P.  7. 
du    Regard,  K.  13. 

Régis,  K.  13. 
des  Réglises,  X.  11. 

Regnard,  M.  13. 

Regnault,  O.S.  18-19. 

Reille  (av.),  L.  M.  18. 
delà  Reine-Blanche, 0. 15- 
16. 

Rembrandt,  H.  6-7 
des  Remparts,  X.  12. 
de    Rémusat,  C.  13. 
delà  Renaissance,  H.  9. 
du   Renard,  O.  10-11. 

Renault,  S.  10. 
du   Rendez-vous,  V.  X. 
13-14. 
René-Pauline,  L.  14. 
Rennequin ,   F.  G. 
5-6. 

de  Rennes  (pl.),  K.  14. 
de  Rennes,  K.  L.  12-14. 
du  Repos,  T.  U.  10-11. 
delà  République  (av.),  Q. 

U.  9-10. 
delà  République  (pl.),P.Q. 
8-9. 

des  Réservoirs,  E.  10. 
du   Retiro  (cité),  J.  8. 
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du  Retrait,  U.  8. 
de  Reuilly  (bd),T.  V.  15. 
de  Reuilly  (porte),  V.  16. 
de  Reuilly,  T.  U.  13-15. 
delaRéunion  (pl.),  V.  11. 
delà  Réunion,  V.  11-12. 
du   Rhin,  S.  5. 

Ribéra,  C.  12. 

Riberolle(villa),V.ll. 

Ribet  (imp.),  G.  13. 

Riblette,  X.  10. 

Ribouté,  N.  7. 

Richard-Lenoir  (bd), 
Q.  9-12. 

Richard-Lenoir, S.  11- 
12. 

Richard-Tesson, R.  8. 
de  Richelieu,  L.  M.  8-9. 
de  Richelieu  (pas.),  M.9. 
de    Richemont,  Q.  17-18. 

Richepanse,  K.  8. 

Richer  (^al.),  N.  7. 

Richer,  M.  N.  7. 

Richerand(av.),Q.7-8. 

Richomme,  O.  4. 
de    Rigny,  J.  7. 
des  Rigoles,  T.  U.  7-8. 

Riquet,  P.  R.  4. 
de    Rivoli  (pl.),  L.  9. 
de    Rivoli,  K.  P.  9-11. 

Robert-Estienne,H.8. 

Robert-Fleury,  G.  14. 

Robert-Lecoin,  G.  11. 

Robert-Lindet,  F.  16. 

Robine,  M.  19. 

Robineau,  U.  9. 

Rochambeau,  N.  6. 

Rochebrune,  S.  10. 
de    Rochechouart  (bd), 

M.  N.5. 
de    Rochechouart, N. 5-6. 
du    Rocher,  J.  K.  6-7. 
de    Rocroy,  O.  5-6. 

Rodier,  M.  N.  G. 

Roger,  K.  16. 
de    Rohan,  L.  10. 
de    Rohan  (cour),  M.  12. 
du    Roi-d'Algcr,  N.  2. 
du   Roi-de-Sicile,  O.  P. 
11. 

du    Roi-Doré,  P.  Q.  10. 

Roli,  M.  19. 

Rollin,  N.  O.  14. 
do    Romainville  porte), 
X.  6 

de    RomaÏDville.   V.  X. 
<)-7. 


de    Romanée,  S.  15. 
de    Rome  (cour;,  K.  7. 
de    Rome,  1.  K.  1-7. 
des  Rondeaux,  U.  9-10. 

Rondelet,  T.  13. 
des  Rondonneaux,  U.  V. 
10. 

Ronsard,  N.  5. 
Roquépine,  J.  7. 
delà  Roquette,  R.  T.  10- 
12. 

Rosa-Bonheur,  I.  13. 

Rosenwald,  H.  16-17. 
des  Roses,  P.  3. 
delà  Rosière,  E.  F.  14. 
des  Rosiers,  P.  11. 

Rossini,  M.  7. 

Rotrou,  M.  13. 

Rottembourg,  X.  15. 
de    Roubaix  (pl.),  O.  6. 

Roubo,  T.  12. 

Rouelle,  E.  F.  12-13. 
de    Rouen,  R.  4, 

Rougemont  (cité),  N. 
8. 

Rougemont,  N.  8. 
Rouget-de-l'Isle,  K. 
9. 

du   Roule  (square),  G.  6- 
7. 

du   Roule,  N.  10. 
Roussel,  H.  5-6. 
Rousselet,  J.  13. 
Roussin,  G.  13-14. 
Rouvet,  S.  T.  3. 
Roy,  J.  7. 

Royal  (pont),  L.  10. 

Royale,  J.  K.  8-9. 

Royer-Gollard,M.  13. 

Rubans,  O.  16. 

Rude,  F.  7. 

Ruhmkorff,  E.  5-6. 
du    Ruisseau,  M.  2-3. 
de    Rungis  (pl.),  N.  19. 
de    Rungis,  N.  19. 

Ruty,  V.  13. 

Ruysdaël  (av.),  I.  6. 


delà  Sablière,  J.    K.  16- 
17. 

Sablonnière,  G.  14. 
des  Sablons,  D.  E.  9-10. 
du    Sabot,  L.  12. 
du    Sahel,  V.  14-15. 
de    Saigon,  F.  7. 

Sailhud,  K.  17. 


Saint-Amand,  H.  16. 
Saint-Ambroise,  R.S. 
10. 

Saint-Anastase.  P.  Q. 
10. 

Saint-André  (bd),  M. 

N.  12. 
Sain  t-André-des- Arts 

(pl.),  M.  12. 
Saint-André-des-Arts , 

M.  12. 
Saint-Antoine,  P.  Q. 

11-  12. 
Saint-Augustin, L.  M. 

8. 

Saint-Benoît,L.ll-12. 
Saint-Bernard  (quai), 

P.  Q.  13-14. 
Saint- Bernard,  S.  12. 
Saint-Biaise  (pl.),  V. 

10. 

Saint-Biaise-,  V.  X. 

10-11. 
Saint-Bon,  O.  11. 
Saint-Bruno,  O.  4. 
Saint-Charles  (pl.).E. 

13. 

Saint-Charles  (rond- 
point),  D.  14. 
Saint-Charles,  D.  F. 

12-  15. 
Saint-Claude,  Q.  10. 

de    Saint -Cloud  (porte), 
A.  15. 
Saint-Denis  (bd),  Â. 
15. 

Saint-Denis  (gai.),  P. 
3. 

Saint-Denis,  N.  O.  9. 
Saint-Didier,   E.  F. 
8-9. 

Saint-Dominique,  G. 

K.  11. 
Saint-Eleuthère,  M. 

4-5. 

Saint-Emilion  (cour), 

T.  16. 
Saint  -  Etienne  -  du  - 

Mont,  N.  13. 
Saint-Fargeau,  V.  X. 

7-8. 

Saint-Ferdinaod(pl.), 

E.  F.  6. 
Saint-Ferdinand,  F. 

F.  6. 
Saint-Fiacre,  N.  8. 
Saint-Florentin,  K.  9. 
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Saint  -  François  -  de 
Sales,  M/N.  17. 

Saint  -  François  -  Xa- 
vier (pl.),  1. 12. 

Saint-Georges  (pl.  et 
font.),  M.  6. 

Saint  -  Georges,  M. 
6-7. 

Saint-Germain  (bdj, 

J.  O.  10-13. 
Saint -Germain -des- 

Prés  rpl.),  L.  12. 
Saint  -  Germain-l'Au- 

xerrois,  N.  11. 
Saint  -  Gervais  (pl.)» 

O.  11. 
Sainl-Giiles,  Q.  11. 
Sainl-Gothard,  L.  17. 
Saint  -  Guillaume,  K. 

L.  11-12. 
Saint -Hippolyte,  N. 

16. 

Saint -Honoré  (cloî- 
tre;, M.  10. 

Saint-Honoré,  K.  N. 
8-10. 

Saint-Hyacinthe,  L. 
9. 

Saint-Jacques  (bd), 
L.  M.  16-17. 

Saint- Jacques  (pl.), 
L.  M.  10. 

Saint-Jacques,  M.  N. 
12-15. 

Saint-Jacqne9('square 
et  tourj,  N.  11. 

Saint-Jean,  K.  4. 

Saint-Jean-de-I^atran, 
N.  13. 

Saint-Jérôme,   O.  î. 

Saint-Joseph.  N.  8. 

Saint-Jules,  S.  12. 

Saint-Julien-le  -  Pau- 
vre, N.  12. 

Saint-Lambert,  F.  IH- 
16. 

Saint-Laurent,  P.  7. 

Saint-Laurent  (squa- 
re;, P.  7. 

Saint- Lazare,  K.  M. 
6-7. 

Saint -Louis  festaca- 

dej,  P.  12. 
Saint- Louis  fpont), 

O.  12. 
Saint-Louis,  O.P.  12. 
Saint-Luc,  O.  4-5. 


Saint-Mandé  (av.).  U. 

X.  13-14. 
Saint-Mandé  (porte) 

X.  Y.  14. 
Saint- Marc  (gai.),  M, 

8. 

Saint-Marc,  M.  8. 
SaiiU-Marcel(bd),  O. 

P.  15. 
Saint-Martin  (bd),  O, 

P.  8. 

Saint-Martin,  N.  O 
8-11. 

Saint-Mathieu,  O.  4, 
Saint-Maur,Q.S.7-ll. 
Saint-Médard,  N.  O 
14. 

Saint-Merri,  O.  10. 
Saint-Michel  (bd),  M 

N.  12-15. 
Saint-Michel  (font,  et 

pl.).  N.  12. 
Saint-Michel  (pont), 

N.  12. 
Saint-Michel  (quai), 

N.  12. 
Saint-Nicolas,  R.  12. 
Saint-Ouen  (av.),  K. 

2-4. 

Saint-Ouen  (porte), 

K  L  2 
Saint-Paul,  P.  11-12. 
Saint-Pétersbourg, K. 

5-6. 

Saint-Philibert  (av.), 

D.  U. 
Saint-Philippe,  N.  0. 

8. 

Saint  -  Philippe  -  du  - 

Roule,  H.  7. 
Saint-Pierre  (pl.),  N. 

5. 

Saint-Pierre  (square), 

M.  N.  5. 
Saint-Placide,  K.  13. 
Saint-Quentin,  O.  6. 
Saint -Roch  (pass.j, 

L.  9. 
Saint-Roch,  L.  9. 
Saint-Romain,  J.  13. 
Saint-Rustique,  M.  4. 
Sainl-Sabin,    Q.  R. 

10-11. 
Saint-Saiivcur,  N.  0. 

9. 

Saint-Sébastien,  Q.R. 
10. 


Saint-Séverin,  N.  12. 
Saint-Simon,  K.  11. 
Saint-Spire,  0.  8. 
Saint-Sulpice  (pl.), 

L.  12. 
Saint-Sulpice,  L.  M. 
12. 

Saint  -  Thomas  -  d'A- 

quin  (pl.),  K.  11. 
Saint-  Thomas-d'A  - 

quin,  K.  11. 
Saint-Victor,  O.  13. 
Saint-Vincent,  M.  4. 
Saint  -  Vincen  t  -  d  e- 

Paul,  O.  5-6. 
Saint- Yves,  L.  18. 
Sainte-Anne  (pass.), 

L.  8-9. 
Sainte-Anne,  L.  M. 
8-9. 

Sainte-Apolhne,  O.  8. 
Sainte-Beuve, K.L. 14. 
Sainte-Cécile,  N.  7. 
de  la    Sainte  -  Chapelle 

(cour),  N.  11. 
delà  Sainte  -  Chapelle  .  N . 
11. 

Sainte  -  Glaire-De- 

ville,  T.  14. 
Sainte-  Croix  -  de- 1  a  - 
Bretonnerie,  O.  P. 
11. 

Sainte-Elisabeth ,  P . 
9. 

Sainte-Eugénie  (av.), 

G.  16. 
Sainte-Euphrasie,  N. 
3. 

Sainte-Foy  (gai.). 

N.  O.  8. 
Sainte-Foy  (pass.), 

0.  8. 
Sainte-Foy,  O.  S. 
Sainte -Geneviève 

(pl.),  N.  13. 
Sainte-lsaure,  N.  3. 
Sainte- Julie  (villa), 

U,  15. 
Sainte-Lucie,  E.  14. 
Sainte -Marie  (av.), 

Q.  16. 
Sainte-Marie,    N.  4. 
S.'»,intc-Marthe,0.R.7. 
Sainte  -  Opportune 

(pl.),  N.  10. 
Sainte-Opportune,  N. 
10. 


22       LISTE  ALPHABÉTIQUE  DES  RUES  DE  PARIS. 


de    Saintonge,  P.  Q.  9- 
10. 

dei  Saints-Pères,  K.  L. 

11-12. 
Salneuve,  I.  5. 
Salomon-de-Gaus,  O. 

9. 

delaSalpêtrière,  Q.  16. 
delaSambre  (quai),  T.  3. 
de    Sambre-et-Méuse,  R. 
7. 

Samson,  O.  17. 

Sandric  (imp.),  L.  8. 
delà  Santé,  M.  15-18. 

Santeuil,  O.  15. 
delà  Saône,  K.  L.  17. 

Sarette,  K.  L.  18. 

Sauffroy,  J.  3. 
des  Saules,  M.  3-4. 

Saulnier,  N.  7. 
des  Saussaies,  J.  8. 
des  Saussaies  (pl.),  J.  8. 

Saussier-Leroy,  F. G. 
6. 

Saussure,  I.  J.  4-5. 

Sauvage,  Q.  R.  15. 

Sauvageot,  J.  15. 

Sauvai,  M.  10. 
de    Savies,  T.  U.  8. 
de    Savoie,  M.  12. 
de    Saxe  (av.),  J.  12-13. 

Say,  M.  5-6. 

Scheffer,  D.  E.  10. 

Schœlcher,  L.  15-16. 

Schomberg,  P.  13. 

Schomer,  J.  15-16. 

Scipion  (maison,  pl. 
et  rue),  O.  15. 

Soipion,  O.  15. 

Scribe,  L.  7-8. 
de    Sébastopol(bd),  N.O. 
8-11. 

Secrétan,  R.  S.  5-6. 
Sedaine,   R.  S.  10- 
11. 

Séguier,  M.  12. 
de    Ségur(av.),H. 1.12-13. 
delà  Seine  (quai),  Q.  S. 
4-5. 

de    Seine,  L.  M.  11-12. 
du    Sénéeral,  S.  8. 
du   Sentier,  N.  8-9. 
du    Sergent-Baucîhat,  T. 
U:  13-14. 
Serpente,  M.  12. 
Sérurier  (bd),  U.  X. 
3-6. 


Servan,  S.  10. 

Servandoni,  L,  12-13. 

Séveste,  N.  5. 
de    Sévigné,  P.  11. 
de    Sèvres  (porte),  D.  16. 
de    Sèvres,  I.  K.  12-14. 
de    Sèze,  K.  8. 
de    Sfax,  E.  8. 
de    Siam,  G.  D.  10. 

Sibour,  P.  7. 

Sibuet,  V.  14-15. 

Sidi-Brahim,  V.  15. 

Simart,  N.  3-4. 

Simon  - le-Franc  ,  O. 
10. 

du   Simplon,  N.  O.  3. 

Singer,  G.  D.  11. 

Sivel,  K.  16. 
delà  Smala,  F.  13. 

Sœur- Rosalie  (av.), 
O.  16-17. 
de    Soissons,  R.  5. 
du   Soleil,  U.  7. 

Soleillet,  U.  9. 
de    Solférino  (pont),  K. 
10. 

de    Solférino,  J.  K.  10- 
11. 

delà  Solidarité,  U.  5. 
des  Solitaires,  T.  U.  6-7. 
du  Sommet -des -Alpes, 

H.  17. 
de    Sontay,  E.  8. 

Sophie-Germain ,  L. 

17. 

Sorbier,  T.  U.  8-9. 
delaSorbonne  (pass.),  M. 
13. 

delaSorbonne   (pl.),  M. 
13. 

delaSorbonne,  M.  N.  13. 
delaSorbonne  (square), 
N.  12-13. 
Souchier  (villa),  E. 
10. 

Soufflot,  M.  N.  13. 
Soult  (bd),  X.  Y.  13- 
16. 

delà  Source,  B.  G.  12-13. 
delà  Sourdière,  L.  9. 

Spinoza,  T.  9. 

Spontini,  D.  8-9. 

Spontini  (villa),  D.  8. 
du  Square  Gaulaincourt, 
L.  4. 

du    Square  de  la  Motte- 
Picquet,  G.  12. 


de    Staël,  I.  14. 

Stanislas  (pass.  ),  L. 
14. 

Stanislas,  K.  14. 
delà  Station  (sentier),  S. 
2. 

de    Steinkerque,  M.  N. 
5. 

Stendhal,  V.  10. 
Stéphenson ,   O.  P. 
4-5. 

Sthrau,  Q.  17-18. 
de    Stockholm,  J.  K.  6. 
de    Strasbourg  (bd),O.P. 
7-8. 

de    Strasbourg,  0.  P.  7. 
Suchet   (bd),  A-.  B. 

10-  13. 
de    Suez,  O.  4. 

de    Suffren  (av.de),F.H. 

11-  13. 
Suger,  M.  12. 

de    Sully,  P.  0.  12. 
de    Sully  (pont),  P.  12- 
13. 

Surcouf,  I.  10. 
de    Surène,  J.  8. 
du   Surmelin,  V.  X.  8. 
des  Svcomores  (av.),  B. 

12-  13. 


delaTacherie,  N.  O.  U. 

Taclet,  U.  8. 
du   Tage,  O.  P.  19. 

Taillade  (av.),  U.  7. 
des  Taillandiers,  R.  11- 
12. 

de    Taillebourg  (av.)  U. 
V.  12-13. 

Taille-Pain,  O.  10. 

Taine,  U.  15. 

Taitbout,  L.  M.  6-8. 
de    Taïti,  V.  15. 

Talma,  D.  11. 

Tandon,  S.  4-5. 
de    Tanger,  Q.  R.  4-5. 
des  Tanneries,  N.  16. 

Tarbé,  I.  4. 

Tardieu,  M.  N.  5. 

Taylor,  P.  8. 
de    Téhéran,  I.  6-7. 
du    Télégraphe,  V.  7-8. 
du   Temple  (bd),   Q.  9- 
10. 

du   Temple,   O.    P.  9- 
11. 
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du   Temple  (square),  P. 
9. 

Teniers,  B.  C.  14. 

Tenon  ('square),  V.  9. 

Ternaux,  R.  9. 
des  Ternes  (av.),  E.  G.  6. 
des  Ternes  Cporte),  E.  6 
du   Terrage,  P.  Q.  6. 
delà  Terrasse,  I.  5-6. 
de    Terre-Neuve,  U.  V. 
11-12. 

des  Terres -au -Curé,  K. 
18. 

du   Tertre  (pl.),  M.  4. 

Tessier,  H.  15. 
du   Texel,  J.  15-16. 
de    Thann,  I.  5-6. 
du    Théâtre,  E.  G.  12-14. 
du   Théâtre,  J.  5. 
du    Théâtre   -  Français 
(pl.),  L.  9-10.  * 

Thénard,  N.  12-13. 

Théodore  -  Deck  ,  F. 
15. 

Théodore  -  de  -  B  a  n- 
ville,  G.  5. 

Théodore  -  H  a  m  o  n  t, 
U.  V.  16. 

Théodule-Hibot,G.6. 

Théophile  -  Gautier. 
C.  12-13. 

Théophile  -  Roussel , 
R.  S.  12-13. 

Thérèse,  L.  M.  9. 

Théry,  C.  8-9. 

Thibaud,  K.  17. 

Thiboumery,  H.  16. 

Thimonnier,  N.  5-6. 
de    Thionville,  S.  T.  3-4. 

Tholozé,  L.  4. 

Thorel,  iN.  8. 
de    Thorip^ny  fpL),  P.  10. 
de    Thoriorny.  P.  10. 

Thouin,  N.  14. 
du   Tibre,  O.  19. 

Tiers,  O.  17. 
des  Tilleuls  (av.j,  L.  5. 
des  Tilleuls  (av.),  B.  12. 
de    Tilsitt,  F.  G.  7. 
de    Tilsitt  (imp.  dite),  F. 
7. 

Tiphaine,  F.  G.  13. 
Tiquetonne,  N.  9. 
Tiron,  P.  11. 
Titien,  P.  16. 
Titon,  T.  12. 
<l<t    Tivoli  (pass.;,  K.  6-7. 


de    Tlemcen.  T.  9. 
de    Tocqueville,  H.  I.  4- 
5. 

Tolain,  X.  12. 
de    Tolbiac  (pont),  S.  16 
de    Tolbiac,   M.  R.  17 
18. 

delaTombe-Issoire,  L.16- 
19. 

de    Tombouctou,  O.  5. 

Torcy  (pl.),  P.  3. 

Torcy,  P.  Q.  3. 

Torricelli,  F  6. 
du   Touat,  V.  14. 

Touiller,  M.  13. 
delaTour,  C.  E.  9-11. 
de    Touraine,  O.  13. 
delaTour-des-Dames,L.  6. 
des  Tourelles,  V.  X.  7. 

Tourlaque,  L.  4. 

Tournetorl,  N.  14. 
delaTournelle  (pont),  O. 
12. 

delaTournelle  (quai),  O. 
12-13. 

des  Tournelles,  Q.  11-12. 
des  Tourneux,  V.  15. 
de    Tournon,  M.  12-13. 
de    Tpurtille,  S.  7-8. 
de    Tourville  (av.),  H.  I. 
12. 

Toussaint -Féron,  P. 
18. 

Toustain,  M.  12. 
de    Tracy,  O.  8. 
de    Traktir,  F.  7. 
du    Transvaal,  T.  8. 

Traversière,    Q.  R. 
12-14. 

Treilhard,  I,  6-7. 
du    Trésor,  P.  11. 
de    Trétaigne,  M.  3. 
de    Trévise  (citéj,  N.  7. 
de    Trévise,  N.  7. 

Trézel,  J.  K.  3-4. 
delaTrinité,  L.  6. 
delà  Trinité   (square),  L. 
6-7. 

du   Trocadéro   (av.).  E. 
G.  9. 

du    Trocadéro  (parc),  E. 

F.  9-10. 
du   Trocadéro  (pl.),  E. 

9-10. 

des  Trois-Bornes,  R.  9. 
des  Trois-Couronnes,  R. 
8-9, 


des  Trois-Frères,  M.  5 
des  Trois-Portes,  xN.  12. 

Tronchet,  K.  7-8. 
du   Trône  (av.),  U.  V.  13. 

Tronson-du-Coudray, 
J.  K.  7. 

Trousseau,  S.  12. 

Troyon,  F,  G.  7. 

Trudaine  (av.),  M.  N. 
5-6. 

Truffant,  J.  K.  4-5. 
des  Tuileries   (quai),  J. 

L.  9-10. 
des  Tuileries.  L.  .9-16, 
de    Tunis,  U.  12-13. 
du    Tunnel,  T.  6. 
de    Turbigo,  N.  P.  9-10. 

Turenne,  P.  Q.  9-11. 

Turgot,  N.  5-6. 
de    Turin,  K.  5-6. 


d'    Ulm,  N.  14. 

Ulysse-Trélat,  R.  S. 
18. 

de  l' Université, G.  L. 10-11 . 
des  Ursins,  O.  12. 
des  Ursulines,  M.  4. 
des  Usines,  E.  F.  12. 
d'    Uzès,  M.  N.  8. 


Vacheron   '^cité),  T. 
10. 

Valadon,  H.  11. 
du   Val -de -Grâce,  M. 

14-15. 
de   Valence,  N.  O.  15. 
de    Valenciennes  (pl.), 
O.  6. 

de    Valenciennes.  O.  6. 

Valette,  N.  13. 

Valhubert    (pl.),  P. 
Q.  14. 

Valmy  (quai),  Q.  5-9. 
de    Valois  (av.),  I.  6. 
de    Valois  (gai.),  M.  9. 
de    Valois  (pl.),  M.  9-10. 
de    Valois,  M.  9-10. 

Vandal,  H.  17-18. 

Vandamme,  J.  K.  15. 

Vandrezanne,  O.  17- 
18. 

Van-Dyck  (av.),  H.  6. 
Vaneau,  J.  11-13. 
Van-Loo,  B.  14-15. 
delaVanne,  L.  18. 


I 
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de    Vannes,  N.  10. 
de    Vanves  (porte),  H.  18. 
de    Vanves,  H.  J.  15-17, 
de    Varenne,   I.   K.  11- 
12. 

des  Variétés  (gai.),  M.  8. 
de    Varize,  A.  14-15. 
Vasco-de-Gama,  D.E. 
15. 

Vauban  (pl.),  I.  12. 
Vaucanson,  O.  9. 
Vaugelas,  F.  16. 
Vaugirard  (pl.),  G. 
15. 

de    Vaugirard,  E.  M.  13- 
16. 

Vauquelin,  N.  14-15. 
Vauvenargues,  L.  2- 
3. 

Vauvilliers,  N.  10. 
Vavin  (av.),  L.  14. 
Vavin,  K.  L.  14. 
delà  Véga,  X.  15. 

Vélasquez  (av.),  1.  6. 
Velpeau,  K.  12. 
Vendôme  (pass,),  P. 
Q.  9. 

Vendôme  (pl.),  K,  L. 
8-9. 

de    Venise,  O.  10. 
Ventadour,  L.  9. 
Vercingétorix,  H.  J. 

15-  17. 

Verdeau  (pass.),  M. 
7. 

Verderet,  B.  13. 

Vergniaud,  N.  17-18. 

Vernet,  G.  7-8. 
de    Verneuil,  K.  L.  11. 

Vernier,  F.  5. 

Verniquel,  G.  II.  4. 

Véro-Uodat  (pass,), 
M.  10. 

Véron,  L.  M.  5. 

Véronèse,  O.  16. 
delà  Verrerie,  O.  11. 
de    Versailles  (porte),  E. 

16-  17. 

de    Versailles  (av.),  A.  D. 
12-15. 
Vcrsigny,  N.  3. 
(lu    VorLhois,  0.  P.  9. 
Verte  (allée),  O.  K. 
10. 

des  Vertus,  P.  9. 
Vesale,  O.  15. 
Vezelay,  1.  G. 


du    Viaduc,  J.  14. 

Viala,  E.  F.  12-13. 
de    Viarmes,  M.  N.  10. 

Vicq-d'Azir,  Q.  R.  7. 
delà  Victoire,  L.  M.  7. 
des  Victoires  (pl.),  M.  9. 

Victor  (bd),  G.  E.  15- 
16. 

Victor   (square),  C. 

D.  15-16. 
Victor-Chevreuil,  V. 

X,  14. 
Victor  -  Considérant , 

L.  16. 
Victor-Cousin,  M.  13. 
VicLor-Hugo  (av.),  C. 

F.  7-9. 
Victor-Hugo  (pl. ),E.8. 
Victor-Letalle,  T.  9. 
Victor-Massé,  L.  M. 

6. 

Victoria  (av.),  N.  O. 
11. 

Vide-Gousset,  M.  9. 
Vieille-du-Temple,0. 
Q.  10-11. 
de    Vienne,  J.  6-7. 

Viète,  H.  5. 
du    Vieux-Colombier,  L. 
12. 

Vigée-Lebrun,  I.  15. 
des  Vignes,  C.  D.  11-12. 
des  Vignolles,  V.  11-12. 
Vignon,  K.  8. 
Vilin,  S.  T.  8. 
delà  Villa  de  la  Réunion 

(av.),  B.  14. 
delà  Villa  Yvette,  B.  12. 
de    Villafranca,  H.  17. 
Villaret  de  Joyeuse, 
H.  6-7. 
de    Villars  (av.).  I,  12. 
Villebois-Marouil,  F. 
6. 

Villedo,  L.  M.  9. 
Villchardouin,  Q.  10- 
11. 

de    Villejuif,  P.  16. 
de    Ville] ust,  E.  F.  7-8. 
delà Ville-l'Evêquc,  J.  8. 
Villemain  (av.)  I.  J. 
16-17. 

delà  Villeneuve,  N.  8. 
de    Villersoxel,  K.  11. 
delaVillette  (bd),  Q.  R. 
5-7. 

delà  Villellc  (porte),  T.  2. 


delaVillette,  T.  6-7. 

Villiers  (av.),  I.  5. 

Villiers  (porte),  E.  5. 

Villiot,  R.  14. 
des  Vinaigriers,  P.  7. 
de    Vincennes  (cours),  V. 
X.  13. 

de  Vincennes  (porte),  Y. 
13. 

Vincent,  R.  S.  7. 
Vincent  -  Compoint. 

M.  2-3. 
Vineuse,  E.  10. 
du    Vingt- Neuf  -  Juillet. 
V.  9. 

des  Vins    (entrepôt),  O. 

P.  13-14. 
de    Vintimille  (pl.),  K. 

L.  5. 

de    Vintimille,  K.  5. 

Violet  (pl.),  F.  14. 

Violet,  F.  12-14. 

Viollet-le-Duc.M.5-6. 

Virginie,  D.  E.  14. 

Visconti,  L.  11. 
delà  Visitation  (imp.),  K. 
11. 

delaVistule,  P.  18-19. 

Vital,  D.  10-11. 

Vitruve,  V.  X.  10-11. 
de    Vitry  (porte),R.S.  18. 

Vivienne  (gai.),  M.  9. 

Vivienne,  M.  8-9. 
delà  Voie- Verte,  K.  L.  18- 
19. 

du    Volga,  V.  X.  12. 

Volney,  K.  L.  8. 
des  Volontaires,   H.  14. 

Volta,  O.  P.  9. 

Voltaire  (bd),  Q.  U. 

9-  13. 

Voltaire  (pl.)  S.  11. 
Voltaire    (quai),  L. 

10-  11 
Voltaire,  T.  U.  12. 

des  Vosges  (pl.),  Q.  11. 

de  Vouillé,G.H.1.14-10. 

delaVoulzic,  U.  19. 

delà  Voûte,  X.  13-14. 

delà Voiite-du- Cours  (an- 
cien chemin),  V.  X . 
13. 

Vulpian,  N.  17-18. 


de    Wacram  (av.),  F.  11. 
/i-7. 
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Wagram  (pl.),  H.  4. 
Washington.  G.  H, 

7-8. 
Watt.  S.  17-18. 
Watteau,  O.  P.  16. 
Wattignies,  U.  V.  15- 

16. 


Weber,  E.  7. 
Westermann,  U.  9. 
Wilhem,  C.  13-14. 
WCirlz,  N.  16-17. 


Xaintrailles,Q.  R.  17. 


Yvart,  G.  H.  15. 
de  l'Yvette,  B.  12. 

Yvon-Villarceau,  E. 
8. 


Zacharie,  N.  12. 


PUBLICITÉ  DES  GUIDES  JOANNE 

EXERCICE  1906-1907 


I.  Adresses  utiles  —  Sociétés  financières 
Journaux  —  Chemins  de  fer  —  Agences  de  voyages 
Indicateurs  —  Compagnies  maritimes 


ADRESSES  UTILES 


ANTISEPTIQUE 

OZONATEUR  .Ttg. 

DÉSIXKECTEUR  AUTOMATIQUE 

chmisspff  d'Avtin,  Paris 
IrÊTEM  124-66 

ARMES 

GUINARD  & 

Armuriers  brevetés 
Maison  fondée  en  1878 

8,  avenue  de  l'Opéra,  8 

(Près  de  la  rue  Sainte-Anne) 

FUSILS  "gUINARD 
HAMMERLESS  ÉJEGTEUR 

Meilleur  marche  que  partout  ailleurs 
Vainqueur  au  Concours  international 
Paris  t902 
Voir  chez  Guinard  et  C'«  toutes 
les    nouveautés  de   l'armurerie  : 
Pistolets  automatiques,  Carabines 
d'explora- 
tion et  de 
chasse, 
Revolvers 
de 

tous  systèmes. 

8,  avenue  de  l'Opéra,  8 

(Près  de  la  rue  Sainte-Anne) 
ITELEPHONEI  216-17 


AUTOMOBILES 

PNEUS  MICHELIN,  pour  voi- 
tures, voiturettes  et  vélos. 

Clermont-Ferrand 

Dépôt  à  Paris  :  i05,  boulevard 
Pereire.  ITELEPHONEI  502.08.  (V.  p.  136.) 


BANQUES 

Comptoir  national  d'Es- 
compte de  Paris.  (Voir  p.  10.) 


Crédit  Lyonnais.  (Voir  p.  8.) 


Société  Générale.  (Voir  p.  6.) 


BIJOUTERIE 

Tranchant,  79,  rue  du  Temple, 
Paris.  Bijouterie  argent  en  tous 
genres.  Hochets,  Bracelets,  Chaî- 
nf^s,  Bourses,  Ronds  de  serviettes, 
Timbales,  Coquetiers,  Tabatières, 
Petite  orfèvrerie.  Articles  de  bu- 
reaux et  de  fumeurs.  Chapelets, 
Croix,  Médailles.  ITELEPHONEI  283-12. 


I    PnbliciU  d«i  OUIDES  JOANNB 
Bxereie«  190^1007. 


Ttpb  B 


CAOUTCHOUCS  DE  VOYAGE 
HYGIÈNE  —  CHIRURGIE 

Maison  Charbonnier 
J.    VEGRIGNER,  Succ"^ 

575,  rue  Saint-Honoré,  376 
Caoutchouc  manufacturé  anglais, 
français  et  américain.  Chaussures 
américaines  et  gants,  bottes  de 
marais. 

Vêtements  imperméables,  toile- 
caoutchouc.  Tubs  anglais  ou  bains 
portatifs,  cuvettes  pliantes,  sacs  à 
eau  chaude,  coussins  et  matelas  à 
air  et  à  eau  pour  malades  et  pour 
voyages.  Urinaux.  Bidets  et  bas- 
sins, etc.  Atelier  de  réparation. 

ITELEPHQNEI  241-67 

HOTELS 
Grand  Hôtel  de  TAmirantè, 

5,  rue  Daunou  (  rue  de  la  Paix). 
Grands    et    petits  appartements. 
Chambres   depuis  4  fr.  Pension, 
12  fr.  Cuisine  et  cave  recomman— 
mandées.  |TELEPHONE|  231-86. 

Grand  Hôtel  de  l'Athénée 

/5,  rue  Scribe,  Paris 

Grand  Hôtel  des  Capucines, 

37,  boulevard  des  Capucines.  Alaison 
recommandée.  Sans  succursale. 
Table  d'hôte.  Excellente  cuisine. 
Bains.  Ascenseur.  Eclairage  élec- 
trique. ITELEPHQNEI  250-52. 
Mme  E.  Chabanette,  propriétaire 

Hôtel  du  Chariot  d  Or 

5P,  rue  de  Turbigo,  près  du  bou- 
levard de  Sébastopol.  Entièrement 
transformé.     Confort  moderne. 
Chambres  depuis  3  fr.  Table  d'hôte. 
Restaurant.   Ascenseur.  Lumière 

CHOCOLAT 
Chocolat  Menier.  (V.  p.  135.) 

CRISTAUX,  FAÏENCES, 

PORCELAINES 

Maison  Toy.  ^0,  rue  de  la  Paix, 
Paris.  (Voir  p.  44.) 

DENTIFRICES 
Docteur  Pierre.  (Voir  p.  43.) 

électrique.  [[ELEPHONEI  264-84. 
li.  Percepied,  propriétaire 

Hôtel  Chatham 

f7  et  19,  rue  Daunou,  Paris 

Hôtel  de  la  Cité  Bergère 

4,  cité  Bergère,  4  (Gds boulevards). 
Chambres,  2  fr.  50  à  8  fr.,  tout 
compris .  Lumière  électrique  et  télé- 
phone dans  les  chambres.  Bains. 
Table  d'hôte.  On  parle  anglais,  alle- 
mand, espagnol.  [rËTEPHQNËl  217-34. 

Même  Maison  :  Hôtel  de  Bel- 
gic[ue  et  Hollande,  7,  i^ue  Trévise. 
iJELEPHOl  255.89. 

EXERCISEUR 

Appareil  exorciseur  Michelin. 

Dames,  8  fr.;  hommes,  9  fr.;  athlè- 
tes, 10  fr.;  hercules,  12  fr.  (Voir 
1».  J«>u.; 

Hôtel  Corneille,  5,  rue  Corneille. 
Chambres  do  3  à  6  fr.  Restaurant. 
Lumière  électrique. Bains. Douches. 
Calorifère.  |TELEPHONË]  810-80. 
Agréé  paTîe  T.  C.  F. 

GLACIÈRES 

Glacière  Portative 

J.  Schaller,  33S,r.  Saint- TTonorp, 
Paris.  (Voir  p.  44.) 

Hôtel  du  Danube 

5<?,  rue  Jacob.  Maison  do  famille, 
près  les  Tuileries  et  la  garo  d'Orsay. 
Lumière  électrique.  Téléphone 
Teissédre,  propriétaire. 

HOTELS  {»uiie) 

Gd  HOTEL  DE  DIEPPE,5f  ruô 

Amsterdam,  en  face  de  la  sortie  de 
la  gare  Saint-Lazare.  Chambres 
très  confortables  depuis  3  fr. 
TELEPHONE!  Paris-Province  164-15. 
Recommandé  aux  familles. 

HOTELS  {suite) 

Hôtel  d'Oxford  et  de  Cam- 

brdige,  /5,  rue  d'Alger,  près  des 
Tuileries.  Pension  et  service  à  la 
carte.  Table  d'hôte.  Maison  de 
famille,  recommandée  pour  son 
confortable  et  ses  prix  modérés. 
Salle  de  bains.  Lumière  électrique. 

HOTEL  DES  ÉTRANGERS 

Pierrefonds-les-Bains  (Oise) 

Chambres  confortables,vuesurle  lac 
Clientplo  de  famille 
ilTELEPHONQ  18J 

[TELEPHONg  217-26.  Tarif  franco  sur 
demande. 

PENSION  BUNOUT 

//,  boulevard  Montmartre,  ff 

Hôtel  Fénelon,        rue  Férou 
(près  de  Saint-Sulpice).  Chambres 
de  2  à  5  fr.;  au  mois  de  25  à  80  fr. 
Repas,  2  fr.  25.  Pension,  115  fr. 

Grand  Hôtel  de  Rochefort, 

Restaurant  à  la  carte,  6,  rue  Du- 
puytren,  près  de  l'Ecole  de  médecine 
et  boulevard  Saint-Germain. Cham- 
bres depuis  1  fr.  50  par  jour  et 
20  fr.  par  mois.  Recommandé. 

Hôtel  de  Seine,  5S,  rue  de  Seine 
(boulevard  Saint-Germain),  Paris. 
Appartements  et  chambres  con- 
fortables. Table  d'hôte.  Service  à 
volonté.  Prix  modérés. 

Du  jardin,  propriétaire 

Hôtel  Le  Peletier,  S7,  rue  Le 

Peletier  (boulevard  des  Italiens). 
Maison  de  famille.  Prix  modérés. 
Electricité.  [TELEPHONE]  279-16. 

HOTEL  LOUIS-LE  GRAND 

2,  rue  Louis -le- Grand,  Paris 
Près  de  la  rue  de  la  Paix.  Cham- 
bres depuis  3  fr.  Pension  10  fr. 
Electricité.  Bains.  ITELEPHONEI  320-32 

Hôtel  Solfêrino,  9f,  rue  de  Lille 
(^rare  d'Orsay).  Bains.  Salon.  Res- 

Grand Hôtel  Louvois,  place 
Louvois,  situé  sur  un  beau  square, 
au  centre  de  Paris.  Appartements 
et  chambres  seules.  Restaurant  et 
table   d'hôte.    Ascenseur.  Bains. 
Lumière  électrique.  ITELEPHONEI  260-04. 
L.  Dhuit,  propriétaire 

taurant.  Electricité.  ITELEPHONEI  726-07. 
English  spoken. Man  spricht  deutsch. 

Hôtel  Vignon,  S3,  rue  Vignon 
(gare  Saint-Lazare,  Madeleine). 
Chambres  depuis  3  fr.  50.  Pension 
depuis  8  fr.  Installation  moderne. 
[TELEPHONE]  311-10 

xIUIJdIj  JVLlriAxïXjAU 

ê,  rue  de  la  Paix.  Hôtel  et  Res- 
taurant. Chambres  et  appartements 
pour  familles.  [TELEPHONE]  228-89.  (Voir 
p.  45.) 

INSTITUTIONS 

École  professionnelle,  industrielle, 
commerciale  et  agricole  de  Ver- 
sailles. —  Directeur  :  M.  CA- 
VIALE,  T.,  professeur  honoraire 
de  l'Université.  Préparation  aux 
Ecoles  pour  l'Industrie,  le  Com- 
merce et  l'Agriculture.  S'adresser 
à  M.  Caviale,  à  Versailles. 

Grand  Hôtel  de  Normandie, 

4, rue  d'Amsterdam,  Paris  (face  gare 
Saint  -  Lazare).   Restaurant   à  la 
carte  et  à  prix  fixe.  Chambres  de  3 
à  10  francs.  English  spoken.  [TELEPHONE! 
279-05. Victor  Davëne,  propr". 

INSTITUTIONS  {suite) 
Institut  Rudy,  53,  avenue  d'An 
tin,  Paris.  46«  année.  Cours  et 
leçons.  Langues,  Lettres,  Sciences, 
Musique,  Chant,  Peinture,  Danse, 
Escrime,  etc.  150  professeurs. 

LANTERNES  D'AUTOMOBILES 
^DENICH   (A.),  f44,  rue  Saint- 
Maur,  Paris.  (Voir  p.  44.) 

OBJETS  D'ART 
A.  Herzog,  objets  d'art,  4f,  rue 
de  Châteaudun.  Succursale,  9,  rue 
Lafayette. 


PARAPLUIES,  CANNES 

Dugas-Gérard,  82,  rue  Saint- 
Lazare,  Paris.  Fabric.  de  cannes, 
cravaches,  fouets,  parapluies  et 
ombrelles.  Maison  de  confiance. 
Prix  modérés. 

PARFUMERIE 

PARFUMERIE  V.  RIGAUD, 

/ ,  Faubourg  Saint  -  Honoré  (  rue 
Royale),  Paris.  ITELEPHONE!  278-74.  — 
Parfum  Gamia.  (Voir  page  de 
garde  à  la  fin  du  volume). 

PÊCHE  (Ustensiles  de 
PIÈGES 

Maison  Moriceau 
Bourdon  et  Benoît,  suce" 

28t  quai  du  Louvre,  Paris 
Ustensiles  et  filets  de  pêche  en 
tous  genres  ;  Pièges  de  tous  systè- 
mes. (  Envoi  franco  du  catalogue.) 

PHARES  D'AUTOMOBILES 

DENIGH  (A.),  144,  rue  Saint- 
Maur,  Paris.  (Voir  p.  44.) 


PNEUMATIQUES 

Pneumatiques  Michelin 

CLERMONT-FERRAND 
Pneus  pour  voitures,  voiturettes 
et  vélos 

Dépôt  à  Paris  :  105,  boulev.  Pereire 

ITELEPRONfl  502.08.  (Voir  p.l36  .) 


PRODUITS  PHARMACEUTIQUES 
Coaltar  saponiné.  (V.  p.  134.) 


Fer  Bravais.  (Voir  p.  133.) 


Lin  Tarin;  Pommade  Fon- 
taine ;  Savon  Fontaine. 

(Voir  p.  45.) 


PommADE  Moulin 

Guérit  Dartres,  Boutons,  Rougeurs, 
Démangeaisons,  Eczémas,  Hémor- 
roïdes. Fait  repousser  les  Cheveux 
et  les  Cils.  2  fr.  30  le  pot,  franco. 
Pharmacie  MOULIN 
SO,  rue  Louis- le-Grandj  PARIS 


NUMA  CHANTEAUD 

21,  Place  des  Vosges.  —  Paris 

Granules  dosimélriques 
B  XJ  PI  G- G-Fl  jûL  Ë  V  E 

SEDLITZ  GRANULÉ 

UROTROPINE  GRANULÉE 

(Voir  page  de  garde  au  commencement 
du  volume.) 


VÉRITABLES  GRAINS  DE 
SANTÉ  DU  D'  FRANCK  contre 
la  constipation.  (Voir  page  de  garde 
en  tête  du  volume.) 

RESTAURANT 

Au  Petit  Riche,  S5,  rue  Le  Pele- 
iier.— Plat  du  jour,  de  0,60  à  1  f,! 


VEILLEUSES 

Veilleuses  françaises.  Maison 
Jeunet.  (Voir  p.  43.) 


VOYAGES 

Agence  Lubin,  36,  boulevard 
Haussmann,  Pans.  (Voir  p.  40.) 


Compagnie  des  Messageries 
maritimes.  (Voir  p.  4L) 


Compagnie  générale  trans- 
atlantique. (Voir  p.  40.) 


Compagnie  de  Navigation 
mixte.  (Voir  p.  42.) 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

Pour  favoriser  le  développement  du  Commerce  et  de  Tlnduitrie  tu  Fraiei 
Société  anonyme  fondée  en  1864 
CAPITAL  :  250  MILLIONS 
Siège  social  :  me  de  Provence,  S4  et  56,  à  Paris 


Agde. 

*  Agen. 

*  Aix- en -Pro- 
vence. 

*  Aix-les-Bains. 
*Alais. 
Albert. 
^  Albi. 

*  Alençon. 
Ambert. 

*  Amboise. 

*  Amiens. 
Andelys  (Les)- 

*  Angers. 

*  Angoulême. 

*  Annecy. 

*  Annonay. 
Apt. 

Arcachon. 

*  Argentan. 
Argenton  -  sur  - 

Creuse. 

*  Arles. 

*  Armentières. 

*  Arras. 

*  Aabagne. 
Aubenas. 
Aubusson. 

*  Auch. 
Auray. 

*  Aurillac. 

*  Autun. 

*  Auxerre. 

*  Avallon. 
Avesnes. 

*  Avignon. 
Avize. 
Avranches. 
Ay. 

Bagnères-de  Bi- 

gorre. 
Barbentane. 
Barbezieux. 
*Bar-le  Duc. 
Bar-sur-Aube. 
Bar-sur-Seine. 
Bayeux. 

*  Bayonne. 

*  Beaune. 

*  Beauvais. 

*  Belfort. 
Bellegarde. 

Belley. 


AGENCES  DANS  LES 

^Bergerac. 
Bergues. 

*  Bernay. 

*  Besançon. 

*  Béziers. 

*  Biarritz. 

*  Blois. 
Bolbec. 

*  Bordeaux. 

*  Boulogne-sur- 
Mer. 

*  Bourbonne-les- 
Bains. 

*Bourg. 

*  Bourges. 
Bressuire. 

*  Brest. 

*  Briey. 

*  Brignoles. 

*  Brive. 

*  Caen. 

*  Cahors. 
Calais. 

*  Cambrai. 

*  Cannes. 

*  Carcassonne. 
Carentan. 

*  Carpentras. 

*  Castrés. 
Caudry. 
Cavaillon. 

*  Cette. 

*  Chalon  -  sur  - 
Saône. 

*  Châlons-sur- 
Marne. 

*  Chambéry. 
Chambon-Feuge- 

rolles. 

*  Charleville. 
Charmes. 
Charolles. 

*  Chartres. 
Châteaudun. 
Châteaulin. 
Châteauneuf-sur- 

Charente. 
Châteaurenard. 

*  Châteauroux. 
Château  Thierry. 
Ghaumont. 

*  Chauny. 

*  Cherbourg. 


DÉPARTEMENTS 


Chinon. 
Clamecy. 

*  Olermont-Fer- 
rand. 

Cluny. 

*  Cognac. 

*  Compiègne. 
Condom. 
Corbeil. 
CoutanceSi 
Creil. 

Creusot  (Le). 

*  Dax. 

*  Dieppe. 
Digoin. 

*  Dijon. 
Dinan. 

*  Dôle. 
Domfront. 

*  Douai. 

Doué-la-Fontaine 
Doullens. 

*  Draguignan. 
Dreux. 

*  Dunkerque . 
Elbeuf. 

*  Epernay. 

*  Epinal. 

*  Etampes. 
Eu.  . 

*  Evreux. 
Falaise. 
Flèche  (La). 
Foix. 

*  Fontainebleau. 
Fontenay-le- 

Comte. 
FougeroUes. 

*  Fourmies. 
Gaillac. 

*  Gien. 
Gisors. 
Givors. 

Gournay-en-Bray 
*Gran  ville. 

*  Grasse. 
Graulhet. 
Gravelines. 

*  Gray. 

*  Grenoble. 
Guingamp. 

*  Guise. 

*  Havre  (Le). 


Hirson. 

*  Honfleur. 

*  Hyéres. 
Issoudun. 
Jarnac, 
Jonzac. 

*  Jassey. 

*  Laigle. 
Langres. 
Lannion. 

*  Laon. 
Lapalisse. 
La  Réole. 

*  Laval. 
Lavelanet. 

*  Lézignan. 
Ligny-en-Barrois 

*  Lilie. 

*  Limoges. 

*  Lisieux. 
Loches. 
Lodeve. 

*  Longwy. 
Lons-le-Saunier. 

*  Lorient. 
Loudun. 

*  Louviers. 
Lunéville. 

*  Lure. 

*  Luxeuil. 
*Lyon. 

*  Mâcon. 
Mamers. 

*  Mans  (Le). 

*  Mantes. 
Marmande. 

*  Marseille. 
Maubeuge. 

*  Meaux. 

*  Melun. 

*  Menton. 
Méru. 
Meulan- 
Meursault. 
Millau. 

*  Moissac. 

*  Montargis. 

*  Montauban. 
Montbéliard. 
*Mont-de-  Mar- 
san. 

Montdidier. 
Monte-Carlo. 


(*)  Les  agencei  marquéei  d'un  aitérifqo*  font  pourruei  d'an  Mirie*  de  location  d« 
•offrei-fortt. 


Montélimar  • 

*  Poitiers. 

Saint -!Dizier. 

*  Toulon. 

*  Montereau . 

*  Saint— Etienne. 

*  Toulouse. 

*  Montluçon. 

ront-a-iviousson . 

Sainte  —  Foy  —  la 

Tourcoing. 

*  Montpellier. 

*  Pont  -  Aude  mer . 

Grande. 

Tournus. 

M  on  treuil"  s  ur~ 

Pont  -  de  -  Beau  ~ 

*  Saintes. 

*  Tours. 

Mer. 

*  Saint-Gaudens. 

Troyes. 

Montrichard. 

"ontivy. 

*  Saint-Germain- 

Moret-s.-  Loing. 

Pont-1  Evêque. 

en-Laye. 

AU  lins. 

jviorez— uu— J  ura. 

sainc-tTirons. 

*  Morlaix.^ 

*  Provins 

*  Saint  —  Jean  — 

valence. 

*  Moulins 

^  ruy  (Lie). 

d' Angély. 

Valsnce-d'Agen . 

*  Nancy. 

Quesnoy  (Le). 

*  Saint— Lô. 

*  Valenciennes . 

*  Nantes. 

*  Qiiimper. 

Saint-Loup— sur— 

Valognes. 

Nantua . 

*  Reims. 

Semouse. 

ValS'-les- Bains. 

*  NarbonnOi 

Remiremonti 

*  Saint— Malo. 

*  Vanne*. 

*  NemourSi 

*  Rennes. 

*  Saint— Nazaire. 

*  Vendôme. 

*  Nevers. 

*  Saint— Quentin. 

Verneuil-s.- Avre 

*  Nice. 

*  Rive— de— Gier. 

Saint—  Remy— de- 

*  Vernon. 

Roanne . 

Provence. 

Vei'sailles. 

★  K^^f^' 

Rochefort  ~  sur  — 

Saint— Serv  an. 

Vervins. 

^  Nogent— .e— Ro— 

Salins  du— Jura. 

*  Vesoul. 

.  ^^^* 

nocnexie  (ija). 

Sancoins. 

*  Vichy. 

*  Noyon. 

*Roche-s.-Yon(  La.) 

Sarlât. 

Vienne. 

Nuits  —  Saint  — 

^  Rodez. 

*  Saumur. 

Vierzon. 

Georges. 

Romans. 

*  Sedan. 

Villedieu  — les- 

Oloron  —  S  ainte  — 

Romiily  ~  sur  ~ 

Scmur. 

Poëles. 

.  ^^''^}^' 

Seine. 

*  Villef ranche  — 

urieans. 

"Omo  raniin. 

*  Sens. 

de— Rouer  gue. 

Orthez, 

*  Roubaix. 

Sevrés. 

*  Villefranche-S.- 

Oyonnax. 

*  Rouen. 

*  Soissons. 

Saône. 

*  Pamiers. 

Royan. 

*  Tarare. 

Villeneuve  —  sur— 

Parthenay. 

Rueil. 

*  Tarascon. 

Ruffec. 

*  Tarbes. 

Villeneuve  —  sur— 

rerigueux. 

Saint-Aiinque. 

Terrasson. 

Péronne , 

Saint— Aman  d. 

*  Thiers. 

"  v  111  ers— i.<oLLc— 

*  Perpignan. 

*  Sain  t— Brieuc . 

Thizy . 

Pertuis. 

*Saint-Ghamond 

Thouars. 

Villeurbanne. 

*  Pézenas. 

*  Saint-Claude. 

Tonnerre. 

Vitré. 

Pithiviers. 

*  Saint-Dié. 

*  Toul. 

*  Voiron. 

Agences  à  l'Étranger  : 
Londres,  Old  Broad  Slreet,53,  et  St-Sébastien  iEspagne),aveDidad  de  la  Libertad,  37 
La  Société  a,  en  outre.  77  Succursales,  Agences  et  Bureaux  h  Paris  et  dans  la 
Banlieue,  et  des  Correspondants  sur  toutes  les  places  de  France  et  de  l'Etranger. 

OPÉRATIONS  de  la  SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  : 

Dépôts  de  fonds  à  intérêts  en  compte  ou  à  échéance  fixe  (  tanx  des  dépôts  de  3  * 
5  ans  :  3  1/2  0/0.  noi  '^^mpôt  et  de  timbre);  —  Ordres  de  Bourse  (France  et  Etran- 
ger) ;  —  SouscriptioTiS  sans  frais;—  Vente  aux  guichets  de  valeurs  livrées 
immédiatement  (oliligationsde  cheniin.s  dV  fer,  ol)lif.'alions  a  lois  de  la  villede  Pariseldu 
Crédit  foncMT,  bons  Panama,  etc.):  —  Escompte  et  Encaissement  de  coupons 
français  et  étrangers;  —Mise  en  règle  de  titres;  —  Avance?  sur  titres; 

—  Escompte  et  Encaissement  d'effets  de  commerce  ;  ,   

—  Garde  de  titres  ;  —  Garantie  contre  le  rembourse-  ! 
ment  au  pair  et  Ir-s  risques  de  non-vciilication  des  tirapcs  ;  - 
Virements  et  chèques  sur  la  France  et  l'Etranger  ;  - 
Lettres  de  crédit  et  Billets  de  crédit  circulaires  ;  - 
Change  de  monnaies  étrangères;  —  Assurances  (vie,  in 
cendie,  accidenis),  etc.  ' 

LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 
ET  DE  COMPARTIMENTS  DE  COFFhES-FORTS 

au  Sièf^e  social,  dans  les  succursales,  dans  piuèieurs  bureaux  el 
dans  un  très  grand  nombre  d'agences,  depuis  5  f  r.  par  mois  ; 
tarif  décroissant  en  proportion  de  la  durée  et  de  la  dimension. 

(Demander  les  notices  spéciales  à  tous  les  guichets  de  la  Société.) 

{*)  Les  agences  marquées  d'un  astérisque  sont  pourvue»  d'un  service  da  location  de 
offres-forts. 


CRÉDIT  LYONNAIS 

FONDÉ  EN  1863 
SOCIÉTÉ  ANONYME  —  CAPITAL  :  250  MILLIONS 

ENTIÈREMENT  VERSÉS 

LYON,  SIÈGE  SOCIAL  :  Palais  du  Commerce 
PARIS  :  Boulevard  des  Italiens,  19 


AGENCES  DANS  PARIS 


Place  du  Théâtre-Français,  3. 
Rue  Vivienne,  31  (Bourse). 
Faubourg  Poissonnière,  44. 
Rue  de  Turbigo,  8  (Halles). 
Rue  de  Rivoli,  43. 
Rue  Rambuteau,  14. 
Boulevard  de  Sébastopol,  91. 
Rue  du  Faub.-St-Antoine,  63. 
Boulevard  Voltaire,  43. 
Rue  du  Temple,  201. 
Boulevard  ^Saint-Denis,  10. 
Avenue  de  Villiers,  69. 
Boulevard  de  Magenta,  81. 
Avenue  Kléber,  108. 
Place  Clichy,  16. 
Boulevard  Haussmann,  53. 
Rue  du  Faub.-St-Honoré,  152. 
Boulevard  Saint-Germain,  58. 
Boulevard  Saint-Michel,  20. 


Rue  de  Rennes,  66. 
Boulevard  Saint-Germain,  205. 
Avenue  des  Gobelins,  14. 
Rue  de  Flandre,  30. 
Rue  de  Passy,  64. 
Rue  d'Auteuil,  43. 
Avenue  des  Ternes,  37. 
Boulevard  de  Bercy,  1. 
Avenue  des  Champs-Elysées, 55. 
Rue  Lafayette,  50. 
Avenue  d'Orléans,  19. 
Place  Victor-Hugo,  7. 
Boulevard  Haussmann,  132. 
Rue  Saint-Antoine,  62. 
Rue  Royale,  44. 
Rue  Lecourbe;  2. 
Boulevard  de  Courcelles,  5. 
Boulevard  Voltaire,  113. 
Boulevard  Barbès,  5. 


Neuilly-sur-Seine,  avenue  de  Neuilly,  26. 
Saint-Denis,  rue  de  Paris,  52. 
Bouloone-sur-Seine,  boulevard  do  Strasbourg,  l. 
Saint-Mandé,  place  do  la  Tourelle,  5. 
Levallois-Perret,  rue  de  Courcelles,  94. 
Asnièrrs,  Grande-Rue,  32. 
Nooen-^sur-Marne,  Grande-Rue,  166. 
Pantin,  rue  de  Paris,  62.     |  Charknton,  rue  de  Paris,  79. 
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CRÉ 

DIT  LYONI 

AGENCES  EN  FRANCE  ET  EN  ALGÉRIE 

NAIS 

Abbeville. 

Cannes 

Lille 

Romans. 

Agen. 

Carcassonne. 

Limoges. 

Roubaix. 

Aix-en-Provence 

Carpentras. 

Lisieux. 

Rouen. 

Aix-les-Bains 

Castres. 

Lorient. 

Saint-Brieuc. 

Alais. 

Caudry 

Lunel. 

Saint-Chamond. 

Albi. 

Cette. 

Lunéville. 

Saint-Dié. 

Alençon 

Chalon-sur-Saône. 

Mâcon. 

Saint-Dizier. 

Alger  (Algérie) 

Chambéry. 

Mans  (Le). 

Saint-Etienne. 

Amiens. 

Charleville 

Marseille. 

St-Germain-en-Laye. 

Angers. 

Chartres 

Maubeuge. 

Saint-Omer. 

Angoulème. 

Châtellerault. 

Mazamet. 

Saint-Quentin 

Annecy. 

Châtillon  sur-Seine. 

Menton. 

Saintes. 

Annonay. 

Chauny. 

Montauban. 

Salon. 

Antibes. 

Cherbourg. 

Hontbéliard. 

Saumur. 

Arles 

Cholet. 

Monte-Carlo  (Terri- 

Sedan. 

Armentiéres. 

Clermont-Ferrand . 

toire  Irançais). 

Sens. 

Arras. 

Cognac. 

Montélimar 

Sidi-bel-Abbés  (Al- 

AutUD 

Compiégne 

Montluçon. 

gérie). 

Auxerre 

Condom. 

Montpellier 

Soissons. 

Avignon. 

Constant-ine  (M^érie). 

Moulins. 

Tarare. 

Bar-le-Duc. 

Creusot  (Le) 

Nancy. 

Tarbes. 

Bayonne. 

Dijon. 

Nantes. 

Thiers. 

Beaucaire. 

Douai. 

Narbonne. 

Thizy 

Beaulieu. 

Draguignan. 

Nevers. 

Toulon. 

Beaune. 

Dunkerque. 

Nice. 

Toulouse. 

Beauvais. 

Elbeuf. 

nimes. 

Tourcoing. 

Belfort. 

Epernay. 

Tours. 

Belleville-sur- Saône. 

Epinal. 

Oran  (Algérie) 

Trou  ville. 

Besançon. 

EvreuK. 

Orléans. 

Troyes. 

Béziers. 

Fécamp. 

Pau. 

Valence. 

Biarritz. 

Firminy. 

Périgueux. 

Valenciennes. 

Blois. 

Fiers.  • 

Perpignan. 

Vallauris. 

Bône  Algérie). 

Fourmies. 

Philippeville  (Aigtric). 

Verdun. 

Bordeaux. 

Grasse. 

Poitiers. 

Versailles. 

Bourg 

Gray 

Pontarlier. 

Vesoul. 

Bourges. 

Grenoble. 

Puy  (Le). 

Vichy. 

Bourgoin. 

Havre  (Le). 

Rehns. 

Vienne  (Isère). 

Brest. 

Hyéres. 

Remiremont. 

Vierzon. 

Brives. 

Issoire. 

Rennes. 

Villefranche-sur- 

Caen. 

Jarnac. 

Rethel. 

Saône. 

Cahors. 

La  on 

Rive-de-Gier. 

Villeneuve-sur-Lot. 

Calais-Saint-Pierre. 

Laval 

Roanne. 

Vitry-lfe-François. 

Cambrai. 

Libourne. 

Rochelle  (La). 

Voiron. 

AGENCES  A 

L'ÉTRANGER 

Alexandrie  (Egypte). 

Constantinople. 

Madrid. 

Saint-Pétersbourg. 

Barcelone. 

Genève. 

Moscou. 

Saint-Sébastien. 

Bruxelles. 

Jérusalem. 

Odessa. 

Smyrne. 

Caire  (Le). 

Londres.-  1 

Port-Saïd.  1 

Valence  (Espagne). 

Le  Crédit  Lyonnaie  fait  toutes  les  opérations  d'une  maison  de  banque 

;  dépôts  d'argent  rem- 

boursables  à  vue  et  à  échéance;  dépôts  de  titres;  encaissements  découpons;  ordres  de 

bourse;  souscriptions;  escompte  de  papier  de  commet  ce  sur  la 

France  et  l'Étranger; 

chèques  et  lettres  de  crédit  sur,  tous  pays  ;  prêts  sur  titres  français  et  étrangers;  achat  et 

vente  de  monnaies,  matières  et  billets  étrangers 

Service  spécial  de  location  de  COFFRES-FORTS  dans  des  conditions  présentant  toute 

garantie  contre  les  risques  d'incendie  et  de  vol  (compartiments  depuis  5  francs  par  mois). 
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Type  B* 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 
Capital  :  150  millions  de  francs  entièrement  verséb 

SIÈGE  SOCIAL  :  rue  Bergère,  14—  SUCCURSALE,  place  de  l'Opéra,  2,  PARIS 


OPERATIONS  DU  COMPTOIR 

Bons  à  échéance  fixe,  Escompte  et  Recouvrements.  Escompte  de  Chèques,  Achat  et 
Vente  de  Monnaies  étrangères,  Lettres  de  Crédit,  Ordres  de  Bourse,  Avances  sur 
Titres,  Chèques,  Traites,  Envois  de  Fonds  en  Province  et  à  l'Etranger,  Souscri])- 
tion.  Garde  de  Titres,  Prêts  hypothécaires  maritimes,  Garantie  contre  les  risques 
de  remboursement  au  j^dir.  Paiement  de  Coupons,  etc. 

AGENCES 

40  Agences  dans  les  Colonies  et  pays 
de  protectorat. 


30  Bureaux  de  quartier  dans  Paris. 
44  Bureaux  de  banlieue. 
444  Agences  en  province. 


44  Agences  à  l'étranger. 


BONS  A  ECHEANCE  FIXE 
Intérêts  payés  sur  les  sommes  déposées  : 
Do  6  mois  à  11  mois  ....    2  "/o   !   De  1  an  à  3  ans  .  .  . 


.    3  o/o 

Les  Bons,  délivrés  par  le  Comptoir  national  aux  taux  d'intérêt  ci- 
dessus,  sont  à  ordre  ou  au  porteur,  au  choix  du  déposant. 

LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 

Le  Comptoir  tient  un  service  de  coffres- 
forts  à  la  disposition  du  public  :  14,  rue 
Bergère;  2,  place  de  V Opéra;  147,  boule- 
vard Saint  -  Germain  ;  49,  avenue  des 
Champs  -  Elysées,  et  dans  les  principales 
Agences.  —  Une  clef  spéciale  unique  e>^t 
remise  à  chaque  locataire.  La  combinaison 
est  faite  et  changée  à  son  gré  par  le  locataire. 
Le  locataire  peut  seul  ouvrir  son  coil're. 

VILLES  D'EAUX 

STATIONS  ESTIVALES  ET  HIVERN.A  LES 
Le  Comptoir  national  a  des  agences 
dans  les  principales  tu7/c6'  d'eaux  :  Bagncrcs- 
de-Lucbon,  lîayonne,  j3iarritz,  La  Bourboulo, 
Calais,  Cannes,  Châtol-Gtiyon,Glieri)ourg,  Dax, 
Dieppe,  Dunkerque,  Eiighien,  Fontainebleau, 
Le  Havre,  Le  Mont-Horr,  Monte-Carlo,  Nice, 
Ostende,  Pau,  Royal,  S;iinl-(irrmain-en-Laye, 
Saint-Sébastien,  Trouville  Deauville,  Tunis, 
Vichy,  etc.  ;  ces  agetices  traitent  toutes  les 
opérations,  comme  le  siège  social  et  les  autres 
agences,  de  sorte  que  les  étrangers,  les  tou- 
lisles,  les  baigneiu-s  peuvent  continuer  à 
s'()cr;iiper  (rairai''es  pendant  leur  villégiature, 

LETTRES  DE  CRÉDIT  POUR  VOYAGES 
Le  Comptoir  national  d'Escompte  délivre  des  lettres  de  ('rédits  circulaires 
payables  dans  le  monde  enti<'r  auprès  de  ses  agences  et  corrcspoudauts  ;  ces  lettres  de 
rri'dit  sont  accompagnées  d'un  r-arn(;t  d'identité  et  d'indications  et  olfrent  aux  voyageurs 
les  plus  grand(!s  commodités,  en  nu>me  temps  «pi'uiie  sécurité  incontestable. 

Salons  des  Accrédités,  Branch  office,  2,  place  de  l'Opéra 
Spécial  deparlment  for  travfllers  and  idlers  of  crédit.  liUggages   sloif.i.  Li-lters  of 
ererlit  caslicd  and  delivered  lliroughorit  ihe  unrld  —  Ex.-l.angr  (.flirc. 
Lef  tepH  and  prurcls  l  eceived  and  l'orAvard'-d. 


Gara)ilie      sécttrit'-  absolues 
Com])artiments  depuis  5  fr.}iarmois 
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LE  FIGARO 

Six  pages  tous  les  jours 

DIRECTEUR  : 
Gtastoist  GALIVCEITTE 

^  INFORMATIONS 

I  E  ETIGARO  est  outillé  de  manière  à  fournir  sur  chaque  événe- 
^  ■  ment  important,  en  France  et  à  l'étranger,  l'information  la 
plus  rapide,  la  plus  complète,  la  plus  sûre.  Il  a,  depuis  sa  nouvelle 
direction,  un  service  spécial  de  dépêches  de  la  dernière  heure  qui  lui 
sont  envoyées  de  toutes  les  grandes  capitales. 

Ouvert  à  tous  les  partis,  journal  indépendant,  frondeur,  LE  FIGAKO 
est  devenu  la  tribune  la  plus  libre  et  la  plus  retentissante. 

C'est  le  journal  le  plus  répandu  du  monde  entier. 


CHAQUE  SEMAINE 

Un  Dessin  d'Actualité 

FORAIN,  C*RAN  D'ACHE,  A.  GUILLAUME 


Supplément  littéraire 

AVEC 

Up  PAGE  DE  f/lDSIQUE  IpDiTE 

TOXJS  LES 


piVe  o'Clock 

Pendant  la  saison  d'hiver,  LE  FIGARO  donne,  dans  son  hôtel,  des 
concerts  auxquels  sont  invités,  à  tour  de  rôle,  ses  abonnés.  Les  abonnes 
des  départements  et  de  l'étranger,  de  passage  à  Paris,  reçoivent  auss 
des  invitations  sur  leur  demande. 

Les  services  de  Publicité  liée  à  la  rédaction  sont  installés  dans  l'h' te 
du  FIGARO,  26,  rue  Drouot. 
La  publicité  du  FIGARO  est  l^lus  recherchée. 

-A.  BO  IST  ISr  E  M  "R  W  T  S 


Paris 
et  S.-et-Oise 

Lépartem. 

Étranger 

TJn  an  .  . 

60  fr. 

75  fr.  » 

86  fr.  j> 

Six  mois  .  . 

30  fr. 

37  fr.  50 

43  fr.  ^ 

Trois  mois. 

15  fr. 

18  fr.  75 

21  fr.  50 
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JOUBIAL  DES  DEBATS 

Politique  et  Littéraire 

Grand  journal  quotidien 

FONDÉ  EN  1789 

17,  Rue  des  Prêlres-Saint-Germain-VAuxerrois,  Paris  (!«'') 

10  cenUmes  le  numéro 

Directeur  :  Etienne  de  Nalèche.  —  Rédacteur  en  chef:  Andrb 
Chaumeix.  —  Secrétaire  de  la  rédaction  :  Eugène  Ripault. 
Administrateur  :  J.  Gavelle. 

Principaux  collaborateurs  :  MM.  René  Bazin,  Paul  Bourgbt,  Paul  Des- 
cuANEL,  député,  ËMiLB  Faguet,  Emile  Gebhart,  Henry  Houssayk,  Ernest 
Lavisse,  Jules  Lemaitrb,  Albert  Vandal,  Melchior  db  Vogué,  membres  de 
l'Académie  française. 

MM.  Edouard  Aynard,  Georges  Berger,  députés,  Philippb  Berger,  J. 
Bourdeau,  Emilb  Boutmy,  Xavier  Charmes,  Henrt  Joly,  Anatole  Leroy- 
Beaulieu,  Paul  Leroy-Beaulieu,  G.  Maspero,  db  Molinari,  Georges  Pbrrot, 
Ernest  Reyer,  membres  de  l'Institut. 

MM.  Arvèdb  Barinb,  Jacques  Bardoux,  Henri  Bidou,  Paul  Bluysen, 
Robert  de  Caix,  J.  Ghailley-Bert,  Henri  Chantavoinb,  Francis  Charmes, 
siinateur,  Jean  Charles-Roux,  Maurice  Colin,  député,  Emilb  Combe,  doc- 
teur Dabemberg,  docteur  Darras,  Maurice  Demaison,  Jules  Dietz,  René 
DouMic,  Aicide  Ebbay,  Augustin  Filon,  J.-H.  Franklin,  H.  Grenet,  André 
Hallays,  Adolphe  Jullien,  Raymond  Koechlin,  Anatole  Le  Braz,  Charles 
Legras,  Jules  Legras,  André  Liesse,  Charles  Malo,  André  Michel,  Mau- 
rice Muret,  Henri  de  Parville,  Edouard  Paybn,  Albert  Petit,  Arthur 
Raffalovich,  Edouard  Rod,  Eugène  Rostand,  Edouard  Sarradin,  Christian 
Schefer,  H.  Welsckinger,  Daniel  Zolla,  etc.,  etc. 

Adresse  télégraphique  :  DËBATS-PAHIS 
TÉLÉPHONE  :  Administration  103.00  ;  Rédaction,  103.01 
Informations,  103.02 

PRIX  DE  L'ABONNEMENT  ; 

TROIS  MOIS        SIX   MOIS  UN  AN 

France  et  Alsace-Lorraine.  ...     10  fr.     20  fr.     40  fr. 
Colonies  et  Union  postale  ....     16  fr.      32  fr.     64  fr. 
Les  abonnements  partent  du      et  du  16  de  chaque  mois» 

NOTA.  —  Le  service  du  journal  est  fait  gratuite- 
ment, pendant  huit  jours,  sur  demande  affranchie 
adressée  à  l'administration  du  journal. 
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Le  Monde  illustré 


13,  quai  Voltaire,  PARIS 


Directeur  :  Ed.  DESFOSSÉS 


Le  Monde  illustré^  qui  entre  dans  sa  5oe  année, 
est,  à  rheure  actuelle,  le  journal  illustré  le  plus 
documenté  du  monde;  c'est  aussi  le  plus  complet, 
grâce  à  son  grand  nombre  de  pages  et  à  la  rapidité 
de  ses  informations. 

Lesnuméros  spéciauxdu5a/o/2et  deA^oé/ainsi  que 
ceux  publiés  à  l'occasion  d'événements  importants 
sont  connus  de  tous  et  sont  toujours  rapidement 
épuisés. 

Tous  ces  éléments  constituent  une  publication 
hors  ligne  dont  la  collection  est  des  plus  précieuses 
et  forme  le  meilleur  fonds  de  bibliothèque.  C'est 
rhistoire  en  images  des  hommes,  des  choses  de  notre 
temps  qui  peut  être  mise  sous  tous  les  yeux,  articles, 
nouvelles  et  gravures  étant  destinés  à  la  famille. 

Ajoutons  que  le  prix  du  Monde  illustré  est  infé- 
rieur à  celui  de  tous  les  journaux  de  même  ordre  et 
de  même  format  aussi  bien  en  France  qu'à  l'étranger. 

Il  a  résolu  le  grand  problème  du  succès  :  Faire 
mieux  que  les  autres  et  à  meilleur  marché. 

TARIF  DES  ABONNEMENTS 


FRANGE 

3  mois   7  fr. 

6  mois   13  fr. 

Un  an   26  fr. 


ÉTRANGER 

3  mois   8  fr. 

6  mois   16  fr. 

Un  an   30  fr 
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PABIS  —  5,  boulevard  des  Italiens,  .5  —  PABfS 

SIRVICES'tÉLÉGBAPHIQUES  et  TÉLÉPHONIPES 

Politiques,  Commerciaux  et  Financiers  particuliers 

;  DE  TOUTES  LES  CAPITALES 
DE   TOUS  LES  DÉPARTEMENTS  FRANÇAIS 


PRIX  DE  L'ABONNEMENT  DE  TROIS  MOIS 

.  V  Paris,  Seine  et  Seïne-et-Oise,  14  francs 
Départements,  Algérie,  Tunisie  et  Alsace-Lorraine,  19  francs 
Etranger,  i8  francs  / 


Pendant  la  Session  des  Chambres 
%C  ^iVXP$  PUBLIE  UN  Supplément  régulier 

Ce  petit  ^ernps 

(Suite  de  'ses  Dernières  nouvelles) 

qui  est  envoyé  à  toue  les  abonnés.  Il  est  distribué  le  soir 
même  à  ceux  de  Paris 
et  délivré  gratuitement  aux  acheteurs  le  lendemain 


L,e   TEMPS    accepte    des    aboiiiicnients    an  iinnicro., 
partant  de  n'importe  qnelle  date, 
moyennant  O  fr.  20  par  nnméro  ù  expédier 
en  France  ou  à  l'Étranger 
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I9«  ANNÉE  ^  ^  19*  ANNÉE 

Le  N»  5  cent.  MjE^  M  m  '    ^®  N«  5  cent. 

Voir  les  ^  (t^i^  it^  I  %!■  1^  ifc^        Voir  la 

dernié'-es  dépê-  ^êê^^  ^  ■  ■  M^M  I  I  Revue  des  jour- 
ches  de  la  nuit  r  ^  '^^^^  iy'/^  nauidumatia 

Journal  de  Paris,  Politique,  Quotidien,  absolument  indépendant 
LE  PLUS  GRAND  JOURNAL  DU  MATIN  A  5  CENTIMES 

10,  Faubourg  Montmartre  (9*  arr.) 

Abonnements  pour  toute  la  France.  Par  numéro  :  5  centimes 
ERNEST  JUDET,  Directeur 

Le  mieux  informé^  le  plus  complet  et  le  plus  intéressant 
 de  tous  les  grands  journaux  quotidiens  

L'ACTUALITE 
L'Éclair  publie  chaque  matin  une  chronique  très  vivante  et  très 
documentée  sur  LE  FAIT  DU  JOUR 


LA  POLITIQUE 

L'Éclair  apprécie  les  événements  politiques  avec  une  indépendance 
absolue,  s'inspirant  uniquement  des  intérêts  supérieurs  du  pays  et 
du  désir  de  réaliser  l'entente  nationale.  Son  seul  programme  est  la 
devise  qu'il  a  choisie  :    LA  FRANCE  AVANT  TOUT  

L'ARMÉE 

L'Éclair  défend  l'Armée,  instrument  indispensable  de  la  sécurité,  de 
la  dignité  et  de  la  grandeur  nationales,  contre  ceux  qui  cherche- 
raient à  la  désorganiser  et  à  la  détruire.  Il  suit  avec  intérêt  et  traite 
avec  une  attention  spéciale       LES  QUESTIONS  MILITAIRES  


INFORMATIONS 

L'Eclair  est  essentiellement  un  journal  d'informations;  aussi,  par  la 
sûreté  et  la  rapidité  de  ses  renseignements,  et  par  le  choix  qu'il  a 
apporté  dans  le  recrutement  de  sa  rédaction  et  de  son  reportage, 
justifie-t-il  sa  réputation  d'être  le  journal 

 LE  MIEUX  INFORMÉ  DE  PARIS   

COLONIES 

L'Eclair,  par  ses  nouvelles  coloniales,  par  ses  études  sérieuses  sur 
nos  possessions,  est  devenu  justement  populaire  dans 
LE  MONDE  COLONIAL 


ROMANS 

L'Éclair,  pour  la  publication  de  ses  romans,  s'est  assure  la  colla- 
boration  des     AUTEURS  LES  PLUS  AIMÉS  DU  PUBLIC  

PARTIE  FINANCIÈRE 
L'Éclair  ne  publie  que  des  informations  financières 

ABSOLUMENT  SURES  ET  DÉSINTÉRESSÉES 


ILLUSTRATIONS 
L'Eclair  donne  chaque  matin,  très  soigneusement  gravés,  les  Por- 
traits des  Hommes  du  jour  et  de  nombreuses  illustrations 
 REPRODUITS  PHOTOGRAPHIQUEMENT  

REVUE  COMMERCIALE 
L'Éclair  reçoit  par  téléphone  et  par  dépèches  les  derniers  cours  de 
tous  les  marchés;  son  bulletin  commercial  est  aussi  complet  et  aussi 
détaillé  que  celui  des      JOURNAUX  COMMERCIAUX 


LA  LIBERTÉ 

Le  plus  grand  journal  du  soir  à  CINQ  centimes 

FONDÉ  EN  1865 

DIRECTEUR,  RÉDACTEUR  EN  CHEF  ! 

GEORGES  BERTHOULAT,  * 

DÉPUTÉ  DE  SEINE-ET-OISE 

Î13,  rue  Réaumur,  PARIS  (2'  arr,) 


Téléphone  102.60 

,  102.17 

et  103.41 

PRIX  DES  ABONNEMENTS  : 

1  AN 

6  MOIS 

3  MOIS 

Seine  et  Seine-et-Oise. 

20  fr. 

11  fr. 

6 

fr. 

26  fr. 

14  fr. 

8 

fr. 

36  fr. 

20  fr. 

12 

fr. 

LA  LIBERTÉ  est  le  journal  le  plus  indépendant. 

LA  LIBERTÉ  est  le  journal  le  mieux  informé. 

LA  LIBERTÉ  donne  la  Cote  complète  de  la  Bourse  de 

Paris,  des  départements  et  de  l'étranger. 
LA  LIBERTÉ  arrive  le  matin  en  province  avec  les 

dernières  nouvelles  du  monde  entier. 
LA  LIBERTÉ  a  les  meilleures  chroniques  et  le  meilleur 

reportage. 

LA  LIBERTÉ  donne  chaque  jour  un  feuiUeton  de  nos 
meilleurs  auteurs. 


N.  B.  —  Un  service  gratuit  de  cinq  jours  est  fait  sur 
demande  affranchie. 
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Grand  journal  politique  quotidien 

12,  rue  de  la  Grange-Batelière,  12 

Téléphone  102.39  —  PARIS  mmmmm^mm^ 

Rédacteur  en  chef  :         Directeur-administrateur  : 
Paul  DESACHY  Armand  MASSIP 


Revenu  à  Vune  de  ses  anciennes  traditions^ 
LE  SIÈCLE  est  exclusivement  un  journal  d'abonnés. 
—  On  s'abonne  dans  tous  les  bureaux  de  poste. 

Le  SIÈCLE,  sous  la  direction  de 

M.  J.-L.  de  LANESSAN 

Ancien  ministre  de  la  marine,  député  de  Lyon 

compte  parmi  ses  collaborateurs  politiques  : 

MM.  Raoul  Allier;  Pierre  Baudin,  ancien  ministre,  député 
de  l'Ain;  Henri  Brisson,  ancien  président  du  conseil,  député 
des  Bouches-du-Rhône  ;  F.  Buisson,  député  de  la  Seine;  Joseph 
Caillaux,  député,  ancien  ministre  des  finances;  A.  Decrais, 
ancien  ministre,  député  de  la  Gironde;  F.  Dubief,  député  de 
Saône-et-Loire  ;  Ch.  Dumont,  député  du  Jura;  Garreau-Dom- 
basle;  Yves  Guyot,  ancien  ministre;  A.  Massé,  député  de  la 
Nièvre  ;  Louis  Mill,  député  du  Pas-de-Calais  ;  Frédéric  Passy, 
de  l'Institut;  G.  Thomson,  député  de  l'Algérie,  etc. 

LE  SIÈCLE  publie  tous  les  jours  un  article  de  M.  J.  CORNÉLY. 

Dans  ion  feuilleton  quotidien  de  2*  page,  LE  SIÈCLE 
donne  des  études  de  MM.  A. -H.  Becker,  docteur  ès  lettres  ; 

Blatin,  ancien  professeur  à  l'Ecole  de  médecine  de  Cler- 
mont;  Dutailly,  docteur  ès  sciences,  ancien  professeur  à  la 
Faculté  des  sciences  de  Lyon;  Henry  Eon;  Camille  Lemon- 
nier;  Camille  Le  Senne;  Louis  Matte;  Marcelin  Pellet 
ministre  plénipotentiaire;  Albert  Réville,  professeur  au  Col- 
lège de  France;  Paul  Robiquet,  docteur  ès  lettres;  Camille 
PiTOLLET,  etc. 

Pirii, Seine  et  Seine-et-Oiie      Départementi,  Algérii    |         Uoion  poitale 
Trois  mois.     8  fr.  Trois  mois.     9  fr.  Trois  mois.    42  fr. 
Six  mois.  .    16  fr.   Six  mois.  .    18  fr.   Six  mois.  .    24  fr. 
Un  an  .  .  .    12  fr.   Un  an  .  .  .    36  fr.   Un  an  .  .  .    48  fr. 
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LE  SOLEIL 

Grand  journal  politique  et  littéraire  ^ 
112,  rue  de  Richelieu,  et  21,  boulevard  Montmartre 

Adresse  télégraphique  :  LEILOS-PARIS  TÉLÉPHONE  102.16 

Directeur  :  E.  RENAULD 

SUPPLÉMENT  du  SOLEIL 

Chaque  semaine,  le  samedi^  tous  les 
abonnés  du  Soleil  reçoivent  gratuitement 
Mon  Dimanche  (édition  spéciale  du 
Soleil  ),  publication  illustrée,  avec  une 
page  en  couleurs  et  seize  pages  de  texte 
sous  couverture. 

TARIF  DES  ABONNEMENTS 

Un  an  Six  mois  Trois  mois  Un  mois 
France  et  Algérie.  20  fr.  j>  10  fr.  i  5  fr.  d  2  fr.  j> 
Union  îpostale.  .  .    30  fr.   »    15  fr.  t>    7  fr.  50   3  fr.  » 

PUBLICITÉ 

Pour  la  publicité,  s'adresser  soit  aux 
bureaux  du  journal,  soit  à  la  maison 
Lagrange  et  Cerf,  place  de  la  Bourse. 
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La  Vie  Parisienne 

Journal  illustré 

Mœurs  élégantes 
Choses  du  jour 

Théâtres  et  musique 
Critique  de  la  mode 
Voyages  et  sports 

Boulevard  des  Capucines,  24 

La  Vie  Parisienne  n'a  pas  de  similaire  parmi  les  journaux 
illustrés  français.  Par  son  indépendance,  son  dilettantisme, 
lalégèreté  d'allures  de  ses  articles  et  l'originalité  de  ses  des- 
sins, par  le  ton  libre  qu'elle  prend  pour  juger  hommes  et 
choses,  elle  est  l'expression  élégante  d'un  esprit  parisien 
spécial,  dontelle  a  conservé  laformule  et  gardé  le  monopole. 

Tous  ceux  qui  se  sont  fait  un  nom  dans  la  littérature  ou 
au  théâtre  ont  débuté  ou  collaboré  à  la  Vie  Parisienne, 
Citons  :  Meilhag,  Halévy,  Taine,  Droz,  marquis  de  Massa, 
About,  Nisard,  duc  de  Morny,  Frédéric  Masson,  Abel  Her- 
MANT,  Gyp,  Henri  Lavedan,  Paul  Bourget,  Maurice  Donnay, 
Vanderkm,PierreWéber,Marni,Valdagne,RichardO'Monroy, 
M. -A.  DE  BovET,  Claude  Berton,  etc. 

Le  clubman 

La  femme  élégante 

L'artiste  et  l'homme  de  lettres 
Le  militaire  et  le  marin 

Lisent  la  Vie  Parisienne 

TOUS  LES  SAMEDIS,  UN  NUMÉRO  :  60  centimes 
ABONNEMENTS.  France  :  Un  an,  30fr.;  lix  mois, 16  fr.;  troiimoii,8fr.50 
Etranger,  le  port  en  sus 
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La  Petite  Gironde 

JOURNAL    RÉPUBLICAIN  QUOTIDIEN 
Le  plus  grand  et  le  plus  complet 
de  tous  les  journaux  de  France  à  5  centimes 

RÉDACTION  ET  ADMINISTRATION  : 

Bordeaux  —  rue  de  Cheverus,  8  —  Bordeaux 
et  rue  de  'Richelieu,  404  —  Paris 

ABONNEMENTS 

Gironde  et  départements  limitrophes  :  un  an.  .  .  22  fr. 
Les  autres  départements  24  fr. 

Annonces  :  1  fr.  75  la  ligne  d'annonce  (4*  page). 

—  3  fr.  50  la  ligne  de  réclame  — 

—  7  fr.    »  la  ligne  de  réclame  (3*  page). 

—  11  fr.    »  la  ligne  de  chronique. 

La  Petite  Gironde  publie  neuf  éditions  par  jour. 
Tirage  :  260  000  exemplaires 

TOUS  LES  JOURS  :  SIX  PAGES 

LA  FRANGE 

de  Bordeaux  et  du  Sud-Ouest 

Siège  social  à  Bordeaux  :  Ancien  Hôtel  des  Postes 
TRENTE  DÉPARTEMENTS  DESSERVIS 
Tirage  moyen  de  215  000  exemplaires 

Chronique  régionale  développée  dans  douze  éditions  par 
des  rédacteurs  spéciaux. 

Huit  colonnes  de  télégrammes  par  fil  spécial. 

La  France  du  Sud-Ouest  est  le  journal  le  plus  recherché 
du  Sud-Ouest  pour  sa  publicité. 

Agent  a  Paris  :  rue  Taîlbout,  80  (Téléphone  :  150-64). 

La  France  du  Sud-Ouest  est  en  vente  dans  les  kiosques 
des  boulevards  à  Paris. 

Correspondance  parisienne  de  La  France  du  Sud-Ouest, 
boulevard  Montmartre,  21,  Paris  (Téléphone  :  149-85). 
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Le  Petit  Marseillais 

Journal  politique  quotidien  à  5  centimes 

(39*  ANNÉE) 

Ce  journal,  dont  la  moyenne  de  tiraee  a  été  Df-nd-int 
Tannée  1904  de  180  000  exemplaires,  possède  un^ervS 
complet  de  dépêches  par  fil  télégraphique  spécial  ses 
nombreux  correspondants  lui  permettent  de  ne 'rfen 
laisser  ignorer  a  ses  lecteurs  de  ce  qui  se  passe  d'intéres 
sant  dans  le  monde  entier.  '  mteres- 

Le  Petit  Marseillais,  en  outre  de  sa  rédaction  locale 
po  sede  les  meilleurs  collaborateurs  parisiens,  qui  y 
publient  presque  quotidiennement  des  articles 

Le  Petit  Marseillais,  qui  publie  six  éditions  régionales 

rhnm.o'f' P,^"''"'  P'^"'  dimanches  et 

chaque  fois  que  le  service  l'exige. 

DIRECTION     ET  ADMINISTRATION 

ftuai  du  Canal,  15,  Marseille 


CHEMINS  DE  FER 

PARIS-LYON-MÉDITERRANÉE 


FÊTES  DE  NICE 

A  l'occasion  :  1°  Des  Fêtes  de  Noël  et  du  Jour  de  VAn;  2"  des  Courses  de  Nice;, 

3»  du  Carnaval  de  Nice;  des  Régates  internationales  de  Cannes  et  de  Nice  et  des 

vacances  de  Pâques  ;  des 

BILLETS  D'ALLER  ET  RETOUR  DE  1'*  ET  2*  CLASSES 
sont  délivrés  pour  Cannes,  Nice,  Menton,  par  les  gares  désignées  ci-après  : 

Paris,  Belfort,  Vesoul,  Besançon,  Gray,  Nevers,  Is-sur-Tille,  Dijon,  Genève, 
Clermont-Ferraïfd,  Saint-Etienne,  Lyon  (Perrache  et  Brotteaux),  Grenoble,  Valence, 
Avignon,  Cette;  Nimes. 

Les  dates  d'émission  de  ces  billets  sont  annoncées  au  public  par  des  affiches, 
quelques  jours  à  l'avance. 

La  validité  desdits  billets  est  de  20  jours,  y  compris  le  jour  du  départ,  avec 
faculté  de  prolongation  de  deux  périodes  de  10  jours,  moyennant  payement, 
pour  chaque  période,  d'un  supplément  égal  de  10  0/0  du  prix  du  billet. 

Les  voyageurs  peuvent  s'arrêter,  tant  à  l'aller  qu'au  retour,  à  deux  gares  de  leur 
choix,  à  condition  de  faire  viser  leur  bil|et  dès  l'arrivée  à  la  gare  d'arrêt. 

STATIONS  HIVERNALES 

BILLETS    d'aller    ET    RETOUR  COLLECTIFS 

Il  est  délivré,  du  15  octobre  au  15  mai,  dans  toutes  les  gares  du  réseau  P. -L. -M., 
sous  la  condition  d'effectuer  un  parcours  simple  minimum  de  150  kilomètres, 
aux  familles  d'au  moins  trois  personnes  voyageant  ensemble,  des  billets  d'aller 
et  retour  collectifs  do  2"  et  3"  classes,  pour  les  stations  hivernales  suivantes  : 
Hyères  et  toutes  les  gares  situées  entre  Saint-Raphaël-Valescure,  Graôse,  Nice  et 
Menton  inclusivement. 

Le  prix  s'obtient  en  ajoutant  au  prix  de  quatre  billets  simples  ordinaires  (pour 
les  deux  premières  personnes)  le  prix  d'un  billet  simple  pour  la  troisième  per- 
sonne, la  moitié  do  ce  prix  pour  la  quatrième  et  chacune  des  suivantes. 
Validité  :  33  jours,  avec  faculté  de  prolongation 

Arrêts  facultatifs.—  Faire  la  demande  de  billets,  quatre  jouBS  au  moins  à  l'avance, 
à  la  gare  où  le  voyage  doit  être  commencé 


GÔTE5    JD'Ji^ZTJ-EK.  PL^FIIDE 

Train  de  jour  à  marche  très  rapide,  compose  do  voitures  do  1"  classo,  avec 
lits-salons,  d'une  voiture-salon  et  d'un  wagon-restaurant  desservant  les  stations 
hivernales  de  la  Méditerranée. 

Trajet  de  Paris-Nice  en  13  h.  50.  -  -  Le  nombre  des  places  est  limité. 

NOTA.  —  MM.  les  voyageurs  peuvent  se  faire  réserver  des  places  à  l'avance, 
moyennant  une  taxe  do  location  de  2  francs  par  place,  en  s'adressant  à  la  gare 
de  Paris  ou  aux  bureaux  do  ville,  rue  Saint-Lazare,  88,  et  rue  Sainte  Anne,  6. 

Réclamer  le  prospectus  détaillé  dans  les  gares,  bureaux  de  ville  do  la  Com- 
pagnie et  agences  do  voyages 


AVIS  IMPORTANT 
Les  renseignements  le  plus  com[»lets  sur  les  Voyages  circulaires  (prix,  condi- 
tions, cartes  et  itinéraires),  ainsi  que  sur  les  billets  simples  et  d'aller  et  retour, 
cartes  d'abonnement,  horaires,  relations  internationales,  etc.,  sont  renfermés  dans 
l<i  Livret-Guide-Horaire  P.-L.M  ,  mis  en  vente,  au  prix  do  50  centimes,  dans  les 
gares,  bureaux  do  ville  et  dans  les  bibliothèques  des  gares  do  la  Compagnie;  ce 
livret  est  également  envoyé,  contre  85  centimes  adressés  en  timbres-poste  au 
Service  central  de  l'Exploitation  P.-L.-M.  (Publicité),  bouleviird  Diderot,  20, 
Paris  (xiT«  arrondissement). 
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CHKMIXS  DE  FER  PARIS-LYON-MËDITERRANÉE  (Suitb) 

Billets  d'aller  et  retour  de  PARIS  à  TURIN,  MILAN,  GÊNES,  VENISE 
FLORENCE,  ROME  et  NAPLES 
(  Via  Dijon,  Mâcon,  Aix-les-Bains,  Modane  ) 

i Turin. cl.  147  fr.     »  ;  2»  cl.  106  fr.  15;  \ 
3«  cl.  69  fr.  25.  /    ^nh^iUA  . 

Milan.  l"cl.  164  fr.  80;  2«  cl.  116  fr.  75  (     ''«"^^^^  • 
Gênes.  —    169  fr.  80;    —     121  fr.  40  /  . 
■n-,,  X    I  Venise.  -    216  fr.  35;    -     153  fr.  75  \    30  jours 
Billets  /  Florence.—     217  fr.  40;    —     154  fr.  80  /    ^.  , 
Rome.   —     266  fr.  90  ;    —     189  fr.  50   )     Validité  : 
i  Naples.  —    315  fr.  50;    —     223  fr.  50   (   4S  jours 
Ces  billets  sont  délivrés  toute  l'année  à  la  gare  de  Paris-Lyon  et  dans 
les  bureaux-succursales.  La  durée  de  validité  des  billets  valables  30 jours 
peut  être  prolongée  de  15  jours  et  celle  des  billets  valables  45  jours  peut 
être  prolongée  de  22  jours,  moyennant  le  payement  d'un  supplément  égal 
à  10  0/0  du  prix  du  billet.  D'autre  part,  la  validité  des  billets  d'aller  et  retour 
Paris-Turin  est  portée  gratuitement  à  60  jours,  lorsque  les  voyageurs  jus- 
tifient avoirpris,àParis  ou  à  Turin, un  billet  de  voyage  circulaire  intérieur 
italien  ou  un  billet  d'abonnement  spécial  italien.  Arrêts  facultatifs  à 
toutes  les  gares  du  parcours. 

FRANCHISE  DE  30  KILOGRAMMES  DE  BAGAGES  SUR  LE  PARCOURS  P.-L.-M 

BILLETS  D'ALLER  ET  RETOUR 
DE  PARIS  A  BKRlSrE  ET  A  INTERLAKEN 
{Via  Dijon,  Pontarlier,  Les  Verrières,  Neuchâtel)  ou  réciproquement 
DE  PARIS  A  ZERMATT  (Mont  Rose) 
{Via  Dijon,  Pontarlier,  Lausanne)  sans  réciprocité 
PRIX  DES  BILLETS 

De  (Berne.  cl.  100  fr.;  2»  cl.    75  fr.;  3«  cl.  50  fr. 

Paris] Interlaken   —    112  fr.;     —     83  fr.;    —    56  fr. 

à    f  Zermatt  (xMt  Rose).    —    140  fr.;     —   108  fr.;   —     71  fr. 
Valables  60  jours,  avec  arrêts  facultatifs  sur  tout  le  parcours 
Franchise  de  30  kilogs  de  bagages  sur  le  parcours  P.-L.-M. 
EN  tTt  TRAJET  RAPIDE  DE  PARIS  A  BERNE  ET  A  INTERLAKEN 
Les  billets  d'aller  et  retour  de  Paris  à  Berne  et  à  Interlaken  sont 
délivrés  du  !«'  avril  au  1 5  octobre:  ceux  do  Zermatt,  du  15  mai  au  27  sept. 


Billets  de  Vacances  à  prix  réduits 

Il  est  éims  des  billets  d'aller  et  retour  collectifs  de  vacance  de  Iro,  2'  et  3*  classes 
de  toutes  gares  P.-L.-M.  à  toutes  gares  P.-L.-M,  sous  condition  d'effectuer  un  parcours 
simple  mininum  de  300  kilomètres  ou  de  payer  pour  ce  parcours. 

1°  Du  samedi,  veille  de  la  Fête  des  Rameaux  au  Lundi  de  Pâques  inclus 

Durée  de  validité  :  33  jours  *.sv  c  faculté  de  prolongation  d'une  ou  plusieurs  périodes 
de  15  jours  moyennant  le  pay  n.f^  t.  pour  chaque  prolongation,  d'un  supplément  de 
10  0/0  de  la  valeur  du  billet  colic  i  ; 

2°  Du      J-.^'liet  au  15  Septembre 

Validité  :  jusqu'au  !««•  Novemtoi  o . 

Ces  billets  sont  délivrés  aux  familles  -i'au  moins  trois  personnes.  —  Le  prix 
s'obtient  en  ajoutant  au  prix  de  quatre  billets  simples  (pour  les  deux  premières  personnes), 
le  prix  d'un  billet  simple  pour  la  troisième  personne,  la  moitié  de  ce  prix  pour  la  qua- 
trième et  chacune  des  suivantes. 

Lorsqu'un  billet  de  vacances  ne  comprend  que  trois  voyageurs,  ceux-ci  sont  tenus  de 
voyager  ensemble  à  l'aller  et  au  retour;  les  autres  ont  la  faculté  de  voyager  isolément. 

Lorsqu'un  titulaire  de  coupons  individuels  veut  voyager  isolément,  il  est  tenu  de  se 
procurer,  à  la  gare  de  départ,  sur  la  présentation  de  son  coupon  d'aller  ou  de  retour, 
Buivant  le  cas,  un  billet  au  tarif  militaire  de  la  classe  et  pour  le  parcours  figurant  sur 
ce  coupon. 

ARRÊTS  FACULTATIFS 

Fairt  la  dtmawfê  de  billets,  quatre  jours  au  moins  d  l'avance,  d  la  gare  de  départ. 
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CHEMINS  DE  FER  PARIS-LYON-MÉDITERRANÉE  (Suite) 


DESSERVIES  PAR  LE  RÉSEAU  P.-L.-M. 


1"  Billets  d'aller  et  retour  collectifs  de  l"^*,  2«  et  3*  classes 

Valables  33  jours,  avec  faculté  de  prolongation 
II  est  délivré,  du  1"  mai  au  15  octobre,  dans  toutes  les  gares 
du  réseau  P. -L. -M., sous  condition  d'eifectuer  un  parcours  simple  mini- 
mum de  150  kilomètres,  aux  familles  d'au  moins  trois  personnes  voyageant 
ensemble,  des  billets  d'aller  et  retour  collectifs  de  P%  2"  et  3*  classes, 
pour  les  stations  thermales  du  réseau  et  notamment  pour  :  Aix-les- 
Bains,  Clermont-Ferrand  (Royat),  Vichy,  Evian-les-Bains,  etc. 

Le  prix  des  billets  s'obtient  en  ajoutant  au  prix  de  quatre  billets  simples 
ordinaires  (pour  les  deux  premières  personnes)  le  prix  d'un  billet  simple 
pour  la  troisième  personne,  la  moitié  de  ce  prix  pour  la  quatrième  et 
chacune  des  suivantes. 

2°  Billets  d'aller  et  retour  individuels  de  l-^S  2«  et  3«  classes 

Valables  10  jours,  avec  faculté  de  prolongation 
Il  est  délivré,  du  l»""  mai  au  31  octobre,  dans  toutes  les  gares  du  réseau, 
des  billets  d'aller  et  retour  de      2*  et  3«  classes  comportant  une  réduction 
de  25  0/0  en  1"  classe,  et  de  20  0/0  en  2*  et  3°  classes,  pour  les  stations 
dénommées  ci-dessus. 

3"  Billets  d'aller  et  retour  collectifs  de  2^  et  3"  classes 

Valables  33  jours,  avec  faculté  de  prolongation 
Il  est  délivré,  du  l®""  septembre  au  15  octobre,  dans  toutes  les  gares  du 
réseau  P.-L.-M.,  aux  familles  d'au  moins  deux  personnes  voyageant 
ensemble,  des  billets  d'aller  et  retour  collectifs  de  2"  et  3"  classes 
pour  les  stations  thermales  ci-dessus  désignées.  Minimum  de  par- 
cours simple  :  150  kilomètres. 

Le  prix  de  ces  billets  collectifs  s'obtient  en  ajoutant  au  prix  de  deux 
billets  simples  (pour  la  première  personne)  le  prix  d'un  oillet  simple 
pour  la  deuxième  personne,  la  moitié  de  ce  prix  pour  la  troisième  et 
chacune  des  suivantes. 

Arrêts  facultatifs 

Faire  la  demande  de  billets  (collectifs  ou  individuels),  quatre  jours 
au  moins  à  l'avance,  à  la  gare  où  le  voyage  doit  être  commencé. 


VOYAGES  CIRCULAIRES  A  ITINÉRAIRES  FACULTATIFS 
Sur  le  réseau  P.-L.-M. 

Il  est  délivré,  tonte  l'année,  dans  toutes  les  gares  du  réseau  P.-L.  M.,  des  carnels 
individuels  ou  de  famille,  pour  effectuer,  sur  ce  réseau,  en  l",  2*  et  3*  classes,  des 
voyages  circulaires  à  itinéraire  tracé  par  les  voyageurs  eux-mêmes,  avec  parcours  totaux 
d'au  moins  800  kilomètres.  Les  prix  de  ces  carnets  comportent  des  réductions  très 
importantes  qui  peuvent  atteindre,  pour  les  carnets  de  famille,  50  0/0  du  Tarif 
gênerai. 

La  validité  de  ces  carnets  est  de  30  jours  jusqu'à  1  500  kilomètres,  45  jours  de 
1  50i  à  3  OUU  kilomètres,  60  jours  pour  plus  de  3  000  kilomètres. 
Faculté  (le  prolongation.  —  Arrêts  facultatifs. 

Pour  s(^  procurer  un  carnet  individuel  ou  de  famille,  il  suffit  de  tracer  sur  une  carie, 
qui  est  délivrée  gratuitement  dans  les  pares  de  P.-L.-M.,  bureaux  de  ville  et  agences  de 
voyages,  le  voyage  a  elfccluer,  et  d'envoyer  celte  carte,  cinq  joui-s  avant  le  départ,  à  la 
gare  où  le  voyage  doit  être  commencé,  en  joignant  à  cet  envoi  une  provision  de  10  francs. 

Le  délai  de  demande  est  réduit  à  aeux  jours  (  dimanches  et  fêtes  non  compris  )  pour 
certaines  grandes  gares. 
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 CHEMINS  DE  FER  D'ORLÉANS  

BAINS  DE  MER  DE  L'OCÉAN 

BILLETS  D'ALLER  ET  RETOUR  A  PRIX  RÉDUITS 

VALABLES  PENDANT  33  JO.URS  (  non  compris  le  jour  du  départ  ) 
Tarif  G.  V.  n"  6  (Orléans) 
Pendant  la  saison  des  Bains  de  mer,  du  samedi,  veille  de  la  fête  des  Ra- 
meaux, au  31  octobre,  il  est  délivré,  à  toutes  les  gares  du  réseau,  des  Billets 
ALLER  ET  RETOUR  de  toutes  classes,  à  prix  réduits,  pour  les  stations  bal- 
néaires ci-après  :  Saint-Nazaire.—Pornichet(Sainte-Marguente).—E8COublao- 
la-Baule  —  Le  Pouliguen.  —  Batz.  —  Le  Croisic.  —  Guërande.  —  Vannes 
(  Port-Navalo,  Saint-Gildas-de-Ruiz  ).  —  Plouharnel-Carnac.  —  Saint-Pierre- 
Quiberon.  —  Quiberon.  —  Le  Palais  (Belle-Isle-en-Mer).  Lorient  (Port- 
Louis,  Larmor).— Quimperlé  (Le  Pouidu).— Concarneau.  — Quimper  (Benodet, 
Beg-Nfeil,  Fouesnant).  —  Pont-l'Abbô  (  Langoz,  Loctudy).  —  Douarnenez. 
—  Châteaulin  (Pentrey,  Crozon,  Morgat).  

HOTELS  DE  LA  COMPAGNIE  D'ORLÉANS  à  VIC-SUR-CÈREct  au  LIORAN  (Canlal) 

Ouverts  du  l»'juin  au  5  octobre  pour  Vic-sur-Cére  et  du      juM  au  l"  octobre  pour  le  Lioran. 

L'hôtel  de  Vie  est  au  milieu  d'un  parc  clos  et  boisé,  de. 6  hectares,  A  côté  d'une  forêt.  —  Altitude  : 
750  mètres  au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  —  Voisin  de  l'Etablissement  hydrothérapique  et  de  la 
lource  minérale.  —  Distribution  à  tous  les  étages  d'eau  potable  reconnue  de  pureté  exceptionnello 

ftar  l'Institut  Pasteur  —  Splendide  vue  sur  la  vallée  de  la  Gère  et  sur  la  montagne.  —  Jeu  de  lawn- 
ennis.  —  Télégraphe  à  la  station  et  à  la  ville.  —  Location  de  voitures  pour  excursions.  —  La  villo  de 
Vic-«ur-Cère,  cnef-lieu  de  canton,  compte  1  700  habitants.  —  Eglise. 

Un  hôtel  un  peu  plus  petit,  mais  aussi  confortable,  est  établi  tout  prëi  de  la  station  du  Lioran,  au 
milieu  d'une  forêt  de  sapins  et  de  hêtres;  c'est  uo  point  tout  indiqué  pour  une  c^re  d'air  et  d'altitudo 
(1  IBO  mètres);  une  grande  roule  nationale  parfaitement  entretenue  passe  devant  l'hôtel. 

Le  Lioran  est  le  centre  de  toute  une  série  d'excursions  et  d'ascensions  d'accès  facifc  et  qui  peuvent' 
être  faites  en  une  journée,  aller  et  retour. 

BILLETS  D  ALLER  ET  RETOUR  DE  FAMILLE 

Pour  les  stations  thermales  de  Ch&mbWA-Tiéns.  Cransac  (NERIS-LES  BAINS  ),  EVAUX-LE3- 
BAINS.  Moulins  ; BOURBON-L'ARCHAMBAULTK  Saint  Gervais-Chateauneuf  (CHATEAU- 
NEUF  LES  BAINS),  LA  BOURBOULE,  LE  MONT  DORE,  ROYAT,  Rocamadour  (  MIERS), 
VIC-SUR-CERE,  Le  Lioran.  -  Tarif  Q.  V.  n»  6  {Orléans). 

liéduction  de  50  0/0  pour  chaque  membre  de  la  famille  en  plus  du  troisième 

Il  est  délivré,  du  15  mal  au  15  septembre,  aux  familles  d  au  moins  trois  personnes  payant  place 
entière  et  voyageant  ensemble,  des  Uillels  d'aller  et  retour  de  famille  en  2»  et  3*  classes,  au 
départ  de  toutes  les  gares  du  réseau,  pour  les  stations  ci-dessus  indiquées  distantes  d'au  moins  125  kilo- 
mètres de  la  gare  de  départ. 

Il  peut  être  délivré  au  chef  de  famille  titulaire  d'un  billet  de  famille  et  en  même  temps  que  ce 
billet  une  carte  d'identité,  sur  la  présentation  de  laouelle  il  sera  admis  A  voyager  isolément  A 
moitié  prix  du  Tarif  général,  pendant  la  durée  de  la  villégiature  de  la  famille,  entre  le  lieu  de  départ 
et  le  It&u  de  destination  meotiooDés  sur  le  billet. 

I  Exceptionnellement,  le  chef  de  famille  pent  être  autorisé  k  revenir  seul  &  son  point  de  départ,  h  la 
condition  d'en  faire  la  demande  en  même  temps  que  celle  du  billet. 

Il  est  rappelé  à  cette  occasion  nue  les  billets  de  famille  sont  établis  par  l'itinéraire  à  la  convenance 
du  public,  que  l'itinéraire  peut  n  être  pas  le  même  à  l'aller  et  au  retour,  enfln  que  la  duréç  de  vali- 
dité, a  compter  du  joiir  du  départ,  ce  jour  non  compris,  est  de  deux  mois  et  peut  être  prolongé  d'une 

)'éiiode  d'un  moi»,  moyonnaol  supplément  de  20  0/0  du  prix  du  billet.  

BILLETS  D  ALLER  ET  RETOUR  DE  FAMILLE 

Pour  les  stations  thermales  et  hivernales  des  Pyrénées  et  du  golfe  de  Gascogne, 
Arcachon,  Biarritz,  Dax,  Pau,  Salies-de  Béarn,  etc.  — Tarif  spécial  G.  V.  n»  106  (Orléans). 

Des  Billets  aller  et  retour  de  famille,  de  U»,  2<>  et  3»  classes,  sont  délivrés,  toute  l'année,  à  toutes 
les  ntalions  du  réseau  d  Orléans,  pour  : 

Agde  (le  Grau).  Alet,  Amélie-Ies-Bains,  Arcachon.  Argelès-Gazost,  Argelès-sur- 
Mer.  Arles-sur-Tech  (  La  Preste  ),  Arreau  Cadéac  (  Vielle-Aure  ),  Axat-Aude  (Carcanicre*, 
Escoul.jiibrc,  Usson-les-Bains),  Ax-les-Thermes ,  Eagnères-de-Bigorre,  Bagnéres-de- 
Luchon ,  Balaruc-lea-Bains,  BanyuIs-sur-Mer,  Barbotan,  Biarritz,  Boulou-Perthus 

tLe),  Cambo-les-Bains.  Capvern,  Cauterets, CoUioure,  Couiza  Montazels  (Rennes-les- 
tains),Dax,  Espéraza  (Cainpa;;ne-les-BaiQs),  Gamarde,  Grenade-sur-l'Adour  (  Eugénie-les- 
Bains),  Guéthary  (hnlie),  Gujan-Mestras.  Hendaye,  Labenne  (Capbreton),  Labouheyre 
(Mimiian),  Laluque  (Préchacq-les-Bains),  Lamalou-ies-Bains.  Laruns-Eaux-Bonnes  (  Eaux- 
Chiiudes  ),  Leucate  (la  Franqui),  Lourdes,  Loures-Barbazan,  Lu2-St  Sauveur  (Barèges, 
St-Sauveur).  Marignac-St-Béat  iLez.  Vol  d" Aran),  Nouvelle  (La),  Oloron-Salnte-Marie(Sl- 
Ci  ristati).  Pau,  Pierrefitte  Nestalas,  Port-'Vendres,  Prades  (Muiitg^,  Quillan  (Ginoies,  St- 
Flour  (Chaudesai^uHîs),  Salnt-Gaudens  lEocausse,  Ganties»,  St-Girons  (  \udinac,  Aulus),  Saint- 
Jean-de-Luz,  Saléchan  (Stu  i'\Iarie,  Siradan).  Salies-de-Béarn,  Salies-du-Salat,  Ussat-* 
les-Balns  et  Villefranche-Vernet-les-Bains,  Thuès.  Les  Escaldas.  Graiis-de-Canaveilles). 

Avec  le»  réd'jctions  suivantes,  calculées  sur  les  prix  du  Tarif  général  d'après  la  distance  parcourue, 
soui  réserve  que  cette  dislance,  aller  et  retour  compris,  sera  d'au  moins  300  kilomèlrei. 
Pour  une  famille  de  apeis  i  20  0/0;  3  pers.:25  0/0,  4  per<.:30  0/0,  5  pers.:  350/0, 6  peri.  ou  plus:  40  0/0. 

DURÉE  DE  VALIDITÉ:  33  JOURS  (  oou  compris  iMjouri  de  départ  et  d'arrivée) 
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CHEMINS  DE  FER  DE  L'ÉTAT 


BILLETS  DE  BAINS  DE  MER 

Valables  33  jours,  non  compris  le  jour  du  départ 

Billets  d'aile)'  et  retour,  à  validité  prolongeable,  délivrés  du  vendredi, 
avant-veille  de  la  fête  des  Rameaux,  au  31  octobre  ' 


10  —  bix^XjSTS  I3B  BA.risrs 

AU  DÉPART  DE  PARIS 


De  PARIS  (  Montparnasse  ) 
ou  de  PARIS  (quai  d'Orsay,  pont  St-Michel 
ou  Austerlitz) 

par  toute  voie  Étal  vià  Chartres   et  Saumur  ou 
md  Chartres  et  Chinoaou  par  Tours  transit) 
aux  gares  ci-après  et  retour 


Royaa. 

La  Tremblade  (  Ronce-les-Bains). 

Le  Chapus   

Le  Chàteau-Quai  (  fie  d'Oléron)  . 
Marennes. 
Fouras  . 

Chatelailloa  

Angoulins-sur-Mer  

La  Rochelle  (ville  )   . 

La  Rochelle-Pallice  (fie  de  Ré)  

.,,     o   I    \   Firt  Chantoiinay-Transit. 

LAiguillon-Port.   j   Via  Luçon-TraLit  

,    ~       ,  i   Via  Chaatonnav-ïransit. 

La  Tranche..  .  .  J   y-^  Luçon-Transit.  .  .  . 

Les  Sables-d'Olonne  

Saint-Hilaire-dc-Riez  (Sion)  

Saint-GiUes-Croix-deVie  (Sion)  


PRIX  ALLER  ET  RETOUR 


Section  I 
sans  faculté  d'arrêt 
aux  gares 
intermédiaires. 


64  55 


44  65 

42  90 

43  30 

43  55 

44  30 
43  30 
43  30 


31  35 
30  10 
30  40 

30  60 

31  15 
30  65 
30  80 


Section  II 
§  1.  Faculté  d  arrét  entre 
CHARTRES  ou  TOURS 
et  la  station  balnéaire. 


80  65 
83  80 

77  05 

78  55 
76  10 
73  75 
71  95 
71  35 

70  50 

71  50 
67  60 
70  40 
70  10 

72  90 
72  25 


58  20 

59  70 
57  50 
55  75 
55  25 
5'»  75 
54  20 


57  » 

58  45 


56  95 

56  70 

57  30 

,§  2.  Faculté  d'arrêt  entre 

Sainte-Pazanne  incl. 
et  la  station  balnéaire. 


71  35 
66  50 
66  50 


50  65 


49  55 

50  30 
49  30 
49  30 


34  10 

34  ;o 

34  60 

35  15 
34  65 


De   PARIS-MONTPARNASSE  ou  SAINT-LAZARE 

par  Segré  et  Nantes-Etat  transit,  ou  Angers  St-Laud  transit,  et  Nantes- 
Orléans  transit,  aux  gares  ci-après  et  retour. 
Chalians  (  île  de  Noirmoulier,  île  d'Yen,  Saint- 

Jean-de-Monts)   63  35 

Boiirgneuf-en-Retz   .    58  50 

Les  Moutiers  -55  50 

La  Bernerie  ■    88  50 

Pornic  (  île  de  Noirmoulier)  (1)  .....  . 

Saint-Pcre-en-Relz  (  Saint-Brevin-l'Océanl.  . 

Paimbœuf  (  Saint-Brevin-l'Océan  .)  

20  _  BILLETS  DE  BAINS  DE  MER 

AD  DÉPART  DES  GARKS    ADTRRS  QDIC  PARIS,  VALABLES  33  JODRS 

non  compris  le  jour  du  départ 

Ces  billets  sonl  délivrés  par  toutes  les  gares,  stations  et  haltes  du  réseau  de  l'Etat  (Paris  excepté), 
pour  toutes  les  stations  balnéaires  désignées  ci-dessus.  Ils  comportent  les  mêmes  réductions  de  prix 
que  les  billets  d'aller  et  retour  ordinaires  et  donnent  le  droit  de  s'arrêter  aux  gares  intermédiaires. 
Dispositions  spéciales  au  lo  et  au  2» 

Enfants.  —  Les  enfants  de  3  à  7  iins  payent  moitié  du  prix  des  billets  de  bains  de  mer. 

Prolongation  de  la  durée  de  validité.  —  La  durée  de  validité  peut  être  prolongée  de 
30  jours,  moyennant  un  supplément  égal  à  10  0/0  du  prix  du  billet.  Cette  prolongation  peut  être 
accordée  deux  fois  au  plus  ;  le  supplément  à  payer  pour  chaque  prolongation  de  30  jours  est  de 
10  0/0  du  prix  primitif. 

30  -  BILLETS  DE  BAINS  DE  MER 

A  VALIDITÉ  RÉOIIITE,  SANS  FACULTl'î  DE  PROLONGATION 

A)  Billets  de  toutes  classes  valables  pendant  5  jours,  du  vendredi  de  chaque 
semaine  au  mardi  suivant,  ou  de  l'avant-veille  au  surlendemain  d'un  jour  férié.  — 

Leurs  \)\-\%.  sont  ceux  des  billcls  simples  augmentés  d'un  dixième  avec  minimum  de  perception,  par 
plaro,  de  12  fr.  en  i"  classe,  de  9  fr.  en  2*  classe  et  de  5  fr.  en  3*  classe. 

B)  Billets  de  2*  et  de  3*  classes  délivrés  par  toutes  les  gares  du  réseau  de  l'Etat 
situées  au  sud  de  la  Loire,  valables  un  jour  seulement  :  le  aimanche  ou  un  jour  férié 
—  Leurs  prix  sont  les  deux  tiers  de  ceux  des  billets  de  bains  de  mer  de  33  jours,  avec  minimum  de 
perception  par  place  de  4  fr.  en  2*  classe  et  do  2  fr.  60  en  3*  classe. 

(  Pour  les  conditiom  d'utilisation  des  billets  de  baiiis  de  mer,  voir  iet  Tarifs  G.  V.  n»»  6  et  106. 

(1)  Un  service  régulier  de  bateaux  a  vapeur  est  organisé  entre  Pornic  et  Noirmoulier  pendant  la 
période  du       juillet  au  30  (eptembre. 
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ABONNEMENTS  DE  BAINS  DE  MER 

Des  cartes  d'abonnement  de  Bains  de  mer  valables  un  mois, trois  mois  ou  six  mois  et  comportant  une 
réduction  de  40  0/0  sur  les  prix  des  cartes  ordinaires  d'abonnement  de  même  durée,  sont  délivrées 
chaque  année,  à  partir  du  vendredi,  avant-veille  de  la  fête  des  Rameaui,  jusqu'au  31  octobre  pour  les 
cartes  d'un  ou  trois  moi»,  et  jusqu'au  31  juillet  pour  les  cartes  de  six  mois.  Ces  cartes  ne  sont 
délivrées  qu'aux  personnes  qui  prennent  en  même  temps  au  moins  trois  billets  ordinaires  ou  de 
bains  de  mer. 

{Pour  les  autres  conditions,  voir  le  Tarif  spécial  G.  V.  n»  5.) 


BILLETS  D'ALLER  ET  RETOUR  DE  FAIVlILLE 

POUR  LES  VACANCES 
Vadables  33  jours,  non  compris  le  jour  du  départ 
Délivrés  du  vendredi,  avant-veille  de  la  fête  des  Rameaux,  an  lundi  de  Pâques  inclus  (  sans  pro- 
longation), et  du  lor  juillet  au        octobre,  avec  prolon;^ation  facultative,  moyennant  surtaxe,  aux 
familles  d'au  moins  trois  personnes  payant  place  entière  et  voyageant  ensemble  ; 

a)  An  départ  de  PARIS,  pour  les  gares,  stations  et  halles  da  réseau  de  l'État  situées  à  123  kilo- 
inctres  au  moins  de  Paris,  ou  réciproquement; 

b)  Au  départ  de  toutes  les  gares,  stations  et  haltes  du  réseau  de  l'Etat  (Paris  excepté),  pour  les 
gares,  stations  et  balles  situées  à  100  kilomètres  au  moins  du  point  de  départ. 

Il  peut  être  délivré  à  un  ou  plusieurs  des  voyageurs  compris  dans  un  billet  collectif  et  en  même 
temps  que  ce  billet  une  carte  d'idéalité  sur  la  présentation  de  laquelle  le  titulaire  sera  admis  à 
voyager  isolément  à  moitié  prix  du  tarif  ordinaire  des  billets  simples,  pendant  la  durée  de  la  villé- 

f;iature  de  la  famille,  entre  la  gare  de  délivrance  du  billet  collectif  et  le  point  de  destination  men- 
ionné  sur  ce  billet. 

Eniants.— Les  enfants  de  3  à  7  ans  payent  la  moitié  du  prix  que  paye  un  voyageur  à  place  entière. 
{Pour  les  autres  conditions,  voir  les  Tarifs  spéciaux  G  V.  n"*  2  bis  et  9  bis.) 


VOYAGE  CIRCULAIRE  AU  LITTORAL  DE  L'OCÉAN 

ENTRE  BORDEAUX  ET  NANTES 

Billets  individuels  et  de  famille 

délivrés  du  vendredi,  avant-veille  de  la  fAte  des  Rameaux,  au  31  octobre 
Valables  33  jours  (non  compris  le  jour  de  la  délivrance) 
avec  faculté  de  prolongation  de  trois  fois  20  jours  moyennant  un  supplément  de  10  0/0 
pour  chaque  prolongation 
PRIX  : 

1»  Billets  individuels  :  U»  classe,  60  fr.  —  2»  classe,  45  fr  —  3«  classe,  30  fr. 

2»  Billets  de  famille  :  Prix  ci-dessus  réduits  de  10  0/0  pour  une  famillee  de  3  personnes, 
jusqu'à  25  O/O  pour  un  nombre  de  6  personnes  ou  plus. 

Billets  spéciaux  de  parcours  complémentaires  pour  rejoindre  ou  quitter  l'itinéraire 
du  voyage  u  excursion. 

{Pour  les  autres  conditions,  voir  te  Tarif  spécial  G.  V.  A'»  3.) 


CARTES  D'EXCURSION  VALABLES  15  JOURS 

Pendant  la  période  du  vendredi,  avant-veille  de  la  fête  des  Rameaux,  au  31  octobre,  il  sera  déli 
vré,  par  toutes  les  gares,  stations  et  haltes  du  réseau  de  l'Etat,  des  cartes  d'excursion  valables  pendant 
15  jours  et  comportant  la  libre  circulation,  savoir  . 

Cartes  A.  —  Sur  l'ensemble  du  réseau  de  t'Etat, 

Cartes  B.  —  Sur  toutes  les  lignes  du  réseau  de  l'Etal  situées  au  bord  de  la  Loire  (y  comprij  les 
gares  de  Nantes.  Ancers.  La  Possonnièrc,  Saumur  et  Port-Boulet) 
Ces  cartes  sont  délivrées  aux  prix  ci-après  : 

Cartes  A  (valables  sur  l'ensemble  du  réseau)  .  U'  classe,  135  fr.,  2o  cl  ,  100  fr.;  3°  cl  ,  75  fr. 
Cartes  B  (valables  sur  le  réseau  sud  seulement)  :  W  classe.  100  fr  ;  2o  cl..  75  fr.;  3»  cl..  50  fr 
Le»  demandes  de  cartes  d  excursion  pourront  être  adressées  aux  chels  de  toutes  les  gares  ou  stations 
du  réseau  de  l'Elat,  ou  au  chef  du  contrôle  de  ce  réseau  (rue  Saint-Lazare,  n»  45,  à  Paris). 
{Pour  les  autres  conditions,  voir  le  Tarif  spécial  G.  V.  n°  5.) 


RELATIONS  DIRECTES  ENTRE  PARIS  ET  VALPARAISO 

Par  La  RocheUe-Pallice  et  la  Compagnie  de  navigation  à  vapeur  du  Pacifique 

Service  tous  les  13  jours 
Train  spécial  (1",  2«  et  3»  classes),  entre  Paris-Montparnasse  et  La  Rochelle-Pallice 
(Sans  transbordement) 
TRAJET  DIRECT  EN  9  HEURES 
Départ  (le  Paru  le  iamedi  d  10  h.  40  du  soir  —  Arrivée  à  La  llochelle-PaUice  x  Bassin  <i  flot\ 
le  lendemain  à  7  h  35  du  matin 
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PARIS-NORD  A  LONDRES 

Via  Calais  ou  Boulogne 
Cinq  services  rapides  quotidiens  dans  chaque  sens  —  Voie  la  plus  rapide 

SERVICES  OFFICIELS  DE   LA  POSTE 

(  Via  Calais  ) 

La  gare  de  Paris-Nord,  située  au  centre  des  affaires,  est  le  point  de  départ  de  tous  les 
grands  express  européens  pour  TA-ngleterre,  la  Belgique,  la  Hollande,  le  Danemark,  la 
Suède,  la  Norvège,  l'Allemagne,  la  Russie,"  la  Chine,  le  Japon.  l'Autriche,  l'Orient,  la 
Suisse,  l'Italie,  l<a  Côte  d'Azur,  l'Égjpte,  les  Indes  et  l'Australie. 


SERVICES  RAPIDES 

ENTRE  PARIS,  U  BELGIQUE,  LA  HOLLANDE,  L'ALLEMAGNE,  LA  RUSSIE,  LE  DANEMARK 
LA  SUÈDE  ET  LA  NORVÈGE 


Trajet  en 

5  express  dan?  chaque  sens  entre  Paris  et  Bruxelles  ;   3  •'50 

3  —                  —  Paris  et  Amsterdam   8  30 

5       —                  —  Paris  et  Cologne  v  .  .  8  » 

4  —                  —  Paris  et  Francfort-sur-Mein   12  » 

3  —                  —  Paris  et  Hambourg..    16  « 

4  —                  —  Paris  et  Berlin     18  » 

2      -                   -  Paris  et  St-Pétersbourg   51  » 

Par  le  Nord-express,  bihebdomadaire   46  » 

1  fixpress  dans  chaque  sens  entre  Paris  et  Moscou,                                                             •  -  62  » 

2  —                  —  Paris  et  Copenhague   28  » 

2      —                  —  Paris  et  Stockholm   43  » 

2      —                 —  Paris  et  Christiania   49  > 


SAISON  DES  BAINS  DE  MER 

Billets  à  prix  réduits 

Pendant  la  saison,  de  la  veille  de  la  fête  des  Rameaux  au  31  octobre,  toutes  les  gares  du  Chemin  de  fer  <hi  Nord  ddli- 
vreot  des  billets  do  bains  de  mer  de  1",  '2*  et  3'  classes,  i  destination  dos  stations  balnéq^es  saivaates  ;  AULT-ONIVAL 
via  Kegquiéres  et  Fressenneville),  BERCK  (station  du  chemin  de  fer  d'intérêt  local),  ma  Montreuil-sur-Mer  ou  via  Rang- 
du-Kliers-Verton,  OOULOGNE-VILLE  ou  TINTELLERIKS  (Le  Portel),  CALAIS-VILLE.  CAYEUX  (station  du  chemin  de 
for  d  intérèt  local),  ma  Saint-Valery-sur-Somrae,  QUEND-FORT-MAHON  (plage»  de  Fort-Mahon  et  de  Saint-Quentin). 
CONCHILLE-TEMPLE  (  Fort-Mahon  ).  DANNES-CAMl  ERS  (plages  Sainte-Cécile  et  Saint-Qabrtel  ).  DUNKERQUE 
(plag«s  de  Malo-les-Bains  et  Rosendael).  ETAPLES.  PARIS-PLAGE  (station  du  chemin  de  fer  éleoiriqoe),  via  Etaples. 
EU  (plages  du  Bourg  d  Ault  et  d'Onival).  ORAVELINKS  (Petit-Fort-Philippe).  GRYVELDE  (Bray.Dunes),  LE  CROTOY 
(station  du  ch«miD  de  for  dinlèrôt  local),  ma  Noyelles,  LEFFRINCKOUCKE  (MALO  TERMINUS).  LR  TREPORT- 
MEKS.  LOON-I'LAGE;,  MARQUISE-RINXENT  (plage  de  Wissant).  NOYELLKS.  SAINT-VALERY-SUR-SOMME, 
WIMILLE-WIMEREUX  (plages  de  Wimereux,'  Aadresselle»  et  Arableteuse).  ZUYDCOOTE  (Nord-Plage). 

Il  existe  troia  catégories  de  billets,  savoir  : 

1»  Bllleta  de  saison  (1)  de  1",  2*  et  3*  classes,  valables  pendant  33  jours,  non  compris  le  jour  de 
l'émission,  avec  lacilité  de  prolongation  pendant  plusieurs  périodes  de  15  jours  (2),  sous  condition  d  elTec- 
luer  un  parcours  minimum  de  103  kilomètres  aller  et  retour.  Ces  billets,  créés  pour  les  familles,  sont  noni»- 
nalift  et  collectifs.  Il  est  accordé  une  réduction  de  50  0/0  k  chaque  membre  de  la  famille  en  plus  du  troisième. 
Les  billet»  dont  il  s'agit  doivent  iitce  demandés  au  moins  4  jours  k  l'avance  à  la  gare  où  le  vc^^age  doit  être 
commencé. 

i'  Billets  liebdomaâaires  et  carnets  d'aller  et  retour  (1)  de  1",  2*  et  3*  classe».  Les  billets 
hebdomadaires  «ont  valables  pendant  5  jours,  du  vendredi  au  mardi  et  de  l'avant- veille  av  surlendemain  des 
fétea  légale*.  Cet  billets  et  carnets  sont  individuels.  Les  prii  varient  selon  la  distance  et  présentent  des 
réductions  de  ti  â  iO  0/0.  Les  carnets  conUennent  5  billet*  d  aller  et  retour  et  peuvent  être  utilisé»  a  une 
date  quelcoaqua  dans  U  déLù  de  33  ja>(m,  ooa  compris  U  jour  de  diauibutioo. 
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3»  Billets  d'excxirsion  (1)  de  2*  et  3*  classes.  les  dimanches  cl  jours  de  fêtes  légales,  Talables  pendant 
one  journée.  Ces  billets  sont  indiv  duels  ou  do  famille.  —  Les  prix  réduits  des  billets  individuels  sont  indi- 
qués dans  le  tableau  ci-dessous.  —  Pour  les /amW/*s  (ascendants  et  descendants,),  i4  est  accordé  une  nouvelle 
réduction  sur  le  prix  des  billets  individuels  a'excursion,  allant  de  5  à  25  0/0.  selon  que  la  famille  se  compose 
de  2.  3,  4,  5  personnes  el  plus 

Les  billets  de  saison  et  les  billets  hebdomadaires  sont  valables  dans  les  mêmes  train»  el  aux  mêmes 
conditions  que  les  billets  ordinaires  du  service  intérieur 

Les  billets  eTexcursion  ne  sont  valables  que  dans  des  trains  spéciaux  ou  dans  des  trains  du  ser- 
vice ordinaire  désignés  à  cet  effet  par' la  Compaqnve. 

4*  Cartes  d'abonnement  (1)  de  l'«,  2*  et  3*  classes,  valables  pendant  33  jours,  et  comportant  unp 
réduction  de  20  0/0  sur  le  prix  des  tbonnemeni s  ordinaires  d'un  mois.  Ces  cartes  ne  sont  délivrées  qu'à  toute 
personne  ^ui  prend  deux  billets  ordinaires  au  moins  ou  un  billet  de  saison  pour  les  membres  de  sa  taniille 
ou  domestiques  allant  séjourner  sous  le  même  toit  dans  une  station  oalnéairc  désignée  cirdessous. 

Les  prix  au  départ  de  Paris,  pour  les  trois  catégories,  sont  les  suivants  i 

Prix  des  billets  (3)  de  saison,  hebdomadaires  et  d'ezoursion 


DE  PAIUS 

AUX  STATIONS  CI-DESSOUS 


Ault-OniTal    (  via  Ftwquièi'es-Fressen- 

neville)   

Berck  ;  

Boulogne  (ville)  .........  i  .  , 

Calais  (Ville)  

Cayeux  

Cpiîchil-le.Temple  (Forl-Mahonl.  .  .  . 

Dannes-Camiers.  .  ,  . 

Dunkerque.  .  .      .  .  .  .  ,  

Enghien-les-Bains   .  .  .  . 

htaples  

Eu  

Fort-Mahon  (pla^e).  , 

Ghyvelde  (Bray-Dunes)  

Gravelines  (f*elit-Fort-Philippe;  .      .  . 

Le  Crotoy  

LeiVrinckoucke  (Malo-Terminus) .  .  .  . 

Le  Tréport-Mers  

Loon-Plaçe  y. 

Marquise-llinxenl  ■-. 

Noyelles  

Parjs-Plage  (4)  

Pierrefonds  

Quend-Forl-Mahon  

Saend-Plage  (5)  
ang-dii-Kliers-Vertoii  

Rosendaël  (plage  de  Malo-les-Bains).  . 

Samt-Amand  

Saint-Amand-Thermal.  .  

Saint- Valery-sur-Somme   . 

Serqueux  (Forges-les-Eaux)  

Wimille-Wimereux  

Zuydcoote  (Nord-Plagé)  


Billels  de  snison  de  famifle 

BILLETS 

BILLETS 

VALAIII.IÎS 

PENDANT  ;i3  JOUR 

IIRUDOMAD 

1RES 

. 

Priï  (**, 

Pri 

M*) 

hTis  po 

ar  J  per 

sonnes 

pors 

plus 

pa 

perso 

par  personne 

l"çl. 

'i«  cl. 

3»  cl. 

■i'  cl. 

3- cl. 

1"  cl. 

•2-  cl. 

3- cl. 

95  40 

62  70 

2-1  20 

17  20 

11  40 

29  » 

23  30 

16 

11  40 

7  45 

149  40 

lui  '40 

66  30 

25  6u 

17  15 

11  45 

31  » 

24  15 

17  » 

11  15 

7  35 

171)  70 

115  20 

75  » 

i;8  45 

19  20 

12  50 

M  -i 

25  70 

18  90 

11  10 

7  30 

87  30 

m  05 

22  30 

14  55 

37  90 

29  » 

21  85 

i2  35 

8  10 

93  60 

61  20 

24  » 

16  45 

10  80 

29  30 
28  80 

23  05 

15  95 

11  » 

7  25 

MO  40 

94  80 

61  80 

23  40 

15  80 

10  30 

22  50 

15  75 

9  75 

6  35 

157  20 

lOG  20 

69  30 

26  20 

17  70 

11  55 

31  70 

24  40 

17  50 

10  50 

6  85 

204  90 

138  30 

90  30 

34  15 

23  05 

15  05 

38  85 

29  95 

22  60 

12  50 

8  20 

2  » 

1  45 

»  95 

152  40 

10?  90 

67"20 

25  40 

17"l5 

11**20 

30  90 

23  95 

17  b 

lo"35 

6"75 

120  90 

81  00 

5;i  lo 

20  15 

13  60 

•  8  85 

.ib  40 

20  10 

13  70 

8  85 

5  75 

141  30 

90  60 

64  2u 

24  15 

16  70 

Il  30 

Z9  50 

23  35 

16  65 

10  80 

7  75 

213  , 

143  70 

93  60 

35  50 

23  95 

15  60 

39  95 

31  15 

23  40 

[2  50 

8  20 

204  90 

138  30 

«K)  30 

34  15 

23  05 

15  05 

38  85 

29  95 

i:2  60 

12  50 

8  20 

89  10 

58  20 

2  Z  60 

15  40 

10  10 

27  90 

21  95 

15  15 

10  25 

6  75 

209  10 

141  7> 

92  10 

34  85 

23  50 

15  35 

39  40 

30  55 

23  05 

12  50 

8  20 

123  » 

83  10 

54  » 

20  50 

13  85 

9  » 

25  75 

20  35 

13  90 

9  » 

5  85 

204  30 

138  » 

90  » 

34  *Jô 

23  .) 

15  » 

38  75 

29  90 

22  50 

12  50 

8  2U 

182  10 

123  » 

80  10 

30  35 

20  50 

13  35 

35  00 

26  80 

20  05 

11  75 

7  70 

126  90 

85  80 

55  80 

21  15 

14  30 

9  30 

26  45 

20  85 

14  35 

9  15 

5  95 

156  » 

105  90 

70  20 

26  60 

18  15 

12  20 

32  10 

24  95 

18  .) 

11  35 

7  75 

66  » 

44  40 

Ji9  10 

11  » 

7  40 

4  85 

15  40 

H  50 

7  60 

93  » 

60  60 

22  95 

15  50 

10  10 

28  30 

22  15 

15  45 

9  00 

6"25 

140  70 

96  « 

63  00 

23  95 

16  50 

11  JO 

29  30 

23  15 

16  45 

10  60 

7  25 

145  20 

98  10 

63  90 

24  20 

16  35 

10  65 

29  60 

23  05 

16  20 

10  05 

6  55 

207  60 

140  10 

91  .^0 

34  60 

23  35 

15  25 

39  20 

30  35 

22  90 

12  50 

8  20 

159  90 

108  n 

70  50 

26  65 

18  » 

11  75 

32  20 

24  65 

17  75 

1^3  20 

110  10 

12  » 

27  20 

18  35 

12  .. 

32  80 

24  95 

18  10 

131  10 

88  50 

57  60 

21  85 

14  75 

9  60 

27  15 

21  35 

14  75 

9*30 

6  05 

98  70 

66  60 

43  f)0 

16  45 

11  10 

7  25 

21  50 

16  70 

11  25 

174  60 

117  90 

76  80 

29  10 

19  65 

12  80 

34  55 

26  10 

19  30 

11  "25 

:  40 

211  80 

142  80 

93  .1) 

35  30 

23  80 

15  50 

39  80 

30  95 

23  25 

12  50 

8  20 

(•)  Sur  les  prix  afférents  au  parcours  de  la  Compagnie  du  Nord,  «ne  nouvelle  réduction  de  5  à  25  0/0  est  faito  sur  les 
billeu  de  famille,  selon  que  la  famille  est  composée  de  2  à  5  personnes  et  au  delà. 

{**)  Des  carnets  individuels,  contenant  5  billets  hebdomadaires  d'aller  et  retour,  peuvent  être  utilisés  à,  une  date  quel- 
conque dans  le  délai  de  33  jours,  non  compris  le  jour  de  distribution 

(1)  Ce»  billots  sont  personnels  et  no  peuvent  «tre  vendus,  soils  peine  de  poursuites  judiciaires. 

(2)  Cette  prolongation  ent  faito.  au  rétoor,  par  les  soins  delà  gare  de  départ,  avant  l'expiration  de  la  première  périoUo 
moyennant  lo  supplément  de  10  0/0  du  prix  total  du  billet. 

(3)  Ces  prix  ne  comprennent  pas  les  0  fr.  10  de  timbre  pour  les  «Otames  supérieures  à  10  franc». 

(4|  l>es  bklieU  fc<  destination  de  Paris-Plage  ne  sont  délivrés  que  du  1"  mai  au  15  octobre,  période  pendant  laqnelloi 
fonctionne  le  tramway  électrique.  Avant  et  après  cette  période,  la  distribution  at  la  prolongation  des  billets  seront  limitées 
à  Etaples. 

(5)  Le»  bniett  à  destination  de  Fort-Mahon-Plage  et  de  Qaend-Plage  no  «ont  délivré»  qae  du  11  Juin  an  5  octobre, 
pénods  pendant  laquelle  fonctioane  le  traoavay.  Avant  et  aprte  cette  période,  la  distribttUoo  et  la  prolongation  restent 
limiléa»  *  Qaead-Port~Mahoo. 
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CHEMINS  DE  FER 


VOYAGES  A 


Afin  de  facilifr  les  voyages  sur        f/S;,^*dSTu^lfc  tes  bi^ 
loWeS?ousurTespri.  du  tarif  ordinaire  : 

/»  Billets  de  Bains  de  Mer 

CDe  la  veiUe  de  la  fête  des  Rameaux  au  31  octobre) 
I  _  BiUets  d«^rés  au  départ  de  PARIS,  valables  selon  la  distance, 

'•A-  l!meti"d«Tvrés  au  départ  de  la  PBOVINCE,  valables  selon  la 

maies  du  réseau  de  l'Ouest,  valables  33  jours. 

2-  Billets  de  Voyages  circulaires 

(le'  mai  au  31  octobre) 
Billets  valables  UN  MOIS 
déUvrés  au  départ  de  PARIS  et  de  la  PROVINCE. 

3»  Excursion  au  Mont  Saint-Michel 

(De  la  veille  de  la  tête  des  Rameaux  au  31  octobre) 
Billets  délivrés  par  toutes  les  gares  du  réseau,  valables  selon  la 
distance,  de  3  à  8  jours. 

4"  Excursion  au  Havre 

(Juin  à  septembre) 

5"  Excursion  à  Vile  de  Jersey 

r^T,  A  iMVTT  T  p-  Bt  S AINT-MALO.  —  Mal  à  octobre, 
parcl«T''%me?s^^^^^^^^  ^  de  PARIS  et  de  certaines 
^tres  de  la  PROVINCE,  valables  UN  mois. 

6»  Vouaae  Circulaire  en  Bretagne 

.  ■      jAi4„,4<,  TnnTP  L'ANNÉE  avec  billets  d'aller  et  retour 
.X^^t^r!!^,^^^  ae  rejoindre  min.raire. 

ITINÉRAIRE.  -  Rennes   Saint-Malo.  g'n-^-QSrpeV.'SoulfnTn'rz: 
Guingamp,  Lannion,  Morla.x  Roscoff.  Brest  Qu^m^ 

iTcL^^à%lZT:Z''^^^^^^^^  Redon.  Renn... 
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DE  L'OUEST 


PRIX  RÉDUITS 


7^  Excursions  en  Bretagne 
Facilités  accordées  par  cartes  d'abonnement  individuelles  et  de  famille, 

valables  pendant  33  iours. 

ABONNEMENTS  INDIVIDUELS 

n  est  délivré,  à  partir  de  la  veille  de  la  fête  des  Rameaux  et  jusqu'au  31  octobre,  des 
cartes  d'abonnement  spéciales  permettant  de  partir  d'une  gare  quelconque  (grandes  lignes) 
du  réseau  de  l'Ouest  pour  uae  eare  au  choix  des  lignes  désignées  aux  alinéas  ci-dessous 
en  s'arréiant  sur  le  parcours .  de  circuler  ensuite,  à  son  gré,  pendant  un  mois,  non  seu 
lement  sur  ces  lignes,  mais  aussi  sur  tous  leurs  embranchements  qui  conduisent  à  la  mer, 
et,  eotin,  une  fuis  l'excursion  terminée,  de  revenir  au  point  de  départ  avec  les  mêmes 
facililiis  d'arrêt  qu'à  l'aller. 

Carte  valable  sur  la  côte  nord  de  Bretagne  :  U*  classe,  100  fr.;  2»  classe,  75  fr. 

—  Parcours  :  gares  de  la  ligne  de  Granville  à  Brest  (  par  Foliigny,  Dol  et  Lam- 
balle)  et  des  embranchements  de  cette  ligne  conduisant  à  la  mer. 

Carte  valable  sur  la  côte  sud  de  Bretagne  •  Ir» classe,  100  fr.;  2»  classe,  75  fr 

—  l-'arcours  :  gares  de  la  ligne  du  Groisic  et  de  Guérande  à  Châteaulin  et  des 
embranchements  de  cette  ligne  conduisant  à  la  mer. 

Carte  valable  sur  les  côtes  nord  et  sud  de  Bretagne  :  !«••  classe,  130  fr.; 
2»  classe,  95  fr.  —  Paicours  :  gares  des  lignes  de  Granville  a  Brest  (par  Foliigny, 
Dol  et  Lamballe^  de  Brest  au  Croisic  et  à  Guérande  et  des  lignes  d'embranche- 
ment conduisant  a  la  mer. 

Carte  valable  sur  les  côtes  nord  et  sud  de  Bretagne  et  lignes  inté- 
rieures situées  à  l'ouest  de  celle  de  Saint-Malo  à  Redon  :  !'  «  classe,  150  fr.; 
2*  f  iasse.  110  fr.  —  Parcours  ;  gares  des  lignes  de  Granville  a  Brest  (par  Foliigny, 
Dol  et  Lamballe),  de  Brest  au  Groisic  et  à  Guérande  ef  des  ligues  d'embranche- 
ment vers  la  mer,  ainsi  que  celles  des  lignes  de  Dol  ^  Redon,  e  Messac  à  Ploërmel, 
de  Lamballe  a  Rennes,  de  Dinan  à  Questembert,  de  Saint-Brieuc  à  Auray, 
de  Loudéac  à  Carhaix,  de  Morlaix  et  de  Guingamp  r  Rosporden. 

ABONNEMENTS  DE  FAMILLE 

Toute  personne  qui  souscrit,  en  même  temps  que  l'abonnement  qui  lui  est  nropre,  un 
ou  plusieurs  autres  abonnements  de  même  nature  en  faveur  des  membres  de  sa  famille 
ou  domestiques  habitant  avec  elle,  bénéficie,  pour  ces  cartes  supplémentaires,  de  réduc- 
tions variant  entre  10  et  50  0/0,  suivant  le  nombre  de  caries  délivrées. 

8°  Paris  à  Londres 

Via  ROUEN,  DIEPPE  et  NKWAVEN,  par  la  gare  SAINT-LAZARE 
Deux  départs  tous  les  jours  et  toute  l'année,  matin  et  soir  (dimanches 
et  fêtes  compris) 


Billets  simples  yalablet  Sept  jours 

Billets  d'aller  st  retour  valables  Un  mois 

classe    |     2»  classe 

3»  classe 

classe 

2*  classe 

3»  classe 

48  fr.  35  1    35  fr.  » 

23  fr.  25 

82  fr.  75 

58  fr.  75 

41  fr.  50 

Ces  billets  donnent  le  droit  de  s'arrêter,  sans  supplément  de  prix,  à 
toutes  les  gares  situées  sur  le  parcours 


Nota.  —  Les  trains  dn  service  de  jour  entre  Paris  et  Dieppe  et  vice  versa  compor- 
tent des  voitures  de  et  de  2»  classes  à  couloir  avec  "W.-G.  et  Toilette  ainsi  qu'un 
wagon-restaurant;  ceux  du  service  de  nuit  comportent  des  voitures  à  couloir  des  trois 
classes  avec  W.-C.  et  Toilette. 

La  voiture  de  1"  classe  à  couloir  des  trains  de  nuit  comporte  des  compartiments  à 
couchettes  (supplément  5  francs  par  place).  Les  couchettes  peuvent  être  retenues  à 
l'avance  aux  gares  de  Paris  et  de  Dieppe  moyennant  une  surtaxe  ae  ï  franc  par  couchette. 

Pour  plu*  de  renseignements,  demander  le  bulletin  spécial  du  service  de  Paris  à  Lon- 
dres, que  la  Compagnie  de  l'Ouest  envoie  franco  à  domicile  lur  demande  affranchie 
adreuée  au  service  de  la  Pablicité,  20,  rue  de  Rome,  i  Paris. 
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CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST 


I.  —  RELATIONS  DIRECTES  DE  LA  COMPAGNIE  DE  L'EST 

(SERVICES  PERMANENTS) 

a)  Avec  la  Suisse,  via  Belfort-Bâie  (traios  rapides); 

b)  Avec  l'Italie,  viq  Belfort-Bàle  et  le  Saint-Gothard  (trains  rapides); 

c)  Avec  Mayence».  Wiesbaden,  Ems  et  Hombourg-ies-Bains ,  via  Melz-Sarrebruck  (trains 
rapides  )  ; 

d)  Avec  Francfort-8ur-lVfein,  via  Melz-Sarrebruck  (traios  rapides),  et  via  Avricourt-Slrasbourg 
(  traiu  d'Orient  ),  en  correspondance  &  Garlsruhe  avec  des  trains  express  pour  Francfort , 

e)  Avec  Coblence  et  Ems,  via  Pagny-ffur-Moselle-Meli-Trèves  et  via  Longwy-Luxembourg-Trèves 
(  trains  rapides  )  ; 

/)  Avec  l'Autriche-ftongrie,  la  Roumanie,  la  Serbie,  la  Bulgarie  et  la  Turquie  :  1»  via  Avricourt- 
Strasbourg  (train  d'Orient);  2»  via  Belfort-Bale,  la  Suisse  orientale  et  l'Arlberg  (trains 
rapides  )  ; 

g  )  Avec  Luxcnjbonrg,  via  Ch&rleville,  Longuyon,  Long^y,  Dippach  (  trains  rapides  ). 

II.  —  VOYAGES  CIRCULAIRES  ET  EXCURSIONS  A  PRIX  REDUITS 

(saison  d'été) 

A.  —  EN  FRANGE 

lo  Billets  d'aller  et  retour  de  famille  pour  les  stations-  thermales  situées  sur  le  réseau  de  l'E^t  et 
pour  Givet  (vallée  de  la  Meuse).  —  2o  Billets  d'aller  et  retour  de  famille  de  vacances  pour  toutes  les 
stations  du  réseau  de  l'Est. 

Voyages  circulaires  à  prix  réduits  pour  visiter  les  Vosges  et  Belfort 
avec  arrêts  facultatifs  à  toutes  les  stations  du  parcours 

Billets  individuels  et  billets  collectifs  valables  33  jours 
1<»  De  Paris  à  Paris;  2o  de  Laon  à  Laoo;  de  Nancy  à  Nancy  :  uta  Blaiaville,  Charmes  et  via  Pagny- 
sur-Meuse,  Yaucouleurs. 

Billets  d'aller  et  retour  individuels,  valables  33  jours 
Délivrés  dans  toutes  les  gares  du  réseau  de  TEst  conjointement  avec  les  billets  circulaires  individuels 
et  collectifs  des  Vosges  au  départ  de  Nancy. 

B.  —  VOYAGES  INTERNATIONAUX,  à  prix  réduits,  à  lUnéraires  facultaUfs 

La  Compagnie  des  chemins  de  fer  de  l'Est  délivre  toute  l'année  des  Livrets  internationaux  a  cou- 
pous  combinables,  à  prix  réduits,  de  l'Union  de  Chemins  de  fer  européens,  permettant  aux  voyageurs 
de  composera  leur  gré  un  voyage  circulaire  ou  d'aller  et  retour  A  l'étranger,  comprenant  des  parcours 
sur  les  grands  réseaux  français,  sur  les  Chemins  de  fer  algériens  de  l'Etat,  algériens  P.-L.-M,, 
Ouest-Algérien,  Bône-Guelma,  sur  les  Chemins  de  fer  départementaux  de  la  Corse  et  sur  certaines 
lignes  maritimes  desservies  par  la  Compagnie  générale  transatlantique,  la  Co:"--.(;iîic  de  navigation 
mixte  (C'»  Touache),  la  Société  de  transports  maritimes  à  vapeur,  la  Cor!  tia^..ie  des  Messager»'" 
maritimes,  ninsi  que  dans  les  pays  désignés  ci-après  .  Allemagne,  AiiLi  jche-Hongrie,  ^.Ifcique, 
Bosnie-Herzégovine,  Bulgarie,  Danemarlc,  Finlande.  Italie,  grand-duché  de  Luxem)»'- ...  g,  Pays-Bas, 
Norvège,  Roumanie,  Semie,  Suède,  Suisse  et  Turquie. 

La  réduction  par  rapport  aux  prix  des  billets  simples  atteint  environ  20  0/0. 

Les  principales  conditiojis  d'émission  de  ces  livrets  sont  les  suivantes  : 

L'itinéraire  doit  emprunter  à  la  fois  des  lignes  françaises  et  étrangères  et  raméner  le  voyageur  à 
son  point  de  départ  initial. 

Le  parcours  tarifé  ne  peut  être  inférieur  à  600  kilomètres  ;  la  durée  de  validité  des  livrets  est  de 
45  jours  lorsque  le  parcours  ne  dépasse  pas  2000  kilomètres;  60  jours  pour  les  parcours  de  2001  A 
3000  kilomètres,  et  90  jours  pour  les  parcours  supérieurs  à  3000  kilomètres. 

Les  livrets  doivent  être  demandés  à  l'avance;  il  n'est  pas  concédé  de  franchise  de  bagages. 

Les  enfants  âgés  de  4  ans  et  moins  sont  transportés  gratuitement,  s'ils  n'occupent  pas  une  place 
distincte;  au-dessus  de  4  ans  jusqu'à  10  ans,  ils  bénéficient  d'une  réduction  de  50  0/0. 

G.  —  VOYAGES  CIRCULAIRES,  à  itinéraires  fixes,  NORD  ET  SUD  DES  ALPES 

Via  Saint-Golhard,  Mont  Cenis,  Vintimillo 
Le»  voyageurs  qui  désirent  se  rendre  en  Italie  peuvent  se  procurer,  à  Paris  et  dans  toutes  les 
gares  du  résenu  de  l'iist  situées  sur  l'itinéraire,  des  billets  circulaires  A  itinéraires  fixes  dits  <  Au 
Nord  et  au  Sud  des  Alpes  >,  qui  permettent  de  faire  des  excursions  variées  en  Italie  dans  des 

conditions  économiqoes. 

Les  touristes  ont  le  chois  entre  quatre  excursions  au  Nord  des  Alpes  (  parcours  en  dehors  do 
l'Ilalie)  et  un  grand  nombre  d'excursions  au  Sud  des  Alpes  (  pan  durs  italiens  ),  qu'ils  peuvent 
effectuer  avec  deux  billets  délivrés  conjointement. 

Durée  de  validité  des  billet»  circulaires  .  60  jours 

Nota.  —  Pour  toils  autres  renseignements  coocernant  les  Uvrels  à  coupons  combiaableii,  consulter 
le  Tarif  international  G:  V.  n»  20i  déposé  dans  les  gares,  et,  poUr  les  billets  circulaires  &  itinéraires 
flxes,  la  Livret  des  voyages  circulaires  et  excursions  de  ta  Compagato  des  chemins  de  fer  da  l'Est. 
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CHEMINS  DE  FER  DU  MIDI 


Les  voyageurs  peuvent  effectuer  des  voyages  sur  le  réseau  du  Midi 
(  notamment  dans  les  Pyrénées  et  aux  gorges  du  Tarn),  au  moyen  d'une 
des  combinaisons  suivantes,  comportant  do  notables  réductions  sur  les 
prix  ordinaires  des  places  : 

V  Billets  d'aller  et  retour  individuels  et  de  famille,  de  toutes  classes 

A  destination  des  stations  thermales  et  balnéaires  situées  sur  le 
réseau  du  Midi. 

Durée  (1)  :  33  jours,  non  compris  les  jours  de  départ  et  d'arrivée. 

2  •  Billets  de  voyages  circulaires  :  Paris,  centre  de  la  France,  Pyrénées, 
Provence  et  gorges  du  Tarn  (  de  1^*  et  2'  classes  ) 

Durée  (1)  :  20  jours  pour  les  voyages  intérieurs  du  Midi  (G.  V.,  5)  et 
30  jours  pour  les  voyages  communs  avec  l'Orléans  et  le  P.-L.-M. 
(G.  V.,  105).—  En  outre,  il  est  délivré,  sur  les  réseaux  du  Midi  et 
d'Orléans,  des  billets  spéciaux  d'aller  et  retour  à  prix  réduits,  pour  per- 
mettre aux  voyageurs  porteurs  de  billets  de  voyages  circulaires  do 
visiter  des  points  situés  en  dehors  du  voyage  circulaire  :  les  Eaux- 
Bonnes,  les  Eaux-Chaudes,  Carcassonne,  etc. 

3«  Billets  d'aller  et  retour  de  famille  pour  les  vacances 

Durée  (1):  33  jours,  non  compris  le  jour  du  départ. 

4®  Cartes  d'excursions  de  Paris  dans  le  centre  de  la  France  et  les  Pyrénées 

Ces  cartes  sont  délivrées  du  15  juin  au  15  septembre. —  Durée  (1)  :  un 
mois.  —  Il  existe  cinq  zones  d'excursions  sur  lesquelles  le  voyageur  a 
droit  à  la  libre  circulation  (2). 

Les  prix  totaux  de  la  carte  (  y  compris  le  trajet  aller  et  retour  de 
Paris  à  la  zone  choisie)  sont  ainsi  fixés  : 

P«  classe   2»  classe     3*  classe 
Zone  A  150  fr.        105  fr.         70  fr. 

—  B  ou  C  190  fr.        140  fr.         95  fr. 

—  D  ou  E   230  fr.        170  fr.        115  fr. 

Sur  ces  prix,  il  est  accordé  pour  les  familles  une  réduction  qui  va  de 
10  p.  100  pour  la  deuxième  personne,  jusqu'à  50  p.  100  pour  la  sixième 
et  les  suivantes. 

5^*  Billets  spéciaux  d'aller  et  retour,  de  toutes  classes,  pour  Lourdes 

Délivrés  au  départ  de  toutes  les  gares  des  réseaux  de  l'État,  du  Nord, 
de  l'Ouest,  de  l'Est,  de  P.-L.-M.,  d'Orléans,  et  dans  toutes  les  gares  du 
Midi  situées  à  plus  de  150  kilomètres  de  Lourdes.  —  Durée  de  validité 
variable  suivant  la  longueur  du  parcours  :  4  à  12  jours,  non  compris  le 
jour  du  départ.  Réduction  de  20  0/0  à  40  0/0  suivant  la  classe  et  la 
distance. 


AVIS.  —  Un  livret  indiquant  en  détail  les  conditions  dans  lesquelles 
peuvent  être  effectués  les  divers  voyages  d'excursion^  de  famille^  etc. 
sera  envoyé  gratuitement  à  toute  personne  qui  fera  parvenir  au  service 
commercial  de  la  Compagnie  y  boulevard  Haussmann,  54,  à  Paris  {IX*  arr.), 
le  montant  de  l'affranchissement  du  livret,  soit  S5  centimes. 

(1)  Faculté  d*  prolongation  moTennant  lupplèment  d«  10  p.  100. 

(2)  CoBsalter,  pour  les  déUili,  le  Tarif  etmmun  G.Y.,  a*  106. 
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Type  B  —  2 


COMJPJLO-NriB 

DU 


CHEMIN  DE  FER  Dll  SAINT-fiOTHARD 


Le  chemin  de  fer  du  Gothard,  la  ligne  de  montagne  la  plus  pittores- 
que et  la  plus  intéresante  de  l'Europe,  traverse  la  Suisse  primitive 
chantée  par  les  poètes  et  glorifiée  par  l'histoire.  Ses  têtes  de  ligne  au 
nord  sont  Lucerne  et  Zoug.  Les  tracés  respectifs  longent,  de  Lucerne 
à  Kussnacht,  le  lac  des  Quatre- Gantons  et  de  Zoug  à  Arth-Goldau, 
le  lac  de  Zoug.  Des  divers  points  de  ces  deux  embranchements,  on 
aperçoit  le  Righi,  célèbre  dans  le  monde  entier  par  la  vue  incompa- 
rable dont  on  jouit  de  son  sommet.  Arth-Goldau  est  gare  de  soudure 
des  tronçons  de  Lucerne  et  de  Zoug,  ainsi  que  les  lignes  du  Sud-Est 
suisse  et  d'Arth-Righi.  Plus  loin, la  ligne  touche  le  lac  de  Lowerz, 
Schwyz  et,  pour  la  seconde  fois,  le  lac  des  Quatre-Cantons,  avec 
Brunnen,  la  route  de  l'Axen,  le  Rutli,  la  chapelle  de  Guillaume  Tell, 
Fluelen  et  au  delà  Altdorf,  Erstfeld,  Wassen^  Goeschenen,  station  de 
la  tète  nord  du  tunnel,  où  commence  l'ancienne  route  du  Saint-Gothard 
et  d'où  l'on  atteint,  en  une  demi-heure,  le  célèbre  Pont-du-Diable  et 
la  galerie  dite  Trou-d'Uri,près  d'Andermatt  (tous  deux  d'un  accès 
facile),  Bellinzona,  Locarno,  le  lac  Majeur  (îles  Borromées),  Lugano 
connue  dans  le  monde  entier  et  qui  est  devenue  une  station  climaté- 
rique  ;  elle  est  reliée  au  funiculaire  du  Monte-Salvatore,  avec  Luino 
sur  le  lac  Majeur,  et  avec  Menaggio  sur  le  lac  de  Côme. 

De  là  la  ligne  franchit  le  lac  de  Lugano  et,  de  la  gare  de  Capolago 
où  se  raccorde  le  chemin  de  fer  à  crémaillière  du  Monte- Gêner oso, 
se  dirige  sur  Chiasso,  point  terminus  du  Gothard,  pour  continuer  sur 
Côme  et  Milan. 

La  ligne  réunit  ainsi,  des  deux  côtés  des  Alpes,  les  bords  des  lacs  les 
plus  ravissants,  émaillés  de  villas  splendides. 

Parmi  les  nombreux  travaux  d'art,  œuvres  gigantesques  construites 
dans  les  flancs  des  Alpes  et  qui  excitent  Tétonnement  du  voyageur,  il 
faut  citer  en  première  ligne  le  grand  tunnel  du  Gothard  (14  998  mè- 
tres), lequel  est  ventilé  artificiellement  de  sorte  que  les  voyageurs  ne 
sont  nullement  incommodés  par  la  fumée;  viennent  ensuite  les  tunnels 
hélicoïdaux  au  nombre  de  trois  sur  le  côté  nord  et  de  quatre  sur  le 
côté  sud,  le  pont  du  Kerstelenbach,  près  d'Amsteg,  etc.,  etc. 

Trois  rapides  et  trois  trains  directs  font  journellement,  en  six  à  huit 
heures,  le  trajet  dans  chaque  direction  de  Lucerne  à  Milan,  point 
central  pour  tous  les  voyageurs  allant  en  Italie,  Wagons-lits  (slee- 
ping-cars),  Wagons-restaurants,  voitures  directes  entre  Paris 
et  Milan,  éclairage  électrique,  freins  continus. 

Prix  de  Paris  à  Milan  : 

1"  classe   104  fr.  85 

2*     —    72  fr.  40 

Le  chemin  de  fer  du  Gothard  est  la  voie  de  communication  la  plus 
courte  entre  Paris  et  Milan  (ma  Belfort-Bâle).  A  Milan  correspon- 
dance directe  de  et  pour  Venise,  Bologne,  Florence,  Gênes 
Rome,  Turin.  A  Lucerne,  correspondance  directe  de  et  pour  Paris, 
Calais,  Londres,  Ostende,  Bruxelles,  Cologne,  Francfort,  Stras- 
bourg ainsi  que  de  et  pour  toutes  les  gares  principales  de  la  Suisse. 


Prix  de  Paris  à  Lucerne  : 

l«f  classe   69  fr.  45 

2»     —    47  fr.  60 
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SOCIÉTÉ 


DES 

"  VOYAGES  DUCHEMIN  " 

BUREAU  CENTRAL  :  20,  rue  de  Grammont,  PARIS 

(  Boulevard  des  Italiens  ) 

SUCCURSALES  : 
Marseille,  20,  rue  Golbert;  —  Bordeaux,  2,  cours  de 
l'Intendance;  —  Cannes,  9,  rue  Saint-Nicolas;  —  Nice, 
4,  rue  Garnier;  —  Pau  et  Cauterets  (Hôtel  Gassion); 
—  Aix-les-Bains,  place  Carnet. 

BILLETS  DIRECTS  ET  CIRCULAIRES 

DR  CHEMINS  DE  FER  ET  DE  NAVIGATION 

A  PRIX  RÉDUITS 

POUR  TOUTES  DESTINATIONS 
Et  au  départ  de  toutes  les  gares  de  France,  délivrés 
du  jour  au  lendemain 

COUPONS  D'HOTELS 

POUR  LA  FRANGE  ET  L'ÉTRANGER 

Permettani  de  choisir  l'élage  de  la  chambre  à  des  prix  fixés  d'arance 
EXCURSIONS  A  FORFAIT 

INDÉPENDANTES  ET  ACCOMPAGNÉES,  POUR  FAMILLES  ET  SOCIÉTÉS 


LA  RKVUE   DU  TOURISME 

Publiant  les  programmes  des  excursions 

PRISE  ET  REMISE 

DES 

BAGAGES  A  DOMICILE 

Ce  service  fonctionne  à  Paris  au  départ  pour  toutes  les 
gares. 

Il  existe  aussi  à  l'arrivée  aux  gares  de  Paris  :  Lyon,  Est, 
G^rsay,  Montparnasse  et  Saint-Lazare. 

Service  spécial  d'expéditions  de  colis 
en  grande  et  petite  vitesse 
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TOIRING-CLIB  DE  FRANCE 

Fondé  le  26  janvier  1890  pour  favoriser  le  développenfienl 
du  tourisme  en  France 

{Autorisé  par  arrêté  ministériel  en  date  du  i5  novembre  1890) 
Haut  patronage  de  M.  le  Président  de  la  Répnbliqne 

Le  TOURING-GLUB  DE  FRANGE  a  pour  but  de  déve- 
lopper le  tourisme  sous  toutes  ses  formes  —  à  pied — à  bicyclette 
—  en  automobile  —  à  cheval  et  en  voiture  attelée  —  en  chemin 
de  fer  —  en  yacht. 

Son  insigne,  aujourd'hui  répandu  par  milliers  et  véritable 
signe  de  reconnaissance  entre  les  membres  du  Club,  assure  à 
chaque  sociétaire,  dans  ses  voyages,  les  bons  offices  et  l'assis- 
tance de  ses  collègues;  des  délégués,  au  nombre  de  plus  de 
trois  mille,  placés  dans  tous  les  chefs-lieux,  renseignent  les 
touristes  sur  les  curiosités  artistiques  ou  naturelles  de  la 
contrée,  les  routes,  les  hôtels,  etc. 

Indépendamment  de  l'insigne,  chaque  sociétaire  reçoit,  gra- 
tuitement^ une  carte  d'identité,  les  itinéraires  dont  il  peut  avoir 
besoin,  une  Revue  mensuelle^  organe  officiel  de  l'Association, 
contenant  des  articles  techniques,  des  relations  de  voyages,  des 
plans  d'excursions,  et  généralement  tout  ce  qui  peut  intéresser 
le  touriste;  il  a  droit  enfin  aux  prix  spéciaux  faits  parles  hôtels 
affiliés  et  indiqués  dans  V Annuaire,  à  des  remises  appréciables 
sur  les  livres,  guides,  cartes,  etc. 

Une  partie  importante  des  ressources  de  l'Association  (crédit 
alloué  pour  1906  :  180  000  francs)  est  affectée  à  des  travaux  ou 
à  des  publications  d'intérêt  général,  amélioration  des  routes 
tant  pour  le  cycliste  que  pour  le  voituriste,  ouverture  de  routes 
de  voitures  ou  de  sentiers  dans  les  régions  pittoresques,  cartes 
routières,  guides  routiers,  trottoirs  cyclables,  poteaux  indica- 
teurs sur  les  routes,  aux  carrefours,  aux  descentes  dangereuses, 
postes  de  secours,  etc. 

Enfin,  il  a  créé  une  Caisse  de  secours  immédiats  aux  can- 
tonniers, alimentée  :  par  les  crédits  votés  par  le  Touring- 
Glub;  2»  par  des  dons. 

(Depuis  sa  création  la  Caisse  a  délivré  plus  de  110 000  francs 
de  secours.) 

SIEGE  SOCIAL  : 
Avenue  de  la  Grande- Armée,  65,  PARIS  (16*  arr.) 
\  _ — ^ 
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AVIS  IMPORTANT 


MM.  les  Voyageurs  peuvent  se  procurer  dans  les  gares  et 
les  librairies  les  Recueils  suivants,  publications  officielles  des 
chemins  de  fer,  paraissant  depuis  cinquante  ans,  avec  le  coti- 
cours  des  Compagnies. 

L'INDIGATEUTl-GHÀIX.  Paraissant  toutes  les  se- 
maines. Avec  cartes.  —  Prix  1  fr.  » 


LIVRET -GHAIX   CONTINENTAL.  Paraissant  tous  les 

mois.  Deux  volumes  : 

Services  français,  avec  cartes  des  réseaux.  —  Prix.  ...  2  fr.  » 
Services  étrangers,  avec  une  carte  coloriée  et  huit  cartes  de  régions. 

—  Prix.  2  fr.  » 

Livret  spécial  des  chemins  de  fer  de  la  Suisse.  Av«c  carte.  Parais- 
sant tous  les  mois,  —  Prix  »  fr.  50 


LIVRET-GHAIX  SPEGIAL  DE  CHAQUE  RESEAU 

Paraissant  tous  les  mois.  Avec  cartes. 

Ouest;  —  Orléans,  Etat,  Midi;  —  Nord;  —  Est;  —  Paris-Lyon- 
Méditerranée.  —  Chaque  livret  »  fr.  50 


LIYRETS-GHAIX  VOYAGES  GIRGULAIRES 

Avec  cartes,  plans  et  gravures. 

Ouest;  —  Orléans,  Etat,  Midi;  —  Nord;  —  Est.  —  Chaque 

livret  »  fr.  30 

Livret- Guide  delà  G'«Paris-Lyon-Méditerrané©.  — Prix.   »  fr.  50 


LIVRET-GÏÏAIX  de  l-ALGÉRIEdSIa  TUNISIE 

Paraissant  tous  les  mois.  Avec  une  carte  coloriée.  —  Prix.    »  fr.  50 


LIVRET-GHAIX  des  ENVIRONS  de  PARIS 

Paraissant  tous  les  mois.  Avec  cartes.  —  Prix  »  fr.  40 


LIVRETS -GHAIX  DE  LA  BANLIEUE 

Ouest,  Est,  Nord,  Orléans,  P.-L.-M.  Avec  cartes 

Chaque  livret  »  fr.  15 

LIVRETS-GHAIX  DES  RUES  DE  PARIS 

(  Omnibus,  Tramways  et  Théâtres.  )  Avec  plan  de  Paris  et  plans 
numérotés  des  théâtres.  —  Prix  2  fr.  » 

Nomonclature  des  Rues  de  Paris,  avec  plan  de  Paris.  —  Prix, 
cartonné  l  fr.  25 

LlTret-Chaiz  dM  Omnibus,  Tramway*  et  Bateaux.  .  •   •  fr,  30 
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AUX  VOYAGEURS 


MM.  les  Voyageurs  consulteront  très  utilement^  pour  établir 
et  suivre  leur  itinéraire ^  les  CAUTES  exti^aites  du  Grand  Atlas 
Chaix  des  chemins  de  fer^  qui  se  vendent  séparément  au  prix 
de  3  et  A  fr.  en  feuilles.  Ces  cartes  indiquent  toutes  les  lignes  en 
exploitation,  en  construction  ou  à  construire.  —  Adresser  les 
demandes  à  la  Librairie  Chaix^  rue  Bergère,       à  Paris. 

NOUVEL  ATLAS  ^^%TlSo?."e 

Bel  album  relié,  composé  de  20  cartes  coloriées. —  Prix  :  Paris,  60  fr.; 
Départements,  franco,  65  fr.  ;  Etranger,  port  en  sus. 

PAPTF    DES  CHEMINS   j\t^    T  'Tp TJP  nPTT 

uAiiirj     DE  FER      Ujjj  LrjUrlUrJlj  1/2400000 

(l  centimètre  par  24  kilomètres),  en  quatre  feuilles  imprimées  en  deux 
couleurs.  —  Dimensions  totales  :2m.  15  sur  1  m.  55.  —  Prix  :  les  quatre 
feuilles,  22  fr.;  sur  toile,  avec  étui,  32  fr.  ;  montée  sur  gorge  et  rou- 
leau, vernie,  36  fr.  Port  en  sus  pour  la  France,  1  fr.  50;  Algérie,  3  fr.; 
à  l'Etranger,  port  en  sus. 

CARTE     DE  FER     DE  LA  FRANCE  1/800  000 

(1  centimètre  pour  8  kilomètres),  avec  cartes  de  l'Algérie  et  des  colo- 
nies, et  les  plans  des  principales  villes  de  France,  imprimée  en  huit 
couleurs  sur  quatre  feuilles  grand  monde.  —  Dimensions  totales  :  2  m.  15 
sur  1  m.  55.  —  Indiquant  toutes  les  stations,  avec  tirage  en  couleur, 
spécial  pour  chaque  réseau.  —  Prix  :  les  quatre  feuilles,  24  fr.  ;  sur 
toile,  avec  étui,  34  fr.  ;  montée  sur  gorge  et  rouleau,  vernie,  3c5  fr.  — 
Port  en  sus  pour  la  France,  1  fr.50;  Algérie,  3  fr.;  à  rEtranger,port  en  sus. 

CARTE  ^"IS'^^  DE  LA  FRANCE  et  à.  ,a 

NAVIGATION,  à  l'échelle  de  1/1  200  000 ,  imprimée  en  deux  couleurs 
sur  grand  monde  (1  m.  20  sur  0  m.  90).  Cette  carte,  coloriée  par  réseaux, 
indique  les  lignes  en  construction,  en  exploitation,  les  lignes  à  voie 
unique  et  à  double  voie,  toutes  les  stations,  etc.  Six  cartouches  conte- 
nant les  cartes  spéciales  de  Paris,  Bordeaux,  Lille,  Lyon,  Marseille  et 
leurs  environs,  et  la  Corse  complètent  la  carte.  — Les  cours  d'eau  sont 
imprimés  en  bleu.—  Prix  :  en  feuilles,  6  fr.;  collée  sur  toile  dans  un 
étui,  9  fr.;  montée  sur  gorge  et  rouleau,  12  fr.  Port  en  sus,  1  fr. 

ANNUAIRE-CHAlX^'TA^K^A^JifoN^s'^^''""^ 

Contenant  des  renseignements  d'une  utilité  pratiaue  sur  les  Compa- 
gnies de  chemins  de  fer,  les  Instit.Uions  de  crédit,  les  Banques,  les  So- 
ciétés minières,  de  transport,  industrielles,  les  Compagnies  d'assuran- 
ces, etc.  —  Une  notice  spéciale  est  consacrée  à  chaque  Société,  indi- 
quant les  noms  et  adresses  des  administrateurs,  directeurs  et  des  prin- 
cipaux chefs  de  service, —  les  dispositions  essentielles  des  statuts, — 
les  titres  en  circulation,  — le  revenu  et  le  cours  mo^en  des  titres  pour 
l'exercice  précédent,  le  cours  du  2  novembre  de  1  exercice  en  cours 
ou,  à  défaut,  le  dernier  cours  coté  précédemment,— les  époques  et  lieux 
de  payement  des  coupons,  etc.  —  Une  liste  des  agents  de  change  de 
Paris  et  des  départements  et  une  autre  des  principaux  banquiersde  Paris, 
Lyon,  Marseille,  Bordeaux,  Toulouse  et  Nantes,  complètent  le  volume. 
—Un  Toi.  in-18  do  500  p.—  Prix  :  oart.,  3  fr.  50  ;  par  poite,  en  plut,  50  c. 
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C"  G"  TRANSATLANTIQUE 

PAQUEBOTS-POSTE  FRANÇAIS 
Siège  social  :  rue  Auber,  6,  PARIS 

AGENCES  au  Havre,  à  Saint-Nazaire,  Bordeaux,  Marseille, 
Londres,  New -York,  Alger,  Oran,  Tunis,  etc.,  etc.,  dans  tous  les 
ports  desservis  par  les  paquebots  de  la  Compagnie  et  dans  les  princi- 
pales villes  d'Europe,  d'Amérique  et  aux  Antilles. 

Service  postal  à  grande  vitesse  de  Paris-Havre  à  New-  York. 

Départs  du  Havre  tous  les  samedis  et  de  New- York  tous  les  jeudis. 

Trains  transatlantiques  spéciaux  entre  PARIS-LB  HAVRE  et  vice 

versa.   

LIGNES  DES  ANTILLES 

Départs  mensuels  :  du  Havre,  de  Saint-Nazaire,  de  Bordeaux 
pour  les  Antilles,  les  Guyanes,  le  Venezuela,  la  Colombie,  le  Mexique, 
le  centre  de  l'Amérique  et  le  Pacifique  {via  Colon). 

LIGNES  DE  LA  MÉDITERRANÉE 

Départs  réguliers  de  Marseille  pour  Alger,  Oran,  Bône,  Philippe- 
ville,  Bougie,  Djidjelli,  Collo,  La  Galle,  Tabarka,  Bizerte,  Tunis,  Malte, 

Sfax,  Sousse.   

Envoi  franco  des  Livrets-Guides  et  Indicateurs  détaillés 
Adresser  les  demandes  :  rue  Auber,  6,  Paris 


AGENCE  LTJBIN 

FONDÉE  EN  1874 

36,  boulevard  Ifausmann,  36,  Paris 

BILLETS  DE  CHEMINS  DE  FER  ET  DE  NAVIGATION 
Pour  tous  pays 

EXCURSIONS  COLLECTIVES  ET  PARTICULIÈRES 

Voyages  particuliers  à  forfaits 

COUFOnMS  D'HOTEL 

Remboursés  intégralement  en  cas  de  non-utilisation 

GUIDES  POUR  TOUS  LES  PAYS 

d  L'Écho  des  Touristes  ».  Abonnement  :  5  fr.  par  an 
Ticket  Office  :  Hôtel  Terminus,  gare  Saint-Lazare 

SUCCURSALES  :  Le  Caire,  Sharia  Khamel.  —  Barcelone, 
R*  S*  Monica  ,15  et  17.  —  Bordeaux,  cours  de  l'Intendance,  42.  — 
Lille,  rue  Faidherbe,  37.  —  Lyon,  rue  de  rHôtel-de-Ville,  76.  — 
Marseille,  rue  dos  Fouillants,  14.  —  Nantes,  quai  d'Orléani,  2.  — 
Nice,  avenue  Masséna,  14.  —  Tunis,  avenue  de  France,  5. 

Renseignements  et  programmes  franco 
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COMPAGNIE  DES  MESSAGERIES  MARITIMES 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  45  000000  DE  FRANCS 


PAQUEBOTS-POSTE  FRANÇAIS 

Lignes  de  rindo-Ghine 

Départ  de  Marseille,  tons  les  28  jours,  le  dimanche,  pour  Port-Saïd,  Suez,  Djibouti, 
Colombo,  Singapore,  Saigon,  Hong-kong,  Shanç-hai,  Kobé  et  Yokohama.  (Correspon- 
dance à  Colombo  pour  VAu-^ralie  et  la  Nouvelle-Calédonie.) 

Départ  de  Marseille,  tous  les  28  jours,  le  dimanche,  pour  Port-Saïd.  Suez,  Aden, 
Bombay,  Colombo,  Singapore,  Saigon,  llong-kong,  Shang-hal,  Kobé  et  Yokohama. 

Départ  de  Marseille,  tous  les  28  jours,  le  merci edi,  pour  Colombo,  Saigon,  Tourane, 
Haiphong,  Colombo,  Hong-kong,  Shanghaï,  Japon  {pour  marchandises  seulement), 

Correspondance 

!•  A  Colombo,  pour  Pondichiry,  Calcutta  (tous  les  28  jours). 
2»  A  Singapore,  pour  Batavia  (par  chaque  courrier). 

3»  A  Saîgon,  pour  Nha-Trang,  Quinhon,  Tourane  et  Haïphong  (  ••rrica  hebdo- 
madaire). 

4»  A  Saîgon,  pour  Poulo-Condor  et  Singapore  (tous  les  14  jours). 

Lignes  de  l'Australie  et  de  la  Nouvelle-Calédonie 

Dppart  de  Marseille,  tous  les  28  jours,  le  mercredi,  pour  Port-Saïd,  Suez,  Aden, 
Bombay,  Colombo,  Freeinantle,  Adélaïde,  Melbourne,  Sydney  et  Noumé*.  (Service 
annexe  des  NouTelles-Hébrides.) 

Lignes  de  l'Océan  Indien 

Départ  de  Marseille  :  1»  le  10  de  chaque  mois,  pour  Port-Saïd,  Suez,  Djibouti,  Mon- 
bassa,  Zanzibar,  Mutsamudu  (  ou  Moroni  ),  Mayotte,  Majuaga,  Nossi-Bé,  Diépo-Suarez, 
Tamatave,  la  Réunion  et  Maurice  •  2»  le  25  de  chaque  mois,  pour  Port-Saïd,  buez,  Dji- 
bouti, Aden,  Mahé,  Diégo-Suarez,  Sainte-Marie,  Tamatave,  la  Réunion  et  Maurice.  Cor- 
respondances a  Diégo-Suarez  :  ^our  Nossi-Bé,  Majunga,  Analalave,  Maintirano, 
Morundavo,  Ambohibé,el  2 u/éar  ;  2»  pour  Vohemar,  Maroantsetra,  Vatomandry, 
Mahanora,  Mananjary,  Farafangana,  Fort-Dauphin. 

Lignes  de  la  Méditerranée  et  de  la  mer  Noire 

Départ  de  Marseille,  tous  les  14  jours,  le  jeudi  :  !•  pour  Naples,  Alexandrie,  Port- 
Saïd,  JalTa  et  Beyrouth  ;  2o  pour  Naples,  Le  Pirée,  Smyrne,  Dardanelles,  Constantinople, 
Smyrne,  Vathy-Samos  (ou  Rhodes),  Beyrouth,  Larnaca,  Mersina,  Alexandrette,  Lattaquié, 
Tripoli  et  Beyrouth;  3»  pour  Naples,  Alexandrie,  Port-Saïd,  Jaffa  et  Beyrouth. 

Départ  de  Marseille,  tous  les  14  jours,  le  samedi  ;  1»  pour  Calamata,  La  Canée,  Le 
Pirée,  Smyrne,  Dardanelles,  Constantinople,  Samsoun,  Trébizonde  et  Batoum;  2»  pour 
Patras,  Syra,  Salonique,  Constantinople  ef  Odessa. 

Lignes  de  l'Océan  Atlantique 

Départ  de  Bordeaux  :  lo  tous  les  28  jours,  le  vendredi,  pour  Porto-Leixoes,  Lisbonne» 
Dakar,  Rio-Janeiro,  Santos,  Montevideo  et  Buenos-Ayres  (  et  pour  Santiago  et  Val- 
paraigo  (Chili)  par  transit  à  travers  la  Cordillère);  2»  tous  les  28  jours,  le  rendredi, 
pour  Vigo,  Lisbonne,  Dakar.  Pernambuco,  Bahia,  Rio-Janeiro,  Montevideo  et  Buenos- 
Ayres  (  et  pour  Santiago  et  Valparaiso  (Chili) par  transit  à  travers  la  Cordillère). 

BUFLE^UX  : 
PARIS,    1,  rue  Vignon  —  14,  boulevard  de  la  Madeleine 
MARSEILLE,  16,  rue  Cannebiére 
BORDEAUX,  20,  aUées  d'Orléans  —  LE  HAVRE,  117,  boul.  de  Strasbourg 
LYON,  7,  place  des  Terreaux 
Et  dans  tons  Us  ports  desservis  par  les  paquebots  de  la  Compagnie 
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Type  B  —  2' 


COMPAGNIE  DE  NAVIGATION  MIXTE 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  4  038300  FRANCS 

PAQUEBOTS-POSTE  FRANÇAIS 
ALGÉRIE.  TUNISIE.  SICILE.  TRIPOLITAINE.  ESPAGNE.  MAROC 


Départe  do  MARSEILLE  pour  : 

Tunis  (  rapide  ),  Sousse,  Monas-  )  mercredi 

tir,  Mehdla,Sfax,Gabè8,Djer- 

bah^ct  Tripoli 
Oran,Melilla,N  emours.Tanger 

Routes  les  semaines). 
Benl-Saf,  Tetouan,  Gibraltar, 

Tanger,  Malaga  fpar  quinzaine) 
PhilippevlUo  (rapide)  et  Bdne    jeudi  midi 


1  h. 
8oir. 

mercredi 
6  h. 
soir. 


Alger  (rapide)  jeudi  6h.  s. 

Bizerte,  Tunis  et  Patei  më  .  .   sam.  7  b.  s. 
Départs  de  PORT-VENDRES  pour  : 

Alger  (rapide)  dimanche  5  h.  s 

Oran  (rapide)  vende.  3  b.  30  s. 

Départs  de  CETTE  pour  : 
Alger  {via  Port-Vendres  ).    samedi  minuit. 
Oran  —  jeudi  minuit. 

SERVICES  COMBINÉS  AVEC  LES  CIÎEMiNS  DE  FER 

Toutes  les  pares  françaises  délivrent,  aux  conditians  du  Tarif  commun  G.  V.  ii»  205  des  chemins  de 
fer.  des  Billets  Circulaires  à  itinéraires  facultatifs  établis  au  gré  des  voyageurs,  valables 
90  jours,  et  comportant  à  la  fois  des  parcours  enr  chemin  de  fer  et  des  traversées  maritimes  à  effectuer 
à  prix  réduits  sur  les  paquebots  de  la  Compagnie  de  navigation  mixte  Ces  billets  permettent 
l'arrêt  facultatif  dans  tous  les  ports  ou  gares  de  l'itinéraire  qu'ils  comporlent. 

La  Compagnie  participe  en  outre  à  la  délivrance  des  Coupons  combinables  du  VEREIN  (  Union 
des  chemiijs  do  fer  allemands). 

POUR  FRET  ET  PASSAGES,  S'ADRESSER  A  : 

MARSEILLE,  exploitation,  54,  rue  Cannobière.  Téléphone  280-99.  —  Général  Ticket  Office. 

LYON,  .ioge  soca,,  ...  ru»  de  U  République.  pS^^y^ikt^lf^Glti-ÏZ':!^- 
PARIS,  MM.  Manolff  et  G'V  51,  rue  du  Fau-       CETTE,  M.  P.  Calfarel.  13,  quai  de  Bosc. 

bourg- Poissonnière.  —  Compagnie  de  navi-       NICE,  MM.  Aug.   Caries  et  Perrugia,  1,  quai 

gation  mixte.  -  Bureau  des  plssages,  9,  ruo  Lunel. 

de  Rome.  —  Télégramme  :  Buenos-Paris.  —       PALERME,  MM.  Tagliava  et  Frères. 
Et  en  général  aux  correspondants  de  la  Compagnie  ou  aux  Agence  Cooks,  Ducbemio,  Fournier, 
Gaze,  LubiOf  etc. 
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II.  —  Annonces  diverses  provenant  de  PARIS 


GRANDS  PRIX 

L.,'!,^^'?'^  SAINT-LOUIS  1904 

HANOI  1902-1903    ^f^^^         LIÈGE  1905 


EAU 
PATE 


ET 


POUDRES 

DENTIFRICES 

En  vente 


DUDOCTEUR 

PIERRE 

DE  LA 
FACULTÉ  DE  MÉDECINE 
DE  PARIS 

partout 


VEILLEUSES  FRANÇAISES 

FABRIQUE  A  LA  GARE 
MAISON  JEUNET,  fondée  en  1838 

J"EXJN"ET  FILS 

SUCCESSEUR  DE  SON  PÈRE 

Actuellement  rue  Saînt-Merrî,  il 


Toutes 

nos 
boîtes 


JEXJITET     I3Sr  V  E  3^T  T  E  XJ  FI 
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MAISONv  TOY 

Maisons  TOY  et  LÉVEILLÉ  réunies 
10,  rue  de  la  Paix,  10 

Anciennement  rue  Halévy^  G 

DÉirafïiiNTflN 

Grès  flammés  de  Delaherche 


Services  de  table,  Porcelaines,  Cristaux  et  Faïences 

MODÈLES  SPÉCIAUX 

GLACIÈRE 

PORTATIVE 

La  seule  qu'on  fasse  fonctionner  sous  les  yeux 
du  public 

Produit  en  10  minutes  de  500  gr.  à  16  kilogr.  de 
Glace,  ou  des  Glaces,  Sorbets,  etc. 
par  un  sel  inoffensif 

Se  meiler  des  contrefaçons 

JÇPUAI  I  FR  Saint-Honoré,  332,  Paris 

.  OUnHLLLn  Prospectus  franco 


jyHAUES  & 
Projecteurs 


POUR 

AUTOS 


A.  DENICH 

t44^  rue  St-Maiir 
PARIS-  XI' 
Envoi  gratis  du  Catalogue  sur  demande 
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HOTEL  MIRABEAU 

PARIS  —  8,  rue  de  la  Paix,  8  —  PARIS 


VUE  SUR  LA  GOUiî  D  11U.\iNEUk 
CHAMBRES  et  APPARTEMENTS  n?:  TOUTES  GRANDEURS 

SUCCURSALES  EN  ÉTÉ  (liu  mai-fin  septembre) 
à  CHATELGUYON  (Puy-de-Dôme),   Splendid  et  Nouvel  Hôtel  ; 
à  CONTREXÉVILLE  (Vosges),  Grand-Hôtel 


co  a>  Q> 
JïSj'S  ce 


u 


1^1  II!  *¥H 


^       s  €9 

».  ^  ^  < 


S  <p4  M  o  co 


z 


o         ,  ^  E  'S» 


îî=i         S  ^  J 


.2  ^  ci  ca 


H    I-  « 
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m.— FRHCE,  t\mk  par  ordre  ilphabéliqiie  île  localités 

AIX-LES;-BAINS 

RÉGINA 

a^HOTEL  BEMASCO]^ 

A  proximité  de  V Établissement  thermal 
et  des  Casinos 

MAGNIFIQUE  VUE  SUR  LE  LAC  ET  LA  VALLÉE 
Salle  de  bains  à  chaque  appartement.  —  Magnifique 
villa  privée  dans  le  jardin. 

J.-M.  BERNASCON 

PROPRIÉTAIRE 

GRAND  HOTEL   D  AIX 

GUIBERT,  Propriétaire 

Appartements  avec   salle  de  bains 

Ascenseur  —  Lumière  électrique  dans  toutes  les  chambres 

Jt/jT-les-Ba/fis 

HOTEL  TERMINUS 

Près  de  la  gare.  —  Grand  confortuble.  —  Jardin  ombragé.  —Service 
par  petites  tables.  —  Cuisine  de  premier  ordre.  —  Lumière  électrique. 

—  Arrangements  sanitaires.  —  Ascenseur.  —  Pension  depuis  8  fr. 

Saison  d'hiver  :  Hôtel  des  Palmiers,  Monte-Carlo 
PIGNAT,  Propriétaire 

ALLEYARD-LES-BAINS  (isère) 

Établissement  thermal  le  plus  complet  pour  le  traite- 
ment des  maladies  de  poitrine  et  des  voies  respiratoires. 

—  Service  de  désinfection. 

Magnifique  Parc,  Casino,  Théâtre,  Concerts 


—47  — 


Airiélie'^ies^BHins  (Pyrénées-Orientales) 

HOTEL  DE  PREMIER  ORDRE 

Entièrement  remis  à  neuf.  —  Diplômé  du  T.  C.  F.  —  Bains  sulfureux. 

—  Douches.  —  Massage.  —  Etuve  à  désinfection.  —  Eclairage  élec- 
trique. —  Grand  Parc.  —  Chalets.  —  Tennis.  —  Garage. 

Améiie-ieS'Bains 

HOTEL  MARTINET 

A  1  minute  des  Thermes 

Vue  magnifique  sur  le  parc  et  la  montagne.  —  Ancienne  réputation. 

—  Prix  :  6  fr.  par  jour;  pension  5  fr.  50.  —  Eclairage  électrique. 

MARTINET 

Annecy  et  son  lac 

GRAND  HOTEL  D'ANGLETERRE 

ET 

GRAND  HOTEL  RÉUNIS 

PREMIER  ORDRE.  —  Electricité.  —  Garage  dans  les  jardins  de 
l'hôtel.  —  Chauffage  moderne.  —  Hôtel  des  Postes  et  Crédit  lyonnais 
attenant  à  l'hôtel.  —  Succursales  aux  gorges  du  Fier  et  sur  les 
Bateaux  du  lac.  —  Arrangements  pour  séjour  et  pension. 

M.  VALLIN,  Propriétaire 
Annecy 

GRAND  HOTEL  DU  MONT-BLANC 

DE  PREMIER  ORDRE 

Entièrement  neut  et  à  proximité  du  lac.  —  Médaillé  du  T.  C.  P.  — 
Garage  pour  autos.  —  Pension  depuis  8  fr. 

A.  MICHAUD,  Propriétaire 

Antibes 

MEDITERRANEAN  OFFICE 

AGENCE  IMMOBILIÈRE 

Villas,  terrains,  propriétés,  immeubles.  —  Renseignements  prompts 
et  précis  sur  toute  la  Côte  d'Azur.  —  Maison  suisse  de  confiance.  — 
Agence  des  wagons-lits.  —  A.  SACG. 
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ARCACHON 

(GIRONDE) 


STATION  HIVERNALE  ET  ESTIVALE 


Située  à  une  heure  de  Bordeaux,  à  huit  heures 
de  Paris,  cette  station  jouit  d'un  climat  tempéré  et  ré- 
gulier; c'est  un  des  rares  points  du  monde  où,  dans  une 
même  journé*»,  on  n'éprouve  pas  de  changement  brusque 
de  température.  Arcachon  est  par  excellence  la  station 
des  convalescents. 

En  hiver  comme  en  été,  Arcachon  offre  des  ressources 
uniques,  ses  forêts,  son  bassin  merveilleux  qui  est  sans 
égal  au  point  de  vue  des  régates  et  du  tourisme  nautique, 
de  la  pêche,  de  la  chasse  aux  oiseaux  de  mer,  qui 
abondent  toute  l'année. 

Deux  fois  par  semaine  chasses  municipales  avec  équi- 
page de  premier  ordre.  Tous  les  étrangers  sont  admis  à 
suivre  à  cheval,  sans  redevance. 

Chasse  aux  sangliers  en  toute  saison.  Deux  casinos 
complètent  les  attractions  de  la  station  :  Cercle  nau- 
tique et  des  sports,  bals^  représentations,  concerts,  golf, 
lawn-tennis,  etc.  ;  une  mention  spéciale  pour  le  nouveau 
casino  de  la  plage:  d'une  construction  récente,  c'est  un 
palais  moderne. 

Terrasse  avec  vue  splendide  sur  la  mer.  La  décoration 
magistrale  et  le  confort  de  ce  casino  le  placent  au  pre- 
mier rang  des  établissements  similaires. 

Pour  de  plus  amples  renseignements j  il  conrient  de  de- 
mander les  brochures  spéciales  du  Syndicat  dHnitiative 
d* Arcachon,  qui  les  adresse  franco. 

Envoi  franco  de  toutes  brochures 
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ARCAGHON  (Gironde)  (Suite) 
Mais  on  ne  peut  aller  à  Arcachon  sans  visiter  Bordeaux 
Cette  ville  offre  aux  touristes  un  très  grand  intérêt  par  son 
magnifique  port,  ses  monuments   de  toutes  les  époques,  si 
nombreux,  si  variés,  ses  musées  remplis  de  toiles  de  grande  valeur. 

D'Arcachon  à  Bordeaux,  on  bénéficie  par  chemin  de  fer 
d'un  tarif  spécial  très  réduit. 

La  visite  du  département  de  la  Gironde,  organisée  avec  soin, 
révèle  aux  étrangers  des  richesses  artistiques  et  historiques 
peu  connues. 

Il  convient  de  s'adresser  pour  tous  renseignements  au  Syndicat 
d'initiative  de  Bordeaux  (Place  de  la  Comédie). 

DEUX  HOTELS  DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 

Avec  :  ascenseurs,  lumière  électrique,  salles  de  bains,  douches,  téléphones,  auto-garages 

HOTEL  DES  PINS  ET  CONTINENTAL  (en  forêl) 
GRAND-IIOTEL  (sur  la  plage) 

Les  deux  hôtels  sous  la  même  direction.  —  Adresse  :  Hôtels-Ferras-Arcachon 


Ai*cachon 

GRAND  HOTEL  DE  FRANCE 

Sur  la  plage. —  Vue  splendide  sur  tout  le  bassin.  —  Recommandé 
aux  familles.  —  Prix  modérés. 

Ancienne  Maison  GRENIER  Père 
GUSTAVE  GRENIER  Fils,  Directeur 


Arcachon 

Grand  Hôtel  Eégina-rorêt  et  d'Angleterre 

ALLÉE  GORRIGAN.  —  Premier  ordre.  —  Installation  et  confort  modernes.  — 
Situation  exceptionnelle  dans  la  forêt  de  pins.  —  Arrangements  pour  séjour.  —  Prix 
modérés. —  Hautes  recommandations  médicales.  —  Salons.  —  BiUard.  —  Lawn-tennis. 

—  Grand  parc.  —  Chauffage  à  vapeur.  —  Auto-garage.  —  Omnibus  à  tous  les  trains. 

—  Téléphone  :  0.88,  —  Adresse  télégraphique  :  Réginotel  Arcachon. 

Adresser  la  correspondance  au  Directeur 

Ai*cachon 

VICTORIA  HOTEL  ET  RESTAURANT 

L'établissement  moderne  d'Arcachon,  unique  par  son  installation 
modèle,  par  sa  situation  ag:réabio  et  par  sa  cuisine  soignée.  —  Ouvert 
toute  l'année.  —  M.  et  M™«  OTTO  KERN,  nouveaux  Propriétaires. 

Ai^cachon 

HOTEL-RESTAURANT  JAMPY 

BOULEVARD  DE  LA  PLAGE,  268 
Terrasse  de  200  couverts  avec  aperçu  sur  lo  bassin.  —  Salon  de 
itcturo  et  de  correspondance.  —  L.  CURAN,  Directeur. 
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Arcachon 

EN  FORÊT,  PLEIN  MIDI,  PEU  ELOIGNEE  DE  LA  PLAGE 

Avenue  Victoria.  —  Chambre,  pension,  petit  déjeuner  du  matin  et 
vin  compris,  depuis  7  fr.  50  par  jour.  —  Arrangements  pour  familles. 
Mme  DE  BÉGHILLON  etM"'  COUMEAU  Sœurs,  Propriétaires. 


Ai^cachon 

VILLA  RIQTJET 

Pension  de  famille  ouverte  toute  l'année.  —  Magnifique  situation  en 
pleine  forêt,  près  de  l'église  Notre-Dame.  — Hygiène  parfaite.  —  Con- 
fort moderne.  —  Cuisine  très  recommandée.  —  Pension  depuis  7  fr.  par 
jour  —  M""  LANNELUG,  Propriétaire. 


Arcachon 
"VILLA.  GAFLLO 

MAISON  DE  FAMILLE.  —  Place  des  Palmiers.  —  La  plus  belle 
situation  de  la  forêt,  en  face  du  kiosque  de  la  musique,  et  la  plus  enso- 
leillée de  la  ville  d'hiver.  —  Chambres  confortables  et  pension  depuis 
7  fr.  par  jour.  —  English  spoken.  —  M^^«  GANAUD,  Propriétaire. 


Ai^cachon 

LOCATION  DE  VILLAS 

Agence  spéciale  de  la  ville  d'hiver.  —  Villa  Ducos.  —  Agence  de 
la  Plage,  284,  boulevard  de  la  Plage.  —  Renseignements  précis  et  gra- 
tuits. —  Téléphone  42.  —  A  -J.  DUCOS,  Directeur-Propriétaire. 


MouHeau^Ai^cachon 

OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE 
Omnibus  à  tous  les  trains  —  Prix  modérés 
A  ngelès-Gaiost 

GRAND  HOTEL  DU  PARC  ET  D'ANGLETERRE 

Installation  nouvelle  —  H.  LASSUS,  Propriétaire 

De  tout  premier  ordre,  situation  unique  dans  le  vaste  parc  des 
Thermes.  —  Vue  incomparable  des  quatre  façades  sur  la  montagne.  — 
Grands  salons,  fumoir,  oillard,  terrasse,  restaurant.  —  Éclairage  élec- 
trique. —  Pension  depuis  8  fr.  —  Omnibus. 

A  i^ffeSèS'Gaxost 

HOTEL  BEAU-SÉJOUR 

A  20  mètres  de  la  gare.  —  Le  plus  près  du  Parc  et  des  Etablisse- 
ments.— Petit  parc  privé  avec  de  magnifiques  ombrages.  —  Transport 
gratuit  des  bagages.  —  Portique  de  gymnastique.  —  Cuisine  très 
soignée.  —  Pension  depuis  6  fr.  par  jour.  —  La  meilleure  cave 
des  Pyrénées.  —  CHEBARDY,  Propriétaire. 
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GRAND  HOTEL  DU  FORUM 

De  tout  premier  ordre.  —  Plein  midi.  —  Au  centre  des  curiosités 
romaines.  —  Vue  superbe  sur  le  Rhône  et  la  Camargue.  —  Auto- 
garage  avec  fosse.  —  English  spoken,  —  Téléphone.  —  Omnibus.  — 
Correspondant  des  T.  C.  F.  et  étrangers.  —  Famille  MICHEL,  Prop". 

HOTEL  DE  L'UNIVERS 

MAISON  DE  PREMIER  ORDRE 
Recommandée  aux  familles  et  aux  voyageurs.  —  Grands  et  petits 
appartements.  —  Jardin.  —  Salons.  —  Garage.  —  Chauffage  à  la 
vapeur.  —  Téléphone.    -  Electricité.  —  Omnibus  à  la  gare. 

DURET,  Propriétaire 

Avignon 

HOTEL  GFLILLOnsr 

Le  plus  près  de  la  gare,  à  une  minute  sur  l'avenue,  touchant  aux 

Postes  et  Télégraphes.  —  Maison  spécialement  fréquentée  par  les 
familles.  —  Cuisine  renommée.  —  Service  par  petites  tables,  à  la 
carte  et  à  prix  fixe.  —  L'été,  restaurant  dans  le  jardin.  —  Téléphone. 
—  Omnibus  à  tous  les  trains.  —  H.  PONS,  Propriétaire. 

"  Avignon 

GRAND  HOTEL  D'AVIGNON 

Rue  de  la  République.  —  Près  des  Postes  et  Télégraphes.  —  Le 
mieux  situé.  —  De  premier  ordre.  —  80  chambres  et  salons.  —  Grand 
confortable.  —  Cuisine  très  soignée.  —  Prix  modérés.  —  Omnibus.  — 
Spécialité  des  grands  vins  de  Châteauneuf-du-Pape. 

J.  CANDY,  Propriétaire 

Avignon 

GRAND  HOTEL  DE  L'EUROPE 

Le  seul  de  tout  premier  ordre.  —  Entièrement  remis  à  neuf.  — 
Maison  de  très  ancienne  réputation,  recommandée  aux  familles  et  aux 
touristes  pour  son  confortable  et  ses  prix  modérés. —  Salle  de  bains. — 
Grand  garage.  —  English  spoken.  —  Omnibus. 
 VILLE,  Propriétaire  

Avignon 

GRAND  HOTEL  DU  LOUVRE 

Premier  ordre.  —  Le  plus  central.  —  Nouvellement  restauré.  — 
Salle  historique  de  200  couverts.  —  Auto-garage.  —  Omnibus. 

A.  GERVAIS,  Propriétaire 

B^gnèreS''de''Bigoi*»*o 

GRAND  HOTEL  VICTORIA 

La  plus  belle  situation  sur  la  promenade  des  Gonstous 
De  premier  ordre.  —  Tout  le  confort  moderne.  —  Auto-garage.  — 
Electricité  partout.  —  Téléphone. 

FEREZ,  Propriétaire 
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BAGIMÈRE8 

DE 


L  U  C  H  O  ISJ 


-  REINE  DES  PYRÉNÉES  ~ 
THERMES  SULFURÉS    DE   PREMIER  ORDRE 
Humage  -  Courses  nombreuses  -  Guides  renommés 

 CASINO  SPLENDIDE 

GRAND  HOTEL  SACARON 

DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 

GRAND  HOTEL  BONNEMAISON 

AUées  a-ÈS.VT  r"^'''         ~  Situation  unique 


Bagnères-de.Luchon 

-  Chambres  avfc  sllIeVcZ'ïrde  nïïfS^^^^ 

Sfdendide  lerr„s,e.  -  M,,ir„iflq„e  hall  -  cuUi^»  .»  ~  - 
gorrespondanl  de  VAutomoHllclub  de  Frâ^l  f,»  caves  recommandées. - 
Englnh  spokm.-  Se  habla  esp,,nol  ~  Prnm^Àl.'Z.  ,î  e  fos  e  à  ré,.i„  al,„ns.  _ 
Par...-  Corrcpondanl  de  l'A.  cVX  V lEl^^iï^-fr^^}:^,  J^^^'^r 

Bagnères-de-Luchon  ~ 

HOTEL  DE  LUCHOiN  ET  DU  CASINO 

,  ^cepaone.  -  Electricité.  -  jTcnre  .•  HOTEL  CASINO,  LUCHON 


GRAND  HOTEL  RICHELIEU 

DES  THERMES  ET  DE  LONDRES  RÉUNIS 
^^^^^^  ^  ^«        -  A.  GIROIX,  Propriétaire 


Bagnères^de-Luchon 

GRAND  HOTEL  D'ANGLETERRE 

De  premier  ordre.  —  Situation  exceptionnelle  allées  d'Étigny.—  Près 
du  Casino  et  de  l'Etablissement.—  Appartements  pour  familles.  —  Beau 
parc.  —  Restaurant  à  la  carte  et  à  prix  fixe.  —  Enghsh  spoken.  —  i>e 
habla  espanol.  —  Omnibus.  —  Ouvert  du  1^'  mai  au  1«'  octobre. 

SEaHIN,  Propriétaire  _____ 


HOTEL  PARDEILLAN  -  GRAND  PARC  BEAl]-SËJOl]R 

Allées  d'Étigny,  7.  -  Magnifique  et  vaste  parc—  Les  plus  beaux  om- 
brages de  Luchon.  -  Vue  splendide  sur  le  port  de  Vénasque.  -  Grand 
confortable  comme  chambres  et  appartements.  —  Table  d  hote  et  restau- 
rant. —  Ouvert  toute  l'année.  —  Omnibus  à  tous  les  trams. 

jVime  vve  PARDEILLAN,  Propriétaire  


BagnèneS'dO'Luchon 

HOTEL  DE  BORDEAUX 

Transformé  et  remis  à  neuf.  -  Très  belle  vu©  sur  la  montagne.  - 
Grand  confortable.  -  Jardin.  -  Depuis  8  fr.  par  jour,  sauf  le  mois 
d'août.  —  Omnibus  à  tous  les  trains. 

BOUBES,  Propriétaire  


Bagnèi*eS''dO''Luchon 

GRANDS  HOTELS  CAVÉ  a  D'EUROPE 

Allées  d'Étigny,  12  et  30 

Ouverts  toute  l'année.  -  Omnibus  à  tous  les  trains.  -^Entièrement 
reconstruits.  -  Confortable  moderne  -  Cuisine  de/a^.^"^;-jTfr  . 
-Garage  pour  autos. -  Restaurant  :  déjeuner,  2  fr.  50;  dîner,  6  tr., 
pension  depuis  7  fr.  —  B.  GAVE.  Propriétaire.  ^   . 

Luchon 

GRAND  HOTEL  DES  BAINS 

De  premier  ordre.  -  Allées  d'Étigny,  à  50  mètres  des  Thermes  et 
des  Quinconces.  -  Clientèle  d'élite,  -  Spécialement  recommandé 
aux  familles.  —  Cuisine  réputée.  —  Auto-garage. 

IVffiRENS-MIFFRE,  Propriétaire  


Luchon 

HOTEL  DE  LA  POSTE 

Allées  d'Éticrny.  —  Premier  ordre.  —  Ouvert  toute  l'année.  — 
Grande  réputation  -  Confort  moderne.  -  Arran-omonts  sanitaires. 
-  Toréasse.  -  Eclairage  électrique.  -  Bains.  -  Téréphone.  -  Garage 
pour  autos.  —  Pension  depuis  9  fr.  par  jour. 

PEYRAFITTE-SÉGAIL,  Propriétaire. 
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Luchon 

MAISON  DES  QUINCONCES 

Hôtel  de  famille  —  de  premier  ordre.— Clientèle  de  choix.— Le  mieux 
situé,  en  face  les  Thermes  et  le  parc  des  Quinconces,  près  du  Casino  et 
de  la  Poste.  —  Cuisine  très  soignée.  —  Confort  moderne. 

DAUIîON,  Directeur-Propriétaire 

AGENCE  DE  LOCATION 

LOCATION  DE  VILLAS  ET  D'APPARTEMENTS 

Renseignements  g^ratuits 

PENSION  DE  FAMILLE  —  MAISON  BONNETTE 

Merveilleuse  situation,  place  du  Casino,  en  face  du  port  de  Venasque.  —  Cuisine 
très  soignée.  —  Pension  depuis  8  fr.,  sauf  août.  —  Arrangements  pour  familles.  — 
Latitude  d'amener  son  personnel.  —  Écrire  ou  télégraphier  :  BONNETTE,  Luchon. 


Luchon 

Eabrigue  de  Conserves  alimentaires 

EXTRA-FINES 

BIGOURDAN  Frères 

Spécialité  de  pâtés  de  foie  gras  aux  truffes  du  Périgord. 

—  Plum-pudding.  —  Civet  d'isard  à  la  parisienne,  etc. 
NOTA.  —  Toute  commande  de  25  francs  est  expédiée 

franco  de  port  dans  toute  la  France. 

Sur  demande  envoi  du  prix  courant 

(HAUTE-GARONNE  ),  gare  de  Lourès-Barbazan,  ligne  de  Montréjeau  à  Luchon 

EAUX  MINÉRALES  NATURELLES 

Purgatives,  dépuratives  et  diurétiques. —  Souveraines  contre  la  dyspepsie,  la  jaunisse, 
les  maladies  du  foie,  la  goutte,  la  constipation,  la  gravelle,  les  fièvres  les  plus  invété- 
rées, etc.  —  Etablissement  ouvert  toute  Tannée.  —  Téléphone  et  Télégraphe 
dans  l'hôtel.  —  Cuisine  de  premier  ordre.  —  Prix  modérés  :  7,  8  et  9  fr.  par 
jour.  —  Pays  merveilleux.  —  S'adresser  au  Ditecfeur  des  Thermes  de  Barbazan. 

Bayonn& 

RUE  THIERS 

Premier  ordre.  —  Dans  le  plus  beau  quartier.  —  Appartements  et 
chambres  très  confortables  pour  familles  et  touristes. —  Cuisine  réputée. 

—  Arrangements  sanitaires.  —  Electricité.  —  Garage  et  fosse 

  Prix  modéréîq  

BayonnG 

CHOCOLAT  CAZENAVE 

LA  PLUS  ANCIENNE  RÉPUTATION 

Seule  maison  pour  la  fabrication  spéciale  des  bonbons  et  des 
chocolats  de  santé.  —  Franco  de  pert  de  4  kilogramme!. 
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BayonnG 
CHOCOLAT  FAGALDE 

USINE  A  VAPEUR  A  CA  M  BO- L  ES- B  A  I  NS 

MAISONS  PRINCIPALES  DE  VENTE  : 
A  BAYONNE,  arceaux  du  Pont-Neuf,  31.  —  A  BORDEAUX,  cours 
du  Jardin-Public,  10.  —  A  PARIS,  rue  de  Sèvres,  55.  

Bayonne 

HYGIÈNE  DE  LA  BOUCHE 

EAU  DENTIFRICE  — Le  flacon  :  2  fr.  — les  six  fllacons  :  12  fr. 

COALTAR  SAPONINÉ  LEBEUF  ■ 
 Voir  le  Supplément  à  la  fin  du  cahier.  

Superbe  situation,  dominant  la  baie  et  le  cap  Ferrât.  —  Plein  midi. 

—  Grand  confort  moderne.  —  Jardin.  —  Restaurant.  —  Ascenseur. — 
Cuisine  très  soignée.  —  Prix  modérés.  —  E.  EXNER,  Propriétaire. 

BeauHeuisur^MoM* 

HOTEL  BEAU-RIVAGE 

Situation  très  abritée.  —  Magnifique  vue  de  mer.  —  Plein  midi- 

—  Jardin. —  Arrangements  sanitaires.  —  Service  et  cuisine  très  soignés- 

—  Pension  depuis  8  fr.  —  P.  CARAVEU,  Propriétaire. 

Beauiieu 

AGKNCE  GÉNÉRALE 

E.  KURZ,  éditeur  de  Tannuaire  de  Beauiieu 
Ventes  et  achats  de  propriétés.  —  Location  de  villas  et  d'appar- 
tements. —  Gérance  d'immeubles. 

Bureaux  :  en  face  de  la  garo 

Beauiieu 
AGENCE  INTERNATIONALE 

BOVIS,  Architecte-Directeur.  —  Location  de  villas  et  d'appar- 
tements de  choix.  —  Vente  et  achat  de  propriétés.  —  M.  Bovis, 
0(1 1  tour  de  l'unique  Guide  avec  plan  de  Beauiieu  et  ses  environs,  l'ex- 
pédiera gratuitement  aux  lecteurs  des  Guides  Joanne. 

Bei^cit^Ria  ge 

AGENCE  DE  LOCATION 

PLACE  DE  L'ENTONNOIR 
Ventes  et  achats  de  propriétés.  —  Grand  choix  de  villas  et  de 
chalets  à  louer.  —  Rcnsoigncnuînts  exacts  et  gratuite. 

LAFFILLÉ  et  GÉRARDIN,  Directeurs 
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[lOTEL  D'ANGLETERRE 

De  tout  premier  ordre 

Confortable  moderne  —  Situation  incomparable  sur  la  mer 
GRANDS  JARDINS  AU  MIDI 
Au  centre  de  la  ville  et  des  plages 
ASCENSEUR  — ÉLECTRICITÉ  — fiains  à  tous  les  étages 

M.  CAMPAGNE,  Propriétaire 

HOTEL  VIGTORIHetle  la  GRANDE-PLA8E 

DOMAINE  IMPÉRIAL 

De  tout  premier  ordre.  —  Magnifique  vue  de  mer.  — 
La  plus  belle  situation,  près  du  Grand  Casino  et  des 
Thermes  salins.  —  Grand  jardin.  —  Lawn-tennis.  —  Salle 
de  bains.  —  Calorifère.  —  Lumière  électrique.  —  Ascenseur. 
Omnibus  et  voitures  de  luxe 
J.  FOURNEAU,  Propriétaire 

GRAND^HOTEL 

INSTALLATION  DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 
200  chambres  et  salons.  —  Grand  confort  réunissant 
toutes  les  innovations  modernes.  —  Lumière  électrique  dans 
toutes  les  pièces.  —  Calorifère.  —  Ascenseur.  —  Service  quo- 
tidien de  trois  dépêches  par  jour.  —  Situation  unique  en  face 
de  la  mer,  au  midi  et  à  côté  de  la  Grande  Plage  et  du  Casino. 
—  Saison  d'été.  —  Saison  d'hiver.—  Le  Grand-Hôtel,  qui 
est  fréquenté  par  la  haute  société,  est  réputé  comme  la  rési- 

^     dence  la  plus  agréable  de  Biarritz,  car  il  est  le  seul  situé  dans 
le  quartier  fashionable,  au  centre  de  la  ville.  —  Lawn-tenni» 

I    couvert.  —  M. -Ch.  MONTENAT. 
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BIARRITZ 

Hôtel  du  Palais 

Ex^résîdence  impériale 

OUVERTURE  JUILLET  1905 

DERNIER  CONFORT  MODERNE 

200  chambres  de  maîtres,  chaque  chambre  avec 
cabinet  de  toilette. 

100  appartements  complets,  avec  salle  de  bains  et 
toilette. 

Vaste  et  confortable  hall  C 

Grande  salle  de  fêtes.  —  Jardin  d'hiver. 

Superbe  salle  de  restaurant,  avec  véranda  don- 
nant sur  la  mer. 

Salles  de  lecture,  de  conversation  et  de  musique. 

Serre  particulière  pour  les  jeux  des  eufants  dans 
le  parc. 

Salles  de  coiffure  et  de  toilette 

Ascenseur  électrique.  —  Chauffage  central  à  vapeur. 
Parc  de  25  000  mètres. 

Lawn-tennis —  Situation  unique 

Propriétaires  : 

G.  LKVY,  ex-directeur  du  Café  de  la  Paix,  à  Paris 
et 

PATTARD,  directeurdu  Orand-Hôtel,  à  Monte-Carlo 
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HOTEL  CONTINENTAL 

Maison  de  premier  ordre.  —  150  chambres  et  salons.  —  Salle  do 
bains.  —  Vue  de  mer  splendide.  — Appartements  au  midi.  —  Recom- 
mandé aux  familles  pour  son  grand  confortable  et  sa  cuisine  très  en 
•réputation.  —  Billard,  Fumoir,  Lawn-tennis.  —  Calorifère.—  Ascenseur. 

—  Lumière  électrique.  —  Prix  modérés.  —  B.  PEYTA,  Propriétaire. 

HOTEL   DES  PRINCES 

Maison  de  premier  rang,  près  de  la  poste  et  de  l'église  des  Domi- 
nicains.—  Recommandée  aux  familles  pour  son  confortable. —  Cuisine 
et  caves  renommées.  —  Ascenseur. —  Téléphone.  —  bumière  électrique. 
—Arrangements  pour  familles.— Prix  modérés.— E.  GOUZAIN,  Prop-^^. 

HOTEL  DU  CASINO 

OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE.—  Complètement  remis  à  neuf.  —  Vue  splen- 
dide.—  Restaurant  incomparable  au  bord  de  la  mer.—  Soupers,  cuisine 
de  premier  ordre.  —  Cave  exceptionnelle.  —  Lumière  électrique  dans 
toutes  les  chambres.  —  F.  CAMPAGNE  Fils,  Propriétaire. 

HOTEL  DE  L'EUROPE 

Situation  la  plus  centrale. —  Recommandé  aux  familles  et  aux  touristes 
pour  son  confortable. —  Restaurant  d'été  avec  vue  sur  la  mer. — 
Pension  d'hiver  depuis  8  fr.  —  Pension  d'été  depuis  9  fr.  —  Cuisine  très 
soignée.  —  English  spoken.  —  CASENAVE,  Propriétaire. 

Biarritz 

HOTEL  COSMOPOLITAIN 

Place  de  la  Mairie,  —  Situation  la  plus  centrale. —  Vue  de  la  mer. — 
Construction  récente.  —  Mobilier  entièrement  neuf.  —  Chambres  et 
appartements  très  confortables.  —  Cuisine  très  soignée.  —  Pension, 
depuis  8  fr.  par  jour,  sauf  en  août  et  en  septembre.  —  Lumière  électrique. 

—  Chauffage  à  vapeur.  — Ascenseur. —  GENETIER,  Propriétaire. 

Biarritz 

HOTEL   DE  FRANCE 

Construction  nouvelle.  —  Installation  moderne.  —  Ascenseur.  — 
Lumière  électrique. —  Calorifères.  —  Bains.  —  Téléphone.  —  Restau- 
rant. —  Tea-Room.—  Billard. —  Jardin. —  Prix  modérés. —  Moderate 
charges.  —  Même  propriétaire  :  Hôtel  Saint-Étienne,  à  Bayonne. 

Les  clients  peuvent  prendre  leurs  repas  soit  à  V Hôtel  de  France,  à 
Biarritz,  soit  à  V Hôtel  Saint- Etienne,  à  Bayonne.—  B.  COMBES,  Prop^«. 

Biarritz 

HOTEL  BELLE -VUE 

Boulevard  de  la  Grande-Plage,  à  côté  du  Casino  municipal,  et  à 
5  minutes  des  Thermes  salins.  —  Vue  splendide  sur  la  mer.  —  Grands 
et  petits  appartements.  —  Restaurant.  —  Table  d'hôte.  —  Cuisine  et 
cave  recommandées.  —  Prix  modérés. 

VICTOR  SASSISSOU,  Propriétaire 
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HOTEL  SAINT-JAMES 

Restaurant,  rue  Gambetta,  15.  —  Situation  centrale  et  vue  sur  la  mer. 

—  Appartements  et  chambres  confortables.  —  Terrasse  ombragée.  — 
Cuisine  faite  par  le  propriétaire.  —  Déjeuner,  2fr.  50.  —  Dîner,  3  fr,, 
vin  compris. —  Pension  depuis?  fr.  par  jour. —  L.  BEAUXIS,  Prop""". 

PElsTSIOlSr    IDE  F-Al^ILLE 

VILLA  SAINT-JACaUES,  avenue  Saint-Dominique 
De  construction  récente.  —  Très  confortable.  —  Hygiène  parfaite.  — 
Situation  centrale.  —  Calorifère. —  Eau  et  gaz  à  tous  leséfages.  —  Prix 
depuis  7  fr.  par  jour,  tout  compris,  même  le  petit  déjeuner  du  matin. 
Docteur  TOUSSAINT,  Propriétaire-Directeur 

HOTEL  BRTSTOL 

Ancienne  Villa  Piron. —  Sur  la  plagê,  &  oMé  du  Casino  municipal  —  La 

plus  belle  vue  de  mer  et  à  tous  les  étages.—  Grand  confortable. —  Cuisine 
très  soignée.  —  Pension,  tout  compris,  même  le  vin  et  le  petit  déjeuner, 
depuis  8  fr.,  sauf  août  et  septembre. — Lumière  électrique.  —  Téléphone. 

—  English  spoken. — Se  habla  espanol. —  CAMGRAND,  nouveau  Propriétaire. 

HOTEL-CHATEAU  DES  FALAISES 

Panorama  unique  et  merveilleux  sur  l'Océan  et  les  côtes  d'Espagne. 

—  Maison  de  premier  ordre,  située  sur  la  falaise,  entre  la  côte  des  Basques  et  le  Port- 
Vieux.  —  Grands  et  petits  appai  tenients.  —  Chambres  séparées.  —  Service  par  petites 
tables.  —    Confortable  moderne.  —  Installation  sanitaire.  —  Lumière  électrique.  — 
Bains.  —  Téléphone.  —  Arrangements  pour  familles. —  Prix  modéréi. 
 BERTHOUD,  Propriétaire  

PAVILLON  HENRI  IV 

Hôtel  de  premier  ordre 

CONFORT    MODERNE  —  VUE  SUR   LA  MER 

M.  SENERS,  Propriétaire  

Biai^ritz 

RUE  DE  FRANCE.  —  Pension  de  famille.  —  Au  centre  de  la  ville, 
près  de  la  Grande  Plage  et  des  Casinos. —  Lumière  électrique.  —  Jardin 
ombragé.  —  Chambres  et  appartements  confortables.  —  Cuisine  et  ser- 
vice soignés.  —  Pension  depuis  8  fr.  —  Arrangements  pour  familles.  — 
Enulish  spoken.  —  GERMAIN  HÉGUILLOR,  Propriétaire. 

Biaw^ritT. 

MAISON  NARTUS  (Atalaye) 

Au-dessus  du  port  des  Pêcheurs. —  La  plus  belle  exposition,  en  face  de  la 
mor.—  Magniliquo  vue.  —  Orands  et  petits  appartements  très  confortables. 

—  Cuisine  soignée.—  Pension  depuis  8  fr.  et  arrangements  pour  familles. — 
Salle  de  bains.  —  Téléphone.  —  PAVILLON  NARTUS.  —  Appartements 
confortables,  avec  cuisine.  —  Lumière  électrique.  —  J.  NARTUS,  Prop". 
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MAISOir  BROQÏÏEDIS  (Pension  Persillon) 

9,  place  Sainte- Eugénie,  9 
Recommandée  pour  sa  situation.  —  Près  de  l'église  Sainte-Eugénie. 
—  Vue  splendide  sur  la  mer.  —  Appartenients  et  chambres  confor- 
tables. —  Cuisine  très  soignée.  —  Pension  depuis  8  fr. —  Téléphone. -- 
English  spoken,  —  PERSILLON,  Propriétaire. 

HOTEL  BEAU-SÉJOUR 

Rue  Cité-Eroquedis,  1 
Bien  situé  au  centre  de  la  ville,  près  de  la  poste. —  Recommandé. — 
Déjeuner,  2  fr.  25  ;  dîner,  2  fr.  75,  vin  compris. —  Pension  :  l'été,  depuis 
7  fr.;  l'hiver,  depuis  6  fr.  —  Se  hahla  espanol.  —  Si  parla  italiano. 

P.  AREO,  Propriétaire 


THERMES  SALINS  DE  BIARRITZ 

Ouverts  toute  l'année  —  Chauffés  pendant  l'hiver 

Traitement  bromo-chloruré-sodique  par  les  eanx  salées  naturelles 
de  BrlscOTis,  les  plus  richement  bromurées  des  eaux  connues 


EAUX-MÈRES   POUR   BAINS   ET  COMPRESSES 
Installation  complète  d'hydrothérapie  par  l'eau  douce 


INDICATIONS  THÉRAPEUTIQUES 

L'anémie,  la  chlorose,  le  lymphatisme,  les  maladies  osseuses,  les 
maladies  de  croissance;  les  maladies  des  femmes  dans  leurs  moda- 
lités les  plus  variées.  —  L'épuisement  nerveux,  les  conséquences  du 
surmenage  intellectuel,  physique  et  mondain,  la  neurasthénie.  —  La 
convalescence  des  maladies  graves  et  des  grandes  opérations  chirur- 
gicales. 

Eaux-mères  en  flacons,  bonbonnes  et  fûts,  pour  bains  chez  soi.  Ces 
bains  sont  stimulants  et  reconstituants  à  un  très  haut  degré. 

Eaux-mères  pour  compresses  d'une  grande  puissance  résolutive  dans 
tous  les  engorgements. 

DÉPÔTS  A  Parts:  Chez  MM.  Lagrangeet  O*, rue  de  la  Michodière,  20  \ 

V  Chez  M.  Broise,  boulevard  des  Italiens,  SI. 

En  PiioviNCB  :  Chez  les  principaux  Pharmac  ens  et  Marchands  d  eaux 
minérales. 

Pouf  tous  renseignements,  s'adresser  au  Directeur  des  Thermes. 
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HOTEL  BIARRITZ-SALINS  ET  DES  THERMES 

Ce  splendide  établissement  communique  avec  les  Thermes  salins  par 
une  passerelle  couverte.  Il  est  installé  avec  tout  le  confort  moderne, — 
Restaurant.  —  Billard.  —  Ascenseur.  —  Chauffage  central  et  dans  les 
chambres.  —  Lawn-tennis.  —  Deux  jardins  bien  ombragés.  —  Station 
du  tramway  en  face  de  V hôtel.  —  A  5  minutes  de  la  Grande  Plage.  — 
Prix  modérés.  —  A.  MOUSSIÈRE,  Propriétaire. 

PENSION  DE  FAMILLE 
Précédemment  avenue  Victoi'ia,  à  coté  des  Thermes  talins 
Belle  situation.  —  Jardin.  —  Cuisine  très  soignée.  —  Station  du 
tramway  devant  la   maison,  à  3  minutes  de  la  plago.  —  Pension 
depuis  7  fr.  —  DABAT,  Propriétaire. 

Biarritz 
HOTEL  O^FLFLIÉ] 

PENSION  DE  FAMILLE.  —  Au  Rond-Point,  en  face  du  jardin  des 
Thermes  salins.  —  Construction  entièrement  neuve.  —  Dernier  confort 
moderne.  —  Appartements  complets  pour  familles,  avec  service  parti- 
culier. —  Table  d'hôte  par  petites  tables.  —  Pension  depuis  8  fr.  — 
Lumière  électrique.  —  Calorifère.  —  Bains.  —  Téléphone. 

HENRI  VISPALY,  Propriétaire 


Biarritz 

AGENCE  BENQUET 

LOCATIONS   DE  VILLAS  ET  VENTES  DE  PROPRIÉTÉS 

Première  agence  fondée  en  1871 
Gère  les  plus  belles  villas  de  Biarritz.  —  Journal  rindicateur  des 
Ventes  et  des  Locations.  —  Victor  BENQUET,  Biarritz. 

Téléphone  0.9f 

Biarritz 

J.  SALZEDO  Fils  et  C** 

BIARRITZ  -  RAYONNE  -  MADRID 
Banque  —  Changée  de  monnaies 

L'AGENCE  DE  BIARRITZ  S'OCCUPE 
DE  LOCATIONS  DE  VILLAS,  D'ACHAT  ET  VENTE  DE  PROPRIÉTÉS 

Biois 

GRAND  HOTIL  DU  CHATEAU 

Nouveaux  agrandissements  avec  accès  directs  sur  le  châtieau 
historique.  —  Salle  de  bains  et  douches.  —  Garage  pour  autos.  — 
Téléphone.  —  Table  d'hôte.  —  Restaurant  sur  la  terrasse.  —  Pension 
depuis  8  fr.  50.  —  Arrangements  pour  familles —  Voitures  pour  Cham- 
bord  et  les  environs.  —  Omnibus  à  la  gare.  —  Magasin  d'antiquités 
attenant  à  l'hôtel.  LECOCQ.  Propriétaire. 


GI^^lSTD  HOTEL 

HOTEL  DE  FRANCE  ET  DE  NANTES 

MAISON  DE  PREMIER  ORDRE 
Près  du  Grand -Théâtre,  de  la  Bourse,  de  la  Banque,  de  la  Douane,  de  la 
Préfecture, du  Jardin  des  Plantes.— Vue  sur  le  Port, la  place  de  la  Comédie 
les  allées  de  Tourny,  les  Quinconces.  —  Ascenseur,  Téléphone,  Calo- 
rifère, Éclairage  électrique,  Salons,  Bibliothèque,  Fumoir,  Bains  aux 
étages.  —  Restaurant  à  la  carte  ou  à  prix  fixes.  —  Vins  et  cuisine 
renommés.  —  Salons  et  90  chambres  depuis  3  fr.  par  jour.  — 
Pension  depuis  10  fr.  par  jour  pour  séjour  prolongé. —  Caves  magni- 
fiques contenant  80  000  bouteilles.— Veuve  Louis  PÈTER,  propriétaire 
et  négociant  en  vins,  fournisseur  de  S.  M.  la  reine  d'Angleterre. 

Bot^deaujc 

HOTEL  DES  PRINCES  ET  DE  LA  PAIX 

DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 
Le  seul  sur  le  magnifique  cours  du  Chapeau-Rouge.  —  Bains  aux 
étages.  —  Eclairage  électrique.  —  Garage  pour  automobiles.  —  Ascen- 
seur. —  Télégraphe  n°  716.  —  On  parle  espagnol,  anglais  et  allematid. 
J.  GAUSSAIL,  Propriétaire 

RESTAURANT  DU  LOUVRE 

21,  cours  de  l'Intendance,  21 

Déjeuners,  2  fr.  50,  médoc  compris  —  Dîners,  3  fr.,  médoc  compris. 
Lumière  électrique. 
Tous  les  soirs,  pendant  le  dîner,  projections  de  photographies  smimées. 
J.  PÉUARn,  Propriétaire 

Boi^deaux 

lloavel  Hôtel  et  Gaîé  de  M4mt 

Installation  la  plus  moderne.  —  Restaurant  de  ordre. 
Chambres  de  3  à  12  fr. 
Place   de   la  Comédie,  en   face  du  Grand-Théâtre 

TÉLÉPHONE  403 


Boi^deaux 

GRANDS  HOTEL-CAFÉ-RESTAURANT 

Allées  de  Tourny.  1  ;  place  de  la  Comédie,  1  ;  cours  du 
30-Juillet.  1,  3,  5,  et  rve  Gobineau,  2.  —  D]<:  TOUT  PREMIER 
ORDRE.—  Installation  moderne.—  Beaux  appartements  pour  familles. 
—  Chambres  depuis  3  fr.,  service  compris.  —  Toutes  les  pièces  en 
façade,  au  centre  de  la  ville.  —  Vue  et  situation  uniques.  —  Restau- 
rant :  déjeuner,  2  fr.  50;  dîner,  3  fr.—  Service  spécial  à  la  carte.— 
Cuisine  et  cave  lenommées.  —  Spécialité  de  vieilles  fines  champagnes 
authentiques.  —  Elbctricith.  —  Chauffage  à  la  vapeur.  —  Téléphone. 
H.  DESPAGNET,  Propriétaire 
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ASCENSEUR  Bordsmux  TÉLÉPHONE 

HOTEL  DES  4  SOEURS 

Place  de  la  Comédie  (Grand  centre) 
Situation  splendide  et  unique.  —  Vue  sur  l'Opéra.  —  A  proximité  des 
Messageries  maritimes.  —  Chambres  depuis  2  fr.  50.  —  Restaurant  à  la 
carte  et  à  prix  fixe. —  Eclairage  électrique. — G.  SIMION,  Propriétaire. 


Bordeaux: 

GRAND  HOTEL  DE  NICE 

Place  du  Chapelet.  —  Magnifique  situation,  au  centre  des  plus 
beaux  quartiers.  —  Chambres  et  appartements  très  confortables  au  rez- 
de-chausséo  et  à  tous  les  étages.  —  Service  du  petit  déjeuner,  —  Bains. 
—  Calorifère.  —  Téléphone.  —  Electricité.  —  Se  hablaespanol, 
PHILIP  et  C'*,  Propriétaires 


Boi^dloaujc 

GRAND  HOTEL  FRANÇAIS 

i  Rue  du  Temple,  12  (Intendance) 

Maison  do  famille,  de  construction  récente.  —  80  chambres  très  con- 
fortables depuis  2  fr.  —  Magnifique  hall.  —  Restaurant.  —  Pension 
depuis  6  fr.  par  jour.—  Bains  à  tous  les  étages.—  Téléphone.—  Eclai- 
rage électrique.  —  Interprète.  —  AUPIN,  Propriétaire-Directeur. 

Boi^dBSÊUX 

HOTEL  DU  PRINTEMPS 

Restaurant. —  En  face  delà  cour  d'arrivée  de  la  gare  Saint- Jean. —  En- 
tièrement transformé. —  Electricité  partout. —  Chambres  très  confor 
tablesdepuis2fr.— Salle  de  bains.— Déjeuner,  2  fr.50;  dîner,  3  fr.  -  Ser- 
vice à  la  carte  et  à  toute  heure. —  Vins  tins  des  meilleurs  crus. —  Salon  de 
musique. —  A  proximité  des  lignes  de  tramways. — Transport  des  bais2:ap:os 
gratuit  à  l'aller  et  au  retour.  —  Téléphone.  —  A.  SAUVANT,  Propriétaire. 

BordBaux 

HOTEL  JDTJ  F-A.IS^3Sr 

Restaurant.  —  En  face  do  la  cour  d'arrivée  de  la  gare  Saint-Jean. 

—  Entièrement  transformé.  —  Chambres  très  confort2U)les  depuis  2  fr. 

—  Déjeuner,  2  fr.  50;  dîner,  3  fr.  —  Service  à  la  carte  et  à  toute  heure. 

—  Arrangements  pour  séjour.  —  Eclairage  électrique.  —  Transport  des 
bagages  gratuit  à  l'aller  et  au  retour. —  T<Méphone  pour  toute  la  France, 

HAU-GUILHEM  et  LAMBERT,  Propriétaires 

Bor'deaux 

HOTEL-RESTAURANT  BEELI 

Ruo  Voltaire,  10 

Situation  laplus  centrale. — Chambres  confortables. —  Prix  depuis  ôfr.  50 
par  jour,  y  compris  vin,  service  et  petit  déjeuner  du  matin. —  Téléphone. 

—  Salon  de  réception  et  de  correspondance.— Todrinq-Club.—  U.  V.  F. 
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Bor^deauK 

Brand  Hôtel  d'Angleterre  et  Restaurant  Lanta 

RUE  MONTESQUIEU.  —  Plein  centre.  —  Entièrement  trans- 
formé. —  Installation  moderne.  —  Bains.  —  Electricité.  —  Interprète. 
—  Déjeuner,  2  fr.  50  ;  dîner,  3  fr.  —  Depuis  8  fr.  par  jour.  —  Arrange- 
ments pour  familles.  —  T.  C.  F.  —  L.  DUPRET,  Propriétaire. 


GRAND  HOTEL  DU  CENTRE 

RUE  DU  TEMPLE,  8  et  10  (Intendance  ).  — Dans  le  plus  beau  quar- 
tier, près  de  la  poste  et  des  théâtres.— Appartements  très  confortables 
et  chambres  depuis  2  fr.  —  Service  du  petit  déjeuner.  —  Electricité  par- 
tout. —  J.  LOUSTAU,  Propriétaire. 


Bordeaujc 

PRUNES  D'ENTE  J.  FAU 

Si  vous  voulez  vous  bien  porter,  ayez  toujours  sur  votre  tablé  ,les 
excellentes  prunes  J.  FAU. 

Colis  postaux  de  3  à  10  kilogr.,  qualité  extra-supérieure.  Prix  sui- 
vant grosseur  du  fruit. 

Adresse  télégraphique  :  Fau-Prunes-Bordeaux 


1  E 


ABETE 

est  radicalement 

GUÉRI 

et  en  peu  de  temps 

PAR  LE 

VIN  UR&NE  PESQUI 

Remède  inappréciable  pour  cette 
dangereuse  maladie.  Il  calme  la  soif, 
et  il  donne  la  FORCE  et  la  VIGUEUR 
Dani  toat0s  les  Pharmacies 
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Type  B  -  3 


«LA  BOURBOULE« 


SOURCE  CHOUSSY-PERRIERE 

SAISON  DU  25  MAI  AU  1''  OCTOBRE 

TROIS  ÉTABLISSEMENTS  COMPLETS  -  CASINOS  -  GRAND  PARC 
Anémie  y  lymphatisme,  maladies  de  la  peau  et  des  voies  respiratoires  ^ 
diabète^  rhumatismes^  fièvres  intermittentes 

Transportée,  Teau  Chonssy-Perrière  se  conserve  indéfiniment. 

Siège  social  :  boulevard  des  Italiens,  i  (  Envoi  de  notices  franco  ) 

HouÊ^bouie 

GRAND  HOTEL  DES  ILES  BRITANNIQUES 

Premier  ordre,  à  l'angle  de  l'Étabassement  therœaaL  —  150  chambres  et  salons  ■— 
Fumoirs.  —  Grand  jardin  et  salle  de  récréatiiwtt  pour  les  enfants,  —  Garage  et 
fosse  pour  automobiles  —  CondltioaB  spéciales  en  juin  et  en  septembre  —  English 
spokeii.  —  Se  habla  espaHoL  —  Téléphone.  —  Ascenseur,  ~  Eclairage  électrique. 
G,  DONNEAUDj  Propriétaire 
Villa  des  lies  Britanniques  —  Appartements  pour  familles 

La  Boui^bouie 
O  PL ^  1>TID  - KC  O  T  B X. 

DE  TOUT  PREMIER^  ORDRE 
En  face  du  Casino  et  près  des  Établissements  thermaux.  —  Lumière 
électrique.  —  Ascenseur.  —  English  spoken. 

FERREYROLES  Aîné,  Propriétaire 

"  La  Bourfoouie 

GRAND  HOTEL  DE  L'ÉTABLISSEMENT 

GRAND  PREMIER  ORDRE,  EN  FACE  DU  CASINO 
Jardin,  —  Véranda.  —  Lumière  électrique.  —  Téléphone.  —  Ascen- 
seur. —  Garage  pour  autos.  —  Restaurant  à  la  carte.  —  Cuisine  très 
soignée  sous  la  direction  du  propriétaire.  —  E.  CHEVALET,  Prop". 

"  La  Boui^bouËG 

GRAND  HOTEL  DE  PARIS 

PREMIER  ORDRE 
A  proximité  des  Casinos  et  Établisse- 
ments de  bains.  —  Ascenseur.  —  Éclairage 
électrique.  —  Téléphone. 
  M"  "  LBOUIME,  Propriétaire 

La  Bouff^boute 

Splendid  Hôtel,  Hôtels  d'Angleterre  et  Beau-Séjour  reunis 

Pension  depuis  9  fr.  en  juin  et  en  septembre.  —  Premier  ordre.  — 
Près  des  Etablissements  tîiormaux  et  du  Casino.  —  Entre  les  deux 
Parcs.  —  Grand  jardin.  —  Chambre  noire,  —  Eclairage  électrique.  — 
Téléphone. —Ascenseur.— OmmÔM*  à  tous  les  trains.— LEMERLE,  Pr'*. 
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La  Bouf boule 

GRAND  HOTKL  DES  AMBASSADEURS 

Premier  ordre.  —  Très  recommandé  pour  sa  cuisine  spéciale  sui- 
vant prescriptions  des  docteurs.  —  Conditions  réduites  eu  juin  et  en  sep- 
tembre, —  Garage  pour  automobiles.  —  Lumière  électrique.  —  Omnibus 
à  tous  les  trains.  —  Saison  d'hiver  :  Sun  Palace,  Monte-Carlo. 
 DUPEYRIX.  Propriétaire 

La  Bourbouio 
GRAND  hOTEL  DU  LOUVRE 

Boulevard  de  l'Hâtel-de- Ville.  —  Premier  ordre.  —  En  face  de  l'Eta- 
blissement thermal.  —  Succursale  à  Nice  :  Grand  Hôtel  de  Paris, 
boulevard  Carabacel.  —  Ascenceur.  —  Téléphone.  —  Calorifère.  — 
Baina.  —  Donches.  —  Eclairage  électrique. 
 DUITTOZ-JURY.  Propriétaire 

La  Bourbouio 

GRAND  HOTEL  RICHELIEU 

Premier  ordre.  —  Le  plus  près  de  l'Établissement  thermal.  —  Condi- 
tions spéciales  pour  familles.  —  Chambre  pour  photographie.  —  Lumière 
électrique.  —  Ascençe'ir.  —  Garage  de  oicyclettes. —  Énglish  spoken. 
 PASSA  VY-PANET,  Propriétaire 

La  Bourbouië 

Premier  ordre.  —  Noaveanx  agrandissements.  —  Situation  unique 
dans  le  Parc  et  près  du  CaMno.  —  Cuisine  très  soignée. —  Service  par- 
fait.—  Pension,  chambre,  déjeuner  et  dîner,  depuis  8  fr.  par  jour, 
tout  compris.  —  Arrangements  pour  familles  avec  enfants.  —  Elec- 
tricité dans  toutes  les  chambres.  —Se  habla  espanol. 
 M"«  FAURE-FOURNIER,  Propriétaire   

La  Boui^bouÊo 

PALACE  HOTEL  et  VILLA  MÉDICI? 

Tout  premier  ordre.  —  Au  centre  de  la  station,  près  du  Parc,  des  Thermes  et  du 
Casino.  —  lastaliation  hygiénique  OQodèle. —  Chambres  depuis  5  fr. —  Pension  par  petites 
tables  depuis  7  fr.  —  Sur  demande,  table  de  régime. —  Restaurant  i  la  carte. —  Cuisine 
renommée.  —  Prix  rédaits  en  jnin  et  en  septembre. —  Chambre  noire. —  Eclairage  élec- 
trique partout.  —  Téléphone.  —  Ascenseur.  —  Grand  garage  avec  foMes,  ateliers  de 
réparations  et  serrice  de  toilette.  --  Bains  et  donches.  —  Lawn-tennii  attenant  à  l'hôtel. 
—  Interprète.  —  Omnibus.  —  A.  SENNEOY,  Propriétaire.  

La  BouË*boule 

HOTEL  DES  ANGLAIS 

Près  de  l'établissement  Choussy  et  du  Casino.  —  Maison  de  famille.  —  Table 
d'iiôte.  —  Tables  particulières  dans  la  véranda.  —  Cuisine  bourgeoise  très  soignée. — 
Pension  depuis  8  fr.—  Réduction  de  prix  en  juin  et  en  septembre. 

Mit*  BOISSIER,  Propriétaire 

Cancaio 

HOTEL    DU  GUESCLIN 

RESTAURANT  DE  PREMIER  ORDRE 

Ouvert  toute  l'anuée.  —  De  création  récente  ;  modèle  de  confort  et  d'hygiène.  — 
Admirabkment  siLué  en  face  du  Monl-Saint-Michel  et  au  pied  de  la  falaise  qui  l'abrite. 
Arrangements  pour  familles  et  séjour.  —  Recommandé  de  l'A.  G.  F.,  da 
T.  G.  F.  et  du  T.  G.  À.—  Auto-garage  avec  fosse.—  Ecuries.—  Tramway  de  Saimt-Malo. 
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Cannes 

HOTEL  DU  PRINCE  DE  GALLES 

Grand  parc  à  mi-côte.  —  Vue  splendide  sur  la  mer.  —  Position  à 
l'abri  de  la  poussière.  —  Ijaw-tennis  et  croquet.  —  Restaurant  à  la  carte 
au  jardin  d'niver.  —  Hall  moderne  pour  le  five  o'clock  tea.  Apparte- 
ments avec  salle  de  bains.  —  Douches.  Salle  d'étude  et  salle  de 
jeu  pour  les  entants.  —  Cuisine  recherchée.  —  Vins  des  premiers  crus. 

—  Chauffage  central  à  tous  les  étages.  —  Ascenseurs.  —  Lumière  élec- 
trique. —  Prix  modérés.  —  Vve  Henry  de  la  Blanchetais,  P". 

Cannes 

HOTEL  O-OIsTlSTET 

BOULEVARD  DE  LA  CROISETTE 
Ouvert  toute  l'année.  —  Magnifiquement  situé  en  face  des  îles  de 
Lérins.   —  Premier  ordre.  —  Grand  jardin.  —  Arrangements  pour 
séjour.  —  F.  DAUMAS,  Propriétaire. 

Cannes 

RUE  DE  LA  COLLINE 
Vue  sur  la  mer.  —  Plein  midi.  —  Arrangements  sanitaires.  —  Bains. 

—  Electricité.  —  Grand  jardin.  —  Lawn-tennis.  —  Cuisine  recher- 
chée. —  Pension  depuis  8  fr.  par  jour.  —  Téléphone.  —  Saison  d'été: 
Central  hôtel,  Chamonix.  —  J.  Co^ittet,  Propriétaire. 

Cannes 

GRAND  HOTEL  DE  LA  TERRASSE 

ET  RICHEMOND 
Entièrement  remis  à  neuf.  —  120  chambres  et  salons.  —  Position 
centrale.  —  Plein  midi,  dans  un  vaste  parc  de  2  hectares.  —  Service 
soigné.  —  Pension  depuis  8  fr.  par  jour.  —  G.  ECKHARDT,  Propr*"'. 

Cannes 

HOTEL  COSMOPOLITAIN 

JARDIN  AU  MIDL  —  VUE  DE  LA  MER. 
Appartements  confortables.   —  Service  et  cuisine  de  premier  ordre. 

—  Pension  depuis  8  fr.  —  Ascenseur.  —  Electricité.  —  Calorifère.  — 
Bains.  —  Téléphone  n"  291.  —  A.  WEHRLÉ,  Propriétaire. 

Cannes 

HOTEL  BEAU-RIVAGE 

Maison  de  premier  ordre  sur  la  Croisetto.  — Magnifique  vue  de  mer. 

—  Plein  midi.  —  Jardin  d'hiver  —  Grand  jardin.  —  Atrium.  —  Elec- 
tricité. —  Téléphone.  —  Ascenseur.  —  Interprètes.  HAINZL,  D'. 

Cannes 

Premier  ordre.  —  A  proximité  de  l'église  russe.  —  Abrité  des  vents 
par  une  forêt  de  pins.  —  Vaste  jardin.  —  Téléphone.  —  Eclairage  élec- 
trique. —  Service  spécial  de  voitures  pour  la  promenade  et  la  ville. 
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Cannes 

HOTEL  I^ÉOIlSr^ 

ROUTE  D'ANTIBES 
Entièrement  remis  à  neuf.  —  Ouvert  du  1"  octobre  à  fin  mai.  — 
Premier  ordre.  —  Plein  midi.  -  Grand  iardin.  —  Arrangements  sani- 
taires perfectionnés. —  Electricité. —  Téléphone. —  Calorifère. —  Bains. 
—  Auto-garage. —  Cuisine  française  très  soignée.  —  Pension  depuis  8fr. 
et  arrangements  pour  familles.*  —  H.  AL.ETTI,  Propriétaire. 


Cannes 

ELYSÉE  PALACE 

CI-DEVANT   PALAIS  ELDORADO 

Hôtel  de  tout  premier  ordre,  entièrement  incombustible.  —  Près  de 
Notre-Dame-des-Pins  et  des  églises  russe  et  anglaises.  — Passage  du 
tramway  électrique. 


Magnifique  parc  de  6  000  mètres.—  Tennis  et  croquet.—  Le  tout  en  plein 
midi.  —  Superoe  vue  sur  la  mer  et  l'Esterel.  —  Chauffage  système  Laury 
dans  toute  la  maison.  —  Cuisine  très  soignée  et  cave  de  choix. 

  J.-B.  CERRATO,  Propriétaire-Directeiir 

Cannes 

HOTEL  RICHELIEU 

Exposition  en  plein  midi.  —  Sur  la  plage,  en  face  de  la  poste.  — 
Vue  des  îles  et  des  montagnes  de  l'Esterel.  —  Pension  depuis  8  fr.  par 
jour,  vin  compris,  et  arrangement  pour  séjour  prolongé.  —  English 
spoken.  —  A  CHABAÏÏD-RIX,  Propriétaire. 

Cannes 

HOTEL-PENSION  SAINT-NICOLAS 

QUARTIER  SAINT-NICOLAS 
Plein  midi.  —  Vaste  jardin.  —  Jeux  do  lawn-tennis.  —  Bains  dans  la 
maison.  —  Pension  depuis  8  fr.  par  jour,  tout  compris.  —Saison  d'été  : 
Hôtel  de  Toreno  (Alpes-Maritimes).  —  Altitude  :  1200  mètres. 
M"»'  JOXJRTAU,  Propriétaire 
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Gmunmm 

TERMINUS  HOTEL 

OuTort  toute  l'année.—  Situé  (en  ville)  à  50  mètres  de  la  gare  et  au  midi. 
—  Chambres  confortables.  —  Journée  depuis  7  fr.  50.  —  Cuisine  spéciale- 
ment soignée.  —  Electricité.  —  Calorifère.  —  Salon  de  lecture. —  Salle  de 
bains.— Pas  de  frais  d'«jmnibu8.— GILLES,  Propriétaire, anglais  et 
allemand.  —  Annexe  à  l'hôtel  :  AMERICAN  BAR  ordre.  — 
En  été  :  Hôtel  Terminus,  Le  Fayet-Saint-Gervais. 


Cannem 

HOTEL  VICTORIA 

OuTert  toute  Tannée.  —  Plein  midi.  —  Grand  jardin.  —  Très 
confortable.  —  8  à  15  fr.  par  jour. 
Ecrire  au  nouveau  propriétaire  L.-W.  PILATTE. 


Cannes 

HOTEL  SUISSE 

Entièrement  meublé  à  neuf.  —  Situation  centrale.  —  Plein  midi. 

—  Beau  jardin  abrité  —  Ascenseur.  —  Lumière  électrique.  —  Chauffage 
central.  —  Grandes  chambres  bien  aérées.  —  Arrangements  sanitaires. 

—  Pension  depuis  9  fr.  —  A.  KELLER  (Suisse),  Propriétaire. 

Cannes 

HOTEL  DE  FRANCE 

Boulevard  du  Cannet. —  Près  delà  gare  et  à  5  minutes  de  la  mer. 

—  Plein  midi.  —  Grand  jardin.  —  Arrangements  sanitaires.  —  Ascenseur 
perfectionné.  —  Pension  depuis  8  fr.  —  Cuisine  très  recommandée. 

J.  OBERRANZMEIR,  nouveau  Propriétaire 


Cannes 

PENSION  ANNE-THÉRÈSE 

ET  HOTEL  DU  LUXEMBOURG 
Rue  d'Antibes.  —  Situation  centrale.  —  Jardin  au  midi.  —  Pension 
depuis  7  fr,  —  WICKENHAGEN-CRETTON. 

Cannes 

HOTEL  DU  HELDER 

Route  de  Fréjus.  —  Ouvert  toute  l'année.  —  Plein  midi.  —  Magni- 
fique vue  de  mer  et  de  l'Esterel.  —  Arrangements  sanitaires.  —  Grand 
confortable.  —  Billard. —  Bains. —  Téléphone. —  Pension  depuis  7  fr,,  le 
petit  de  oi'ner  compris.  —  On  parle  anglais  et  allemand.  —  Tramway. 
F  TL.:  3ERT,  ex- Propriétaire  de  la  Pension  des  Orangers 


Cannes 

HOTEL  DE  L'ESTÉREL 

ROUTE  DE  FRÉJUS 
Sftvmtion  exceptionnelle.  —  Plein  midi.  —  Conditions  hygiéniques 
irréprochables.  —  Insiallation  neuve,  chauffage  à  l'eau. 
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Cannes 

HOTEL  ET  PENSION  DU  BELVEDERE 

ANCIENNE  PENSION  TANNER 
Changement  de  propriétaire.  —  Situation  splendide.  —  Grand  jardin 
—  Plein  midi.  —  Pension  depuis  1  fr.  —  Saison  d'été  :  Hôtel-Pension 
du  Lac,  à  Thonon-les-Bains.  —  H.  CURTET,  Propriétaire. 

Cannes 

HOTEL    DK  PARIS 

BOULEVARD  D'ALSACE 

Entièrement  rerais  à  neuf.  —  Ouvert  toute  l'année.  —  Jardin. —  Plein 
midi.  —  Cuisine  et  cave  de  premier  ordre.  —  Pension  depuis  7  fr.  — 
Maison  recommandée.  —  E.  VERT,  ex-chef  de  cuisine,  Propriétaire. 

"  Cannes 

PENSION  INTERNATIONALE 

RUE  DE  LATOUR-MAUBOURG.  —  Près  de  la  Croisette  et  des 
Bains  de  mer.  —  Remise  à  neuf.  —  Ouverte  toute  Tannée.  —  Plein 
midi.  —  Situation  abritée.  —  Grand  jardin.  —  Pension  depuis  6  fr.  par 
jour,  tout  compris.  —  OMNIBUS.  — !..  FRANK,  Propriétaire. 

Cannes 

SAVOY^HOTEL 
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L'ÉTÉ  :  CABINES  ET  BAINS  DE  ML  R 

Veuve  CLERC,  Propriétaire 


Cannes 

HOTEL   IDE  LYOHSr 

RESTAURANT  DU  ROSBIF.  —  Ouvert  toute  l'année,  en  face  de  la  gare.  —  Gomplè- 
If-ment  neuf.  —  Installation  Touring-Club.  —  Journée  complète  depuis  6  fr.  50.  — 
Transport  des  bagages  gratuit  à  l'aller  et  au  retour-  —  Garçon  de  i'hôtel 
,,  la  gare.  —  L.  ROBERT,  Propriétaire. 
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ÉTABLISSEMENT  FLORAL  ET  HORTICOLE 

Rue  d'Antibes,  76.  —  SxpMition  pour  la  France  et  penr  Tétranger 
de  fleur»  fralebec  (boaqaeti,  gerbes  et  corbeilles  artistiques)  pour 
tous  pajs.  —  Colis  postaux  en  fleurs  assorties  de  la  saison  à  partir 
de  5  fr.,  boîtes-poste  de  2  à  3  fr.  —  M.  ASTIER.  

Cannes 

AGENCE  GÉNÉRALE  DES  ÉTRANGERS 

RUE  D'ANTIBES,  2,  et  PLACE  DES  ILES,  1 

DUBSET,  SuooBsiEUR  DB  VIDAL  bt  HUGUES 

Villa»  et  appartements  à  louer  — Propriété»  A  vendre  —  Téléphoné  250 
___ 

J^OBN-QE  I\.OXJX: 

RUE  D'ANTIBES,  "71 
Loeation  d«  Tilla»  et  d'appartement»  —  Vente  et  gérance  d'immeubles 
Adrw  mégraphlgat  :  AGENCE  ROUX,  CANNES  —  TÉLiPHOHg  t.il 

CmnnBS 

VILLAS  ET  PROPRIÉTÉS 

A  LOUER  OU  A  VENDRE 

s  X7  ».    TOXTT    Hj  E    U  I  T  T  O       -A.  Xj 

 ^  S^adresser  :  ASTOIN  ANTIBES  

Csnn&s 

Agence  des  DEUX-liIONDES,  square  Mérimée 

Fondée  en  1868 


LOCATION  DE  VILUS  ET  D'APPARTEMENTS 

Âohat  et  vente  de  proprtétéi  —  Renseignement»  gratniti 

Adre»»' -  télégraphique  :  Agence  THÉMÈZB  Cannes 

'  Cannes 

10,  BoTievard  de  la  Croisette,  angle  de  la  rue  du  Bossu 
LOCATION  DE  VILLAS  ET  D'APPARTEMENTS 
Hon»e  aad  BstateAgeney  —  Renseignements  gratuit» —/n/brma/teni 
^_  F.  ANDRAD  et  C"  

Cannes 

AGENCE  DES  HIVERNANTS 

BRÉMOND  et  DEVIE,  PropriéUires-DirecUan 
Bn«  d«  It  Qar«,  1.  —  A  c6U  de  l'Agence  Cook,  «t  en  faee  d«  VBôtêl  dê  PUnivêrs. 
—  RenMlf  nemtati  gratuit*  et  rapides  poar  Location  de  Villas  et  Appartements 
•t  achat  «1  TenU  da  propriétèa.  —  Tiltfhont 

Adr«M«  téiifraphiqvt     ■IVEROBMCB-OAIf NBS 


—  72  — 


Lb  Gannot  (près  Cannes) 

Boulevard  Carnot,  SI.  —  Locatloa  de  villas  et  d'appart#ments. 

—  Vent©  de  terrains.  —  Gérance  d'immeubles.  —  Renseignements  gra- 
tuits et  précis  sur  locations,  ventes,  hôtels  et  pensions.  ■—  Transport 
de  bagages.  —  Téléphone  n°  3.  —  PIERRE  BLANC,  Dlreoteur. 

Lo  Cannei 

AGENCE  UU  GANNET 

La  plus  ancienne.  —  BACCEOALONE,  Directeur,  rue  de  la  Répu- 
blique, 53  (terminus  du  train  d»  Cannes).  —  Location  et  vente  de  maisons 
et  villas.  —  Renseignements  sur  hôtels  et  pensions.  —  Formalités  de 
douane.  —  Téléphone  n"  2.  —  Renseignements  gratuits. 

(HAUTES-PYRÉNÉES) 

A  16  heure*  de  Pari»,  à  6  htures  de  Bordeaux ^  à  2  heures  de  Toulouse,  à  4  heures 
de  Bayonne,  à  1  heure  de  iMchon,  d  1  heure  de  Lourdes.  —  Station  célèbre  de 
vieille  date  pour  la  grande  efficacité  de  ses  eaux.  —  N'a  pas  de  sfooilairei  grâce  au 
traitement  combiné  de  ses  deax  sources  :  Houn-Gaoudo,  stimulante,  tonique,  puis- 
samment reconstituante,  et  Bouridé,  éminemment  sédative  et  décongestionnante.  — 
Eau  de  table  non  gaxeuse,  ne  troublant  pas  le  vin,  d'un  goilt  agréable,  légère  et  digestive. 


ÉTABLISSEMENT  OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE 

Saison  du  15  mai  au  31  octobre 

Exportation  importante  d'eau  en  bouteilles  toute  Tannée 
EAU  TRES  STABLE 

Eaux  oalclques  et  magnéBlennea  (sulfatées  et  bicarbonatées).  —  T.  24*.  — 
Diurétiques,  laiatives,  dépuratives,  résolutives,  toniques  et  reconstituante». 

Souveraines  dans  :  Gravelle  urinaire  et  Coliques  néphrétiques,  Gravelle  biliaire 
et  CoLiquet  hépatiques,  Affections  des  Reins,  de  la  Vessie,  des  Voies  urinaires, 
Engorgtments  da  toie  et  des  V^otes  biliaires,  Goutte.  Diabète,  Affections  rhuma- 
tismales ei  a'-thritiques,  Affections  de  l'Estomac,  de  l'Intestin,  ànroie  et  des  Voies 
biliaires,  Etats  hémorrofdaires,  Affections  de  la  Matrice,  Troubles  de  la  Mens- 
truation (  Etouffements  et  Vapeurs,  Age  critique  ),  Anémies  diverses.  États  ner- 
veux divers,  Neurasthénie. 

Postes  —  Télégraphe  —  Casino  —  Parc  —  Promenades  —  Excursions 
 HOTELS  DE  PREMIER  ORDRE  

GRAND  HOTEL  DU  PARC 

1*'  ordre.  —  Près  de  l'Etablissement.  —  Toat  le  confort  moderne.  — 
Grand  parc  ombragé  attenant  à  l'hôtel.  —  Cuisine  très  soignée  spéciale- 
ment recommandée.  —  Pension  depuis  7  fr.  —  Garage  et  tosse  pour 
autos.  —  Omnibus  à  la  gare.  —  BEAUPERTUIS,  Propriétaire. 

CapvGf^fiWos-'Ba/iis  ^ 

GRAND  HOTEL  BEAU-SEJOUR 

ordre.  —  Le  plus  confortable.  —  Vaste  parc.  —  Un  omnibus  de 
l'hôtel  êonduit  gratuitement  les  clients  à  l'établissement.  —  Garage  pour 
autos.  —  P^nsioa  depuis  8  fr.  —  Omnibus  à  la  gare. 

KOUZAUD,  Propriétaire. 
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CAUTERETS 

THERMES  DE  CAUTERETS 

ET  DE  LA  VALLÉE  DE  SAINT-SAVIN 

PAR  LES  GARES  DE  LOURDES  ET  PIERREFITTE-NESTALAS 
Station  de  bains  de  premier  ordre 

La  plus  riche  en  sources  thermales  sulfureuses 

Grands  établissements  pour  bains,  douches,  inhalations,  vaste  pis- 
cine à  f»au  minérale  courante,  unique  en  Europe.  Sources  renommées 
de  La  Raillère.  de  César,  de  Mauhourat  et  des  Yeux.  —  Casino  et 
théâtre  toute  la  saison. 

Les  Eaux  de  Cauterets,  d'une  grande  stabilité,  s'emploient  avec 
succès  à  domicile. 

Analyses  des  docteurs  E.  Filhol,  O.  Réveil,  A.  Wilm,  Henri  Byas- 
son,  Troost,  Bouchard,  etc.   

La  Raillère.  Température  à  la  source  :  40o  cent.  La  Raillère  est 
souveraine  contre  les  maladies  de  la  gorge,  du  larynx,  des  bronches 
et  de  la  poitrine. 

Modes  d'emploi  :  Mélanger  la  dose  indiquée  par  le  médecin  à  du  lait 
chaud,  de  façon  à  ramener  la  température  à  40°,  ou  chauffer  la  bou- 
teille au  bain-marie.  Dès  que  l'eau,  en  se  dilatant,  arrive  au  bouchon, 
on  débouche  et  l'on  boit  aussi  chaud  que  possible. 

MM.  les  professeurs  Troost  et  Bouchard,  de  l'Institut,  ont  annoncé 
à  l'Académie  des  sciences  (  1895)  la  découverte,  dans  cette  eau,  comme 
éléments  constitutifs,  de  quantités  très  appréciables  des  nouveaux  vraz  : 
argon  et  hélium.   

César.  L'eau  de  César  est  très  efficace  en  boisson,  gargarisme  et 
nulvérisation,  dans  le  traitement  des  maladies  chroniques  des  voies 
i -r.»piratoires, notamment  dans  la  bronchite,  la  laryngite,  la  pharyngite, 
l'asthme,  l'emphysème  pulmonaire,  le  catarrhe  à  sécrétion  abondante, 
les  angines,  etc.   

MAUHOURAT.  Température  à  la  source  :  50o  cent.  —  L'eau  de 
Mauhourat,  peu  sulfureuse,  est  lithinée,  arsenicale  et  surtout  riche 
en  silicates  alcalins.  Très  légère  à  l'estomac,  prise  chaude,  elle  guérit 
rapidement  les  affections  gastriques  et  intestincdes,  régularise  et  stimule 
les  fonctions  digesiives  do  la  nutrition. 

Elle  convient  chez  les  chlorotiques,  les  anémiques  et  dans  certaines 
phtisies,  où  les  eaux  de  La  Raillère  sont  considérées  comme  trop 
excitantes. 

Elle  est,  de  plus,  très  diurétique  et  dépurative  (maladies  de  la  peau, 
des  voies  urinaires,  des  reins,  rhumatismes  ). 

L'Eau  de  Mauhourat,  désulfurée,  se  consomme  par  quantités  consi- 
dérables comme  eau  de  table.   

Cauterets  est  relié  à  la  station  de  Pierrefltte  par  un  élégant  tramway 
électrique  (durée  du  trajet  :  45  minutes). 

CONCESSIONNAIRE  POUR  LA  VENTE  DES  EAUX 
Naiion  ADAM,  boulevard  des  itaiieni,  81,  Parii 

Pôur  renseignements ^  a'adrasser  au  Directeur  de  l'exploita- 
tion, Thermes  des  Œufs,  à  Cauterets. 
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CO  NTTNENT  A  L-WOTEL 

De  tout  premier  ordre.  —  Situation  exceptionnelle.  —  Jardin  dans 
l'intérieur  de  rhôtel.  —  Ascenseur. —  Lumière  électrique.  —  250  cham- 
bres. —  Grand  restaurant  Louis  XV.  —  Salle  des  fêtes.  —  Garage  avec 
fosse  a  tt«nant  à  Tbotel.  —  Correspondant  du  T.  C.  F.  et  de  l'A.  C.  F. 

—  Om  nibua  à  la  gare.  —  Ch.  DUCONTE,  Propriétaire.  

GRAND  nOTEL  D  AiNGLETERRE 

OUVERT  TOUTE  L^NNÉE 
D©  tout  premier  ordre.  —  350  chambres.  —  Situation  unique.  — 
Réputation  universelle.  —  Grand  restaurant  Louis  XV.  —  Garage  et 
fosse  pour  autos.  —  Lumière  électrique.  —  Ascenseur. 
 A.  MEILLON,  Propriétaire  de  l'Hôtel  Gassion,  à  Pau  

Cautoi^ets 

GRAND   HOTEL   DU  PARC 

Premier  ordre.  —  Dans  le  Parc.  —  Entièrement  remis  à  neuf.  — 
Grands  et  petits  appartements.  —  Table  d'hôte.  —  Restaurant.  — 
Cuisine  très  recommandée.  —  Fumoir.  —  Lumière  électrique.  —  Prix 
modérés.  —  Omnibus  à  la  gare. 

LÉON  FERRÉ,  Propriétaire,  ex-Directeur  de  V Hôtel  des  Promenades 

CauiGi*ets 

HOTE  11.  :E^ÉiC^xisrj^ 

Ancien  Hôtel  des  Promenades,  complètem^trit  transformé.  —  De 
premier  ordre.  —  Seul  situé  sur  la  place  des  Œufs.  —  Restaurant. 

—  Véranda.  —  Salle  de  bains.  —  Fumoir.  —  Billard. —  Ascenseur.  — 
Lumière  électrique.  —  Omnibus  à  tous  les  trains. 

M"**  GUICHARD,  anciennement  à  Y  Hôtel  de  France^  Propriétaire 

HOTEL  DE   LA  PAIX 

Place  de  la  Mairie. — Situation  la  plus  centrale,  la  plus  rapprochée 
des  Etablissements  thermaux.  —  Vue  magnifique  des  montagnes.  — 
Lumière  électrique  dans  toutes  les  chambres.  —  Grand  confortable.  — 
Prix  très  modérés.  —  Omnibus  à  la  gn^e.  —  J.  LARRIEU,  Propriétaire. 

Même  maison  •  Hôtel  d(  Strasbourg,  à  Tarbes  

GRAND  HOTEL  DK  L'UNIVERS 

Ouvert  du  1"  mai  à  fin  octobre.—  Place  «amt-Martm,  près  du  Casino, 
des  Thermes  et  du  tramway  de  la  Raillère.—  150  chambres  et  salons.— 
Table  d'hôte  et  restaurants.  —  Grand  confort  moderne.  —  Eclairage 
électrique.  —  Arrangements  pour  familles,  depuis  8  fr.—  English  spoken. 

—  Se  habla  espanol.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  —  A.  GIER,  Prop^. 

CautGi^ets 

Maison  LABOBDE-M ANAGAU 

''ÎNSION  DE  FAMILLE  —  Rue  de  la  Raillère,  49,  et  rue  de  l'EgUsj,  B 
Jouissant  d'une  honorable  et  grande  réputation.  —  Très  bien  située 
auprès  des  Thermes  et  de  l'église  paroissiale.  —  Excellente  cuisine. 

—  Prix  :  depuis  7  fr.  par  jour,  petit  déje^^^^r  du  matin  et  service  com- 
pris. —  Très  belle  vue  des  montagnes. 
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CmufmÊ'mtm 

HOTEL  BELLE-VUE 

Près  de  la  gare.  —  Vue  meryeilleuse.  —  Table  d'hôle.  — 
Restaurant  à  la  carte.  —  Appartements  meublés  avec  ou 
sans  cuisine,  —  Electricité.  —  Garage  pour  autos. 

Pension  depuis  7  fr, 
B.  SALLES,  Propriétaire 

GRAND    HOTEL  THERMAL 

6,  RUE  D'ÊTIGNY 
Pension  complète  depuis  6  francs  par  jour 

MAISON  DE  SANTÉ  DE  CAUTERETS 

Rue  de  César,  5  et  Place  des  Thermes 
Médecfin  en  chef  :  M.  le  D'  PÉGOT,  de  Paris 
Profestear  agrégé  (A  D)  en  Sorboane.  Bi-Licencié  ës  sciences,  ancien  chef  de  la  «liBiqae 
nationale  des  lourdi-muets  de  Paris 
Prix  à  partir  de  9  fr.  par  jour,  tout  compris.  —  Les  Inscriptions  se  font  à  l'avance. 

GRAND  HOTEL  CHATEAUBRIAND 

De  premier  ordre.  —  Construit  en  1891,  agrandi  en  1902.  —  Mer> 
veilleusoment  situé  au  levant.  —  Vue  superbe  sur  le  Nivolet,  Saint- 
Michel  et  les  Alpes.  —  Très  recommandé  pour  sa  situation,  son  grand 
confortable  et  son  installation  hygiénique  perfectionnée.  —  Bains.  — 
Electricité.  —  Tennis. —  Garage  et  fosse.  —  Villas  séparées. —  Arran- 
gements pour  familles  et  pour  séjour.  —  Prix  modérés.  —  Omnibus  à 
Chambéry.  —  Àrrêt  du  tramway. 

Chamhér'y  (Savoie) 

HOTEL  r>E  FRANCE 

ÉTABLISSEMF',1'  DE  PREMIER  ORDRE 
A  PROXIMITÉ  DE  LA  GARE  ET  DES  PROMENADES 
IiÉOïf  B.EYNAUD,  Propriétaire 
Engllih  spoken  —  Téléphone  —  Eleotricité  —  Garage  pour  automobiles 
Chambre  noire  pour  photographie 

GRAND  HOTEL  DE  LA  PAIX  ET  DE  LA  GARE 

A  30  mètres  en  face  de  la  gare. —  80  chambres  et  salons.  —  Premier 
ordre,  —  Kotièroment  neuf.  —  Table  d'hôte  et  service  par  petites 
tables.  —  Salle  de  bains.  —  Chambre  noire.  —  Calorifère.  —  Ascen- 
seur Stlgler.  —  Vaste  garafre  à  automobiles  —  Arrangements  pour 
familles  et  pour  séjour.  —  jPrix  modérés. 

Pierre- Joseph  TRABBIA,  Propriétaire 
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Ghmmnix 

HOTEL  ROYAL  ET  DE  SAUSSURE 

Sar  la  place  du  monament  d«  Saaasare.—  Maisea  de  premier  ordre,  entière- 
m»nt  resUarée  •*  remontée.  —  ApparteaeaU  trèe  confortables.—  Restaurant.  — 
Gaisine  et  cat*  mgnée*.  —  Pria  mcdéri».  —  Arraafemeut*  depuis  9  fr.  —  Bain».  — 
Lumière  électrique.  —  Grand  jardin.  —  Parc.  —  ObterTatoire.  —  Vue  superbe  «ur  le 
mont  Blanc  et  sa  chaîne.  —  Sauoa  d'hirer.  —  COUTTET  Frères,  Propriétaires. 

Chamonix 

GRAND  HOTEL  COUTTET  ET  DU  PARC 

HOTEL- PENSION  COOTTET,  onvart  Uvte  l'uinéa.  —  De  premier  ordre.  — 
Mafpiifiqae  'situation  ea  (aee  da  mont  Blaae  et  «atearé  d'an  frand  jardin.  —  iMmiére 
électrique.  —  Aieensamr.  —  Gfeaaffâpe  eeatral.  —  Bains.  —  Téléphone.  —  Chambre 
noire.  —  Garage  poor  aato».  —  Saison  d'hirer  :  Patinage  appartenant  à  l'hôtel. 
COOTTET  Frères,  Propriétaire» 

Chamonix 
HOTEL  DE  LA  POSTE 

Considérablement  aerandi  es  t90f  tt  meabU  loat  I»  confort  moderne.—  Ascen- 
seur. —  Lumière  éleelriaM  pa<toot.  —  TéUph^ae  à  l'hôtel.  •—  Bains,  douohes.  — 
Grand  g&rage  pour  automobUee  et  yéloê.  —  Chambrée  hygiénlaues  Tonring-Club.  — 
Salon»,  fumoirs.  —  Omnibus  à  l«uf  le*  trains .  —  Déjeuner  i  la  fourchette,  2  fr.  50 i 
dîner  table  d'hôte,  3  fr.  Se.  —  100  liU  de  S  fr.  SO  a  S  fr.  —  A.-V.  SIM OND,  Prop'*. 

Chamonix 

HOTEL  CROIX-BLANCHE  ET  SIMOND 

Ouvert  toute  l'année.  —  Confort  moderne.  —  Lnmière  électriqife.  —  Chauffage 
central.  —  Arranq'^tnt*  pour  familUs.  —  Cbambre»  depui»  S  fr.  —  Pension  depuis 
7  fr.  —  Ed.  SIMOND,  Propriétaire.  

Chamonix 

De  construction  récente.  —  Très  belle  vue  sur  la  chafne  du  mont  Blanc.  —  Gonfort 
moderne.  —  Lumière  électrique.  —  Bains  —  Téléphoné.  —  Arrangement»  depal»  7  fr. 
—  Saison  d'hiver  :  Hôtel  Néva,  Cannes.  —  J.  COUTTET,  Propriétaire. 


Chamonix 

HOTEL  DE  L'EUROPE 

PENSION  COUTTET.  —  En  face  de  la  Poste.  —  Vue  merveillenae  aar  la  ehafae 
du  mont  Blanc.  —  Grand  confort.  Serrice  soigné.  —  Baiaa.  —  Lnmière  éleetrlqne. 
—  Garage  pour  anto».  —  Pension  depui»  7  fr.  —  On  parle  anglais  et  allemand. 

FRANÇOIS  COUTTET,  Propriétaire  


Chamonix 

HOTRL  BRISTOL 

Vue  »plendide  »ur  tonte  la  chafne  dn  mont  Blane.  Chambre»  et  appartement»  très 
confortaole»  pour  famille»  et  touri»te».  —  Jardin.  -  Electric  té  partout.  —  Gnisiae 
recommandée.  —  Pension  :  chambre,  petit  déjeuner,  déjeuner,  dîner,  tIb  compté», 
depui»  7  fr.  par  jour.  —  Arrangements  pour  familles  —  Mngiish  spoken.  ^  -  Man 
sprirht  deutMch.—  JOSEPH  CLARBT-TOURNIER.  PropriéUire. 

Chamonix'lèS'M^rax 

SPLENDID-HOTEL 

Près  de  la  gara  des  Praz,  à  15  miaute»  i  pied  de  Chamonix.  —  Ouvert  en  1908.  ^  Tae 
incomparable  sur  la  chaîne  du  moat  Blanc.  —  Chambre»  bTnéaiqaes,  modèle  Toa- 
ring-ôlub.  —  Confort  mederae.  —  Baiaa.  —  Luadère  éleairtqne.  —  Téléphone.  — 
Garage  pear  aatoe.  —  PeaiUa  :  4*  étage,  I  fr.  aar  jomt  ;  V  étage,  •  fr.  ;  t*  étage,  7  fr.  ; 
i-  âage,  •  fr.  -  Trérm  RATAmMl,  Mies.  Prqvfétàirei. 
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ChâteiguyonmieS'B^ins 

(x  HOTEL  DU  PARC  ET  HOTEL  DES  PRINCES 

PREMIER  ORDRE 
Ascenseur.  —  Téléphone.  —  Lumière  électrique.  —  Garage  pour  auto- 
mobiles.  —  VEDRINE  BARTHELEMY,  Propriétaire. 

Châieiguyon 

SPLENDID  HOTEL  ET  NOUVEL  HOTEL  RÉUNIS 

Situation  unique  dans  le  Parc,  vis-à-vis  du  Casino, de  l'Etablissement  thermal. —  Restau- 
rant d  prix  fixe  et  à  la  carte.  —  Terrasses  ombi  agées.  —  Vue  splendide.  —  Jeux  divers.  — 
Garage  et  fosses  pour  autos.  —  Landaus.  —  Victorias.  —  Clientèle  aristocratique  de  la 
station.  —  Même  direction  que  l'Hôtel  Mirabeau,  rue  de  la  Paix,  à  Paris. 

Châteiguyon 

CONTINENTAL- HOTEL 


Cure  d'air.  —  Attenant  aux  Nouveaux  Thermes  et  au  Théâtre.  — 
Rendez-vous  de  la  clientèle  la  plus  select.  —  Restaurant  de  premier 
ordre  à  prix  fixe  et  à  la  carte.  —  Terrasses  merveilleuses  à  l'ombre.  — 
Garage  pour  20  voitures.  —  Fosse.  —  Electricité,  —  Téléphone.  — 
Ascenseur.  —  Landaus,  victorias.  —  Omnibus  à  la  gare. 

SELLIER,  Propriété  Ire 

Châteiguycn 
G-PL  A.  3Sr  ID-ÎÏ  OT  E  L 

Premier  ordre.  —  En  face  l'établissement  thermal. —  Lumière  élec- 
trique. —  Ascenseur.  —  Salles  de  bains. —  Garage  avec  fosse  et  atelier 
de  réparations.  —  A.  HABERT,  Propriétaire. 

Châieiguyon 

HOTEL  DES  BRUYÈRES 

Premier  ordre.  —  Situation  hygiénique.  —  Eclairage  électrique.  — 
Pension  depuis  9  francs,  vin  et  service  compris. —  Arrangements  pour 
familles.  —  We  speak  english.  —  Man  spricht  deutsch. 
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Châteiffuyon 

FLÉa-ElSTGE  HOTEL 

AVENUE  DES  BAINS 
Premier  ordre.  —  Confort  moderne.  —  Cuisine  de  famille  et  de 
régime.  —  Pension  depuis  8  fr.  —  Eclairage  électrique.  —  (tarage  pour 
autos.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  —  M"*»  GALL,  Propriétaire. 

ChâtBiffuyon 

VILLA  DES  HIRONDELLES 

Hôtel -restaurant.  —  Avenue  Baradue.  —  Chambres  confortables. 
—  Cuisine  de  famille.  —  Tables  do  régime.  —  Eclairage  électrique.  — 
Jardin.  —  Pension  depuis  7  fr. 

HÉLAS,  Propriétaire 

ChStetguyon 

HOXEL-VILL^    3DE2S  Nj^TIOISTS 
Recommandé  du  Touring-CIub.  Situation  hygiénique.  —  Garage. 
Chambre  noire.  —  Eclairage  électrique.  —  Confort  moderne.  -—  Arran- 
gements pour  familles.  —  Régimes. 

Pension  depuis  7  fr.  par  jour 

Cherbourg 

HOTELS  DE  FRANCE  ET  DU  COMMERCE  RÉUNIS 

MAISON  DE  PREMIER  ORDRE 
Table  très  soignée.  —  Hôtel  recommandé.  —  Le  plus  important  de 
la  ville.  —  Salon  de  familles.  —  Saiie  de  fêtes  de  150  couverts.  — 
Prix  modérés.  —  Estaminet.  —  Salle  de  bains.  —  Omnibus  à  tous 
les  trains.  —  English  spoken. 


Ciermont''Ferrand 

hote:l  terminus 

EN  FACE  DE  LA  GARE 

Confortable  me  derne.  —  Lumière  électrique.  —  Téléphone.  —  Salle 
de  bains.  —  Garage  pour  automobiles.  —  Recommandé  par  le  Touring- 
Club  et  l'Automobile-Club  de^  France.  —  Prix  modérés. 

Succursale  :  RICHELIEU  PALACE  HOTEL,  Royat-les-Bains 

CiormonimForrand 

HOTEL    IDE  LY03>T 

PLACE  DE  JAUDE 
Chambres  Touring  —  Chauffage  à  la  vapeur  —  Eclairage  électrique 

TÉLÉPHONE 

 LACRAMPE,  Propriétaire  

Ctermoni''FBrt*SÊnd 

HOTEL  DU  GLOBE 

À  la  sortie  de  la  gare  à  droite.  —  Appartements  et  chambrei  confor- 
tabUi  pour  famillei  et  touristes.  —  Cuisine  très  soignée  faite  par  le 
propriétaire.  —  Transport  de  bagages  gratuit.  —  Téléphone.  —  Lumière 
électrique.  —  Gara  e  pour  amos.  —  Prli  depuis  7  fr.  60  par  jonr. 
HAS8AIGNE,  Propriétaire 
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Pâtes  d'Abricots,  Fruits  confits  d' Auvergne 


Maison  GAILLARD  —  NOËL  PRUNIERE 

Médailles  d'or,  Diplôme  d'honneur,  Hors  concours.  —  Brevet  d'in- 
vention. —  Pralines  Salnenye  de  Randan.  —  Expéditions  pour  tous  pays. 


Lg  Crotoy 

ORANP  HOTEL  DELANT 


Résidenoe  seigneuriale.  —  Admirablement  situé  sur  la 
mer.  —  Magnifiaue  vue.  —  Séjour  calme  et  pittoresque.  —  Grand 
confortable.  —  Cuisine  très  soignée  et  recommandée.  —  Pension 
depuis  8  fr.  —  Jardin  anglais.  —  Chasse  aux  oiseaux  de  mer 
permise  louée  Vannée.  —  DELANT,  Propriétaire. 


Station  thermale  et  salins  d'hiver  et  d'été 

Voir  la  page  de  garde  au  commencement  du  volnme. 


GRAND  HOTEL  DE  LA  PAIX  ET  THERMES  ROMAINS 


Au  centre  delà  ville,  près  de  la  Fontaine-Chaude,  des  Thermes  salins  et 
du  Casino.  —  Chambres  et  appartements  confortables  pour  familles  et 
touristes.  —  Cnlslne  très  soignée.  —  Pension,  petit  déjeuner  du  matin, 
vin,  service,  toat  compris,  depuis  8  fr.  par  jour.  —  Arrangements  pour 
familles.  —  Vve  BARBE,  Propriétair«. 


(Landes) 


(Landes) 
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6ABNS  DE  MER 

A  3  heures  de  Paris.  —  Dieppe  est  la  station  balnéaire 
la  plus  rapprochée  et  la  plus  fréquentée. 

Le  Casino  de  Dieppe  est  sans  rival. 
Dieppe 

GRAND-HOTEL 

SUR  LA  PLAGE.  —  Maison  de  premier  ordre.  —  Ascenseur. 
—  Téléphone.  —  Electricité.  —  Bains  dans  l'hôtel.  —  100  cham- 
bres, salon,  salle  à  manger  et  terrasse  dominant  la  mer. 
G,  DUGOUDERT,  Propriétaire 

Dieppe 

GRAND  HOTEL  DES  ÉTRANGERS 

SUR  LA  PLAGE,  EN  FACE  DE  LA  MER 
Ouvert  du  1"  avril  au      novembre.  —  Pension  depuis  9  fr., 
excepté  au  mois  d*août.  —  En  août,  depuis  10  fr. 

Omnibus  à  la  gare 


Dijon 

HOTEL  DE  LA  CLOCHE 

f        Place  Darcy 


'u  w 

.S   SD  <U 


PQ 


L.  GORGES,  Propriétaire,  successeur  de  E.  GOISSET 
Dinan 

HOTEL  DE  BRETA-CtNE 

Place  Duclos.  —  1"  ordre. —  Grand  confortable.  — Clientèle  d'élite 

—  Très  recommandé  pour  sa  cave  et  sa  cuisine  renommées.  —  Garage 
pour  automobiles.  —  Installation  sanitaire  parfaite.  —  Bains  et  douches. 

—  Arrangements  spéciaux  pour  l'hiver.  —  Prix  modérés.  —  Téléphone 
ôt  bureau  de  poste  dans  l'hôtel,  —  INTERPRETES. 
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Dlnard 

HOTEL  BELLEVUE 

Ouvert  toute  l'année.—  Entièrement  neuf.  —  En  face  du  débarcadère. 
—  Le  seul  baigné  par  la  mer.  —  Vue  splendide  et  unique  sur  la  baie, 
Saint-Malo,  Saint- Servan  et  l'embouchure  de  la  Rance.  —  Chambres  et 
appartements  très  confortables.  —  Arrangements  sanitaires  parfaits. — 
Pension  depuis  7  fr.  par  jour.  —  Omnibus  à  la  gare  et  aux  oateaux. 
 RAGOT,  Propriétaire  

Dinard 

LES  VILLAS  DE  LA  MER 

Quantité  de  villas  à  louer  de  400  à  2000  francs.  —  Hôtel  de 
la  Mer  :  pension  de  6  à  10  francs.  —  Hôtel  Michelet  :  pension  de  4  à 
8  francs.  —  Téléphone. 

LEGENDRE,  Villas  de  la  Mer,  Dinard-Saint-Énogat 


DINARD 


Vers  la  COTE  D'EMERAUDE 

DINARD,  SAINT-ÉNOGAT 
SAINT-LUNAIRE,  SAINT-BRIAC,  PARAMÉ 
LOCATIONS  DE  VILLAS 
Ventes,  achats  do  terrains  et  de  propriétés 
Agences  JOHN  LE  COCQ,  Banquier 
Jules  BOUTIN,  Dinard 


EAUX-BONNES  UX/») 

14  heures  de  Paris  —  1  h.  5  de  Pau 
Saison  du  1''  juin  au  1*'  octobre 

Ces  eaux  minérales,  les  plus  remarquables  au  point  de  vue  chimique, 
sont  aussi  les  plus  anciennement  renommées  pour  le  traitement  du  lym- 
phatisme,  de  1  anémie  et  des  débilités  en  général;  elles  sont  spéciales 
pour  la  cure  des  affections  chroniques  de  la  gorge  et  de  la  poitrine  (an- 
gines, laryngites,  bronchites,  pleurésies,  asthme,  phtisie,  etc.). 

Climat  des  plus  salubres  (750"). —  Installation  hydrothérapique. —  Pro- 
menade horizontale  jusqu'aux  Eaux -Chaudes.  —  Excursions  et  ascen- 
lions.  —  Chasse  à  l'isard.  —  Mesures  hygiéniques  parfaites. 

ORCHESTRE  —  CASINO  —  THÉÂTRE  —  LUMIÈRE  ÉL£CTRIQUE 
(Exportation  :  1  million  de  bouteilles) 
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Eaux-Bonnes 

MAISON  TOURNE  (et  Grand  Hôtel  des  Thermes) 

Premier  ordre,  en  face  de  l'Etablissement  thermal,  à  côté  du  jardin 
Darralde  et  de  l'église  —  Grands  et  petits  appartements  avec  cuisine  par- 
ticulière pour  chacun  d'eux.  —  Beaux  salons.  —  Restaurant.  —  Eclairage 
électrique. —  Pension  depuis  8  fr.  par  jour.— TOURNÉ,  Pharmacien,  Prop'^^ 

GRAND  HOTEL  HAUVILLii 

Sur  la  plage,  à  côté  du  Casino.  —  Hôtel  de  premier  ordre.  —  Grande 
façade  sur  la  mer.  —  Chambres  magnifiques  avec  cabinets  de  toilette. 
—  Salons.  —  Appartements  pour  familles.  —  Table  d'hôte.  —  Splendide 
restaurant  avec  vue  sur  la  mer.  —  Grand  garage  pour  automooiles.  — 
Prix  modérés.  —  Arrangements  pour  long  séjour.  —  Omnibus  à  tous 
les  trains.  —  Téléphone.  —  English  spoken.  —  Gaston  BALANT,  P'^^ 

Fontainebieau 

HOTEL  L^XJlSrO"y 

Maison  de  famille  de  premier  ordre,  très  en  réputation  et  très  recom- 
mandée. —  Clientèle  d'élite.  — Vue  sur  la  façade  principale  du  château. — 
Appartements  très  confortables.  —  Vastes  salons.  —  Billard.  —  Grand 
jardin. —  Voitures  pour  la  forêt.  —  Service  particulier.  —  Garage  pour 
bicyclettes  et  automobiles.  —  Chambre  noire  pour  photographie.  — 
Omnibus  à  1?^  rfpre.  —  Prix  modérés.  —  LAUNOY,  Propriétaire.  

^^~~~"Savar»n/e  (Hautes-Pyrénées) 

Y  '  1350  mètres  d'altitude 

HOTEL    DES  VOY.A.OEtJRS 

40  chambres  et  salons.  —  Electricité.  —  Télégraphe  et  téléphone.  — 
Aménasré  pour  familles  à  demeure.  —  Avec  jardins  attenants. —  Prix 
de  pension  :  du  10  septembre  au  20  juillet,  8  à  10  fr.,  tout  compris; 
du  20  juillet  au  10  septembre,  10  à  12  fr.  —  Ouvert  toute  Tannée. 

HOTEL  DU  POINT  DE  VUE  DE  LA  CASCADE 

1  360  mètres  d'altitude.  —  Le  plus  merveilleux  des  sites  pyrénéens.  — 
Salle  de  restaurant  et  terrasse  de  200  couverts,  faisant  face  au  cirque 
et  à  la  grande  cascade.  —  Installation  absolument  moderne  et  confor- 
table, basée  sur  la  méthode  recommandée  par  le  T.  C.  F. 

PIERRE  VERQEZ-BELLOU.  Propriétaire  des  deux  hôtels 

ORAND  HOTEL  DU  NORD 

De  tout  premier  ordre.  —  Entièrement  remis  à  neuf.  —  Restaurant 
à  la  carte.  —  La  meilleure  situation  au  centre  de  la  ville,  près  de  la 
Poste  et  des  bateaux  dé  Jersey.  —  Annexe  avec  vue  sur  la  mer.  — 
Splendide  salle  à  manger.  —  Arrangements  pour  familles  et  pour 
séjour.  —  Prix  modérés.  —  COSTE,  Propriétaire.  

GRAND   HOTEL  VICTORIA 

Entièrement  neuf.  —  Premier  ordre.  ^  Plein  midi.  —  Vue  splen- 
dide. —  Grand  jardin.  —  Hydrothérapie  complète.  —  Calorifère.  — 
Garage  pour  autos.  —  Cuisine  française  très  soignée.  —  Pension 
depuis  é  francs.  —  Arran»rem«nts  pour  familles.  —  Téléphone.  — 
Omnibus  à  tout  Us  trains.—  MARENCO-BICARD.  Propriétaire. 
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PARFUMERIE  DE  NOTRE-DAMB-DES-FLBURS 

Fabrique  de  Matières  premières  pour  la  Parfumerie 

Fondée  en  18i2 

BR."CJ3SrO 

Fournisseur  breveté  de  feu  S.  M.  la  reine  d'Angleterre 
de  S.  M.  la  reine  Alexandra,  de  S.  M.  le  roi  Edouard  VII 
de  la  Cour  princière  de  Bulgarie,  de  S.  A.  I.  le  prince  Napoléon 
E3:F0R.T-A.TI0I^  i»oxjr.  toxjs  fjlys 

Grenobie 

GRAND  HOTEL  MODERNE 

INAUGURATION  ÉTÉ  1902— Place  Orenette  — Place  Victor  Hugo 
Etablissement  de  I*'  ordre  répondant  à  toutes  les  exigences  du  grand 
confort  moderne.  —  200  chambres  et  salons.  —  Appartements 
indépendants  pour  familles.— Chambres  Touring-Club. — Ascenseurs. 
—  Lumiêrt  électrique,  —  Chauffage  dans  toutes  les  chambres.  —  Bains 
•t  douches.  —  Table  d'bôte.  —  Restaurant  de  1*'  ordre. 

Prix  modérés 


Lg  Havre 

GRAND  HOTEL  DE  NORMANDIE 

AGRANDISSEMENTS  CONSIDÉRABLES  -  ORGANISATION  NOUVELLE 
Rue  de  Paris,  106  et  108.  et  rue  Bazon,  71.  —  MOREAU,  Pro- 
priétaire. ~  Premier  ordre.  —  Prix  modérés.  —  Eclairage  électrique 
dans  toutes  les  chambres.  —  Admirablement  situé  au  centre  de  la 
ville  et  des  affaires,  près  des  bateaux,  du  théâtre  et  du  bureau  du  che- 
min de  fer.  —  Appartements  pour  familles.  —  Salons  de  musique  et 
de  conversation.  —  Table  d'hôte  ;  déjeuner,  2  fr.  50  ;  dîner,  3  ir.  50, 
—  Grand  hall.  —  Restaurant.  —  Déjeuner  et  dîner  à  la  carte  et  à 
prix  fixe.  —  Cuisine  et  cave  renommées.  —  Spécialement  recommandé 

Eour  sa  bonne  tenue.  —  Bien  que  l'Hôtel  de  Normandie  soit  à  la 
auteur  des  positions  les  plus  élevées,  il  est  aussi  à  la  portée  des 
fortunes  modestes.  —  Omnibus  de  l'hôtel  à  la  gare,  à  droite  de  la 
sortie.  —  Téléphone  861.  —  Interprètes  pour  toutei  les  langues.  — 
Chauffage  à  vapeur.  —  Le  seul  hôtel  ayant  ascenseur.  —  Recom- 
mandé par  l'A.  C.  F.,  le  T.  C.  F.  et  l'A.  G.  F.  et  complètemeat  modernisé. 
Chambres  Touring-Club 


HOXEU.  T0T\.T03Sri 

Place  Gambetta 
Absolument  distinct  et  indépendant  de  la  brasserie  du  même  nom. 
—  Premier  ordre.  —  Salle  de  bains.  —  Chambre  noire.  —  Téléphone 
n*  736.  —  Eclairage  éleotrique.  —  Servie*  par  petites  tables.  — 
Jonrnée  dap«iis  10  fr. 
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GRAND  HOTEL  CONTINENTAL 

De  tout  premier  ordre.  —  RéputatioB  européenne.  —  Situation  excep- 
tionnelle dans  un  beau  jardin.  —  Plein  nidi.  —  Calorifère.  —  Salle  de 
fêtes.  —  Clientèle  d'élite.  —  Pension  depuii  9  fr.  par  jour.  —  Ascenseur. 
—  Lift,  —  HENRI OD,  Propriétaire. 

Succursale  :  HOTEL  DE  RUSSIE,  à  Monte-Carlo 

GRAND  HOTEL  CHATEAUBRIAND 

PREMIER  ORDRE 
Magnifique  "vrie.—  Position  très  abritée.     Jardin  d'hiver.  —  Golf.  — 
Construit  avec  toutes  les  innovations  modernes.  —  Omnibus  à  tous  les 
trains.  —  Téléphone.  —  Ascenseur.  —  P.  ROBIN,  Directeur. 
 En  été  ;  Hôtel  du  Midi,  à  Uriage  

HOTEL  REGINA-HESPÉRIDES 

Maison  de  famille  de  premier  ordre.  —  Recommandé  spécialement 
par  la  Société  d'hjgiène  de  France.  —  Situation  exceptionnelle.  — 
Grand  jardin. —  Plein  midi.  —  Tennis. —  Croquet. —  Trapèze.  —  Bains 
dans  l'hôtel. —  Arrangements  pour  long  séjour.—  Pension  de  8  à  13  fr. 
par  jour.  —  M"»»  VXD  AL- MARTIN,  Propriétaire-Directrice. 

Hyènes 

ORAND  HOTEL  MÉTROPOLE 

Sitaation  exceptionnelle.  —  Plein  midi.  —  Grand  hall.  —  Concert.  ^ 
Five  o'clock  tea.  —  Ascenseur,  —  Baina.  —  Calorifère.  —  Auto-garage 
avec  fosse.  —  Pension  depuis  8  fr.  et  arrangements  pour  familles. 
 CASTUEIL,  Propriétaire  

Hyènes 

GRAND  HOTEL  DE  PARIS  ET  DES  NEGOCIANTS 

RESTAURANT  DE  LA  MAISON  DORÉE 

Ouvert  toute  l'année.  Confortable.  -—  Cuisine  soignée.  —  Depuis 
7  fr.  50  par  iour,  vin  et  senrice  compris.  — Arrangements  pour  familles 
e^j  prix  modérés.  —  Omnibus  à  tous  fts  trains.  —  Hôtel  des  Etrangers, 
même  maison.  —  E.  TOURNAFOND,  Propriétaire. 

Hyènes 

BOULKTARD  OAMBETTA,  18 
Location  de  villaa  et  d'appartements  de  choix  meublés  ou  non. — Ventes 
et  achats  d'immeubles.  —  Renseignements  gratuits  et  exacts.  —  Princi- 
pale agence  d'affichage  et  de  publicité.  —  ASTIER,  Directeur. 

Maison  de     ordre  HyèneS  Téléphone  76 

AGENCE  DE  LOCATION 

AGENCE  PONS 
La  plus  importante  de  la  région  et  du  littoral,  pour  villas  et  appar- 
tements meublés  eu  non. 

Télégrammes  et  oorretpcndanoe  :  PONS,  bonlevard  àtt  Palmiers 
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GRAND-HOTEL 

Premier  ordre.— Grand  confortabU.  —  face  du  Casino,  àSO  mètres 
de  l'Etablissement  thermal.  —  Parc  attenaDt  à  rhôtel.  —  Voitures  de 
luxe.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  —  Téléphone.  —  Garage  et  fosse 
pour  automobiles  (gratuits).  —  MAS  Frères. 


Lamaiou'toS'Bains 

GRAND  HOTEL  DE  LA  PAIX 

De  premier  ordre.  —  Près  de  l'Etablissement  thermal,  attenant  au 
parc  des  Sources  et  à  proximité  du  Casino.  —  Grand  confortable  et 
cuisine  recommandée.  —  Prix  modérés  et  arrangements  pour  familles. 

—  Téléphone.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  —  Se  habla  espanoL—  Succur- 
sale :  Villa  Marguerite,  maison  meublée.  —  ROUQUAIROL,  Prop". 

Lamaiou'ieS'Bains 

GRAND  HOTEL  DU  CENTRE 

Grand  parc  devant  l'hôtel.  —  Téléphone.  —  Lawn-tennis.  —  Croquet. 

—  Voiture»  pour  promenades,  —  Pensi<ni  depuis  8  fr.  —  Les  officiers 
et  fonctionnaires  logés  à  l'hôtel  ne  pajeat  que  domi-tarif  pour  les  bains 
du  Centre  et  du  Bas.  —  L'hiver  :  Régina-Hôtel,  à  Pau. 
 CANCEL,  Propriétaire  

Langt^unG'SUi^^MGÊ* 

HOTEL  DU  PETIT-PARADIS 

Sur  la  plage.  —  Ouvert  du  I»'  jirin  au  octobre.  —  Fréquenté  par 
l'élite  de  la  société.  —  Très  recommandé  pour  sa  situation  unique,  son 
confortable  et  son  excellente  cuisine.  —  Grand  jardin  ombragé.  — 
Pension  depuis  6  fr.  par  jour.  —  Garage  et  fosse  pour  automobiles. 

—  Ecuries  et  remises.  —  G.  MORIN,  Propriétaire. 

Limoffas 

GRAND-HOTEL 

PREMIER  ORDRE 

Rue  Montmailler,  au  centre  de  la  ville.  —  Entièrement  neuf.  — 
Eclairage  électrique.  —  Téléphone.  —  Jardin.  —  Garage  j  our  autos. 

—  English  spoken.  —  Prix  depuis  8  fr.  —  Omnibus  à  la  gare. 


Limoffos 

CENTRAL  HOTEL 

CARREFOUR  TOURNY  » 

Prix  modéréê.  —  Hfttel  entièrement  neuf,  installé  avec  tout  le  confort 
moderne.  —  Ascenseur.  —  Electricité  dans  toutes  les  chambre». 
Arrangements  pour  séjour 


Lout^des 

BUFFET  DANS  LA  GARE  MÊME 

GRAND  CONFORTABLE 
Paniers  et  Drovisions  de  vojagre.  —  Table  d'hôte  :  déjeuner,  3  fr.; 
dîner,  3  fr.  50. —  Tables  particulières  :  déjeuner,  3  fr.  50  dîner,  4  tr., 
vin  toujours  compris. 
Terminus-Touring  hôtel  attenant  au  buffet.  —  Installation  moderne. 
CLAVERIE.  Directeur 

Lourdes 

GRAND  HOTEL  D'ANGLETERRE 

Premier  ordre.  —  Maison  très  en  réputation  et  très  recommandée 
par  sa  situation,  comme  étant  la  plus  près  de  la  grotte  et  la  plus 
confortable.  —  Se  méfier  des  pisteurs  payés  par  certains  hôtels  pour 
déprécier  l'Hôtel  d'Angleterre,  afin  d'attirer  les  clients  dans  les 
hôtels  par  lesquels  ils  sont  payés.  —  Eclairage  électrique. 

Omnibus  à  tous  les  trains  —  J.  FOURNEAU,  Propriétaire 

Lourdes 

GRAND  HOTEL  DE  LA  GROTTE 

DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 
Ouvert  toute  l'année  —  Eclairage  électrique.  —  Bains.  —  Douches. 

—  Garage  pour  autos.  —  Vue  des  processions. 

VOGEL,  Propriétaire 
Lourdes 

GRAND  HOTEL  HEINS 

VILLA  SOLITUDE  ET  GRAND  HOTEL  DU  BOULEVARD.  —  Maisons  de  premier 
ordre.  —  Grand  confortable.  —  150  chambres,  5  salons.  —  Bains.  — 
Lumière  électrique.  —  Spécialement  recommandées  au  clergé  et  aux  fa- 
milles. —  Pension.  —  Prix  modérés.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  — 
5e  habla  espanol.  —  Enqlish  spoken.  —  Man  spricht  deutsch.  —  Garage  et 
fosse  pour  autos.  —  FÏEIANÇGIS  HEINS,  Propriétaire. 

Lourdes 

(Trands  Hôtels  des  Ambassadeurs 

ET  DE  TOULOUSE  RÉUNIS 

Le  plus  beau  de  Lourdes.  —  Confort  et  service  de  tout 
premier  ordre.  —  Vue  splendide.  —  Le  plus  près  de  la 
grotte.  —  En  lace  de  la  basilique.  —  Très  recommandé. 

—  Lumière  électrique.  —  Laboratoire  pour  photographie.  — 
English  spoken.  —  Man  spricht  deutsch,  —  Se  habla  espanol. 
Omnibus  à  la  gare. 

MARIUS  ROMAIN,  Propriétaire 
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PENSION  DE  PREMIER  ORDRE  OUVERTE  TOUTE  L'ANNÉE 
Magnifique  gitoation  à  5  minutes  de  la  grotte 
Prix  :  dt  8  i  10  fr.  par  joar  —  Arraagemeiits  pour  «éjoar  et  pour  famillet 
M.  et  M^x"*  BENQUET,  Propriétaires 

GRAND  HOTEL  BELGE  ET  DE  MADRID 

Boulevard  de  la  Grotte.  —  A  une  minute  de  la  grotte.  —  Chambrée 
et  appartements  confortables.  —  Cuisine  de  famille  très  soignée.  — 
Pension  depuis  7  fr.  50,  tout  compris.  —  On  parle  les  langues  étran- 
gères. —  Se  méfier  des  pisteurs  qui  offrent  des  hôtels  dans  les  trains 
et  dans  les  gares.  »  Omnibus  à  tous  les  trains.  R.  M0NTEA6UD0,  l'rop. 


Loui^das 

HOTEL  DU  COMMERCE 

Près  de  la  poste,  à  4  minutes  de  la  grotte  par  le  tram.  —  Tout  le 
confort  moderne.  —  Arrangements  sanitaires  parfaits.  —  Correspondant 
du  T.  C.  F.  —  Auto-garage.  —  Pension  depuis  8  fr.  et  arrangements 
pour  familles.  On  parle  anglais  et  espagnol.  Madame  MOURA,  Propr'*. 

Louniies 
HOTEL  DE  L'UNIVERS 

BOULEVARD  DE  LA  GROTTE,  14 
A  proximité  de  la  Chapelle.   —  Vue  splendidesur  les  Pyrénées.  — 
Confort  moderne  et  vastes  appartements  pour  familles.  —  Service  par 
petites  tables.  —  Terrasse  ombragée.  —  Prix  7  fr.  par  jour,  tout  com- 
pris. —  Omnibus  à  la  gare.  —  Se  méfier  des  pisteurs.  Arqué  NICOLAU,  P'*. 

Loui^des 

La  plus  anoienne  Maison  de  la  région 

FONDÉE  EN  1729 

CHOCOLATS    PAl  LH  ASSON 

SPÉCIALITÉ  DE  CHOCOLATS  DE  QUALITÉS  SUPÉRIEURES 
Boites  pour  Caieaum  et  Étrennes 
Demander  le  Prix  courant  au  Direoteur  de  la  Maieon 

Luz'Saint'SauvGUi* 

GRAND  HOTEL  DE  LONDRES 

Le  plus  près  de  la  gare  et  du  bureau  des  voitures  de  correspon- 
dance pour  Gavarnie.  —  Pension  depuis  8  fr.  —  Garage  pour  autos. 

Succursale  à  Gavarnie  :  Hôtel  du  Point  de  vue  du  Marhoré 

DomlMique  Pouey,  Propriétaire 
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EN  FACE  DB  LA  BOURSE  -  LE  PLUS  IMPORTANT  DE  TON 
NoDTgUt  dlreetloB  J.  DUTOUB 

Précédemment  ;  Eâtel  Bemascon  {Aix-Uê-finins) 
Téléphone  16-33  —  Télégrammes  :  Qrand-Hôtel,  Lyon 

M^on 

GRAND  NOUVEL  HOTEL 

Rue  Groléo,  11 

Uaiion  do  premier  ordre,  avec  tqo  tor  le  Rhdne.  —  Àiceniear. 

—  Téléphone,  —  Bleetricité.  *—  Chaaffage  central.  —  Arrangements 

sanitaires. 

GRAND  HOTEL  DU  GLOBE 

Baa  Gasparln,21  (pl.  BoUeooiir).—  Ancienne  réputation.—  Complètement 
remia  à  neaf  et  ponrm  de  tout  le  confort  moderne.— Aicenieor.— Lumière 
électrique  et  ohaoifage  à  eau  chaude  dans  toutes  les  chambres.— Journées 
depuis  8  fr.  50  et  arrangements  pour  familles.  —  Téléphone  1-52.  — 
Engliah  spoken,  —  31  an  spriêht  deutsch.  —  0.  6IRARD,  Propriétaire. 

Lyon 

GRAND  HOTEL  DES  BEAUX-ARTS 

Rue  de  rHôtel-de-Ville,  75 

Ascenseur.—  Téléphone  4-75,^  Salle  de  bains  et  douches.—  Chauffage 
central  à  vape'ir.  —  Maison  restaurée  avec  tout  le  confort  moderne 

FACB  GARE  PERIUCHB  LyOMÈ  PLEIN  MIDI 

HOTEL  UNIVERS  ET  DE  L'AUTOMOBIUSME 

Téléphone  mondial  n*  30.  —  En  face  de  la  poste  restante,  télégraphe 
Perrache.  —  Sltné  Coars  do  Midi.  —  Vaste  promenade  s*étendant  du 
Rhône  à  la  Saône.  —  Premier  ordre.  —  Grand  garage  ayec  fosse  pour 
automobiles  dans  Vhôtel. 


MScon 

GRAND  HOTEL  DE  FRANCE 

ET  DES  ÉTRANGERS 

Hôtel  de  premier  ordre,  à  la  sortie  de  U  gare,  le  plus 
fréquenté  par  le»  familles  et  les  touristes.— Garçon  d€  l'hôtel 
à  tous  les  trains, pour  les  bagages.  —  Garage  et  essence  pour 
automobiles.  —  Salon  de  lecture.  —  Café.  —  Excellente 
GuUine.  —  M.  DUPANLOUP,  Propriétaire. 
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GRAND  HOTEL  tlllAILLES&  MÉTROPOLE 

RUE  NOAILLES-CANNEBIÈRE 

De  premier  ordre.—  Réputation  européenne.— Meilleure 
situation,  près  de  U  gare,  des  ports  et  des  promenades.  —  Om- 
nibus pour  tous  les  trains  et  bateaux.—  Salle  de  bains  à  chaque 
étage.  —  Ascenseur,  —  Lumière  électrique,-^  Chambre  à  partir 
de  3  fr.  50.  —  Arrangement  pour  familles  et  séjour  prolongé. 
 E.  BILMAIER,  Propriétaire-Directeur  

Manseiiie 

Grand  HOTEL  DU  LOUVEE  et  DE  LA  PAIX 

TÉLÉPHONE  56.  —  Réputation  aniverseUe.  —  Telegram  :  LOUVRE-PÀIX.— 
Près  de  la  gare  et  du  pori  (  plein  raidi  ) —  250  chambres  et  appartements  avec 
salle  de  bains,  toilette,  W.-C—  Grand  restaurant.  —  Cuisine  et  caves  renommées. 
—  Table  d'hôte  :  déjeuner,  4  fr.;  dîner,  6  fr.  —  Chambres  depuis  4  fr.,  service  et  éclai- 
rage compris.  -  Billets  de  chemin  de  fer.  —  Omnibus.  —  Inlerprèt*.  —  Ascenseurs. — 
Arrangement  depuis  13  fr.  —  Maison  suisse  :  Propr'»  L.  £CHENARD-NFUSCH- 
WANDER  (  Next  door  to  the  P.  et  O.  office  ).  

ANNEXE  : 

Palace  Hôtel  et  Bestaurant  LA  EESEEVE 

Site  merveitUtiXt  Panorama  unique  (bord  de  la  mer,  CORNICHE)  ou  le  PALAIS 
DE  LA  BOUILLABAISSE  et  de  tontes  les  Spécialités  provençales.  —  Grand 
parc  aux  coquillages.  —  Déjeuners  et  dîners  sur  commandes.  —  Five  o'clock  tea.  — 
Appartements  avec  salle  de  bains,  toilette,  W  -C.  et  rhambro  depuis  6  fr.  —  Villas  pour 
familles.  —  Grand  Jardin  et  vaste  terrasse  dominaot  la  mer.  —-  Grandes  salles  pour  ma- 
riages et  salons  de  ré«;eption«  —  Bains  de  met  chaads  ot  froids  â  proximité.—  Tramways 
tous  les  quarts  d'heure.  —  Propriétaire  :  L.  fiCHCNARO  (du  Gariton  Hostel 
London).  —  Téléphone  201.  —  TeUgram  :  PALAIS-BOUILLABAISSE. 

Mai^seiiio 
LE  C3-T\.^3SriD-IïOTBL 

EX-GRAND  HOTEL  DE  MARSEILLE 

Rne  de  Noailles,  26-28,  et  Cannebière  prolongée 

Hôtel  de  luxe  la  plus  important  de  Marseilla,  installé  avec  le  confort 
le  plus  moderne.  —  Grand  hall.  —  Chauffage  central.  —  Bains  à  tous 
les  étages.  —  Installations  sanitaires  parfaites.  —  Lumière  électrique 
toute  la  nuit.  —  Caves  et  cuisines  renommées.  —  Service  par 
petites  tables.  —  Prix  modérés.  —  Arrangements  pour  familles  et 
séjour  prolongé. 

Nouveau  Propriétaire  :  H.  6RISARD  —  Ascenseurs 

GRAND  IIOiKL  DE  PROVENCE 

Coure  Belxunce,  1S.  —  Restaurant  de  premier  ordre,  le  plui 
central,  le  mieux  situé.  —  Prix  :  8  fr.  par  jour.  —  Chambre,  2  fr.50. — 
Déjeuner,  2fr.  50;  dîner,  3  fr.,  vin  compris.—  Service  à  la  carte.—  Prix 
modérés.—  Grill  Boom.  —  Real  english  confort. English  waiters. 
P.  GARDANNE,  Propriétaire 
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Grand  Hôtel  des  Princes  et  des  Colories 

Annexes  du  Rosbif  —  Spécialité  ds  Mets  de  PRo^rNCE 
Square  d«  la  Bourse,  12.  —  Appartements  et  chambie,  confor- 
tables, depuis  2  fr.  50.  —  Sans  table  d'hôte  ni  restaurant  —  J^aUon 
recommandée  aux  touristes  et  aux  familles.  —  J.  GUETRAPD  Fils. 

Maîr^eWâ  ~ 
GRAND  HOTEL  BEAUVAt 

Rae  Beaavau,  rue  Cannebière,  quai  de  la  Fraternité.  —  Seul  hôtel  de 
premier  ordre  ayant  façade  sur  la  mer,  au  centre  de  la  Tille  et  au 
midi.  —  Entièrement  remis  à  neuf.  —  Ascenseur.  —  Baim  -  Télé- 
phone 849.  —  Chambre  noire.  --  Pension  depuis  8fr.  par  jour.— Arrange- 
ments pour  familles.  —  Omnibus  à  tous  les  trains. 
 H.  TEISSIER,  Propriétaire  / 

GRAND  HOTEL  M  RUSSIE  ET  D'ANGLETERRE 

Le  seul  ayant  le  chaoflage  central  dans  les  chambres 
Boulevard  d'Athènes,  81.  —  Hôtel-villa  de  premier  ordre,  le  plus 
coquet  de  Marseille  et  le  plus  près  de  la  gare.  —  A  dei  x  minutes  de  la 
Cannebière.  —  Correspondant  du  T.  C.  français  et  anglais  —  Bains.  — 
Téléphone.  —  Garage.  —  Ascenseur.  —  Electricité.  —  iBierprètes.  — 
Pension  depuis  8  fr.  —  Omnibus.  —  L.  PINET,  Propriétaire. 

Grand  Hôtel-Bestaurant  Californie  et  Colonial 

Cours  Belzunce,  42  et  44. —  110  chambres  depuis  2  fr. —  Complètement 
remis  à  neuf. —  Le  plus  ancien  et  le  plus  central  de  Marseille  —  Déjeu- 
ner, 2  fr.  50  ;  dtner,  2  fr.  —  Cuisine  de  premier  ordre  et  au  beurre.  — 
Arrangements  à  la  journée  à  partir  de  6  fr.  50  et  7  fr.,  tout  compris.  — 
Téléphone  739.  —  Bains  dans  l'hôtel.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  — 
Grandes  terrasses  et  balcons  en  plein  air.  —  A.ALBBitT,  Propriétaire. 

Marseiiie  ^ 

HOTEL  DU  XX*  SIECLE 

Sur  la  Cannebière  et  oours  Saint- Louis 
Hôtel  meublé  de  tout  premier  ordre  et  entièrement  neuf, —  Luxueu- 
sement installé  —  Arrangements  sanitaires.  —  Eau  courante  froide  et 
chaude.  —  Bains.  —  Calorifère.  —  EciaLage  électrique.  —  Ascenseur. 
—  Interprètes.  —  L.  MOIXARET.  Propriétaire. 


Mat^soiUo 

HOTEL  CONTINENTAL 

Reoommandé  aux  familles.  —  Agrandissements.  —  6,  rue  Beau- 
vau.  —  Vue  sur  la  mer.  —  Frèsde  la  Cannebière  et  doR  Compagnies  de 
navigation.  —  Salon  de  lecture.  —  Fumoir.  —  Pension  depuis  7  fr.  50 
par  jour.  —  Bains.  —  Garage.  —  Téléphone.  —  On  parle  anglais,  alle- 
fnand,  hollandais,  espagnol.  —  Omnibus.  —  O.  I.AZAR,  Propriétaire. 


GRAND  HOTEL  DES  PHOCÉENS 

RESTAURANT  I8NARD 
Premier  ordre.  —  Maison  spëviale  pour  la  Bouillabaisie.  —  Réputa- 
tion europëenae  comme  enisiae  et  cave.  —  Recommandé  aux  familles 
et  aax  touristes.  —  Omalbua  à  tous  les  trains.»  Expéditions  de  la 
Bouillabaisae  Isnard  an  boîte-panier.  —  ISNARD. 


BOXJIIL.IL.A.B-A.ISSB 

RESTAURANT  BODOUL 

FOmÉ  BN  4798 
PEYTAVIN  Propriétaire 

23,  rue  Pavillon,  28 

Complètement  transformé  par  ses  nouveaux  agrandissements 
et  sa  nouvelle  salle  de  Restaurant  réunissant  le  luxe  et  le  con- 
fortable les  plus  modernes. 

Spécialité  de  Boaillabaisse  fraîche  expédiée  en 
boîtes  en  France  et  à  rEtrangr^r. —  La  boîte  poar  quatre 
personnes,  12  fr.,  franco,  —  Il  sutfit,  pour  pouToir  manger  la 
bouillabaisse  à  point, d'un  bain-marie  d  un  quart  d'heure,  après 
avoir  ouvert  la  boîte. —  Toute  boîte  est  accompagnée  d'un  pro- 
spectus explicatif.  —  Bodoul  est  la  plus  ancienne  maison  de 
Marseille  dans  son  genre.  C'est  toujours  le  nom  en  réputation, 
en  grande  vogue  :  réputation  d'ailleurs  méritée,  car  c'est  une 
maison  de  toute  confiance. 

Adresse  :  BODOUL,  Marseille 

NOTA.  —  Les  expéditions  de  bouillabaisMO  et  de  pâtéi  de  thon  se 
font  pendant  la  saison  froide,  d'octobre  en  avril. 


RESTAURANTS  DlT"  ORDRE  J.  BASSO 

ET  SALONS  BRÊGÀILLON  (ANNEXE) 

Qutd  dê  U  Fratemitéy  8  et  i.^  Maisons  recommandées.  -«^  CoqaUlages 
des  pares  Basse.  —  D.  GOT  et  M.  DAVID,  Snoeesseors.  —  1**  prix 
Exposition  culinaire  de  Paris,  1900  et  1901,  pour  leurs  Coquillages, 
Boaillabaisses,  Soupes  de  poissons,  etc.,  etc.  —  S4rvieê  irréproehablê, 
—  Vue  splendide  sur  la  mer.  —  Expéditions  de  eoquillages  et  de 
bouillabaisses      bottes  soudées.  —  Prix  modérés. 
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M&nton 

GRAND  HOTEL  VICTORIA  ET  DES  PRINCES^ 

PREMIER  ORDRE 
Plein  midi.  —  Grand  jardin.  —  Chan^Taffe  dans  tous  les  corridors.  — 
Bains.  —  Fnmoir.  —  PRIX  MODÉRÉS.  —  Ascenseur  —  Omnibus  à  tous 
les  trains.  —  R.  LEUBNIIR,  Propriétaire. 

Menton 

GRAND  HOTEL  MONT-FLEURI 

Premier  ordre.  —  Plein  midi.  —  Situation  exceptionnelle.  — 
Magnifique  vue  de  mer.  —  Très  abrité  à  mi-côte.  —  Entièrement  meublé 
à  neuf  avec  tout  le  confortable  moderne.  —  Chambre  noire  pour  pho- 
tographie. —  Garage  pour  bicyclettes.  —  Téléphone.  —  Ascenseur. 
 L.  NAVONI.  Propriétaire  

Menton 

HOTEL  DE  LONDRES 

PRÈS  DU  JARDIN  PUBLIC 
Plein  midi.  —  Vue  de  mer.  —  Bains.  —  Électricité.  —  Service 
par  petites  tables.  —  Pension  depuis  7  fr.,  potit  déjeuner  du  matin 
compris.  —  G.  SCHWARZMANN.  

Menton 

BA.L3>^OP\.^Il.  MOTEL 

Ouvert  toute  l'année.  —  Situation  centrale.  —  Plein  midi.  —  Jardin. 

—  Magnifique  véranda  et  restaurant  sur  la  mer.  —  Bains.  —  Douches. 

—  Ascenseur.  —  Lumière  électrique.  —  Bonn^'S  chambres  depuis  3  fr. 

—  Petit  déjeuner,  1  fr.  25;  déjeuner,  3  fr.  ;  dîner,  4  fr.  —  Pension 
pour  séjour  depuis  8  fr.,  petit  déieuner  compris. —  Cuisine  renommée. 

"Victor  RÉ,  Propriétaire-Directeur 

Menton 

HOTEL  D'EUROPE  ET  TERMINUS 

Près  de  la  gare.  —  Sur  les  jardins  publics.  —  Entièrement  remis 
à  neuf.  —  Xumi«r«  électrique.—  Ascenseur.  —  Prix  modérés. —  Ouvert 
tout©  Tannée.  —  English  spoken.  —  Man  spricht  deutseh. 

NOUVEAUX  PROPRIÉTAIRES 

______ 

GRANDE  AGENCK  DE  MENTON,  FONDÉE  EN  1876 

GUSTAVE  AMARANTE.  * 

Locationi  d«  toatei  le*  Tillas  et  de  tous  les  appartements  menblés  ou  non  menblés  à 
Menton.  —  Vente  et  achat  de  rillas,  hôtels,  châteaax  et  terrains.  —  Indication! 
sérieuses,  précisci  et  gratuites. 

Écrire  en  n'oubliant  pas  lo  prénom  GUSTAVE. 

Menton 

AGENCE  ÀMÀKANTE,  FONDÉE  EN  1867 

TONIN  AMARANTE 

Agence  spéciale  pour  la  location  de  toutes  les  villas  et  de  tons  les  appartements 
meublés  ou  non  meublés  é  Menton.  —  Vente  et  achat  de  propriétés.  —  Bensei^ements 
gratuits  et  précis.  —  Ancienne  réputation. 

Adrtise  télégraphique  :  AgfBOa  AmaranU 
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lONTE-CAELO' 

SAISON   D'HIVER    ET    SAISON  D'ÉTÉ 

30  MINUTES  DE  NICE  —  15  MINUTES  DE  MENTON 

LE  TRAJET  DE  PARIS  A  MONACO  SB  FAIT  EN  13  HEURE!  1/2 
SB  LYON  EN  9  HBURES»  DB  MARSEILLE  EN  4  HEURES 
DE  GÊNES  EN  6  HEURES 

Parmi  les  Stations  hivernales  du  littoral  méditerranéen,  Monaco 
ocônpe  la  première  place,  par  sa  position  climatérique,  par  les  distrac- 
tions et  les  plaisirs  élégants  nu*il  offre  à  ses  visiteurs  et  qui  en  font 
aujourd'hui  le  rendez-vous  du  minde  aristocratique. 

La  température,  en  été  comme  en  hiver,  est  toujours  très  tempérée, 
grâce  à  la  brise  de  mer  qui  rafraîchit  constamment  Tatmosphère. 

Monaco.  —  Les  Thermes  Valentia,  créés  en  1895,  sont  merveil- 
leusement aménagés  et  centralisent  toutes  les  découvertes  de  la  science 
moderne  en  balnéologie,  hydrothérapie,  électrothérapie,  etc. — Le  Casino 
de  Monte  Carlo,  en  face  de  Monaco,  est  remarquable  par  ses  salles 
de  jeux  spacieuses  et  bien  ventilées,  par  ses  élégants  salons  de  lecture 
et  de  correspondance. 

Pendant  toute  la  saison  d'hiver,  une  nombreuse  troupe  d'artistes 
d'élite  y  jouent,  plusieurs  fois  par  semaine,  l'opéra,  l'opôra-comique, 
la  coraédie,  ie  vaudeville,  1  opérette. 

Des  concerts  classiques,  dans  lesquels  se  font  entendre  les  premien 
artistes  d'Europe,  ont  également  lieu  pendant  tout©  la  saison.  L'or- 
chestre du  Casmc,  coinposé  de  plus  de  cent  exécutants  de  premier 
ordre,  se  fait  entendre  deux  fois  par  jour  pendant  tout©  l'année. 


TIR  AUX  PIGEONS  DE  MONACO 

Ouverture  en  dècembro 

Concours  spéciaux  et  Tirs  d'exercice.  —  Grands  concours  internatio- 
naux en  janvier  et  en  mars,  pendant  les  Courses  et  les  Régates.  —  Poules 
à  volonté.  —  Tirs  à  distance  fixe.  —  Handicaps. 


Palais  des  Beaux-Arts  avec  jardin  d'iiiver 

Exposition  des  Beaux-Arts,  de  janvier  à  avril 

Le  prix  des  entrées  (1  fr.)  est  employé  en  totalité  à  l'achat  d'œuvres 
exposées,  qui  forment  les  lots  d'une  tombola  (prix  du  billet  :  1  fr. ). 

Des  représentations  sont  données  sur  la  scène  du  théâtre  du  Palais 
dos  Beaux-Arts. 

Batailles  de  fleurs,  Réfirates,  Concours  d'automobiles 
Exposition  et  Concours  de  canots  automobiles 
HOTEL  DE  PARIS 

UN  DBS   PLUS  SOMPTUEUX   DU  LITTERAL  MÉDITERRàNÉKM 

Sur  la  place  du  Casino 
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lOITE-CARLO 


LE  SEUL  DANS  LES  JARDLNS  DU  CASINO 

HOTEL  DE  PARIS 

(OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE) 
Rendez-vous  du  high-life  français  et  étranger 

400  CHAMBRES 
SaloDi  et  appartements  particnliers  avec  salle  de  bains 

INSTALLATION  SANS  RIVALE 

CINQ  ASCENSEURS   FONCTIONNENT  EN  PERMANENCE 

Annexes  de  l'Hôtel  de  Paris 

RESTAURANT  DE  PARIS 

En  communication  directe  avec  tous  les  étages  de  l'hôtel 
TABLE   D'HOTE   DE  400  COUVERTS 

CAFÉ  DE  PARIS 

NouTellement  et  somptueusement  reconstruit,  riTalisant  avec 
les  premiers  établissements  similaires  de  Paris 

BAR  AMÉRICAIN  ET  GRILL-ROOM 

BARS  ET  BUFFET  DU  CASINO 

Dans  l'intérieur  du  Casino 

BUFFET  DU  TIR  AUX  PIGEONS 

NOUVEL  HOTEL  |DE  PARIS 

40  appartements  munis  do  la  plus  parfaite  installation  de  tout 
le  littoral  méditerranéen 

L.  DURETESTE 
Administrateur-Oérant 
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Jifoifto-CaWo 

GRAND  HOTEL  VICTORIA 

Premier  ordr*.  —  Entièrement  remis  à  neuf,  avec  tout  !•  confort 
moderMe.  —  Plein  midi.  —  Grand  hall.  —  Appartements  particuliers 
arec  lalla  de  bains.  —  Veuvo  E.  REY,  Propriétaire. 

Maison  de  premier  ordre.  —  Situation  exceptionnelle  en  plein  midi. 

—  Ascenseur. —  Lumière  électrique.  —  Chaunage  à  la  vapeur. —  Salle 
de  bain»  à  chaque  étage.  —  Pension  depuis  11  fr.  —  Arrangements 
avantageux  pour  familles.  —  Omnibus  à  la  gare. 
 OTTO  RITSGHARD,  Propriétaire  

monte'Cario 

GRAND  HOTEL  DU  PRINCE  DE  GALLES 

Maison  de  premier  ordre,  réunissant  tout  le  confort  moderne,  située 
à  2  minutes  du  Casino,  en  plein  midi  et  dominant  Monte-Carlo,  La 
Condamine,  Monaco  et  la  mer.  —  Ascenseur».  —  Lumière  électrique.  — 
Appartements  avec  salle  de  bains.  —  Veuve  D.  REY,  Propriétaire. 

NOUVEL  HOTEL  DU  LOUVRE 

Prè»  du  Casino.  —  Inauguré  en  1903. —  Maison  spécialement  construite  pour  hôtel,  avec 
tout  le  confort  moderne.  —  Electricité.  —  Chauffage  central.  —  Bains.  —  Téléphone. 

—  Ascenseur.  —  Prix  modérés.  —  Modérait  chargt».  —  Masêige  Preise. 

L'été  :  i  Vichj,  Hôtel  Molière—  J.  BOURBONNAIS,  Propriétaire 


Grand  Hôtel  HARTER  et  MÉDITERRANÉE 

Hôtel  de  premier  ordre,  près  de  la  gare,  du  Casino  et  des 
jardins  publics.  —  Vue  superbe  sur  la  mer  et  lei  mon- 
tagnes. —  Chauffage  central.  —  Ascenseur.  —  Bains.  — 
Lumière  électrique.  —  Prix  modérés. 

C.  HARTER,  Propriétaire 

Monte^Cario  Supeirieur 
HOTEL  STJISSE 

Entièrement  neuf.  —  Plein  midi.  —  Vue  iplendide  sur  la  baie, 
Roquebrune  et  Menton.  —  Téléphone.  Bains.  —  Eclairage  élec- 
trique. —  Ascenseur.  —  Cuisine  très  soirée.  —  Pension  depuis  9  fr. 
—  Man  spricht  deutseh.  —  Engliêh  ipoken.  —  Si  parla  italiano. 

Saison  d'été  :  Hétel  Beau- Site  et  du  Lao,  Brian-Us -Baini 
Jean  GAMINALB,  Propriétaire 


HOTEL  ET  RESTAURANT  DU  HELDER 

Maison  de  premier  ordre.  —  Situation  gplendide.  —  Plein  midi.  — 
A  proximité  du  Casino.  —  100  chambre»  et  salons.—  Salles  de  bains.  — 
Ascenseur .  —  Eclairage  électrique.  —  Arrangements  pour  séjour  «1 
prix  modérés.  —  BREMOND  AU>«rt,  Propriétaire. 

HfOfife-CaWo 

HOTEL  3V^O-MT-m.E"CJPLI 

Entièrement  remis  à  neuf.  —  Plein  midi.  —  Vue  gplendide  sur  la  mer 
et  les  jardins.  — Eclairage  électrique.  —  Bains. —  Cuisine  soignée.  — 
Prix  modérés.  —  Man  sprieht  deutsch.  —  English  tpoken.  —  Si  parla 
italiano.  —  Jules  GONTARD,  Propriétaire. 

HfOftta-CaWo 

GRAND  HOTEL  DE  LONDRES 

Ouvert  toute  rannèe.  —  Plein  midi.  —  Sur  les  jardins  et  près  du 
Casino.  —  Dernier  cenfort.  —  Electricité.  —  Chauffage  central.  —  As- 
censeur. —  Prix  raisonnables.  —  Arrangements  pour  familles. 
J.  KAISER,  Directeur 


Monaco  (La  Gondamins) 

GRAND  HOTEL  BEAU  SÉJOUR 

Situation  splendide  en  plein  midi.  —  Vue  sur  la  m  .  —  Arrange- 
ments pour  familles.  —  60  chambres  et  salons.  —  Er^g  ish  tpoken,  — 
Man  sprieht  deutsch.  —  GRUFFAT  Frères,  Propriété  te  ». 

Aix-les- Bains  :  Hôtel  Windson  et  Dufr  e 


Monaco 

AGENCE  ROUSTAN 

FONDÉE  EN  1884] 
Location  de  villas  et  d'appartements  —  Vente  et  ackat  de  propriétés 
Gérance  d'immeubles  —  Renseignements  gratuits 
Écrira  :  AGENCE  ROUSTAN,  Monte-Carlo 

■  / 

MONT-DORE 

Puy-de-Dôme  —  Auvergne  —  Altitude  :  1 050  mètres 

ÉTABLISSIMENT  THERM4L,  OUVERT  DU  1*'  JUIN  AU  V  OCTOBRE 

Maladies  des  voles  respiratoires.  —  ASTHME.  —  Bronchites. 
—  Larjrngites.  —  Affections  rbunatismaUt.  —  Baa  bicarbonatée, 
sodiqoe,  ferrui^iaeuse»  srseniesle  et  uliceas«,  tt  à  47*. 

GRAND  CASINO  —  THÉATRB  —  CONCERT»  DANS  LE  PARC 
Pour  renseignements,  s'adresser  à  l'ÉtablissezneDt  thermal,  as 
Mont-Dore,  os  as  siège  saolal  da  la  Compagnie  fermière,  boule- 
Tard  Poissonnière,  8,  à  Paris. 
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Moni-Dore 

HOTEL  SARCIRON-RAINALDY 

Le  plus  important  de  la  station.  —  Réputation  ancienne.  —  Grand 
confort  hygiénique.  —  Villa  Ghabaury  aîné,  Villa  des  Clauzels  et  Chalets 
des  Pics,  maisons  d'air  à  1 100  mètres,  avec  parc,  lawn-tennis  et  jeux 
divers.  —  Ascenseurs.  —  Electricité.  —  Téléphone. —  Interprètes.  — 
Vaste  garage  avec  fosse  «t  atelier  de  réparation.  —  Automobile  à 
la  gare  à  tous  les  trains. 

 Ecrire  à  M.  SARCIRON-RAINALDY,  Propriétaire-Directeur .  

MontmDoi*G 

NOUVEL  HOTEL  ET  GUaND  HOTEL  DE  LA  POSTE 

Maisons  de  premier  ordre  situées  en  face  de  TEtablissement.  — 
Chalets,  villas  pour  familles. —  Parc. —  Lawn-tennis.  —  Jeux  divers. — 
Téléphone  —  Lumière  électrique. —  Ascenseur.  —  Lift.  —  Garages.  — 
Interprètes  pour  toutes  langues. —  G.  BELLON,  Propriétaire- Direcf. 

Moni''Dore 

GRANDS  HOTELS  DE  PARIS  ET  DU  PARC 

En  face  des  Thermes  et  sur  le  parc.  —  Ascenseur.  —  Téléphone.  — 
Lumière  électrique  dans  toutes  les  chambres.  —  Installation  hygiénique. 
—Villas  dans  le  parc,  chalets  dans  la  montagne.— Lawn-tennis. —  Garage 
pour  bicyclettes  et  autos. —  English  spoken.  —  Prix  modérés. 

Léon  CHABORY,  Propriétaire,  membre  du  Touring-Club  

INTERNATIONAL  HOTEL 

Premier  ordre.  —  Le  plus  moderne  comme  installation  hygiénique, 
construit  en  1900  et  entouré  d'un  parc  de  8000  mètres. 

Téléphone  —  Lumière  électrique  —  Ascenseur 
Garage  et  fosse  pour  autos 
 VEYSSEYRE  Frères,  Propriétaires-Directeurs  

HOTFt.  RAMADE  AINÉ 

1«'  ORDRE  —  GRAND  CONFORTABLE 
Le  plus  près  de  l'Etablissement  thermal. — Appartements  hygiéniques 

—  Excellente  cuisine.  —  Pension,  vin  compris,  depuis  9  fr.  —  Arran- 
gements pour  familles  avec  enfants.  —  Garage  pour  automobiles.  — 
Omnibus  à  tous  les  trains.  —  RAMADE  sûnè,  Propriétaire. 

MontmDore 

GRAND  HOTEL  DU  NORD 

PRÈS  DU  PARC  ET  DES  ÉTABLISSEMENTS 
Appartements  et  chambres  confortables  pour  familles  et  touristes. 

—  Pension  de  8  à  11  fr.,  suivant  chambre.  —  Service  soigné.  — 
Omnibus  à  tous  les  trains.  —  J.  CONSTANTIN,  Propriétaire. 

Mont'Doi^o 

KEOXE3L.    DU  V^TIGA^IST 

A  prooùimiti  de  l'Établissemtnt  thermal.  —  Recommandé  aux  familles 
et  à  MM.  les  ecclésiastiques.  —  Pension  :  7,  8  et  9  fr.  par  jour,  lui- 
vant  chambre,  tout  compris.  —  Omnibus  à  tous  lêê  trains. 

DUGROS,  Propriétaire 
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HOTEL  DE  L'EUROPE 

A  COTÉ  DE  L'ÉTABLISSEMENT 
Entièrement  neuf.  —  Chambres  et  appartements  hygiéniques  pour 
familles.  —  Cuisine  bourgeoise  très  soignée.  —  Pension  depuis  8  fr. 
 DELPY-RENOUX.  Propriétaire   

HOTEL  RICHELIEU 

Ouvert  en  1901.  —  Offrant  le  confort  des  hôtels  de  premier  ordre 
et  la  tranquillité  d'une  maison  de  famille.  —  Conditions  rigoureuses 
d'hygiène.  —  Murs  peints  à  Thuile  :  ni  tentures,  ni  rideaux.  — 
Excellente  cuisine. — Prix  avantageux, 

M°^"  MAISONNÈUVE,  Propriétaires  

MontpeUiGÊ^ 

HOTEL  DE  LA  MÉTROPOLE 

PRÈS  DE  LA  GARE.  —  De  tout  premier  ordre.  —  Merveilleuse- 
ment installé.  —  Très  recommandé  aux  familles.  —  Appartements  au 
midi. —  Restaurant. —  Grand  hall.  —  Jardin. —  Salles  de  bains.  —  Calori- 
fères. —  Lumière  électrique. —  Ascenseur. —  Téléphone.  —  Prix  modérés. 

Nlontpeiiiet* 

GRAND   HOTEL  MODERNE 

Hôtel  meublé  T.  C.  F.  —  Electricité.  —  Chauffage  avec  radiateurs. 

—  Lavabos  avec  eau  chaude  et  eau  froide.  —  Bains.  —  Chambre  pour 
photo.  —  Garage  avec  fosse.  —  Ascenseur.  —  Omnibus.  —  Chamores 
depuis  2  fr.  50.  —  Téléphone  n«  4-36.—  A  deux  pas  de  l'hôtel  :  Grande 
Brasserie  du  Coq  d'6r,  place  de  la  Comédie.  —  Déjeuneri  et  dîners 
à  toute  heure.  —  Lavabos  Touring. 

Monipeiiler 

RICHE  HOTEL  ET  CONTINENTAL 

Le  mieux  situé  place  de  la  Comédie,  près  du  Théâtre  et  de 
1  Esplanade.  —  Remis  à  neuf.  —  Confortable  moderne.  —  Electricité. 

—  Téléphone.  —  Ascenseur.  —  Pension  depuis  8  fr.  50.  —  Omnibus 
à  la  gare.  —  DUCAILAR,  Propriétaire.  

Nantes 

GRAND  HOTEL  DES  VOYAGEURS 

Au  centre  de  la  ville,  près  du  Théâtre.  —  Installation  et  confort  mo- 
dernes. —  Electricité  dans  les  chambres.  —  Calorifère  —  Bains  et 
douches.  —Téléphone.  —  Jardin  d'hiver.  —  Table  renommée.  —  Service 
par  petites  tables.— Maison  de  premier  ordre,  spécialement  recommandée 
pour  sa  bonne  tenue,  son  confortable  et  ses  prix  consciencieux. —  Garage 
pour  autos.  —  English  spoken.  —  G.  CRÉTAUX,  Propriétaire. 

Nantes 

GRAND   HOTEL   DE  FRANGE 

PLACE  DU  THÉATRE-GRASLIN 
Le  plus  central  —  Complètement  remis  à  neut 
Electricité  —  Bains  —  Téléphone  636  —  Confort  moderne 
Garage  pour  autos  dans  l'hôtel  —  A.  C.  F.,  A.  C.  A. 


MéHs 

GRAND  HOTEL  DUMOULIN 


DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 

EN  FACE  DES  THERMES 

Villas  pour  familles 

Garage  pour  autos 
Omnibus  à  tous  les  trains 


GRAND  HOTEL  DE  PARIS 

Premier  ordre.  — En  face  de  l'Etablissement  thermal.  —  Pavillon  et 
villa  séparés  de  l'hôtel  en  face  du  Parc.  —  Excellente  cuisine  sous  la 
direction  du  propriétaire.  —  Arrangements  pour  familles  depuis 
8  fr.  —   Garage  pour  autos.  —  Omnibus  à  tous  les  trains. 

LASSALAS,  Propriétaire 

NériS'ieS'Baiiis 

GRAND  HOTEL  DE  LA  PROMENADE 

PREMIER  ORDRE.  —  Sur  le  Parc.  —  Arrangements  pour  familles 
depuis  8  fr.  —  Pavillons  séparés.  —  Tennis.  —  Garage  pour  automo- 
biles. —  Omnibus  à  tous  les  trains. 

 M"^e  FORICHON-SAUVANET,  Propriétaire  

MériS''ies»BaMns 

GRAND  HOTEL  ROCHETTE 

DE  FRANCE  ET  DU  PARC 
Premier  ordre.  —  En  face  de  l'Etablissement  thermal  et  du  Parc.  — 
Grand  jardin.  —  Villas.  —  Garage  pour  autos.  —  Pension  depuis 
8  fr.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  —  ROCHETTE,  Propriétaire. 

GRAND  HOTEL  DU  JARDIN 

Premier  ordre.  —  Situation  unique  sur  le  parc  de  l'Établissement 
thermal  et  du  Casino.  —  Cuisine  très  soignée  laite  sous  la  direction  du 
propriétaire,  chef  de  cuisine.  —  Pension  depuis  8  fr.  et  arrangements 
pour  familles.  —  Jardin  avec  villa.  —  Garage  pour  autos.  —  Omnibus 
à  la  gare.  —  J.  AUTISSIER,  Propriétaire.  

GRAND  HOTEL  DE  LA  PAIX 

Premier  ordre .  —  En  face  de  la  gare. —  Chambres  et  appartements 
très  confortables  pour  familles.  —  Petit  déjeuner,  1  fr.;  déjeuner,  3  fr.; 
dîner,  3  fr.  50.  ■—  Chambres  depuis  2  fr^  —  Cuisine  très  recommandée 
aux  familles.  —  Location  d'équipages  en  tous  genres. 

FAUCONNIER,  Propriétaire 
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MiGB 

LE     G- R.-A.3>T1D -HOTEL 

600  chambres  et  salons  —  Situation  centrale 
AVENUE  FÉLIX-FAURE 
NÎGÔ 

HOTEL  BKAU- RIVAGE 

QUAI  DU  MIDI,  EN  FACE  DE  LA  MER 
Prix  modérés. —  Ascenseurs.  —  Electricité  dans  toutes  les  chambres 
—  Arrangements  pour  séjour.  * 

NiCG 

PALACE  HOTEL 

Ci-devant  MILLIET 

Premier  ordre.  —  Dernier  confort.  —  Plein  midi.  —  Le  plus  central.  —  Magni 
lique  hall.  —  Arrangements  sanitaires  perfectionnés.  —  Lumière  électrique.  — 
GhanfTage  à  basse  pression.  —  Grand  jardin.  — •  Ascenseur.  —  Prix  modérés. 

W.  MEYER,  Propriétaire. 

__  _ 

HOTEL-RESTAURANT  HELDER-ARMENONVILLE 

PLAGE  MASSÉNA 

MAISON  D'ÉTÉ 
Hôtel  de  Paris,  à  TROUVILLE-SUR-MER 

Nice 

HOTEL  WESTMINSTER 

Promenade  des  Anglais 


Premier  ordre.  —  150  chambres  et  salons.  —  Eclairage  électrique. 

—  Service  à  tables  séparées,  —  Cuisine  française.  —  Plein  midi.  — 
Confort  moderne.  —  Bains.  —  Jardin  d'hiver  chauffé.  —  Ascenseurs. 

—  Grand  auto-garage.  —  Chambre  noire,  etc.,  etc.  —  Arrangements 
depuis  12  fr.  par  jour.  —  Maison  très  fréquentée. 

François  REBETEZ,  Propriétaire 


NIco 

HOTEL  GALLIA 


RUE  DE  LA  PAIX 
OUVERTURE  NOVEMBRE  1900 
Pension  complète  avec  chambre,  depuis  8  fr.  par  jour 


140  chambres  et  salons  avec  tout  le  confort  moderne  et  entièrement 
éclairés  à  la  lumière  électrique.  —  Chauffage  à  vapeur.  —  Arran- 
gements sanitaires  parfaits.  —  Salles  de  bains  à  chaque  étage. 
--  Billards.  —  Fumoir.  —  Magnifiques  salons.  —  Table  d'hôte  par  petites 
tables  et  restaurant  à  la  carte. —  Garage  pour  automobiles  et  bicyclettes 

G.  FORTÉPAULE,  Propriétaire 
l'Été  :  grand  hôtel  de  la  terrasse,  a  trouville-deauville 


Nice 

TERMINUS  HOTEL 

Maison  de  premier  ordre  située  en  face  de  la  gare 
Ouverte  toute  Vannée  —  Confort  moderne 
HENRI  MORLOGK,  nouveau  Propriétaire 

Jf/ce 

HOTEL  DE  SUÈDE  EX-ROUBION 

36,  AVENUE  BEAULIEU,  36 
Premier  ordre.  —  Jardin.  —  Pleia  midi.  —  Ascenseur  et 
lumière  électriques. —  Chauffage  central  dans  chaque  chambre 
HENRI  MORLOGK,  Propriétaire 

HOTEL  DE  BERNE 

EN  FACE  DE  LA.  GARE 
Ouvert  toute  Tannée  —  Prix  modérés 
N.  B.  —  Le  transport  des  bagages  est  gratuit. 
HENRI  MORLOGK,  Propriétaire 
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NIco 

MONT-BORON  PALACE 

L'hiver,  du  1"  octobre  au  l*'  juin.  —  Ascenseur.  —  Bains.  —  Lu- 
mière électrique.  —  Téléphone.  —  Mail-coach  à  4  chevaux.  —  Forêt  de 
pins  attenant  à  l'hôtel.  —  Sanitary  certificate.  —  Tramway  électrique. 
J.  CAYRON,  Propriétaire 

~  JiiCG 

HOTEL-PENSION  SUISSE 

Maison  suisse  renommée.  —  Premier  ordre.  —  Situation  magnifique 
sur  le  bord  de  la  mer.  —  Vue  splendide. — Jardin.  —  Arrangements  sani- 
taires.—  Bains.  —  Calorifère.—  Téléphone.  ^  Lumière  électrique.— kscen- 
seur.  —  Arrangements  pour  familles  aepuis  9  fr.— J.-P.  HUG,  Prop'•^ 

Nïcê 

HOTEL  isr^Tioisr^ii. 

Avenue  de  la  Gare,  à  une  minute  de  la  gare.  —  Ouvert  toute  l'année. — 
Lumière  électrique.  —  Ascenseur.  —  Téléphone.  —  Bains.  —  Service  par 
petites  tables.  —  Cuisine  de  premier  ordre.  —  Pension  depuis  8  fr.  50,  vin 
compris.  —  ALFRED  GUILLIER,  Propriétaire-Directeur.  

Nice 

HOTEL  DES  DEUX -MONDES 


20,  RUE  PAGANINI,  à  100  mètres  de  la  gare  —  Ouvert  toute  l'année 


Entièrement  rransformé.  —  Chambres  hygiéniques.  —  Electricité.  — 
Téléphone. —  Garage  pour  autos.  —  Correspondant  des  Touring  français  l 
et  anglais.  —  Pension  depuis  8  fr.  —  RIGUELLE,  Propriétaire. 


NicG 

GRANDE  PENSION  DE  FRANCE 

Rue  de  France,  35,  prôs  de  la  promenade  des  Anglais.  —  Premier 
ordre.— Plein  midi. —  Grand  jardin. —  Bains.—  Lumière  électriaue. — Cui- 
sine très  soignée. —  Pension  de  7  à  12  fr. —  English  spoken.  —  man  spricht 
deut  se  h. 'SsLison  d'été  :  Villa  du  Printemps,  bour.Van-l8eghem,108,Ostende^ 
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M/ce 

HOTEL  BRUO-IÈRE 

Avenue  Beaulieu.  —  Entièrement  neuf.  —  Plein  midi.  —  Très 
central.  —  Grand  confort.  —  Cuisine  réputée.  —  Pension  depuis  9  fr. 
par  jour.  —  Ascenseur.  —  Jardin.  —  Hall.  —  Saison  d'été  :  Villa 
Brugière,  à  Murât,  près  La  Bourboule.  —  Vve  Brugière,  Pro'«. 


Nice 

HOTEL  DE  LA  GARE 

7,  rue  de  Belgique  et  rue  Paganini  (  à  deux  pas  de  la  oare) 
Eicellente  maison  recommandée  pour  sa  bonne  tenue  et  sa  cuisine  bourgeoise  — 
Transport  gratuit,  par  le  personnel  de  l'hôtel,  des  bagages  à  l'aller  et  au  retour. 
—   Chambres  depuis  2  fr.  —  Prix  de  la  journée  :  7  fr.  50,  tout  compris.  —  L'hôtel  est 
ouvert  toute  l'année.  —  H.  RHEINHEIMER,  Propriétaire.   


Nice 

HOTEL-PENSION  SAINT-GEORGES 

Rue  de  la  Paix,  7.—  Entièrement  remis  à  neuf.  —  Plein  midi. — 
Situation  très  centrale.  —  Chambres  et  appartements  très  confortables. 
—  Excellente  cuisine  de  famille.  —  Pension  depuis  8  fr.  par  jour,  et 
arrangements  pour  séjour.  —  ARBET,  Propriétaire. 

Nice 

fiôtel  du  Tzattémitch 

Boulevard  du  Tzarêwitch 


5  ^ 
a  o 

U  (0 


i2  S 


A  cinq  minutes  du  centre,  par  le  tramway. 
Entièrement  meublé  à  neuf.  —  Situation  hygiénique  parfaite. 
Parc  privé  de  22  000  mètres.  —  Eau  de  source  sur  la  Propriété. 
Garage  pour  autos.  —  Panorama  idéal. 

S.  LE  BROGQ,  Propriétaire,  


HOTEL  DE 


Nice 

CASTILLE 


SAINT-ANDRE 


30,  rue  Masséna.  —  Pension  depuis  7  fr.  par  jour,  vin  compris.  —  En- 
tièrement remis  à  neuf.  —  Situation  très  centrale.  —  Plein  midi.  —  Maison  très 
recommandoe  pour  son  excellente  cuisine  bourgeoise.  —  Vins  des  propriété»  de  la 
maison.  —  Déjeuner,  2  fr.  50  ;  dîner,  3  fr.  —  H.  FOURNIER,  Propriétaire. 
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Type  B  —  4* 


Nice 


GRAND  HOTEL  BONFILS  ET  SAINT-LOUIS 

Rue  d'Angleterre,  57,  at  rue  de  Belgique,  6 
A  100  mètres  de  la  gare  du  P.-L.-M.  —  Plein  midi.  —  Chambres 
confortables.  —  Restaurant  système  Duval.  —  Déiennpir,  2  fv.  50; 
dîner,  3  fr. —  Pension  depuis  7  fr.,  tout  compris  -  BONFILS,  Prop'^^ 

MÏcë 

HOTEL  RICHELIEU 

Rue  Aasalit,  30,  près  de  la  gare 
Transport  des  bagages  gratuit,  aller  et  retour.  —  Plein  midi.  - 
Entièrement  neuf. —  Chambres  et  appartements  confortables. —  Bains 

—  Cuisine  très  soignée  faite  par  le  propriétaire. —  Pension  depuis  7  fr 

—  Faculté  de  prendre  ou  non  ses  repas  à  l'hôtel.—  Chambres  de- 
puis 2  fr.  50.  —  En  été  :  Grand  Hôtel  de  V Etablissement  thermal,  à 
GREO  UX  {B.-A . ).  —  FICHE,  Propriétaire.  

Nice 

HOTEL  WINDSOR 

Avenue  Saint-Maurice.  —  Situation  exceptionnelle  très  abritée  en 
plein  midi  dans  le  quartier  le  plus  sain.  —  Installation  sanitaire  par- 
faite. —  Jardin.  —  Electricité. —  Téléphone.  —  Ascenseur.  —  Bains.  — 
Chauffage.  —  Cuisine  très  réputée.  —  Pension  depuis  8  fr. 

L'été  :  Au  Mont-Dore,  Hôtel  des  Etrangers 

Nice 

HOTEL  DES  NATIONS 

Plein  midi;  en  face  de  la  gare.— Entièrement  remis  à  neuf.— Service 
de  premier  ordre.  —  Jardin.  —  Lumière  électrique.  —  Téléphone.  — 
Pension  depuis  8  fr.  —  L'été  :  Hôtel  du  Parc,  à  Uriage-les-Bains. 
L.  GAUGHET,  Propriétaire 

Hico 

Administrateur  d'immeubles,  rue  Gioffrédo,  55  (Place  Massèna) 
LOCATION  DE  VILLAS  ET  D'APPARTEMENTS  d'ordre  exceptionnel.  —  Propi  iété> 
à  vendre  à  Nice  et  sur  le  littoral.  —  Renseifrnements  précis  et  gratuits  aux  lecleur^ 
des  Guides  Joanne.  —  LA  PLUS  ANCIENNE  AGENCE  ET  LA  MIEUX  RÉPUTÉE. 
Adresse  télégraphique  :  JOUGLA-NICE 

Nice 

AGENCE  COSMOPOLITE 

17,  rue  de  l'Hôtel-des-Postes,  17 

MAISON  SPÉCIALE  POUR  LA  LOCATION 

DE  VILLAS  ET  D'APPARTEMENTS 
Ventes   d'immeubles   et  d'hôtels 

AGENCE  IMMOBILIÈRE 

34,  Boulevard  Ralmbaldi,  34 

MAISON  SPÉCIALE  POUR  LA  VENTE  des  Chalets,  Villas,  Mai- 
sons et  Terrains.  —  Grand  choix  de  Villas  à  vendre  depuis  8000  fr. 
jusqu'à  500  000  fr. 

E.  BROTTIER,  Directeur 
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MTmes 

GRAND  HOTEL  DU  MIDI 

Square  de  la  Couronne.  —  A  HUC,  nouveau  propriétaire.  — 
De  premier  ordre.  —  Plein  centre  et  attenant  à  la  grande  Poste. 

—  Appartements  et  chambres  très  confortables.  —  W.-C.  à  chasse. 

—  Cuisine  et  cave  renommées.  —  Lumière  électrique  —  Téléphone. — 
Correspondant  du  T.  C.  P.  et  du  C.  A  F.  —  Prix  modérés.  —  Omni- 
hus  de  l'hôtel  à  tous  les  trains. 


NTmes 

GRAND  HOTEL  MANIVET 

BOULEVARD  VICTOR-HUGO 
En  face  du  théâtre  de  la  Maison  carrée,  près  des  Arènes  et  des  jar- 
dins romains  de  la  Fontaine.  —  Entièrement  remis  à  neuf.  —  I^umière 
électrique. —  Grand  confortable. —  Cuisine  de  premier  ordre. —  Journée 
depuis  8  fr.  —  English  spoken.  —  Garage  pour  autos.  —  Omnibus. 
 CHAPELIER  et  LAURENT.  Propriétaires   

fifmes 

GRAND  HOTEL  DU  LUXEMBOURG 

CHANGEMENT  DE  PROPRIÉTAIRE 
De  premier  ordre.  —  La  plus  belle  situation  sur  l'Esplanade  près 
des  Arènes.  —  Confortable  moderne.  —  Vaste  hall.  —  Arrangements 
sanitaires. — Bains.  —  Electricité.—  Garage.  —  Tickets  office.  —  Cuisine 
très  recommandée.  —  English  spoken.  —  Man  spricht  deutsch- 

AURIC,  Propriétaire  

Oi^téans 

GRAND  HOTEL  SAINT-AIGNAN 

Maison  de  tout  premier  ordre.  —  Situation  exceptionnelle.  —  Apparte- 
ments et  salons  particuliers  pour  familles.  —  Calorifères.  —  Bains  à 
toute  heure.  —  Arrangements  sanitaires.  —  Téléphone.  —  Electricité 
partout. —  Ascenseur.  —  Lift.  —  Remise  et  fosse. —  Essence.  —  English 
spoken.—  Man  spricht  deutsch.  —  LEMAIRE,  Propriétaire. 

Oriéans 

HOTEL  MODERNE 

Rue  de  la  République.  —  Ouvert  le  l"  janvier  1903.  —  De  premier 
ordre. —  Situation  central©  et  près  de  la  gare. —  Installation  moderne. 

—  Médaille  d'argent  du  T.  C.  F.  pour  ses  chambres  hygiéniques.—  Bains 
et  douches.  —  Calorifère.  —  Arrangements  sanitaires.  —  Lumière  élec- 
trique.—  Téléphone. —  Ascenseur. —  Garage  pour  autos. —  Restaurant. 
 Emile  DINDAULT,  Propriétaire  

OWéans 

Gt^RflO  HOTBli  D'OJ^liéfll^S 

Rue  Banier.—  Situation  centrale  près  des  grandes  promenades  et  de 
la  cathédrale. —  Chambres  et  appartements  confortables  pour  familles  et 
touristes.  —  Cuisine  très  soignée. —  Depuis  8  fr.  par  jour,  vin  compris. 

—  Eclairage  électrique.  —  Garage  pour  autos,  -r  Expédition  de  pâtés 
d'alouettes.  —  FORTIN,  Propriétaire. 
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BRISTOL  PALACE  HOTEL 

Créé  ©n  1900.  —  De  tout  premier  ordre.  —  Sur  la  plage^  acc^^i  direct, 
— •  Grand  confort.  —  Pension  depuis  10  fr.  par  jour. 

HOTEl  DE  LA  PLAGE  (annexe  du  Bristol).  ^  Même  situatim. — 
Pension  depuis  8  fr.  par  jour.  —  J.-G.  GALLET,  Propriétaire. 

ANCIENNE   AGENCE  BTDEL 

L.  yiLLALON,  Succoesear,  CARREFOUR  DE  ROCREBONNK 
Ag«OM  féMénile  pour  U  location  des  vUlas  et  appartements  meublés  à  Parai»é, 
ftothéneaf,  8Aint-Malo,  Saiut-SerTaD,  Dinard  et  la  région.— Vente  e5t  achat  de  terrains, 
Tiiias,  cbàteadx,  (•rmt  «t  foBdt  do  commerce.  —  Gérance  de  propriétés.  —  RenseigDe- 
aents  préeii  •!  fratvlts —  Buremu  ouvert  toute  Vannée. 

L.  VnXALON,  Directeur.  —  Téléphone  n»  1. 

Carrefour  de  Bochebonne 
Paramé,  Salnt-Malo,  Saint-Servan,  Rothéneuf  et  enilroiui 
Location  de  villas  et  d'appartements.  —  Vente  de  tous  immeoblei.  — 
L'Agence  fonctionne  toute  l'année.  —  Tous  renseignements  gratuits. 

A.  ESNAULT,  Buccesseur  de  M.  L.  HOLLAIN  

Pau 

L.-0.  SARRADET 

12,  rue  Taylor,  12 
La  plus  ancienne  agence  de  locations  de  yillaa  et  d'appartements. 
—  Vente  d'immeubles  et  de  propriétés.  —  Fondée  en  1847.  —  Henseigne- 

ments  prompts  et  précis.  — Répertoires  oomplets. 

__ 

CENTRAL  OFFICE 

BOURDILA,  Directeur  —  RUE  SAINT-LOUIS.  3 
Membre  fondateur  du  Syndicat  des  hommes  d'affaires  de  Prttaee 
Villas  et  appartements  à  louer.  —  Propriétés  et  immeubles  à 
vendre.—  Agence  de  location  la  plus  centrale  et  la  plus  avantageusement 
connue.  —  Renseignements  exacts  et  gratuits. —  ïéiégr.  :  BOURDILA-PAU. 

~  Pau 

AGENCE  PYRÉNÉENNE 

PLAGE  DE  LA  HALLE,  6,  près  de  la  Préfecture 
Location  d'appartements  et  de  vlllaB  meublés  ou  non  meublés 

à  Pau  et  dans  la  région  pyrénéenne.  —  Vente  et  achat  d'immeubles  de 
toute  nature.  —  Liste  et  renseignements.  —  P.  BARRÈIŒ. 

AGENCE  AUBERT 

6,  RUE  ADOUV,  C 

Âgenot  spéciale  pour  la  location  éee  villas  tt  appartamaata 
et  la  vente  des  propriétés 
Bmseule  médicaU  pour  pêMmge  des  pêrnwmm 
AdresM  Uléfraphique  :  AUBKRADOUB-PAU  -  TÊLÉPHOM  N*  O^S 
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GRAND  HOTEL  GASSION 

OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE 
De  tout  premier  ordre.  —  Situation  en  plein  midi.  —  Panorama 
splendide  sur  let  Pyrénées,  unique  au  monde.  —  Jardin  d'hirer.  — 
Lumière  électrique.  —  Arrangements  pour  séjour.  —  Baini  à  chaque 
étage,  douches.  —  Téléphone. —  Garage  pour  autot. 

A.  MEILLON,  Propriétaire  de  THètil  d'Angleterre,  à  Ganterets 

KCOTBIL.   IDE  FR.-A.TTGE 

Plaoe  Rodais  et  noaTeau  bonI«Tard  dmu  Pyrénées 

De  tout  premier  ordre.  —  Plein  midi.  —  Vue  exceptionnelle.  — 
Cuisine  et  service  des  plus  renommés.  —  Salle  de  bains.  —  Fumoir 
—  Ascenseur  perfectionné.  —  Téléphone.  —  Garage  pour  a^t09, 
OABDÈRES  Frères,  Propriétaires 

Pau 

GRAND  HOTEL  GUICHARD 

Saison  dlilTer. —  De  premier  ordre,  très  recommandé  pour  sa  situa- 
tion, son  confortable  et  son  installation  générale.  —  Considéré  comme 
un  des  meilleurs  de  la  station.  —  Meublé  luxueusement.  —  Cuisine 
réputée.  —  Téléphone.  —  Electricité  dans  toutet  les  chambres.  — 
Ascenseur.  —  EnglUh  spoken.  —  GUICHARD,  Propriétaire. 


GRAND  HOTEL  DE  LA  PAIX 

Place  Royale.  —  La  plus  belle  situation.  —  Entièrement  remis  à 
neuf.  —  Grand  confortable.  —  Éclairage  électrique.  ~  Bains.  —  Arran- 
gements sanitaires. — Calorifères.  —  Téléphone.  —  Restaurant. —  Caves 
et  cuisine  de  premier  ordre.  —  Pension  depuis  9  fr.  et  arrangements 
pour  familles.—  Correspondant  du  T.  C.  F.  —  Omnibus  à  tous  les  trains. 
BERNIS,  Propriétaire 

RSÊU 

HOTEL  CENTRAL 

Place  de  la  Halle,  près  de  la  Préfecture  et  de  la  Poste.— Entièrement 
neuf.  —  Plein  midi.  —  Arrangements  sanitaires.  —  Electricité  partout. 

—  Chambres  depuis  3  fr.  —  Dîner,  3  fr. —  Cuisine  très  recommandée. 

—  Membre  et  correspondant  du  T.  C.  F.—  Auto-garage.—  English  spoken. 

—  Se  habla  espanol.  —  Omnibus  à  la  gare.  —  JEANTON,  Propriétaire. 

Pau 

HOTHIi  OU  BOUliHVflt^tD 

Rue  Porteneuve,  25  et  27.—  Près  du  Palais  d'Hiver,  dans  le  plus 
beau  quartier.  —  Ouvert  toute  l'année.  —  Plein  midi.  —  Appartements 
et  chambres  confortables  avec  balcons.  —  Jardin.  —  Electricité.  ^ 
Téléphone.  —  Bains.  —  Cuisine  très  soignée.  —  Pensien  depais  7  fr.  — 
BngUsh  tpoken.  —  LUBCJlN,  Propriétaire. 
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Pau 

VILLA  CASTE RET 

Maison  de  famille  de  premier  ordre.  —  Ouvert  toute  l'année.  — 
Située  tout  près  du  Palais  d'hiver  et  du  boulevard  des  Pyrénées.  — 
Entrée  principale,  avenue  de  Barèges.—  Panorama  splendide  sur 
if^s  Pyrénées. — Terrasse  en  plein  midi. —  Grand  jardin. — Appartements 
et  chambres  confortables,  avec  balcons.  —  Electricité.  — Calorifère. — 
Salle  de  bains.  —  Garage  pour  automobiles. —  English  spoken. —  Man 
spricht  deutsch.  —  ÉPINETTE,  Propriétaire. 

Quai  Sadi-Carnot,  près  de  la  Préfecture  et  de  la  Poste.  —  De 
tout  premier  ordre.  —  Hall  superbe.  —  Ascenseur.  —  Bains.  ~ 
Téléphone.  —  Electricité  partout.  —  Arrangements  sanitaires  parfaits. 
Cuisine  et  cave  spécialement  recommandées  —  Prix  modérés 
Eugène  GASTEL,  Propriétaire 

PIOULE 

EAU  MINÉRALE  NATURELLE 

Sulfatée,  calciqua 
lithinée,  magnésienne,  bicarbonatée  mixte 

SOUVERAINE  POUR 

LES  MALADIES   DU  FOIE 
LA  GOUTTE,  LA  GRAVELLE,  UARTHRITISME 

ÉTABLISSEMENT  THERMAL 
ET  EXPLOITATION  DES  SOURCES  AU  LUC  (VAR) 

SUR  LA  LIGNE  PARIS-MARSEILLE 

Grand  hôtel  de  premier  ordre,  entièrement  neuf.  — 
Pension  pour  familles.  —  Prix  modérés. 

OUVERT    TOUTE  L'ANNÉE 
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RiombièreS''ies'BainB 

"T"  HOTEL  MÉTROPOLE  S" 

ET  LES  VILLAS  DU  PARC 
plus  moderne  de  la  Station.  —  De  tout  premier  ordre 

120  Chambres  et  Salons 
Bains  à  tou»  Vs  étages  et  Auto-garage 

GRAND    HOTEL    DE  FRANCE 

PREMIER  ORDRE 
Dans  le  plus  beau  quartier.  —  Cuisine  et  cave  réputées.  —  Elec- 
tricité.—Téléphone.  —  Garage  pour  autos.— Prix  modérés  — Englith 
spoken.  —  Man  spricht  deutsch.  —  Omnibus  de  la  ville. 

Spécialité  de  volailles  et  de  pâtés  truffés 
ROBLIN-BOUCHARDEAU,  Propriétaire 

Poitier'S 

O-RAIsTD  HOTEL  DU  PALAIS 

PREMIER  ORDRE 
Au  centre  des  monuments  historiques.  —  Entièrement  remis  à  neuf. 
—  Installation  moderne.  —  Chambres  hygiéniques  du  Touring-Club.  — 
Salle  de  bains.—  Electricité.—  Téléphone. —  Repas  par  petites  tables. 
Omnibus  de  l'hôtel  aux  trains 
H.  CHARPENTIER,  Propriétaire 


PRÊCHACQ-LEsBAINS 


(  Landes  ) 

Du  4*^  mai  au  45  octobre,  desservi  par  la  gare  de  L(  luque 


Eaux  et  Boues  végéto-minérales  similaires  à 
celles  de  Dax. 

Rhumatismes,  arthrites,  névralgies,  névroses,  affections 
utérines,  anémie. 

Eaux  sulfureuses, —  Maladies  des  voies  respiratoires,  de 
la  peau,  du  tube  digestif. 

Frix  de  la  pension  :  classe,  8  fr.;  2*  classe,  5  fr.  50 
par  jour,  tout  compris  :  logement,  linge,  nourriture, 
traitement  balnéaire,  service,  éclairage. 

Pour  renieignemtnts,  s'adresser  au  Directtur 


I 
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Rennes 

HOTEL  CONTINENTAL 

Quai  Lamartine  et  rue  d'Orléans 
De  premier  ordre.  —  Central,  et  dans  le  plus  beau  quartier.— 
Garage  pour  autos.  —  Chambre  noire.  —  Grand  confortable.  —  Grand 

estaminet.  —  Omnibus  à  la  gare. 

Pierre  DIOTEL,  Pror*"  létaire 


Rouen 

GRAND  HOTEL  D'ALBION 

16,  quai  de  la  Bourse,  10 

Cet  hôtel  est  situé  dans  le  quartier  le  plus  sain  du  quai,  en  face  de  la  sta- 
tion des  bateaux  du  Havre.— Très  belle  Tue  sur  la  vallte  de  la  Seine. 

Les  touristes  trouveront  dans  cet  établissement,  dont  la  réputation 
et  la  respectabilité  sont  depuis  longtemps  établies,  tout  le  confortable 
et  toutes  les  attentions  que  l'on  peut  désirer.  —  Bonne  cuisine  fran- 
çaise et  anglaise.  —  Excellente  table  d'hâte  à  6  heures  et  demie.—  Res- 
taurant à  la  carte.  —  Service  français  et  anglais. — Pour  un  séjour  d^une 
certaine  durée,  on  prend  des  pensionnaires. 

Nota.  —  M.  BOUTEILLER  tient  également  le  Restaurant  des  Paque- 
bots de  la  Basse-Seine,  entre  Rouen  et  Le  Havre. 


Rouen 

GRAND  HOTEL  DE  FRANCE 

Rue  des  Carmes,  97,  99,  101,  103 

Téléphone  n*  015 

P.  BEUNARDEAU,  Propriétaire 

Situé  au  centre  de  la  ville  et  des  monuments.  —  Très  confortable  et 
prix  modérés.  —  114  chambres  éclairées  à  l'électricité.  —  Restaurant. 

—  Tab^e  d'hôte.  —  Déjeuner,  3  fr.  ;  dîner,  3  fr.,  vin  compris.  —  Salons 
particuliers.  —  Salle  de  café.  —  Chambre  noire  pour  photographie. 

—  Garage  pour  bicyclettes  et  automobiles.  —  English  spoken. 


Rouen 

GRAND  HOTEL  DU  DAUPHIN  ET  D'ESPAGNE 

Place  de  la  République,  4  et  6 

Situation  centrale.  —  Service  par  petites  tables.  —  Petit  déjeuner, 
50  cent,  et  1  fr.;  déjeuner,  2  fr.  et  2  fr.  50.  —  Chambres,  2  fr.50  et3  fr. 
—  Pension  depuis  6  fr.  50.  —  Bains  et  douches.  —  Chambre  moire.  — 
Grand  garage  pour  autos.  —  Electricité.  —  Téléphone  n*  t7l. 

OUIARD-METRANO,  Propriétaire 


-  112  — 


Royan 

GRAND  HOTEL  DE  BORDEAUX 

Ouvert  du  l"  mars  au  1"  mpvembre 
Magnifique  vue  de  mer.  —  Jardin 


GRAND  HOTEL  DE  L'EUROPE 

A  PONTAILLAG 

Situation  merveilleuse  sur  la  mer,  avec  jardin  de  6  000  mètres 
Les  deux  hôtels  sont  de  tout  premier  ordre  et  sous  la  même  direction. 


Rayan 

LE  GRAND-HOTEL 

Au  1^9ice.  —  Le  seul  donnant  sur  la  Grande  f*lage.' —  A^andissement  considérable. — 
iSû  cbainbces.-»  Salle  4e  bains Magnifique  terrasse  sur  la  fner.  —  €rP8nd  jardin  dans 
les  Pins. —  Appartements  pour  familles. —  Maison  de  premier  ordre. —  Ouvert  du  l*'  mars 
au  novembre. —  English  spoken. —  Se  habla  espariol.  —  Omnibus  de  l  hôtel  à  tous 
les  trains. —  Téléphone. —  Garage  pour  automobiles. 

Royan 

HOTEL  D'ORLÉANS 

Façade  du  port,  boule^d  Thiers 
Ouvert  toute  l'amiée.—  Grand  restaurant  avec  salles  d'été  et  d'hiver. 
—  Arrangements  pour  familles.  —  Prix  modérés.  —  Garage  pour  automo- 
biles.— Chambre  noire  pour  photographie.— A.  DEJEAN,  Propriétaire. 

Royan 

PLOTT-A^L-HOTEIIL. 

BOULEVABD  THIERS,  EN  FACE  DE  LA  MER 
Ouvert  du      avril  au  15  octobre.  —  Installation  moderne.  —  Garage 
d'automobiles.  —  Electricité.  —  Téléphone.  —  Prix  modérés. 

M"*"  BAULEY,  Directrice 

Royan 

FAMILY-HOTEL 

Premier  ordre.^  Agrandissement  considérable. — Installation  moderne.  — En  face  delà 
Q(f3S^à&  PJls^t  à  rmtcée  du  Parc.  La  plus  l)elLe  situation  de  Royan.-—  Trè«  recom- 
mandé pour  le  confortable  de  ses  chambres  et  sa  cuisine  très  soignée. 

Pension  depuis  8  francs  par  jour,  excepté  le  mois  d'août,  petit  déjeuner,  vin,  service, 
tout  compris.—  Prix  spéciaux  et  très  modérés  pour  l'hiver. —  We  PINSON,  Prop". 

Royan 

AGENCE  DEVEAUD 

31,  rue  Gambetta 
LOCATION  DE  VILLAS  ET  D'APPARTEMENTS 
Ventes  et  achats  d'immeubles  —  Renseignements  gratuits 
Téléphone 
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Type  B  -  4** 


Royat 

GRAND-HOTEL 

Le  plus  important,  situé  près  de  l'Établissement.  — 
Vaste  parc. —  Lumière  électrique, —  Ascenseur.  —  Perfect 
sanitary  arrangements. —  SERVANT,  Propriétaire. 

Royat 

CASTEL-HOTEL 

OUVERT  DU  15  MAI  AU  15  OCTOBRE 

Maison  de  premier  ordre.  —  Dans  le  parc  de  rÉtablissement. 
—  Lumière  électrique  dans  toutes  les  chambres.  —  Téléphone. 
—  Ascenseur  Lift.  —  A.  HERPIN,  Propriétaire. 

Royat 

GRAND  HOTEL  DE  LYON 

PREMIER  ORDRE 
Sur  le  nouveau  Parc,  près  de  l'Etablissement.  —  Vue  splen- 
didesur  toute  la  vallée. —  Hall.  —  Terrasse. —  .Jardin. —  Pension 
depids  8  fr.  par  jour.  —  DELA  VAL,  Propriétaire. 

Royat 

IIOTEL  VICTORIA  ET  DE  HCE 

PRÈS  DE  L'ÉTABLISSEMENT 
Vue  sur  le  Parc. —  Re  ommandé  aux  familles  pour  son  grand 
confortable  et  sa  cuisine  très  soignée. —  Prix  depuis!  fr.  50 
jiarjour^  loué  compris^  même  le  petit  déjeuner  du  matin.  — 
Arrangements  pour  fan)' "les  avec  enfants. 

GIDON-HUGUET,  Propriétaire 
Royat 

GRAND  HOTEL  BRISTOL 

Situé  face  à  une  porte  d'entrée  du  Par  ^  et  de  l'Établissement 
thermal.  —  Pension  de  7  à  12  fr.  par  jour. 

Grand  confortable.  —  Gaiage  pour  nutos  et  bicyclettes.  — 
Inslnilalion  pliotographique.  —  Pf.GHERET,  Propriétaire. 
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SAIL-LES-BAINS,  par  St-Martin-d'Estréaux  (Loirô) 


EAUX  MINÉRALES  NATURELLES 

SILICATÉES,  LITHINÉES,  ALCALINES,  NON  GAZEUSB* 

UNIQUES  AU  MONDE 

Décrétées  d'utilité  publique,  placées  sous  le  patronage  de  TÉtat 

SOURCE  DU  HAMEL;  température  ;  34*>.  —  Débit  journalier  : 

3  000  000  de  litres.  —  Souveraine  dans  les  maladies  de  la  Peau,  Eczémas ^ 
Métrites,  Ulcères,  Albuminurie,  Maladies  nerveuses.  Dyspepsie,  Diabète, 
Voies  urinaires.  —  La  source  du  Hamel,  appelée  par  Diane  d'Urfé  : 
Fontaine  de  Jouvence,  est  recommandée  pour  les  soins  de  propreté, 
la  toilette  des  dames.  C'est  grâce  à  l'action  bienfaisante  de  TEau  du 
Hamel  que  Diane  d'Urfé  est  restée  toujours  jeune. 

SOURCE  DES  ROMAINS  ;  température  :  28o.  —  Sans  rivale.  — 
Débit  journalier  :  500000  litres.  —  Eau  de  table  non  gazeuse,  excellente 
dans  les  maladies  de  l'Estomac,  facilitant  la  digestion,  évitant  les  dila- 
tations de  l'estomac.  ,  

STATION  THERMALE  OUVERTE  DU  1"  MAI  AU  15  OCTOBRE 

S'adresser,  pour  expéditions  d'eau  et  renseignements, 
à  SAIL-LES-BAINS,  par  Saint-Martin-d'Estréaux  (Loire) 

Chemin  de  fer  P.-L.-M.,  gare  Saint-Martin-Sail-les-Bains  ( Loire) 

SAINT-ÉTIENNE 


HOTEL   DE  FRANCE 

Place  Dorian.  —  Le  plus  central  de  la  ville.  —  Recommandé  au 
commerce  et  aux  familles.  —  Confortable  moderne.  —  Ascenseur.  — 
Lumière  électrique  dans  toutes  les  chambres.  ~  Téléphone.  —  Salons  de 
correspondance.  —  Table  d'hâte.  —  Service  particulier.  —  Omnibus. 
ALFRED  HUGUES,  Propriétaire-Directeur 


S*-GERVAIS-LES-BAINS  -  LE  FAYET 

Grand  Hôtel  de  la  Savoie  —  Premier  ordre 
Hôtel  des  Bains  pour  familles 

Les  seuls  situés  dans  le  parc  de  rÉtablissement  thermal 
Dermatoses,  Eczéma,  Neurasthénie 


St-GERVAIS-LES-BAINS  (Village,  Cure  d'air) 


LE  <3rlE\.J^l<nD  HOXEI-. 
De  premier  ordre  et  de  construction  récente.  —  Vue  magnifique  sur 
la  vallée  de  l'Arve,  la  chaîne  du  mont  Blanc  et  le  mont  Fleuri.  —  Très 
confortable.  —  Grande  terrasse.  —  Parc.  —  Lumière  électrique.  — 
Chambre  noire. —  Garage  et  fosse. —  Excellente  cuisi&e. —  Pension  depuis 
8  /r.  —  On  parie  les  principales  langues.  —  MARTIN,  Propriétaire. 
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Société  anonyme  des  Eaux  thermales 

DE 

SAINT-HONORÉ-LES-BAINS  (NIÈVRE) 

CAPITAL  :  1  350  000  FR. 

Président  du  Conseil  d'administration  : 
M.  le  Général  Marquis  DTSPEUILLES 
Directeur  :  M.  JALLASSON 

Sa/son  du       juin  au  octobre 

Eaux  thermales  sulfurées,  sodiques,  arsenicales 
lithinées  et  phosphatées 

N'' ayant  "pas  de  similaires  en  France 

SouTeraines  dans  les  maladies  de  la  gorge,  bronchites 
chroniques,  catarrhes,  asthmes,  affections  de  la  peau,  débilité, 
lymphatisme  et  maladies  des  enfants. 

Vaste  piscine  de  natation,  bains  et  douches,  inhalation  et 
pulvérisation,  hydrothérapie. 

CASINO 

SaloDrS  de  lecture,  salles  de  fêtes,  de  jeux,  de  café 

Orchestre  —  Théâtre 

Manège.  Chevaux  de  selle  et  de  voilure  pour  excursions 

G**' Hôtels  du  Morvan,du  Toarnebride^desBaiiis 

ET  VILL4  DES  PINS 

Considérablement  agrandis  et  entièrement  meublés  à  neuj 
Vastes  et  l.  elles  salles  à  manger  et  de  restaurant  (300  couverts) 

ÉCLAIRAGE  ÉLECTIUQUE  —  TÉLÉfllONE 

Ces  établissements  de  premier  ordre  sont  la  propriété  de 
lu  Société  des  Kaux.  Pour  remeigminenls  "i' adresser  au  gérant, 
■-■  


Saint- Honoré^les-Balns 
GRAND-HOTEL  VAUX-MARTIN 

Ouvert  du  15  mai  au  30  septembre 
1"  ordre.  —  Grand  confortable.  —  Cuisine  très  soignée.  —  Billard.  —  Grand  jardins. 

—  Pension  de  7  à  10  fr.  par  jour.  —  Arransemeuts  pour  familles  nombreuses.  — Omni- 
bus à  tous  les  trains  à  Vandenesse  et  Rumilly.  —  Vve  GERBAULT,  Propriétaire. 

Sa/nf-m/eaff-cfe-I.  If 

GRAND  HOTEL  DE  LA  POSTE 

Exposition  midi  et  nord.  —  Belle  vue  des  Pyrénées  et  de  la  mer.  — Prome- 
nades et  jardins  anglais  autour  de  l'hôtel.  —  Pension  :  l'hiver,  depuis  7  fr.  ;  l'été,  depuis 
8  fr.,  tout  compris.  —  Voitures  pour  excursions.  —  G.  DUMAS,  Propriétaire 

HOTEL  D'ANGLETERRE  ET  HOTEL  DE  LA  PLAGE 

A  côté  des  Bains.  —  Situation  exceptionnelle  sur  la  plage  et  vue  splendide  sur  les 
Pyrénées.  —  Annexe  nouvellement  construite  avec  appartements  au  midi.  —  GhaufTag^e 
moderne  perfectionné,  —  Excellente  cuisine.  —  OnDiibus  à  tous  les  trains.  —  AoiVt  et 
septembre,  de  iO  à  16  fr.  par  jour;  le  reste  de  l'année,  de  8  à  12  fr.  par  personne  et  par 
jour.  —  G.  MONIN,  Propriétaire.  

HOTEL  TERMINUS  PLAOE 

La  plas  belle  situation  et  le  seul  avec  jardin  sur  la  plage.  —  vue  splendide  sur 
les  dunes  et  les  Pyrénées.  —  Hôtel  récemment  conslruit  recommandé  pour  son  con- 
fortable et  sa  cuisine  très  en  réputation.  —  Pension  depuis  8  fr.  tout  compris.  —  Salles 
de  bains.  —  Téléphone.  —  Calorifère.  —  Se  habla  espanol.  ~  English  spoVen.  — Om- 
nibus à  tous  les  trains'.  —  A  BERNIS,  Propriétaire^  

GRAND  HOTEL  DE  PARIS 

En  face  de  la  Gare 
Pension  de  famille.  —  A  3  minutes  de  la  plage.  —  Entièrement  rerais  à  neuf.  —  Plein 
midi.  —  Vue  exceptionnelle.  —  Cuisine  et  cave  renommées.  —  Depuis  7  fr.  par  jour 
tout  compris.  —  Arrangements  avantageux  pour  séjour.  —  A  DULOUT,  Propriétaire. 

Saint' JeaifPied-d6-Rort 

HOTEL  CENTRAL 

Situé  sur  les  bords  de  la  Nive,  en  face  de  la  cascade.  —  Recommandé  potir  son  con- 
fort et  son  excellente  cuisine.  —  Bains.  — Garage.  —  Chambre  noire.  — Voitures  pour 
excursions.  —  Correspondant  du  Touring-Club  de  France. 

CADIOU,  Propriétaire  

Saint"  JGan-'SUi^'Metr 

PRÈS  BEAULIEU 

HOTEL  PANORAMA  PALACE 

Station  de  Chemins  de  fer  P.-L.-M.  à  Beaulieu 
Tramways  Nice  -  Monte-Carlo,  Station  Pont-Saint-Jean. 

Hôtel  de  W  ordre.  —  Dernier  confort.  —  Situation  splendide  et  tran- 
quille en  plein  Midi,  protégé  du  mistral  et  de  la  poussière.  —  Merveil- 
leuses promenades  à  pied  et  en  voiture  —  Grande  terrasse  pour  restau- 
rant. —  Five  o'clok  tea.  —  Parc  de  12  000  mèt.  —  Chauffage  central 
dans  toute  la  maison.  —  Lumière  électrique  et  ascenseur.  — 
Bains  de  mer  chaud  et  massage.  —  Port  pour  canots  automobiles.  — 
Arrangements  à  prix  modérés.  —  W.  KLUNDER,  Propriétaire. 
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SaInt'Lunalfe  près  Dlnai*d 

Ouvert  du  1"  juin  au  l^"^  octobre 
La  plus  belle  plage  de  France.  —  350  chambres  et  salons.  —  Magni- 
fique vue  —  Situation  sanitaire   incomparable.  —  Excursions  nom- 
breuses et  variées.  —  Garage  pour  automobiles.  —  Tramway  à 
vapeur.  —  Prix  modérés.  —  J.  CAYRON,  Propriétaire.  

Saint'Maio 

Grand  Hôtel  de  FranGe  et  de  Chateaubriand 

Place  Chateaubriand,  à  l'entrée  de  la  plage.  —  Vue  sur  la  mer.— 
De  tout  premier  ordre.  —  Exclusivement  fréquenté  par  les  familles 
soucieuses  du  bien  être  et  de  la  bonne  tenue.  —  Installation  sanitaire. 

—  Bains.  —  Chambre  noire.  —  Interprète.  —  Auto-garage  A.  C.  F., 
C.  T.  C.  —  Prix  de  pension  :  10  à  15  fr.  —  Même  direction  : 
Restaurant  Continental,  ouvert  seulement  en  juillet,  août  et  sep- 
tembre.—  Eu  face  Tentrée  de  la  plage.  —  Service  à  la  carte  de  1**''  ordre. 

HOTEL  DE  PROVBNCK  ET  D'ANGLETERRK 

Rue  de  la  Poissonnerie,  11 

Situation  centrale.  —  Chambres  confortables  et  cuisine  très  recom- 
mandée, faite  par  le  propriétaire,  ex-chef  des  plus  grandes  maisons  dû 
Londres.  —  Prix  de  la  journée  :  chambre,  déjeuner  et  dîner  avec  vin, 
petit  déjeuner,  tout  compris,  depuis  7  fr.  50.  —  Proprietors  speaok 
english. —  Prendre  l'omnibus  de  la  ville.-  Jules  SEUX,  Propriétaire. 

Saint-maio 

HOTEL  CHADOIN 

A  la  porte  de  la  gare.  —  OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE.  —  Pas  de 
frais  d'omnibus.  —  Transport  des  f)agages  gratuit  aller  et  retour.  — 
Chambres  confortables,  cave  et  cuisine  très  soignées.  —  Depuis  6  fr.  50 
par  jour.  —  Téléphone.  —  Station  de  tramways  à  la  porte  de  l'hôtel 
pour  Paramé  et  Saint-Servnn. 

 CHADOIN,  Propriétaire  

"  Saint^malo 

IlÛTIîL  DES  VOYAGEURS  ET  DE  LA  GARE 

Seul  hôtel,  en  face  de  la  gare  et  de  la  station  des  tramways,  ayant 
téléphone.  —  Journée  depuis  6  fr.  50  par  jour.  —  Eiujlisli  spoken. 
Ancienne  Maison  BISSON  —  P.  LEROY,  Successeur 

Saint^Malo  —  JPai^amé 

PENSION   DE  FAMILLE 

LES  CHARMETTES  —  VILLA  KER-ANTREZ 
Ouverte  toute  l'année.  —  Ti  ôs  belle  >iMiation  et  terrasse  sur  la  mer. 

—  Magnifi(iue  vue.  —  Charmant  séjour.      .Inrdin. —  Excellente  cuisine. 

—  Pension  depuis  7fr.  —  Arrangeinents  pour  familles  nombreuses  et 
réductions  de  prix  pour  l'hiver.  -  /ùiqUs/i  spoken.  —  Omnibus  à  tous 
jes  trains  et  bateaux.  —  Mme  Vve  BESNIER,  Propriétaire. 
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Saîni'lUaio-Saînt-SBi'van 

GRAND   HOTKL  BELLEVUE 

OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE 
Premier  ordre.  —  Sur  la  mer,  avec  accès  direct  sur  la  plage.  —  Superbe  terrasse 
avec   inaf:nilique   vue  sur   la  rade.  —  Corresnondant  de  l'Auto-Glub  de  France.  — 
Téli-phone.  —  ROBLET,  Directeur-Propriétaire. 

SAINT-NEGTAIRE-LE-  BAS 

Réseau  P.-L.-M.,  gares  de  Coudes  et  d'Issoire  (PUY-DE-DOME) 

S.MSON  THERMALE  DU  r'JClN  AU  30  SEPTEMBRE 
Eaux  chlorurées,  sodiques,  bicarbonatées  mixtes 

Lymphatisme  des  enfants,  Chlorose^ 

Diabète^  Albuminurie,  Dyspepsies,  Phosphalurie, 

Affections  goutteuseSy  Rhumatismes,  Maladies  des  femmes 

et  des  enfants 

Hydrothérapie  générale,  bains  et  douches  de  gaz  acide  carbonique.  — 
Vastes  promenades,  Parc  avec  lawn-tennis,  Casino,  Salles  de  jeux,  de 
spectacles  et  de  lecture.  —  Postes  et  Télégraphes,  Téléphone.  —  Chapelle . 

N.B. —  Le  GRAND  HOTEL  DU  PARC,  de  premier 
ordre,  de  construction  récente,  avec  120  chambres  meu- 
blées à  neuf,  ascenseur,  éclairage  électrique,  à  proximité 
du  Casino  et  des  Établissements,  se  recommande  spécia- 
lement à  certaines  catégories  de  malades,  par  l'organisa- 
tion de  ses  Tables  de  régime. 

Près  du  Couvent,  Altitude  :  1  000  mètres 

OR  ANDK-CH  A  RTREUSE 
HOTEL  DU  DÉSERT,  HOTEL  DU  GRAND-SOM 

station  climatérique.  Pension  depuis  8  fr.  —  Voilures  et  mulets.  —  On  pari.- 
anglais,  allemand,  italien.  —  Eclairage  clectri(/ue.  —  Télégraphe. 

GARAGE  POUR  AUTOMOBILES 

Saint-Raphaëi 

GRAND  HOTEL  BEAURIVAGE 

BRUNET,  Propriétaire 

AU  BORD  DE  LA  MER  -  CONFORT  MODERNE 
Chauffage  central,  Dains^  etc. 

GARAGE  ET  FOSSE  POUR  AUTOMOBILES 

Cuisine  française  et  cave  recommandées 
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SaMni''Sêbastien 

GRAND  HOTEL  CONTINENTAL 

LE  SEUL  AVEC  VUE  SUR  LA  MER 

Ouvert  toute  ranuée.  —  Premier  ordre.  —  La  plus  belle 
situation  sur  la  plage,  entre  le  Palais-Royal  et  le  Casino.  — 
Cuisine  française  très  soignée. — Onparle  français,  anglais,  portu- 
gais et  italien.  —  Bains.  —  Te/ep/ioTie.— Ascenseur.  —  Garage. — 
Eclairage  électrique.— François  ESTRADE,  Proprict«ire. 

SaintmSéhsàstien 

HOTEL   DU  PALAIS 

AVENUE  DE  LA  LIfiEfiTÉ 
Ouvert  toute  l'année.  —  De  tout  premier  ordre. —  Appar- 
tements avec  salle  de  bains.  —  Chauffage  central.  —  English 
sanitary  arrangements.  —  Cuisina  française  très  soignée. 
Electricité.  —  Ascenseur.  —  F.  JOUHNÉAU,  Propriétaire, 
ex-Directeur  de  ÏHôteL  du  Palais,  à  Biarritz. 

PASEO  DE  LA  ZiJRRIOLA 
De  premier  ordre.  —  Bains  et  douches.  —  Lumière  électrique.  — 
Téléphone.  —  Ascenseur.  —  Arrangements  pour  familles.  —  Voittires 
pour  excursions.  —  VIUDA  DE  EZGURRA  y  Hijas.  

SaintmSéhasiien 

HOTEL  DE  FRANCE 

Gamine  3 

Très  confortable.  —  Bien  situé.  ~  Lumière  électrique  dans  toutes 
les  chambres.  —  Cuisine  recommandée.  —  Pension  depuis  9  pesetas.— 
Téléphone.  —  ALBERT  BONNEHON,  Propriétaire.  

Saini'Séhastien 

HOTEL  DE  PARIS 

KESTAURANT.— Galle  Fuenterrabia  et  Principe.— Position  centrale. 
—  Installation  moderne.  —  Cuisine  française  renommée.  —  Déjeuner, 
4  pesetas  ;  dîner,  5  pesetas,  vin  compris.  —  Appartements  complets 
pour  familles.      Chambres  depuis  4  pesetas. 

J.  SESMA,  Propriétaire  


SAINT-VALERY-SUR-SOIVIIVIE 

La  plus  pittoresque,  la  plus  boisée  des  stations  balnéaires 
du  Nord. —  Cliasse  maritime  très  recherchée  et  permise  toute 
l'année. —  Casino  Grand^Uôiel.  —  Grand  confortable. —  Cham- 
bres chauffées  l'hiver.  —  Pension  depuis  8  fr. 

TÉ  LÉ  PHO IM  JB 
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SALIES-DE-BËARN 

Basses-PyrteèM.  —  Chemin  do  fer  de  Puyoo  à  Maoléon.  — -  Eta- 
blissement oayert  tonte  Ttanée.  —  ChaafTë  pendant  la  saison  d'hiver. 
—  Médaille  d'or,  Bxpoaition  universelle  de  18S9.  —  Climat  analogue  à 
celui  de  Pau,  modéré  et  particulièrement  sédatif. 

BAINS  CaOaORÉS  SODIQUES,  BROMO-I0DURÉS 

Minéralisation  très  forte  ;  les  plus  riches  en  chlorure  de  sodium, 
de  magnésium»  ea  oromures  ot  en  iodures 

Hygiène  do  renfanoo,  scrofule,  Ijmphatisme,  anémio,  rachitisme, 
carie  des  cdtos,  tumeurs,  engorgements  ganglionnaires,  tjphus  scrofu- 
leux,  maladies  particolièros  aux  dames,  rhumatismes  et  certains  cas 
de  paralysie,  etc. 

Bains  pour  prendre  che%  soi  —  Bains  d'eaux  mères  en  flacons 
EatUB  mères  pour  compresses  et  pour  toilette 
Eaux  mères  en  fûts  et  en  bonbonnes 
S'ADRESSER  A  L'ÉTABLISSEMENT  THERMAL 


Les  bains  d'eaux  mèrès  sont  reconstituants,  stimulants, 
toniques  et  résolutifs  à  un  très  haut  degré. 
Les  eaux  mères  pour  compresses  sont  éminemment 
résolutiTes  pour  les  engorgements,  eto.,  eto. 


Saiie^'dO'Béai^n  (Bassefl-Pyrénées) 

DeuM  Kôtêlê  dê  tout  prtmUr  ordre,  médailliê  êt  dùplôméi  par  lê  Touring-Club 
«I  l'Automobile-Club  de  France 

1*  Lo  Grand  Hétol  àn  Parc  et  de  l'Établlssoment  thermal,  atteaant  tnx 
btias  et  aux  domchei.  —  Eelaifage  électrique.  —  Téléphone  t. 

f  Le  Grand  Hôtol  4o  France  et  d'Angleterre.  —  Situation  életéc  «t  spéciale 
pour  cure  d'air.  —  Toiture  gratii  pour  Ui  baini.  —  Eclairage  électrique.  —  Téléph.  b*  7. 

If.  B.  —  Cas  deux  hôtela,  mub  la  directien  de  M.  G.  Granor,  eoBt  lea  seaii  i  Saliei 
qui  peiièdeat  «a  «Meaeear. 

SBUmS''de^Béam  (Bassei-Pyrénées) 

MAISON  COUSTÈRE 

PENSION  DE  FAMILLE 

Appartementi  menblés  —  Coiiinei  particulières  —  lau  de  la  Tille 
Jardin  —  Prix  modérés 

SALINS-DU-JURA 

ÉtabUssement  thermal  —  Piscine  de  natation 
Débilité  des  femmes  et  des  enfants 
Grand  KM«1  dM  Bains,  dans  le  jardin  de  FÉtablissement 
di^o,  Tli44tr«,  Ck>n6erU 


ETABLISSEMENT  THERMAL 

DE 

SANSALVADOURm 

EAU  LITHINÉE  SOUVERAINE  CONTRE 


Ne  pas  quitter  la  côte  d'azur  sans  visiter 
SAN  SALVADOUR 

ÉTABLISSEMENT  OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE 

Saif/Off    (  CHARENTE-INFÉRIEURE  ) 

GRAND  ÉTABLISSEMENT  HYDROTHÉRAPIQUE 

Village  médical,  dans  lequel  les  malades  peuvent  s'isoler  ou  vivre 
en  famille,  avec  une  direction  médicale  constante. 
Maladies  nerveuses.  —  Maladies  d'estomac.  —  Rhumatismes. 

HYDROTHÉRAPIE  —  MASSAGE  -  ÉLËCTROTHÉRAPIE 

Saujon 

Maison  spéciale  pour  les  personnes  en  traitement  à  l'Etablissement  hydrolhéra' 
pique  et  pour  leur  famille.  —  Saison  du  lor  mars  au  l«r  novembre.  —  Installation 
confortable. —  Lumière  électrique. —  Téléphone  n»  15. —  A  proximité  de  l'Etablisse- 
ment  et  du  Parc.  —  Arrangements  pour  longs  séjours.  


GRAND  HOTEL  DES  TAMARIS 

Ouvert  toute  l'année.  —  Premier  ordre.  —  Au  bord  de  la  mer  et  au  milieu  d'un 
magnifique  parc.  —  Installation  aussi  confortable  que  luxueuse.  —  Bains  chauds,  froids, 
d'eau  douce  et  de  mer.  —  Omnibus  à  La  Seyne,  à  tous  les  trains.  —  Prix  modérés.  — 
Voitures  d'excursions  et  bateaux  de  plaisance.  —  F.  JUST,  Propriétaire. 

Tarbes 

GRAND  HOTEL  DU  COMMERCE 

L'unique  en  ville  ayant  adopté  la  peinture  laquée  Touring-Club.— Salon 
particulier. —  Table  d'hôte. —  Attenant  à  la  poste. —  Télégraphe.—  Télé- 
phone.— Prix  modérés.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  —  RUE  MASSEY,  8. 
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Touion 

GRAND-HOTEL 

Premier  ordre.  —  Electricité.  —  Plein  midi.  —  Vue  sur  la  mer.  — 
Vaste  salle  de  fêtes.  —  Bains.  —  Ascenseur.  — Pension.  —  Prix  mo- 
dérés. —  Garage  et  fosse  pour  autos.  —  A.  T.  C.  et  T.  C.  F. 

J.  BOUHjLOT,  successeur  de  L.  Fille 

Touion 

GRAND  HOTEL  DE  LA  REGENCE 

MEUBLÉ  —  Ancienne  Sous-Préfecture,  rue  Nationale 
Situation  centrale.  —  Repas  facultatips  à  l'hôtel.  —  Jardin.  —  Hydrothérapie.  — 
Electricité. —  Garage  et  fosse  pour  automobiles. —  Chambres  conforta^bles  depuis  2  fr.  50. 

—  Pension  depuis  7  fr.  50,  petit  déjeuner  compris. 

Mme  Vve  OLCÈSE,  Propriétaire  —  P.  FRÉBAL,  Gendre,  Directeur 

Touion 

HOTEL  MEUBLE  DE  LA  POSTE 

RUE  HIPPOLYTE-DUPRAT 
Entre  la  Poste  et  le  Théâtre.  —  Êntièr entent  neuf.  —  Grand  confortable.  —  Salles 
de  bains.  —  Axraneements  sanitaires. —  On  sert  le  petit  déjeuner  du  matin. — Ascen- 
seor.  —  Prix  modérés.  . 

LEONARD  GAMEL,  Propriétaire 

Touiouse 

GRAND  HOTEL  DE  LEUROPE  ET  DU  MIDI  RÉUNIS 

SQUARE  LAFAYETTE  —  J.  DUPOUTS 
Établissement  de  premier  ordre,  avec  tout  le  confort  moderne.—  Situé  au  centre 
des  promenade*  et  dans  le  plus  beau  quartier  de  la  ville.  —  Salon  de  lecture  —  Splen- 
dides  salles  defêtea.  —  Téléphone.  —  Eclairage  électrique.  —  Bains.  —  Restaurant. 

—  Interprètes.  —  Auto-frarage  arec  fosse.  —  Spécialité  d«  pfttés  de  foie  de  canard 
aux  truffe»  du  Périgord.  —  EXPORTATION.  

Touiouso 

Grand-Hôtel  et  Hôtel  Tivollier 

(RÉUNIS  ) 
Rue  de  Metz,  rue  Boulbonne  et  rue  d'Astorg 
Installation  unique  dans  le  Midi,  avec  tout  le  luxe  et  le  confortable 
des  grands  hôtels  d'Europe  et  d'Amérique.  —  200  chambres  et  salons. 

—  Appartements  de  luxe. —  Salles  de  bains  à  tous  les  étages  et  dans 
les  principaux  appartements.  —  3  ascenseurs.  —  Chauffage  central.  — 
Eclairage  électrique.—  Téléphone.—  Hôtel  diplômé  par  le  Touring-Club 
de  France. —  F.  MIRAL,  Directeur. —  Dans  l'hôtel:  poste*  et  télégraphe. 

—  Garage  pour  automobiles^  avec  fosse  de  réparation.  —  RESTAURANT 
TIVOLLIER  ETGRAND-HOTEL.— TOUT  PREMIER  ORDRE.— Service  à  la 
carte  et  à  prix  fixe  —  Cuisine  et  cave  renommées.—  M.  TIVOLLIER 
conserve,  comme  par  le  passé,  la  fabrication  de  pâtés  de  foies  gras  et 
de  canards  aux  truffes  du  Périgord,  désignés  sous  le  nom  de  PATES 
TIVOLLIER.  —  19  médailles  or  et  argent  aux  Expositions  universelles.— 
Exposant  à  Saint- Louis  d'Amérique  (Louisiane). 

Touiouso 

HOTEL  DE  PARIS 

RUE  GAMBETTA  (CAPITOLE) 
Entièrement  remis  à  neuf  et  installé  avec  tout  le  confort  moderne.  — 
Table  d'hôte  et  restaurant.  —  Cuisine  de  famille  renommée.  —  Depuis 
8  fr.  par  jour.  —  Téléphone.  —  Electricité.  —  A.  PRAT,  Proprièt". 
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Touf» 

GRAND  HOTEL  DE  L'UNIVERS 

Réputation  européenne.  —  Central,  pr^i  de  la  gare.  —  Lumière  électrique.  —  Télé- 
phone. —  Sallei  de  baini.  —  Ascenieur.  —  Garage.  —  Conditions  particulière!  pour 
familles.  —  Saison  d'hirer.  —  MAURICE  ROBLIN,  Directeur. 


Toui^s 

GRAND  HOTEL  DE  BORDEAUX 

Sur  le  boulevard,  en  fact  de  la  gare 
PREMIER  ORDRE.—  Renommée  universelle.  —  Service  à  la  carte  et  dans  Im  salons. 
-  Prix  réduit  pour  séjour.  —  Omnibus  à  tous  le»  trains.  —  Téléphone. 

DELIGNOU,  Propriétaire 


Tours 

HOTEL  DU  CROISSANT 

Rue  Gnmbetta,  en  face  de  la  Poste.  —  Chambres  et  appartements  confortables  et 
réservés  pour  familles  et  touristes.  —  Cave  et  cuisine  renommées.  —  Arran- 
gements pour  séjour  et  pour  familles  avec  enfants.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  — 
Téléphone.  —  MAURICE  MARIE,  Propriétaire. 


Tours 

Place  du  Palais  de  Justice,  faisant  face  i  l'HMelde  Ville,prèsdela  gare  —  Cham- 
bres très  confortables.  —  Electricité.  —  Prix  modérés.  —  Grande  salle  dt  cafi  et 
restaurant  attenant  à  l'hôtel. —  Déjeuner  2  fr.;  dîner  2  fr.  50  et  à  la  carte. 
 Téléphone  4.47.  —  TELLIER,  Propriétaire.  


Le  Trmysàs  (V4r") 
A  LA  RÉSERVE  —  HOTEL  ET  PENSION 

Installation  moderne.  —  Magniique  Tèranda  servant  de  salle  à  manger.  —  Pauerama 
splendide.  —  Point  de  départ  de  manifiques  excursions.  —  Garage  et  fosses. 

Hôtel  T.  C.  F.  —  Téligrammts  :  Sube  Trayas  gare 
 Mm»  SUBE,  Propriétaire  


Le  Tréport 

HOTEL    IDE  I^FL^lSrOE 

Ouvert  du  45  juin  au       octobre.  —  En  face  de  la  mer.  —  Premier  ordre. —  Cui- 
sine très  renommée.  —  Arrangements  sanitaires  parfaits.  —  Chambre  noire.  — 
Garage  et  fosse  pour  automobiles.  —  Omnibus  à  tous  les  trains.  —  Eclairage  électrique. 
—  Charge  d'accumulateurs  et  de  voitures  électriques.  —  Téléphone  n»  40. 
  RENÉ  CHIMOT,  Propriétaire     


TrouifUio 
HOTEL    IDE  F^PLIS 

Électricité.  —  Ascenseur.  —  Salle  de  bains  et  de  douches.  —  Téléphone  avec 
Paris.  —  Salon  de  coifTare.  —  Remises  et  écuries.  —  Garage  d'automobiles.  —  L'hiver  : 
Hôtel- Restaurant  Helder-Armenonrllle,  place  Masséna,  4,  Nice.  —  Vue  sur  la 
mer  et  les  jardins.   


Ti*ouviÊlo-De«wlll0 

GRAND  HOTEL  DE  LA  TERRASSE 

De  premier  ordre  sur  U  Plage.  —  Serrice  par  petites  tables.  —  Restaurant.  —  Tcr- 
aue  au  bord  de  la  mer.  —  Ecuries  et  remises.  —  Garages  avec  fosse.  —  Prix  modérés. 
Saison  dTMvr  :  MtUl  Oallla,  4  Nice 

O.  FORTÉPAULE,  PropriéUir* 


-  124  - 


URIAGE-LES-BAINS 


(ISKRE) 
ALTITUDE  :  414  MÈTRES 


SAISON  DU  25  MAI  AU  5  OCTOBRE 

EAU  SULFUREUSE  ET  SALINE  PURGATIVE 

Traitement  des  maladies  de  la  peau,  de  l'anémie,  du  lym- 
phatisme,  du  rhumatisme,  etc. 

CURE  D'AIR  -  STATION  PRIVILÉGIÉE  POUR  ENFANTS 
PARC  -  CASINO  -  CERCLE 
Vélodrome  —  Lawn-tennîs  —  Guignol —  Tir 

Hôtels,  villas  et  appartements  meublés  sous  la  direction  de  l'Éta- 
blissement thermal. 

ÉCLAIRAGE  ÉLECTRIQUE  —  AUTO-GARAGE  —  TÉLÉPHONE 

Uriage  est  desservi  par  un  train  électrique  partant  de  la  gare  de 
Grenoble  P.-L.-M.  (correspondance  à  tous  les  trains). 

De  Grenoble  à  Uriage,  durée  du  trajet  :  45  minutes 
Pour  tous  renseignements,  s'adresser  à  l'Administrateur  de  l'Établissement. 

Uriage 

DE  PREMIER  ORDRE.      Situation  exceptionnelle.  —  Grand  jardin.  —  Cuisine 
soignée.  —  Confort.  —  Attentions.  —  Lumière  électrique.  —  Pension  depuis  7  francs. 
Omnibus  à  tous  les  trains 
En  hiver  :  Hôtel  Châteaubriand,  Hyères 


LA  FAVORITE 


Mauvaises  dicrestions,  aipreurs,  perte  d'appétit,  baildniiements  et 
renvois  après  los  repas,  inflammation  d'intestin,  nialadies  du  foie, 
du  rein  et  de  l'apjjareii  biliaire,  gravelle,  diabète  et  atrections  des 
voies  urinaircs  sont  rapidement  et  sûrement  guéris  par  La  Favorite 
de  Vais. 

Efficacité  certaine  dans  les  diarrhées  estivales  des  jeunes  enfants. 
Recommandée  par  les  sommités  médicales  du  monde  entier. 

ElSr  VENTE 

PHARMACIES,  DROGUERIES,  MARCHANDS  D'EAUX  MINÉRALES 

ADMINISTRATION  : 

lO,   R.XJE    TERME,  I-.Y03Sr 
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VALENCE  ~~^ 

Gr^  Hôtel  du  Loiïvre  et  de  la  Poste  1 

De  premier  ordre 
LE  PLUS  PRÈS  DE  LA  GARE  ET  LE  SEUL  AVEC  JARDIN 

Chambres,  appartements  pour  familles.  —  Hôtel  recommando 
du  T.  C.  et  de  l'Automobile-Club  de  France. —  Journée  depuis 
8  fr.  50(  —  Arrangements  pour  séjour  prolongé.  —  Omnibus. 
E.  GIIXET,  Propriétaire 

VERSAILLES  ~ 

HOTEL  VATEL 

RESTAURANT 
Rue  des  Réservoirs,  36  et  38  ;  bouL  de  la  Reine,  14  (prêt  du  Parc) 
Annexes,  Villas,  grands  et  petits  appartements  meubUs 
Arrang^ements  avec  familles 


En  voyage— En  excursion— A  la  campagne 

AVEC  QUELQUES 

COMPRIMÉS 
VICHY-ETAT 

ON  REND  INSTANTANÉMENT 

Toute  boisson  ALCALINE ot  GAZEUSE 

Se  vend  par  flacons  de  100  comprimés. 
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vichy 

Grand  Hôtel  des  Ambassadeurs  et  Continental 

Sur  le  Parc,  le  plus  près  du  nouveau  Casino.  —  Hygiène  de  table 
et  d'installations.—  Tout  le  confort  moderne.—  A. CF.— Téléphone. 
—  Auto-garage.  —  A.  G.  A.  —  GILBERT  ROUBEAU,  Propriétaire. 

Vichy 

Grand  Hôtel  des  Thermes  et  Villa  Maussant 

Sur  le  Parc,  à  coté  du  Casino 
Ascenseur.  —  Téléphone  —  Éclairage  électrique 
GARAGE  ET  FOSSE  POUR  AUTOS.—  J.  ALLAVENA,  Directeur 


Vichy 

NOUVEL  HOTEL  GUILLIERMEN 

DE  TOUT  PREMIER  ORDRE.  -  Sur  le  parc,  en  face  de  l'Éte,blisse- 
raent  thermal  et  du  Palais  des  Sources.  —  250  chambres  et  salons.  — 
Appartements  luxueux  avec  salle  de  bains,  douches,  water-closet, 
lavabos  à  eau  chaude  et  froide.  —  Table  d'hôte  et  de  régime  à  11  h. 
du  matin  et  à  6  h.  du  soir  (menus  spéciaux  pour  diabétiques,  dyspep- 
tiques). —  Restaurant  à  la  carte  et  à  prix  fixe.  —  Orchestre  de 
tziganes  pendant  les  heures  des  repas.  — Electricité.  —  Téléphone.— 
Billard.  —  Ascenseur.  —  Bains  aux  étages.  —  Chambre  pour  photo- 
graphie. —  Garage  pour  autos. 

L'hiver:  Alexandra-Hôtel,  Monte-Carlo 


Vichy 

HOTEL  DU  HAVRE,  VILLA  SAINT-JAMES 

Rue  Strauss,  sur  les  Parcs,  en  face  du  Ca&ino 

Excellente  maison  recommandée.  —  Hôtel  de  famille.  —  Cuisine 
bourgeoise.  —  Table  d'hôte  et  restaurant.  —  Pension  de  7  à  12  fr. 
—  Omnibus  à  tous  les  trains.  —  L.  THAUREAUD,  Propriétaire. 


Vichy 

INTERNATIONAL  HOTEL 

OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE.  —  Ancien  Hôtel  de  Bordeaux,  150, 
152,  154,  rue  de  Nîmes,  en  face  du  Parc.  —  Reconstruit  en  1903  en 
matériaux  incombustibles.  —  Dernier  confort.  —  Chambres  peintes.  — 
Lavabos  à  eau  courante,  etc.  —  Chauffage  central.  —  Ascenseur. — 
Téléphone.  —  Electricité.  —  Garage  avec  fosse  dans  le  vaste  jardin. 
SOALHAT-MEUNIER,  Propriétaire. 

Vichy 

GRAND  HOTEL  DE  ROME 

Près  du  Parc  et  des  Sotiroes.  —  Agrandîisementi  considérables. 
—  120  chambreg.  —  Nouvelle  installation  très  oonfortabU.—  Excellente 
cuisine. —  Pension  depuis  8  fr.  —  Lumière  électrique.  —  Omnibus  à 
tous  les  trains.  —  BLANC,  Propriétaire. 


HOTEL  ET  VILLA  DE  PASSY 

19,  rue  Chomel,  à  côté  des  Sources  et  des  Parcs.  —  Entièrement  remis 

à  neuf.  —  Electricité.  —  Téléphone.  —  Grand  confortable.  —  Maison 
pour  familles.  —  Prix,  chambres  et  pension,  de  6  à  15  fr.  par  jonr.  — 
Engllsh  spoken.  —  Se  habla  espaSol.  —  llan  spricht  deutsch. 

OmnUDUs  à  tous  les  trains 


Vichy 

HOTELS  MAGENTA  ET  DES  PYRÉNÉES 

Boulevard  National 
En  faee  du  nouvel  Établissement  thermal.  —  Chambre  et  pension 
depuii  7  fr.  par  jour.  —  Jardin,  villas  et  chalet  indépendants  pour 
familles.  —  Restaurant.  —  Garage  pour  autos.  —  Omnibus  à  tous  les 
trains.  —  LESBRE,  Propriétaire. 


Vichy 


LE  HAMMAM  DE  VICHY 

■   5RANDjpL||f  (VIENT  THEM^^^ 


EAUX  MINÉRALES  DES  SOURCES  DD  HAMMAM 

RUE  BURNOL,  SUR  LE  PARC 

LK  PLUS  COMPLET  ET  LE  MIEUX  INSTALLÉ  DE  L^EUROPK 

Traitement  des  maladies  par  l'action  combinée  ou  séparée  des  eaux 
de  Vichy,  de  la  vapeur,  de  rélectricité,  de  l'air  atmosphérique,  des  gaz, 

des  exercices  du  corps,  etc.  —  Bains  de  touU  nature,  de  vapear  et  médieiiuiu, 
tbermo-rési lieux.  —  Bai  us  électriqaei,  tupco-romaiiu  et  nuBet.—  Bains  d'air  ooaprimé. 

—  boucher  hydrolhérapiques,  de  Tapeur  «t  électriques.  —  Inhalations.  —  irrigtiioas.  — 
Injections. —  Pulvérisations.  —  Massages.  —  Lavages  de  l'etltmae  et  d«  U  T«ssi«,  «te.— 

Gymnastique.  —  Grande  piscine  de  natation  de  300  mètres  carrés  i  eau  M«niBte  et 

tempérée.  —  Cet  établissement  nourellement  réorganisé  comprend  en  outre  de  Inxoeax 
services  d'électrothérapit»  niédioalc  et  de  gymnastique  suédoise.  Directeur  :  D»  DE  RIBIER. 

—  Sources  du  Hammam,  les  plus  anzeuses  et  les  plus  minéralisées  du  bassin 
de  Vichy,  ayant  obtenu  la  seule  médaiUe  pour  la  France  à  l'Expoeitiùn  du  Grand 
Congrès  médical  inlemaliv  aal  de  Rome,  1894, 

EXPÉDITIONS  iVm  TOUS  PAYS 

Demander  brochure  explicative  au  Hammam  de  Viohy. 


Wimeroux'RiaffB 

(Première  it&tion  du  chemin  de  fer  du  Nord  entre  Boulogne-sui^Mer  et  Calais) 
{La  plus  réputée,  au  point  de  rue  sanitaire,  de  tout  le  littoral) 

HOTEL  MXJLIER 

Entièrement  neuf.  —  A  l'angle  des  rues  Carnet  et  de«  Ànglaii.  — 

Confort  moderne.  —  Prix  modérés.  —  Restaurant  à  la  carte  ou  à  prix 
fix«.  —  Table  d'hôte  à  midi  et  à  7  heures. 

Cuisine  et  cave  renommées 
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IV.  —  PAYS  ÉTRANGERS 

BELGIQUE  —  G&ÂïrSE-BRETAONE  —  HPAONE 
ALGÉRIE  —  SUISSE  —  ITAL2E 


BRUXELLES 

A  COTÉ  DU  PALAIS  DU  ROI 

HOTEL 

de  BelleVae 
et  de  Flandre 

DE  PREMIER  ORDRE 
Place  Royale 

Grands  et  petits  appartements  avec  ou  sans  salle  de  bains 

CHAUFFAGE  CENTRAL 

ÉLECTRICITÉ  —  ASCENSEUR 

Confort  moderne 
Jardin  d'hiTer.  —  Salons  de  lecture  et  de  correspondance 

Oarage  'pour  auiomobilês 

Alfilié  à  l'A.  G.  F. 
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IL.E  a-PL^3SriD-ï3:OTE3L, 

Société  anonyme  au  capital  de  1500000  francs 

J.  GURTET-HXJGON,  administrateur  -  directeur 
Premier  ordre.  —  250  chambres  et  salons.  —  Superbe  restaurant. 
—  Grill-room.  —  Bar  américain.  —  Grand  café  glacier.  —  Bureaux  do 
oste-télégraphe. —  Chemins  de  fer,  wagons  -  lits.  <—  EnregistremonI,  des 
agages.  —  Le  Grand- Hôtel  est  entièrement  chauffé  à  la  vapeur 
Adresse  télégraphique  :  GRANHOTEL,  BRUXELLES 

Eaux  ferrugineuses  et  Bains  de  SPA  (Belgique) 

GRAND  HOTEL  DE  L'EUROPE 

HENHARD-HICHARD,  Propriétaire 
Hôtel  de  premier  ordre.  —  Situation  exceptionnelle  )rôs  des 
Sources,  du  Kursaal,  de  l'Etablissement  des  Bains  et  du  Parc' —  Vaste 
et  magnifique  garage  pour  autos  et  remises  fermées,  éclairées  à  l'élno- 
tricité,  offerts  gratuitement. —  Essences.  —  Téléphone  n®  28.  —  Afihsé 
aux  sociétés  automobiles  de  Belgique,  de  Hollande  et  à  l'A.  C.  de  Franco. 

Spa 

GRAND  HOTEL  DE  BELLEVUE 

MAGNIFIQUE  SITUATION 
Près  de  la  Résidence  royale  et  des  Bains 
JARDIN   COMMUNIQUANT  AVEC  LE  PARC 
ROUMA,  Propriétaire 

ES PAON  E 
MADRID 

ORAND  HOTEL   DE   LA  PAIX 

PUERTA  DEL  SOL,  11,  12 
Hdtel  français  —  Cov   iers  —  Voitures  —  Bains  à  l'Hôtel 
Éclairage   t  Ascenseur  électriques 
J.  CAPDEVIELLE,  Propriétaire 

ORAND  HOTEL  DE  L'ORIENT 

Puerta  del  Sol  y  Galle  Arenal 

Ce  magnifique  établissement,  situé  au  centre  de  la  ville,  est,  comme 
installation,  à  la  hauteur  des  meilleurs  hôtels.  —  Magnifiques  api  ar- 
tements  et  chambres  luxueuses  pour  familles.  —  Salon  de  lecture.  — 
Billard.  —  Bains.  —  Asc^oHeurs.  —  Voilures  aux  gares.  —  Prix  très 
modérés,  depuii  7  tr.  50  par  jour. 
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ALGÉRIE 


ALGER 

GRAND  HOTEL  DE  LA  REGENCE 

MAISON  DE  PREMIKR  ORDRE,  SITUÉE  EN  PLEIN  MIDI 
Vue  magnifique  sur  la  place  du  Gouvernpinçnt,  sur  la  Casbah 
et  sur  les  montagnes  du  Djurjura. —  Ascenseur. —  Table 
d'hôte.  —  Salons  de  réception.  —  Fumoir.  —  Cour 
intérieure.  —  Omnibus  à  l'arrivée  de  tous  les  trains  et  des 
bateaux.  —  Bains  dans  l'hôtel.  —  Cook's  coupons  acceptéd. 

TUIMIS 

GRAND  -  HOTEL 

Avenue  de  France 
MAISON   DE  PREMIER  ORDRE 

HENRY  GOTTLIEB 
SUISSE 


prMtl/r  Ancienne  Maison  GOLAY-LERESfJlE  el  Fils 
U  L 1 1  L  V  L  GOLAY  Fils  et  STAHL,  Suce" 

FABRICANTS  D'HORLOGERIE  DE  PRÉCISION 

DE  BIJOUTERIE,  JOAILLERIE,  ETC. 

DIAMANTS  ET  PIERRES  FINES 

Quai  des  Bergues,  31 ,  GENÈVE,  et  rue  de  la  Paix,  PARIS 


INTERLAKEN 


RUGEN  IIOTEL-JUNGFRAUCLIGK 

Ne  pas  confondre  avec  Hôtel  Jungirau 

SITUATION    EXGBPTIONNELLE           VUE  SPLENDIDE 

J.  OESCH-MULUR,  Propriétaire-Directeur 
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ITALIE 


PÉROUSE 


PALACE  HOTEL 

(Ouvert  le      mars  1903) 

Maison  de  premier  ordre,  confort  moderne.  —  Située  dans 
la  partie  la  plus  élevée  de  la  lille.  —  Splendide  panorama 
d'Assisi  et  enyirons.  —  Prix  très  modérés. 


TENDE 

GRAND  HOTEL  NATIONAL 

Entièrement  neuf.  —  Salle  de  bains.  —  Électricité.  —  Garage 
pour  automobiles.  —  Cave  et  cuisine  de  premier  ordre.  — Arrange- 
ments pour  séjour.  —  Pension  de  6  à  12  fr.  par  jour,  tout  compris. 
Antoine  VASSALO,  Propriétaire 
Directeur  de  THôtel  de  Paris,  à  Trouville- sur-Mer 
et  du  Helder-Armenonville,  à  Nice 
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V.  SUPPLÉMENT 

Spécialités  pharmaceutiques 
Chocolat  Meunier 
Le  Pneu  Michelin 


Les  Oouttea  concentrées  de 

FER  BRAVAIS 

tonf  lo  nmide  /«  p/(/a  efflcâCi  eontn 

I  ANÉMIE 

Chlàrose 
Pales  Co  u  leur 8 

Suit  odear  ni  saTeor,  le 
FER  BRAVAia 

est  recommandé  par  tous  Ie> 
Mëdecint  da  monde  eoUer. 
/;  na  constipe  pa»- 
Il  no  noircit  pa»  le»  dont»- 
Il  donne  en  peu  d<»  lemptî 
SANTÉ  ^  VIGUEUR 
PORCE^  BEAUTÉ 


Se  méjler  de»  imitations 
'Nr  ic  «en  I  qu'éi  Goutta  «t  ei  Pilalet 


fr;  T/2lJac.  Z^bO.  i  outes  Ph*»'  et  130.  Rue  Lafayettê^Parta_ 


LIBRAIRIE  HACHETTE  &  C» 

BOULEVARD  SAINT-GERMAIN,  79,  A  PARIS 

OUVRAGE  COMPLET    P.  JOANNE    OUVRAGE  COMPLET 


DICTIONNAIRE 

GÉOGRAPHIQUE  ET  ADMINISTRATIF 

DE  LA  FRANCE 

Préface  de  M.  PAUL  JOANNE 
Introduction  par  ÉLISÉE  RECLUS 

Sept  volumes  in-4,  imprimés  sur  3  colonnes  et  contenant 
2666  gravures,  225  plans  ou  cartés  dans  le  téxteet  101  cartes 
ou  plans  de  départements,  tirés  en  couleurs  hors  texte. 

Prix,  broché   200  fr. 

La  reliure  en  sus,  5  fr.  par  volume 
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HYGIÈNE  DE  LA  BOUCHE 

Une  bonne  Eau  dentifrice  doit  non  seulement  bien 
nettoyer  les  dents,  mais,  en  outre,  purifier  la  bouche  en 
tuant  les  microbes  qui  s'y  rencontrent  et  qui  sont  la  cause 
de  la  carie  et  des  maladies  diverses  (pneumonies,  grippes, 
angines  couenneuses,  etc.);  cela  est  aujourd'hui  prouvé. 
Aussi  le  Coaltar  saponiné  Le  Beuf  jouissant,  sans  con- 
testation possible,  des  qualités  requises,  puisque  ses 
remarquables  propriétés  antiseptiques,  microbicides  et 
détersives  Font  fait  admettre  dans  les  hôpitaux  de  Paris, 
c'est  à  ce  produit  que  nous  devons  avoir  recours  pour  la 
toilette  quotidienne  de  la  bouche,  de  préférence  aux  pré- 
parations des  parfumeurs,  qui  ne  peuvent  lui  être  com- 
parées. 

Le  flacon j  2  fr.  —  Les  six  flacons,  10  fr. 
Dans  les  pharmacies  —  Se  défier  des  imitations 
Bien  spécifier  :  COALTAR  SAPONINÉ  LE  BEUF 


USINE  A  VAPEUR  ET  MAISON  D'EXPÉDITION 

piaison  flag.  GflFFflHO.  à  flapillae 

APERÇU  DE  QUELQUES  PRODUITS  SPÉCIAUX 
Ayant  obtenu  les  plus  hautes  récompensei  dans  toutes 
les  Expositions  où  ils  ont  figuré  : 

Fébrifuge  Gaffard,  infaillible  contre  les  fièvres  palu- 
déennes; prix  6  fr.,  franco.  —  Pilules  pancliymag:og:ues, 
dépuratif  au  suprême  degré,  contre  toutes  les  humeurs;  prix, 
6  fr.  la  boîte.  —  Produits  des  IIIonta||:nes  d'Auvergne  : 
Gland  doux,  Moka  français,  Malt-Galfard,  Cafés  hygiéniques 
i  pcommandés  par  les  sommités  médicales.  —  Mélanogène 
(;afTard,  poudre  pour  encre  noire,  violette,  rouge  et  bleue.  — 
^luricée  phospliorée  pour  la  destruction  des  rats  et  autres 
rongeurs.  —  Spécialité  d'Encens  pour  églises. 

Envoi  de  notices  détaillées  sur  demande  affranchie. 
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CHOCOLAT 
M  E  m  E  R 

La  plus  grande  Fabrique  du  monde 

PRODUCTION  JOURNALIÈRE  :  55  000  KILOS 

BUREAUX,  CAISSES,  EXPÉDITIONS  : 
56,  rue  de  Ghâteaudun,  Paris 

USINE  HYDRAULIQUE  A  NOISIEL-SUR-MARNE 
Fondée  en  1825 

USINE  A  LONDRES 
USINE  A  NEW-YORK 

Castes  plantations  de  cacaoyers  au  YaHe-Jff enter 

(Nicaragua) 

DÉPOTS-SUCCURSALES  DANS  LES  PRINCIPALES  VILLES  DU  MONDE 
Maisons  à  New-York,  Chicago,  Montréal,  etc. 

Vente  annuelle  :  16  millions  de  kilos 

Se  méfier  des  similitudes  de  noms. 
Exiger  le  véritable  nom  ME  NIER. 


LE  PNEU  MICHELIN  A  VAINCU  LE  RAIL 

HEATH.  —  Circuit  des  Ardennes,  1904.  600  km.  en  6  h.  30 
HÊMERY.  —  Circuit  des  Ardennes,  1905.  600  km.  en  5  h.  58 
LANCIA.  —  Coupe  Vanderbilt,  1905.     300  km.  en  2  h.  39 

L'EXPRESS  PARIS-CALAIS  J  298  km.  en  3  h.  20 

le  plus  rapide  du  monde      /  Aller  et  retour  596  km.  en  6  il.  5^^ 


